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ATERTISSE9IENT 


Ce  ii*cst  point  à  Rcichard  qu'est  duc,  comme  on 
le  croit,  J'idée  des  Guides  ou  Itinéraires.  En  1776, 
M.  Denis  publia  le  Ccndacteur français ,  contenant  la 
descripticn  Icpcgraphique  des  rentes  et  villages  traversés 
par  les  diligences,  messageries  et  autres  vcitures  :  chaque 
roule  forinait  un  vol.  4n-8°  orné  d'une  carie  très 
bien  gravée  et  fort  exacte;  plus  tard,  un  anonyme 
i  décrivit,  sous  le  litre  Ôl  Itinéraire,  etc.  ,tn  2  gros  vol. , 
j  toutes  les  roules  de  France}  travail  arid^i,  ennuyeux, 
j  monotone,  à  cause  de  la  multitude  de  détails  où  est 
'  obligé  d'entrer  l'auteur,  qui  ne  fait  pas  grâce  de  la 
moindre  haie,  du  plus  obscur  château.  Au   com- 
mencement de  ce  siècle,  un  conseiller  du  duc  de 
Saxe-(jolha,  M.  Ueichard,  entreprit  de  tracer  la 
;  topographie  routière  des  principaux  états  Je  l'Eu 
!  ropc  :  ses  Guides  en  Allemagne,  en  Hollan^lc,  ei* 
France  ^eurent  un  grand  succès  ;  ils  parurent- en 
friinrais   et   en  allemand.'  V Itinéraire  de   lEmpire 
français,  qui  fut  publié  en  1808 ,  à  Paris,  n'était  que 
la  reproduction  assez  fidèle  du  livre  de  Reichard. 
,'  Ce  travail  était  insuffisant  et  fautif.  M.  Vavssc  de 
I  Villiers,  en  1813,  en  entreprit  un  autre;  son  cadre 
était  vasie  :  il  publia,  sous  le  litre  de  Descripticn 
n  uliir(  et  v  ce  graphique  de  l  Empire  français  ^  une  suite 
(le  voliuiies  où  rexactîtude  dans  les  détails  s'unit 
il   une  élégance  de  stvle  qui  n*est   pas  commune 
ilans  cette  sorte   d'ouvrages.  Tous  ceux  qui   sont 
venus  après  lui  l'ont  mis  a  contribution;  Tédileur 
We  y  Itinéraire  lui  fait  de  fréquens  emprunts,  et  ne 
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TJ  AVERTISSEMENT. 

le  cite  que  pour  le  décrier  :  c'est  manquer 
reconnaissance.  Pour  nous ,  nous  ne  dissimule 
pas  les  obligations  que  nous  avons  à  M.  Yaysse 
Villiers,  qui  nous  a  plus  d'une  fois  servi  de  gui 
dans  cet  Itinéraire,  surtout  dans  la  région  du  Mi 
Le  livre  de  Reichard  est  la  base  de  notre  trava 
aussi  avons-nous  cru  devoir  conserver  sur  le  ti 
le  nom  du  conseiller.  La  lecture  la  moins  attent 
convaincra  bientôt  que  ce  Guide  est  un  ouvrage  u 
neuf  y  dont  les  détails  ont  été  puisés  aux  meilleu 
sources,  sources  qui  n'avaient  été  ouvertes  à  auc 
de  nos  devanciers  :  la  partie  archéologique  surti 
a  des  développemens  qu'on  chercherait  vainem< 
ailleurs. 

IJ  Itinéraire  des  Pays-Bas  y  que  nous  avons  plac 
la  fin  du  volume,  est  de  Reichard,  etdeBoyce,  d< 
le  Belgium  traveller  est  fort  estimé  ;  les  voyages 
(Pologne  en  Hollande,  de  Manheim  k  Mayei 
sont  de  Schreiber,  conseiller  aulique  du  gra 
duc  de  Baden. 

Nous  avons  apporté  à  l'impression  de  Vllinérc 
de  la  France  et  de  la  Belgique  tous  les  soins  que  ne 
avons  mis  h  nos  divers  Guides,  qu'on  a  triduits 
Italien  et  en  Allemand,  (t) 


(  I  )  Guid»  dm  Vojagtur  m  Italie ,  ptr  Richard ,  un  vol.  in- 1  s  ,  orne  <I 

«  arle  rouiiëre 7  f .  5 

1^  r  «rie  rouiicre  séparément a 

Mmuitl  du  fo/ageur  m  Suusê ,  par  Ebel,  un  irca  fort  vol.  in- 1  s  , 

orne'  de  la  carte  routière  de  Keller 9 

La  rarie  routière  se'parëment 3 

Manu^du  Foyageur  aux  mmroRt  de  Paris ,  par  Richard  et  Saint- 

llilaire,  orni^  de  la  carie  des  environs  de  Paria 4 

La  carie  teparément 1      5 
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APERÇU 

SUR  LA  FRANCE. 


StTUATMMi,  imDvm,  iMtmê,  — •  La  Fnnee  eft  Boniëe  au  N. 
par  les  Paya-Bas  cl  L'AUemagne;  à  VO,  par  Ja  Mandbe  et  l'Océan 
Atkntîqiie;  au  S.  par  les  Pjrënées,  ifoi  la  séparent  de  l'Espagne  » 
etparlaMédEteiTauée;àr£.par]eRhin,  qw  la  sépare  de  1* Alle- 
magne, et  par  la  Suisse.  Elle  est  entre  les  42  et  53«  de  lat.  N. , 
7  de  long.  O.,  et  6  de  long.  E.  Sa  longueur  est  de  3501.  duN. 
au  S.  y  de  Dunkerque  à  Perpignan,  et  sa  largeiu*;  de  245  de  TE. 
à  rO.  9  de  Strasbourg  à  Brest  ;  elle  a  23,000  lieues  carrées. 

Dmsioii  y  SOL.  —  La  France  renferme  86  préfectures  ou  dépar- 
temens,  y  compris  la  Coraf^  qui  forment ,  sans  cette  dernière  , 
373  arrondissemens ,  2,719  cantons,  et  39,381  communes.  Il  y 
a  1 94  roules  et  1 ,346  relais. 

Le  climat  est ,  sans  contredit,  un  des  plus  beaux  du  globe.  Le 
sol ,  généralement  fertile ,  y  donne  abondamment  toute  espèce  de 
productions  :  grains,  céréales,  "vins  renommés,  lin,  cbantre,  ta- 
bme ,  colza,  oranges,  oIîtcs,  marrons,  truflès,  légumes  Taries  et 
bois  de  construction. 

MoRTAGHEs.  —  On  distingue  les  Alpes  au  S.-E. ,  qui  la  séparent 
de  l'Italie;  la  C6te-d'Or,  le  Jura,  les  Vosges;  dans  Tintérieur , 
les  CéTcunes ,  et  au  S .  les  Pyrénées. 

FoaÂTS. —  Les  principales  sont  les  Ardennes,  les  Vosges,  les 
(orcts  de  Compiègne,  \^illers-Coterets,  Fontainebleau,  Orléans 
et  Saint-Gennain.  Les  coupes  annuelles  rapportent  enTiron  1 10 
millions. 

Maas ,  Fledtes  ,  RnriÈaBS. — ilfrr/  .*  l'Océan ,  la  Méditerranée , 
du  >'ord,  la  Manche.  Fleuves  :  le  Rhin,  la  Loire ,  le  Rhône,  la 
Garonne,  la  Seine,  TEscaut,  la  Meuse.  Rivières:  la  Meurtbe,  la 
Moselle ,  la  Somme ,  l'Oise ,  la  Marne ,  l'Aisne ,  la  Saône ,  la  Dor- 

CÀiffÀea.  —  Du  Languedoc ,  qui  réunit  la  Méditerranée  à  l'O- 
céan ;  d'Orléans ,  qui  ouvre  une  communication  entre  Anvers  «t 


'■O  CÉOMÉtrjE 

c4té  thypoihénuse  AB  du  triée.  ^^, 
ABS,  est  égal  en  surface  an  ca«»/, 
T  a  ses  quatre  côtés  égaux  à  BS,  ///. 
Fangle  droit  BSA;  plus  au  cari 
a  pour  côté  AS,  l'autre  côic  de  l' 

ProloDgez  les  cûlis  EF,  HG, 
rencontre  en  I  ;  tirez  IS,  et  pro'V         ^ 
(ju'enL;  parle  poiotD,inenezI^S   wj* 
.  BS,  etCOà  AS.  ^^^ 

Cela  fait ,  il  e^it  aisé  de  dt^inod. 

*  ■•  triangles  ABS,  CDO  sont  <fgaux. 

côtes  AU,  CD  sont  égaux  entre  e 
I  côtés  (l'un  même  carré.  Les  trois  ; 

triangles  sont  égaux  cli:iciin  à  cliu        ^^ 
ayant  leurs  côtés  parallèles  et  louvr  " 
même   sens  :  dune  les   deux   tria 
égaux  ■■  donc  DO  ^T  BS 1  et  comn» 
sont  égales  et  parallèles,  il  s'ensuit 
BD  le  sont  ausi^i;  d*où  il  suit  que  ^ 
rallèleàDU.  X^ 

Les  triangles  ASB,  BIIU  sont  <<g: 

bord  ils  sont  rectangles,  l'un  en  S,  ' 

II.  Les  angles  ABS,  HBU  sont  égau: 

'  sont  cliacun  ce  qui  rc&te  des  angles  di 

,  liBS,  (juandon  en  a  rcliancliéranyli 

.^iBL.  D'ailleurs  lus  côtés  BS,  BU  sy.^ 

comme  côtés  d'un  même  cari'é;  donc. 

,  triangles  sont  égaux  comme  ayj 

compris  entre   deux  • 

•  chacun  :  donc  ils  sont  égaux. 
f^.  Maintenant  il  est  aisé  de  démonti^^ 
^-  .                    ,-.inc  niJSG  est  ég.il  en  surface  au  tj( 

lîDLV. 
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ri-é:  done».^^ 
ayant  uti  ç»\ 
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Ce  n*est  point  à  Rcichard  qu'est  due,  comme  on 
le  croit,  ridée  des  Guides  ou  Itinéraires.  En  1776, 
M.  Denis  publia  le  Conducteur frcmrais ,  ccnUnanl  la 
description  tcpceraphique  des  routes  et  villages  traversés 
par  les  diligences,  messageries  et  autres  voitures  :  chaque 
route  formait  un  voL-an-S®  orné  d'une  carte  très 
bien  gravée  et  fort  exacte;  plus  tard,  un  anonyme 
décrivit,  sous  le  litre  X  Itirœraire  y  etc.,lcn  2  gros  vol., 
toutes  les  routes  de  France  )  travail  aridç^,  ennuyeux, 
monotone,  à  cause  de  la  multitude  de  détails  où  est 
obligé  d'entrer  Fauteur,  qui  ne  fait  pas  grâce  de  la 
moindre  haie,  du  plus  obscur  château.  Au   com-    \ 
mencement  de  ce  siècle ,  un  conseiller  du  duc  de    \ 
Saxe-Coiha,  M.  Ueichard ,  entreprit  de  tracer  la     ; 
topographie  routière  des  principaux  états  4^^  Wiyx 
rope  ;  ses  Guides  en  Allemagne^  en  Hollan^le,  eii 
France  ^curent  un  grand  succès  :  ils  parurent- en  ^ 
français   et   en  allemand/  \J Itinéraire  de   ÏEmpire 
français f  qui  fut  publié  en  1808 ,  à  Paris,  n'était  que 
la  reproduction  assez  fidèle  du  livre  de  Rcichard. 
Ce  travail  était  insuffisant  et  fautif.  M.  Yavssc  de 
Villiers,  en  1813,  en  entreprit  un  autre;  son  cadre 
était  vaste  :  il  publia,  sous  le  titre  de  Description 
Tcutiirf  et  ccc^^raphiqiu  de  T  Empire  français,  xxhq  suite 
de  vuliiines  où  rexactitudc  dans  les  détails  s'unit 
à  une  élégance   de  stvle  qui  n*cst   pas  commune 
«lans  cette  sorte   d'ouvrages.  Tous  ceux   qui   sont 
Tenus  après  lui  l'ont  mis  a  contribution;  l'éditeur 
Je  Xîtinèrairi  lui  fait  de  fréquens  emprunts,  et  ne 
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le  (;ite  que  pour  le  décrier  :  c'est  manquer 
reconnaissance.  Pour  nous,  nous  ne  dissimule 
pas  les  obligations  que  nous  avons  à  M.  Vaysse 
Villicrs,  qui  nous  a  plus  d'une  fois  servi  de  gai 
dans  cet  Itinéraire,  surtout  dans  la  région  du  Mii 
Le  livre  de  Reichard  est  la  base  de  notre  trava 
aussi  avons-nous  cru  devoir  conserver  sur  le  tii 
le  nom  du  conseiller.  La  lecture  la  moins  attenti 
convaincra  bientôt  que  ce  Guide  est  un  ouvrage  lo 
neuf  y  dont  les  détails  ont  été  puisés  aux  meilleui 
sources,  sources  qui  n'avaient  été  ouvertes  à  aoc 
(le  nos  devanciers  :  la  partie  archéologique  surtc 
a  des  développemens  qu'on  chercherait  vainemc 
ailleurs. 

\J Itinéraire  des  Pays-Btu,  que  nous  avons  plaa 
la  (In  du  volume,  est  de  Reichard,  etdeBoyce,  do 
le  Belgium  traveller  est  fort  estimé  ;  les  voyages 
(lologne  en  Hollande,  de  Manheim  a  Mayen 
sont  de  Schreiber,  conseiller  aulique  du  gra 
duc  de  Badcu. 

Nous  avons  apporté  à  l'impression  de  V/linéra 
de  la  France  et  de  la  Belgique  tous  les  soins  que  ne 
avons  mis  a  nos  divers  Guides,  qu'on  a  triiduits 
Italien  et  en  Allemand,  (i) 


<  i)  Guide  du  Voyagtur  tn  Italie^  par  Richard ,  un  vol.  in-it ,  omeiT 

•  arle  i-ouiièrc 7  ' •  5 

La  rarle  rouiiore  sc'paremcni a 

Manuel  du  f  orageur  rn  Suisse ,  par  Ebel,  un  1res  forl  vol.  in- 1  a  , 

orne  (le  la  carie  rouiicre  de  Relier ^ 

La  carie  rouiicre  séparément ■ 3 

Vanueldu  Voyageur  aux  environs  de  Paris  ,  par  Richard  et  Saint- 

II ilaire,  orne' de  la  carie  des  environs  de  Paris 4 

La  carie  scparcmeni ■      5 


> 


1^ 
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SUR  LA  FRANCE. 


SiTiTATioiiy  irEBDVWf  LOttm,  —  Im  Fruee  etc  Bornée  au  N. 
par  les  Pays-Bas  et  L'AUemagne;  a  TO.  par  la  Mancbe  et  rOc^m 
Atlantkiiie  ;  au  S.  par  les  Pjré&ëes,  ^î  la  séparent  de  l'Espagne , 
et  par  la  Hédîterrauée  ;  à  TE.  par  le  Rhin ,  qui  la  sépare  de  T  Alle- 
BHigiie,  et  par  la  Suisse.  Elle  est  entre  les  4$  et  52*  de  lat.  N. , 
7  de  long.  O. ,  et  6  de  long.  E.  Sa  longueur  est  de  350  1.  du  N. 
au  S. ,  de  Dunkerque  à  Perpignan,  et  sa  largeiu*;  de  245  de  TE. 
m  rO. ,  de  Strasbourg  à  Brest  ;  elle  a  23,000  lieues  carrées. 

Dnruto?! ,  sol.  —  La  France  renferme  86  préfectures  ou  dépar- 
temens,  y  compris  la  Corsg^  qui  forment ,  sans  cetle  dernière , 
373  arrondissemens ,  2,719  cantons,  et  39,381  communes.  11  y 
a  1 94  routes  et  1 ,346  relais. 

Le  climat  est ,  sans  contredit ,  un  des  plus  beaux  du  globe.  Le 
sol ,  généralement  fertile ,  y  donne  abondamment  toute  espèce  de 
^productions  :  grains,  céréales,  Tins  renommés,  lin,  chanTre,  ta- 
bac, colza,  oranges,  oIïtcs,  marrons,  truilbs,  légumes  Taries  et 
bois  de  cooslruclion. 

Mo9iTAG?fEs.  —  On  distingue  les  Alpes  au  S.-£. ,  qui  la  séparent 
de  l'Italie;  la  C6te-d'Or,  le  Jura,  les  Vosges;  dans  Tintérieur , 
les  Cévcunes ,  et  au  S .  les  Pyrénées. 

FoRÂTS.  —  Les  principales  sont  les  Ardennes,  les  Vosges ,  les 
forets  de  Compiégne,  Slllers-Coterets,  Fontainebleau,  Orléans 
et  Saint-Gennain.  Les  coupes  annuelles  rapportent  enTiron  110 
millions. 

Mers,  Fleutes,  RrviÈaBS.—ilfrr/: l'Océan,  la  Méditerranée, 
du ^ord,  la  Manche.  Fleuves  :  le  Rhin,  la  Loire ,  le  Rhône,  la 
Garonne,  la  Seine,  l'Escaut,  la  Meuse.  Rivières:  la  MeurlLe,  la 
Moselle,  la  Somme,  l'Oise,  la  Marne,  l'Aisne,  la  Saône,  la  Dor- 
dogne. 

CAiffAUX.  —  Du  Languedoc ,  qui  réunit  la  Méditerranée  à  VO- 
céao  ;  d'Orléans ,  qui  ouvre  une  communication  entre  Anvers  et 
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Marseille  ;  de  Bourgogne ,  du  Centre,  de  Monsieur,  de  TOurcq , 
de  Saint-Martin ,  etc. 

Kaux  mixérâles.  —  De  Barégcs,  Bagncres,  auprès  des  Pyré- 
nées ;  Forges ,  en  Normandie  ;  Plombières  et  Bourbonne ,  en  Lor- 
raine; Vichy,  Néris,  Cliaudcs-Aigucs ,  du  Mont-d'Or,  en  Au- 
'veri^nc  ;  et  les  houes  de  Saint-Amand,  dans  le  département  do 
Nord.  Nous  décrivons  ces  thermes. 

A>TiQriTKs.  —  Il  en  existe  un  grand  nombre  que  nous  indiquons 
dans  Touvrage,  surtout  dans  le  miJi,  à  Nîmes,  Arles,  Aix,  etc. 

Curiosités  naturelles.  —  ^ot/rz  de  la  page  337  à  la  page  366. 

MÉiAux,  Minéraux. — Plomb,  cuivre,  fer,  mercure,  calamine^ 
manganèse,  antimoine,  cobalt,  ai'senic ,  houille,  sel  gemme,  as- 
phalte ,  soufre ,  tourbe ,  pierres  et  roches  en  tous  genres ,  source 
de  richesses  pour  l'industrie. 

Animaux.  —  Beaucoup  de  chevaux  de  belle  race,  surtout  dans 
le  Limousin;  bœufs,  bétesàlaine,  cerfs,  chevieuils,  loups,  re- 
nards, sangliers,  blaireaux,  lièvres,  lapuis ,  loutres,  bcleltes, 
fouines,  marmottes,  écureuils,  chats  sauvages.  L'abeille  et  le^cr 
à  soie  y  font  fleurir  trois  branches  importantes  de  commerce. 

Commerce.  — 11  embrasse  les  produits  variés  d'un  sol  (èiiile  el 
d'une  active  industrie;  savoir  :  grains,  vins,  fruits,  bois,  tabac  , 
lin,  chanvre  ,  toiles  de  coton,  liqucufs,  savon,  ébénisterie,  cuirs, 
bijouterie  r .;lèbre ,  quincaillerie,  riclies  soieries,  draps ,  chapel- 
lei-ie,  dentelles,  modes,  pelleteries ,  teintureries,  pèches,  marais 
salans,  armes  à  feu,  forges,  verrenes,  glaces ,  librairie  et  denrées 
coloniales. 

D'après  le  comte  Chaptal ,  on  peut  évaluer  le  produit  total  an- 
nuel de  l'industrie  nationale  en  France  à  1,820,102,409  franc», 
r.n  déduisant  de  celte  somme  410,000,000  francs  |X>ur  l'achat 
dcH  niaiièrcs  preniièi*es;  186,000,000  pour  la  main-d'œuvre,  et 
1 92,000,000  pour  tous  les  autres  fi*ais  de  fabrication,  on  obtient, 
pour  le  bénéfice  de  l'industrie,  une  somme  de  182,005,221  fr», 
c'est-à-dire  environ  10  pour  100  des  capitaux  employés.  11  faut 
se  rappeler  que  ce  genre  d'évaluation  ne  peut  jamais  élrc  qu*ap- 
pioxinialif.  Voici,  en  nombres  ronds,  la  valeur  despitMluils  ds 
j»iiisieurs  branches  de  l'industrie  nationale. 

PaiMlerics 31,700,000  fr. 

Manufactures  de  coton 191,600,000 

-  de  chanvre 142,769,000 

-de  liu 100,000,000 

-  de  dentelles  et  broderies -.        9,000,0(Ki 

—  d'horlogerie 22,500,000 


MSL  va  FMAHOt.  il 

■  •  ^ 

-^ de  daeeiel  verrai SO^MO^COO  Ar. 

— debnwntdài^  .                   SSyOOO.OOO 

~' — d*orft«rarM  et  byeuterie*  •••'>•«••  /«feiii. 

—  deeoieriee 107,560,000 

—^aièMlerieeliatfranMuile manque.  .  40,000,000 

— deporeelaiM,  fidtanee  et  poterie  •  •  •  •  96,000,000 

ite,802,600 

44,117,950 

9.. 13,000,000 

47,6S5,370     ' 

«  .  • 21,653,126 

Tàâeries tl^OÙJùOO 

SeroHMriee. \  *  .  .  63,000,000 

GhepeUeriee* 8^,875,000  ^ 

d'ùmoL^àù^fim 55,000,000 


àvapenr,  lee  poale  de  cliafaietettlpfildellnr,  les 
cbeMMde  1er ,  preanel  tou  lee  jours  pièce  tur  lee  riviàree ,  fur 
lee  ceuMs,  mit  lee  grendce  routes.  Mille» mer.hinBS  Ingénieuses 
'vîenneni  encore  prêter  à  rîndustrie  un  puissent  euxilisire. 

MoBURS,  Coutumes,  PorcLÀTioii.  — La  gah<&  et  rinoonsleDce 
tormeaA  le  fond  du  caractère  généreux  des  Français  ;  c*est  à  leur 
école  que  les  clrangers  viennent  se  former.  Leurs  amnsemens  sont 
k  danse,  le  billard,  les  jeux,  iee  epecf  acles ,  la  paume,  reacrime 
eiréqoilalion.  Population  30,45 1,1 87  bab.  en  1821  (1). 

InsTsucTfOR ,  Ihstitut.  —  L'enseignement  public  eU  dans  les 
mains  de  rumversité ,  qiû  se  diirîse  en  académies ,  cinq  ordres  de 
facultés,  colléjçes  royaux  et  communaux,  sénbaires,  institutions 
et  pensions,  écoles  primafres,  ponts-et-cbaussées,  mines,  écoles 
polytechnique,  de  musique  et  de  déclamalion. 

L*Institut  de  France  est  une  société  de  savans  et  artistes ,  qui 
remplace  les  ancienoes  acaîlémics  ;  il  comprend  quatre  sections  : 
celle  des  sciences,  celle  de  Tacadémic  française,  celle  des  inscrip- 
tions et  belles-Ieltres ,  cl  celle  des  beaux-arts.  Les  nominations 
aux  places  Tacaules  se  fout  au  scrutin  par  chaque  académie.  Les 
ehoix  sont  soumis  à  T approbation  du  roi. 

GocTESMKiisjrT.  —  Lc  roi  est  le  chef  suprême  de  TEtat;  à  lui 
seul  appartient  la  puissance  executive.  La  puissance  législative 


(i)  Diaprés ranonaire  an  bareaa  deslongitode»,  la  populalion  de  la  Franr* 
âi^eu  accmeen  1817,  de  195,909;  eu  i8i8,de  161,948;  en  1819, de  199^869; 
mm  1810, d«  i88,i»7;  «a  i8ai ,  de  ai9^i44,  en  i8»a,  de  too,o8i, 
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i^eseree  ootlcGtivemeDt  par  le  i*ot ,  la  chambre  des  pain 
des  députés  ôei»  déparlcmens.  Le  conseil  du  roi  se  subdivis 
ministères  :  intérieur,  guerre ,  justice ,  affaires  ctrangcrci 
et  colonies ,  finances ,  maison  du  roi ,  alTaircsecclésiastiqi 

Chaque  département  est  administré  par  un  préfet,  et 
lieu  du  déparlement  est  le  siège  de  la  préfecture.  Il  est 
K   plusieurs  an'ondissemeas  comnHioaux  administrés  par  i 
préfets. 

Ces  arrondi&seroens  communauC  se  subdivisent  en  plus) 
tices  de  paix  ou  cantons,  ayant  chacun  un  juge  de  paix  , 
prenant  un  certain  nombre  de  communes  administrées  cbi 
UD  maire. 

Foacis  MiuTAiBEs  ET  NAVALES.  —  La  Francc  se  paftaj 
dirisjoiM  militaires ,  commandées  chacune  par  un  licuten; 
rai ,  ipiî  a  sous  ses  ordres  plusieurs  marécbaux-dc-camp 
du  commandement  des  départemens  compris  dans  la  divisi 
que  division  a  an  outre  un  gouverneur  qui  ne  s'y  rend  que  ] 
du  roi.  L'armée  présente  un  effectif  d'environ  300,000 
Oa  compte  en  France  3  poiidrerief-raflioeries ,  9  |K)udn 
raffineries.  La  marine  a  30  frégates ,  1 00  petits  Imlimei 
•ieiira  eorvelles. 

Eblioio!!. — La  religion  «ttboliquc  est  celle  de  l'£t4t  :  I 
oAéS  y  unà.  tolérés. 

JobtiGS. — On  compte  27  court  royales,  358  tribune 
ou  de  première  instance;  des  tribunaux  maritimes  dans  5 

Rerisus,  Djbtte. —Les  contributions  directes  rappo 
viron  350  millions,  lea  contributions  indirectes  plus  de 
budget  s'élève,  tout  compris,  à  un  milliard  et  demi  d'imf 

La  dette  nationale,  en  nombres  ronds ,  est  de  plus  de  3 
500  mille  francs. 

Tout  Targcnt  circulant  en  France  peut  s'évaluer  a  3 
et  demi. 


REGLEMENS  DE  POSTE. 
Frais  de  voyage  ,  Passeport  et  Monnaies. 

Dans  toute  la  France ,  le  prix  de  la  course  est  fixé  à  ur 
par  cheval  lït  par  poste,  el  7  5  c.  pour  les  guides.  11  n'e 
qu*aux  postillons  de  conduire  les  chevaux  de  poste  ;  il  le 
tendu  également  d'exiger  aucune  rétribution  au  delà  du 
par  la  lai ,  et  d*insu1ter  lea  courriers.  Tout  postillon  doit 


SUR  LA  FRANCE.  XJ 

am.  Les  fbTAgeurs ,  en  cas  de  plainies ,  coosigmîroot  leurs  griefs 
dans  le  ref;îstre  signé  par  le  maire  de  la  commune  du  relais.  En 
général ,  le  service  den  postes  est  |>arfaitemeni  fait. 

On  compte  1  franc  par  chaque  lieue  faite  en  diligence,  tout 
compris  ;  et  en  poste ,  i>our  deux  personnes ,  5  francs  par  poste , 
comptant  deux  chcTaux. 

Un  ptind  profil  des  Tova;^  en  poste ,  c'est  l'épargne  du  temps 
et  de-la  dépense  dans  les  hôtels. 

On  voya'fÇc  a  raison  de  30  soii^  par  poste  dans  les  malles-postes , 
très  bien  servies.  Un  séjour  de  couile  durée  dans  les  (grandes  villes 
eal.  toujours  cher,  et  le  dcTient  beaucoup  moins  si  Ton  prend  ses 
arrangcmcns.  Le  mieux  est  de  se  loger  en  chambre  gartkie.  C'est 
nne  iv^le  ^*ncralemcnt  reconnue,  que  les  meilleurs  hôtels  sont 
eeux  où  TonC  (bit  le  moins  de  frais.  Tout  voyageur  qui  est  seul  TJt 
à  meilleur  compte  cl  plus  agréablement  à  table  d'hôte,  du  prix  do 
3  francs,  que  s'il  restait  dans  sa  chambre.  C'est,  sans  contredit, 
le  moyen  le  plus  sûr  d'apprendre  â  connaître  le  lieu,  les  curiosités, 
mcrurs,  usages  et  esprit  public;  il  faut  toujours  y  être  très  i*é- 
terré. 

pASSE-roRTS.  —  \U  jionl  essentiels  pour  ne  pas  ctre  inquiété; 
les  gendarmes  )»ouv(;nt  on  exiger,  do  droit,  rcxlnLition;  on  trouve 
des  passe-ports  signés  dans  les  ports  de  Dunkcrque,  Calais,  Bou- 
logne, Dieppe,  le  Ilàvre ,  Cherbourg,  Cîrandville,  Saint-Malo, 
Kanles,  La  Hœhclle,  Bordeaux,  Marseille,  Cette,  Fréjus.  Les 
personnes  qui  débarquent  d<ins  d'autres  ports  du  royaume  que  les 
ei-mcntionnés,  doivent  y  attendre  la  réponse  avant  que  de  conti- 
nuer leur  vt»\agc. 

MoMNAïK.  —  Le  franc  est  une  pièce  d'argent  pesant  5  grammes 
cl  conlcnant  0  dixièmes  d'argent  pur  et  un  dixième  d'alliage.  Le 
franc  vaut,  en  li^re  tournois,  une  li%rc  3  deniers.  L'ancien  écu  de 
tt  francs  vaut  5  IVanrs  H(i  rentiiîics;  relui  de  3  livres  ?  fi-ancs  75 
centimes;  le  louis  d'or  ancien,  de  2  4  livres,  vaut  23  francs  55 
ceolimes;  celui  de  4H  livres,  iT  francs  2(>  centimes. 

La  v;ileur  dillere  de  **  ;  pour  cent  p;ir  franc,  ou  100  centimos 
et  celle  de  Taneiennc  livre  tournois;  80  francs  équivalent  à  81 
livres  tournois. 

VaLIEIR  des  MON.NAlEîil  LTRANOERES  REDriTFS  ES  FR.  ET  CE>T. 

j4nglrtcrre.  Autriche. 

fr       e.  ^  tt.     €. 

Crown,  couronne,  à  5  Speeies-Thalcr 5   27 

schcllings 6    16     Gulden 2   63 

Schelling 1    ^'^      10  Rrcuzers 2   44 


•  • 

Pays-Bas, 

Floriu 

StuWer  à  6  deniers.  .    . 

Ducat 

Dalcr 

Lowendaler 

Dtmtmarck. 

Specîes-Thaler 

Marc-lubs 

Marc  danois 

EUU'Romain. 

Scudo 

Testooe 

Papeto 

Paolo 

Espagne, 

Piastre 

Pesetas  à  4  réaux.   .   . 

Real  nuevo 

Heal  de  Tcillon.    .   .   . 

Hambourg, 

Marc-banco 

Marc  courant 

Suisse, 

txu  de  Basic  à  60  batzen 
Florin  de  Basle.  .  .  . 
Franc   de  Jicme  à    10 

batzen 

Ecu  de  Zuricb 

Florin  de  Zurich.  .   .   . 

NapUs, 

^Vtidoà  130  gmni.  .  • 
Ducatoà  lOOgnmi. .  . 

Taro 

(larlino 
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Partugai. 

tt.    e.  ^  '        u 

3  f7     Crusadoà480rees.  .   .     2 
65     Mille  rees C 

6  88  ^ 

5  48  ^'^'^• 

4  56     Tbaler  à  24  gros.  ...     3^ 

Groscbcn.  ...... 

6  69  ^•^"^• 

1   90    Rouble  à  100  kopecks.     4 

Sardaigne. 

Scudo  à  2  lire  et  demie.     4 

5  53     Lira •     1 

1   66  ^ 

55     Species-Thaler 5 

Thalcr  à  24  gros.  ...  3 
Florin.  ...   ^   ...   .      2 

5  44     Groscbeo 

1    15  -  c-  V 

29     Onde  à  30  tari.  ...    12 
Scudo  à  12  tari.  ...     5 

1   90  •^'^'^- 

1    55     Specie»-dalerâ  48  schil- 
ling.   .......     5 

Pièce  de  1 0  oers.  .   .   . 

4  44  .   _ 

A   22  Joseane. 

Franccsconi  ou  LeopoU 

1  52  dini  à  10  paoli.   •   .      1 

4  78     Talleri  à  9  paoli.   ...     5 
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CONSEILS  POUR  L'ÉTRAMGER  A  PARIS. 

Estrmàt  de  JUwkanl. 

LoQBBurr.  —  Le  prix,  dans  les  bétels  ganiîsy  n'est  point  dé- 
;  k  lumière ,  le  feu  se  paient  à  part.  On  peut  trouver  dans 
I  martiers  moins  rré<{uentés  que  le  Pakis-Rojal ,  les  Tuileries  et 
iC1iaussêe-d*Antin ,  des  hôtels  garnis  1res  commodes  et  a  un  prix 
On  peut  encore ,  par  une  manière  économique ,  prendre 

rrtcmens  meublés  dans  des  maisons  particulières.  Le  jour- 
PetiUs-Ajfiche^ ,  qui  parait  chaque  jour,  donne,  à  cet 
I,  des  renseignemcns  certains.  Une  autre  manière,  qui  con- 
.  â  ceux  qui  sc^ournent  long-temps,  est  de  louer  un  appartement 
et  de  le  faire  meubler  par  des  tapissiert. 
[Les  bdtels,  les  plus  renommés  sont  ceux  de  Meurice,  rfe  Saiut- 
des  Colonies,  de  Castille,  de  Castiglione,  rue  de  Ricbe- 
I  ;  rhôtcl  FcTdeau ,  rue  des  Colonnes  :  on  j  parie  anglab  et 
des  Etats-Unis,  passage  des  Petits- Pères  ;  dans  k  rue 
^l-Jacques,  aux  numéros  156,  143  et  1 15,  à  TUnion,  sui*  un 
lent  pied. 

JIBaos.  —  Vigier,  sur  k  Seine;  Chinois,  boulevard  des  Italiens; 
(lai-SauTeur,  me  Sainl-Deuis ;  Montesquieu,  rue  de  ce  nom  :  le 
la  de  chaque  bain  est  de  1  franc  35  centimes*. 
|lir4S.  —  Quant  à  la  nourriture,  un  étranger  peut  tenir  son 
,  se  faire  apporter  du  dehors ,  ou  Tivre  dans  les  pcstaurâns 
ix  llxc  et  à  la  carte  ;  les  plus  en  vogue  sont  f  u  Palais-Rojral , 
I Frères  Provençaux,  Yéfour  ;  Beauvilliers,  me  de  Richelieu; 
rue  Neuve-des-Petiis-Champs  ;  le  Rocher  de  Concalc  , 
Mootorgueil;  place  du  Chùlelet,  au  Veau  qui  Tête.  Il  ne  l'aui 
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pas  oublier  de  Hcmander  pour  un  quand  on  va  deux  chez  un  restn 
i-atour. 

Café««. — Les  plus  fréquentés  sont  ceux  de  Foy,  I..cniblui9  MiU< 
Colonnes,  au  Palais-Royal;  Tortoni,  iiardy,  boulevard  des  III 
liens  ;  de  la  Régence ,  place  du  Palais-Royal ,  célèbre  par  iod  eaf 
et  SCS  joueui's  d'échecs;  Zoppi,  rue  de»  Fossés-Saiut-Genaui 
des-Prés,  renommé  par  scïs  glaces. 

Il  y  a  des  cabrioUts  trcft  commoiies ,  mit  des  places  noonAe»  i 
cet  e(Tct,  qu'on  évalue  à  plus  de  2,000  :  prix  de  la  course  1  fna 
25  centimes  :  première  heure  1  franc  75  centimes,  el  ilfiiiinB 
1  franc  50  centimes.  \j&s fiacres ,  voitures  à  quatre  roues ,  mi  nos 
brc  de  3,000,  se  trouvent,  ainsi  que  les  cabriolets ,  jusqu^à  wk 
nuit  sur  les  places;  on  les  prend  à  la  course  ou  à  l'heure  :  prix 
1  franc  50  centimes  par  course,  2  francs  25  centimes  la  preoûèr 
heure ,  et  1  franc  75  centimes  la  deuxième.  On  donne  toujours  • 
BMS  pour  boire  au  cocher.  A  chaque  place  est  un  bureau  d*îii^ee 
teur  ;  en  cas  de  contestation ,  on  s'adresse  à  cet  inspecteur. 

Cabi!<(ets  LITTÉRAIRES ,  PaUis-Royal ,  rueVivirnne,  cbes  Gft 
gli^ani ,  rue  de  la  Paix  ;  place  de  TOdéon  ;  rue  Caumartin ,  c&e 
Madame  Rcnaitl. 


TABLEAU  D£  PARIS. 


PARIS  (  Lùteitla) ,  une  des  villes  les  plus  célèbres  du  monde»  1 
chef-lieu  du  département  de  la  Seine ,  et  capitale  du  royaume ,  01 
bâti  sur  les  deux  rives  et  sur  deux  îles  de  la  Seine ,  fleuve  qui  k 
traverse  de  TE.  à  l'O. ,  et  le  partage  en  deux  parties;  son  omp 
vatoirc  est  situé  |Mir  20"  1 1'  £.  du  méridien  de  l'ile  de  Fer,  elM 
AS**  50'  14''  latitude  N.  SupeHîrie  de  Tenceinte  entière,  lO^M 
arpeiis  de  100  |>erches.  Circonféivnce  extérieure  des  boulevard 
6  lieues.  La  méridienne  du  N.  au  S.,  par  l'observatoire,  duM 
5,505  mètres  de  loni;  La  perpendiculaire  tirée  de  TE.  m  l'O.,  A 
la  barrière  Charonne  à  celle  des  Bons-Hommes,  donne  7, 
mètres  de  long.  C'est  la  résidence  du  roi  et  le  siège  du  gou 
ment. 

Histoire,  —  Après  la  conquête  des  Gaules  par  les  R< 
Paris ,  alors  bourg  situé  dans  la  grande  ile  de  la  Seine ,  c 
à  s'agrandir  et  à  s'embellir.  Les  empereurs  y  constnustreal 
aqueduc  et  un  pelais,  dont  les  restes  subsistent  encore.  EnyaU 
les  Francs,  en  486,  il  devint  sous  Clovis  le  siège  de  l'empire, 
christ ianLsnie  y  fit  élever  des  églises  et  des  couvcim.  Les  roii 
rovingiens  y  avaient  un  palais.  Sous  Charlemagne ,  les  lettre! 
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les  sciences  commenccTent  à  fleurir  dans  cette  capitale,  et  elle 
éprouva  rbeurcusc  inlluence  du  gcoic  de  ce  prince.  Ce  ue  fut  que 
dêpu»  Hugues  Capet  que  les  rois  y  établirent  leur  résidence.  Le 
j^rand  et  le  petit  Cbatclct  étaient  alor«  deux  forts  destinés  ù  protcgei* 
les  deux  exti-cmités  du  principal  pont;  uoc  grande  forteresse,  la 
Bastille,  fut  b-llie  plus  lard,  pour  surveiller  l'entrée  de  la  Seine 
dans  Paris.  Cette  ville  fut  pillée  plusieurs  fois  par  les  Normands 
an  IX'  siècle ,  cl  rava^çéc  par  ces  barbares  à  trois  époques  dilfé- 
;  elle  TÎl  détruire  jusqu'aux  derniers  restes  des  monumeos 
la  puissance  romaine  y  avait  élevés.  Philippe-Auguste  Ten- 
de murs  ,  et  lit  |>aTcr  les  rues.  Sous  les  rois  suivans,  Paris 
i^aecrut  de  plus  eo  plus;  François  1^  contribua  beaucoup  à  Tem- 
bellir  ;  mais  c'est  surtout  sous  Louis  XIV  que  cette  métropole  prit 
on  air  de  grandeur  digne  du  rang  qu*elle  occupe.  La  rcrolulJOD 
a  frit  disparaître  un  grand  nombre  des  anciens  édifices  religieux  ; 
h  ville  y  a  gagné  sous  le  rapport  de  la  salubrité  et  de  la  propreté. 
Dans  les  temps  modernes,  Partsa  étélctbéàlre  de  grands  événemens 
fi*OD  retrouve  dans  l'histoire .  Les  ennemis  j  entj'érent  en  1*8 1 4  et 
1815. 

Palits.  —  Celte  superbe  cité  renferme  un  très  grand  nombre 
d'édifices  magnifiques,  cl  ne  cède  qu'à  Aonic  sous  ce  rapport.  On 
J  compte  six  palais  princijKiux ,  parmi  lesquels  on  admire  a  juste 
titre  celui  des  Tuileries ,  dont  la  façade  est  très  imposante  ;  le 
palaifi  du  Louvi-c  si>ml>Ic  ne  faire  qu'un  même  édiiîce  avec  celui 
des  Tuileries ,  auquel  il  est  joint  par  une  longue  galerie  qui  s'é- 
lead  sur  lu  rive  droite  de  la  Seine,  cl  renferme  une  ricbc  col- 
lection de  .slalucs  cl  tableaux,  nommée  Musée,  On  construit  mic 
«Arc  s:al(;ric  parallric  à  celle  sur  la  Seine  «  qui  joindra  ,  du  côté 
Al  X. ,  le  Louvre  et  les  Tuileries.  A  la  façade  du  Louvre  est 
ne  gi  ande  rolomiadc  regardée  comme  un  des  plus  parfaits  mor- 
ceaux d'arrliilerturc  qui  existent.  Le  |KiIais  Bourbon  est  dans 
une  belle  exposition ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine  ;  le  palais 
du  Luxembourg  est  grand,  majestueux,  et  on  admire  sa  belle 
^erie  do  tabltaux  ;  le  Palais  de  Justice,  nouvellement  répnrc , 
Mt  occupé  par  les  prineipiux  tribunaux;  le  Palais-Uoyal  se  dis- 
tingue par  son  jardin,  ses  galeries  couvertes,  et  ses  brillans  ma- 
gasins. 

^MocMEXs ,  Statues.  —  On  distingue  l'Arc  de  triomphe  de 
FEtoile ,  la  Bimrse ,  les  établisscmcns  des  Or[dielin.s ,  de  la  Lé- 
gion d'Honneur,  le  Temple,  l'hôtel  des  Invalides,  l'hôtel  du  Tré- 
-Royal ,  \i  Chambre  des  Députes  ,  la  Coupole  en  fer  de  la  halle 
grains,  TOdéon ,  les  ]>ortes  Saint-Denis  et  Sainl-Maiiin,  les 
itatuvsde  Louis  \11,  sur  la  place  Royale;  de  Louis  \IV,  sur  la 
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Ce  n'est  point  à  Reichard  qu'est  due,  comme  on 
le  croit  y  Fidée  des  Guùkj  ou  Ilinérairts.  £n  1776, 
M.  Denis  publia  le  CimducUur français ^  contenant  la 
itscripiion  Icpogtaphique  iks  routes  et  villages  traversés 
par  Us  diligences,  messageries  et  autres  voUures  .*  chaque 
route  formait  un  vol.  4n-8°  orné  d'une  carte  très 
bien  ^avée  et  fort  exacte  ;  plus  tard ,  un  anonyme 
décrivit,  sous  le  litre  ô^ Itinéraire,  etc.y'^n  2  gros  vol. , 
toutes  les  routes  de  France  \  travail  arid^  ennuyeux, 
iionotone,  à  cause  de  la  multitude  de  détails  oii  est 
obligé  d'entrer  Fauteur,  qui  ne  iait  pas  grâce  de  la 
moindre  haie,  du  plus  obscur  cliateau.  Au  com- 
mencement de  ce  siècle ,  un  conseiller  ^u  duc  de 
Saxe -Gotha,  M.  Reichard,  entreprit  de  tracer  la 
topographie  routière  des  principaux  états  ^e  VEu 
fope  :  ses  Guides  en  Allemagne,  en  Hollantie,  eu 
France  ^eurent  un  grand  succès  :  ils  parurent- en 
irançais  et  en  allemand.'  Vilinéraire  de  t Empire 
fronçais,  qui  fut  publié  en  1808 ,  à  Paris,  n'était  que 
h  reproduction  assez  fidèle  du  livre  de  Reichard. 
Ce  travail  était  insuffisant  et  fautif.  M.  Vayssc  de 
ViUiers,  en  1813,  en  entreprit  un  autre;  son  cadre 
^tait  vaste  :  il  publia ,  sous  le  titre  de  Description 
nnticre  et  géographique  de  r  Empire  français,  une  suite 
'de  volumes  où  l'exactitude  dans  les  détails  s'unit 
à  une  élégance  de  style  qui  n'est  pas  commune 
dans  cette  <k)rte  d'ouvrages.  Tous  ceux  qui  sont 
venus  après  lui  l'ont  mis  a  contribution;  Téditeur 
|de  Y  Itinéraire  lui  fait  de  fréquens  emprunts,  et  ne 
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le  cite  que  pour  le  décrier  :  c'est  mao 
reconnaissance.  Pour  nous,  nous  ne  diss 
pas  les  obligations  que  nous  avons  à  M.  V 
Vîlliers,  qui  nous  a  plus  d'une  fois  servi  c 
dans  cet  Itinëraire,  surtout  dans  la  région  ( 
Le  livre  de  Reichard  est  la  base  de  notre 
aussi  avons-nous  cru  devoir  conserver  sui 
le  nom  du  conseiller.  La  lecture  la  moins  : 
convaincra  bientôt  que  ce  Guide  est  un  ouvi 
neuf,  dontlcs  détails  ont  été  puisés  aux  m 
sources,  sources  qui  n'avaient  été  ouvertes 
de  nos  devanciers  :  la  partie  archéologique 
a  des  développemens  qu'on  chercherait  va 
ailleurs. 

\j' Itinéraire  des  Pays-Bas,  que  nous  avon 
la  Tiii  du  volume,  esl(leReicnard,etdel3oy 
le  Belgium  travelUr  est  tort  estimé  ;  les  vo 
(Pologne  en  Hollande,  de  Manhciin  à  1 
sont  de  Schreiber,  conseiller  auliquc  d 
due  de  BadeD. 

Nous  avons  apporté  à  l'impression  de  1'. 
tie  la  France  el  de  la  Belgique  tous  les  soins  fj 
nvlins  mis  à  nos  divers  Gaides,  qu'on  a  tr» 
Italien  et  en  Allemand,  (i) 
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SUR  LA  FRANCE 


Situation,  étendue,  liiiites.  —  La  France  est  bornée  au  N. 
]>ar  les  Pays-Bas  cl  rAlleroaf^e;  à  J'O.  par  la  Manche  et  POcéau 
Atlantique  ;  au  S.  par  les  Pyrénées,  qui  la  séparent  de  l'Espagne  , 
et  par  la  Méditerranée  ;  à  l'E.  par  le  Rhin ,  qui  la  sépare  de  l'Alle- 
magne, et  par  la  Suisse.  Elle  est  entre  les  42  et  ôS**  de  lat.  N. , 
7  de  long.  O. ,  et  6  de  long.  E.  Sa  longueur  est  de  250  l.  du  N. 
au  S.  ,  de  Dunkerque  à  Perpignan,  et  sa  larp^eur,  de  245  de  TE. 
à  ro. ,  de  Strasbourg  à  Brest  ;  elle  a  23,000  lieues  carrées. 

DiTisio:< ,  SOL.  —  La  France  rcnfennc  8 G  préfectures  ou  dépar- 
temens ,  y  compris  la  Cors#,  qui  forment ,  sans  celle  dernière , 
373  arrondisscmcns ,  2 , 7  1  *  cantons ,  et  39,381  communes.  Il  y 
a  194  routes  cl  1,34G  relais. 

Le  climat  est ,  sans  contredit ,  un  des  plus  beaux  du  globe.  Le 
sol ,  gcncralemcnl  fertile ,  y  donne  abondamment  toute  espèce  de 
productions  :  grains,  céréales,  YÎns  renommés,  lin,  chancre,  ta- 
bac, colza,  oranges,  olives,  marrons,  truflès,  légumes  variés  et 
bois  de  construction. 

Mo!«TAG>Es.  —  On  distingue  les  Alpes  au  S.-E. ,  qui  la  séparent 
dcritalie;  la  C6le-d'Or,  le  Jura,  les  Vosges;  dans  l'intérieur , 
les  Cévcunes  ,  et  au  S.  les  Pvrénées. 

FohÈTS.  —  Les  principales  sont  les  Ardennes,  les  Vosges  ,  les 
forêts  de  Compicgne,  Villers-Colerels,  Fontainebleau,  Orléans 
et  Saint- Germain.  Les  coupes  annuelles  rapportent  environ  110 
millions . 

Mers,  Fleuves,  Rivières.— -iï/é^/; l'Océan,  la  Méditerranée, 
du  Mord,  la  Manche.  Fleuves  :  le  Rhin,  la  Loire,  le  Rhône,  l«i 
Garonne,  la  Seine,  l'Escaut,  la  Meuse.  Hiviêres  :\à  Meurtlie,  la 
Moselle,  la  Somme,  l'Oise,  la  Marne,  l'Aisne,  la  Saône,  la  Dor- 
dogne. 

Canaux.  —  Du  Languedoc,  qui  réunit  la  Méditerranée  à  l'O- 
céan t  d'Orléans ,  qui  ouvre  une  communication  entre  Anvers  «t 
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Mar-scille  ;  de  Bourgogne ,  du  Centre,  de  Monsieur,  de  TOurcq , 
de  Saint-Martin ,  etc. 

K\Lx  MINÉRALES.  —  De  Barcgcs ,  Bagncres,  auprès  des  Pyré- 
nées; Forces,  en  Normandie;  PloniMèi-cs  et  Bourbonne,  en  Lor- 
raine; Vichy,  Ncris,  Chaudes- Aiguës ,  du  Mont-d*Or,  en  Au- 
'vcr^nc  ;  et  les  boues  de  Saint-Amand,  dans  le  départemenl  dn 
Nord.  Nous  décrivons  ces  thei'ines. 

Antiqi'ités.  —  Il  en  existe  un  grand  nombre  que  nous  indiquons 
dans  Touvrage,  surtout  dans  le  midi,  à  Nîmes,  Arles,  Aix,  etc. 

(2uiuosiTÉs  NATURELLES.  —  Foyez  dc  la  page  327  à  la  page  366. 

Mkiaix,  MiNÉnAux. — Plomb,  cuivre,  fer,  mercure,  caJamine» 
manganèse,  antimoine,  cobalt,  arsenic,  houille ,  sel  gemme ,  as- 
])halte ,  soufi*e ,  tourbe ,  pierres  et  roches  en  tous  genres ,  sootm 
dc  richesses  pour  Tindustnc. 

AMMivx.  —  Beaucoup  de  chevaux  de  belle  race,  surtout  dam 
le  Limousin;  bœufs,  bétesàlaine,  cerfs,  cherreuils,  loups ,  re- 
nards ,  sangliers  ,  blaireaux ,  lièvres ,  lapuis  ,  loutres ,  belettes, 
fouines,  marmottes,  écureuils,  chats  sauvages.  L'abeille  etle^er 
à  soie  y  font  fleurir  trois  branches  importantes  de  commerce. 

CoMMEncE.  — 11  embrasse  les  produits  variés  d'un  sol  feiiile  cl 
d'une  aciiv e  industrie  ;  savoir  :  grains,  vins,  fruits,  bois,  tabac, 
lin,  chanvre  ,  toiles  de  coton,  liqueurs,  savon,  ébénisicrie,  cuirs, 
bijouterie  '^'débre,  quincaillerie,  ricbes  soieries,  draps,  chapd- 
Iciie,  dentelles,  modes,  pelleteries,  teintureries,  p<k:hcs,  marais 
salans ,  armes  à  feu,  forges ,  verreries ,  glaces ,  librairie  et  denrées 
coloniales. 

l)*après  le  comte  Chaptal ,  on  peut  évaluer  le  produit  total  an- 
nuel de  l'industrie  nationale  en  France  à  1,820,102,409  francs. 
I^n  déduisant  de  cette  somme  4 1(), 000, 000  francs  |K>ur  Tachât 
des  mailèrcs  premières;  186,000,000  pour  la  main-d'œuvre ,  et 
1 1)2,000,000  pour  tous  les  autres  frais  de  fabrication,  on  obtient, 
pour  le  bénéiicc  de  l'industrie,  une  somme  de  182,005,221  fr. , 
c'est-à-dire  environ  10  pour  100  des  capitaux  employés,  il  faut 
se  rappeler  que  ce  genre  d'évalualitm  ne  peut  jamais  élrc  qu'ap- 
proximatif. Voici,  en  nombres  ronds,  la  valeur  des  produits  de 
j>iiisieurs  branches  dc  l'industrie  nationale. 

Tapeleries 31,700,000  fr. 

Manufactures  de  coton 191,600,000 

-de  chanvre 142,769,000 

-  de  liu 100,000,000 

-  df>  dentelles  et  broderies '.       9,000,0(»0 

-d'horlogerie 22,500,01*0 


■ebcki,  CauTDHti,  PoraLiiiON. — La  gallà  et  rincopiMnee 
'  iMMcnt  le  fcMid  du  carMtére  ^néreui  de*  Fraoçiû  ;  c'eM-  k  leur 
JMie  gue  Ici  ctrangen  Tienoeat  m  former.  Léon  ammwnea»  laDt 
l«d*ûe,  lebitUrd,)eajenz,lcsspec<>cl)»,  la  paume ,  l'awrime 
«l'éqnilalioD.  PopuUlMU  30,4&1 ,1S7  kib.  ra  1S2I  (1). 

InTKUciMin,  Ini-riTST.  —  L'emeigoemeut  public  est  dan*  In 
MMM  de  runiienilé ,  qui  >e  divise  en  ■cadéœies ,  cinq  ordres  de 


.■li«D>iocis,  école*  primaire»,  jinnii  rr  rhainnnfn,  minet,  école* 
polytechnique,  de  musique  et  dedéclamalioa. 

Llnslilul  de  France  eit  une  sociéré  de  «avaiu  el  artule* ,  qui 
I^dplace  Ici  ancienoes  arail^miGS  ;  il  comprend  quatre  seclion*  : 
ceUedei  sciences,  celle  de  l'académie  rraoçaise,  celle  des inscrip- 
liona  el  belles-lelires,  cl  celle  des  beaux-arts.  Les  nomiuatiiiui 
>ui  places  Tacaules  se  foui  au  scruliu  par  chaque  académie.  Le» 
■boii  toni  soumis  à  l'Bppi'uliallon  du  roi. 

GoiiTtBiiiiiaHT.>~-Le  nii  esl  le  chef  suprême  de  l'Etat;  à  lui 
*eul  apparlieul  la  puÎMance  eiécutive.   La  puissance  législative 


da  bnreia  da  loii|itada ,  la  popolilian  (I*  I*  Frut* 
SS,9ei|eniB1B,'>iGi,9ttieBiSi9,d*i99,tS4i 
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s'eierce  coUcctiTement  par  le  1*01 ,  la  chambre  des  pain  et  €flB| 
des  députés  ûe.«  déparlcmens.  Le  conseil  du  roi  se  subdivise  en  kn^ 
ministcres  :  intérieur,  guerre,  justice,  affaires  étrangères, 
et  colonies  ,  linances  ,  mai.soii  du  roi ,  arFaircsecclcsiastiquct. 

Chaque  département  est  administré  par  un  préfet,  et  le 
lieu  du  département  est  le  siège  de  la  préfecture.  11  eftt  dÎTÎeéai 
plusieui*s  arrondissemeus  commuuaux  adminiiUrcs  par  des  mnm* 
prérels. 

Ces  arrondissemens  communauc  se  subdivisent  en  pliisictiiv  Jtti" 
lices  de  paix  ou  cantons,  ayant  chacun  un  juge  de  paîi ,  el  cem* 
prenant  un  certain  nombre  de  communes  administrées  cbactne  ptf 
un  maire. 

Forces  militaires  et  >ÀVAi.Es.  —  La  France  se  partage  eo  SI 
divisions  militaires ,  commandées  chacune  par  un  lieutenanl-gêoè- 
ral ,  qui  a  sous  ses  ordres  plusieurs  marécbaux-dc-camp  ehargjél 
du  commandement  des  départemens  compris  dans  la  division.  G3m> 
que  division  a  en  outre  un  gouverneur  qui  ne  s'y  rend  que  par  ordrf 
du  it>i.  L'année  présente  un  effectif  d'environ  200,000  kooHMfc 
On  compte  en  France  3  poudre ries-raniticrics ,  9  |K>udrci*îei  et  fj 
raflineries.  La  marine  a  30  frégates,  100  petits  bàlimeus  etplB"j 
sieurs  corvettes.  1 

Relioio.v. — La  religioa  çitholiquc  est  ccUc  do  TEtat  :  le6Wdflf| 
coites  y  sont  tolérés.  j 

JrsTicB.  —  On  compte  27  court  royales,  358  tribunaux  eîH|| 
ou  de  prcmici'e  instance  ;  des  tribunaux  maritimes  dans  5  ports.  ^ 

IIevexus,  Dztte. — Les  contributions  directes  rapportent  en^ 
viron  350  millions,  les  contributions  indirectes  plus  de  195.  L^ 
budget  s'élève,  tout  compris,  à  un  milliard  et  demi  d'impôts.      .  ^ 

La  dette  nationale,  en  nombres  ronds ,  est  de  plus  de  3  mîitîar^ 
500  mille  francs.  J 

Tout  l'argent  ciiTulant  en  France  peut  s'évaluer  a  3  niilliarÉj 
et  demi.  5 


RKGLËMENS  DE  POSTE. 
Frais  de  voyage  »  Passeport  et  Monnaies. 

Dans  toute  la  France,  le  prix  de  la  course  est  fixé  à  un  fr.  50 c> 
par  cheval  et  |Nir  |K>stc,  et  7  5  c.  pour  les  guides.  11  n'est  pcmù 
qu'aux  postillons  de  conduire  les  chevaux  de  poste  ;  il  leur  est  dô 
fendu  également  d'exiger  aucune  rétribution  au  delà  du  prix  fist 
par  la  loi,  et  d'insulter  les  courriers.  Tout  postillon  doit  avoir  i( 


Pays-Bas, 

Florin 

Stuiver  à  6  deniers.  .   . 

Ducat 

Daler 

Lowendaler 

Dantmarck, 

Species-Tbaler 

Marc-lubs 

Blarc  danois 

Etat-Romain, 

Scudo 

Tcs(one 

Papeto.    . 

Paolo 

Espagne, 

Piastre 

Pesetas  à  4  réaux.   .   . 

Real  nuevo 

Heal  de  Tcillon.    .   .   . 

Hambourg. 

Marc-banco 

Marc  courant 

Suisse, 

Ecu  de  Bastc  à  60  batzen 
Florin  de  Basle.  .  .  . 
Franc   de  Jleme  à    10 

batzen 

Ecu  de  Zuricb 

Florin  de  Zurich.  .   .   . 

Naples, 

Seudok  120  grani.  .  • 
Ducato  &  100  grani. .  . 

Taro 

(^rlino 
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Portugal. 

tt.    c.  ^  •        I 

2   f»7  Ci*usadoà480rees.  .   .     ! 

C5  Mille  rees * 

6  88  '      -> 

5  48  ^~''- 

4  56  Tbaler  à  24  gros.  ... 

Groscbcn 

5  69  ^"'''^• 

1   90     Rouble  à  100  kopecks. 

Sardaigne. 

Scudo  à  2  lire  et  demie. 

5  53     Lira 

1   66  c 

j    j  j  Saxe, 

55     Species-Tbaler 

Thalcr  à  24  gros.  .   .   « 

Florin.  ..«^..a. 

5  44     Groscheo 

58  •^"''^• 

29     Onzie  à  30  tari.   .   .   .    1 
Scudo  à  12  tari.   .   .  . 

I   90  •^'^*- 

1  55     Species-dalerà  48  8cbil- 

jinp 

Pièce  de  10  ocrs.  •   .   . 

2  22  Joseane, 

Franccsconi  ou  Leopol- 

1  52         dini  à  10  paoli.   •   . 
4   78     Talleri  à  9  paoli.   .   .   . 

2  29     Tcstono  à  3  paoli.  .   .   . 

Paolo 

Lira 

4  27  Turquie. 

85     Ja^para  à  2  piastres  eC 
43         demie 
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Maîtres  à  40  paras.  . 
»ira 

Venise, 
)iicalo  à  8  lire.   .  . 


fr. 

2 


c. 

1 

5 


4  34 


Scudo  délia  croze.  . 
GriM^iuaou  ducalone. 
Talero  à  10  lire.   «  '. 

Osella 

Lira 


XI  Ij 

tt.     c. 

6  56 
82 
29 
6 
53 


5 
5 

2 


Depub  la  création  de  la  banque  de  France  en  Tan  11,0  circule 
les  hiUels  de  banque  cfe  100  fr.  et  de  500  fr. ,  qui  sont  payables  à 
^  au  porteur  et  le  seul  papier-monnaie  qui  existe  à  présent  dans 
I  Franee.  Le  privilège  de  la  banque ,  d'après  la  loi  de  1 806 , 

été  prorogé  de  TÎnçt-cinq  ans  au-delà  des  quinze  premières 
anées. 


CONSEILS  POUR  LETRANGER  A  PARIS. 

Extraits  de  Reichard» 

LoGEVErfT.  —  Le  prix,  dans  les  bôlcls  garnis,  n'est  point  dé- 
Tmioc;  la  lumière ,  le  feu  se  paient  à  part.  On  pcul  Irouver  dans 
s  quartiers  moins  fréquenlés  que  le  Palais-Royal ,  les  Tuileries  et 
i  Chaussce-d'Antin  ,  des  hôlels  garnis  très  commodes  et  à  un  prix 
lodcré.  On  peut  encore,  par  une  manière  économique,  prendre 
es  appartcmens  meublés  dans  des  maisons  particulières.  Le  jour- 
■I  des  PctitcS'AjJiches ,  qui  parait  cbaquc  jour,  donne,  à  cet 
^ard,  des  rensei^nemens  certains.  Une  autre  manièi'e,  qui  con- 
tent à  ceux  qui  séjournent  lon{;-temps,  est  de  louer  un  appartement 
ide  et  de  le  faire  meubler  par  des  tapissiers. 

Les  botcls,  les  plus  renommes  sont  ceux  de  Meurice,  rfe  Saiiit- 
lonoré;  des  Colonies,  de  Caslille,  de  Castigiione,  rue  de  Riclie- 
ieu  ;  rbolcl  Feydeau ,  rue  des  Colonnes  :  on  y  pai'le  anglais  et 
llemand;  des  Etats-Unis,  passage  des  Petits-Pères;  dans  la  rue 
iainl- Jacques ,  aux  numéros  156,  143  et  115,  à  l'Union,  sur  un 

sellent  pied. 

Bai5S.  —  Vigier,  sur  la  Seine;  Cliinois  ,  boulevard  des  Italicns^; 
it-Sau^eur,  rue  Salnl-Deiiis;  Montesquieu,  rue  de  ce  nom  :  le 

II  de  cLaquc  bain  est  de  1  franc  25  centimes". 

KcPAS.  —  Quunt  à  la  nourriture,  un  étranger  peut  tenir  son 
^e,  se  faire  apporter  du  dehors,  ou  vivre  dans  Tes  restaurans 
|pri\  fixe  et  à  la  carte;  les  plus  en  vogue  sont  au  Palais-Royal , 
Frères  Piovençaux,  Véfour  ;  Beauvillicrs ,  rue  de  Richelieu; 
JrigTion ,  rue  Neuve-des-Pelils-Champs  ;  le  Rocher  de  Caecale  , 

le  MoDlorifucil  ;  place  du  CLàlcîiU  au  N  eau  qui  Tclc.  Il  ne  laui 
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pas  oublier  de  demander  pour  un  quand  on  va  deux  chex  UD 
ratour. 

Cafi:s. — Les  plus  frcquentés  sont  ceux  de  Foy,  Lemblm,  Blill^ 
Colonnes,  au  Palais-Uoyal ;  Toiioni,  Hardy,  boulevard  des  Ita- 
liens ;  de  la  Régence ,  place  du  Palais-Royal ,  célèbre  par  mmi  cêH 
et  ses  joucui's  d'échecs;  Zoppi,  rue  des  Fossés-Saiul-Gi 
des-Prés,  renommé  par  ses  glaces. 

Il  y  a  des  cabriolets  très  commodes ,  mit  des  places 
cet  efïct ,  qu'on  évalue  à  plus  de  2,000  :  prix  de  la  course  1 
35  centimes  :  première  heure  1  franc  75  centimes ,  et 
1  franc  50  centimes,  hcs^acres,  voitures  à  quatre  roues ,  au 
bre  de  3,000,  se  trouvent,  ainsi  que  les  cabriolets ,  jusqu^à  a^ 
nuit  sur  les  places  ;  on  les  prend  à  la  course  ou  à  l'heure  :  pm  f    : 
1  franc  50  centimes  par  course ,  2  francs  25  centimes  U  premîm 
heure ,  et  1  franc  75  centimes  la  dcuxiènie.  On  donne  toujoasoB 
sus  pour  boirr  au  cocher.  A  chaque  place  est  un  bureau  d'innée-    ^ 
teur  ;  en  cas  de  contestation ,  ou  s'adresse  à  cet  inspecteur. 

Ca.bi:sets  LITTÉRAIRES ,  Palais-Royal ,  rueVivienne,  chez  Gft*    \ 
glignani ,  rue  de  la  Paix  ;  place  de  TOdcon  ;  rue  Caumartin  ^ 
Madame  Renard. 


TABLEAU  DE  PARIS. 


PARIS  {Ltitetia) ,  une  des  villes  les  plus  célèbres  du  monde ,  li 
chef-lieu  du  département  de  la  Seine ,  et  capitale  du  royaume,  ett 
bâti  sur  les  deux  rives  et  sur  deux  iles  de  la  Seine ,  fleure  qui  h 
traverse  de  l'K.  à  l'O. ,  et  le  partage  en  deux  parties;  son  odmt» 
vatuii*c  est  situé  )Nir  20*^  1 1'  E.  du  méridien  de  l'ile  de  Fer,  etMT 
48^  50'  14"  latitude  N.  Superficie  de  Tenceinte  entière,  I0,M9 
arpens  de  100  perches.  Circonférence  extérieure  des  bouleraMl  p 
6  lieues.  La  méridienne  du  N.  au  S.,  par  l'observatoire,  cloMi 
5,505  mètres  de  long  La  perpendiculaire  tirée  de  l'Ë.  k  1*0. ,  A 
la  barrière  Charonne  à  celU  des  Bons-Hommes,  donne  7y80f 
mètres  de  long.  C'est  la  résidence  du  roi  et  le  siège  du  gourenB- 
ment. 

Hùloire,  —  Après  la  conquête  des  Gaules  par  les  RoaaiMv.l 
Paris,  alors  bourg  situé  dans  la  grande  ile  de  la  Seine,  conuM^l 
à  s'agrandir  et  à  s'embellir.  Les  empereurs  y  constniisirent  fl 
aqueduc  et  un  palais,  dont  les  restes  subsistent  encore.  Enyalup 
les  Francs,  en  486,  il  devint  sous  Clovis  le  siège  de  l'empire.  iM 
christianisme  y  fit  élever  des  églises  et  des  couvons.  Les  roîi  Hé*  |* 
rovingiens  y  avaient  un  palais.  Sous  Charlenwgne ,  les  lettres  tf  .i^ 

■i 
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Im  aetOBces  coamMDCCreDt  k  fleorir  dans  cette  capitale»  et  elle 
éprouva  rbeareuse  influence  du  génie  de  ce  prince.  Ce  ne  fut  que 
iqiuiii  Hugues  Cape!  que  les  rois  y  établirent  leur  résidence.  Le 
cnad  ce  le  petit  Châtelet  étaient  alors  deux  forts  destinés  à  protéger 
MM  deux  eitrémités  du  principal  pont  ;  une  grande  forteresse,  la 
BaMHIe,  fiit  bélie  plus  fard  »  pour  sonreiUer  l'entrée  de  la  Seine 
daos  Paris.  Cette  ville  îùl  pillée  plusieurs  fois  par  les  Normands 
■■  iz*  siedey  et  raTagée  par  ces  barbares  à  trois  époques  difle- 
i;  elle  tU  détruire  jusqu'aux  derniers  restes  des  momimens 
lu  puissance  romaine  y  avait  élevés.  Pbîlippe-Auguste  Ten- 
de murs  9  et  6t  paver  les  mes.  Sous  les  rois  suivans,  Paris 
de  plus  en  plus;  François  I*  contribua  beaucoupà  l'em- 
;  mais  c*est  surtout  sous  Louis  XIV  que  cette  métropole  prit 
«n  air  de  grandeur  digue  du  rang  qu'elle  occupe.  La  révolution 
m  ùSa diaparaitre  un  grand  nombre  «tes  anciens  édifices  religieux; 
la  ville  y.  a  gagné  sous  le  rapport  de  la  salubrité  et  de  la  propreté. 
Oana  leslempsmodemes ,  Paris  a  été  le  théâtre  de  grands  événemens 
^*oii  retrouve  dans  l'histoire.  Les  ennemis  j  entrèrent  en  1*8 1 4  et 
1815. 

Pâlab.  —  Cette  superbe  cité  renferme  un  très  grand  nombre 
d'édifices  magnifiques ,  et  ne  cède  qu'à  Rome  sous  ce  rapport.  On 
j  compte  six  palais  principaux ,  parmi  lesquels  on  admire  à  juste 
titre  celui  des  Tuileries ,  dont  la  façade  est  très  imposante  ;  le 
palais  du  Louvre  semble  ne  faire  qu'un  mèroc  édifice  avec  celui 
dai  Tuileries ,  auquel  il  est  joint  par  une  longue  galerie  qui  s'é- 
tead  sur  la  rive  droite  de  la  Seine,  et  renferme  une  riche  col- 
lation de  statues  et  tableaux,  nommée  Musée,  On  construit  mie 
nttre  galerie  parallèle  à  celle  sur  la  Seine ,  qui  joindra ,  du  côté 
da  N. ,  Je  Louvre  et  les  Tuileries.  A  la  façade  du  Louvre  est 
aoe  grande  coloouade  regardée  comme  un  des  plus  parfaits  mor- 
ceaux d'arcbilecture  qui  existent.  Le  palais  Bourbon  est  daa^ 
aae  belle  exposition ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine  ;  le  palais 
do  Luxembourg  est  grand,  majestueux,  et  on  admire  sa  belle 
galerie  de  tableaux  ;  le  Palais  de  Justice ,  nouvellement  réparé , 
est  occupé  par  les  principaux  tribunaux  ;  le  Palais-Royal  se  dis- 
tingue par  son  jardin,  ses  galeries  couvertes,  et  ses brillans  ma- 
gasins. 

MovvMESn,  Statues.  —  On  distingue  TArc  de  triomphe  de 
rÉtoile,  la  Bom*se,  les  établissemcns  des  Orphelins,  de  la  Lé- 
gion d'Honneur,  le  Temple,  rhôlel  des  Invalides,  Thôtcl  du  Tré- 
»&oyal ,  lif  Chambre  des  Députés ,  la  Coupole  en  fer  de  la  halle 
grains,  TOdéon,  les  portes  Saint-Denis  et  Saint-Martin,  les 
de  Louis  XI 1,  sur  la  place  Royale;  de  Louis  XIV,  sur  la 
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piaro  (les  Vidoires  ;  de  Henri  IV,  sur  le  Ponl-Ncuf ,  cl  la  Made- 
leine. 

lC^^nI.IssF.M^^fs  riDLics.  —  L'hôtel  des.  Monnaies ,  »ur  la  rhre 
L;auc  \w.  (le  la  Seine  ;  rHôlel-de-Villc ,  les  Ecoles  de  droit  et  de  Dé* 
(Iccine,  les  Ecoles  mililaii*e  et  polytechnique ,  1rs  greniers  d'à* 
(Inn'T,  les  murclics  d'une  construction  neuve,  le  garde-: 
l)lc,  place  Louis  XV;  la  hourse,  le  Jardin  du  Hoi,  le 
qui  a  \,'200  tableaux  et  500  statues;  le  collège  royal,  le 
seivaloÎKi  des  arts  et  métiers,  la  banque  de  France,  l'ecilrepdt 
des  vins,  les  abatloii*s,  Tobservatoire ,  les  baim  Vifpcr.  On  re- 
marque les  belles  rues  de  Rivoli,  de  la  Paix,  de  la  Chausa^ 
d'Anlln ,  de  Richelieu,  Vivicnne  ,  et  celles  du  faubourg  Saio^ 
Germain;  les  passages  Vivienne,  Vcit>-Dodat,  Choiaeinl^  de 
rOpéia ,  etc. 

Eglises.  —  Plusieurs  des  églises  de  Paris  sont  dignet  d*âog6t  i 
la  cathédrale  est  un  bAtiment  gothique,  très  vaste  et  très  élevé  p 
accom])a<;né  de  deux  tours  dune  hauteur  et  d'une  masse  n 
santés;  ré;;lise  de  Sainl-Eustache  offre  un  modèle  de 
et  de  légèreté;  celles  de  Sainl-Roch  et  de  Saint-Sulpice , 
siruitos  vci-s  le  milieu  du  xviii*  siècle,  sont  grandes  et  d'un  godft 
nobie;  le  Panthéon,  ou  église  Saintc-GenevièTe,  bâti  sur  la  & 
du  même  siècle,  est  d'une  architecture  élégante,  et  très  ndN 
en  sculptures  et  peintures.  L'église  de  Siûnt-Gennain-des-P|iéit 
nou>clUn;cnt  restaurée,  date  d'une  antiquité  très  reculée. 

[*i.ACEs.  —  Paris  a  plusieurs  places,  dont  quelques-unes  aoiii 
entourées  de  balimens  unifoi-mcs.  La  plus  spacieuse  est  celle  de 
Louis  XV,  qui  sépare  les  deux  promenades  des  Tuileries  el  des 
Champs- El vsées.  Elle  est  bornée,  d*un  côté,  par  deux  bâtii 
construits  en  arcades  et  en  colonnades,  et  séparés  par  une 
large  et  rcgulit'rre.  Celle  du  Carousel,  décorée  d'un  bel  arc  de 
triomphe,  est  très  vaste.  On  distingue  la  place  des  Victoires  p 
relie  de  Vendôme,  décorée  d'une  colonne  majestueuse,  ou  l'ea 
monte  par  un  escalier  intérieur.  On  cite  encore  la  place  Royale. 

Ponts.  —  Sei/.e  ponts,  dont  douze  de  pierre  très  beaux  ,  éla» 
hlissent  une  communication  facile  entre  les  divers  quartiers  dc 
Paris.  Le  Pont-Neuf,  bâti  par  Henri  IV,  est  le  plus  long,êl 
situé  à  Texlrémité  occidentale  de  l'île  de  la  Cité,  et  travi 
ainsi  les  deux  bras  de  la  Seine,  immédiatement  au  dessous  de  lear 
jonction.  Le  pont  Louis  XVI  est  remarquable  (lar  la  hardiesse  de 
ses  arches  ,  la  vaste  étendue  de  la  place  à  laquelle  il  aboutit ,  elles 
superbes  hAtimens  qu'il  a  en  perspective.  Les  p<Mits  des  Arts,  da 
Jardin  du  Roi ,  se  font  remarquer  par  leur  élégance  et  leur  légè- 
reté ;  les  arches  en  sont  formées  [>ar  des  arcs  en  fer.  Celui  da 
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PEcole  mîlitah'e  ou  d'Iémi  ne  le  cède  paâ  aiix  deux  derniers  :  Jca 
«rcbes  sont  en  pierre.  Le  pont  des  Invalides  n*est  pas  encore 
acbeTe.  Les  superbes  quais  qui  l»ordcnt  les  deux  rÎTes  de  la  Seine 
oflrent  de  belles  promenades  et  de  magnifiques  points  de  vues. 

Fostâin ES.  —  Les  nouTcUes  fontaines ,  construites  et  alimentées 
par  les  eaux  d'Arcueii  et  du  canal  de  TOurcq ,  embellissent  cette 
■wtropole.  Ce  canal  verse  ses  eaux  â  La  Villette,  dans  un  vaste 
et  superbe  bassin  qui  doit  servir  de  point  de  parta^  pour  la  dis- 
liibotioo  des  eaux ,  d*un  côté ,  par  le  canal  Saint-Mainin ,  qui  tra- 
verse le  faubourg  de  ce  nom ,  cl  se  termine  à  la  gare  de  V  Arsenal  ; 
d  de  r autre ,  par  le  canal  Saint-Denis.  Parmi  les  anciennes  fon- 
taines f  on  devra  visiter  celles  des  Innocens  et  de  la  rue  de  Grc- 
nellc-Saint-Gcrmain.  Parmi  les  nouvelles ,  celles  de  la  place  de 
l'École  de  Médecine,  de  la  place  du  Chdtelety  celle  de  Desaîx  avec 
90D  buste ,  place  Dauphine. 

BiBLiOTBÈgcEs.  —  La  Bibllotliéque  royale ,  rue  de  Richelieu  , 
qui  renferme  500  mille  volumes  et  100  mille  manuscrits  ;  au  cabi- 
net des  médailles  et  antiques,  100  mille  médailles,  et  au  cabinet 
«les  estampes,  1,500,000  estampes;  la  bibliothèque  Ma74irine,  de 
93  mille  volumes  et  4 1  mille  manuf^crits  ;  de  F  Arsenal ,  de  1 7  0  raille 
volumes  et  6  mille  manuscrits;  de  Sainte-Genevirvc  ,  de  1  10  mille 
volumes  et  2  mille  manuscrits;  de  la  Ville,  de  42  mille  volumes. 
Od  trouve  encore  le  Jardin  du  Roi,  vaste  local  où  Ton  voit  réunies 
presque  toutes  les  plantes  rc»nnucs ,  avec  une  ménagerie  et  un  ma- 
Cnifitpie  cabinet  d'histoire  naturelle . 

HosriCES.  —  L'Hôtcl-Dicu,  avec  l  ,500  lits;  la  Pitié,  600  lits  ; 
Saint-Antoine,  2ô0  lits;  Cocbin,  100  lits;  Neckcr,  140  lits; 
Beaujeon;  IGl»  lits;  Saint-Louis,  800  lits;  l'hôtel  des  Invalides, 
érigé  [>ar  Louis  XIV  pour  nourrir  et  I()**<t  les  soldats  infirmes, 
remarquable  par  son  dôme  doré;  le  Val-dc-Grarc ,  riiôpilal  mili- 
taire, la  Siilpctricrc  ,  la  Matcrnilc,  les  Enfans-Trouvés ,  les  Or- 
phelins. Il  y  a  en  outre  heaucoup  de  bureaux  de  charité  où  Ton  dis- 
tribue à  domicile. 

PnoMFXàiiF.s,  Boui.F.vàKDs.  —  Plusicurs promcnadcs  s'oflVenl  aux 
habilans  de  la  rapirale  ;  la  principale  est  le  jardin  des  Tuileries , 
dessiné  par  le  Nosti-e ,  et  orné  des  plus  belles  statues.  Les  Champs- 
Elysées  sont  bornés,  d'un  côlé ,  par  un  large  quai  et  par  la  rivière  , 
e(  de  Fanlre  par  de  beaux  jardins  et  de  superbes  hôtels;  ib  sont 
traversés  dans  leur  longueur  par  une  allée  spacieuse  qin ,  avec  le 
eommencemcnt  de  la  route  de  Rouen ,  forme  une  avenue  de  40,000 
toises  de  long.  Le  jardin  du  Luxembourg  tient  le  second  rang  après 
^ui  des  Tuileries ,  et  se  recommande  par  son  heui-cuse  distribution 


»•• 


tVnj  APEBÇU 

et  SCS  leirasses  du  meilleur  goût.  L«  Jardin  du  Roi  tUirecDeorel 
foule  par  SCS  plantes  cl  son  muséuD. 

Les  boulevards,  qui  enloureot  la  ville,  sont  très  fréquentât  t 
ofli*ciit  mille  charmes  divers  à  être  parcourus  en  tous  sent. 

SrLCT  ALLES.  —  Savoir  :  F  Académie  royale  de  musique;  lei  III 
liens,  les  deux  Théâtres  français,  l'Opéra-Comique,  le  Vaiidi 
ville ,  le  Gymnase ,  les  Variétés ,  la  Porte-Saint-Martin,  rAnUgi 
la  Gaîté ,  le  Théâtre  des  nouveautés  et  le  Cirque  de  Franconî. 

Qt-ÂRTiEas,  Fàlbourgs.  —  La  Cité  et  le  Marais,  qnarliera  rc 
tirés;  la  Chaussée-d'Antin,  très  brillante  ;  le  fauKour^  SainirGei 
main ,  séjour  des  nobles  ;  les  faubourgs  Saint-Martin ,  SaSnl-Denii 
Saint-Antoine ,  Montmartre ,  très  industrieux  cl  foil 
Saint- Jacques ,  patrie  des  étudians;  Saint-Marceau  y 
fabiiqucs. 

Division,  Statistique.  —  Paris  est  divisé  en  12arrondii 
avec  un  juge  de  paix  et  un  maire ,  48  quartiers  avec  un 
de  police.  11  y  a  54  barrières,  65  fontaines,  30  mille 
221,922  méiia;;es  ou  feux,  1,120  rues,  39  églises,  4 
24  hôpitaux,  C  bibliothèques,  12  théâtres,  16ponU,  28 
10  halles,  87  places,  24  casernes,  7  prisons  civiles  et 
37  établissemensd'instruclionpubliquc,  28  routes  royales, 
de  cassation  unique  pour  le  royaume,  une  cour  royale,  uoei 
comptes,  plusieurs  tribunaux ,  un  archevêché,  une  école  de  droit  i 
de  médecine,  une  institution  de  sourds-muets,  plusieurs fociétéaM 
vantes,  un  institut  divise  en  quatre  académies,  7  collèges rojaui 
une  université ,  une  préfecture  de  police  et  loterie.  On  j  compi 
9,800  boutiques,  3,500  cafés,  il  s'y  consomme  2,106,000  quk 
taux  de  grains,  tant  blé  que  riz,  par  an  La  iH>pulatioD  s'élève 
800  mille  habit  ans. 

Coui;scs  DE  CHEVAUX.  —  Du  25  aoûtau  5  septembre,  course  pou 
le  prix  royal ,  de  6,000  fr. 

Industrie,  Commerce. — Cette  cité,  aussi  remarquable  ))ar  a 
magnificence ,  par  son  amour  pour  les  lettres  et  les  arts ,  que  pa 
%on  commerce ,  renferme  tous  les  genres  de  beautés ,  réunit  tou 
les  établissomens  d'industrie  publique  qu'ofri*ent  partiellement  le 
premières  villes  de  TEurope.  C'est  le  chef-lieu  des  grandes  admi 
nistrations  et  établisscroens  en  tous  genres  quelconques.  Sa  der 
nièrc  exposition  a  prouvé  qu'elle  aspii*c  à  parcourir ,  la  première 
toutes  les  |y>utes  de  l'industrie.  Elle  ne  connaît  ])oint  de  rivales  dan 
la  fabrication  des  articles  de  mode  et  de  goût.  Paris  établit  de 
marchandises  dans  une  infinité  de  genres  ;  sa  joaillerie  ,  sa  bijou 
terie,  son  orfèvrerie ^  sa  coutellerie  de  luxe,  ses  bronzes,  sa  por 
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edaine ,  «es  {Mpîers  ffÔÊàt^  41  guilerîey  aoo  éhéaùauaie,  sa  car- 
roMcrie,  sa  qoiDcaillciîe»  jmàmetA  dans  l'Europe  d'une  réputation 
■érilée.  Ses  tissus  dhreMy  ses  superbes  tapisseries  des  Gobelins  et 
de  la  SaTonnerie,  ses  cuirs,  ses  produits  chimiques,'  ses  instm- 
SOM  d'optique  et  de  physique,  rimprimerie  et  la  librairie ,  ne  sont 
ftts  Bioins  estimés;  de  sorte  qu'on  doit  la  regarder  bomme  lapre- 
anèra  rille  manufacturière  du  royaume,  comme  efle  en  est  la  capi- 
tale. C'est  aussi  dans  son  sein  que  se  fait  la  plus  grande  partie  des 


Paonons  mAarrans. — Sd ,  9  nullîotts  ;  drogues mWcÎDales ,  3  ; 
eoiileiira,^entts,  4;  soude,  potasse,  3;cuiTTe,èiam,  plomb,  3; 
dfneerîey^ieafô,  10;  sucre,  37  ;marée,  4.  Tdttl,  Ôbnûllions. 

PacmviTS  iNDOSTanu.  —  Draps,  io  millions;  toiles,  batis» 
tea,  etc.,  15;  soieries,  3;  mercerie,- 3;  fourrure,  1  ;  papier,  4; 
fer  y  S  ;  charbon  de  terre,  3  ;  ardoises,  tuiles ,  briques,  3  ;  sa- 
von ,  7 .  Total ,  49  millions. 

C'est  donc  une  valeur  de  335  millions  employés  en  achats  de 
produila  agricoles,  de  49  millions  en  produits  industries,  de  65 
en  denrées  coloniales.  En  tout,  340  millions  qui,  par  l'action  vi- 
tale d'une  graude  cité ,  sont  refoulés  du  centre  jusqu'aux  extré- 
mités de  la  France. 

DttTA!fci.  — Paris  esta  98  l.  S.-E.  de  Londres,  250  l.  S.-O. 
de  O^ienhague,  380  I.  S.-O.  de  Stockholm,  5001.  S.-O.  de 
Saint-Pétersboarg,  COO  S.-O.  de  Moscou ,  3*^4  O.  de  Cracovie, 
300  S.-O.  de  Dantzick,  316  S.-O.  de  Berlm,  210  O.-S.-O.  de 
Dresde,  195  O.-S.-O.  de  Leipsick,  115  O.  p.  N.  deFrancfort- 
■ir-le-Mcin,  204  O.  p.  N.  de  Prapie,  250  O.  de  Vienne,  270 
O.  de  Presbourg,  352  N.-O.  de  Constanlinople^  333  N.-O.  de 
Naples,  260  N.-N.-O.  de  Rome,  230  O.-N.-O.  de  Venise,  107 
K.-O.  de  Berne,  148  O.-N.-O.  de  Zurich,  100  O.-N.-O.  de 
Bâle,  280  N.  p.  E.  de  Madrid,  350  N.-E.  de  Lisbonne.  Lat. 
».  48»  50'  14",]oDg.O.  6»0". 
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ENY.IRONS  DE  PARIS.  (1) 

Les  distances  ne  sont  pas  rigoureuses* 

Alfort   (  canton  de  Charenton  ] ,  hameau  au  conflneni  de  b 
Seine  et  de  la  Marne ,  a  une  célèbre  école  royale  Télérinûre 
dce  en  1776,  avec  une  riche  hibliothè<{ue,  un  jardin  de 
superbe. 

Arcubil  (canton  de  Yillejuif),  à  1  1.  S.,  prés  le  petit MobIp 
Rouge ,  tient  au  hameau  de  Cachant;  il  y  a  des  maisons  de  phî- 
sanec  et  une  société  agréable.  L'aciueduc  mérite  l^atteMÎOB.  Fêle 
le  dimanche  (pii  suit  la  Saint-Denis.  1,340  hab. 

Argentbuil  (Seine-et-Oise) ,  chef-lieu  de  canton ,  boorgà  %  1.  ■/, 
N.-N .-O. ,  a  du  bons  \ignobles  et  les  rumes  de  rancîen  prieuré  où 
se  retira  Hcloïse.  4,600  hab. 

AuTECiL  (canton  de  Ncuilly) ,  Ttllage  à  1  1.  '/a  O. ,  entre  le  boîi 
de  Boulogne  et  la  route  de  Versailles ,  est  embelli  per  de  joUet  ■■■• 
sons ,  dont  quelques-unes  furent  la  demeure  de  La  FootJÛne  »  Re- 
chic,  Boilcau,  Molière;  une  pyramide  s*èlèvesur  le  cimelîÀre«  k 
la  mémoire  du  chancelier  d'Aguesscau.  Fctc  le  15  août.  1^300  lu 

Bagatelle  (canton  de  Neuilly),  véritable  lieu  de  délicee»  ett 
situé  dans  le  bois  de  Boulogne  ;  on  y  remarque  le  pavillon,  les  jn^ 
dins  variés  avec  art ,  l'ermitage ,  les  statues  et  ^obélisque. 

Belleville  (canton  de  Pantin),  village  situé  à  Textrémilé  de 
iaubourg  du  Temple ,  a  de  nombreuses  maisons  de  campagne  ei 
guinguettes ,  rendez-vous  du  peuple.  On  s'y  battit  en  1814.  3,500 
habitans. 

Bellevi:e  (canton  de  Sèvres) ,  dans  un  site  enchanteur,  d'où  la 
vue  tombe  sur  un  paysage  admirable.  Le  chiteaM  mérite  attention. 
(  Nouvelles  constructions.  ) 

Bercy  (canton  de  Charenton),  village  à  '|a  L  E*»  sur  la  Seine» 
avec  un  château  et  pai*c  remarquables.  Il  s'y  fait  un  commerce 
ronsidèrable  en  vins,   et  entrepôt.   Fête  après  le  8  septembre. 

i,(;oo  h. 


(i)  Voir  pour  de  plus  amples  renseignement  le  Guide  du  f'ojagemr  am 
rofu  de  Paris  ,  chez  PcIdUrur,  in*  1 8  orné  d^une  carie  routière. 

VoiTiRu  des  environs  de  Paris.  Pour  \f.  ronCoN  de  Sevm,  nie  de  Rohant 
canton  de  Sceaux  ,  quai  Conli ,  rue  d*Enfer;  canitm  de  SoiHt'IkHtt,  me  d%a* 
ghieUf  nie  du  faubourg  Saint-Denis;  pour  Saint- Cloud, ne  Dnphoi{  bAicani 
vapeur,  iVlé,  quai  d^Orsay;  pour  Vineennes ,  porte  Saint- Antoine;  pour  Vwr* 
taUtes,  Saint-dermain,  rue  de  Rohan ,  de  RÎToli  ;  pour  Montmormcr  ,  Enghitm-* 
leS'liai'u  ,  rue  du  faubourg  Sainl-Denis,  n**  5i. 


izi-Li-PonT  (uToiuliiKnieiit  de  Sceani),  chef-lieu  de 
lurg  >  S  l.  S.-O.,  dÎTiié  en  deux  canimuiiei,  tM  li'èa 
par  le  coacouri  des  deux  ritières  qui  y  afilueul,  el  lea 

qui  le  trMenenl  ;  le  commerce  det  lïns  y  eit  impor- 
lasse  la  Marne  HV  un  mncieo  pont ,  a  l'eilrémké  duquel 
LU  d'\lforl.  fêle  patmale  le  deuiîème  dimtticba  de 
Ob. 

>!>-Sui>T-H*itBici  {airoTHliiaetnenl  de  Sceaux] ,  vîlUge 
. ,  traiertd  pu-  le  canal  Saint-Maur,  a  de  belles  mai- 
clébre  bdpibl  dea  Tous  perrailemenl  lenu.  1 ,600  h. 
K  (<:aDlaade  Sceaux),  rilla^  à  I  I.  'j^  S.  p.  O.,  dans 
eux  ,  sur  une  hauleur,  a  beaucoup  de  maisons  de  cam- 
le  T  fil  délicieuse.  Aux  environs  soDt  des  bois  magni- 

patronale  le  1"  mai.  1 ,000  li. 

>Koi(cautQf>deViliejiiin,Til1aeeà  3  1. 'f.  S.  p.  E.  , 
19  de  plaiwnce  el  des  manuraclures ,  des  pensions  el  un 
II.  Fcle  palrunale  après  le  95  août.  1,300  h. 
r  [buLic  Saint-)  (caotoo  de  Panrio),  colline  asseiÉIe- 
ince  entre  BelIcTille  el  Pantin.  En  1 S  1 1 ,  on  s'j  ballil 
cnient ,  surtout  les  éleTcs  de  l'Ecole  polylecbDÎque. 
E  DU  PisE-Licuisi  (eaolOD  de  Pantin)  ,  tatt  enclo* 
'émilé  dcsbouteTardaneulideParisB  TE,  ;  ony  arriva 
■re  d'Aubiaj.  U  »oe  J  esl  étendue.  On  y  rero^nju» 
!  superbes  lambeaui . 
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Goo&uvon  (canton  de  Nanlerre),  TÎllage  à  1  1.  *j^  O. 
Seine ,  arec  château  et  caserne  bâtie  par  Louis  XV.  1,200  1 

EcouBif  (Seine-euOisc) ,  joli  boui*g  et  chef-lieu»  •4L  *j 
avec  château  et  parc ,  et  paysage  Tarie.  Filature  de  colon. 

EriNÀT-sua-SaiNB  (canton  de  Saint-Denis),  village  k  Z 
Dagobert  y  eut  une  maison  de  plaisance ,  et  y  mourut.  Le  hi 
de  la  B riche  est  remarquable  par  son  port.  Son  châleao  fbl  1 
par  Gabrielle  d'Esirées.  1 ,200  h. 

Ebhekoicvillb  (Oise) ,  village  à  10 1.  N-N.-E. ,  entre  letj 
de  Louvrcs  et  de  Dammartin,  ftit  habité  par  J.-J.  RoaaaeMi 
points  de  vue  y  sont  variés. 

FoziTBifAT-Àux-RosBs  (csnlon  de  Sceaux),  village  à  1  1.  ' 
est  renommé  par  ses  champs  émaillés  de  roses  au  prioteopa,  < 
ses  jolis  paysages.  7  50  h. 

Gbhtillt  (canton  de  ViUcjuif] ,  ancien  village  à  1  L  8,  » 
rÎTiére  de  Bicvrc ,  avec  de  belles  maisons ,  fut  babîlé  par  h 
de  la  première  race.  La  belle  Biane  de  Poitiers  y  eut  on  j 
Le  petit  Geotilly  en  dépend ,  et  possède  des  mannfiwîinrea  d* 
minéraux,  fabrique  de  toiles  peintes ,  blanchisseries,  et  bea 
de  guinguettes.  5,000  h. 

GaosDois  (Seiae-et-Oise) ,  village  à  4  1.  S.-E. ,  a  un  beii 
teau  et  un  parc  de  1 , 7  00  arpens  clos  de  murs. 

lLB-SAi?rT-DB!fis  (  canton  de  St. -Denis  ),  village  a  2  1.  *j^ 
Paris ,  dans  une  ilc  formée  par  la  Seine ,  presque  en  faoe  Sl.«l 
avec  des  maisons  de  plaisance,  est  le  but  des  excursions  periaîi 
400  h. 

JouT  (Seine-et-Oise),  village  à  5  1.  O.  de  Paris,  sur  la  i 
de  Dièvre ,  avec  un  château  et  parc ,  et  uue  célèbre  manuf 
de  toiles  créée  par  M.  Oberkamp.  Fête  le  dimanche  après 
août.  1,800  h. 

IssT  (  canton  de  Sceaux  ) ,  village  à  1  1.  S.  S.  O. ,  sur  U 
et  la  roule  de  Sèvres ,  a  un  châteait  et  des  restes  d'antiquité 
site.  1,050  h. 

Malmaisok,  château  à  2  1.  '/,  O.  Uy  a  des  jardins  et  bAl 
somptueux. 

Mârlt  (Seine-et-Oise),  à  4  1.  O.,  est  remarquable  p 
aqueduc  de  333  toises  qui  amenait  à  600  pieds  d'élévati 
eaux  de  la  Seine  ;  une  pompe  à  feu  le  remplace. 

Mbcdor  (  canton  de  Sèvres  ) ,  bourg  dans  un  sile  encbeot 
un  château  royal ,  de  beaux  jardins  et  un  vaste  parc.  Rabei 
fut  curé.  Les  environs  offrent  des  excursions  intéressanlei 
patronale  le  dimanche  après  le  4  juillet.  1  «500  h. 

Montmàstab  (canton  de  St.-Denis),  village  célèbre  c 


n  (fuiton  de  NanUj),  TiUaf^  agr^ble,  MiaiD[Jiit.,  sur 

M,  ■  lie*  me*  Mcarpécs,  va  cbAlema,  de  jolies  maiioai,  des 

lioéralM,  des  panions  cl  des  filUures  de  coton  et  draps.  Le 

^A,  connu  par  ses  bah  et  ipeclBclcs,  c*t  k  l'entrée  du  bois 

Jogne.  9.400h. 

it-St  .-Hius  (canton  d«  QurenttMi  ] ,  «iltage  à  9 1.  '^, ,  prit 

«ut  tor  Ik  Hune  et  1*  Tonte  de  ProTÎns ,  est  ranarqnable 

o  canal  noo  letniDé. 

(s- St. -GMT*»  (  cmIOD  de  Puitin  ) ,  joli  TiUage  1  1  1.  E.  p. 

un  un  rite  frais,  est  souvent  risifé  des  Parisiens. 

Ncr  (le),  cbâieau  à  3  I.  Sur  ja  route  dejHeaui,  aTccunsU' 

parc  de  700  arpens,  coupé  de  proDwnades  Toriées. 

■•IKV[LLE  (  canton  de  Pantin],  à  1  I.  '|,  N. ,  est  un  lieu  1res 

par  ses  bosquets,  le  parc  cl  les  promenades  cbampélres.  It 

1.  1 ,000  h, 

EL,Tillageà  31.  '|,  O.,  avec  de  belles  casernes.  3,000  h. 

-Clocd  (  canton  de  Sèircs  ) ,  tîUc  a  3  I.  O.  sur  la  Seine  et 

le  de  VcTMÎlles.poasédenDiDsgniiiciuecbileaurojBlliabiié, 

rc  el  de  beaux  jardins.  Le  1 8  brumaire  y  éleitH  Bonaparie 

uissance.  3,400  k. 

.-Ci>(SeiDe-et-0>se),iiIlagei>&l.  O.  p.  S. (Louis  XIV 

la  une  maison  pour  les  Hlles  nobles.  M»'  de  Hainicnon  t'y  ' 

.  Elle  est  detinée  à  l'instructioa  des  oflîcian  d'inbalam- 
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St.-Deîiis  (Seine).  Voyez  page  2. 

ST.-OcEx-suR-Sci?fE  (  canton  de  St.-DenU),  TÎUage  a^rcabb 
situé  ù  1  1.  sur  la  Seine,  avec  nombreuses  maisons ,  est  célébra 
par  le  séjour  de  Louis  XVlll ,  le  3  mai  1814.  C'est  là  «prU 
la  Charte  aux  Français.  Fcie  après  le  24  août. 

Sceaux  (  Seine  ) ,  sous-prérecture  et  ville ,  à  droite  de  la 
d'Orléans  et  dans  un  lieu  champêtre ,  est  célèbre  par  loo  bal  qui 
se  tient  dans  le  parc  tous  les  dimanches,  depuis  le  1^  inaijiisqu*Mi 
1^  novembre.  1,000  h. 

SÈVRES,  chef-lieu  de  canton  et  liourg,  à  2  1.  O.  sur  la  Seine* 
dans  une  position  ouverte ,  a  un  nouveau  pont,  une  magnifique  ma- 
nufacture de  porcelaine,  et  de  belles  maisons.  3,300  b. 

ScRÈ.iTEs  (  canton  de  Nanterre  ) ,  village  à  2  1.  O. ,  situé  au  pied 
du  Calvaire ,  sur  la  Seine ,  h  de  jolies  maisons  ;  son  vin  païae  en 
proverbe ,  quoique  sans  fondement ,  pour  signilier  du  TÎn  déiea» 
table.  On  y  couronne  une  Rosière  tous  les  ans.  Le  chemin  pour  j 
aller  est  le  bols  de  Boulogne.  1 ,200  h. 

Vaxvres  (  canton  de  Sceaux  ) ,  à  ^{4  de  1. ,  ancien  et  fort  TÎIlage» 
a  de  belles  eaux ,  des  vergers  et  bosquets  oincs  de  maiicms  d*agré-> 
ment.  1,300  h. 

Yavcirârd  (canton  de  Sceaux),  attenant  à  la  barrière  de  tm 
nom»  possède  de  nombreuses  fabriques  et  guinguettes.  3,050  h. 

V1RSAILLES.  Voyez  page  103. 

YiLLEJuip,  chef-lieu  de  canton,  village  à  2  1.  S. ,  sur  une  kai^ 
tem*,  avec  un  château  entre  les  roules  de  Fontainebleau  et  dn 
Choisy. 

ViNCETrNEs,  chef-lieu  de  canton,  à  1  1.  E.,  possède  un  châtem 
fort,  un  parc ,  une  école  royale  d'artillerie ,  une  salle  d'armes,  lo 
mausolée  du  duc  d'Kughicn.  Eln  1815,  le  général  Daumesnii,  par 
son  rare  courage,  sauva  cette  place.  4,600  h.,  non  compris  In 
garnison. 


•rement  di»  elTels  de  comiDcrce  de  Paris  lur  les  déparlemen*, 
déptrlcmeiu  sur  Paris.  Pixir  les  lerTices  ,  vin/ez  le  tableau 


VILLES 

leiii-stinalioa 
1  Diligences. 

<l< 

lOCTE. 

VILLES 

fTille,  V.  G.- 

..Icj. 
..le.j. 

t.les^i. 
t  1.»] 
t.lesaj. 

t.l«j. 
t.le.j. 

HeE<diti,Eu. 

JatDic,  Cognac, 
SaiDWs.Blaye. 

i4h. 

t.lesj. 
t.lesj. 

rck,    «.    Mul- 

ral'^'e,v.Bi.r^ 

»,v.  Lille 

lES  nOVALEB. 
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TABLEAU  DES  MESSAGERIES  ROYALES. 


VILLES 

DE    PASSAGE 

ou  de  dcsliaatiun 
des  DiligcDccs. 


RouE.x ,  par  Magny . 

RouEHj  par  Mantes 
Royc,  V.  Cambray. 
Sle.  -  Meoehoulu  , 

v.'Melz 

|St.-MaixcnL,  vojr, 

La  Rochelle 

Saikt-Qcektih 

Sebah 

Sens,  V.  Lyon 

Soissons,  V.  Reims. 

Steasbocrg 

TonneiTc,  vojr.  Be- 
sançon  


ToCLOUiE. 


Tours 

Troyes,  vojr.  Mul- 
hauscn 

|UzercheSy  v.  Tou- 
louse  


Vale5Cienres. 


Verdun,  v.  Metz.. 

Verneuil  ,v.  Rennes 

Versailles  ,1;.  Char- 
tres  

Vcsoul,  V.  Mulh*». 

Vicrson  ,   V.  Chà- 

I   teaaroux 

I Vitre',  V.  Rennes.. 
IVitry-snr-Marne  , 
I   V.  Strasbourg 


DEPART 
de 

PAVS. 


t.  Icsj. 

t.  les  j. 
t.  les j. 

t.  lesj. 

t.  les  3 j. 

t.  lesj. 

t.  les!2  j. 

t.  les  j. 

t.  lesaj. 

t.  lesj. 

t.  les  a  j. 
t.  les  aj. 
t.  lésa  j. 
t.  les3J. 
t.  les  3  j. 

t.  lesj. 

t.  lesj. 
t.  lesj. 

t.  les  j. 
t.  les  3  j. 

t. les  j. 
t.  lesj. 

t.  les  j. 


TEMPS 

en 
ROUTE. 


14  h. 

i4h. 


17  h. 
36  b. 


\  » 


3j. 

pi- 

4j-  •/• 

37  h. 


RETOUR 
pour 

PARIS. 


VILL 


GotistroK 


t.  lesj. 
t.  lesj. 


t.  lesj. 
t.  les  a  j. 


ht   HaTr«, 
Fteamp,  G 
Poot  •  km 
Uonle«r. 

Louviers. 
Montdidit 


G«u*,  Lm 
M— bcMe, 

Luxembo 


t.  lesj.   JM.ye««€iî 

t.  les  3  j . 

ÎFoix  ,  Gare 
Tarbes ,  P« 
AlbyJX^ 
t.  les  3  J.     Sauniur,  Lo 


•••••••< 


Arcis-suT 
Tulle. 

Saint-Amaoi 
n»jt  Blanbi 
Qucsaoj  ,  . 
Anvers,  B 
Li^ie  ,  L 
Malitte»,  M 
te  U  Bcl(i 
HolLandc. 


>•••••••• 


Bourges. 


jeud. ,  um.  Mttiofrrie  pour 
Dieppe  ella  TÎIJe  d'Eu,  inar.i 
nlDur  jeudi.  T.  1.  j.  malU- 
potle  et  JiKuagtne  de  Paris  à 
Calais ,  ■  Abbevilte. 
AIRE   (  Pu-de-Calaiii  )  ,  lundi , 

pour  Sl.-Umer  ;  9  dilig.  pour 
Bcthune  e(  A  iras,   tout  les 
jeudi*  et  murdii.  f.  AnùCBa, 
Doulens,  Lille. 
iSL  (Boucbo^lu-WiAm),  \nM 

-4'.* 


IOU5  les  joura  dilig.  de  Bcllbri 

à  IlÂlc. 
AMIlERT(Puj-dc-DdBio),deui 

fo is  la  semaine  pour  rïennODl. 
AMBOISE(lndre-al-Loire).  F. 

AMIENS  (  SamiDD  ) ,  tous  1ù 
jours  yume/fo  Toulousines  p. 
Paris,  coi-resp.  avec  Arras  . 
AlticrI  et  Bapauroe  ;  lous  Ici 
jouit  l'£c^an-  aUan^  ■  LiUe  ; 
mtare  pour  Doulena  ,  Sûnlr 


.VXxij       DILIGENCES  ET  VOITURES  PARTICULIÈRES 


Pol ,  Aifc  ,  Péronne ,  Saint- 
Quentin,  chez  Scribe  ;  1. 1.  j. 
pour  Rouen ,  Abbcvillc ,  à  la 
Posle-aux-Che^aux;  1. 1.  j%  p. 
Aumale ,  rue  des  Waleleta  ; 
tous  les  2  jours  pour  Beau- 
vais,  à  r Abreuvoir. 

A  NCENI S  (  Loire-lnfcrieure  ) . 
F.  Nantes.  —  Andclot.  K 
Chaunionl. 

ANGERS  (  Maine-et-Loire  ), 
messag.  royale  tous  les  jours , 
alternativement  par  le  Mans 
et  par  Tours  ;  tous  les  jours 
pour  Nantes  ;  2  autres  diit'g, 
t.  1.  2  j.  pour  Laval  et  |>our 
le  Mans;  t.  1.  3  j.  voit,  susp, 
pour  Nantes ,  Saint-Gcor^^es- 
sur-Loire,  Ingraode,  Ancc- 
nis;  rotures  toutes  les  sem. 
pour  Tours,  Orléans,  Poi- 
tiers, Limoges  ,  Bordeaux  , 
le  Mans  et  routes.  —  Dos 
bateaux  messagers  viennent 
tous  les  samedis  de  divers 
points ,  et  descendent  sur  le 
port  de  Lignv,  au  Soleil-d'Or. 

ANGOl  LEMÈ  (Cbareute),  di- 
ligence de  Paris  à  Bordeaux  ; 
t.  I.  j.  pour  Roebefort  cl  Li- 
moges ;  pour  Saintes ,  par 
Jamac  et  Cognac . 

ANNONAY  (Allèche),  t.  1.  j. 
pour  Lvon,   Chevilly. 

ARCIS- SLR -AUBE  (Aube), 
t.  1.  2  j.  dilig.  allant  à Troyes, 
Cbâlons,  Reims. 

ARLES  (  Bouches- du-Rhâne), 
Villai-s  ,  Chalwin-Fcste  ,  les 
lundis,  mcrcr.  ,  sam.  |)our 
Nimcs  ;  idem  pour  Marseille  ; 
3  voit,  1. 1.  j.  pour  Tarascon. 

ARRAS  (Pas-de- Calais),  mer- 


credi, jeudi,  samedi,  Mig, 
pour  Cambray ,  retour  le  !«•• 
demain. 

AUBUSSON  (Creuse),  pour 
Limoges  et  Clermont,  1. 1.  j. 
corresp.  avec  celles  de  P«riS| 
Lyon ,  Bordeaux ,  Toulooie  ; 
Moulins;  pour  Guéret,  La- 
Chàtre ,  5  fois  par  semaine , 
mardi,  vendredi,  samedi. 

AUCH  (Gers),  dilig.  de  Tou- 
louse à  Bayonne  ;  pour  Tou- 
louse, chez  Ader;  p.  Agea. 

AUMALE  (Seine -Inférieure), 
tt  1.  j.  pour  Rouen,  pour 
Amiens;  un  eaèriaieleontMip, 
t.  1.  j^  avec  les  voit,  de  Paria 
par  Grand-Villiers. 

ALRAY  (Morbihan),  t.  L  ï  j. 
voit,  de  Rennes  à  Brest. 

AURILLAC  (Cantal),  t.L  2j. 
communique  avec  la  diiijg,  da 
Pai'is  à  Clermont  ;  pour  Cler- 
mont ,  mardi  et  samedi. 

AUTUN  (  Saône-et-Loire  ) ,  t. 
1.  j.  dilig.  de  Châlons-sur- 
Sa6ne  à  Paris. 

AUXERRE  (Yonne),  dircctioa 
des  messageries»  diligences  ei 
guimbardes ,  Lesserré  ;  des 
coches  d'eau,  Bdamy;  voà. 
]>our  toutes  roules ,  au  Cha 
peau -Rouge;  d'Auxerro  à 
Troyes;  pour  Clamecy ,  3  fins 
la  semaine;  1. 1.  3  j.  pour  la 
roule  de  St.-Sauveur,  St.- 
Fargeau  et  Montargis. 

AUXONNE(Câtc-d^Or),  3vml. 
I.  1.  j. ,  3  fois  |iour  Dijon. 

AVALLOS  (Yonne),   l.  Lj. 
dilig.  de  Paria  à  Chàlona  lur 
Saône. 

AYESNES  (Noi^),  l.  L  2j« 


xxxir   diligeuces  et  voitures  PAUipiaNlJiftti 


trajet  de  Beaucaîre.4  PérolSi 
une  lieue  de  Montpellier ,  eu 
1 4  heures  ;  départ  t.  !•  j.  de 
l'un  et  Tautre  POTU»  àm  eo* 
ches  du  Rhôi|p» 

BEAUMONT  et  route  (Sarthe). 
r,  le  Manf , 

BEAUNE  (Côt6-dOr),<^V!r^. 
de  N.-D. -des- Victoires;  céïe" 
rijeres  de  Dijon  à  Lyoo. 

B£AUVAlS(Oifle),  t.'l.  j.  pour 
Par»,  en  9  heures,  33  pU- 
ces,  à  riiàtel  d'Angleterre i 
t.  1.  2  j.  pour  Amiens»  6  pla- 
ces; ihid,  porBreteuil;  t.  1. 
j.  pour  Clermonty  à  K  heures 
du  soir,  retour  le  lendemain, 
4  places  y  Lefebvre ,  cour- 
rier; t.  1.  2  j.  pour  GisorSy 
3  places  y  rue  Saint- Jean  ;  t. 
t.  j.  pour  Cbamhly ,  6  places, 
chez  Boulât  ;  tous  les  dim. , 
mercr.  et  jeudis  pour  Rouen, 
correspondant  à  Rouen  avec 
les  diligences  de  toute  la  Nor- 
mandie ;  t.  1.  j.  passage  des 
message  royales  pour  Calais , 
Lille,etder^<romA;/A;. 

BEFFORT  (Haut-Rhin) ,  I.  1. 
2  j .  dilig.  de  Lyon  à  Stras- 
bourg ;  t.  1.  j,  cowrrùnr  de 
Beflbrt  à  Baie,  f^oyet  Lyon, 
Dijon. 

BELLEY  (Ain).  FoyezLjoo, 
Bourg. 

BERGERAC  (Dordogne).  r. 
Borfleaui. 


BESANÇOMIDouba)»  éê  TU- 
tel  du  SanTage,  ■*  j^j,  jpav 
Paris ,  un  jcNur  par  Aaicnv 
,  et  un  jour  par  Troyeat  t.  I. 
2  j.  pour  Straiboac|^  t.  L j. 
pour  Lyon,  pour  ~         "" 


avec  corresp.  poor  la 
les  dimanches,  mvéb 
dredis;  t.  Uy 
1. 1.  j.  pour  Grajf 

Salins {  lundis,  tam ^ 

vendredis  poâr  Naa^y  <t  h  J 
L4>rraîne.  —  De  \%ML  éê  " 
France,  t.  L  S  j»  pour  Ljei^ 
par  Looa-lS-âa^meri  U  t  j. 
pour  Stmsbmirg,  fmtMmi^ 
béliard,  Befibtt  et  Golwvf 
1. 1.  j.  pour  Veaonl,  €injyi 
t.  1.  j.  pour  Ddle,  Ayoa  m 
Paris  ;  mardi,  vt 
serv.  de  ilepéc 
larlier,  place 
1. 1.  j.  pour  Banne  I  IuhEi 
jeudi  pour  Jussej  et  Blwf 
bonne;  jeudi  pour  Mom^- 
liard,  veuve  VineeMy 
Granges;  limdiei 


rendr.eft 


■MlJ 


place  St.-Pierre,  9oàm  jpm 
la  Chaux-de-Fond,  parAl^ 
pilai,  VaUlabou,  Flangrbi 
che,  Fuana,  laaBreneUetb 
Locle. 

BETHIJNE  (Paa^le-Caltti},  t. 
1.  j.  pour  Àrraa,  LiUe^  Sl*^ 
Orner  ;  tooa  lea  joim  pain 
pour  Douai. 

BÉZIERS  (Hénnh).  F. 
pellier. 


BERGUES   (Nord),   èarques 

pour Dunkerqueplusieurs fois    BICH^ILLER  (Bas- 
par  j.  ;  t.  1.  j.  diûg.  de  Dun-  -       vaà»  mercr.  et  vendr* 
kerque ,  pour  Ypres  et  pour       -Strasbourg. 
Ullc.  BLATE  (Gironde),  U  L 

3ERNAY  (Eure),  r.  Evreux.        veit.  4e  Nantes  à 


). 


n 


I 


1.  1.  9  j.  quirtierde  Royan  , 
n"  I&7  ,  dilig.  pour  Limoges, 
Orléans,  P-irU,  ai  4  jours; 
Wie  voiî.  corrmp.  STec  Ven- 
flAiDe  el  Cli*rtr«ï,  Tirait  de 
(.n  Rochelle.  —  Serrice  des 
JtoMUet  I.  I.  9  j.  en  posie, 
•liant  à  Pari*  en  7!  hcufcs, 
allées  de  Toutnj,  n»  T. — 
Pour  Toulouse,  t.  les  S  j. 
iUlif.  cours  du  Dmne-Mars. 
Od  _v  assure  des  places  pour 
Auch  e(  pour  Toulouse  ;  une 
sirire  <l!li^.  t.  t-  9  j.,  Mali- 
»*Tt  1  Foi«éB  de  l'Intendance, 
m*  9.^ — Pouf  Bayonne,  l'Es- 
pogne  el  Trun ,  tuusieslj. 
Toi,  coun  du  DouM-Mirs. 
—  Mène  burcM  dam  la  lai- 
•Mi  de*  «aui ,  eieellenrci  irr- 
lÔKt  3  foi*  par  acnÙDe,  pour 


Paris  ,  par  correspond,  t 
Grandvilliers,  Beauvais. 
L'élnblissement  do*  voit 


icVUmo, 


.lu 

LTon ,  de  Comle  el  comp.  — 
Bafraax  à  vapeur. 

BOtHBOKNE.I.ES-B.UNS 
{Ha.r(eiMame),  ™-«fl^«.de 
Bourboniic  à  Chaumonl,  à 
Lnnpres. 

BOUHIiON-VENDÉE  (  Veo- 
dée),  1.  I.  j.  tiialle-poite  oa 
tli/ig.  pour  Bordeaux  el  pour 
Nanl«*;  4  foi*  U  sem.  passage 
de  h  lAVrjfnwe  deNanle*,  de 
Bordeaux  par  Montaigu,  Lu- 
con,  Manru  ,  La  Rochelle  , 
8ainles,.et  pirHonlalgu,  Sl- 
Futgcin,   ChatonDais,   Saint- 
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TABLEAU  DES  MESSAGERIES  ROYALES 


VILLES 

DE    PASSAGE 

ou  de  destination 
des  Diligences. 


DEPART 
de 

PARIS. 


Ham,  voy.  Saint- 
Quentin 

Havre  (le) 

Joigny,  -V.  Dijon.. 

Lan  grès,  v.  Besan- 
con  

Laval,  v.'Keniies.. 

Liège,  vojr,  Valen- 
cicones 


TEMPS 

en 
ROVTE. 


ipar  Arras. 
par  Sainl- 
Qacntin. 

Limoges 

Lisieux,  V.  Caen. . . 

Lunérille,  V.  Stras- 
bourg  

Lusigntfn  ,  v.  La 
Rochelle 


t.  lésa  j 

t.  les  j. 

t.  Ies3  j. 

t. les  a j. 
t.  les  j. 
t. les  j. 

t.  lesj. 

t.  lesj. 

t.  lesj. 

t.  lésa  j. 

t.  lesj. 

t.  les  aj. 
t.  les  aj. 


'  J- 


18  h. 


2  J- 

39  h, 
38  h. 


LTOir,parAuxerre. 


Ltov,  par  Moulins. 

Màcon,!;.  Lyon.... 

Magny,  v.  le  Ha- 
yre 

Mans  (le),  v.  Nan- 
tes  

MaateSy  v.  Caen.. 


t.les  j. 


t.  lesj. 
t.  les  j. 

t.  lesj. 

t.  les  3J. 
t.  Lesj. 


3i. 


3j. 


RETOUR 

pour 
PARIS. 


t.  lesj. 


t.  les  j. 


BMavdi,G 


Marto,  ▼« 
Fèn. 


IMMOricbc, 
ChapcUc  , 
Colofse, 
twrtnks  1 
qaVHMnt 

SaÎBl-OBirr 

qii«,  Blffnr 
iray,  Bmg 
AiiTers  et 
Belgique. 
I  Périgocms, 
I  FaUiac,  P< 
mer,  Hoofl 


t.  lesj. 
t.  lesj. 


t.  lesj. 


t.  les  j. 


Grenoble, 
Montpellii 
Gap,  N^icc 
Toulon  , 
Ntme»,  M< 
Le  Puy,  C 
L>ra(;nigna 
pnoD»  St. 
r Julie  et 
mont. 

Idc 

Bourg. 

Gisors. 

Ckitems-di 

Hondan , 
ira  in. 


x\x 


TABLEAU  DES  MESSAGERIES  ROYALES. 


VILLES 

DE    PASSAGE 

ou  de  cle.sliaalion 
(les  Diligences. 


Rouen,  par  Magny. 

RouF.H,  par  Mantes 
Roye,  V.  Cambray. 
Ste.  -  Menehould  , 

v.-Melz 

St.-Maixent,  vojr, 

La  RocbcUe 

Saikt-Qcektih 

Sfoah 

Sens,  V.  Lyon 

Soissons,  V.  Reims. 

Steasbocag 

ïonneiTc,  voj\  Be- 
san^Q 


DEPART 

d« 

PAV^. 


ToCLOUiE. 


Tours 

Troycs,  vojr.  Mul- 
hausen 

Uzerchcs,  v,  Tou- 
louse  


VALE!«CIE1«nES. 


Verdun,  v.  Metx.. 

Verneuil  ,v»  Rennes 

Versailles  ,v.  Char- 
tres  

Vesoul,  v.  Mulh"» . 

Vierson  ,  v,  Châ- 
teunroux 

Vitre',  V.  Rennes.. 

Vilry-snr-Marnc  , 
1'.  Strasbourg 


t.  les  j. 

t.  les  j. 
t.  les  j. 

t. les  j. 

t.  les  3 j. 

t.  les j. 

t.  Ies3  j. 

t.  les  j. 

t.  lesaj. 

t.les  j. 

t.  les  a j. 
t.  les  aj. 
t.  les  3 j. 
t.  lésa  j. 
t.  les  a  j. 

t.  les  j. 

t.  lesj. 
t.  lesj. 

t.  les  j. 
t.les  a  j. 

t. les  j. 
t.  lesj. 

t.  lesj. 


TEMPS 

en 
ROUTE. 


l4h. 
l4b. 


••••••< 


17  h. 
36  h. 


3j. 

4j-  ■/. 

ajh. 


RETOUR 

pour 
PARIS. 


VILLES 


GOlBIlfOffDA 


t.  les  j. 
t.  lesj. 


t.  lesj. 
t.  les  3  j. 


L€  HaTr«,  Dii 
Freaaap,  (Jamà 
Poat  -  Aaért 
Uonllcw. 

Louviers. 
MoQtdidler. 


Gvlte ,   Laadn 
Manbcafc,  At 

Luxemboai 


»•••••• 


••••••« 


t.  lesj.    jM.ye»«etPAI 
t.  les  a  j . 

IFok  ,  CarcMM 
Rodei,  A«ck  , 
TarbrB,P«rpi 
Âlby,  l*Espafi 
t.  lésa  j.     Stumur.  Lock 


!••••••••< 


Arcis-sur-i 
Tulle. 

Sarat-Amand,  ' 
n»j ,  Maabmi 
Que»noj  ,  Av' 
Anvers,  Bnu 
Lir|(e  ,  Lo«< 
Maliora,  Bloa 
tr  la  B«lgi^«i 
HoUanda. 


I  ••••••  • 


Bourges. 


•  # 
I 


mtttageriet ,  uercreili  pour 
Paru  ;  3  mriiageriet  puur 
Amienii,  meremli ,  âamcdi  j 
9  idem  pour  Abbe*illc  ,  niar. 
jeud.  ,  aain.  Meisagrrït  pour 
Dieppe el la Tille<l'[':u,  mar.) 
nlour  jeudi.  T.  I.  j.  malU- 
poite  el  metiagerte  de  Paris  à 
CUU,  àAbheville. 
AIRE  (Pu-de-dlaii),  lundi, 

pfKir  Sl.-()iner;  3  dilig.  pour 
Bélliiine   et   An-U,   lous  les 
jeudii  et  mardii.  A^.  Aaiicu, 
Doulem,  Lille. 
4IX  (Boucliev<lu-bl>âM)i  trou 

.4^♦ 


ALE.\ÇON(OrDe},  et  roule. 

y.  le  Mai». 
ALTKlRCH(Haul-Rhii>),  loui 

les  jouis    pour   MulluiUMin  ; 

iDus  \Ks\aiin  dilig.  de  Bellôrt 

AMIIEKT  (l>uj-dc-DàBu]),dcui 

Toïs  I»  spmainc  pour  ClenDOal . 

AM BOISE  {Indre-el-Lmre).  T. 


les 


AMItNS  (Somme) 

jours yicnuMÈ/  Toulousînes  p. 
Paris,  coiTCïp.  avec  Ariss  . 
Albert  et  Bapauioe  )  loua  les 
joui-B  rfciû-alluit  à  Lille  ; 
voSure  pour  Douleu ,  Saini- 
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Pol ,  Aire  ,  Péronne ,  Saiol- 
Quentin,  chez  Scribe;  1. 1.  j. 
pour  Rouen ,  Abbcvillc ,  à  la 
Postc-aux-Chevaux;  1. 1.  j%  p. 
Aumale ,  rue  des  Wateleto  ; 
lous  les  2  jours  pour  Beau  - 
vais,  à  r Abreuvoir. 

ANCENIS  (  Loire-Inférieure  ) . 
r,  Nantes.  —  ADdclot.  A 
Chaumont. 

ANGERS  (Maine-et-Loire), 
me  s  sa  g.  royale  tous  les  jours, 
allenialivcnicnt  par  le  Mans 
et  par  Tours  ;  tous  les  jours 
pour  Nantes  ;  3  autres  tiiiig, 
t.  1.  3  j.  pour  Laval  et  pour 
le  Mans;  t.  1.  2  j.  voit,  susp, 
pour  Nantes ,  Saint-Georges- 
sur-Loire ,  Ingrande,  Ancc- 
ni.*;;  votïures  toutes  les  sem. 
pour  Tours,  Orléans,  Poi- 
tiers, Limoges  ,  Bordeaux  , 
le  Mans  et  routes.  —  Des 
bateaux  messagers  viennent 
tous  les  samedis  de  divers 
points,  et  descendent  sur  le 
portdcLignv,  auSoleil-d'Or. 

ANGOILEMÊ  (Charente),  tU- 
liscnrc  de  Paris  à  Boi*deaux  ; 
t.  1.  j.  pour  Rochefort  et  Li- 
moges ;  pour  Saintes ,  par 
Jamac  et  Cognac. 

A.NNONAY  (Ardérhe),  t.  1.  j. 
pour  Lvon,   Chevilly. 

ARCIS-SIR-AI.BE  (Aube), 
t.  1.  3  j.  (Ult'g*  allant  à Troyes, 
Cliàlons,  Reims. 

ARLES  (  Bouches- dn-Rh6ne), 
VilJars  ,  Chabsîn-Feste  ,  les 
lundis,  m<*rcr.  ,  sam.  |>our 
Nîmes  ;  idem  pour  Marseille  ; 
3  voit,  1. 1.  j.  pour  Tarascon. 

ARRAS  (Pas-de-Cakis),  mer- 


credi, jeudi,  samedi,  M^* 
pour  Cambray ,  retour  le  lao* 
demain. 

AUBUSSON  (Creuse),  pour 
Limoges  et  Clermont,  1. 1.  j« 
corresp.  avec  celles  de  Paria, 
Lyon,  Bordeaux,  Toulooae; 
Moulins;  pmr  Guéret,  La- 
Chàtrc ,  3  fois  par  semaine , 
mardi,  vendredi,  samedi. 

ALCH  (Gers),  diUg,  de  Tou- 
louse à  Bayunne  ;  pour  Tou- 
louse, chez  Adcr;  p.  Agea. 

AUM  A  LE  (  Seine  -  Inférieure  ) , 
tt  1.  j.  pour  Rouen,  pour 
Amiens;  un  cabriolet eotrtaip. 
t.  1.  j^  avec  les  voit»  de  Paru 
par  Gi*and-Villiers. 

ALRAY  (  Morbihan) ,  1. 1.  2  j. 
vofV.  de  Rennes  à  Brest. 

AURILLAC  (Cantal),  t.  L  2  j. 
communique  avec  la  i/iZiyf*  de 
Paris  à  Clermont  ;  pour  Cler- 
mont ,  mardi  et  samedi. 

AUTUN  (Saône-el-Loirc),  i. 
1.  j.  dilig.  de  Châlons-sur- 
Saonc  à  Paris. 

AUXERRE  (Yonne),  dircctioo 
des  messageries,  diligences  ei 
guimbardes ,  Lesserré  ;  des 
coches  deau,  Bdamy;  voA* 
(tour  toutes  roules ,  au  Cha 
peau -Rouge;  d'Auxerre  à 
Troyes;  pour  Clamecy,  3  fois 
la  semaine;  1. 1.  2  j.  pour  la 
roule  de  St.-Sauveur,  Sc.- 
Eargeau  cl  Mootargis. 

AUXUNNE(CôteMl'Or)  ,2  v#tf. 
t.  1.  j. ,  2  fois  |Kmr  Dijon. 

AVALLON  (Yonne),  l.  I.j. 
diiig.  de  Paris  à  Chaloni  iim- 
Saône* 

AYESNES  (Noixl),  t.  I.  Sja 
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trajet  (le  Rcaucaire  à  Pcrols, 
une  lieue  de  Monlpcliier,  eu 

1  4  heures;  départ  t.  1.  j.  de 
l'un  et  Tautre  points,  des  eo- 
chcs  du  Hhôue. 

nEAL  MONT  cl  roule  (Saiihe). 
/'.le  Mans« 

BEALNE  (Côle-d'Or),  <////>. 
de  >î.-D.-des-Vicloires;  céle- 
ri/*-rt  s  de  Dijon  à  l^von. 

IU:ArVAlS(Oisc).  t.i.  j.  pour 
Paris,  en  9  huui*cs,  32  pla- 
ces, à  Thôlel  d'An;;leteric  ; 
t.  1.  :2  j.  |>our  Amiens,  C  pla- 
ces ;  ibiit.  par  Brcleuil  ;  t.  1. 
j.  pour  Clermonl,  à  4  heures 
du  soir,  retour  le  lendemain, 
\  places,  Lefebvre ,  cour- 
rier; t.  i.  2  j.  pour  Gisoi*s, 
3  places,  inic  Saint- Jean  ;  t. 
1.  j.  pour  Chamhly ,  6  places, 
chez  Boulât  ;  tous  les  dim. , 
mercr.  et  jeudis  pour  Hoiico, 
correspondant  à  Uoucn  avec 
les  diligences  de  toute  la  Nor- 
mandie ;  t.  1.  j.  passap^e  des 
messag,  royales  \m\ïv  Calais , 
Lille,  et  de  V Hirondelle. 

BEFFORT  (Haul-lUiin) ,   t.  I. 

2  j.  dilig»  de  Lyon  à  Stras- 
bourg ;  t.  1.  j.  courrier  de 
Betïbrl  à  Bàle.  l'oyet  Lyon, 
Dijon. 

BELLE  Y  (Ain),  f'oyet  Lyon, 

Bourj^. 
BEHCiEHAC  (Dordogne).  r. 

Bordcaui. 
BEKGIES    (Nord),    barques         pellier. 

)»ourDunkcrque  plusieurs  fois     BICHWILLER   (Bas-Rlua), 

par  j.  ;  t.  1.  j.  dilig,  de  Dun-         voit»  mercr.  et  vendr* 

kerque,  ]>our  Ypres  et  pour         Strasliourg. 

Lille.  BLAYE  (Gironde),  t.  U  9  j. 

BEHNAY  (Eure),  f^",  Errcux.         voit»  de  Nantes  à  Bordens{ 


BESANÇON  (Doubs) ,  de  VhA-^ 
tel  du  SauTage,  t.  L  j.  pour 
Paris ,  un  jour  par  Auierre 
et  un  jour  ])ar  Troyes  ;  t.  I. 
2  j.  pour  Strasbourg;  t.  Lj. 
|>our  Lyon,  pour  Pootarlieri 
avec  cori*csp.  pour  lu  Suiiae, 
les  dimanches,  mardis  et  ven- 
dredis ;  t.  1.  j.  pour  Vesoul  ; 
t.  1.  j.  |>our  Graj,  Raune, 
Salins  ;  lundis ,  mercredis  et 
yendi-edis  pour  Nançj  et  la 
Lorraine.  —  De  l'iiôlel  de 
France,  1.1.  2  j.  pour  Ljoa, 
par  Lons-le-Saulnier  ;  t.  L  j. 
pour  Strasbourg ,  par  Mont* 
béliard,  Beffort  et  Cohaer; 
t.  1.  j.  pour  Vesoul,  Graj; 
t.  1.  j.  pour  Dôle,  Dijoo  et 
Paris  ;  mardi,  vendr.  etdia. 
scnr'.  de  dépèches  pour  Poo* 
tarlier,  place  Saint-Piem  ; 
t.  1.  j.  pour  Baume  ;  lundi  el 
jeudi  pour  Jussey  et  Bour- 
bonne;  jeudi  pour  Monlbâ» 
liard ,  Teuve  Vincent,  rue  des 
Granges  ;  lundi  et  mercredi , 
place  St. -Pierre,  voit»  poiv 
la  Chaux-de-Fond,  parl'H^ 
pilai,  Valdabou,  ("iangebou- 
che ,  Fuans,  les  Brcncts  et  le 
Locle. 

BÊTHINE  (Pas-de-Cmleis),  t. 
1.  j.  pour  Arras,  Lille,  Si** 
Omcr  ;  tous  les  jours 
pour  Douai. 

BÉZIERS  (Hérault).  F. 


FoMésderinlFndance,n'>19; 
r.  l.  9  j.  quartier  de  Rojan, 
n"  151 ,  dili'g.  pour  Liino"», 
Orléans,  PnrU,  en  4  jo.lnli 
une  voit,  eorresp.  OTSC  Ven- 
ditme  «I  Chartres,  Tieiil  de 
La  Roi-hrile.  —  Serrîce  de* 
Jiotuifet  t.  I.  3  j.  m  poMe, 
■liant  i>  Paris  en  11  hêuru, 
allées  (Je  Toutnr,  n"  7. — 
Pour  Toutouse,"  t.  les  î  j. 
lù'fig.  rnurs  du  Douie-Mars. 
On  V  auure  des  ptaec*  \m\ir 
Auch  cl  pour  Touloii4G  ;  une 
autre  iliiig.  1.  I.  5j.,  Mali- 
TtTl ,  FiMEiés  de  rintendunce, 
n"  5. — Pour  Bayonne  ,  I'Eei- 
pagoe  et  Irun,  Iuusle<i3j. 
Mi^.  Conrs  du  Dnuxe-Hart. 
—  Même  bureaa  dans  la  sai- 
■ondeieiui,  execllenlet  ter- 
iov/  S  fois  par  temaîae,  pour 


Honlreuil  cl  Àbbeville  ;  pour 
Pari*,  par  correspond,  aicc 
GrandviUîers,  Beouvai».  — 
L'élahUssement  des  voilures 
aDglaiM»!,  diles  meEsagerieB 
de  r  Union ,  corretp.  avec  les 
bertmei  'lu  eommerce,  sur 
Lvon ,  de  Cotnie  ci  comp.  — 
Bateaux  à  vitprur. 

BOlHBOiN.NE-l.ES-BAlNS 
(HaiilC]Maitie),  meitageri  ^t 
Bourboniie  à  Chaumonl,  à 
Lnn-res. 

BOURBON-VETSDÉE  (Ven- 
dée), I.  I.j.  malU-poiU  on 
difig.  pour  Bordeaux  et  pour 
Nantes;  4  fois  la  sem.  patsa^ 
de  la  dUigmee  de  Nantes  ,  de 
B(M-deau^  ]>3r  Monlai^,  Lu- 
çon,  Marana  ,  La  Rochelle  , 
Sainte*, -et  par  Moniaigu,  Si- 
Ful"Giis,  CbatonDais,  Saiol- 
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HerminCyPontenay-le-Coiiitc, 
Niort  f  Saint-Jean-d'AD^ly , 
Saintes.  —  f^oit.  à  3  places 
pour  Saiimur ,  par  les  Es- 
sarta f  Ies41erbîer8 ,  Morta- 
gne,  ChoUet,  Vihiers,  Doué. 
—  f^oit.  à  6  places  pour  les 
Sables-d*  O  lonne. 
BOURG  (Ain) ,  diligences  pour 


Sancerre  ;  t*  l.  j.  n 
tache  pour  Saint-An 
pour  NeTcrs. 

DOURGOIN  (Isère) 
Lyon  à  G  renoble  ;  t 
de  Lyon  à  Grenobl 

'  voit,  pour  Vienne 
ble  y  Lyon ,  la  Toui 
Chambéry ,  Crcmii 


Lyon,  Lons-le-Saulnier,  Be-     BREST  (  Finistère  ) , 


pour  Nantes ,  pour 
BRUNÇON    (H^ute 

f^.  Gap. 
BRIEY  (Moselle),  t. 

Metz  et  retour;  Uk 

jeudi  et  samedi. 


•ançon  et  Strasbourg;  pour 
Trévoux ,  mardi ,  vendredi, 
dim.  y  par  Châtillon  ;  pour 
Pont-de-Vaux,  mardi,  vend.; 
pour  Mâcon ,  à  midi ,  mercr., 

vendr.  et  dim.  ;  à  volonté,         ^ 

corresp.  à  %Iâcon,  avec  les  BRIGNOLLES  (Vai 

voit,  de  Paris,  du  CharoUais,  Draguignan. 

du  Bourbonnais;  t.  les  '2  j.  BR10UDE(Haulc-Lo 

dilig,  d'Hiltenbrand  et  comp.  la  semaine  pour  Cl< 

de  Lyon  à  Strasbourg,  à  5  h.  Puy-de-Dôme, 

du  soir;  t.  1.  j.  dUig.  pour  BRIVES  -  LA  -  GAII 

Lyon,  par  Lent ,  Cbal amont  ;  (  Corrèze  ) ,  profite 

dilig»  de  Bourg  à  Lyon ,   par  diiig.  de  Paris  à  To 

Amberieux,    corresp.    avec  Limoges. 

Belley,  Aix-les-Bains  en  Sa-  CAEN  (Calvados)  ,  t. 

Genève  ; 


voie ,    Nantua   et 

dilig*  de  Lyon  à  Besancon  et 

Salins  1. 1.  j.  en  36  h. ,  corr. 

avec  Strasbourg,  à  4  b.  du 

aoir. 

BOURG-ACHARD,  BOURG- 
THEROLLDE  (EuPc).  f>y. 
Pont-Audemcr. 

BOURGES  (Cher),t.  lesj.  4 
midi,  corresp.  avec  Orléans, 
Paris,  parVierzon;  t.  letj. 
pairs  voit,  pour  Paris  ;  t.  les 
J.  pairs  voà.  pour  Issoudun , 
Cbâteaurom ,  Limoges;  re- 
tour  le  lendemain  ;  1. 1  •  j .  voit, 
pour  Vierson  ;  mardi  et  vm- 
drcdi  pataeke  pour  Aix  et 


Paris;  p.  Rouen,  p 
t.l.  3j.p.  St.-Malo 
Alençon,  Honfleur, 
été  ,  et  1. 1.  J.  en  bi 
Cherbourg,  pour  ( 
CAHORS(Lot),v.  L 
CALAIS  (Pas-de-Cala 
t.  1.  j.  pour  Dunker 
logne ,  Amiens ,  Sai 
Paris  ;  tous  les  j.  fiui 
Tadmin.  des  meiia^ 
D. -des- Victoires,  à 
matin  et  à  8  b.  du  s 
romde/tc,  i,  l.j.à  9 
tin;  1. 1.  j.  pourSaii 
pûquebottàt  malles  | 
gleterrèy  lund. ,  vei 
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Nancy  BtStTMboarf.dBl'iD-  1h4j.  pMp  Itfb  MflMp- 

berge  à<s  l>  Cloeht-d'Or.  —  bcNtr*.  K.  Pari*. 

f^(»VtireàSptBc«t.1.j.pour  CH\TE\IT-THlEBIlT-(tt*i), 

Pvn ,  ■  &  h.  da  iMtia,  pw-  f^.  Par». 

WDi  par  ^>eni*7,coTrei^ond.  CBATELLEUIILT  (VlM^', 

•T«c)>«od.TinefaM4,*CU-  t.  1.  j.  mtuû^rk  rfcfMrfc 

teiu-TbieTTT,  M  retoor.  ■  Paris  i  BonlDMtif %-k  I]. 

CHALONS  -  âUR  -  SAOHE  VHiniAUe.  b  hrii-ft^ 

(Saâne-M-Lmre),  1. 1.  j.  diZ^f-  AngooiteBl  t.  Lj.lM^flMr 

pourFarUii.t.  3].  powDi-  Borde«in;>Mkwdlr«iaifaB, 

joDit.  l-j.pour  LycMinpoDr  MrM^Knr pméKVUSm»* 

DiJoD ,  en  1  jeat  i  focAri  povr  CHATRE  (1 

tDarcfaandtfe*  ï  Ljoo,  m  t  J.  pour    Cb 

M  demi;  ih  LTOaàCUkm,  mcrcr. ,  1 

ea  3  j. ,  t,  1.  J.  8  moat^  cl  le*  jewl. , 

desceiitest  t.  I.  j.  £lig.  par  CRAVHOH 


eau ,  pour  M icon ,  Lyon. 
CHAMPAGNOLE  (  Jora) ,  1. 1'. 
3j.de  Paria^G«ié*e-,  t.l.j. 
a  Salins,  Besancon  i  3  fin*  la 
•enaine  de  DAIe  à  Génère;  4 
ou  5  foii  par  inois ,  mttiagtrt 


CHARITÉ  (LA)  (HléTre),  1. 1. 
j.  voit,  siapesduepour  Boar- 
ges. 


Jdîinille , 

de    Chau 

mont  et  NeufeUtaMtt^Mln^ 
vend. ,  diw.,  mttMmgirw^mt 
JoinraieetGUlea^Tailktt.    , 


Dilig.  de  Pari»  k  Lyen,  Moa< 

lias ,  Clermoni. 
CHARLEVILLE  (Ardemee)  , 

voâ-  pour  Sedan. 
CHARTaeS  (Ear»«i-Lmr*} , 

tUlif.  de  Pari*  à  Nante* ,  da 

Paria  à  Rordeaul  ;  t .  1 .  J  ■  voà. 

accûlcrëeH  «ur  VenaïHbii  \'di- 

lig.  pour  Vendâme ,  Chilcan- 

due  ,  N(^ent-le-Rolrou. 
CHATEAU-CRINOH  (  Nièrra), 

carriole  poor  Heret*. 
CHATEAUDUN[  Enre-et-Lwr), 

coinmiinii(ue  avec  lei  JXg.  de    CLBRHOHT-ifeHIlJ 

Paru ,  par  Ckarlraa.  '  de  IMme)^  1. 1.  J^  ] 

CHATEAIi-SALINS(Mennbe),         vtMgerû  gOiAti 

1. 1.  j.  poor  Tic  el  Mène; 


tiib  de  Hajoà-fc  La  V 
CHERBOURG  (lliMbe>.-fJj.   ' 

j.enM,ett.l.tj.Mthfit»,    ^ 

rodP.  pour  Caa». 
CHINOH  (Indra-tt-Laira),  S 

(ôiilaaemainepiarTatint      ■ 
CLAIRVAtIX  {JoH^.^^I 

■  k.oM-te-SédmBi'i-  '  '  •■■^     1 
GLAMECT  (inAi^.<>iM^,j 


BCMOf'n,  Poligny,  Lonc-le- 
Saulni«r,  Bout);,  en  corresp. 
dîreele  sur  toui  les  poÎDU  **ec 

i'aiploiut.  géuénle  dm  mei- 
tmgcriti  1  polir  !4uicj,  1. 1.  j. 
pBT  Sa  i  Dt- Die; ,  Haou-1  Etape , 

COMMË»C\  (MeuM) ,  1. 1.  j. 
te  matin,  lù'lig.  polir  Tool  el 
Saint-Mibiel ,  retour  ta  loir) 
manli,  pour  flanc j  ;  mardi , 
pour  Bar-le- Duc. — Leaiii//g. 
de  Paris  à  Sirailiourg,  ]»»- 
•oit  à  VoiJ. 

COUDÉ  (Nord) ,  t.  les  ].  char- 
rioieouvetl,  arec  banquelles  ; 
pour  VuleucieDDcs. 

COHFIÉCKE  (UiMj ,  v.  Patis; 
1.  1.  j.  1  vaituni  partaol  de  la 
poatc ,  pour  Farii  cl  le  Nurit. 

COSSE  (Nlètre). pour  Ncïcrs, 
«dfriîiJir;  pour  Aninre  ,  trois 
toit  la  scmahie, 

COCTAACëS  (MbocIm)  ,  1. 1. 


du  malin  et  à  10  h.  duioir; 
eorreip.  avec  h  ville  d'Eu, 
St.-Vaicr;-aur- Somme ,  Ab- 
bevUlu ,  G  h . ,  3  foii  pnr  jour  ; 
-GoBCI-HolUiid ,  pour  Rouen, 
à  10  h.  du  matin,  eorreip. 
•vec  Paria  ;  pour  NeuTcliâler, 
3  fois  la  semaine,  f.  Rouen , 
le  Havre;  t.  I.  3  j.  paqmiot 
pour  Londres. 
DIGNE  (Boues-Alpes),  coires- 
poBtl .  avec  les  diiig.  de  Paria 
à  LjroD  par  Auicrre  etJHou- 

IHJON  (Cdle-dOr),  mettag. 
rue  N.-D.-dea-Vicloires,  rue 
des  Cbamps,  I.  les  3  ].  pour 
Parii,  par  Trojes  ;  pour  Pa- 
ris, par  Auierre  ;  pour  Paris, 
pu- ToDoerre  i  (.  les  j.  pour 
Lyon,  parChiloni;  I.  lesj, 
pour  Besançon  et  Geuève  ; 
iiiard.,  jeud.,  samed. ,  pour 
l^Dgrw  et  Siuaj  i  tous  les  j. 


xL  DILICUICES  ET  TOITDU 

pour  DAIe;  1. 1.  j.  poar  Ve- 
■oul ,  BefTort  i  roârdî  mtnag. 
pour  Ai-iay-lc-Due ,  mercredi  D 
pourAulunil.  1.  j,  Aertàtei 
DOD-auipend.  pour  Auxonne  t 
1. 1.  j .  voibarr  tntpeoà.  pour 
Beaune  et  Nuil*;  voàbffief  non- 

Saâue,  lundi,  jeudi,  mnedif 

p.  Fonlaine -HkDçiiK,  woM. 

mardi,  vend.,  lUDediipoMr 

Uraj,  tvâtov  k  4  roue»,  mw- 

pendue,  et  Acr/ÔK  f  pour  I^B> 

gra  ,  mardi,  jaidî ,  aaaiedi  ; 

I.  I.  j.  voùurr  pour  IfiBl«[| 

mardi,  atacdi,  cîarrvllepour 

Pontaillici-;  mai.,  jeudi,  dim.     D 

pour  Sailli- Jean -de- Looie  ; 

luDdi ,  juudi,  suneili  ierlâte     D 

Buipead.  pourSeuiTCiiDardi, 

aam.  pouf  St.  -Seine;  mère. 

pour  Sombemon  ;  mardi ,  ta-     El 

incdi,  pour  Til-le-CUtel. 
DINAN  (Câlea-du-Nord),  t.  1. 

joure  de  rnarrhfa,  iaitau  dt 

patiage  ,àa  Diuan,  Sl.-Halo, 

et  rclour  par  le  (lui. 
nol(I1U-et-Vilaine),l.t.  3  j.     El 

de  Caen  à  Bemc*. 
DOLE  (Jura),  iwyn  Ljod.  El 

DONNEM  AHIE  (SeiM-«i-Har- 

ne  )  ■  voà.  de  Touron ,  arec 

voyageurs  et  raarehandiaea , 

le  mardi  à  4  h.  du  malin  peur 

Paris,  orriTe  le  leudeiMiD  , 

rue  de  la  Verrerie ,  11°.  83. 
DOUAY  (Nord},l.  I.  j.  pour         6  h- du  mal.  p«tf  fl 

Valcncieimei ,   Lille,  Cam-         elfc  11  b.  diMl.fi^Cpl»' 


a>l  9  Toit  k  ai 

pour  Béihunei  3  roitkiaB.  Itntnp.  Ton 

pourToumaj,  Lille.  placée; t.  I.j.  A  t  Uda^^k 

DOIILENS  (Somme),  t.  I.  j.  JtmctUt  à    IS  flmmuifmt 

pour  àmieni,   AtrM,  St.-  Haa^* Slinbrvvi^'"*'* 


use  ) ,  Jsmilla  de 
ashou  l'g ,  par  Metz . 
Kiire),  1.  les  %  j. 
-1.  ou  Grand  Orf; 
urs  cahrà/Ut^ 

isrs ,  pour  Bemny  j 
ur  Vcrncuil ,  l'une 
icsetltreleull.rau- 
rtmiilleel  Rreledl; 

«il-  Couche* 


merc.  «am.  route  d'Embrun 
et  BriançoD)  idtm  rfnile  de 
Grenoble,  Lyon,  Paris;  dé- 
part Itind.  mer.  sam.  route 
de  SiïtEi'on,  Monoiquc  ,  Ail, 
Mineille  .  el  retour  le  lende- 
main; t.  I,  j.  coiTcup.  avec 
les  diUg.  <le  Parii  h  Lyon , 
pflt  Auxerre  et  par  Moulîai. 
GOl'RNAY  (Seliie-lnrérieurc), 
dcBeauvaiiâ  Parii,  lundi, 

GEtANDVILLIEHS    {  Oise  )  , 
diUg.  en  poste  pour  Paris,  cor- 

.  1. 


y 


lété  ,et(.  I.  2 


Seinc-lnfi-ricure),  l. 

c  ;  pour  Rouen. 

]  (Aime),  t.  1.  j. 

avec   la   ^V^.    de         Uraer. 
aris;  tous  W  jours     GRAT  ( 


i^lig^  pODr  Paris,  pour 
Caen. 
GBAVELINES(Nord),i.  l.j. 
voU.  pour  Dunken]ue  et  Ca- 
lais ;  lend.  torque  pour  Si.- 


),  3  «•*. 


l^Hj         DILIGBVCB8  BT  YOITUmiS  FàETICUL^BBS 

1. 1.  j.  pour  Resançon;  1. 1. 
j.  pour  Dijon;  3  fou  k  ■em. 
pour  Lançres  ;  3  voii,  1. 1.  j.^ 
le  lundi  eiccpté ,  pour  Ye- 
soûl  ;  3  fois  la  aeniaine  pour 
D61«  ;  1. 1 .  j .  pour  Ljon  ;  pdr 
eau,  pour  Lyon  et  tout  le 
Midi ,  corresp.  avec  les  gran- 
des dilig,  ;  1. 1.  3  jours  pour 
Langues  et  Dl^. 
GRENOBLE  (lsère)/t.  l.j.  à 
la  poste ,  pour  hjoÊi  hnid» , 
merc.  sam.  route  de  Ckam- 
bcry  ;  1. 1.  j.  pour  Aïs  pen- 
dant la  saison  des  bains  ;  1. 1. 
j.  roule  de  Valence;  t.  1.  j. 
pour  Saint-Blarcelin  ;  mard. 
jeudi. y  sam.  pour  Voiron  ; 
dim.  mard.  rend,  route  de 
Marseille,  par  Gap,  con-esp. 
aTcc  Embrun,  Driançon  ;  Sis- 


Tre^ 

j.  du  Havre  wftt  1» 

Ta  k  Honflew  ptrkt 

marée,  dootla  Unmnéatit 

d'une  heorai  ètÊkMm.é  wm^ 

S  fois  par^  jo«r  étt  Hmi*  k 

AûiMBydfliHtk-li^îttMt  èi 

10  k.  4  14  k.» 

rant  k  bonlf  I«émw-4i 

les 


1. 1«  j.  ^ffMMBS  nw  fli 

b6tel  du  Bi 

pour  Ponon,  *  f 

PAZEBROUCK  (RMO,  U  L  L 
coTftsp.  evee  fai  Jsi^-m 
Lille  à  DunkenfBB»  fat  Ql^ 
très.  i 

HENNEBON  (  MoiUn),  ul 
itesàlMi..^ 


3j.  deNaai^ 
teron,  corresp.  avec  Digne    HONFLEUR  (G^mae»),! 
et   Enlre^aux  ;    Manosque  , 
corresp.  arec   Forcalquier; 
Aixy  corresp.  a^ec  Dragui- 
gnan ,  Grasse  et  Nice. 
GL  EBWEILER  (  Haut-Rbin  ) , 
3  diVg.  par  jour  poui^  Col- 
mnr. 


munique  1. 1.  j.  pour 

arec  la  t^Ug»  de  Mptà 

1. 1«  J.  Mw.  ftœelepi 

àRoueoctPm»  ji  6à.éi 

soir; 

ottrcbandises  et 

pour  le  Havre,  1 1. 1.  j 


f    - 


GUISE  (Aisne),  t.  L  j.  pour    ISSEWGEAUX (Haie  I  oiwi),. 

Saint-Quentb  ;  lund.  merc.         communigae  ttt  Puy  «tmÂ* 

samed.  courrier  avec  places         Terses  éi^% 

pour  Vcrfins ,  Hirson;  lund.     ISSOIRE  (  Poy-dfr-Dtet  ),  % 

merc.  sam.  pour  Marie.  fois  la  aem.  4t 

HAVRE  (  LE  ),  (  Seine  -Infé-        Puj,  k  Sahit-FloMr. 

rieure) ,  tous  les  jours  maliu    ISSOUDUN  (liidreX,4 

et  soir  pour  Rouen  ;  trajet  du 

Havre  à  Paris  en  34  beures , 

bureaux  à  lliôtel  du  Rîen* 

venu ,  de  rAigle-d^Or,  et  rue 

de  Paris  ;  tous  les  jours  voit, 

pour  Fccamp  et  Dieppe  ;  pa- 

quebot  le  Triton,  entre  Le  Ha* 


de^ekamkre  yonet 
roux,  le  pveflMi 
arec  ceknde  la 
arrive  t«Lj.  pain  à 
roux,  et  J  reçoit  doa 
georsy  et  avee  ima 
i'Aifenlop;  ees 


pour  Nancy  ,  pnur  DijoD. 
—  Pour  Dijon ,  pour  Bour- 
botiDc  et  |four  Paria. 

LAHKION  (Côies-du-Nerd), 
voit,  à  voluulù ,  chci  LeiuUe. 

LAON  (Aisne),  I.  I.  îj.pour 
Paru  ,  corresp.  artc  Maria, 
Venins,  la  Fére;  Laurcnl , 
hùlel  du  Boulo  j,  lei  JamelUs 
pour  Reims,  correSi>.  avec 
Sl.-Quenliu  ;  mard.  vend. 
pourVcriint;  I.  \.\.courricr 
de  Laou  k  SoL»ODji  ;  mardi , 
jeod.  MDl.  tiJinT«riH)Ur  Ver 


a   yp. 


ttrrioU  pour  Sl.-^Quenlin  ; 
tooles  Ici  tem.  Jottr^m  pour 
Hcisu  ;  idem  pour  Saiot- 
QncDliD. 
LESPARRË  (Gironde);  I.  I.  j.  ' 
.MtOH  i  vap.  à  U  marée  du 


Flandre,  et  do  Bruxelles  à 
Liège  et  A  ix- la- Chapelle  — 
Place  du  ihcàlre.i.l.j.  à  S 
h.  du  mal.  pour  Paria  ,  par 
Arras  et  Amiens  ;  1. 1.  j.  à  6 
Jii  el  demie  du  mat.  àitig. 
pour  la  Flandre  el  la  Hol- 
lande, par  Menin,  Courtrajr, 
Gand  et  Amers,  en  1  jour  ; 
d'AoTei'9  à  Amsiei'dam  eu  !5 
b.  ;  I.  I.  j.  à  4  11.  du  mal.  ber- 
Une  à  9  places  pour  Bruxelles, 
en  I  jour.  —  On  Irouïc  au 
bureau  de  Bruxelles  ,  Mîg. 
pour  loulG  laBelf;ique,  Liège, 
Muëstrichl,  Aix-U-Chapclle, 
BusseldorfT ,  Colc^c,  Co- 
blenli,  Majcnce  ,  Francfon- 

droile  et  (;aucbe  du  Hhin  , 
loulo l'Allemagne. — Toiu  k> 


Xliy         DILIGBRCIS  ET  TOITUAIS  PARTICOLltlBA. 


jours  ^  6  h.  et  demie  du  mat. 
diUg»  pour  Tournay  »  retour 
méine  jour. — Hdtel  du  Poi> 
tugaly  rue  Equermoiie,  1. 1. 
j.  dHig,  pour  Dunkerque ,  m 
6  h.  du  mat.,  corresp.  avec 
St.-Omcr  et  CaUu  ;  1. 1.  j.  à 
4  h.  du  nttXm^  maUe-'poiU 
l'endant  les  voyageurs  dans  la 
journée  à  CalaU.P~  Hèlel  de 
Fi*ance»  1. 1.  j.  a  5  k.  dn  mat. 
diltg,  pour  Arras  »  pomr  Bé- 
tkune  ;  à  3  h.  du  mal.  pour 
Tournay;  à  7  b.  dn  m^tîn 
pour  Pans,  par  l^ouay,  Cam- 
bray  ,  St.  -Quentin ,  Com* 
piégne.  —  H6lel  du  Com- 
merce, me  Equermoîse,  t. 
1.  j.  pour  Tournay,  ii  3  b. 
après  midi  ;  pour  Bailleul ,  à 
4  b.  après  midi. —  Poste  aux 
cbevaux,  place  du  Lion-d'Or, 
1. 1.  j.  3  voit,  pour  Douay ,  à 
3  b.  du  mat.,  correâp.  avec 
St. -Quentin,  Paris;  à  8  b. 
du  mat.  allant  jusqu'à  Paris, 
et  à  3  h.  après*midi  ;  1. 1.  j. 
pour  Valenciennes ,  à  5  b.  du 
mat. ,  par  Orcbies,  Saint- 
Amand;  t.  1.  j.  à  4  h.  du 
mal.  cairtolet  des-dépècbes 
pour  Tournay,  rue  des  Bou- 
cbcrs,  t.  1.  j.  pour  Armen- 
tières  ,  à  7  b.  du  mat.  et  à  4 
h.  du  soir. — Rue  de  la  Yieiile- 
Comédie,  1. 1.  j.  4  11  b.  du 
matin  et  a  5  b.  et  demie  du 
soir,  voit,  pour  Haubonrdîn* 
—  A  l'arrivée  dea  meumgen 
de  Tourcoing,  près  k  porte 
de  Gand,  ditig.  U  !•  j.  pour 
Totfrcoing,  à  5  b.  du  soir. — 
An  Cbeval-Yolaiil,  près  Im 


porte  de  Gm3»  à41uei4»^ 
mie  èmaoit,  diU§.  fum  Timv- 
coing. — 4  w&à.  par  ja«r  oinr 
Roabais ,  savoir  i  S-ehn  Fi^ 
lei,  nie  de  Roobms ,  à  7  li. 
eià8b«  da  ■Mi.f  «vasSm» 
tour }  un»  de  VàmÊÊmm  » 
place  de  k  Mairie»  4 fr  k.  étt 
aoîr,  et  oee  ee 
poissooa,  à  k  i 
—  Bmfm  pour  DoHy» 
les  jours  à  6  b.  da 
fade  de  l'EapkMiksi 
Ypres,  esceplék 
Salle  ;  pour  Douey» 
et  St.-Queiilin» 
Aire,  1. 1.  j.  4S  h»AiaMÉb  i 
Tournay,  Atb  et  Memi^  S 
b.  après-midi  y  d  TMe,tt 
lund.  merc.  et  veM.  4i#  k. 
du  mat.  ;  lova  les  jeanp— 
Bruielles ,  par  ToenHTjr  <t 
Gand,  corresp*  aveekBrf» 
knde;  t,  h  j.  pour  Aivh^ 
tières,  Toureoier}  't«  L  y 
9  voit,  ponr  Hmttboerdosk, 
à  rAudicDee,  pkœ  4m  k 
Maine.  * 

UMOGES  (Haaie-VHBM)» 
entrep.  N.-D.-4ea-l^etrei^ 
t.  l.j.à  10b.eeMt.day. 
pour  Paris,  en  9  jeiira  et  % 
nuits,  par  Aigenteo,  CkA» 
teauroux,  Vieram  el  Oridav  | 
1. 1.  j.  de  Paria  k  T 

>  desserrant  Uaerebe  y 
Creysseeac  ,  Seuilke» 
bort,  Meoteebeei  t«  lee^^ 
«eÂkiv  en  poaie»  pear  Ê^ 
goolèoM  »  par  8t.  -  êHÊÊÈm  « 
Cbabanais,  U 
eanld*;  mmUt-poUtk  4 
deTeeraàPerii;T( 


•  ^ 


dcDÂle  àGenèieit.  1.  !j. 
M>«r.  pour  Dijon  ;  t.  I.j.  pour 
IMle,paurBaur|:i  t.l.  joun 
pour  ParU ,  pour  Dijon  t  3  f . 
la  lem.  pour  Génère;  aierc. 
el   «am.  pour  Sal'ata. 

LOBIENT  (Morbihan) ,  t.  1. 2 
joura  pour  Par». 

Caft'i  :  AlcionJre,   de  la  Co- 

LOLDUN  (Vienne),!.  I.j.  «air, 
vo(I.   de   Poitiers  à  Sauiuur. 

LOL'VIEHS  (Eure)  ,  t.  I.  jours 
■vit.  pour  Rouen  ;  1.  1.  jours 
•iMÏ.  d'Etreui  à   Bouen. 

Ctf/ët  ;  Lambert ,  Bernard. 

LLÇON  (Vendée),  de  î  jour» 
l'iHi  f  voit,  de  Kanles  à  fior- 

Cafet  ;  FruKaw  ,    HelT^tique. 
LLJ4ÉVlLLÉ(Ueurlbe),  i.  I. 


cOTrcsp.i  Pariinec  ieavoit. 
allant  dans  U  Nord ,  dan*  1m 
Pays-Bas.  —  Sorica  des 
nietiag.  du  Hidî ,  de  P.  Galli- 
ne  1 1. 1.  val.  dilig.  de  tnt- 
TCDce  pour  ATignoa  ,  Aix  , 
ManciÎJe,  Toulon  et  route. 
—  Senicc  de  Languedoc  t 
VHirondrlle ,  par  le  Poot- 
Saini-Esiirit ,  pour  fliiaes  , 
Montpellier,  Perpi<^an,  Tou- 
louse, Bordeaux ,  Bajonoe  et 
route  -,  bureaui  quartier  St.- 
Autoiue.D"  !9,  Et  place  de* 
Terreaux,  n"  5.  — Entrep. 
Bonnroui ,  Bourf^ct  C< ,  pour 
Chunbérj ,  pour  Turin ,  en 
3  j .  el  demi ,  et  de  Turin  , 
commnniq.  à  Astï ,  Aleian- 
drio  ,  Noïi ,  Gène»  el  em- 
braïKb.-de  Gtaes  à  Hitao, 


xlyj         DILIQBRCftS  IT  TOITtIBtS  PAATlGIlLliRBi 

par  TortcliWy  Yoc^MrapPaTÎe, .      Paris  ;  t.  k  j«Dn  éê 
Vorceil ,  Novara  ,   H ilau  ^         fiordaaus. 
Gfëmonei  Mailoua  »  BrcMÎa»    MAEH ANDE  ^Let  ayOljÉfib)  » 
Yérooe ,  Vicenee ,  Padoœ  » 
Venise ,  Panae'at  Plabance  ; 
pour  le  PttjeiraUMirea  18  h.» 
<&Z^.  bian  fliMpondiie  ;  t.  1. 
3  jours  gumètfrdes  d*Hiilen- 
brane  cl  C*„p!MHrStraÉk»arg» 
ea  15  j.  ûtm^i  diUg^^  pour 
Francfort ,  Y«  La«rttil  Geri- 
ai^t  «t  Bart^  s  t«  !•  2  jours  à 
•    2  h.  après  miffiiy:  pour  Greno- 
ble^ dUig.  Ga«b0t,  maSt.- 

E|<^îllMIUi0« 

JtfAÇOfr  (SadiM-elrLMre}, 

^Û^.  de  Paris  a  Ljoa'i  me/- 

#ii^*  quicorraspand  da  ll4con 

avec  Mo|^lkis|  u  L  S  j.  avec 

Bouri^-an-Brasuet  t.  1.  jnat. 

à  5  heurca ,  plusieurs  petites 

emrîûlesyùmt  Lyoo;t*l.  j. 

V9it,  pour  Bourg  \  U  U  jours 

éiUg*  demàifÀ  arriveda  Lyon 

et  repart  pour  CMlmmur» 

Sa^aa. 
JKANS  (L£)  (Saribe) ,  t.  1.  j. 

diiîg,  pour  Paris»  Aleaçon  » 


t.  L  3  jottra  de 
Toulouse. 

MARSEILU    ( 
Rliâae)i 

eftoomp.ytkl*  jr 
— Entrep 
Tenbu. — 
âlbisla 
eii3 

pour  Gap  es  30  h.» 

lett»  an  94  k^^  t» 

Aiai  » 

Arles,  iraîei  ad  «i|« 

t.  1.  j-:tf( 

et  .B«qiie«aî«ie^ 


lecoufa 
les  paT»y 

pour  Ùnmm.  k  rmmàÊ  éà 
oeum  dtf  Gahdaè  DawriMwCSi- 
€ket  et  iwJÉtmm  wmiwÊm^k 
jonra  fiiea  p'aarvM  MeMM 
a«-US«èMeiltBkiMt^  ' 
Dsupbiuy  vp  1. 


Angers»  Tours»  k  Flèebe  ;    MAURIAC (Gairtri)»^! 

1. 1.  2  j.  pour  Nantes  ;  %  fois 

la  seosaina  pour  Laval  »  pour 

Saumur»  pour  Mamers. 
MANTES  (Seioe^-Oise)  »   t. 

1.  j.  vqU.  poar  Gaen»  pour 

Rouen ,  et  retour  pour  Paris. 
MARANS  (CbareBle-lofi&r.),  t. 

L  j.  de  Nantes  à  Bordeaux. 
M  ARCUIENNËS  (Nord)  »  trois 

fois  la  sesB.  pour  \Mti  t.  1. 

j.  pour  Douaj* 
MARENNESCCbarotelnfér.)» 

1. 1.  jouta  pour  la  Roebelle  » 

corresp.  avoc  les  éiUgm  de 


sem,  ililig> 
Aurillsc. 
MAYENNE  (MayMBa)  t.  k  j 
éiUg.  de  Rcama'&fiariii 
La^  le  vend.  2  awki 
à  9  placeai  4  fiila  par  mm^ 
pour  Emée  et  FoagiMf  !•  L 

a» 


pourETraBi 

Brest.  '  ^^-« 

MENDE  (LoiAm),  %9m 
pour  Ntmes»  pour 
dn-Gard»  poèr  AndaHi^ 

à  9  piMis  *T. 


velleaodL 


leierTiccconlinui^surLuKein- 
hoorg,  correap.  pour  la  Bel- 
gique avec  Namur  el  Liège  ; 
pMir  l'Alltmagw,  avec  Iré- 
««,  Coblcnlz,  Colof^e,  lous 
leijounà  10  heures  du  DiHtÎDi 
£Ûg.  pour  Nancy,  con«sp. 
avec  Colniar  cl  la  SuisM.  — 
.  Rd«  au  Blé,  t.  I.j-  A'O'g.  ptxir 
Socrebruck,  en  un  jour,  cor- 
retp.  avec  lesiiitig,  irAllemn- 
goe ,  qiR  rcpnilmt  le  Icnde- 
mami  pour  Ma  ventre.  Franc- 
fa  aWy.  de  Pflli*  i.  Nancj  ; 
I.l.j.cl!il6f.paur  Luicmbaurg 
evtTMp.  aTcc  la  Ji/^.  de 
Tré*ei,i]ui  partie  lendemain, 
claicccellcdeNamur,  parlant 
le  sam.en  él^,  el  le  dimanrhe 
en  hiTcr.  Lcmcmea  Icsconr- 
mr(  pourThiimiille,  i.l.j. 
-  il  ose  bcurc  aprè*  midi  ;  poui- 


tne,meiiag,  de  Bouxoaiitle; 
meijagerie  de  Sleli  a  Stras- 
bourg; ;  de  la  roule  de  Sargue- 
mines;  uoe  voit,  toutes  les 
sem.  pour  Bur-le-Duc;  lous 
les  jeudis  roit.  suspend,  pour 

MEZIERES  (Ai-rlcnnes} ,  voi/tx 
Paria,  rue  du  Bouloy,  n"  9. 

MIRECOL'RT  (Vmises),  3  foi» 
par  seinaine  d'Epinal,  Char- 
mes.Neufch&teau;  3  eommii- 
âîon.  pour  Nancy  2  fois  |nr 
semaine  ;  t.  I.  j.  p.  Charmes. 

HOISS.\C(Tarii-et-Garoniie), 
t.  I.  3  joun  de-Bordcaui  à 
Toulouse. 

MONTARGIS  (Loiret),  t.  I.j. 
pour  Paris  el  retour  i  I.  1.  j. 
pour  Orléans  ;  b6lel  de  la 
Madeleine,  vod.  àiolonté. 


zWiîj    DtLiQucu  ST  Toinmu  r*aTicouàus 

HONTAUBAH   (Tani-«i-G«-  «  Fwia.— P.  ft«te,^ 

raone) , 1. 1.  Sj.deBordeM^  Ltpm-kaàM  el    O,  fam 

■    i  Toulothe.  OemKM-FttnMl,  cba  flk 

HONTBELURD  (Doubi),  t.  mtrstC  ipMV]HM,.«JL. 

1.  j.  pour  BcMnçon  ;  1.  I.  j.  j.da>c«rra«w.            , 

pour  Colmar,  pour  Befiorti  H0RTAGl(E{OiM).nMW 

nnefoiilaMmaiiiepour  St.-  arec  leHnapv  IfwML^ 

Hippoljle.  p(i*l*  ^  !■•■«••  ■  I-  '        t 

HONTBHISON  (Uûre),  coi^  """'■"°["-    )^1  !  j    lu.. 

re«p.  avM  la  «Ùy.  de  Lyon  i&i!^.  pa«r  PB^^jMOHf* 

HONT-DE-HABSAN(Undei)  poqrLjwi 


1.1.  j.3'dti'iV-<>«BordMiK>  acmiM*.  w«MA4|Hi, 
BajoDoe.  HAeoa,  aai»iaàM»T*> 

HONTEREAU  (  SônB-d-Hai^         Ince.  j    -    > 

m)  ,  cnU«p.  DnclM ,  loua  les  NOUZOH  (  A«d^iM  ^  -■^î^ 
joun  twiit.  à  6  pbcei  pour  nrili.  iwifciMJ.ifc—Jhi^l 
Melun  I  i.  l.  j-,  excepté  lo  '       Sedan  ■  VotAm.' <        -jï.'ifw 

mardi.iuiwbenreapràmidi,  HL'LHAUSEN  ~ 
p^aehe  k  4  plaeca  pour  Foo-         1.  j.   pour  B 
tainebleau.  Louti. 

MONTLUÇOIf    (AIW),  rou*  NANCY  (I 


CY(lfaurtl»).wiw%ii» 
-dM-Vieuina  ,  m-IMk 


reap.  «Tec  lei  fnaAx^Ailig.i  Paria,  t.  L  j.   pMr  hi^ 

pJaehet  k  volcnli  à  l'Ldtel  poorStmlnarr,  fmm  Oit 

del'Eurape.  tnar,  deas  faiaprïdvfar 

MONTLt}EL(Aiii},i.  kajiMin,  Mau ;mk. jmL «Mi.*». 

eteeplile  diinaDclie,3  voir.  ppur BaaaB(aa,  fvfaiâds 

pour  Lyon;  retour  la  mtmt  iamA.  niam,-mÊé%fÊmhjt^ 

jour.  par  Dijon;  paarmrii*4.Jd. 

NONTMEDT  (Heun) ,  deux  niedeaC^i^.^  t  latei 
mettagrria  pour  S«dan,  aTBc 


MONTPELLIER  (H^nh)  . 
eniicp.  J.  Binar  «1  GIùm, 
tooileaîoim  poivP^tcaM, 
BJùera,  HarfaoBe,  Perpi- 
gnan ,  CareaaanBa  ,fmM- 
caunandarr,  Toolqoaa  1 1.  L  j. 
p.  La>d ,  Ntmea ,  Ljaa ,  car- 
re», direc.  avac  Im  oMrap. 
de  BordeasK,  Banane,  Aii- 
gnoo ,  NaraciUe,  Siraaiwatf 
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DILIGENCES  ET  VOITURES  PARTICULliEES 


en-Gilbert  ;  pour  Decize  , 
ptttache  2  fois  la  sem.  sans 
jour  ni  prix  fixe ,  bateau  de 
Decize ,  une  fois  la  semaine. 

NIMES  (Gard),  entreprise  P. 
Galline  et  C^ ,  Roux«,  direct. 
1. 1.  j.  pour  Marseille  y  Avi- 
gnon, Lyon. — Entreprise  J. 
Bimar  et  Glaize ,  Bonhomme, 
direct. ,  1. 1.  j.  pour  Mont- 
pellier; à  r  hôtel  du  Louvre , 
1. 1.  j.  pour  Avignon ,  le  Ponl- 
St.-Esprit  et  Montpellier.  — 
B.Gensoulet  C«  yt.  1.  j.ii/(<^. 
en  poste  pour  Avignon.  — 
Chez  Couiange,  voit,  pour 
Anduze  elSt.-Jean-du-G^rd. 
— Clhez  Chanua  ,  voit,  pour 
le  Yigan. — Chez  Martin, pour 
Saint-Gilles,  3  fois  la  sem. — 
Chez  Elsprit,  t.  1.  jours  pour 
Beaucaire. — Chez  Bourelly, 
1. 1.  j.  pour  Uzès. — Fourgon 
S  fois  la  sem.  pour  Sl.-Hippo- 
lylc  >  au  Cheval -Blanc. — 
Tousl.  J.  dilig,  en  poste  pour 
Toulouse,  pour  Avignon.  Ser- 
vice des  malles-postes  sur  la 
route  d'Avignon  à  Toulouse  , 
par  Nimes ,  Montpellier ,  Nar- 
bonne,  Carcassonne. 

Cafés:  Dumas,  Bourelly,  Bolze. 

mORT  (Dcux-Scvres) ,  t.  1.  j. 
passage  des  dilig,  N.-D.-des- 
Victoires,  de  Paris  à  La  Ro- 
ehelle.  —  Entrep.  Nantaise, 
1. 1.  j.  pour  Paris  et  Nantes  ; 
2  voit,  sur  la  route  de  Saumur 
à  Niort ,  par  St.-Maixent  , 
Parthenay  ;  3  fois  la  semaine 
•ur  la  route  de  Douves  ;  voit. 
sur  la  route  de  Melle  ;  3  fois 
la  sem.  pour  Footenay  ,  Lu- 


çon,  corresp.  avec  I 
Vendée;  pour  Sain 
Jean-d^Angely  ;  vo 
Tours ,  Orléaûis. 

Café  Helvétique. 

NOGENT-LE-ROTKO 
et-Loire) ,  voU.  de 
Nantes.  * 

NONANCOURT  (Eim 
j.  pour  Dreux,  Evrei 

NOYON(Oisc),l.  Lj. 
pour  la  Fére,  pu*  < 
lund.  jeud.  sam.  meu 
Blérancourt. 

OLORON  (BasMs4^j 
t.  l.  2j.  pour  Pau. 

ORCHIES  (Nord),  1. 1 
de  Lille  à  Valeocieno 
la  sem.  de  Douaj  a  ' 

ORIGNY  (Aisne),  t.  1 
de  St. -Quentin  à  On 

ORLEANS  (Loiret)  , 
N  .-D .  -des-Yictoires 
Ce'lerifères  pour  Pai 
j.  dilig.  pour  Paria; 
pour  Toulouse  et  ro 
J.  pour  Bordeaux ,  . 
me,  Périgueux  et  ro 
j.  pour  La  Rochella 
Lusignan ,  Poitiers , 
Angers,  Tours  el  r 
I.  j*.  pour  Beaugent 
Tours.  —  Entrep.  G 
C«,t.  l.j.  2d!tV^.poi 
t.  i.  j.  pour  Tours 
mur;  lund.  jeud.  si 
Romorantin;  1. 1.  jo 
Blois,  pour  Château 
Exploit.  Toulouse  et 
pour  Paris,  Limogt 
deaux,  desservant. 
Vierzon ,  Cbiteanroii 
duD,  La  Châtre,  h 


PAU  (BiMM-Pjrénéa),  t.  I.  3 
j.  a  la  posie,  dilïg.  pour  Ba- 
Tonne  ,  une  aulre  pour  Tou- 
loiue;  merfî.  jeud.  «am.  vo((. 
MispeDdne  pour  Roquelôn  , 
Bonteaui ,  en  1 5h.  ,  rempla- 
çant lei  ancinmei  iroiultet  ; 
vaû.  pour  Barcges ,  BaSDÈre»- 
fle-6i|^rrei  t.  I.  2  j.  pour 
OloroD. 

PERIGNEL'X  (Dordi^ne)  , 
corresp.  arec  les  ^l^-  N.- 
D.-dcï-Vicloires  de  Paris  à 
Limoges,  t.  I.  3  j.  meiiag. 
k  doB  de  mulet ,  de  Braulome, 
le  Tcnd.  i  !  Ibii  la  sem.  dHig, 

IKNir  AgCD. 

rUtONNE   (Samtne],  I.  1.  j. 

ramâ&  pour  Bipa\une;  I.  I. 

j.  /ovgon  à  sii  places  poui' 

Aniena. 
PERPIGNAN  (Pjr^Déo-Orien- 

tolaa},  t.  I.  j.  aï2y.  en  poste 


Sanmur ,  à  la  poste  i  mesiag. 
pour  l^udun  1  Tuis  la  scm. 
pour  Angers,  Nanles  et  rou- 
tes \  Vinci  aîné  ,  i  la  BokUa- 
d'Or ,  pour  Limoge»  et  roale; 
vendredi  auiiag.  de  Coubé , 
Ci*™?. 

POLIGNY  (Jura),  1.  1.3  j. 
diiig.  de  Paris  à  Sirasbouif , 
de  ParianGenère  ;  1. 1.  lund. 
voit,  de  Salins  à  Lons-la- 
Saulnicr  ;  I.  1.  saro.  mtiiag. 
p.  Salins;!.  I.  9  j.  p.  Avboîs. 

PONT-A-MOUSSON  (  Meur- 
ihe) ,  !  fois  par  j .  dilig.  de 
Nuic;  el  Metz;  Nicolas,  1. 
1.  j.  pour  Nmicji  Osier,  uns 
fois  la  aOB.  fourgon  pourSt.- 
Mihiel. 

PONTARLIER  (DouU). com- 
munie, t.  I.  3  j.  avec  la 
dilig.  N.-D.-des-Victoirei, 
de  Paris  k  Besançon. 


lii 
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PONT-ALDEMER  (Eure) ,  l. 
1.  j.  pour  Honfleur,  Rouen, 
Bourgiheroude ,  la  Bouille, 
Boui'i;- Achard,  tcuto  Leudel, 
corresp.  avec  QuillcboBuf  , 
Pont-Lévéque. 
PONT-DE- VAUX  (Ab) ,  2 
fois  la  semaîne  voêhtrùr  pour 
Bourg. 

PONT-SAINT-ESPRIT  (Gard) 


t.  1.  j.  voà.  de  ^aris  pour 
Sedan;  t.  l.  S  j.  à  7  ~ 
dumaUelàSf 


pet.  t 

ton  y  %  foSa'par  i»  «dfc&i 
places  pour  Epamaj^lkÔ^- 
du  maiiQeià3li.a|iraafladi9 
fiiisanl  le  lerriOB  de  b/Mir 
amx  lettres  \  1. 1.  j,  puradBfll^. 
pour  Su-Quflutibt 
LaFÀ«. 


t.  l.  j.  carrosse,  pour  Nimet, 

messag,  du  Blidl,  de  Gallioe  REMUlE]iO!rr(VaifM9,i 

ei  C«.  ,   la  seau.  dOîg.  da  ¥i 
PONT  -  SAINTE  -  MAXENCE        Spinal. 

(Oise),  t.l .  j.  voâ.  à  4 places  RENNES  Pe-euViUM),  t.L 


9j.  pour  BreM,  par Ti 
Lorieat  al  QuiBpartaiiiaa 
k  quatrî^najoari  fmm  Wi^ 
tea;  corraip.aEfteBiivi^pi^ 
pourCaen,  parSaiaftJfUb» 
an  deosi  jooraaldBnii  tHM 
lefiein.,^MryHi  par  ^f^tfjk^ 
Tca  y  MoitaM  f  Vùna«. 
géant  direct,  pdv 
Hoofleuryle  HaTia» 


pour  Senlisi 
P0NT01S£(0iie).  1. 1.  jours 

corresp.  avec  les  Mlîg.  de 

Paris  a  Rouen,  par  Magny , 
■  par  Gisors. 
PRIVAS  (Ardèclie),  1. 1.  jours 

corresp.  avec   les  dtlig,  de 
^  Paris  à  Lyon,  par  Auxerre et 

par  Moulins. 
PU  Y  (le)  (Haule-Loîre) ,  3  w>U. 

Z  fois  la  sem.  pour  Saint-    REOLE  (LA)(GiroBda).uL  S 

Etienne,  pour  Clermont.  —        j.  diUg*  de  BordaaMsà 

Même  service  cbez  Brucliet,         louse. 

chevaux  et  voâ.  a  volonté.    RETHEL  (  Anleanat  )  ^ 
QUIMPER  (FmUtère) ,  I.  I.  j. 

de  Paris  a  Rennes;  t.  K  3  j. 

dilig.  de  Nantes  à  Brest.  F', 

Nantes,  Rennes.. 
QUIMPERLE  (FinUtère) ,  1. 1. 

3  j.  de  Nantes  à  Brest. 
RAISMES  (Nord),  1. 1.  j.  voS. 

de  Lille  à  Valcncicnnes. 
RAMBOUILLET  (Seine-et-OÎ-    RIC^YS  (lbs  )  (  Auba ) » 

se) ,  t.  1.  j.  a  4  heures  vok.        de    Paris  à  Besança»,  HT 

eu  poste  pour  Paris.  Troyet^Bar'àur  Seiaa»  CM» 

Hotei  de  la  Poste.  tilloo. 

REIMS  (Marne) ,  corre^.  arec    ROANNE  (Loîriù, 

lexploit.  N.-D..-das-Viet.|        «v«e  la  éXg»  qui 


mar.  veud.  vadL 
pour  VoutEiarag 
avec  Lacbéna»  Ciaiii  Piét 
Buzancy  ;  pour  All%iff »mv 
(Siaumont,  6  tiauatifeftfllldif 
indélamiaées;  l.l.lJQ«ift 
pour  Cliàrfaii»Fnrffii  i  fc  L 
8  j.  pourNovimi. 


Paris,  en  63  heures;  (.  1.  j. 
diUg.  pour  Rocbefort  i  I.  l.j. 
^lig,  pour  Bordcnus ,  pour 
Nantes  ;  A  foii  la  «cm.  vaS. 
commode,  en  l&ou  IBh.  ; 
I.  I.  3J.  pour  Toura  ,  par 
Poilien;  rend,  mtiiag.  de 
Ntort,  de  Cognac,  d'An^u- 
lème,  de  Llmo|;es  ,  de  Cht' 
nier,  deNonli'on  et  Iraierse. 

Ca/e'i  :  André,  Français. 

ROCBOY  (Ardennes') .  tourner 
allant  el  reienanl  tous  les 
j.  pour  les  Pays-Bas,  com- 
nmniq.  aTcc  Héziérei,  Sedan 
etValtoiciennes. 

KODEZ  (ÀTejron) ,  pour  Hant- 
pellier  eo  36  heures;  pour 
Toulouse,  pur  MoDtaubas  ) 
ponr  CleilDont,  par  Saiiit- 
Flour. 


par  Neufchllet  et  Auniale,  à 
la  Poste;  lund.  mer.  sam. 
voit,  pour  BeauTais,  cbii 
Foumunul ,  ï  St.-Herbland  ; 
I.  ).  S  j.  au  malin  tdfit.  pour 
Beniaj'  ;  1. 1.  9  j.  à  1  h.  lUHg. 
pour  Caen,  rue  du  Bac;  I. 
J.  j.  à  3  h.,  nialhi-potltt , 
rué  Thoui-el;  l.  t.  j.  3  diSg. 
pour  Caudebec;  l.  l.j.  Cèle- 
rijiret  pour  Dieppe  ,  à  9  h. 
du  malin  chez  Denliajes ,  rue 
duBac,el  à  10  heures  du 
malin  chez  Lebourgeois,  rue 
Thouiet,  t.  1.  j.  à  3  heures 
après  midi,  dilig.  pourn/em, 
chez  Fourmond ,  àSainl-Her- 
biand  ;  mardi  ,  Tend,  à  une 
heure  après  midi,  diVgenee 
pour  Doudeauiillle ,  bdlcl  des 
Bona-Eufans;   t.  I.j-à  7  h. 


Il 
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du  matin  diù'ff,  pour  Elbeuf, 
chez  Lebourgeois ,  rue  Thou- 
ret ,  et  à  la  C6te-dc-Baleine , 
rue  du  Bac  ;  1. 1.  j.  à  5  h.  du 
soir ,  voU.  pour  ûiemt  Lôlel 
de  Lisicux ,  rue  de  la  SaTon- 
ncrie ;  1. 1.  j.  à  5  heures  du 
matiD  diiigence  ftowr  Fécamp, 
chez  y  illard ,  place  du  Vieux- 
Marché  ;  1. 1. j. pour Eyreux, 
3  diiig.  mat.  et  à  midi,  hAtel 
de  Lisieux  ;  t.  1.  j.  à  8  h.  du 
matin  C€ler{f..'pouv  le  Harre, 
chez  Fourmond,  à  St.-Her- 
bland;  1. 1.  j.  tii/ig.  à  l'hôtel 
de  Lisieux ,  rue  de  la  Sairon- 
nerie ,  et  à  9  heures  du  soir , 
chez  Lebourgeois ,  rue  Thou- 
ret ,  et  chez  Deshayes ,  rue 
du  Bac,  1. 1.  j.  à  8  heures  du 
matin  diiig,  pour  Lisieux  , 
hôtel  de  Lisieux  ;  t.  l.  j.  pour 
Neufchàtel ,  à  8  h.  du  mat., 
chczDuboc ,  inie  Beauvoisinc; 
à  10  h.  du  matin,  chez  Du- 
prey  ,  place  BeauToisine  ; 
mard.  à  10  h.  du  matin,  et 
saro.  à  7  ou  8  heures,  chez 
la  V«  Happcy ,  rue  du  Bac  ; 
1. 1.  j.  à  7  h.  du  matin  et  à  7 
h.  du  soir,  Y Hirondtile ,  pour 
Paris  ,  le  Havre ,  Lisieux  , 
Caen ,  Dieppe ,  et  retour  par 
Gisors  et  Magny,  hôtel  du 
Midi,  rue  des  Cliarreltes  ;  t. 
J.  j.  à  6  h.  du  matin  vèiocijere 
et  diiig,  pour  Paris ,  pour  le 
Harre ,  rue  du  Bac  ,  n**  2 1  ; 
à  5  h.  du  matin  et  à  6  h.  du 
soir  ,  berimes  chez  Dul>oc , 
rue  Beauyoisine  ;  Ceiérifires 
à  7  heures  du  matin,  à  5  h. 
et  demie  et  a  1 1  h.  du  soir , 


chez  Lebour)(eoia,  n 
ret  ;  idem  à  7  heures 
hôtel  Valel ,  rue  des  i 
Jumelles  à  6  h.  et  d 
soir  ,  V*  Happey, 
Bac  ;  t.  L  j.  à  9  h.  d 
voit,  pour  Rollebob 
Baudoin ,  quai  de  Par 
chez  Bainny  D*^  3$  ;iiii 
sam.  et  dim.  a  6  h.  d 
pour  Elbeuf,  quai  d 
la  Reine;  yend.  et  c 
h.  après  midi  ;  t.  L  j 
du  soir  s  lund.  merc 
soir ,  chez  Deleurtre 
yis  la  porte  du  Bac  ; 
du  soir,  berUmes'^iM 
pour  le  Havre  ,  par  1 
Caudehec,  LiUebonn 
bec ,  Saint-Romain ,  Y 
et  pour  Elbeuf ,  à  IT 
France  ,  rue  des  C 
Gucroull ,  direct. — C 
dilig,  d*eau,  4  fois  \ 
pour  La  Bouille;  plusii 
par  jour  pour  Oissel 
merc.  vend.  dim.  pc 
val;  1. 1.  j.  de  midi  à 
pour  Poil-Saint-Oue 
Deshayes,  vis-à-vis 
du  Bac;  t.  I.  j.  le 
partant  3  fois  la  sem 
Havre  pour  Southam| 
Cochet  deaUf  I^roai 
dii'cct.  —  Paquebot  û 
la  Duchesse-de-Ber 
Rouen  au  Havre. 

SAINT-AMAND  (Cher] 
ehet  pour  Mont-Luçc 
1.  j.  pour  Bourf^es. 

SAINT-AMAND  (Xorii 
j .  pour  Valaicienncs 
de  Lille  à  Valencienn 


eonop.  Ml  Puj ,  a  loloDié 
m*«c  let  dilig.^aar  Qennoiit, 
eOBUBUÛq.  ai»  dilig.  qiù  vont 
I.  Lj.  de  Paris  B  Lytm,  par 
Anserrc  el  par  Houlin*.  — 
JfcMiif.  C.  M.  PUnlin,  Dci- 
cour*  el  Recamicr  i   Gemt 

SAINT-FLOl'b  (Quital)  i  3  fois 
la  semaine  dilig,  pour   Clcr- 
monl  ;  voit.  pourMende,  com- 
jilq.  stec  la  dHîg.  de  Parii 


■  Cler 


.   Rodei 


SAINT-FLXGENS  (Vende*)  , 
Jtlig.àK  Nantes  ■  Bonlcaui. 

SAINT-GALDENS  (Haore- 
GarooDc),<l.  l.j.pour  Ton- 
loiue  ,  par  Saint  -  Girona  , 
Saint- Hartory;  vaà.  pour 
Lucbcu,  Bi^'orre  et  Tarbea. 

SilHT-GiLLES  (Gard) ,  3  foia 
la  icn.  earriok  pottr  Ntnca. 


SAINT-LO  (îlai»;be),  t.l.  j. 

en  été,  1. 1.3  j-eoÛieriMiiC. 

de  Caen  à  Clierbourg. 
SAlNT-UACAIItE  (Giroode) , 

pour  A|;cn,  con-esimid.  avec 

le  bal.  i  vapeur, 
SAIMT-HALO  (lIle^-TiUme) 

r.  I.J.  BU  mtiin,  di'Uf.poar 

âAlNT-MIHIEL  (Heuse) ,  1. 1. 

j.  de  Vei'dun  à  Nancj. 
SAINT-PIERRE-Lia-  CALAIS 

(Nord),  3  r»i<>  h  mm.  torque 

pour  SainI- Orner. 

SAlNT-QL'EKTlN(Ai«e),  t. 
I.  3  jours  poui'  Paris,  à  7  b. 
du  loir  il.  I.  j.  à  9  heures 
.  du  MÛr,  Toahuimt  pour  Pfl' 


Santl-Quenli' 

paiaehe  pour  V: 

3  Jilig.  pour  Cajmbraj 


lyj  DILIGENCES  ET  VOltDRES  PARTIOULliUS 

tour  le  méae  jour  ;  t.  1.  2  j.     SEDAN  (  Ardâmes).  V.  Parif 


pour  Laon,  et  une  p€Uaehs  1. 

j»  intermcd. 
S  AINT-SE\  ER(Landc8)  ,9  voÂ. 

de  Bordeaux  à  Bajonne. 
SAINTE-HERMIiSE  (Vendée), 

dilig,  de  Nantes  à  Bordeaox. 
Stb.  -  MARIE  -  AUX  -  MINES 

(Haut- Rhin  ) ,  t.  l.  j.  voit,  de 

Nancy  à  Colmar  ;  mar.  jeud. 

sam.  voit,  pour  Colmar. 
SAINTES  (  Charenle-lnfcr.  ) , 

1.  j.  de  Nantes  à  Bordeaux  ; 

3  fois  la  sem.  pour  Niort  ;  t. 

l.j.  pour  Anj^oulème  y  où  il 

J  a  corresp.  avec  les  tUlig, 

de  Paris  à  Bordeaux. 
SALINS  (Jura) ,  t.  1.  j.  pour 

Besançon ,  pour  Lons-le-Saul- 

nier  ;  3  fois  la  semaiue  messag. 

l>our  Poligny. 
SANCERRE^Cher),  t.  1.  2  j. 

dilig,  et  palaches  de  la  poste  , 

pour  Bourgs. 
SARREBOURG  (Meurthe) ,  di- 

Ug.  N.-D.-des-VictuireSy^- 

taehes  et  malle-poste  de  Paris 

à  Strasbourg;,  par  Nancy. 
SARREGLEMINES  (Moselle), 

coiresp.     avec    Sarrcbruck , 

Mclz  cl  Strasbourg. 
S  A  VERNE  (Bas-Rhin  ) ,  t.  1.  j.         pour  Laon 

dilig,  et  voit,  de  Paris  à  Stras-     SONGEONS  (Oise)^  t.   ]«  j. 

bourg  ;  3  fois  la  semaine  pour         pour  Bcauvais. 

Strasbourg.  STENAY  (Meuse), mer. ,  ^rend., 

SCHELESTAT  (Bas-Rhb) ,  t.         dim.  ,dilig.  Samt-Éliemie»  de 

1.  j.  de  Colmar  à  Nancy  ;  1. 1.         Sedan  à  Verdun.  F,  BleU. 

S  j.  dilig,  pour  Strasbourg  et    STRASBOURG  (Bu-Rhin) ,  t. 

le  Haut-Rhin,  à  9  h.  du  mat.         les  j.  pour  Paris  et  pcmr  ks 

et  à  11  h.  du  soir.  principales  Tilles  du  départe- 

SEGLIN  (NonI),  1. 1.  2  j.  voà,         ment,  directeur  des  messmg, 

de  Lille  à  Arras,  Amiens,         pour  T  Allemagne,  P.  D.  Ott- 

Paris.  mann  ^^.^^MaUe-jHkste  dim.  • 


SEMUR  (GAte-d*Or)«  mudi, 
jeudi,  samedi,  wiessag.  poor 
Dijou ,  et  retour  le  lendeaniB. 

SENS  (Yonne),  directeur  des 
coches,  Leroux  fils.  •^—  Toos 
X.ydltig,  de  Paris  pour  Ljoa» 
par  AuxerrQi  1. 1.  Sj.  de  Pa- 
ris à  D6le  et  à  Dijou  ;  I.  les 
soirs  pour  Paris.  •~-  Messmg, 
particul.  de  Saint-FlorentiD , 
Erinon,  Joigny,  YiHeneure- 
r  ArcbeTèque,  a  l'auberge  St.- 
Vincent  ;  de  Courlemy»  Mo»- 
targis  et  Origans,  4  la  Ponm»- 
d*Or;  de  Cériziers  et  Bray- 
sur-Seine,à  La  Villede  Piirii  ; 
de  VilleneuTe-le-Roi ,  «aSu- 
Esprit;  de  truyes,  k  TÉcu. 
Tous  arrivent  à  Sens  uns  o« 
3  Pois  par  semaine. 

SEURRE  (Cdie-d'Or)  ,mudi  et 
samedi  pour  Dijon,  Tenre 
Maire;  samedi  pour  idem, 
Graillot. 

SISTERON  (Basses-Alpes) ,  » 
fois  la  semaine  de  Qm^  àMar- 
seille. 

SOISSONS  (Aisne) ,  t.  L  j.  deux 
guinguettes  pour  Paris;  deux 
idem  pour  Reims  ;  deux 


toMi  1. 1.  j.  pour  Naiic;  ;  Ji- 

%.  de  Strubmrg  •  Pari». 

TOULON  (V>0  .  <■  1-  j-  pour 

HarwilU ,  en  1 0  iMqm ,  chu 
Avoa  &«rea;  louileij.  àttt 
le*  rateos  ,  icrtice  du  cma^ 
ricr,  avec  1  voit,  qui  arrive  ■ 
H>racille«6h.<lLiii»tic:U> 
uni  auui  l'entre  p.  du  roulage 
pour  l<Hi9  pays. 
TULLOL'SE  (Hiule-Girooae), 
VQttvrc  do  Laurfl  cl  Duroui , 
pour  L;otr,  Haneillc,  A<i- 
pioo ,  Perpiguan  ;  de  Daulë- 
nc  l'alné ,  ei  fiU  fréreif  pour 
Bonlcaui.l.  t.  a  j.  ,  deB!- 
aar  el  Glaizc  ,  pour  Nimca  , 
I.  le*  j.  )  Id  mailrca  de  posle 
I.  I.  3  j.  pour  Bayonoe  ,  par 
Aueb ,  Tarboi ,  Pau  ;  les 
nêmea, lundi,  iDErc.,ira>d., 


poatB ,  pour  le  Maaa ,   «n  dd 
'jour,  ehex  HèrÎTau-DclBu- 


la  Poite  I  1. 1.  j.  meitag.  Bou- 
rilloo,  pour  le  Maal ,  en  un 
jour;  t.  I.  j.  vok.  pour  Ou- 
non  I  mardi  1  Tandr, ,  dïm- , 
paor  DrLéana,  hAtcl  Ssiot- 
Julieni  ckaite  k  K  placeupour 
Chinoa^  GoidaB,  entrep. — 
On  Iroure  I.  I.  j.  de  k  *ein. 
i  Toun  dca  meuag,  qui  oni 
leur  direct,  aur  direre  points 
(lu  départ«i».  cl  sur  lea  villes 
de  cODUBerce  àt  la  contrée. 
TRÉVOUX  (Ain),  Mer.,  vend. . 


Iviij        DILIGENCES  ET  VOITURES  PAKTICCLlèKES 

les-Dombes,  par  Sl.-TrÎTÎer    VENDOME  (Loii^-et-^li«r) ,  t. 

et  Villeneuve;  retour  les  mê- 
mes jours. 
TROYES  (Aube),  1. 1.  j.  dilig. 
(le  ParisàBàlc;  mardi,  jeudi, 
samedi ,  pour  Châlons-sur- 
31ame,hôlelduMuIel;  lundi, 
merer. ,  vend. ,  cnrresp.  avec 
Reims  ;  mardi ,  jeudi ,  dim. , 
voilure  non-suspendue  pour^ 
Brieune. 


1.  j.  3  éilign  de  Paris  à  Bor- 
deaux, couchant  à  Vendôme; 
t.  I.  3  j.  voà,  à  pompe  pour 
Paris,  couchant  i  Chartrei ; 
t.  1.  3  j.  vokm  à  4  places  pour 
Paris;  chez  Godurd,  n»e 
Saint-Byé,  mardi,  vendredi , 
diman.,  pour  NoodoubleMi , 
par  la  Ville-am-Cleret ,  et 
retour  les  mdmes  jours. 


UZES  (Gard) ,  diUg,  de  Nîmes    VERDUN  (Meuse),  l.  L  y  éOig. 

à  Lyon  ;  5  lob  la  sem.  pour  *    '       "  '  '    «•-»■- 

Avignon  ;  1. 1.  j.  pour  Ntmes. 
YALEXCE  (Drôme),  t.  les  j. 

communique  aux  grandes  dili- 
gences de  Paris  à  Lyon  par 

Auxerre,  par  Moulins;  t.l.  j. 

3  dilig,  p.  Lyon ,  1  p.  Nimes^ 

1  p.  Avignon  et  Marseille,  .1  p 


et  Jumelles  de  Paris  a  Metz; 
t.  les  j.  dilig,  pour  Sedao, 
Stenay,  exclue  le  dîoHDcbe, 
par  Bar-le-Duc ,  pour  Saiai- 
Mihîel  et  Naney,  JwtMu 
mercr. ,  Tendr. ,  dîm.  «  pour 
Montmédy,  Loogwy;  %  fois 
la  sem.  message  pour  Sedu. 


Grenoble.  —  Graud  nombre     VERNEUIL  (Eure), 


de  voit,  corresp.  avec  Avi- 
gnon, Marseille,  Grenoble. 
VALENCIENNES  (Nord),  t.l. 
j.  pour  Lille,  pour  Douay, 
pour  le  Quesnoy  ;  Maillard , 
pour  Saiot-Amand,  Pcniaux; 
3  fois  par  jour  pour  Condé 
(Renaud)  ;  mardi,  jeudi,  sa- 
medi, pour  Bavay,  pour  Mau- 
beuge  (  Gabriel  )  ;  mercredi , 


jeudi ,  dimanche ,  nuille'paiig 
de  Paris  à  Brest;  Iuq.,  bit., 
sam. ,  eourr.  de  la  poste  pour 
Paris;  1. 1.  j.  diUg.  de  Paris 
à  Brest  ;  t»  1.  j.  voit.  Caurri , 
de  Paris  à  Falaise;  t.  lesj. 
voà.  et  messag,  pour  Evreux, 
parBreleuil,  Damville,  Cou- 
ches, et  pour  Rouen  ;  t.  L  S 
j.  pour  Mortagne. 


samedi,   pour  Avesnes  (Ma-     VERNON  (Eure),  diligente  as 


thon  ) ,  aUernativemeut  par 
Bavay  et  Maubeuge,  et  par 

..Le Quesnoy  et  Landrccy  ;  1. 1. 
3  jours  Lyonnaise  de  Valen- 
.  cicnncs  à  Verdun. 

VALOG  N  E  S  (  Manche  ) ,  1. 1. 
j.  en  été,  1.1.  3  j.  en  hiver, 
dilig,  de  Caen  à  Cherboui'g. 

VANNES  (Morbihan),  1. 1.  3  j. 
de  Nantes  à  Brest. 


Paris  à  Rouen  ;  lundi,  merc. , 
▼endr. ,  pour  Evreux. 
VESOLX  (Haute-Saôoe) , 
crcdi ,  vcikdr. ,  dim. , 
Epinal ,  par  Lnxeuil ,  Plom- 
bières, Remiremoot,  correni. 
avec  Nancy,  Metz;  U  lesj. 
pour  Besançon  ;  merc.,  toi., 
dim.,  chardecôtépourûkm; 
t.  1.  j.  excepté  le  lundi  pour 


♦•♦•♦•♦•♦•♦• 


CLASSIQUE 


DU  VOYAGEUR 


rance  ti  <n 


efjl^tt^. 
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REGION  DU  NORD. 


DE  PARIS  A  ROUEN  (3  routes), 
l**  roule,  par  Ponloise  et  Magny,  31  1.  ^,  15  p.  ^. 


(«)  Sa'iQt-Denis 
(I)  FranGonTÎUe 
jr)  Pontoisc  (1) 

Le  Bordeau-do-YîgDj 
[i)  Magny 


211 
3 
3 
4 

3  II 


Les  ThilUera  4 

{e)  Ecouis  4 

Le  Bourg-Baudouin  3  *L 

La  Foi-ge-Férct  2 

(/)  Rouen  ,  3 


(Jsr  sort  de  Paris  par  la  porte  Saint-Denis,  on  entre  dan^Tan- 
eienoe  proTÎncc  de  F  Ile-de-France,  et  le  jA'emier  village  que  l'on 
reoeootre  est  ia  Chaprlle-Sami-Denù,  ([ui  semble  n'être  (|u'uii 
proloogenent  da  faubourg  que  Ton  'vient  de  quitter.  Commercé  : 
,  eaux -de-rie,  grains,  légumes.  Pop.  1,700  fa. 
Sorti  de  la  Cbapelle ,  on  aperçoit  à  gauclie  le  village  de  Mcm^ 
f  du  nième  côté,  enriron  à  un  quart  de  lieue,  est  le  bameau- 


A"  * 


(i)  JKnrttUrrMi*  >  CooHmoie ,  i  I.  HcrbUjr ,  3  I.  Po«oiM,.4MCMU  nniM 
■dnd'wMlim*.  *  ^    . 


'2  DE  PARIS  A  ROUKS.   , 

de  C'il »if.  ili  U Il  Mnniirniiiii,  |M)ipiii  luul  Li 

posé  de  maboiu  bouifeouea  Iré*  bien  b4lie^Ûn  pm  pina  Us, 
sur  1>  droite,  on  dicMvre  k  viUage  d'^uttrwillert,  «oMi  tfféi 
Notrt-Dimie  ét$  Fatu  aa  Jei  MiraeUi.  Annt  d*«TTiTer  à  dâiî. 
Denis,  on  TÛt  ur  )■  gauche  le  village  de  Smt4i»eK,  oANn 
autrefois  par  ici  cUleaui  rmni. 
Louis  XVllI,  airivaiu  d'Angleterre  or  tM4,  «Wtte  4^ 
'  «lecUlemideSaiDt.OMt,R«IÉt  4lJU«|&  ^ 
*  'i.C;a(iitlàqua.le>aii.ar  *  "" 
niMlilutien  qoe  la  •Jbu  hn 
Sur  le  ptntit  d'entrer  i  Saint-DMÎ*, 


porte  te  oom.  11  flu  ouyen  par  HnoUon  pov  aernr  4a  «|I|bi- 
nicalioQ  entre  ctUe  ville  et  Paru.  Il  uea^moB  k  h  ^JUj,  VMi 
au  dcssiu  du  hameau  de  ta  Srkhe,  et  va  • 
de  rOurcq,  pr^  du  heiMii  de  la  TlUette. 

(a)  StiHT-DonB.  Cette  TÏIle  eat  eéittra  par  mm  i 
bénédiclibi ,  fondie  eo  G 1 3  par  Dagobert  I",  aalqB  11 
mIod  d'autre*,  par  «ainre  Genevière,  eo  496. 

Aprùs  Btoir  été  pluûeun  Toi*  dëtnolîe  et  rd»Ue,  ! 
Sarnl-Denis  fut  ache*ce  en  13S1,  squ*  '  '  '  ~ 
Bel.  Ed  IT93,  elle  fut  mcDacée  d'être  e 

Yandiliuue  rérolulioiRiairet  mais  on  *e  ,  

lever  les  vitraux  et  la  toiture  en  plomb,  et  da  la  liiwi  i  Mri'M^ 
posée  à  l'inlempcrie  des  «aiwas.  NapoÛen,  «n  la  itralïaa^'  frli 
sépulture  des  empereurs  et  de  leur  GÂille ,  )•  fil  tîtablir  dMS  liM 
son  éclat:  Louis  XVIll,  anac^Mit G«qii'UavaîtMaBMal»h 
rendue  plus  belle  qu'elle  ne  iiil  janaia.  > 

MUtoirt.  U  ville  de  SArt-Deni>  a  ét^  pliMcnn  faâ  fe  A4M 
do  ta  ^erre'et  des  dévasIationB  i       en  N«t'l«  aail*.  b  Iflli 
dvfut  Mccagée  par  l««  Orlcanaii;  en  1410,  par  les  Alg^drf 
eHè  fut  assise  diffiéreoles  fois  pendant  le*  gnatrea  eîvilaa  t  ^^^% 
en-1814,  ellfifut  prise  parles  allié*  ^rèa  me  ngonreoM  tM»> 
lau».  Elle  cit  le  chef-lieu  d'une  loua-pi^fe 
■bbl^  est  occupée  paMb  aiaùon  roymte  de  S 
iiutttuliaa  deMioée  à  donner  de  l'éduéuîra  au 
de*  AevaUen  de  la  LégioD-d'Hov»  ir  al  aa 
elle  fut  (ondée  le  30  mara  IBOS  pai     apoUoa 


O    tffde» 


établis  sur  ta  petite  lîvim  de  û 
neriei,  des  p^âniére*,  etc.  i  alla  ainu*  mr 
^fdie  le  Lwida.  ouvre  le  aamedi^o*  men 
1 1  juin;  die  dure  quinte  jour*.  PopT  9,000 1 
(  I  )  F«««c«i>viLLE  (  Seine-et-Oiae  }  Mt  («a 


:  >û»i  diiia^  CD  qotdre  grands  quartiers.  Nous  dunnoDS  à 
Ece9(|uanienlenDindcs(r|iDfnii]a,  »uS.-O.,auN.-0., 
el  au  S.-E. ,  à  partir  du  earrelôur  de  la  Crosse. 


IHTtBlEUR  at.  LA  TILLE. 


la  ligle  dos  principaux  n 
i  se  IrouTenI  dans  chacun  de«  quatre  quartiers  de  la  tîUe. 
ierS.-O.  L'ancien  Bureau  de*  Finances,  pta-;e  de  la  Cti- 
i  ~-  It  Palais  de  Justice ,  ses  diverses  salles  ,  notamment 
:dc5  l'iocureurs,  commencée  en  1493,  el  le  PaWs  da 
:n  1499  ;  —  ta  tour  du  Beftfoj;,  rue  de  la  GrM^-Uor- 
DiDcncce  en  I  3fi9  ,  et  lui  minée  en  1 39S  ,  et  dont  ta  partie  . 
re  a  été  récdiliée  au  16*  siècle  ;  l'Arcade  construite  «n  ' 
l'endroit  où  était  autrefois  la  porte  Massacre  ;  In  fonlaiiu 

à  In  tour  du  Befllroj ,  w  l'on  Toil  las  6gur«s  d'Alphée  et 
-sc)  entre  la  ruaMassoAeet  In  rueThourel,  l'ancien  HA- 
Uc,  bâti  d'abord  en  1440,  en  partie  sur  les  anciens  mur« 
e  ,  leconstruit  en  1 608  ; — la  place  de  la  Pucelle  ,  iMelée 

Marché-aux-yeaux .  C'est  sur  cette  place  que  JeUiDe 
I  brûlée-tive  en  I  431 .  A  l'ouest  de  la  pl«c«  eat  l'ancien 
B(Hn-gtbenmlde,Utiàlafiadu  1  &•  siàcte  ;  on  7  Toii  des 


DILIGE?(CES  ET  VOITURES  PARTICULifcliKS 

t.  1.  j.  voà.  de  f^arîf  pour 
Sedan;  t.  1.  S  j.  à  7  hôires 
dumat.  elà  2  beurcsaqiresnidi 
pet.  voit,  — De  Tbôtel  Bciur- 
iMMi  y  ç  fois  par  ).  voàm  k  6 
places  pour  Epcmay  »  à  6 1i. 
du  Dutio  et  à  3  h.  apreanîdi, 
faisant  le  serrice  de  Xmposie 
auxlettres \i,  l.j.  pairsitt^. 
pour  Sl.-QiieutÎD , 
La  Fère. 


PONT-AIDEMER  (Eure),  t. 

1.  j.  pour  Honfleur,  Rouen, 

Bour^lhcroudc ,   la  Bouille , 

Bouij;-Achard,  teuvc  Leudel, 

coiresp.   avec    Qulllcboeuf  , 

Ponl-Lévèque. 

PO> T-DE-VAUX   (Ain)  ,  2 

fois  la  semaine  voiturier  pour 

Bour^. 
PONT-S  AINT-ESPRIT  (Gard) 

t.  1.  j.  carrosse  pour  Nîmes, 

messag,  du  Midi ,  de  Galline    REMlHEMONT(yo«get)  ,  Sfe» 

et  C<^.  la  scm.  dîiig.  de    Vctool  k 

PONT  -  SAINTE  -  MAXENCE         Epinal. 

(Oise) ,  i.l  .  j.  voit,  à  4place8    RENNES  (Ille-et-Yiltme),  U 1. 

pour  Senlis.  3  j.  pour  Brest ,  par  VaaMi« 

PONTOISE  (Oise),  t.  1.  jours         Lorient  et  Quimper^airm 

corrcsp.   avec   les   dilig,  de         lequatrième  jour;  poor  IIm> 

Paris  à  Rouen,  parMagny, 

par  Gisors. 
PRIVAS  (Ardèche),  1. 1.  jours 

corrcsp .   avec    les  dtlig.   de 
.    Paris  à  Lyon ,  par  Auxcitc  et 

par  Moulins. 
PI  Y  (le)  (Haulc-Loire) ,  2  voit. 

3   Ibis   la   sem.   pour  Saint- 

Etienne,  pour  CIcrmont.  — 

Même  service  chez  Brucbet, 

rhrvaux  et  voit,  à  volonté. 
QVIMPKU  (Fmislcre),  I.  I.  j. 

de  Paris  à  Rennes;  t.  1.  2j. 

(iilig*  (le  Nanles  à  Brest,  y. 

Nanics,  Rennes. 
Ql  IMPERLE  (Finisicre) ,  t.  1. 

2  j.  (lo  Nantes  à  Brest. 
RAISMES  (Nord),  t.  l.j.   vott. 

de  Lille  à  Valcncicnnes. 


tes  ;  corresp.  avec 
pour  Caen,  par  Saiol-] 
en  deux  jours  et  demi  ; 
les  sem.yotir^DN  par  Fon^gd- 
res ,   Mortaîn  ,    Vire^ 
géant    direct,    pour 
Honfleur,  le  Havre, 

REGLE  (LA)  (Gironde) .  U  L  9 
j.  dtlig,  de  Bordeaux  •  To«^ 
louse. 

RETHEL  (Ardennes),  Intf. 
roar.  Tend.  voii.  couTvrt* 
pour  Vouzîers,  eorrespon^ 
avec  Lechéne,  Grand-Pré» 
Buzancy  ;  pour  Atligo^ypoiir 
Chaumont,  5  lieues  de  RmUi 
indéterminées;  t.  L  3  jours 
pour  Château- PorcioB  ;  t«  L 
3  j .  pour  Novion. 


RAMBOUILLET  (Seine-et-Oi-  RICEYS  (lis  )  (  Aube)  »  dHr- 

sel ,  t.  l.j.  à  i  heures  voit.  de    Paris  a  BesançoB,  par 

m  poslo  |)our  Paris.  Troyes,Bar-sur-Seiiiay  Chi- 

ilôtfi  <lc  la  Poste.  tillon. 

REIMS  (Marne),  corresp.  arec  ROANNE  (Loire) ,  comanaî** 

Texpluit.  N.-D.-des-Vict.(  avec  la  «ftifr]^.  qui  t.   L  1  |* 


lUUg.  poiir  Rochefbrt  ;  l.  l.j. 
OlrZ^.  pour  Bordenux ,  pour 
Naoleti',  4  fo»  la  Mm.  voi. 
commode,  en  15ou  ISh.  ; 
I.  I.  3j.  pour  Tour*  ,  par 
Poin'en;  tend,  meiiag.  de 
Niort,  de  Cognac,  d'An^u- 
lême,  de  Llnio;;e«  ,  de  Cha- 
Dicr>  deNoniroa  et  traTerse. 

C«/«;  André,  Francai.. 

ttOCItOÏ  (Ardennes) ,  cmoritr 
-11 — .   ç|    pBvçojni   mu»    lei 


illant   < 

muniq.  t 
elValen 


;Mciiè 


i.Sediui 


-  .  —^  ^.-lejronj ,  pour  aïoni- 
pellier  en  36  heures;  pour 
Toulouw,  par  MoDlauban  t 
pour  QeiiDont,  par  Saîol- 
Flour. 


la  Poste;  lund.  mer.  Mm. 
voit,  pour  Beau*ai«,  chez 
Fourmond,  à  Sl.-Herbland  ; 
I.  I.  3  j.  au  lualin  voit,  pour 
Benuf  ;  1. 1.  3  j.  à  I  h.  di'Ëg. 
pour  Caen  ,  rue  du  fiaC)  I. 
i.  j.  à3  h.,  mallet-potUi , 
rué  Thoui-cl;  I.  I.  j.  3  dïlig. 
pour  Caudebec;  t.  l.j.  Ce'l»- 
rijirti  pour  Dieppe  ,  à  9  h. 
du  malin  cbex  Denhajes ,  rue 
du  Bac,  et  à  10  heures  du 
malin  chez  Lebourfpo!*,  rue 
Thouret,  (.  I.  j.  à  3  hcuret 
après  midi,  dil^.  pour  idem, 
chez  FouriDond ,  àSaînl-Her- 
btaml  ;  mardi  ,  lend.  n  une 
heure  après  midi,  dil'gtnce 
pour  Doudeauiillle ,  bàlel  dea 
Boot-EabiM)   t.  l.j.  à  7  h. 


lîv 
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du  matin  diUg,  pour  Elbeuf , 
chez  Lebourgeois ,  rue  Thou- 
ret ,  et  à  la  C6te-dc-Balcine , 
rue  du  Bac  ;  1. 1.  j.  ù  5  h.  du 
soir ,  voit,  pour  idem^  hôtel 
de  Lisieux ,  rue  de  la  Savon- 
nerie ;  1. 1.  j.  à  5  heures  du 
matin  diligence  ^mt  Féoamp, 
chez  YilUrd ,  place  du  Vieux- 
Marche  ;  1. 1.  j .  pour  Evreux, 
3  dilig,  mat.  et  à  midi,  hntel 
de  Lisieux  ;  t.  1.  j.  à  8  h.  du 
matin  Celerîf.:^\ïv  le  Havre, 
chez  Fourmond,  à  St. -lier- 
bland;  1. 1.  j.  tUlig.  à  Thôtel 
de  Lisieux ,  rue  de  k  Satron- 
nerie ,  et  à  9  heures  du  soir , 
chez  Lebourgeois ,  rue  Thou- 
i*et ,  et  chez  Deshaves ,  rue 
du  Bac ,  1. 1.  j.  à  8  heures  du 
matin  dilig.  pour  Lisieux  , 
hotcl  de  Lisieux;  t.  1.  j.  pour 
Neufchàtel ,  à  8  h.  du  mat., 
chczDuboc ,  inie  BeauvoiMtnc; 
ù  10  h.  du  malin,  chez  Du- 
prey  ,  place  Beauvoisine  ; 
mard.  à  10  h*  du  matin,  cl 
saro.  à  7  ou  8  heures,  chez 
la  V*  Happcy  ,  rue  du  Bac  ; 
1. 1.  j.  à  7  h.  du  matin  et  à  7 
h.  du  soir,  V Hirondelle ,  |>our 
Pai'is ,  le  Havre ,  Lisieux  , 
Caen ,  Dieppe ,  et  retour  par 
Gisors  et  Magny,  hôtel  du 
Midi,  rue  des  Cliarrcttcs  ;  t. 
].  j.  à  6  h.  du  matin  vèlocijere 
et  dilig»  pour  Paris ,  ]K>ur  le 
Havre ,  rue  du  Bac  ,  n°  2 1  ; 
à  &  h.  du  matin  et  à  T»  h.  du 
soir  ,  berlines  chez  Dul>oc , 
rue  Beauvoisine;  Ce'lerifires 
à  7  heures  du  matiu,  à  5  h. 
et  demie  et  i  1 1  h.  du  soir , 


chez  Lebourgeois,  rw 
ret  ;  idem  à  7  hcur«s  d 
hôtel  Valel ,  rue  des  C 
Jumelles  à  0  h.  et  de 
soir  ,  V*  Happej,  i 
Bac  ;  t.  l.  j.  à  9  h.  du 
voit,  pour  Bolleboise 
Baudoin ,  quai  de  Pari* 
chez  Baiimy  n?  32  ;  mai 
sam.  et  dim.  à  C  h.  du 
pour  EUbeuf,  quai  du 
la  Reine;  vend,  et  di 
h.  après  midi  ;  1. 1.  j. 
du  soir  ;  lund.  merc. 
soir ,  chez  Deleurtre  j 
vis  la  porte  du  Bac  ; 
du  soir,  berlûœs  iia\aT 
pour  le  Havre  ,  par  D 
Caudcbcc,  Lillebonne 
bec,  Saint-Romain ,  Hi 
et  pour  Elbeuf ,  à  TUi 
France  ,  rue  des  Ci 
Guéroull ,  direct. —  Ct 
dilig.  d*eau,  4  fois  p: 
pour  La  Bouille;  plusiei 
par  jour  pour  Ôisscl; 
merc.  vend.  dim.  poi 
val  ;  1. 1.  j.  de  midi  à  1 
pour  Poii-Saint-Ouen 
Deshayes,  vis-à-vis  h 
du  Bac;  t.  1.  j.  le  î 
partant  3  fois  la  sema 
Havre  pour  Soulhamp 
Coehes  deau,  Lemar 
direct.  — Paquebot  à 
la  DuchciKsc-dc-Berr 
Rouen  au  Havre. 

SAINT-AMA^D  (Cher) 
ches  pour  Mimt-Lucoc 
1.  j.  pour  Bourges. 

SAINT-AMAND  (Nord) 
j.pour  Valencienncs, 
de  Lille  à  Valmricnnc 


correcp.   au  Pu;,'à  tolonlé  SAIMT-LO  (lUi«;be) ,  t.l.  J. 

arvc  le*  dÛig.  foarCiemioal,  en  élé,  t.  1.  3  j.  en  hiver,  voÙ, 

eommuoiq.  aui(A'A]ir.qui  TunI  de  Cuen  »  Chcibourf . 

t.  Lj.  de  Pam  à  LjçiD,  par  S\1HT-MAC\1KE  (Giroode) , 

Ausen'c  et  pi»  Moulin*.  —  pour  A);En,  correilKO'''' *Kc 

Mettag.  C.  N.  Ptaiilio,  Des-  \shat.àvaprv. 

cours  el   Recamier  ;    Gerrst  SAINT-JHAI.O  (llle-el-ViUûie) 

fréi-eselC'.  r.  I.  j.  au  maUn,  a!Ù!^.  pour 

SA1NT-FI.OI  It(Canlal);  3  fols  Rcones. 

la  iieniaine  dilig.  pour   Oer-  SAL\T-MIHll!:i.  (UeuK)  ,  t.  1- 

mont  ;  volt.  pnui'Mcndc,  cora-  J.  de  Vcitlun  à  Nanc^. 

BuDiq.  avec  la  dilig.  de  Paris  SAINT-PIEftUE:-i-E<-  CALAIS 

à  Clermonl  i<.  Kodei.  (Nord),  3  foii^  hi  acpi.  iarqtie 

SAlST-FlLCtKS    (Vendée),  pour  S  ainl -Orner. 

lUig.  de  Nanle*  à  Burdeaui.  SAINT-QLENTIN  (Aime) ,  i. 

SAIST-GALDEXS    (Haute-  I.  S  joui»  pmu- Pari»,  à  7  h. 

GaroDDe),<l.  I.  j.  puiir  Tou-  du  «lir  ;  I.   t.  j-  à  9  heures 

louae  ,  par  Saint  -  Girona  ,  du  (oir,  Tuuloiume  pour  Pn' 

Saint  -  Martoi-ir;    voit,   pour  riselàO  hcui'cï  du  malin  la 

Lucboii,  ni^'oiTO  el  Tarbea.  SanU-Qurnlinoùr ;   t.  I,  jours 

SAINT-GILLES  (Gard)  1 3  fois  pciache  pour  Pari»  ;  \.  1.  j- 

la  icm.  carriole  pour  Nîmes.  3  dilig.  pour  Cambraj ,  al  rc- 
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tour  le  Oléine  jour  ;  t.  1.  2  j.     SEDAN  (  ArdcDDes).  V,  Ptrif  ; 


pour  Laon,  el  une  paiaelm  1. 

j.  intcrméd. 
S  AI  NT-SE  VER(Landcs)  ,9  voÂ. 

de  Bordeaux  à  Bayonne. 
SAINTE-HERMIXE  (Vendée), 

ditig,  de  Nantes  à  Bordemnc. 
Stb.  -  MARIE  -  AUX  -  MINES 

(Haut-Rhin  ) ,  t.  1.  j.  voit,  de 

Nancy  à  Colmar  ;  mar.  jeud. 

sam.  voit,  pour  Colmar. 
SAINTES  (  Charente-lnfcr.  )  » 

I.  j.  de  Nantes  à  Bordeaux  ; 

3  fois  la  sem.  pour  Niort  ;  t. 

I.j.   pour  Angouléme  y  où  il 

y  a  corresp.  avec  les  dilig, 

de  Paris  à  Bordeaux. 
SAUNS  (Jura) ,  t.  I.  j.  pour 

Besançon ,  pour  Lons-Ie-Saul- 

nier  ;  3  fois  la  semaine  message 

pour  Poligny. 
SANCERRÉ^'Cher) ,  t.  I.  2  j. 

diiig,  et  palaches  de  la  poste , 

pour  Bourges. 
SARREBOL  RG  (Meurtbe) ,  di- 

Ug,  N.-D.-des-Yictuires,^- 

taehes  et  malle-poste  de  Paris 

à  Strasbourg,  par  Nancy. 
SARREGUEMINES  (Moselle), 

coiTcsp.     avec    Sarrcbruck , 

Metz  cl  Strasbourg. 
S  A  VERNE  (Bas-Rhin  ) ,  t.  I.  j.         pour  Laon 

dilig,  et  voU.  de  Paris  à  Stras-    SONGEONS  (Oise)^  t.   ka  j. 

bourg  ;  2  fois  la  semaine  pour         pour  Bcauvaîs. 

Strasbourg.  STENAY  (Meuse),iiier.p  irend., 

SCHELESTAT  (Bas-Rbin) ,  t.         dim.  ,dilig.  Saint-Étîeiaie.  de 

1.  j.  de  Colmar  à  Nancy  ;  1. 1.         Sedan  à  Verdun.  F»  Mets. 

3  j.  dilig.  pour  Strasbourg  et    STRASBOURG  (Bu-Rhîn) ,  t 


SEMUR  (GAle-dOr),  nmréà, 
jeudi,  samedi,  WÊessag,  poor 
Dijon ,  et  retour  le  lendensiB. 

SENS  (Yonne),  directeur  dei 
coches,  Leroux  fils.  • —  Tooi 
1.  j .  dilig,  de  Paris  pour  L70O9 
par  Auxerrç  ;  1. 1.  3  j.  de  Pa- 
ris à  D6le  el  à  Dijon  ;  t.  les 
soirs  pour  Paris.  ^-  Messmg» 
panicul.  de  Saint-Floreutin , 
Erinon,  JoiguT,  Villepeure- 
TArcheTéque,  a  l'auberge  Sc- 
Vincent }  de  Courienay p  Mo» 
targis  et  Orléans,  à  h  Poom^ 
d'Or;  de  Cériziers  ei  Bitty- 
sur-Seine,àLa  Villede  Pirw; 
de  VilleneuTe-le-Roi ,  euSu- 
Esprit;  de  truyes,  k  l*ÉeB. 
Tous  anÎTent  à  Sens  maa  on 
3  fois  par  semaine. 

SEURRE  (Côte-d'Or)  ,nMHi  ei 
samedi  pour  Dijon,  Teove 
Maire;  samedi  pour  idem, 
Graillot. 

SISTERON  (Basses-Alpes) ,  S 
fois  la  semaine  de  Gap  àMor- 
seille. 

SOISSONS  (Aisne) ,  1. 1.  j.  denz 
guinguettes  ^tyoiT  Paris;  deux 
fV^m  pour  Reims;  deux 


le  Haut-Rhin,  à  9  b.  du  mal. 
et  à  11  b.  du  soir. 
SEGLIN  (Nonl),  1. 1.  2  j.  voU, 
de  Lille  à  Arras ,  Amiens  , 
Paris. 


les  j.  pour  Paris  et  pour  les 
principales  Tilles  du  déporte- 
ment, directeur  des  meumg, 
pour  r Allemagne,  P.  D.  Ott- 
mann  fSis.^'Malit'posie  dim. , 


Man;  t.  l.  j.  pour  Niocj;  Ji- 

lig,  ds  Strasbourg  ■  Pari*. 

TOUtON  (Var)  ,  l.  1.  j.  pour 

'"   ,cnlOliei(rci,chei 

re*  ;  toui  les  j  ■  chez 

:  I  voii.  qui  arrive  à 
à  6  h.  du  Duilia  :  ils 
oui  ■uui  l'enlrep.  du  roulage 
pour  tous  paja. 
IUL'LOL'SE  (Haule-GarooDE), 
pQ^urt  de  Laure  cl  Auroux  , 
pour  Ljon',  Marseille,  \ti- 
ptoa ,  Pirpigiian  ;  de  Daulé- 
nc  l'aine,  el  fils  Trcrea,  pour 
Bordeaux,!.  1.  2j.,  de  Bi- 
■■r  el  Glaizc ,  poiir  Nimcs , 
I.  les  j.  ;  lei  nuilret  de  |>osle 
I.  I.  3  j- pour  Baya 


Tarfa 


Pau  1    les 


*0it.  de  Naolesà Paris,  41  île 
Tours  k  Nantes  ;  nurdî,  ven- 
dredi ,  dimancbe ,  dS^.  ta 
posta ,  pour  le  Nsm  ,  en  un 
'jour,  cba  HérirauK-Delau- 
najj  lundi,  mercr.,  jeudi. 
Mm. ,  vciC,  poar  Chartres ,  i 
la  Poslei  l>  I.  j.  meirag,  Bou- 
rilloo,  pour  le  Mans,  en  un 
jour;  I.  I.  j.  voi.  ]>our  Cbi- 
nou;  mardi,  «endr.,  dîm.  , 
pour  Orléacu,  hdlel  Saiut' 
Julien  ;  ehaùe  k  4  placeupour 
Chiaoo,,  Coulon,  entrep. — 
Od  trouve  I.  I.  J.  de  la  Km. 
k  Tour»  des  meiiag.  qui  ont 
leur  direct,  sur  divers  points 
du  déjiarleiD.  et  sur  les  ville» 
de  commerce  do  la  contrée. 
TRÉVOUX  (Ai»), mer.,  vend.. 
dim.  ,    w>it.  pour  Cbllillou- 
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les-Dombes,  {lar  Sl.-TrWier    VENDOME  (Loir-et-Cher),  t. 

et  Villeneuve;  retour  iet  mé-         1.  j.  3  dilig.  de  Paris  k  Bior- 

mes  jours.  dnuz,  couchant  à  TendAne; 

TROYES  (Aube),  1. 1.  j.  dilig.        t.  I.  S  j.  voA.  à  pompe 

de  ParisàBale;  mardi,  jeudi, 

ftamedi ,    pour    Chàlons-sur- 

Mame ,  hôleldu  Mulet  ;  lundi, 

mercr. ,  vend. ,  corresp.  avec 

Reims  ;  mardi ,  jeudi ,  dim. , 

voilure  non-suspendue  pour^ 

Brieune. 
UZES  (Gard) ,  diiig.  de  Nîmes    VERDUN  (Meuse),  t.  \.  \.  dO^, 

•     w  m    f  •       t  ^&      t  ÊM    -    1      w%      *      *    mm   » 


Parb,  couchant  a  Chartres; 
1. 1.  2  j.  voit»  à  4  places  pour 
Paris  I  chex  Godwrdp  me 
Saint-Byé ,  mardi ,  vendredi  • 
diman.,  pour  MoudoubleHii 
par  la  ViUe-auz-ClerQa,  cl 
retour  les  m6nes  jours. 


à  Lyon  ;  5  fois  la  sem.  pour 
Aviron  ;  1. 1.  j.  pour  Nimes. 
VALENCE  (Drame),  t.  l&s  j. 
communique  aux  grandes  dîU' 
gences  de  Paris  à  Lyon  par 
Auxerre,  par  Moulins;  t«l.  j. 
2  dilig*  p.  Lyon ,  1  p.  Nimes^ 
1  p.  Avignon  et  Marseille,  J  p 


et  Jumelles  de  Paris  a  Meta; 
t.  les  j.  dilig,  pour  Sedaa, 
Stenay,  exMpté  le  dioMBthe, 
par  Bar-le7uc ,  pour  Sabi* 
Mihiel  et  Nancy,  JmrnHIn 
mercr. ,  yendr.  f  diai» ,  pMr 
Montmédy,  Longwy;  I  fins 
la  sem.  mestag,  pour  Sedan. 


Grenoble.  —  Grand  nombra    VERNEUIL  (Eure), 


de  voit,  corresp.  a^ec  Avi- 
gnon, Marseille,  Grenoble. 
VALENCIENNES  (Nord),  t.l. 
j.  pour  Lille,  pour  Douay, 
pour  le  Quesnoy  ;  Maillard  , 
pour  Saint-Amand,  Péniaux  ; 
2  fois  par  jour  pour  Condé 
(Renaud)  ;  mardi,  jeudi,  sa- 
medi, pour  Bavay ,  pour  Mau- 
beuge  (Gabriel);  mercredi. 


jeudi,  dimanche ,  malie^p^iU 
de  Paris  à  Brest;  lun.,  iMr., 
sam«,  ecwrr,  de  la  poste  poor 
Paris;  1. 1.  j.  diiig,  de  Paria 
à  Brest  ;  1. 1.  j.  voà.  Caurri, 
de  Paris  à  Falaise;  t.  les  j. 
voit,  et  wtessag,  pour  Evreua, 
par  Breteuil,  Damvîlle,  Cou- 
ches, et  pour  Rouen  ;  t.  1.  S 
j.  pour  Mortagne. 


samedi,   pour  Avesnes  (Ma-    VERNON  (Eure),  diligence  ait 


thon  ) ,  alternativement  par 
Bavay  et  Maubeuge,  ei  par 

.^ Le  Quesnoy  et  Landrccy  ;  1. 1 . 
2  jours  Lyonnaise  de  Valcu- 
.  cicnncs  à  Verdun. 

VALOG  N  E  S  (  Manche  ) ,  1. 1. 
j.  en  été,  1. 1.  2  j.  en  hiver, 
dilig,  de  Caen  à  Cherbourg. 

VANNES  (Morbihan),  1. 1.  2  j. 
de  Nantes  à  Brest. 


Paris  à  Rouen  ;  lundi,  merc. , 
▼endr.,  pour  Evrcuz. 
VESOUL  (Haute-Sadne) , 
crcdi ,  veiidr. ,  dim. , 
Epinal,  par  Luxeuil,  Plom- 
bières, Remiremoot,  corren. 
avec  Nancy,  Metz;  U  leaj. 
pour  Besançon  ;  merc,,  yen., 
dim.,  cAtfrdec6lépourNiaa; 
t.  1.  j.  excepté  le  lundi  pour 
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DE  PARIS  A  ROUEN  (3  routes). 
I''  roule,  par  Ponloise  elMagny,  31  1.  {,  15  p.  ^. 


i«)  Saint- Denis  2  ( 

(i)  FranconTille  3 

(t)Ponloi-sc   (1)  3 

Le  Bordcau-de- Vigny  4 

{il  Magny  3 


Les  ThiUiers  A 

[e)  Ecouis  4 

Le  Bourj^-Baudouin  3  */j 

La  Forge-Férct  2 

(/}  Rouen  .  3 


J     yJn  sort  de  Paris  par  la  porte  Saint-Denis,  on  entre  dans  l^an- 

^     tienne  province  de  riIe-dc-Francc,  et  le  premier  village  que  Ton 

rencootre  est  /a  Chapr/lr-Saint-Denis ,   i[u\  semble  n'être  qu'un 

proloD£»einent  dn  faubourg  que  Ton  vient  de  quitter.  Commerce  : 

▼ins,  eaux -de-rie,  grains,  légumes.  Pop.   1,700  fa. 

Sorti  de  la  Chapelle ,  on  aperçoit  à  gauche  le  TÎllage  de  Mont- 
martre; du  même  côte,  euriron  à  un  quart  de  lieue,  est  le  hameau 

(i)  y<mveUtroiaâ  t  Courbrvoie  ,  i  1.  Herhby ,  3  1.  Ponloise,  t^lÊ»Ctlte  roolo 
«bffë§c  4HuM  lieu*. 
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de  Clignatteeurt,  ilc  la  rommunc  de  ïlonlmiirtrc,  presque  lou  com 
pusé  de  maisons  lioui-geoiscs  Irèi  bkn  kdrics.  Un  peu  pliM  Idn 
sur  la  droite  ,  on  dùrouvre  le  vîllaf^e  i{ AuhervUleri ,  aussi  appel 
Pi'otre-Dame  det  Firtm  ou  i/«  Mà^arlfi.  Avant  irarrirer  à  Sami 
Denis,  on  «oit  sur  la  gauclie  le  \illagc  de  Saint'Ofàen,  célèbr 
aulrcroît  par  ses  châteaux  rojaul. 

Louis  XVIII,  orriiant  d'Anglelerre  en  IS14,  l'arràa  vii^ 
quatre  heures  dans  le  châlcau  de  Saint-Ouen  ,  •*WM  de  faire  m 
enirùe  sotcnoclle  à  Paris.  Ce  Tul  là  que ,  k  3  mai ,  il  dama  m  ilé 
rlaration  au  sujet  de  la  constitution  que  le  siiuat  lui  prisent*. 

Sur  le  point  d'entrer  à  Saiiil-nénis,  od  IraTcrse  le  cual  qa 
pDTic  re  nom.  Il  fut  ouTerl  par  Napoléoa  pour  Kmir  de  coonN 
nicBiion  entre  cette  ville  et  Taris.  Il  conuneoce  à  la  Stme,  un  pa 
au  dcssiu  du  hameau  de  la  Briche,  et  Ta  se  rendn  clao*  1b  cana 
de  l'Ourcq,  pi-è*  du  baittin  de  la  Villctte. 

(a)  StinT-Dins.  Cette  ^ille  est  eélifare  par  Mn  abbaja  A 
bùni'dirtiiis,  fondée  en  IJ13  par  Dagobert  1",  ïclon  les  tuis,  M 
selon  d'autres,  par  sainte  GcnGiiète,  en  4^6. 

Api-('S  avoir  élé  plusicui-s  fois  démolie  et  rebâtie,  l'ëgliia  di 
Saint-Denis  Tut  urhcvrc  en  lîSI,  suua  le  reRse  de  Philippa-k 
Bl'I.  En  179;S,  elle  fui  menacée  d'clrc  enlicrcment  dctruile  par  h 
viind»li«nic  révolutionnaire;  mais  on  se  eonlenla  cependant  deO' 
lever  les  viimux  ci  la  liiiture  en  plomb,  et  de  la  laisser  ainsi  ci' 
posée  à  l'intempérie  des  saisons.  Najioléon,  qui  la  destinait  à  11 
sppulturc  des  cmpen-urs  et  de  leur  famille,  la  (il  rétablir  dans  tau 
son  érl:il  :  Louis  WIII ,  en  arhcvant  ee  qu'il  avait.comneuc^ ,  l'i 
rcnduP  plus  belle  qu'elle  ne  liit  jamais. 

Hiiloire.  I.a  \illc  de  Saint-Dcn!»  ■  été  plusieurs  tdm  le  llrâftbl 
du  la  pierre  et  des  dévastations  qui  en  sont  la  suite.  En  1411. 
elle  fut  saceaf^ée  ]>ar  les  Orléannisi  en  1430,  par  le*  AD|{laÎB 
elle  Tut  assiégée  didéreotcs  Tois  pendant  les  guerres  civiles  j  enfin, 
en  1814,  elle  Tut  prise  par  Icï  alliés  après  >me  vigoureuse  irsiS' 
lance.  Elle  e^l  le  ehcr-lieu  d'une  sous-préfecture  ;  son  aneâcoBi 
abba^  est  occupée  par  la  tnaûan  royale  de  Saint-Omù.  C'est  um 
institution  dcslinM  à  donner  de  l'éducation  aux  denioiMlles  pauvni 
des  ebevalicr<i  de  la  Lé};ioD-d* Honneur  et  autres  .ordres  rojans 
elle  fut  fuiidt'c  le  39  mars  1809  |iar  Napoléon.  Cette  *ille  poawtli 
des  manufaclures  considérablci  ;  un  grand  nombre  de  ■MOlin 
établis  sur  la  petite  rivière  lie  la  Crould;  des  brasseries,  <lea  DM' 
neries,  des  pi-piniércs  ,  etc.;  clic  a  trois  foires  renommées  :  cdh 
appelée  le  Landiï,  ouvre  le  samedi  ou  mercredi  le  plus  pris  di 
1 1  juin;  elle  dure  quinte  jours.  Pop.  3,000  b. 

(4)  riLiNcu:i<rLi.E  (Scine-ct-Oise}eit  imiarquable  pr  scsjn 


,  Ganterie  et  de  l'HApilal ,  comme  centre  de  la  ville,  qui 
>e  Binn  ili*is^  en  quatre  grands  quartiers.  Nom  duonons  a 
de  ces  quart iera  le  nom  de  sarponilico,  au  S.-O.,  uiN.-O., 
^.  et  au  S.-E. ,  a  partir  du  carrefour  de  la  Crosse. 


liITtMEtin  DE  l 


■i  la  line  dei  principaux  monumeiu ,-  édilîcet  et  élaUiiw- 
Lii  se  Irouient  dans  chacun  des  quatre  qusrliers  de  la  TÏtle. 
•tiirr  S.-O.  L'ancien  Bureau  des  Finances,  pla^e  de  It  Ca- 
c  )  —  le  Palais  de  Justice ,  ses  diverses  salies  ,  notamment 
île  des  l'iucurours,  commencée  en  1493,  et  le  Palais  de 
en  H9<J;  — k  tour  du  Uef&oy.rue  de  la  Grntte-Uor- 
oiomencoc  eu  1  3fi9  ,  et  leiminée en  1 39S  ,  et  dont  la  partie  . 
ure  B  «lé  rcédiliée  au  16'  siècle  ;  l'Arcade  construite  an  ' 
à  l'endi-oit  où  était  aulretbîs  la  porte  Massacre  ;  la  fontains 
le  à  ta  tour  du  Bcflroy ,  a«  l'on  toit  les  figures  d'Alpbée  et 
ausc  ;  entre  la  rue  MassaAe  et  In  rue  Tbourel ,  l'ancien  HA* 
l'ille,  bili  d'abord  eo  H  40,  en  partie  sur  les  ■ucien*  mura 
Ile  ,  leconklruil  en  1 608  ; — la  place  de  la  P jcelle ,  appelée 
is  Mareké-a}U-Feaax .  C'est  sur  cette  place  que  Jeanpo 
ut  brûlée- tive  en  1431.  k  l'ouest  de  ta  plaea  eaiVaneieo 
u  Bom-giheroulde ,  blii  h  la  fin  du  I  b<  siich  ;  «a  y  taii  des 
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bas-reliefs  trèsHCurieux  ;  —  le  letoi^le  de*  ProtetUnSy 
église  de  Sainl-Eloî ,  rues  du  Panneret  et  Satfll-Eloî  ;  —  la  p 
du  Vieux-Marclié  ;  le  Théâtre  français ,  cooitmil  en  159S  |  —  h 
maison  où  naquît  Piel-re  Corneille  le  0  jum  1606 ,  mo de  IftFSti 
—  Thôlel  de  la  Préfecture,  rue  de  FooteiMllei  —  la  plMtib- 
Henri  IV  et  le  quartier  neuf  bâti  sur  TemptacoaMnl  du  Tmol-À^ 
lais,  dont  la  construction  avait  été  commencée  tm  1490  far  HeariT^ 
roi  d'Angleterre  y  et  qui  fut  démoli  vers  la  fin  duMêde^eminrp-*. 
la  porte  de  la  Vicomte,  Vbôtel  des  Douanes  el  laqioltelipraBfi»- 
ne,bâlisde  1T99  à  1726;  ~  la  Bourse  découferle,  aiirle|kMtf 
établie  en  1664,  démolie  en  mars  1794,  arélabUeen  BtmiÉk* 
1 7  95 .  On  y  voit  une  belle  méridienne  ornée  de  tvopbéeaâ  la  gpOM 
de  Louis  XV;  —  le  bâtiment  du  "tribunal  de  CnaMMifif,  nalliiK 
tionale.  Sa  eonatruction  fut  terminée  en  17)5.  Om j  nMVfit4^ 
vastes  salles ,  un  bel  escalier  et  deux  beana  tableaa»  peinla  fift  tÀ^ 
monnier  (  mort  en  1 824  )  |  —  rbdtel  des  Moonaks»  rae HailiilHff 
réglise  Saint-Viuccnt ,  rue  de  la  Vicomte.  CUelte  é^ÎM  eM  4à |ÉH 
dation  ancienne.  Sa  dernière  construction  date  des  1&*  M  IttVjrift» 
clés.  Le  clocher  actuellement  existant  fut  bâti  ca  1669 1< 
Saint-Martin,  rue  Grand-Pont,  bâtie  sur  rcBDqplaeJi 
cienne  église  $aint-Martin-du-Pont  ;  —  la  salle  da 
Arts,  rue  Grand-Pont. 

Quartier  N.-O,  La  maison  où  naquit  Fontenelle  ,  lé  1 1 
1657  ,  rue  des  Bons-Enfans,  n»*  132  et  134;  —  Yé^ÙÊà 
Patrice ,  rebâtie  en  1 535 ,  et  augmentée  d*une  chapdie  en  I64S9 
rue  Saint-Patrice  ;  elle  a  été  restaurée  en  1 824  ;  —  la 
du  Saint-Sacrement,  rue  Moranit,  sur  remplaceaaent,  d*m 
château-fort  que  Philippe-Auguste  avait  fiût  oooslmire.  U 
encore  une  tour  de  ce  château  ;  —  le  réservoir  de  la  fontaiDa 
lor,  rue  Bouvreuil  ;  —  Té^^lise  Saint-Godard ,  rue  Boulavd* 
église,  trcs-anctcnne  de  fondation,  a  été  réédifiée  au 
ment  du  16*  siècle.  .    *  ^ 

Quartier  N.-E.  L'église  paroissiale  de  Saint-OueD»  âoaft  la 
construction  fut  commencée  en  1318.  On  j  travailla  à  dmnas 
^M>ques;  elle  fut  achevée  en  1522.  Son  portail  est  demeuré  ip» 
parfait  ;  —  le  Collège  royal ,  rue  du  Grand-Maulévrier  |  — >  Vé^Êm 
du  Collège  royal ,  rue  Bourg-ri^|)bé  1  —  le  Sémînaîre  da  FaM^  . 
véchè,  rue  Poisson;  —  Téglise  en  Ursulioes,  rue  Caywpi^. 
mont  ;  —  la  Croix-de-Pierre ,  au>carrefour  des  met  daial4B9H^ 
Saint- Vivien ,  Orhelet  et  Coqucreaumont,  mnmitiiil  da  COMMIS 
ment  du  1 6"  siècle  ;  restauré  en  1 8 1 6. 

Quartier  S,'£.  L'ancienne  fontaine  dàif  de  Lîsîeam»  MlnMÉi  i 
Tancien  hôtel  de  ce  nom ,  rue  de  la  Savomeriet — la  Halb  «tftlét 
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Faubourg  Cattchoisr  ^  d  fO.  Le  Champ-dc-Foire  aux  boissont, 
roiistruil  vers  17  84  ;  —  Tavcnuc  cl  rc|;li!»e  de  la  Madeleine,  riche 
en  oriicmens  de  sculpture;  —  TégUse  Sainl-Genrais  et  sa  Crypte 
ou  chapelle  souterraine.  Cette  Crvpte  a  plus  de  1 ,500  ans  d'exis- 
tence si ,  comme  on  Tassurc  ,  le  corps  de  saint  Mellon  j  fut  inhumé 
en  '310;  — 4c  cimetière  communal  de  Saint-GerTais,  derrière 
Téf^lise  de  ce  nom;  —  le  Monl-aux-Maladcs ,  village  à  un  kilo- 
mètre du  boulevard. 

Faubourg  Bouvreuil,  au  A'.-O.  L^cjçlise  Saint-Romaio  ,  ci- 
devant  des  Carmes  déchaussés,    rue  du  Cliamp-des-Oiseaux • 

On  peut  visiter  le  Mont-Forlin  et  le  Mout-Renard,  d'où  l'on 
découvre  de  beaux  points  de  vue. 

Faubourg  Bcauvoùinr ,  au  N.  Le  cimetière  communal ,  roule 
de  >tcuO'hùtel  ;  —  lu  cote  de  Hihorcl,  à  cause  des  points  de  Toe; 
—  la  maison  des  Dames  d*Krnemont,  vue  de  ce  nom;  —  le  Bou- 
linf^rin  ou  Marché  aux  chevaux  ;  —  le  cimetière  diltàe  la  Jatle  mi 
Galte  ;  —  la  cote  t/ifr  (h.'s  Sapins,   pour  les  points  de  vue. 

Faubourg  Saint- H ilah'c ,  ti  tE,  Les  ri\cs  de  Kobec  d  d*Âu- 
bette;  —  la  ville  de'  Darnéial,  à  3  kilomètres  du  Boulevard 
Sainl-Ililairc  ,  ré^lisi»  fie  Lon^paon,  le  clocher  de  Carville;  —  le 
Mont-(iar^n  et  la  côte  de  Sainte-Catherine.  On  y  voit  des  vestî- 
g<>s  d'un  ancien  château-lort  qui  fut  démoli  en  1504  ;  —  le  Che- 
min neuf  ou  (iOuvs  de  Paris  ;  —  les  casernes  dites  de  MarlaiuvîUe 
achevées  de  construire  en  17  7C  ;  —  la  place  du  Chanip-dc-Mars 
nivelée  et  plaiiléc  quelcpies  années  après  ;  -r  la  porte  Guillaume- 
Lyon  ,  construite  vers  le  milieu  du  siècle  dernier  et  récemmeol 
resLiurée;  — Vile  de  la  Croix,  où  sont  plusieurs  èlublisscmcns  de 
bains. 

Kr)i:cn  a  une  coin*  royale  ,  un  tribunal  de  première  înslance, 
un  tribunal  cl  une  chambre  de  commerce  ,  une  direction  de  Tenre- 
p;isl  renient ,  etc.;  une  belle  bibliothèque,  un  riche  musée,  un 
j:inîin  botanique,  dru\  salles  de  s|)ectacle,  de  superbes  halles. 

Commerce  il  IiuiuAtrie  :  Filatures  de  colon,  fabrique  de  basuis, 
bourarans  ,  couvertures,  serj;es  ,  toiles  dont  on  vend  annuellement 
aux  balles  100  :'i  1  '20.000  piècc-s;  librairie  ,  etc.  Pop.  8ft,7  aC  h. 
en  1K*21.  —  Hôtel*  de  France,  rue  des  Caimes;  de  l'Eure^, 
Marrhé-Ncuf;  de  Lisieux ,  rue  de  la  Savonnerie.  —  Posit  aux 
lettres  y  place  des  Oiimes.  —  Librairie,  Frère,  rue  du  Grand- 
Pont  ;  (iaudin.  —  liauquitrs.  licuzé ,  place  du  Gaillard-Bois  ; 
Driarue  neveu,  rue  des  Iroquois.  —  Bains putlics.  Quai  aux 
rûeities  ,  île  la  Croix  ;  Curneitle  ,  me  Cauchoise  ;  Cours  Dauphbi. 

Oi  vil  AGES  ▲  co.%si  1.TM.I.  Itinéraire  de  Rouen,  in-12;  par  Le- 
cjrpfn'icr.  Roucu,  182G.  —  Description  <!e  quelques  tnaisont  dk 


dure,  couronné  par  Ja  vocUv  de  Sain^-Cal/ierine ,  les  côtei  de 
BamecouTs ,  cl  la  cliainc  tic  nion13gnc«  qui  semble  se  pcrpéluer  & 
pcrli:  de  lup.  À  droîlc  une  lnii(;ue  suite  de  piairics  qui  se  prolon- 
genl  à  l'boi'i^nn,  le  tUlu^çe  de  SotlevitU,  danl  ks  maisons  el  te 
clocher,  de  forme  ii!>sci|>illai'esque,  occupent  a{;réablcmeiit  layue, 
tandis  que  la  ri\e  gauche  se  prolonge  ornée  de  juliea  toaisoiu  du 
plaisance  el  de  diverses  maoufitclures. 

PnOME^AUES  HORS  DE  RODEN. 

On  jicul  proposer  aui  tlfrangcrs  d'aunes  promenades  non  moina 
«j;céablcs  ,  en  redescendant  la  rivière,  que  l'on  traverse  à  toute 
Lcurc  en  bateau,  ou  p.nr  le  niiibourg  Saim-Sever  ,  en  pa&Mnt  le 
I0U3  de  la  terrasse  de*  cnscmes.        . 

C'est  au  soi'lii-des  casernes  qu'il  faut  loni^r  le  coura  de  la  ri- 
•iére,  derant  les  maisons  du  liamcnu  de  Cliiquedejit,  appelé  com- 
nuianMOI  les  petite  et  giatidu  Chattiiets  s  ici  l'obsenaleur  ,  se 
mut  du  cote  dulcvnnl.  peut  jouir  du  bel  aspect  d'une  partie  de 
biille,  terminée  en  cet  endroit ]>ar  \alBou\a^e SaùiU-Callierim , 
d'ane  blaobheui'  éblouissante  ,  qui  semble  former  un  rocher  pyrn- 
■■dal  sortant  des  eaux.  En  contiuuanl  sa  roule  bu  CuucbanI,  l'a- 
Baletir  découvre  à  chaque  pas  de  nouvelles  richesses. 
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Une  b«Re  palouae «e  prokMige  le  long  des  boréi  da  laiMira % 
on  Toit  à  droHil  une  suhe  d'iies  charmiiiitef  qni  le  meeédcal»  «fc 
présentent  la  Tefdure  Im  plus  agn^le ,  mêlée  d'UdialiaM  it  ér 
fabriques  qui  varient  sans  cesse  ce  tableau  Tivant.- 

II  faut  continuer  sa  course  jusqu^au  passage  de  ChiKMf ,  aà«B 
bateau  traterse  la  rivière  pendant  tout  le  jour 
des  personnes  qui  veulent  aller  visiter  les  Wrdsdalà^jlp*^  eM 
de  DieppeialU  »  lesquels  offrent  un  tout  Mttn 
rerie  et  les  efifeU  phtoresqiies  des  roches  qjbî  borioHI^ 
qu'à  Sakurs^  presque  en  face  de  la  BomHbt  ooi 
de  jolies  maisons  de  campagne  et  demannfiuBlureiu 

L'amateur  a  dû  admirer,  le  long  de  celte  proneaMltt*» 
d'arriver  à  Croîsset»  les  montagnes  élevées  de  Bêqmmmm,  d« 
Uleu.  Le  haut  de  ces  montagnes  est  richement  oouroanè  par  Ip 
)iarc  de  la  maison  Lecouteulx ,  et  par  celui  de  1*1 
Canteleu. 

Arrivé  à  Croùtet»  on  peut,  si  Ton  veut,  retoumer  à  la 
traversant  le  hameau  de  Bapaume  (1),  lieu  célèbre  par  \% 
trie  de  ses  habitans,  par  ses  superbes  fabriques  de 
/ouge  des  Indes ,  et  par  diverses  autres  mamifaclores 
en  indiennes.  La  jolie  rivière  qui,  après  avoir  fertilisé  la ^ 
De'vilU,  dont  elle  utilise  les  usines,  la  traverse  avant  d'aller' 
ses  eaux  à  la  Seine  ^  concourt  à  la  richesse  de  oesajs ,  qni 
à  droite  et  k  gauche  les  tableaux  de  paysages  lèa  plus  vam 

On  ne  quitte  qu'à  regret  celle  belle  vallée,  en  regagnanl  la 
rière  et  les  avenues  du  àîoi^RihmtUt,  qui  cooduiiaat  à  la  vila. 

L'amateur  des  beaux  paysages  peut  varier  à  l'infini  set  proae- 
nades ,  et  visiter  les  diflercntes  hauteurs  qui  donmenl  ilMMif  alfl 
pouiTa,  des  diverses  situations  que  Ton  va  indiquer,  juger  dt 
retendue  de  la  capitale  de  l'ancienne  province  de  NotnMDcfie. 

S'il  veut  traverser  le  faubourg  Cauchoise  et  continuer  sa  raMe 
par  la  grande  côte  qui  conduit  au  village  du  Matii-^m»4ÊmêÊÊÊB m 
lieu  très  sain  et  très  bien  situé ,  il  pourra  jouir,  dans  plntieMl 
repos  de  cette  montagne ,  de  magnifiques  points  de  vue;  MMia  e*afl 
lorsqu'il  se^  arrivé  à  l'extrémité  la  plus  élevée  pour 
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(i)  Après  «voir  travoW  le  cbemih  proToad  qai  condail  im  Oeiwa  à  la» 
paniiM ,  et  en  arrivaDt  k  Tcou^  de  ce  pajt,  !•  vojigtar  m  irseva  iffM  aar 
U  vue  oui  M  mresenle  devant  lai.  en  porunt  tes  rrttrdS'Vcrt  la  vila  onarM 


w  Mvoaaai 
longs  détours ,  la  rivière  de  Dérille  { eeue,vae  c»i  peat-eire  IHnt  dti  ftm  li 
des  eo^  irons  de  Rouen,  et  produit  daae  Vimm  «m  soru  ém  a4aacolia 

(Pailm'ralion. 


ne ,  pbcée  mit  nue  hauteur  qui  domine  fort  aa  loin, 
iircoumnt  l'intérieur  du  Boiiguillaume ,  on  goûte  tous  let 
s  de  la  solilude.  Le»  ru6a  en  sont  fraîches  elombrngùesi  on 
mire  des  allées  d'aibrcs  ,  lanlot  eu  plaiuc ,  laalôt  B't-leTaotV 
hauteurs  toujours  animéeE  parla  ^iie  de  quclijues  jolies  ba- 

3  avoir  liiîlé  In  riantes  cam|ia{^es  du  BoùguitlmnBe ,  on 
iid  en  ville  pnr  la  cote  qui  coniluit  au  faubourg  BeoHVoitoie  ; 
t  de  celle  côle  on  est  frajlpé  de  très  beaux  a9|iecls,  maille 
'  |ilus  intcressanl  se  présente  lorsqu'on  est  près  d'arrirer  à 

\.i  ijiie  l'atnaleiir  doit  s'ari-cler  et  jouir  tout  à  l'aise  du  plus 
up  ilci'II  que  l'on  pui'se  rcnrontrer.  Une  j)enle  douée,  eou- 
lialiii  allions  et  de  jardins  ,send>lc  préparer  à  la  vue  niagni- 
li  se  liiiiilrippe  à  se»  regards.  L'oiil  peut  se  porter  de  tous 
et  junir  do  l'aspect  de  la  ville  dans  son  entier,  au  levant  et 


DE  PAUS  A  BOVBS. 


i:if' 


DE  PARIS  A  ROUER, 

M       - 

3<  route,  par  ^Saint-Germain ,  Lonrienoii  la  Vu> 
dreuil,34I.  i, 

(a)  Nanlm  3j|(e) 

(*)  Saml-G     ""         "  "       " 

Trie! 
(e)  Hc^uLan 
(<^  Manies 

Uonnièret 


De  Gailltm  i 


AoNf»  pu  la  t^iaidrt^UAÊMmvàCjBffî^ 


que  par  Lauviert  :  7  1, 

Le  Vaudrenil,  4  I.  Port-Sûnt-OueD,  31. 

De  P*iÙBi««»>G«TMaâi,  par  CnrieVMÈ,  <|,  l.dva 

{a)  îfiitTn»!.  (Seine).  Bourg  n 
porc  «aie.  Pop.  l,95obab.  ■  i^'. 

La  MaàHoûoH,  qu'on  renconln  ■  iBoitié  Aa^Sm  da  Patk  ^ 
St.  GeniiHia,eMiiii  châieau  célébra  par  la  alÎMr  ^'«  baMM* 
polôoa  et  rimpératrica  JoKpIûnè]  o'eat  là  qna  Si^dM*.MHB^ 
n  JoMphine  >on  projet  de  diToreai 

Le  /'oW  J/or/y  est  uDJolifillifte,  dans  une  heDraoaadMiivt 
la  MneAine  lie  èlarly ,  xonUruile  khii  Louii  XIV  ,  M  qoi  fevab> 
uitde  l'eau  à  Venaillu.a  été  détruite  en  181T. 

(t)  Siu>T-GiKaiiH-u-LiTi.  (Seine).  Villa  anai  ap^iMa, 
nui*  triste.  La  promenade  sur  lea  borda  de  la  turaaaa  offir*  im  hA 
horizon,  mai» un  peu  uni ,  et  aaïuaccideni  de  Unwn.  Ankinatt 
l'babîiaiioQ  du  prde  de  la  foret ,  ou  l'on  peut  t»nMr  poorM- 
jeûner  ou  diner  :  on  est  bien  aeni.  LaToréteat  magnifiquei  il^it.  \ 
la  parcourir  à  la  foire  dea  Log",  le  pranier  dMaaehedaaift^»-..'^ 


pour  jouJr  du  apeciacle  pittorsaque  doa  MMaa  4m4a»Al||S^ 


lieu  dp*  bob.  tfdfaf  4'Aii)tlelerra.Pap,  10,000  k. 

(c)  MiuLAN  (Seine-ei-Oke}.  Pelile  TtUe  ' 
tition,  Kur  la  Semé,  qui eoniuwrce 
gaules  maiaoas  de  canipa^e.  H.  de 
habitée.  H^lia  Graod-Cerf. 

Poiiiy.  Pelile  ville  lur  la  Seim,  «  coonoe  par  le  Cb£bfM  ^ 


riUeiaMHMMMtjafaM.    ' 
npliw^,  alMMtS^M- 
hâtembéyid  Fa  l«MMM 


najeure  pailîe  te  déhîlc  ■  Pirit,  cl  te  reste  chez  l'élranger. 
ii»i  des  fabriques  de  siamoises ,  mousseliiietles  ,  de  cardes 

laine  ;  naakins ,  des  blanchisseries  de  toïka  ,  4es  filatures 
1 ,  de  laines  et  des  teinluicries.  Lauviera  posaUe  une  belle 

Spectacle  et  do  jb1ie«  promeDado  autour  de*  bDulerarla. 
se  remonte,  selon  M.  Nddler,  à  l'cpoque  de  nos preBÙcrn 
:s.  //é^ù:le  Mouton,  le  GraDcl-Cerf.  Pop.  8,000  b. 
loie:(.  foi/rsfigc  3.  - 


DEPiUlS  A  ROUEN, 
3'  roule    par  Pontoîse,  32  1.,  16  p. 

>arisiPoot.(i'.p.I)8      H       Etrépagny  3 

Ponlois^â  Chars      i  '/,    Ecouis  4  I,  Voyei  l"  roule 
m  ^      Il      tmim,  page  1 . 

lisons  (Eure),  pclile  Yille  sur  VEple.  Comment  :  hai 


12  DE   UOIFN   AI     lïVVnV.. 

piquûsf  l>lonilrs,  (k'nlcllcs;  tilatiirc  di*  roinn.  Cnrtosilte:  Vv^\\$t 
pari)issiaU'  nriiôr  «!<■  \ilr;nix,  v\  lU".  pluslfiir*»  ii:f»rru;iu\  âv.  nrulp- 
tui'c,  jiarini  lusqm.'U  on  rnnurquc  un  çqui-lellc.  Pup.  3,(300  h. 


CO  M  Ml  MCA  riO.NS. 


De  Hcurn  nu  Ilairc,  rente  (frn  las,  20  l.fj,  10  p.  [, 


•  ■ 


Diirlaîr  *'/J|r)  Balbcc 

{fi)  Cnuïk'her  3«'.  ■         Rollc  ^  3 

f^;  Lillclmnne  II  ■:.  !|  (r/;  Le  Ilavi-e  *  i 

(d^  CwiiFrix  î'Soino-lnri'rliMiro' .  C'HIp  tîUc  fut  1onj»-tenips 
rcnircpôl  il("<  ]•(  rlifr>  <l<;  l.i  St  r'nf  1) ,  le  (pii  lui  H^ait  fait  praulre 
pour  iu-initirics  Imis  rpcrlans  il  .ii-;;l-i)I  sur  un  tond  d'nzur. 

I/c^liscr  paruis^iiah; ,  ainsi  (pu*  lo  ]»ortail  prinri|Kil ,  M>nt  remar- 
quablc'^  par  le  sI\Il'  «raichiterinrr  du  tcnips  :  ro  monument  fut 
ruinnuMii'c  en  1  Htï;  Toiiytaje  fut  intci  rompu  à  causo  des  ^errcf 
en  1  i  1  y ,  r«'|;ris  en  1  -i TjH,  «.i  rn.i  on  l  i  S  i . 

La  IbruH»  rli'jariK;  du  cln.ln  r  lie  Ir^lise  de  Caudchen,  en  py- 
ramide, mci-itr  l'.iltcutinn  des  aniaUMU'**  ;  |i lu *«ie u l's  rouronnes  l'en- 
tourent et  r^'inhi-asscni  lians  sou  pourtour  de  dif.ianre  vn  di^anre 
jus(|u'à  rexlrémllr  dv  la  ilèriie  :  les  ahhayes  de  Jtnni/frt'S  d  de 
Siiini-framinflt ,  ^i  ii-lilue'*  dans  l'Iiisioiir  de  Normandie,  vlaicnt 
rolsincs  de  (^uulebce.  Paqut bot  de  Houen  au  Havre.  Pop. 
•i.800   1). 

Le  rliàlrau  de  la  MniUtrtiie  q^\  toiit  j>rrs  île  Caudcber  ,  et  situé 
dans  la  plus  lirilc  poMlion  sur  1rs  bords  de  la  Sttne.  Lm  Mnilleraie 
a  de  tout  leiiips  [\\\\  I  adniirarion  des  eurieux. 

{h)  Lii.i.i  iio>M.  Srliii'-lnlV-rieuir  ]  e«.|  plaréc  près  di  s  ruines  de 
la  rille  appeliM-  Jiiliof-nntt  df  IMolrmée.  (  )n  y  a  liouvô  ,  en  ditVërcns 
temps  f  de^médailUîsdu  haut  v.\  du  luis  empire  v\  Iteaueoup d'autres 
nuiimmcns  de  ranlitpiilé,  comnu:  arniui-es  et  veslif;es  de  nicu* 
l>li's,  et«". 

L'iiistoirc  aTail  indif|uc  «lepuis  plusieurs  siècles  une  ancienne 


•  I  I.'.i«|MM(  de  l.i  Sf.nr,  «lu  jinri  de  Caiiilibrr,  c<t  magnifique.  Pt  pràenie 
iiRi-  (ris  ::i.iinl^  «.■îrmliir;  jVm  «iinoul  â  ruiii^iY  ili-i  foiltf  Qiarce»,  «pftelèeft 
i  ru     |iar  II"  I  iTvi.iiii^.   iju'cllt:  ullrr  iiu  des  illvi*  le»  |ilu»  l'uricus  coniiiie  la 


It 


HP 

••        DE  KOUEN  A  Tic'jimft  .      Jk'tS 


bâtie  par  les  Romains  près  reiulroh  où  est  aujoui 
bourg  de  LillebonDc;  en  eflèt,  depuis  quelques  années  on  à  dé- 
couvert, en  faisunl  des  fouilles,  des  portions  de  murailles  qui  ne 
sont  point  de  construction  p^othiquc.  La  curiosité  a  fait  continuer 
CCS  fouilles,  et  on  est  enfin  parvenu  à  découvrir  les  restes  d'un 
ancien  théâtre  construit  par  les  Romains ,  avec  des  escaliers  en- 
core entiers  et  des  arcades  pour  le  service  intérieur. Pop.  2,000  h. 

(r)  BoLBEC  (Seine-lnfcrieure),  petite  >-iUc,  le  Manchester  de 
la  FraneOy  dans  un  talion  ^u^t  et  pittoresque ,  arrosé  par  la  ri- 
riêife  de  ce  nom.  Commerce  :  cuirs ,  toiles  de  lin ,  tanneries ,  etc.  ; 
marcbé  aux  cberaux.  Auhergutes:  Bennetot,  veuve  Bchéré.  Pop. 
7,000  h. 

Un  mélange  de  coqucirerîc,  de  ^r^ce  et  d'opulence,  compose  la 
loîlette  des  villageoises  de  Rolbec;  leurs  cheveux,  relevés  en  toupet 
lisse,  s*attachcnt  sur  le  sommet  de  la  tête,  et  se  couvrent  d^une 
toque  de  drap  d'or  ou  d'argent ,  garnie  par  devant  d'une  bande 
pKssée  de  dentelle  ou  de  batiste,  et  par  derrière  de  deux  barbes 
peodanles  et  carrées,  qui  laissent  entrevoir,  le  cbisnotf  :  au  cou. 
sont  des  chaînes  d'or  à  double  ou  trime- ratijiâ  4y'Wj|BBfei>^^  un 
CGPur  et  une  croix.  La  taille  est  renfermée  dans  un  corjJÏ^'aii^rap 
pourriiiver,  de  soie  en  élét  qui  se  lace  par  devant,  et  tranche, 
par  sa  couleur,  avec  une  pièce  de  drap  d*or,  qui  forme  comme  le 
vêtement  do  dessous.  Sur  les  épaules  cl  sur  la  taille  sont  altaclièes 
d'amples  rosettes  de  ruban.  Le  corps  est  sans  manches  :  celles  de  la 
chemise  se  troussent  sur  des  manches  d'écarlalc  presque  jusqu'au 
déihut  de  V épaule ,  et  les  longues  manehctles  de  mousseline ,  dont 
les  manches  de  la  chemise  sont  ornées,  retombent  depuis  l'épaule 
jusqu'au  coude;  des  ganis  couvrent  le  reste  du  bras.  Un  .jupon 
4'êcarlate  assez  leste  pour  qu'on  aperçoive  le  bas  de  la  jambe ,  un 
lAUier  de  mousseline  des  Indes,  brodé  ou  à  ravurcs  d'or,  complè- 
tent ce  costume  excluvivemcnl  affeclé  aux  habilaus  de  lacanî^gnc. 

(V)  Le  Havre,  f'oyiz  U.  de  Paris  au  Havre,  page  17^».. 


De  Uciun  à  Ftcamp^  16  1^7 ,  8  p.  ^. 


Fé 


•  • 


{é)Jy\^jfljt^rÙiiitÎKvre).f^^oyet  de  Paris  au, Ifavre 

page  t^  .      •  ,;     ■  .    ■■  -.■■•*,■ 

(9)  FÉc&«r(Moe-lnfcrleurc].  /  0jf«»  i^ge  19. 

2 


14  ^  vttMi 

De  Bemat  aiue  eans  de  Ferget,  IS 1.,  -6  p.  \, 
V— '^<— I,  4  1.  UBoiMiv*.  ai.  FwBM,  «1. 


ile  Romen  à  SanU-l 

I,  4  l/Bondnib,  8  I. 

(a)  Siiat-VunT-u-Gâini  ( 
entre  deui  fUÙMft  oomaerc» 
Lors  de  la  péeba  <Im  haRiig*,da 
Pop.  5,000  k. 

De  Heuen  à  Leaviert. 
l"  ronte,  par  Elbeuf,  10 1.  ;,  &  p.  |. 

EUMuf(a),4l.  •|,.LouTicn(J),  «1. 

(a).  Euni  (Smoe-lnferieure).  Cette  TiHeipdwtriMaa «Mil 

prés  de ■     ""     ..-)--•- ^.---    ..   -.j  .    '-T  ,1,,^ 

élégani.  EdITST,  ODé<riluU)i  IS,00b  palM  U^mtmm^ 
le  produU  do  m>  maimfocliirea }  il  JJpMW  tiyimjWlMtt. 
On  j  compta  1,300  mitiert  pa«r  le  iMMge,  doat  ■Eoea^M 
l.TÛOouTriertt  ".''""  -iTl  rT'-jf i  WT  iigOT  — ïm  il'iwnh 
Ses  leTeniu  commuMux  locit  de  63,056  fr.  , 
de  1834. 

On  peut  aller  «  Elbenf  par  laRe  et  per  eu.  Ce  tewar  Mii 
de  voyage  est  prMSrable.  En  remaolanl  le  oocm  de  h  Scim,  IV 
mateur  jouit  Mm  diicooliniier  d'une  amie  d'aape 
Après  Kttàr  passé  le  village  i'Oùtet  «nr  U  ri*e  p 
un  BpecIRcla  d  ve  I        Mmreui ,  '  * 

A'Oràial,  Tient  i  i 

iMMJeTersée  ]        qi 

la  ptupert  escarpes,  eoure 
semblent  sortir  avec  edbrt  p^  ■ 
barda  d%la  riTière  peaifanl  une  uo) 
rochers  offi^ol  pluaietm  éugee  àm 


De  Rouent  LouvUri. 
Le  ,  par  Port-Saini-Ouen ,  7  l.  3  p.  -J. 
ucn,  41.Lou™r»,3  1. 


Rca^n  d  AlbevilU,  23  1.  j,  7I  p.  \. 


Hupi,y 
(a)  Abbe«i1le 


Ltt.  Foytx  page  2â.  B.  d*  Para  à  AbievUk. 


Roiun d Beauvalj,  161.  ~,  ^p.  ^. 
iouma;,  6  I.  BeauTaii,  6  I.  '(,.  Foyapage  Ti. 
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De  Rouen  à  Beauvais,  par  GUcrs^  22  1.,  11  p.     ^' 

La  Forge-Féret  "           3 

Bourg-Baûdoulb  2  */• 

Ecotiis  3 

Ktrepagnjr  3    , 


Housaoye  #  -  ** 

Beati^ 


De  Neuf^kâifil  à  Pcmmerepàt^  <  l.i^  !Hj^  '     ' 
Z^  PcmnIèrmHilâ  La*Sûùsiire,  4 1.  S  p.*    •  ^  i 

DE  PARIS  AU  HAVRE  (  3  rottlttj.        *      i 

l'*"  route  y  par  Poii  toise  et  Magny^  S2.k  Tk^Z|[iîS^ 

(ey  AHiquei'fîB»  *  "^  ' 

(^Itolbeo  %fi 

UBoife  -  '9 

(e)  LeHam  4- 


.  .  »' 


De  Parisà  Rouen  (f^. 

«    page!)  31 

(a)  Barcntin  4 

{6)  Yrelot       «  •         4  •/, 

(a)  BàMEirriii  (  Scîne-Infôrîeupe)  eA  un  iMHwg  pineé  M 
«riine  vallée.  On  y  fabiique  des  Tclouni  de  cou». 
Pop.  Iv6p0  h..       . 

On  trayerse  le  vieux  BouviUe,  le  HmdPmi» 
le  Bois  Hériswn. 

{h)  YvBTOT  (Seine-lnférieiire)  ett  mlbAlii  àm 
bois  et  de  terre»  des  rues  non  pavées.  A  VEMt  wêêL: 
nade  assez  agréaible.  Yvctot  a  des  faanufttttutet  "de 
cotoQ ,  de  basin ,  une  teinturerie  et  un  commerce  de  { 
sidérablc.   Pop.  10,000  h. 

On  entre  dans  le  pays  de  Cous,  pejs 
notlcs  et  SCS  jolies  femmes.- 

{c)  Alliql'eeville  (Seine-Inférieure).  Village 
gnc  cliarmantc,  dont  le  territoire  cil  couveit  de 
fruitiers. 

Avant  d'arriver  k  Bolèee,  on  joinl  dHme  n» 
1res  étendue.  On  lûake  à  gaoehe  ÙÊleèmim»  éÊOak      ^  .^ 
vallon  y  dont  le  cbâtean  est  un  monanent  ibrt «VMB»     '^  "  ' :f^> 

(d)  BoLBEc  (Seine-Ialcrieare).  Fé^  fÊ$Ê  tS*     .    9    ««Ar'* 

Apres  la  BoOt,  bameau  pbnlé  de  poaMMMW  «I  fmmààr^iÊ 
jolies  maisons,  on  arrive  à  HwrflmÊr^  villa  biiB 
ïincicnnc  splendeur.  On  va  voir  préf  du  fffcllfftn 


Ulie  en  1765  par  rarchitecte  Boucart,  est  un  colîfîcliel  mesquin. 
Le  bauio  de  la  Barre  csl  un  vaste  réservoir  d'une  superficie  (te 
i9,SM  uclm.  Le  Hairc  csl  le  cbeP-ilcu  d'un  arrondissement 
fd  cfHnpte  l '22,495  fa.  populalion  fixe.  La  Tabricallon  des  cloftcs 
iï  cotuu,  source  de  pi-ospérité  ioconnuc  en  France  îi  j  a  un  siècle, 
tt  qui  produit  aujourd'hui  3â0  millions  par  an  ,  est,  arec  l'inipres- 
àm  de  ces  étofTec,  la  première  branche  de  loninduMrie.  L'arroa- 
ËMcment  du  Havre  ■  3 1  imprimeries  j  le  salaire  qui  se  distribue 
n  tiuTriersestdB:,aOO,OnO.  On  ;  trouve  7  ateliers  de  teinlure 
A  9  lilalures  hydrauliques.  Bolhec ,  à  six  lieues  du  Havre  ,  esl  te 
MBlre  de  ces  làbricallons.  \-a,  population  du  Havre,  étrangers 
ecnpria ,  est  de  30,000  b.  La  ville  se  compose  de  fl2  quais  el 
nm ,  lie  30  ronlaïnos  alimentées  par  les  sources  de  Saint- 
ÀJrtite  el  de  Trigamille.  On  jnuc  beaucoup  nu  Havre.  Les 
liabiians  ont  pour  le  lu<e  des  vôlemctis  un  |^ùt  trcs-prononcë  , 
Kto/de!a  Paix,  rue  de  la  Crique.  Balem  àrapiur  du  Havre  à 
Koucn.  Piii^uf  jo/ deSotithompton  au  Haire.  sous  la  direction  de 
MM.  Wefks  et  romp.   Librairie  de  Chapelle,  bien  enireleaue. 

OuvaiGC  1  GOKSDLiaa.  Le  Haore  ancien  et  moderne  et  iti 
(Wmnu^avoi.in-IS.Paris.Pillet,  183G. 

I)  e«  peu  de  voj^ageurs  qui ,  arrivés  au  Harre,  se  refiisent  le 
pUnr  d'une  promanade  à  Honjiear.  Dana  la  belle  saison,  le  bateau 
■  Tapeur  fait  deux  font  ca  trajet.  Deux  navires  sont  aflecljs  à  ec 
■oriee  :  le  Triton,  el  la  Duchesie  de  Berry.  Rien  n'est  plus  dé- 
bietn  que  celte  promenade  maritime,  cl  rien  de  moin»  dangereux 
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COMMUNICATIONS. 

Du  Havre  à  Dieppe^  24  1.  7,  12  1.  f . 


EpooTiDe 

4  1         Sainl-Valery 

2'(. 

GodenriUe 

3           Le  Bourg  d'Un 

3 

(«)  Fécamp 

3    {JS)  Dieppe 

4 

Cany 

5 

{d)  FÉCAWp  (Seine-Infcrieure),  petite  TÎUe  dont  Tabord  est  triste^ 
où  l'on  arrive  par  une  gorge  et  qui  est  surmontée  de  collines  nues 
et  ÎDCulles.  Sa  forme  représente  un  F  dont  la  barre  est  la  chaus- 
wbt  des  écluses;  ces  écluses  méritent  d'-etre  Tues.  CuriosUés :  Tan- 
csenne  église  des  Bénédictins ,  le  chœur  de  cette  église  paré  en 
Barbres  de  diverses  coulcur«  ;  l'église  de  la  Trinité,  et  la  chapelle 
à  droite  dite  Chapelle  de  Casome  ;  la  Vierge  mourante  au  milieu 
des  apôtres,  siaCue  en  marbre  d'un  bel  effet .  11  y  a  à  Fécamp  un 
tribunal  de  commerce. Pop.  8,000b.  /T»/!^/ du  Grand-Cerf,  en  faoe 
de  Tabbayc. 

{h)  Dieppe.  Voyez  page  20. 


De  Fcrçres  à  Neufchâtel ,  6  l.,  3  p. 


DE  PARIS  A  DIEPPE  (2  roules). 
l'«  rouie ,  par  Gisor^  40  1.  f ,  20  p.  7. 


(a)  Saint- Denis 

9 

[(t)  Gouniay. 

6 

Francon  ville 

3 

(<?)  Forges 

5 

[h)  Ponluise 

3 

Pommereval 

6 

Chars 

4'|, 

Bois-Robert 

4 

(r)  Gisoi*s 

4 

{/)  Dieppe 

3 

(a)  Saimt-Dems.  Voyez  page  2. 
(A)  PoîfttoisE  Voyez  page  3. 
\c)  GisoKS.  foyer  page  IL. 
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IngouvilU,  qui  porte  le  titre  de  bourg,  n^ett  séparé* du  Havre 
que  par  ses  fortifications.  Sa  physionomie  est  toute  modeme  :  qa 
beau  spectacle  attend  celui  qui  Teut  gravir  le  coteau  d^Ingounle  s 
la  perspective  la  plus  heureuse,  toutes  les  nuances,  toutes  la» 
gradations  de  la  lumière  s^y  déploient  sans  jamais  ae  rnnfnaihii 
le  ciel,  la  terre,  les  eaux,  les  ouvrages  des  honwnas  et  les  mtt» 
veilles  de  la  nature,  tout  fait  effet  dans  ce  tthleau.  La  pirpulaiina 
de  la  commune  d'Ingouville  est  de  4,500  h. ,  panai  **«™4f  aoat 
beaucoup  d'Anglais.  Us  vivent  Ul  comme  s'ils  était  dans  lear 
})Qtrie;  ils  ont  leur  cimetière,  leurs  médecins,  des  éeolaa»  et  m. 
facilité  de  recevoir  des  nouvelles  de  la  Grande^retagna»  qaU 
aperçoivent  presque  des  fenêtres  de  leuiy  pavillons.  Le  anaéiM 
d'histoire  naturelle ,  propriété  particulière ,  reufiocaM  d^  eljaia- 
digncs  de  la  curiosité  du  voyageur^ 


DE  PARIS  AU  HAVRE;- 

2«  route  y  par  Saint-Germain,  Louviers  ou  te  Tait- 
dreuil,  55  1.  7,  27  p.  \  [Foyet  page  10).  ' 


De  Rouen,  par  Yvelot ,  jusqu'au  Havre,  comme  à  k 
l'*  route  de  Paris  au  Havre,  page  16. 


DE  PARIS  AU  HAVRE , 
3«  route,  par  Gisors,  52  L,  26  p. 


De   Paris  à  Pontoise 

(f^oy.pagcl)  8 

Qiars  A  •/ 

(a)  Gisors  4 


{h)  Etre[M|gnj  4'/, 

Ecouis  # 

On  rejoint  ici  la  route  du  Ha- 
vre, (v. page  lljf. 


(a)  Gisoas  (Eure),  assez  jolie  ville  sur  la  rivière  d*^^.  La 
vojageur  doit  en  visiter  T^lise  décorée  de  beans  vitran^U.  Çm»- 
mercc  :  fabriques  de  blondes,  drapa  fins,  nibaBS  de  fil»  cle»jPo» 
pulation  3,600b.  .  i  >*.- 

{b)  Etrépaght  (Eure),  bourg  de  1,200  b.  enviroo»  -mI^ 
s'occupe  du  tricotage  de  laines,  et  de  la 


■  droite  dite  Chapelle  de  [agonie  ;  la  ■" 

ix»  apôlres,  slafuc  en  marbre  d'un  bel  elTct.  Il  j  a  à  Fécamp  un 
iribniul  decommei^f  .F»p.  S,OOOh.//âff/duGraiid-Cerr,  eo  faoe 
dE  l'abbaye. 

{*)  DiEPTE.  Foyei  page  30. 


De  FcTgtS  à  Ntufckâltl,  6  l.,  3  p. 

DE  PARIS  A  DIEPPE  (3  routes). 
1"  roille ,  par  Gisorrfî  40  1.  '-,  20  p.  \. 

[a)  Saùt-Denis  3      II  W  Goumay. 

Fnmcon.ilJe  3         (e)  Forge» 

\i)  Pooluiie  3      I        Pommereval 

Oiars  4  '|,  Bflis-Robcrt 

.»  Gkon  4      II  C/l  Dieppe 


(a)  Siiwt-Disis.  foy^i  page  3. 
{*)  PoKftisE  foyet  pîtge  3. 
(c)  Guo«i.  foyei  pago  1 1. 
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(fi)  GocRNàT  (Sclne-Inrcricurc),  petite  TÎUe  au  oonfluent  de 
VEple  et  de  Saint- Aubin,  cl  où,  les  mardis,  se  rendent  un  nombre 
ronsidérablo  de  marchands  de  la  capitale ,  de  Saint-Germaîn ,  de 
rontoise,quivicunentyraire  leur  provision  de  beurre.  Fabriquesde 
toiles,  de  porcelaines;  tanneries;  aux  environs  verrerie  et  eauK 
minérales.  Médecin,  M.  CizcTÎUe.  Pop.  3,500  h. 

(<*]  Forges  (Seine-Inférieure),  bourg  dont  les  eaux  minérales 
ont  de  la  réputation.  Ces  eaux  sont  fournies  par  trois  loorccs  si- 
tuées dans  un  vallon ,  où  Ton  descend  par  une  belle  aTcmie  d'ar- 
bres :  jolies  promenades.  Pop.  1,300  h. 

(/)  Dieppe  (Seine-Inférieure).  Son  uom  latin  est  DeppawiDieppa, 
Elle  est  située  à  Tembouchure  de  la  rivière  d'Arqués,  entre  deux 
montagnes,  dont  Tune  est  au  levant,  sur  le  sommet  de  laquelle 
il  y  avait  autrefois  un  fort,  et  dont  l'autre  est  au  couchaat. 
Cette  ville  renferme  deux  grandes  paroisses.  Saint- Remy,  et 
Saint- Jai^qucs ,  dont  la  tour  est  très  élevée ,  et  du  baut  de  laquelle 
ou  aperçoit  les  côtes  d'Angleten'c.  Saint-Rcmy  est  vaste  et  d*uiie 
belle  architecture:  la  nef  est  formée  de  colonnes  d'un  seul  fui. 
Derriéi-e  le  chœur  est  une  chapelle  sous  T invocation  de  laVîer^; 
la  contre-table  est  décorée  d'une  copie  de  la  Circoncision,  d'après 
Le  Brun.  Ceux  qui  aiment  les  détails  de  rarcbitecturc  gofluqae 
doivent  visiter  l'église  de  Saint-Jacques.  Depuis  que  S.  A.  R.  ma- 
«liimc  la  durhcsse  de  Berry  a  pris  les  bains  de  mer,  Dieppe  est 
fréquenté  par  une  foule  d'étrangei-s  et  de  nationaux.  Les  baus  qui 
ont  été  construits  sous  la  direction  de  M.  Châtelain  sont  èlè^ans , 
conmiodcs,  et  trt'^s  proprement  tenus  :  on  y  trouve  un  très  bon 
restaurant,  des  pontons  pour  les  deux  sexes ,  des  promenades  entre 
la  mer  et  les  tentes,  un  médecin  pour  les  malades.  Pendant  le  sé- 
jour de  madame  la  duchesse ,  il  y  a  spectacle  à  Dic|>pe.  La  salle 
est  petite  mais  élégante.  Les  huiti*es  qu'on  mangel^  Dieppe  sont  es- 
timées des  goui*mels  :  on  a  des  couteaux  de  bois  ou  d*ivoirc  pour 
détacher  Thuitrc.  Commerce  xiHivragcs  d'ivoire^  d'horlogerie  , 
verre ,  pipes;  raflincries  de  sucre,  corder ics.  Curiosités  :  Le  port, 
qui  peut  tenir  200  vaisseaux  de  60  à  300  ton.;  les  écluses  de 
chasse,  le  bassin,  les  bains,  les  jetées.  Ici  château.  Dieppe 
sède  un  collège ,  une  écolo  de  navigation ,  des  tribunaux  de 
miére  instance  et  de  commerce.  Hotels  :  la  Chasse  Royale ^  rue  de 
La  liai-pe,  n*'  .70  ;  d'Auglctcnc,  tenu  par  un  Anglais.  Paequeiai 
de  Dieppe  à  Brigthon  ;  de  Londres  à  Dieppe  2  à  3  fois  la  aem. 
Prix  par  passager  :  2  1.  .«terl.,  2  schel.  Domestiques  et  eiilâns , 
1  1.  1  schel.  .        .   • 

Le  prix  du  séjour  de  Dieppe  est  d'environ  7  à  8  fr.  ^on  trouve 
des  rcstauraus  où  l'on  dinc  depuis  2  jusqu*à  3  fr. 


•>•■) 
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De  Beauvais  à  Rouen ,  18  1.  7 ,  9  p.  y. 


Gournay 
CroLsy 

{a)  Rouen.  Foyez  page  3 


6'/. 
6 


{a)  Rouen 


DÉ  PARIS  A  CxVL\lS  (3  routes). 
1*«  route,  par  Beauvais,  65  1.,  32  p.  |. 


(a)  Saint-DcDÎs  3 

(6)  MoisseUes  3 
(r)  Reaumont-sur-Oisc         3 

{<t)  Puwcux  2'/, 

Noaille%  3 

(e)  Reauvais  3'|, 

{/)  Marseille  4  •/. 

(^)  Gi*anvilUers  2  '[j 

Poix  3  '|, 

Camps  3 

(A)  Airaines  2'/, 


(<)    AUMSYUle 

JNouvion 
{k)  Bemaj 

Nampont 
(t)    Montreuil-siir-Mc 

CormoDt 

Samcr 
(m)  Boulogne 

Marquise 

Le  Haut-Ruissoo 
(n)  Calais 


3 


(a)SAitfT-Dtifis.  f^oyrt  pafçe  2.  (1) 

{6)  MoisscLLES  (Seine-ct-OJse).  dit  M.'  Tajsse  de  Vîlliers,  que' 
nous  pi'endrous  pour  ^uidc  dans  ces  diverses  roules  de  Paru  m 
Ca/ais,  cs(  un  village  de  quatre-vingts  feux,  après  lequel,  ao  boat 
d'environ  un  quart  de  lieue,  on  laisse  sur  la  droite  une  aremie  qai 
conduit  au  villci<;e  de  fiarmes  et  n  l'ancienne  abbaye  de  TtaymÊimmi 
de  l'ordre  des  Citeatix.  Viarmes  renferme  environ  1,500  h.  ,  plu- 
sieurs maisons  de  campagne  et  un  beau  cliàleau. 

On  laisse  à  quelques  [lorlées  de  iusil  à  gauche ,  sur  un  montieiile 
des  plus  frais  et  des  plus  boccagcrs,  au  bord  de  la  forêt  de  T/lr- 
Adam,  le  hameau  de  MafflUrs, 

Une  demi-lieuo  avant  d'arriver  »  Braumont,  on  parcourt  9 
sa  longueur,  le  village  de  Presle,  situé  au  pied  d*iiD 


(1)  Pour  de  plus  amploi  reiuei^nement ,  coiunhes  le  GnUh  dm  F^jmgÊmr 
aux  mirant  de  Pariij  par  Richard  et  SatDt-Uilaire.  in-i8.  i8a6{  chca  rê^i- 
teur  de  cet  ouvrage. 
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t  piacnsque ,  dont  la  Moimet  est  coaroimé  par  inw  imifan 
iiutce.  Uns  demUliaue  plui  Ioïd  ,  on  UUae  k  (troitckrilhge 
Itau  de  JVomlel.  Les  points  de  vue,  les  jardins ,  les  bM^oMs 
eaux  CD  foDl  UD  séjour  eilrâoemeol  ifp^ble.  Il  7  a  aun 
e  filage  quelques  maisofw  de  campagne]  le  ternloÎM  abowH 

BiÂDwurt-i 


1,850  h. 
lies ,  la  pis 

Pdisiek  est  un  lillagc  de  quatre-Tin^t  à  cent  feux  ,  nué 
n  psjs  frais  et  gracie jx  1  on  y  longe  à  gnuche  un  jolicÛtenu. 
ricaiion  de  montui'cs  d'évcnlail  esl  une  iodusirie  particulière 
ibilsnsdc  ce  pavs- 

trouve  II  dcï  iiilcrralles  presque  égaux  le  hameau  de  Mort 
•Urei  le  villïite  de  5fc-Gcne™re,  entre  /"uÛïuj:  tXNoailUt. 
peuplé  de  *  00  n  SOO  h.  ,  et  propreinsnt  blli  ta  brique.  Ou 
:  le  Tillage  de  fVartai  à  mi-chemin  de  NoaitUi  à  Bttttnait , 
n  desccn^  par  une  assez  longue  eàle. 

BiiDTtts  (Somme).  Entourée  de  *igaohtes  qui  loiirniiseol  de 
i<i  TÎD,  et  oirienl  Je  jofîs  points  de  vue,  cette  fille  esl  si-  ' 
iir  le  Theram,  dont  les  eaux  y  alimentenl  un  grand  nombre  de 
ue«  e;  de  leinlureries.  Quoique  lâlieenbois,  elle  e»!  plus 
:ile  qu'on  ne  pounait  s'y  allendre.  Les  rues  par  lesquelles  on 
verse  sont  assci  larges  et  les  maisons  aSMi  propres.  La 
e  plai-e  ,  uniroitnémeiit  eninurcc  de  façades  à  pignons,  peut 
■  pour  belle.  Lhotel-dc-Tille  esl  un  édifice  moderne  d'une 
mne  archileclure. 

cathédrale  n'a  pas  été  finie  ;  il  n'en  existe  que  le  clitEur  et  la 
iDSTcrsale  ,  destinée  a  former,  axec  la  grande  nefqui  manque , 
ix  latine.  Le  chœur,  par  sa  llhrdiesse  et  ses  grandes  prnpor- 
est  à  lui  seul  un  superbe  lemple.  Son  élévation  prodigieuse 
tsos  du  nialau  général  des  combles  de  la  tille  ,  suflirsit  pour 
r*  une  1res  haute  église  ,  sans  y  comprendre  la  partie  del'édi-  - 
ji  l'éléie  depuis  le  sol  jusqu'à  eu  niieau.  Ce  commencement 
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de  calbédrale,  qui  n\i  point  de  nef,  n*a  pas  non  plus  declocber. 
L'intérieur  renferme  un  beau  tombeau,  celui  du  cardinal  de  Forbin 
de  Janson,  ï>ar  Couslou.  On  y  voit  une  tapisserie  curieuie  é&  la 
fabrique  <l*Arras  :  elle  est  placée  au  fond  de  la  troisième  chapelle  k 
gaucbe.  Beauvais  est  le  sié^e  de  tribunaux  de  première  installée, 
de  commerce,  d'un  collège  royal.  On  y  trouve  une  salle  de  apee- 
taclc, une bibliotbèquc publique  de  près  de  1 0,000  toI.  Commerce: 
manufactures  de  tapisseries,  do  tapis,  indiennes,  ûibriquca  de 
ratines,  molletons.  Hôtel  de  ri'>u  de  Fi-anoe.  Outsage  4  nw- 
SL  LIER  :  yotice  sur  la  ville  el  le  canton  de  Reauvais.  Pop.  1 5,500  k. 

Au  sortir  de  la  ville,  on  laisse  à  di-oite  la  route  de  Brtêtuiig 
pour  gravir  une  montée ,  et  côtoyer  ensuite  le  Théram ,  sans  le 
voir.  Au  tiers  de  la  première  distance ,  on  trouve  le  vîllaige  de 
Trotsscreux,  où  l'on  laisse  à  gaucbe  une  roule  de  Irobième  elaiie , 
qui  mène  à  Dieppe  et  aux  deux  tiers ,  celui  de  SaôU-Omer-iM- 
Chaussée. 

Un  peu  plus  loin,  on  laisse ,  à  une  portée  de  balle  au  delà  da 
frais  vallon  du  Therain,  le  joli  cbàleau  dWchy  ;  et  un  instant  aprèa  « 
on  traverse  une  paiiic  du  village  de  ce  nom ,  dont  une  autre  partie» 
séparée  de  celle-là,  est  groupée ,  avec  l'église  paroissiale  »  antour 
du  château. 

(/)  Marseille  (Oise)  c*>t  un  village  d*unc  situation  agreate«  an 
milieu  d'un  joli  liassin,  ombragé  d'arbres  et  arrose  |Kir  la  petite 
rivière  à^ Herbonval ,  qu'on  y  traverse,  et  par  celle  du  Tharmmp 
qu'on  côtoie  sans  cesse  à  gaucbe ,  toujours  sans  le  voir.  La  cam- 
pagne, gcnéralcmcnt  cultivée  en  blé  ri  sans  agrément ,  est*  de  loin 
en  loin ,  parsemée  de  bo^'.quets ,  dont  clmcun  recèle  loujotin  un 
village,  suivant  l'usage  de  la  Ficaitlic,  d'eptourcr  tous  les  lieux 
de  bosquets ,  de  vergers  et  de  prairies. 

{g)  Gra>  viLUEi-.s  (  Oise  ) ,  joli  Ixiurg  peuplé  de  plus  de  3,000  ha* 
bilans,  monté  d'un  bureau  de  poste,  et  commerçant  par  ses  mar- 
chés, ainsi  que  par  ses  fabriques  de  serges  et  b<mnctcries  de  laine. 
On  le  parcourt  dans  de  larges  rues ,  al>oulissant  tnutc^s  à  une  grande 
place,  qui,  située  à  peu  pi-ès  au  cenli-e,  ci  entourée  de 
bien  bâties,  est  as.«e7.  l>clle,  malgré  son  irrt'rgularité. 

[h)  AiRAi.vEs  (Somme)  est  un  Itourg  d'environ  400  ficus, 
bien  bâti  et  agréablement  situé  sur  trois  petites  rivières,  dont  den 
prennent  leur  source  à  une  lieue  de  dislance  environ.  On  moBlic 
la  source  de  la  ti  oisième ,  à  quelques  portées  de  fusil  du  bomry* 
11  est  rommcrcanl^cn  huile  de  navette,  de  lin,  d'œillct,  de  en* 
momillc ,  de  chènevis  r  t  de  noisette  ;  il  renfenqf .  des  moulins  à 
IiuîIp  ,  et  leauroup  de  fabriques  de  grosses  toiles  pour  voiles,  aaca, 
rrolmllrgcs,  etc.,  et  point  de  bureau  de  poste,  malgré  tant  do 
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Mitmiifi.  iImbiImii  ih  (n 

quepaUûpiedB  14,600  Tol.,Mlk  daipMUKk,.lBnÉ,.| 


.  MtnpAl  d*  1^.   U, 


h  TAe  da  Bonif.  Pop.  30,000  k.  ■  ,\ 

AulMMt4elaiKnli*d*«qaMt(blMM,  MrhaîilsiMaw 

d'Abberaia,  ■ j- ^-.— —  «■.  ,.^_    ^^     |^  i^i, 

•épwe  de  e*Da  q^  p«M  pu-  Dmt.  OB,aaM 

lien  qui  vértie  4'itra  m        '  ->      •        ~    - 

lUU    I    1«   {JdpHt  «I 

dmimM ,  Mat  MMt  j 

AS  1.  0.dac«iill«s<:MUTi]lede5«oitjnri>!f,i 

lia  louica  1m  paniw  élevéM  4e  k  raw.  F' * 

nu  4,000  h^iUM.  Cm  un  pori  4e  M«ra 
■nrbrire  pucheelprèidaremlMnxiimdah  Ji 
eo&cedu  bonr^daOïafcjr,  nuri  in- l'MMn rif»  1 
élère  ï  13  piedi  :  l'onti^  «■  at  diT  "    ' 
table.  Col  <luu  ce  port  que  l'cmba 
rut,  avee  1,100  ToilMat  lOO.OOOb 
rojaiMDe  d'An^aUm.  jtuiergt  da  la  t— il  I 
n'engageon*  pa*  bm  leetanra  fc  j  d 

PeuBprésNou*)Mi,  oaioBge,  1 
rextremiU occideiUala  delà  WMde  f>)itjr,< 
de  ce  nom.  La  for4t  a'ilBii' 
face  de  6  ■  T  1.  de  toor.  I 
presque  loDI  leur  hoû  de  charf&g».  Ea  U    ^ 
Uiue  à  draile ,  daaa  le  hameau  de  FtrA  Mtttmrt  ■■'  cft^riB*» 
«mal  qui  cooduit  à  fl^jM-j  petite  TÏIIe  et  port  de  mer  j^'kiiM 
droite  de  la  CoHrAc,  à  3 1. 0  de  iTa^mit 

A  mi-cbemiD  de  If  «nioB  à  Ntmpotit  <■  marc  11  •flhgtidt' 

[i}BuNïT(Saaane},pelk«a4Milaàc««M«Mlliq»«AMp, 
celledaBallradBpciBle,atl1.p)n»i  ^eàmUt'nm.iimémimmf 
NuapoM,  daoa  un  petit  tiÙm,  fom  £m»  plïlaflteipa»t||lâ 
roule, juaqn'iHcaliwU.ettoi  ihiiiiUtilh    JniMHJâS 

Uleic<dlbwa.  EMraBvM^el  rna,  Mebdb  «MMÉàgaA 
cooduit  aucUleand'^^rry,  qB'<MMltà  paàt  ■■■Ben^wallMi 
dcol  il  eat  eolourd.  '' 

Plui  Icnu,  du  mine  cAié,  brille  le  àfiâner  i»  Mme ,  ; 
dogénérte.  '  > 


par  ra|ipoi't  à  l'unilH'age  de  vieux  arlircs,  donl  let  ■■ameaui,  jamain 
louniientés'p.ir  on  fer  destnicteur ,  se  mariant  tes  uns  aux  auli*es  , 
ftcmeot  un  bcrrenu  continu.  Joindre  à  ces  avanta|;cï  l'étévalioD, 
i|iu  pennel  de  promcnev  la  tuu  sur  la  campat^e,  la^liasW'TÎUer 
tar  la  neri  dire  que  dans  un  temps  clair,  lers  le  coucher  du  soleil, 
ai  aperçoit,  de  l'angle  de  t'ooest,  la  lour  de  Dourres,  c'est  donner 
BDc  tdée  encore  imparfaite  du  plaisir  que  les  reD^mru  procurent 
ma  protneneurt. 

En  quittant  ces  longues  allée*  pour  rentrer  dimsla  bnute-ville, 
oo  arrive  sur  la  principale ,  dite /i/ice  ifarmei,  nom  tiré  de  sa  des- 
tination ;  si  l'on  a  suivi  la  rue  qui  fait  Tace  au  chiteau ,  on  n'a  pu , 
■ana  la  coniâérer,  passer  la  noïleMe  demeur*  où  ■muriH  Le  Sage, 
riogcuieui  auteur  de  CiïA^i  une  inwTtplioo,  plae^  au-deuua 
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de  la  porte  d'entrée»  auz*fmM  de  la  aociété  d^agrienliarey  dtt  9êê 
merce  et  des  arts  de  BotAoeney  ea  perpétue  le  aouvonir. 

La  basse-ville  est  située  a  l'ouest  de  la  haute»  aur  k  pmfAÊÊÊii 


monticule  cpû  s'étend  dans  le  Talkm  Je  long  de  la  Limm  jWMfli 
port;  ellefbme  un  triangle  presque  équilaténds  «n des oMt« 
borné  par  la  rivière  la  Liane  et  par  la  bmt. 

La  basae-'TÎllc  n'est  peut-être  pas  aussi  bien  ponéi^lii  «Miai 
lidement  bâtie  que  la  hauia-Wne;  cependant  oBe  i0/m  IM  tm 


d'oeil  agréable  ;  la  prineipale  me  est  celle  de  l'Éoip  ^fttà 
port  aux  armea  du  dqp  de  Guise,  ornées  des  enèléMMée  bai 


d'un  grand  bôtel  situé  sur  le  port,  et  dit  du  Grmid ÉÊm^jmtn^ 


de  Bourbon  »  que  les  ligueurs  Vv«ieBt  pkeéea  «k  4aMi  drkMifi 

'§  ■Ml 


d'entrée;,  cet  bétel  fut  démoli  en  1748  par  J.  L. 
tant  de  Boulogne. 

On  compte  mainleoaiit  prés  de  9,600  miiMiii^  ti 
population  des  deux  Tilles  réunies  était,  auTuift  Is/iHiÉ 
sèment,  de  17,526  b.  et  1,800  Anglais.  "        4^_.   *^ 

Les  monumens  les  plus  importans  da  la  basa»  iiBa 
la  caserne,  la  bibliotbéquc  publique,  le 
ture ,  le  po«t.  —  TriiRmauz  de  première  iristafMi  et  ém 
'direction  des  douanes,  bourse  de  commefee,  elfeyât  «iMÉiÉI^ 
gemérre  de  Hollande  ;  salle  de  spectacle,  biblîolMfaa  pÉpi^ 
très  ricbej  16,000  vol.  —  Pécbe  du  barea^,  du  wifHf«É|fl« 
tineries  de  sucre  et  de  ael;  taaneriea,  verreriaa,  mmnpnili»- 
Fairique  d*étofies  de  laine ,  de  fiience  ptopve  pour  las  èdMrii 
—  Cowumeree  de  gemènv,  eau-de^vie,  no,  lifamw^finaa»  <i|Mii 
ries ,  dentelles ,  toiles  fines  ;  lihwm  i  finniimiéB  da  (Sriwi 


AVIS  AUX  ETRANGERS. 

*   raiz  OK  DésASQuanasT  PAa  raesAOBB* 

De  U  nid« .* 4 1' 

Da  paquebot  en  dehon  dee  jciéet «  •  •  •  • 

Dn  peqcebnt  d«M  le  port l 

Transport  des  bagefet  jusque  dix  kilo|raa 5e 

Etan^eno* -•  » 

TOITUUCfl  BT  CHBTAUZ  t 
ka«air«ra«w %ttii 


à  «air 

à  oaox  ronat 8 

Parcberml '  •  .  .     s. 

Ces  prix  comprennent  ceux  de  tiauspoel  de  IliâMl  wm 
tt  dn  paquebot  àl'bétel» 


•teoauutet.  Apre*  Mar<{uise,  et  ataol  le  relais  du  nuujon,  on  de- 
*»iatTV  Imtitt  A' \itg{eteTrviOD^iM\e  château  de  Douvret,  et  l'on 
dùtÏDgae  i  l'œil  des  objets  plui  petits.  Bientôt  Calaù  se  nmitre  k 
fo*  regards,  et  d'un  pa^séleré  od  descend  dans  le*  marécages. 

Da  petit  bourg  de  Marquise  od  la  par  diiers  cbemins  aux  eai- 
riêr^  de  Ferquei  et  de  Landrebm,  Fenjucft  en  remarquable  par 
■K  espèce  de  mouumeiit  druidique,  Eormi  d'une  rangée  circulùre 

^nidfrfeiufeil  un  petit  port  où  l'inrorinnâ  Jacques  II,  roid'Ao- 
gteteire ,  dôU^né  ,  débanjna  en  1  ^68. 

Mimereux  est  un  nllage  auei  peuplé ,  arec  un  pelîl  port  mo- 
derne creu&c  par  Napoléon. 

(n)  CtLAii.  (Pas-de-Calais).  Pclilc  et  jolie  TÎlle  dont  le  port  est 
cbannantet  animé.  Calais  a  une  citadelle,  son  purl  est  défendu  par 
plusieum  foita. 

Le  làuboui'fç  par  lequel  e/a  arrive  de  Parii  forme  une  belle  rue 
nommée  la  Fitle-Batse ,  doni  lelerrainesl  toutefois  de  DÎTeauaTeR 
celui  de  la  KUU-HauU  ;  cMt-tàa  des  rues  dont  quelques-unes  sont 
très  étroites,  et  des  maisons  covtruiles  en  brique.  CurùsUei  :  L'a- 
ranl-demiére  porte  d'enli-ée,  bâtie  en  lGHâ,.par  le*  onlrcs  de 
Ricbelieu  ,  le  plut  beau  moréeau  d'arcbitecture  de  Calais  ;  la  pUre 
d'armes,  entaurée  do  belles  maisomi  l'hôlel-de-iille ,  bàli  en 
IT  40 ,  où  l'on  conserve  le  baHon  svr  lequel  Blanchard  passa  il» 
DoaTrM  à  Calaist  b  uur'  d«  rHorioge,  d'ttfb  arcbitccture  go- 
3' 


.^0  BE  PARIS  A  CALAI». 

ihi(jue  ,  légère  et  éléganle  ;  l'hAtel  de  Guîte  ;  les  CMemetf  V< 


paroissiale  ,  bàlie  quand  les  Angiab  étaîeal  matiraa  de  1»  iviDe. 
On  remarque  dans  cet  édifice  le  nudtre-fiutel  eo  marlire  dllriMy 
et  dix-huit  statues  de  la  même  matière.  Les  remparte,  plniétd'M^ 
bres,  servent  de  promenades  :  la  céte  a  droîle  eat  très  ÙPéfÊmÊi0% 
une  autre  jetée  également  fréquentée^  du  c6ttt  o|ipoeérp.fle  praloag» 
dans  la  mer.  A  chaque  extrémité  est  un  fort.  CSMMpmr .-  8«vi»» 
neries ,  fahriques  d'ouvragea  d*aeîer  ;  péofan  éê  kmagi  «t  di 
maquereaux.  • 

Près  do  Caiaù  est  une  colonne  mwHimwmle»  dlifiAt  Mr  ài 
place  où  le  balldn  de  Blanchard  s'abaltits  UjcnlttMHÎ  «M», 
scription  qui  n^ipdle  le  déharquement  de  Look  XVUIf  fli 
1814,  quandy  âlapremière  realanfatk»,  ca  pnwenMj 
possession  du  trAne  de  ses  ancêtres 

Gomme  à  Bcmhgne ,  les  planchera  tool  en  hnis.'Pttp.r  10^609  fc* 
Hàtels  :  de  Bourbon;  bans  oonaîdéimblea»  prés  4k  plitt|.pnwi 
nombre  de  Toitures  à  Tendre  et  à  louer,  à  prix  no4éi^  t  mwm* 
blesse  anglaise  et  française  descend  dtuia  cet  hdiel }  Dm!» (I)«« 
d^  Angleterre,  un  des  plus  beaux  du  royaume,  et 


ropc  entière  ;  Quillacq ,  tenu  par  M.  AugoUe  QinOnBq  t.«i  y 
trouTc  réunis  tous  les  genres  d'agrément,  ainsi  que  daa  fMlHMftà 
Tendre  et  à  louer.  Deux  bataatx  à  v^yurar  tobI  à 
reriennent  deux  fois  par  semaine;  un  autre  à  ^ 
à  autre  allematiTement ,  et  eoTiron  dix>  autres  Tuât  et 
journellement  de  CaUus  à  Douvra»  Le  passage  da  LmÊàrêê  «tt  4b 
1 3  heures,  celui  de  AamtgaU  de  4  a  5  heurea  »  «I  àJUk  4a 
vres  de  3  heures.  Départ  des  paquehoU  de  mUktfJm 
mercredis,  Tendredis  et  samedis,  pour  Dont 
M.  Leleux>  abondamment  fuurmfe  :  polileaae  et  bon  toB. 
CurtosUe:  k  deux  lieues  de  Caàut ,  le  PmU  smu. 


AVIS  AUX  ÉTRANGERS. 
Passage  de  Douvres  à  Caiais,  suivemtMarmma  StsarkÊ.  (anu  «ng^) 

Homne,  feBMeetMrrsnie •  tes.€ 

Domestique  mâle. «    .S> 

Carroa«e  à  queu^  rooc* 3     3 

ChettI ....../.., I      I    .     ••  ^    ' 

Embirqneneal  et  dâMrqwvienl  de  U  irôKire.  ' .  .  o  t# '*"#  ••  '  - 

*    '  I ■■    ■  ♦  .- ;      ■.'  ?■  .'Jy  .^ 

f  »  ■  tf  »  •  ■  ••!,:■  •rî*»H"^#<i 

i)  Les  perwonee  ^  ToyageM  «lu»  Imt  pMnMpsfs  diicptdM% 


Iliôteipessio,  et  pei^M  te  d^eûner^^r.;  k«lkDer.6  U  k  caC^  1 4:,.M  A^pw 

jour  environ  poor  lofemenf.  Le'joiiyriuga^diia  de  lewrt  ilsii wadil <à  <fc 

3  r.  I o  s.  i>ar  loor ^  aas'smirs htflrli,'  enestintMh ritoiMr îàsrchtfl'ISWiin 


En  loat ,  »«  In  iBUa  Tnii  ,61;  guinju. 
Ckn.1 *      * 

Lea  paqucbois  de  SouttuoBploR  portent  deui  (bis  la  iCDU 
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[«)  Sant-Deni» 

2 

Fier»                               3 

(1)  Ecoueo 

Ï'I, 

Kcbecourt                          2 

•f)  Uizarchcs 

3'/, 

[gS   Amiens                                î 

%  Clmilinj 

27. 

jA)    PicT.ip>r                          3 

3 

(,T    FIrtecourt                       3 

10  aennont 

2'f. 

Ailli-lo-Haut-OacW     3 'f 

S>lDt-JlOt 

4 

■Abberille                        3 

WMignies 

2 

D'AhberUle  >  CaUis  37  -f 

3 

C<)  SÙDl-Denis.  foyei  page  3. 
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1*1.  lAi:*'  A  c&i.&iï>. 


«•c  Bixui  sxr  is  jteii?UBu:  c  ime  ï-:iliiiK  ;^:iL'^«7*'ï  d:  kntsai'i 
SuL  RÎiaifisu.  !>  tsÉt^t  BIT  nue  «aunsu^f  ;  oazik  nw  des 
riiDBinuia  jmu  is  crmittAftàùt  Astot  âf-  M:«ii3DùrfSkrr,  on 
de»  '^itrua  penn»  «v  j»  oeasâu-  àt  }i.cibii'-..  n  rcprcsenii 
■ujf-e  K  Pr^càit.  «r^vT»  A}iuit«.  Lfc  rkn^^Jle  et  le  < 
yar^    au  cUoewi.  udk  qiK  h»  açrcuLùes  jard»  du  n 

pCiSbt.    MBA    £pBB  £"^11%  «ifibA.    Pif-.     ].^'>.'  k.    ^oi^/ 

DXzxNiBb  b  LiaBreâiCf  1»  pa^*»  cA  âù.  a&fcraçc.  Oo 
Mmu  jÉuiry^  villape  ât  f  •*>.''  n  *  '!K'  L.  :  une  Lfue  pln§  loîo 
la  {uofiKÎM,  pu»  il  çzHk  do  ckàleBB  de  CÀ^mtpidimx, 
tiUL  dttljrxnise. 

r  Lmaicn:»  ' ScJi>e-<i-C*»e  .  Cette  petiSe  riile,  bâi 
bi:««  par  ie»  toi»  ât  la  deaiitsK  raev .  oÂc  à  b  mnotilé 
•de»  arts  deux  dûieaiix  (fui  »ier^  ût^!  de  mâieace  à  mis  am 
uir^iM:«:l  un  sur  U  dro'*'.^  dtiarcijte.ei  l'autre  sur  lagauc 
mtm  d«  rrain»,  fabrique  de  dc&seùie.  Ces!  un  lèjour  fo 
Lies  :  Rousseau  faisait  ks  délires  des  pmmikades  qiii  1' 
i''m:beaui  points  de  rue  dans  le^  enrîroos.  Pop.  1,8003 

Le  chemin  est  toujours  au^i  Tarie ,  les  pajsa^^es  auaii 
leurs.  On  passe  entre  le  bois  de  Royamwwni  ».  fFMicke,  d 
taux  a  droite  ;  puis  on  traverse  la  ririére  de  Tkère,  et  oo, 
Toonta^ne  de  la  àtorUie, 

</  CaL!»TfLLT  Oise  ,  bours;  qui  doit  son  agrandissem 
maison  de  Condè.  Les  maisons  «oui  jolies  et  à  toils  d*j 
Ine  rue  belle  et  spacieuse  a  été  cvnMruile  par  le  dernier  | 
Ojodé,  qui  t  R^oda  un  bospice  ricbcmeui  doiê  par  sa  mun 
A  rentrée  du  pire  est  le  tbciire  oii  jadis  Racine ,  Roileai 
lierc  venaient  rtvr^^er  les  loisir*  du  pv>d  Condè.  1-e  palai 
par  sa  nupiiliocnce  el  sa  p-andeur.  qui  ^er^sit  de  pêûdc 
Montmorcncv  et  aui  Coode.  fut  détruit  par  la  hacbc  r«i 
naire.  I.e«  seuls  ^esti|^  qui  restent  aujourd'hui  sont  le  p 
teau»  le  palais  d'Ko^bieny  les  «?euries,  el  un  beau  canal ,  o 
du  parc,  dû  aui  derniers  des  Cnudès.  Commerce:  maiw 
de  porcelaines,  poteries ,  tibleticries  en  bois  et  en  tôle,  d 
filatures  y  lissage  de  coton. 

Le  pays  qu  on  parcourt  est  toujours  Tirié  cl  afn*éable; 
terfaUes  assez  rapprochés  on  rencontre  des  %illa^s.  C'est 

6jnr/7,  jadis  TÎIIe  de  quelque  importance»  et  où  l'oo  roil  1 
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arte  j  stipula,  comine  pléDipolenliaim  du  premiei- 
rc,  [eslnléréta  de  la  France.  On  montra  aux  G Irau- 
lù  fut  signée  cette  espèce  de  irèye  que  les  politiques 
•blé  paix.  Curàuile't  i  la  cathédrale  est  on  des  plus 
ens  gnlhiijues  de  France  ;  la  Defsurtout  eu  est  admi- 
re usemeiil  quelques  lilraui  n'eiislent  plus]  le  nsida- 
iDuaii'C  a  privé  cet  édifice  de  l'une  de  ses  plus  grondes 
lagoif iccDce  des  cotoanea  li'appe  l'ail  du  specUieur  :  il 
>iil  44  soDt  détachées;  celles  qui  entourent  le  cluEuret 
Kts  au  mur  donnent  un  son  semblable  ■  celui  des 
I  ce  qui  It-a  fait  appeler  colonnei  lOTman/ei,  Celle 
sous  \c  nom  de  pilier  donnant,  étonne  par  la  force  du 
la  mainclic  percussion.  On  admire  les  slales  du 
ire  à  prêcher  d'un  beau  Iraiail.  L'église  a  393  pieds 
de  large;  sa  hauteur  est  de  320  pieds.  L'hôtel  de 
r  Hcm-i  IV,  la  halle  au  blé,  la  bibliothèque,  le 
nant  te  collège,  et  la  préfecture,  méritent  d'élr«  iri- 
in^ei'.  Les  rues  d'Amiens  sont  larges  et  droites,  cl 
icicuses;  les  maisons  sont  construites  en  pierre»  el 
1  citadelle  est  abandonnée  et  les  remparts  de  la  tiUo 

r,  hoi'S  des  murs  d'Amiens,  est  une  agréable  pro- 
meite  :  le   lissage   de    »elour»  esl'sa  principale  i 
iifaclures  de  pannes,  tcIouts  d'Utrecht,  i 
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eamebtts  fUnîfiiM  de  laîne ,  de  edUm,  do  Im,  déMlin, 
bans.  Exeeltèns  pàtet  que  nous  recoiimuindene  eus  JgVÊÊm 
HâUlê  i  debPotte»  de rEurope ,  des  à inheteedwire.  i^iên 
Allô.  Pop.  43  à  44,000  k. 

Henderaedeeftubounitid'Ainîen»  esl  le  oéUfan  pcMM 
de  SmM-JieheuL  Dans  Ter  ement  d'AoneM^  «i  ^  ve 

les  ndiies  de  Téglîte  des  ei-aerwift  BénédiedB»  êm  Cmrèk,  < 
stnritey  dk-OB»  en  664  igmt  sabite  Bethikle. 

A  quelque  distance  d'AnûeM  est  le  SmiiaTmm  dJÊBtrif 
de  grettes  offircot  de  plus  Mies  pélrificelkn. 

On  sort  d'Aaneos  por  la  perle  d'Amoîot  «I»  liBfOiiil  < 
promenade  à  gaudie»  ea  laisse  k  Sonao  k  droiloJ  Ia  naii 
befioy  ei  les  eaaqpagnes  ^ont  s*éle^Hiliiipo«|  ft  ;  *  fM* 
'villages,  qudques  maisons  éparses,  et  JM  boufnela  à^mik 
qui  reoipeaA  Fanifnrmil/i  de  la  ^nio. 

{k)  PKQOioar  (  Sonme  ).  Bourg  oéUfato  fm  fntoMM 
Louis  XI  atee  Uenard ,  roi  d*  An^bterro.  H  an  mit  j^km 
des  ruines  de  sonsMÛn  cliAteau»  célébré  par  aMèiBa  Ai I 
gné.  De  ces  raines  qui  forment  9  terrasses»  oa  a«i»a«»fli 
fiqoe.Pop.  1^00  h. 

A  >/•  1.  est  un  caaip  attribué  à  César. 

(0  FuxioooaT.  Grand  rillagede  1,400  à  l»5001u 

D'Mèevilk  i  Cmiaù.  Foy€t  pages  31,  35  «Camv. 
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Tabnas  4 

(<>  Douions    •  3  */» 

Frètent  4 

[h)  Saint-Pol  8 

P 


(lO  Aire 

LaRecousse 
(J)  Ardres 
(r)  Calais    - 


(a,  4«  tf^  «0*  f^^y^  route  de  Para  li  Ihmkerqm^  pofo  4S 
(#)  SAmi-Onaa.  Finfex  plus  bsa. 
(/)  Amaass.  ^eyn  page  36. 
(^}  Càkàu.  ^oyrs  page  39. 
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COMMtiniCATIOKS. 

D'AbèevilU  à  SaàU-Otaer,  30  I.,  10  p.  (i) 

«)  Hewlin  a     (c)  Saint-Omer  4 

t)  Fnigei  t  ^ 

(a)  Hneni  (Pu-ile-C«lar*).  Cette  pelile  lille ,  fôniG^  et  mke 
àen  bAtie  en  briquei ,  EM  ùtuée  au  coaâuent  ëei  ririères  de  la 
IZonrAf  e(  de  ]a  Tentait^  L«  première  i)e  ces  3  ririérei  la  Ira- 
ene  envntier,  et  reinplii  enmfaie  [empalealîméa  qui  «uU)Uieu> 
e»  mpeiiies  remparU.  Cette  TiUe  est  auise  ag  milieu  dei  pnù- 
iea,  de*  cauaui ,  dea  TErgen,  de«  jardioi  eldeaboia.  Mait  la 
lagnatioD  dea  eaux  ilaa  fcwéa  et  des  «y-wt  imprègne  l'air  de 
■iasDes  fi^rreoi.  Louia  Xlil  prit  cette  place  cb  ISlSj  depNÎn 
Ue  relia  à  la  France.  Commerce  :  &brtque  de  bonneterie.  HàUl 
le  la  Croii-BIaocke.  Pop.  4,000  h, 

(1)  F>i:au  (Pas-de-CalaU).  Bourg  ou  petite  rillede  3,0<p0  b., 
t  dûut  le  conuneree  CMuisle  en  mojtatiK  draperie. 

A  '/]1.  de  lieue  aytis  jivrouU ,  oo  montre  des  restes  delacfaaus- 
ée  Bmnehaiit.  On  entre  dans  un  lallon  délicieux  arrosé  par  Vjtti  s 
pielifues  maitone  répandues  au  milieu  de  haies  vives  ,  de  Uipii  de 
erdurc  ,   fainicut  le  lillsge  de  fùnac. 

(c)  Siiiii-0HM(PB»de-Calais).CeUeTi1IeaiicieTmeelfbrle,  sur 
Aa,  est  graiwle  et  >»sez  bien  iûlie;  ses  i-ues  sont  belles  et  quelques 
mes  m£lOe  nseï  Urgca.  CtiriotUét  :  Avant  la  réiolutioD,  on  7 
ujail  cpiantité  dcglises  et  de  couTens,  dont  plusieurs  étaient  dî- 
nes d'ùtrc  tisitês  par  les  vojageuii  curieux  ,  principaletuenl 
iami-Beitin  ,  une  des  plus  riches,  iia  plus  magniiîijues  abfaaje* 
ie  l'ordi  c  de  Saiot-Beitoît.  La  cathédrale,  échappée  au  Tandaliïme 
le  17'j:i,  est  un  cdilice  gothique  rempli  des  beautés  d'arcUlec- 
urc  de  piemiei'  ardtc  ;  on  admire  l'intérieur,  le  huITct  d'orgues 
nté  de  coloqpes  d'ordre  corinthien  ,  les  cbapelles,  la  tombe  de 
ainl  Omer  et  une  statue  colossale  connue  sous  te  nom  du  grand 
tien  d»  Thérouaime.  Les  églises  du  Sainl-Sépulcre,  de^Saint' 
)enis ,   du  collée ,  existent  encore  :  celle-ci  est  cui-îeuM  à  cause 
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de  ses  tours  et  de  son  toit  en  ))ois.  Saint-Onier  possède  un  théâtre, 
un  collcgc  royal,  une  bibliothèque  contenant  près  de  18,000 
vol.  ,  des  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce.  Sti 
promenades  sont  les  remparts ,  les  bords  du  canal  et  l'avenue  de 
la  Porte  de  Calais.  Commerce  :  Manufactures  de  draps,  flanelles  , 
coUe-fortc ,  savon;  raOîncries  de  sucre.  Hôtels  :  d'Anglet< 
rAncienne  Poste.  Pop.  31,000  h. 


COMMUNICATIONS. 

D'Albeville  à  Calais,  par  Saùil-Onur,  30  !•,  15  p. 


{6)  Ardres  .S 

(r)  CalaU  ^1 


D'Abbeville  h  Saint- 
Orner  (v.  p.  35.)        20 
(à)  LaRecousse  4 

(a)  Là  Recoussc  (Pas-de-Calais),  assez  joli  TiUagey  avee 
auberge  fort  pi-oprc. 

{6)  Ardres  (  Pas-<le-Ca1ais  ) ,  petite ,  mais  forte  ville  de 
située  au  milieu  des  marais  :  près  de  là  est  le  Champ  dk  ZViç 
d'or,  village  ainsi  nomme  ,  à  cause  de  l'entrevue  de  François  I**  « 
de  Henri  Vlll ,  roi  d  Anglcteire ,  qui  y  déployèrent  une  gnoidi 
magiûdcence.  Pop.  2,000  h. 

A  1  1.  '|a  A^y4rHres  est  Guines ,  place  forte  jadis,  mais  dont  le 
fortifications  ont  été  démolies  :  sa  population  est  d'environ  3,000  h 
Son  commerce  consiste  en  grains ,  en  bestiaux  et  ed  volaille. 

Au  quart  de  la  distance  ^Ardres  à  CaUiù,  on  traverse ,  sur  ui 
double  pont ,  nommô  le  Pont  sans  pareil,  les  2  canaux  de  Smâst- 
Orner  à  Calais,  et  dWrdrcs  à  G  rave  Unes  ,  ouvrage  unique  en  soi 
genre ,  dit  M.  Vaysse  de  Villiers ,  et  qu'il  faut  voir  par  dessous  a 
Ton  veut  en  juger  le  travail. 

(r)  CiLAis.  Foyei  page  29. 


De  Saint'Omer  à  Aire^  4  1.  2  p. 

Plaine  riche  et  variée,  on  traverse  Saml-Marlm,  pok  ibr 
qumgketn,  et  une  bonne  demi-lieue  avant  Samk'Omtr»  Arfise 

peuplé  de  1,200  à  1,300  h. 


De  Saint-Ojner  à  Bcalcgne-sar-Mer,  1 3  I.,  6  p,  \. 

LaHotie  Bavaielmit,  4  I.Colembercu,  41.  </,.  Bouloena-aar- 

lier(<.),4  1.  ./..  -       .  ■     ■ 

C'«M  UD  dim'mulir  des  inoolagnes  du  Forei  :  le  pap  en  slétile  ; 
la  babilana  ont  quelque  cliote  4<  Murage  duu  leur*  muiièTea  :  ib 
Mnl  peu  obligeana,  peu  hoipilaUers. 

(a)  Boulmui-subÏMu.  ^oyeipageST. 


Dt  Samt-Omer  à  GraveUfus,  8  J.,  4*p. 
U  RecoDue,  4  I.  Gnrelihe*  (o),  4  I. 

1^  route  nt  plate;  on  colnîe  un  canal  qui  aerrail  jaifis  à  la 
rarif^tion.  Eim  qui  ricnne  recréer  l'imAginatinD. 

(a)  GniiïLiSH  (Nord),  eM  une  T.lle  B«ci  forfe  à  Petnbouchure 
lie  IVa.  Od  cile  ,  atcr  rnison  ,  l'eiquise  propreli  de  son  hô- 
pital ;  on  doil  eroplover  quelque*  inslans  a  visiter  ses  caseii 
madelle,  son  port. '^uAer^,   V' Lesur.  Pop.  3,000  h. 


De  Gravelines  à  Dunkerqae  (a),  5  1.,  2  p.  j. 
(o)  Ddkkihque.  /'oyeipage  44. 


De  Stiinl-Omer  à  Lille,  17  L,  8  p.  ^. 


tdj  CiisEL  (Nord),  pclile  TJIIe,  aasisc  sur  la  croupe  du  pitISresquc 
Boni  Csssel.  De  la  sommilù  di!  ce  mont,  on  apcccoit  la  mer,  qui 
■'si  qu'à  6  1.,  el  pics  do  100  liltagcs  et  33  villes;  ce  qui  forme 
B  des  plus  bcaui  panoi-anias  de  la  -France.  Ce»  villes  soot  : 
[  DimLerque,  Bcrgues,  Hondscliootc ,  Furues,  Niouport,  Oslendc, 
llniges,  roperliiguc,  Diimude,  Ypres,  Couriraj,  Henin,  Lille, 
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Bailleul,  Armentiéres»  La  Bassée,  B^ihimey  Menrilley  Sdn 
Venant,  Lillers,  Estaire,  La§porgiie,  Hazebrouck,  Aire,  Su 
Orner,  Ardres,  Ca^is,  Gniyelbieft,  Boiffbowc^,  Anpni,  TIh 
rouanne  et  Cassel. 

On  pourrait  ajouter  Dowfres,  ifion  dîslîngpM  fueiymfcia  p 
un  temps  serein,  SUen  Wvrée ,  fValten  et  d*atitrci  lAoi  i 
Flandre ,  que  le  premier  paysan  nommera  à  Tétnaiger.  Il  ae  fii 
pas  croire  que  cbacime  je  tses  nlles  appaiâigie  eonan  Jms  i 
tbéàtre.  On  ne  dtflHngiie  soirrent  ^^ime  tiguiBè  oA  %kAm  f{ 
s'éléye  au  dessus  des  arbre»b  rniiniiiii  1 1  fhlinqiirn  fllmiln,  tfti 
peaux ,  dentelles ,  bas»  'Héitiéa  Saurage.  Pop.  é^SIl  kv 

(b)  Baillkul  (Nord),  ^ille  plus  peuple  et  plu>conimci|le  ^ 
Cassel:  elle  est  assez  agréable.  Jad»  ville  forte,  elle  eA  MÊffom 
d*hui  démaatelée.  Commerce  :  fiibrifaes  de  rabaoe  4e  fil ,  laieDei 
poterie,  toiles,  dentelles,  serricttes,  ele.  Pop.  9,500 lu 

(r)  ARMENTiÈaBs  (Nord).  Cette  ^lîikt  eal  eîliiée  iur  ImX^Ê^  ^ 
féconde  ses  environs,  en  fecilite  le  commerce,  et  reod  mm  afiai 
à  la  fois  sain  et  agréable.  Elle  est  en  quelque  ioite  emroBMie  < 
superbes  prairies  qui  sont  d'une  grande  MiKlé  pour  bliMlAr  I 
toÛes  dont  il  s'^  fait  un  grand  commerce  y^iÎBSÎ  que  de  |fB(B  ' 
table ,  de  toile  à  carreaux ,  bonneterie ,  fil  de  lio ,  poterie  »  W^pi 
amidon ,  savon ,  sel ,  etc .  On  y  trouve  plusieurs  walim  éê  eoM 
des  tanneries  dont  les  cuirs  sont  ritîi^i  i  et  vm  ebiBlîerd»  •• 
struction.  Pop.  5,804  b. 

{d)  Lille  (Nord).  Fuyez  page  46. 

ti.1«.       Il         •       •  I       rfMl'-TTIfllIMnill     IwM^JJfcfcMfc^— — ■ 
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DE  PARIS  A  ABBEVILLE  (î  Toutes)/ 

1"  route,  par  Beauvais,  37  1. 1,  18  \.  {Voyez  1"1 
de  Paris  à  Calais,  page  22). 


2«  route,  par  Chantilly  et  AmieDSi  41  L  *,  20  p.  : 
{V.  2* roule  à^  Paris  à  Calais,  par  AmimSp^.  11). 


D*ABBC¥1LLE  AU  HàVHE  3^ 


■PiOTWiW«aWl^Hii«p 


COMMUFIICATIONS. 

D'AHeville  aa  Havre,fid  I.  i,  19  p.  f 


ilines 

M 

(«0  Cany 

1 

4 

(«)  Fécamp 

>c({ueTiUe 

a 

(/)GoderyîlU 

iepp« 

4 

Q^)  EpouTiUe 

;  Bourg^'Un 

4 

(A)  Le  Harre 

iDi-Valcry  • 

3 

_ 

2'^ 
5 

3 

3 

r4 


Sv  (Seioc-Inférieure},  ptetite  TiUe  sur  la  BresU»  dans  ud  vaUjoau 
>rt  est  à  TrepStt  à  3^1.  '|a.  Ses  manufactures  d^  étoffes  de  lin , 
e  à  Toiles ,  ses  dentelles ,  façons  de  V€Ueneûnnu  ,  sa  semi- 
ses  savonneries  lui  donnent  un  rang  dans  notre  systèo^  In- 
il.  Hôtel àe  la  Poste.  Pop.  3,600  h. 

iortant  de  Dieppe  ,  on  va  au  Petii-AbbevilU  par  des  collines 
tes.  Une  colline  ou  quelques  bouquets  dans  la  plaine  dési- 
[oujours  un  château  ou  un  village.  OviUesX  à  3  l.  de  Dieppe  : 
JQ  village  grand ,  couvert  et  arrosé  de  deux  ruisseaux ,  ri- 

rare  dans  le  pays  cauchois. 
Dieppe,  y  oyez  pag  A4. 

Sai>t-Valeb\-e!<j-Caux  (Seine-Inférieure).  Ce  joli  port  bien 
,  et  mieux  bâti  que  SahU-f^alery-en-Somme  ,  est  moins  corn- 
nt  que  ce  dernier.  Ses  campagnes  sont  charmantes  ,  et  ses 
ges,  qui  se  couvrent  promptement  d*unc  herb«  fine  et  ser- 
lourrisseot  des  moutons ,  ainsi  que  de  belles  bêtes  à  cornes. 
j,000  h. 

C\>T  i^Scine-lnfcrieure),  petite  ville  sur  la  rive  gauche  de  la 
!  de  Dnrdan.  Il  y  a  des  moulins  à  huiles  dans  ses  environs  , 
;  produit  constitue  la  partie  la  plus  importante  de  son  corn- 
:  on  y  fabrique  des  draps  communs. 
FÉCAMP.  l'oyez  page  19. 

GoDERviLLR  (  Scine-lnférieurc  ) ,  joli  village  dans  le  fond 
adlon.  Les  campagnes  qui  Tenvironnent  sont  oullivées  ayec 

Epouville  (  Seine- Inférieure  )  est  plus  petit  que  Go<Ur- 
)cs  campagnes  sont  également  riches  :  un  petit  ruisseau  ar- 
pouville  ;  on  y  trouve  une  papeterie. 

Le  Havre.  Voyez  page  1 7 . 
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D'Albeville  au  Havre,  44  1.  ^,  22  p.  j. 

2*  route  par  Rouen  {^Vcy,  d'Abbeville  a  Rouen, 
pag.,  15,  puis  de  Rouen  au  Havre,  pag^.  21.) 


De  MarqvUse  à  Ardres,  5  1.,  2  p.  7. 


De  Monlreuil  à  Arras,.  19  1.  7,  9  p,  y. 

Hesdin  (a) ,  6  1.  Saint-Pol,  5  1.  Bincpies,  3  1.  Amt  {fi)^  5  L 

(  a  )  HfesMN.  Voyer  page  35. 
t  h)  Arras.  A^<?y<r*  page  45. 

DE  PARIS  A  AMIENS  (2. routes). 

\^  route,  par  Chantilly,  31  1.,  15  p.  7.  {^Vcytz 
page  31 ,  2*  route  de  Paris  à  Calais. 


2'  route,  par  Beauvais,  31  1.,  15  p.  -j.  {f^cy.  p.  31, 
2*  route,  de  Paris  à  Calais). 

DE  PARIS  A  BEAUVAIS  (3  routes). 
1'*  route  ,  par  Beau  mont-sur-Oise,  17  1.,  8  p.  7. 


(d)  Saint-Denis  2 

[6)  Moisselles  3 

(r)    Beaumont-sur-Obe  3 


Puiscux  2  '|t 

Noailies  3 

(d)  BeauTais  3'|s 


(  a  )  Saint-Denis.  Foyet  page  2. 

(  ^  )  BIoissELLcs  (  Seinc-el-Oise  ).  On  Ta  visiter  dans  ce  vilii^ 
un  tombeau  ancien . 
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(  c  )  Beaumont-sur-Oisk  ,  assez  joli  f  iUage.  On  y  jouit    de 
«m  points  de  Tue  :  sa  terrasse  est  superbe.  Cammere^  :  blé  et 
ains.  Pop.  1,900  h. 
(d)  Bb4I7tai8.  yoyet page  2 S. 


*  '  '         ■    I  ■  I A ^'  I  '  I      1 1  II    »     .       ni 


Ds  PA.RIS  A  BEA.UVAIS , 
2«  route ,  pv  Clennom  (Ois^ ,  21  1.  ^,  10  p.  \. 

adnt-Denis  2      I  LaîgneriUe  S 

couen  2  '/,  0  Clermoot  2  '/, 

nzarches  2  '/a  I  Be^iiTais  6  >/a 

hanliUy  2  •/,  J' 

Foyct  cette  route  décrite  de  Paris  à  Calais,  2*  roi|tej  p*  3^. 


DE  PARIS  A  BEAUVAIS , 
3*  route ,  par  La  Houssoye  ,  21  1.  7,  10  p.  7. 

1)  Courbevoie  2  11         Cbars  4'|a 

Herblay  3  II         La  Houssoye  6  «1, 

\)  Ponloise  2  |1  {c)   BeauTais    -  3  »|, 

(  <i  )  CouRBBTon  (  Seine-et-Oise  ) ,  remarquable  par  la  belle  ea- 
sme  de  la  garde  royale. 
(  b  )  PoNTOisi.  Voyet  page  3. 
(  c  )  Beautàis.  Voyez  page  23. 


COMMUNICATION. 

De  Beauvais  à  Dieppe,  24  1.  7,  12  p.  |-. 


joumay  6  '| 

orges  5 

^ommereral  6 


Bois-Hobert  4 

Dieppe  3 


Foyex  de  Paris  à  Dieppe ,  1*  route  par  Gisors ,  page  1 9 
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DE  PARIS  A  BOULOGNE-SUR-MER, 

.56  1. 1,  28  j-.  {rcy.  pag.  22,  de  Paris  a  Calais  1 


DE  PARIS  A  IJUNKERQUE  (2  routes), 
l'*  route,  par  Amiens,  68  1.,  34  p. 


De  Paris 

à  Amiens. 

(<r)  Lillers 

(v.  pag. 

31) 

31 

C/)  Aire 

(a)  Talmas 

4 

(g)  Hazebrouck 

(6)  Doulens 

3'/, 

(h)  Cassel    ' 

(c)   Frevent 

4' 

(«)  Bergues 

(d)  SaiDt-Pol 

3 

(k)  Dunkerque 

Pemes 

3 

(a)  Talmas  (  Somme  )  est  un  village  bâti  en  terre  et  oout 
chaume. 

(  6  )  Doulens  (  Somme  ).  Cette  petite  ville  ,  bâtie  au  coo 
cément  du  1  G*'  siècle  et  fortifice  par  Yauban,  a  des  immiifiit 
d'étofles  de  lin  ,  etc. ,  et  lait  un  commerce  considérable  en  gi 
bestiaux ,  chanvre,  elc.  Sa  double  citadelle  est  une  des  phis 
de  la  France.  C'est  le  siège  d^une  sous-prcfecture  et  le  cbc 
de  l'arrondissement,  ffotel du  Grand-Turc.  Pop.  3,000  h. 

Après  avoir  dépassé  Doulens ,  on  rencontre  Boucquewutisi 
entre  dans  TArtois. 

(c)  Fni:vE?iT  (  Pas-de-Calais )  est  un  de  ces  bourgs  dont  la 
prêté  rappelle  quelipies  villages  de  Suisse.  Sa  pop.  est  d^ei 
3,000  hah. 

La  route,  bordée  d'arbres,  s'embellit  à  mesure  cpi*OD 
j)roche  de 

(d)  Sai5t-Pol  (Pas-de-Calais) ,  petite  ville  renoèBinée  p 
eaux  minérales,  ses  huiles,  ses  nankins,  ses  plants  de  tabacs. 
de  là  est  Aimcourt,  village  trop  célèbre  par  la  victoire  de 
i^lais  sur  les  Français  en  1415. 

Route  toujours  agréable ,  arbres  d*un  beau  vert  »  halnl 
ôlcgantes,  blanchies  au  dehoi*s.  Si  Ton  irisiteces  habilatîoi 
est  frappé  de  la  piH)preté  qui  y  régne. 

(e)  LiLLKAS  (Pas-de-Calab),  jadis  ville  fortifiée,  aujom 
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ebef-lieu  de  canl 
ptsine.  Lb  place 
booocs  fatii.  Po] 

qui  rapporte  10  ■ 
iaârt,  Nairm,  F 
uinra  MMit  de  Téri 

(/)  An*  (Ta»- 
fluenl  de  la  Lyt  < 
Tniiiierie»,M«pa 
l'ùglîite  de  Saiol- 
iels  d'eau  nalurt 
ce  que  Je  i*oyage 
Pop.  3,850  h.  '  "  , 

Pays  cbarniaiH.  Nou»  aUuni  eorrer  ilans  la  Flandre  :  par  âi- 
lerralles  nous  ealendrouB  parler  la  langue  nalionale.  Le*  peraon- 
nes  rkbcs  enlendpDt  seul»  le  françaù ,  et  .s'expiiment  dans  celte 
Uof^e-  Kous  iraversous  Sieeaàccq ,  Moriieq ,  bourgs  awez 
peuples. 

(^)H«MB(iuci  (Nord),  cheP-lieu  de  sous-pi'ércclui'e,  sur  le 
Final  du  mêiiie  nom ,  dan^i  un  pa\-s  frais  et  Terlile.  La  plupart  des 
propriétét  sont  bordée»  de  saules  ou  de  peupliers.  Les  rues  do  la 
'illc  sont  bien  percées ,  les  maisons  élégantes  i  la  place  est  belle  ; 
la  tour  de  l'église  paroissiale  a  3&0  pieds  de  haut ,  la  flèche  con>- 
prise  ;  cette  ilècbe  est  »  jour  et  en  pierres  blanches.  Hôtel  de» 
rrois-ClKTBUi.  Pop.  :,[>00  h. 

Nous  continuons  notre  promenade  ;  car  quel  autre  nom  dototer  à 
cette  l'ouïe  pinniée  de  bcaui  arbres ,  et  dont  chaque  câté  est  bordé 
de  rergcrs,  de  bosquets?  C'est  ^fnZ-.S'yAvjAv  qu'on  rencontre 
d'abord ,  Tillage  charmant  ;  puis  on  arrive  à    ' 

(A)  CiS-iEi. ,  que  NOUS  aïons  déjà  décrit  page  37. 

Avant  d'entrer  à  Brrgnei  ou  rencontre  H''ormko\d ,  peuplé  de 
pins  de  3,000  h. 

{,)  Bergccs  (Nord).  Petite  ville  rorlinée  sur  la  CoiW ;  elle 
rommuoiquc  avec  Funus  et  la  mer  par  un  canal  qui  peut  porter 
lies  nafiras  de  300  tonneaux.  Curâuilt'i  :  La  grande  place, 
l'kùlel-de-villc ,  lebelTroî,  l'église  de  Saint-Winoi ,  où  l'on  voit 
14  petits  tableaux  sur  cuivre  attribués  à  Robert  Van  Hoecq. 
Bergues  est  défendu  par  deux  forts  ,  le  fort  Laptn  ,  le  fortAi/»e. 
Elle  a  trois  portes  principales,  dont  chacune  aboutit  à  une  grande 
rente.  Bergucs  est  un  séjour  malsain  ;  ses  eaux  stagnantes,  qu'on 
conniiiT  dans  le  pavs  sous  te  nom  de  JHoiret,  j  causent  de  frèquen- 
ies  maladies.  Commerce  .-  beurre ,  firomage,  etc.  Pop.  5,530  h. 
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Un  ehemm  de  hallac^  conduit  de  Berguet  k  Fwfmês  co  S  ! 
enTÎron  ;  la  distance  est  de  4  l.  On  passe  par  HemâiehooU^  yn/k 
de  3,800  h. 

{k)  DuNaBaQin  (Nord).  TîUe marîtine.  Jean-Bartt  aetfli 
telota  et  ses  poches  lui  ont  domé  une  grande  ànporlaBto  4hs  le 
fastes  de  la  France.  Les  naisons  sont  en  briqwa  et  \àtm 
chies  au-dehors.  La  façade  de  Saim-Eloi  attire  Tanmiatt  ém  Wf^ 
geur  ;  cette  fiiçade  se  eompose  de  dis  bettes  calp— es  otér 
corinthien  y  surmontées  d'un  fitMOenfreo,  d'après  \m  phaa  i 
dessins  du  oél^Mne  architecte  Louis  et  &  Tinûtatiao  àm  FaAéen  4 
Rome.  La  dépense  4e  cet  édifiée  monta  à  750,000  Ér.  Sum  I 
régne  de  i|Ouis  XTV ,  Dunkerqne  jeta  un  Tif  édut  dve  Mtn 
histoire  en  1713  s  ses  fortifications  Airent  rasées  et  MB  port  cm» 
blé,  en  exécution  du  traité  d*Utrecht  ;  en  178^9  par 
traité,  tout  fiit  rétabli ,  mais  les  seconds  ostragea 
loir  les  anciens.  Le  port  est  beau ,  Tusle*  Le  es 
k  marée»  et  n*est  élcMgné  que  d'un  fort  ')4d6  L  derOaéM.'B  \ 
a  S  bassins  de  construction  ;  le  plus  fort  est  entre  ~ 
de  bâtimeos  uniformes  et  parallèles.  La  rade  de  DadkcvfBt  m 
une  des  plus  belles  de  l'Europe.  Le  port  n'est  plos 
comme  autrefois  ;  un  quai  spacieux  oonduit  de  V 
port  à  la  Tille.  Les  promenades ,  la  place  du 
la  place  Dauphine,  décorée  de  la  statue  de  Jean-Bart»  las 
de  la  marine  et  quelques  maisons  de  campagne  des 
dignes  des  regards  du  Tojageur.  Du  haut  de  la  toiir-de<ivilby 
de  250  pieds ,  on  a  une  belle  Tue.  Commerce  :  fobnquaa  de 
délies,  de  giaees,  de  porcelaine,  de  cordes,  et  rafimarks  de  i 
Les  habitans  font  un  commerce  d'importation  et  d'eapatOiîan  lid 
étendu.  On  reçoit  dans  ce  port ,  ào  l'EqMgne ,  dni  aanadeiw 
et  autres  articles  ;  de  l'Angleterre ,  du  charbon ,  dn  plomb  »  et 
cuirs  y  du  tabac  de  Virginie,  des  articles  en  for;  de  TltlaMle 
du  b^irre ,  de  la  salaison ,  <lu  saumon  seo  et  die  k  corfesene 
de  l'Ecosse ,  du  saumon  et  du  charbon  ;  de  la  Holtoda  ,  dn  fins 
mage ,  du  beurre  et  des  épices  du  Daneaaarh  %  de  la  Nenréfe 
des  grains,  du  for ,  de  k  corne  et  des  cuirs.  Punk  f  rfw  po«M 
des  tribunaux  de  première  instance  et  de  coanmerce ,  Mwdiwrlia 
des  douanes,  une  bourse ,  une  salk  de  speetaele ,  oneUbCotlM 
que  publique.  Pop.  S5,000  h.  iMCe/da  OufMii-RMf^  en  Nord 


DUNKERQUE, 

Bétliune,  73  J.,  36  p.  ^î    , 

Ci)  Béihune  4 

De  Lîller»  ■  Donka^jua     I6'|, 

s  ).  Village  dnni   une  u*et  jdîe 

).  Tille  sur  la  Lave  ou  Laa  ,  qui 
M.  Elle  est  Buei  bien  fiiniHée.  Ses 
aux  ;  ou  aime  beaucoup  ses  fro- 
noc  quantité  de  balUtis.  La  prin- 
ir  sa  nef  Mjulcnue  sur  des  colonnes 
L  canal  narigablc  de  Béthune  à  la 
:  un  ba.isin  capable  de  contenir  de 
ancc,  d'Angtelerre.  Pop.  0,100h. 
àlcau  XAimeiin. 
iragÉe  d'arbres  ;  entre  les  relaïi  de 


ILLE  (2  routes). 

rras,    i>8  1, ,  Sjf  p. 

Il  '      Lens  4 

]  Carvin  3 


[a)  Aai»  (Pas-de-Calais  )  est  une  Tille  assez  grande  et  assex 
belle  sur  la  Starpe.  Elle  p'issrilc  de  remarquables  édifices.  Son 
botel-de-ville  est  une  des  plut  belles  produriions  du  genre  golhi- 
^e.  La  place  sur  laquelle  il  csl  situé  esl  bâtie  en  arcades  dans 
le  stjle  espagnol.  La  calbudi-ale  est  un  Taisseau  gothique  Irè* 
,  niimc ,  et  la  citadelle  est  une  des  plu»  belle^  des  Pa;t-Baa.  Len 
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autres  objets  dignes  d'attention  sont  :  te  théâtre,  le  beffroi ^Aei 
casernes ,  les  promenades ,  rbôlel  de  la  préfecture  et  Tévédié» 
Cette  ville  possède  une  superbe  bibliolkè<pie ,  formée  des  wtÉêm 
de  celle  de  Sainl-Yaast.  Commerce  :  huile  de  colza,  lin,  caao» 
miUc,  raffineries  de  sel ,  filatures  de  coton,  fabrtqiietdcdcnMBcii 
tanneries,  clouteries,  etc.  Héttls  :  du  Petit  Sûnl-PÉal,  àa  NoHL 
Librairie:  M.  Topino.  Pop.  31.000  h. 

{h)  Lille  ( Nord  ).  On  y  entre  par  7  portes,  m»  niwnmi  t 
polies  d'eau.  Ces  portes,  pour  la  plupart  enriciiifli  éb  aea^ 
tures,  se  uomment  :  de  la  Barre»  de  Beïkune,  de  Pmrù ^  db 
Tournai,  de  Roubaix  ,  de  Gand  et  de  Samt^Andrê,  L*erdâee» 
Jure  de  la  porte  de  Paris  présente  un  aspect  très  impnaat  Elle 
est  d'ordre  dorique ,  et  terminée  par  an  trophée ,  au*  Iwpei  eA 
assise  la  Victoire ,  qui  couronne  un  buste  de  Louis  XTV.  \Im/amÊm 
de  Lille  est  fort  irrégniiére.  Les  fortifications  ont  'été  répepèesvr 
le  maréchal  de  Vauhan ,  qui  j  a  ajouté  ptuneurs  bestÎMi*  La  ci- 
tadelle est  une  des  plus  belles  qu'il  j  ait  en  Europe, 
que  M.  do  Yauban  ait  fait  construire.  Au  midi  de  la  v1 
fort,  qu'on  appelle  iSÎ7m/-i$âftiti^ur.  Il  est  peu  de*Tilles 
percées.  On  y  compte  27  places  ou  marchés ,  prés  de  SM 
et  un  grand  nombre  de  ruelles  et  de  cours  ou  impasses.  Pi 
toutes  les  rues  sont  droites  et  fort  larges.  La  me  Royale  est  la 
plus  remarquable  par  sa  longueur,  sa  laifeur,  la 
noblesse  de  ses  édifices.  La  grande  place ,  ou  place  il*i 
un  carré  long  de  420  pieds ,  sur  220  de  largeur.  On  y 
la  bourse,  bâtie  en  1652  ,  ainsi  que  le  frontispice  da 
garde ,  qui ,  arec  son  perron  antique,  son  froBlen  et 
nement ,  a  obtenu  Tattention  des  amateurs.  Cette  place  et  edia 
auprès,  qu'on  appelle  du  théâtre,  sont  les  seules  qp^on  dona 
citer.  Les  maisons  de  la  ville  sont  presque  toutes  résuliéres,  d*aA 
goût^  moderne ,  présentant  généralement  de  bdies  nçades  &  dans 
étages ,  sans  y  comprendre  la  mansarde  ;  ayant  la  plupart  me  oa 
deux  caves  peu  pi*ofond«s ,  dans  lesquelles  loge  une  fuaarilé  pror 
digieuse  de  peuple.  On  bâtit  à  Lille,  ou  avec  une  sotie  de  yieiia 
dure  qu'on  tire  du  village  de  Lctermes  ,  ou  avec  des  JiriipieBi  Les 
parquets  y  sont  peu  en  usage.  De  simples  voliges  joinlea 
ment  les  unes  aux  autres ,  composent  les  planchers  |  la 
veut  les  appartemens  sont  pavés*  Parmi  les  édifices 
mais  peu  norobreui ,  qui  décorent  Lille ,  on  peni  eilar  la 
la  comédie  ;  elle  est  bâtie  dans  le  goût  de  colla  daa  IuAm»»  à 
Paris,  et  son  poi*che,  composé  àt  six  hallea 
entablement  et  balustrade ,  serait  noble  et  majcsliiaiii  »  sftaa 
racicre  n'était  pas  altéré  par  un  peu  de  pfaalnnr    L 
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ealalkni  des  foiiures  cl  drs  clwTBux.   Le  port  d'en  haut,   dit  petit 
nT>g«  ,  CTl  un  grand  ba.isin  prés  la  («rte  de  la  Barre, 

Lille  possède  une  hibliolhi-que  publique  de  30,00()  Toliimcs  en- 
viron, un  jardin  botanique,  un  musée  d~l>ûsloii-e  nalurelle,  une 
•aile  de  «peclaclc  dont  le  pérîbtjtle  a  quelque  noblesse ,  tjoelques 
bons  taUeaui  répandus  daos  les  églises  et  dans  les  coHectinm  le 

eiTliniliei-s.  La  plus  reroarquablc  esl  celle  de  H .  Malrait.  La  K- 
lÎMbcqae  de  M.  Ban-ois  el  celle  de  MM.  Vandereruysson  -«ont 
fort  belles.  Dans  cette  dernière  tin  trouve  le  {tiacax  Artau  moritr, 
1g  premier  livre,  dil-on,  imprime  On  France,  //iffe^de  Villeroy, 
rue  t::squermoise,  du  Lion  d'Or.  Pop.  IM,3!I1  h. 

Libraire;  H.  Vanakcre  lilsi  Lonne  colleclioD  d'ouvrages  an- 


OwR.c.  .co«iaTi!a,.V«c 
geri  dimi  Lille  et  dani  tet  et 
(Hlvrage  est  ton  bien  fait. 

A  deux  lieues  '|,  de  Lille  N.  est  situé  Rmhaix. 

Le  monrement  continuel  que  répand  dans  celle  TiUe  l'impor- 
(«DCe  de  son  ronimerce,  lui  donne  un  aspect  de  Iralcbeur  «t  de 
Mweauté  qui  surprend  au  premier  abord.  Toutes  les  maisons  en 
lODt  proprvs ,  la  plupart  gi-oodes  et  bien  bâiies;  nne  sorte  d'é- 
légance approchanl  du  lu\c  en  dislingue  même  plusieurs;  mail 
cette  inégnlilc  ne  a'élend  pas  jusqu'aux  enseignes  de  dimension 
nDiforme,  placées  au-dessus  de  presque  loutci  le»  portes,  ei  qui, 
par  leur  eiiguïlé,  noua  rappellent  ee  temps  où  le  conunerce  ne 
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conûilBÏt  pa*  •  ftin  U  ptnde  «u-  n  porte  eonne  kà  baidiMM 

de  la  foire.  ' 

A  cela  près  de  ces  eoieigne*  et  du  millèdiae  de  1471  qu'on  lîl 
au  bai  duclocW,  od  prendrait  HoubÛK  p^Miruoe  créaiioadeM 
HÎècle.  En  efTel  on  ;  renconlre  un  erand  oembre  de  cooMnictiaM 
commencéea  et  mi  un  (OUTcnlr  bittorirjue. 

On  ■  établi  dam  cette  ville  un  couseil  de  pnid'bosBHWa,  ^m 
chambre  conaullatiTedeanianu&ciurei,  fabrique*, aria «I  iw intima 
Va  corpi  de  pMnpien  ;  eat  orgauiaé  depuis  qudqtM*  "^  D 
t'y  trouve  aussi  un  bApital  pour  les  lieîlUrdt  et  lea  €■£■■  Jh 
deui  sexes. 

La  populatioa  de  Roubtii.  qû  n'était  en  IS06qH4e8,794  h., 
est  uainieoant  éraluée  a  15,000,  dont  m  tien  d'oaniosUgMi, 
que  la  détresse  des  manu&ciures  dans  leur  paya  a  oUigéa  da  fMk- 
cbercher  du  pain  en  France,  où  on  tire  tm  (trand  partidalMr 
industrie.  Ils  sont  cependant  d'un  eandére  dJOBcile  al  gât  ai 
dea  riiea  sérieuses  btcc  les  ouvriei 

On  ne  dût  pas  omellre  qu'il  e 
eoUection  de  médailles  tant  ancier 
tient  àM.Hocbart,  qui  w  fait  unpUsir  delà  n 

Toto'eomg  Une  petite  distance  sépare  deas  dea  nikal»|i^ 
manufaeturièrea du  nord  de  la  France.  Es  tpiïltsnt  RoulniKMW 
traiersons  une  coniréc  cbarmanio  par  la  miélé  da  aaa  iilaa,  « 
nous  Totei  a  Tourcoing.  Celle  ville  a  uua  cluinbre  ei 
des  manu&cturea,  Tabriques,  arts  et  métign.  f 
toujours  croinanl,  et  l'on  y  bilit  sans  cesaa  eei 
ff  n^  J^t-ynffrn  T  innt  ililTii  iTjMiifttf  ai 


Celui  qui  ne  cunoattratt  les  Tourqnemoi*  qM  par  ka  <kaHH> 
qui  courent  le  paifi,  en  aurait  une  idùe  Tort  Unire,  à.  aa  MMril 
M  figurer,  en  parcourant  lea  rues  de  Toaeoqiof,  qaaeWAIl 
iourgage  dont  parle  le  f'ade'  de  Lille.  Preaque  lotfaa  ba  BaiaHi 
y  ont  lin  extérieur  agrélUile.  De  belles  fafari 
sidcrtble  donnent  a  celte  rille  un  air  irÏTant  i 
*iUc  a  été  Kgnndi  depuis  quelque*  aonée*.  Il 
lâçade  régulière  qui  sert  d'ornement  à  la 
Sainl-Chradc^be ,  qiù  est  la  plu*  ancienoe  da 
el  bien  ornée.  Celle  de  Srinl-JaejMs,  appi 
récoleta,  eal  pW  petite ,  mais  trè»ramarqua 
scwens  continuels  qui  s'j  opér«nl.  EUe  rÔA 
de  diffëreMe*  école*.  Tourcmng  noMéde  an» 
viwile*  feawiai,  «erri  par  des  relîgiwaM.  Pi 
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(d)  RoYE  (Somme)  ctail  jadis  une  ville  forle  ;  le  petit  ruisM 
Vj4vrr  l'arrose.  On  y  fait  beaucoup  de  bas  de  laiue;  oo  y  L 
une  iilaturc.  Sa  pop.  esl  de  4,000  h. 

(  e  )  Plivomie  (  Somme) ,  ville  assez  jolie  divisée  en  deux  pa 
la  ville  liaute  et  la  ville  basse.  On  Ta  suraommée  la  Puceiie, 
qu'elle  n'a  jainais  été  prise.  Sa  foime  esl  alongce;  elle  a  d 
belles  rues  et  quelques  c{;lises  à  voir,  euli'e  autres  Saint- Farcy 
numeni  gotbique  d*un  beau  style ,  et  dont  les  battes  neft  sont 
grande  élévation.  Les  fortifications  sont  bàtieS  en  briques  ,  a 
la  plupart  des  maisons.  Le  mécanisme  du  roouliD  à  blé  placé  k 
trée  de  la  ville  est  fort  ingénieux;  c*cst,  après Sainl-Farcj,  1 
le  ])lu«  curieux  de  Péroone»  Assise  au  milieu  de  marais,  Pé 
esl  un  séjour  malsain.  Cbarles-le-Simple  et  Louis  XI  j  fiira 
tenus.  Commerce  :  toiles ,  linons ,  perkales ,  basins ,  batistes,  < 
Hôtels  :  d'Angleterre  y  rue  de  TArcbe,  du  Grand-Cerf.  ¥ 
3,800  h. 

A  35  kil.  de  Péronne  est  Jlhert,  petite  ville  de  3,300  h. 
roarquahlc  par  sa  belle  cascade ,  qui  tombe  de  1 2  à  15  mèti 
haut.  Albert  a  une  belle  place  servant  de  marcbé  aux  chevai 
bien  plantée.  On  y  voit  une  importante  filature  de  coton.  (Àtrm 
pétrifi'^atioiis ,  tilleul  de  44  pieds  de  circonféreoce. 

(/^  CiMBRAi  (Nord),  ville  forte  sur V Escaut.  Ses  roeaso 
gulièrcs ,  ses  maisons  assez  propres  ;  la  place  d'armes  eM  ui 
]^ce  de  carré  long  d'un  bel  eflet  ;  Tbôtel-ile- ville,  dontrarchiti 
est  moitié  grecque ,  moitié  golbique ,  est  moderne.  Le  clocl 
la  cathédrale ,  travail  délicat ,  est  d'une  grande  élévatioo;  Tbi 
est  admirée  des  connaisseurs  ;  on  rattribue  à  un  berger.  Li 
délie  est  très- forte.  Cambrai  possède  des  tribunaux  de  prc 
instance  et  de  commerce,  une  salle  de  spectacle,  une  très  belle  1 
thcque  de  30,000  volumes.  C'e^t  le  siège  d'une vécbé  et  d'onc 
préfeclui*c.  (^omiTt^rrr:  fabrique  de  toiles,  batistes,  denleUes, 
séries,  etc.  Hôtel  du  Grand-Canard.  LiAr,  Giard.  Pop.  16,( 
{g)  Douai  (  Nord),  grande,  forte  et  belle  ville  sur  la  Scarp 
riosite's  :  rhôteUde-vilie ,  b  grande  place,  les  remparts,  Tar 
la  fonderie  de  canons.  Douai  est  défendu  par  le  fort  de  la  S 
éloigné  de  la  ville  d'une  ' Jt  1 .  ;  et  sur  la  rive  gauche  de  odle  ri 
Les  sciences  y  sont  cultivées.  Celte  ville  possède  plusieurs s( 
littéraires,  un  tribunal  de  première  yisnre»  umi  tsUa  de 
tacle ,  une  bibliothèque  publique  de  37,000  Tol. ,  i»  wwéti 
perbe  ouvert  tous  les  dimanches  après  midi ,  une  école  mjali 
lillerie,  etc.  Louis  XIV  s'en  rendit  maiire  en  1667  ;  loi  a 
prirent  en  17 10,  et  le  maréchal  Villars  la  reprit  en  17 13. 
vterce  :  fabriques  de  glaces ,  de  toiles ,  batistes ,  dentelles,  es 


(rf)   SiiKT-0»H.  yoyr:  page  35. 


Dt  Lille  à  VaUneimnes,  \%\.,  6  p.  ? 
it'à-Harcq  '  i '')  SainKimand 


(«)  OBCu(*(Nord),  bourg  aiieiK<'aucl,  «ncienne  lillc.   Co>"- 
wn«:biir«,MVM,  huile,  poterie,  filalure  lie  tÎD.  Pop.  3,800  h. 
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{6)  Saint-Amand  (  Nord) ,  petite  ^iUe  airoKe  par  iaSearpe;  il 
y  a  tine  belle  rue  bien  pav^. 

A  'Il  l.  de  la  ville,  prés  du  hameau  de  Ja  CroùeUe,  aont  les 
eaux  et  boues  de  SanU-Âmand,  dans  une  prairie  marécageuse ,  cd- 
vlronnce  en  partie  par  la  vaste  foret  de  ce  nom.  Ces  eaux  minérales 
se  composent  de  trois  sources  ,  connues  sous  le  nom  de  BoMÎUam, 
Hc  Grand- Bouillon  ou  du  Pavillon  Ruine,  et  de  la  FcmÊmmt' 
dArras  :  elles  se  prennent  en  boisson.  Les  boues  sitnées  prêt  de 
la  fontaine  d'Arras  sont  thermales ,  et  de  20  degrés  au  tlierBM>- 
mètre  de  Rcaumur  :  le  degré  de  leur  !ilu*iàce  est  soumb  ans  va- 
riations de  l'atmosphère.  On  les  prend  en  bain.  En  fimillaiit«  oa  a 
trouvé  prés  de  Tune  de  ces  sources  des  débris  d*anlM|ntés  ro- 
maines. Cette  ville  (abricjue  du  fil  pour  linon ,  de  la  batislBy  des 
dentelles ,  etc.  ;  elle  commerce  en  chanvre  et  lin  fin.  jtwkergUêes 
et  directrices  des  eaux  et  des  boues  minérales ,  Lemaire  9 
HSul:  le  Mouton-Blanc.  Pop.  8^00  h. 


De  Lille  à  Tournai  [i^osle  étrangère) 4  6  1.  7,  3  p.  -j. 

Pont-à-Tressin ,  3  1.  Tournai,  3  1.  »/,. 


De  Lille  à  Menin  (poste  étrangère ),  4  L,  2  p. 


De  Lille  à  Ypres  (poste  étrangère),  8  1.,  4  p. 


De  Lillers  à  Béthuney  31.,  1  p.  7- 


De  Cambmià  AvesneSy  1 4  1.  7,  7  p.  7. 

{a)  Beauvais  ^  D  If )  Landrecics  4 

[h)  Le  Cateau-Cambresis         3  11  \d)  Avcsnes  4  •/« 

(a)  Beacvâis.  Foyet  page  23. 

\b)  Le  CATEàD-CAMBREsis  (  Nord) ,  petite  ville  sur  la  StUe,  cé- 
lebre  par  le  traité  conclu  en  1 559 ,  entre  Henri  II ,  roi  de  France , 


miliuires  niérilail  d'jli-e  remarqués ,  oiaà  que  la  pelile  talle  de 
tpeclacle  diitrîbué«  arec  goill.  Elle  possède  une  aous-préléclure 
CI  un  tribunal  de  prcmici-e  instance  ,  un  cotli^ge  et  une  pension  de 
denioiaeUes  justemenl  renommijs.  Son  cominerce ,  presque  enlic- 
remoit  de  détail,  cunslsle  en  drapn,  toiles,  épicciies,  hydro- 
mel ,  etc. ,  etc.  H  s'y  est  formé  depuis  quelques  umées  un  ma- 
gasin de  librairie  et  de  papeterie  tenu  pair  H.  VirtHii ,  qui  ne  le 
cède  en  rien  à  ceux  des  grandes  TÎlles,  au  dire  des  voyageurs.  La 
hure  de  cochon,  qui  t'y  prépare,  est  en  giaode  r^ulBtion.  Oa 
tiouTe  doDS  ses  enTJroits  plusieurscarriéresdemarbre  et  de  pierres 
bleue*  fort  recbercbces  pour  (a  coDsU-uclion.  Il  se  Tabrique  dans 
les  communes  eniiroonantes  beaucoup  de  bonneleries  et  de  serges  ) 
ce  qui ,  avec  le  houbltin  ,  le;  fruits  de  son  leiriloire  ,  les  bestiaux  , 
ks  fromages  ,  et  les  buis  dont  elles  abondent ,  forme  tes  princi' 
pales  ressources  du  pavs.  La  toril  de  Mormal  est  dans  son  arrou- 
;.  HâUU  du  Nord ,  de  la  Ooche.  Pop.  3,100  h. 


De  LanthrcUs  à  Maaheage  (a],  6  1.,  3  p. 

(a)  HiVMiiae  {  Nord  ) ,  «ille  forte  sur  la  Santirt ,  fameuse  pav 

1      Ms  manufactures  d'armes  et  («fabriques  de  eIous  et  de  fer  fondu 

et  fof^é.  On  trouie  dans  ses  emîi'ODs  des  mines  de  charbon  cl  des 

«•nrièrc*  de  narhre,  «le.  Les  Français  y  remportèrent  ime  vie- 


t 

t 


t 
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loire  signalée  sur  les  AnlricfaiflM ,  en  179S.  Elle  te  îi 

assiégée  par  les  alliés  en  MU.  Mieiém  l'Aisk.  Pop.  5,716  k. 

Non  loin  de  Manbeuge »  enannl Ter»  k  vâle  de  Iffloa,  «it le 

le  champ  de  Ma^iaqmti»  célèbre  per  U  belaSIe  de  ee 


De  Maubeuge  à  Marimbourg,  14  L,  7  p. 

ÀTesnes  (v.  p.  53)  4  H  Gbimay  (p.  étreng.)  1 

Trelon  4  H  MerieBibourg  id^  t 


De  MaahevLgt  à  Barbanfcm,  6  1.,  3  p. 

Coursolre,  31.  BarbançoD (poète étreag  ),  IL 


De  DouaiàBêthwu ,  9  1.  7,  4  p.  > 

Lensy  51.  Béthunct  4 1.  ■/4.  n 

■  ■—— — <— 1— — — — — ^i— ^— — ^i— — — — — — — — ^-» 

DE  PARIS  À  ARRAS  (3  routes), 
t'*  route  j  par  Amiens ,  46  1.  7,  28  p.  ^. 

De  Paris  à  Amiens,  811.  Fo^et  pege  31 .  D*AiBMae  k  Ame  t 
15  1.  '/,.  f^o5f0s  pages  42  el  45. 


DE  PARIS  A  ARRAS , 
2«  route ,  par  Péronne ,  44  1.  7 ,  22  p.  j.        .'  ^ 


De  Paris  à  Péroiiiie(/^0y. 

page  49)  33  »|, 

Sailly  .  3 


ErriOen  4 

Ame(FfyMpi^4&)  4 


D*ÂySSNES  k  ItAElANBOtRG.  55 


COMMUNICATIOIIS. 

If  Arrosa  AèievUk,  18  I.,  9  p. 

;t  4  n  Beamnetz  5 

\  4|lÂbbeTine(royefpQ9e25)      5 


youlemt  à  Beaumetz^  plaine  erayeuM;  Bemaviîle  est  un  tA* 
1,400  h.  ;  Beaumetoy  an  hanwan ;  Samt-Hijuier  >  «ne  p«^ 
s  bien  décime  de  sa  splendeur  antique  »  c'est  cette  CenbUa 
t  tours  »  et  ou  on  comptait  en  815,  2,500  maisons  ;  l'élise 
t-Riquier  est  un  magnifique  Taisseau ,  le  plus  beau  peut-être 
iearditj  après  la  cathédrale  è^AhheviUe, 


D*Arras  à  Valencietmes,  17  1.,  8  p.  7. 

)n  5  *|a  II  Bouchain  (v.  p.  56)  4 

i  {Foyet  page  50)    4      ||  Yalenciennes  {F'  pag.  56)    3  '(« 


UArras  à  Douai,  6  1.  7,  3  p.  7- 
es,  3  1.  '/,.  Douai,  4  1.  Foyet  page  50. 


Arras  à  Monlreml^sur-Mer,  19  1.  7,  9  p.  f. 


5'/, 
ol(roy.pag.  42)    3 
(Foy.  pag.  35)       5 


Montreuil-sur-Mer  (Foy€% 
page  27)  6 


IfAvesnts  à  Marienbourg,  10  1.,  5  p. 

«1,4  1.  Ghimay  (poste  étrang.),  3  1.  Marienhourg  (poste 
re),  3l« 


56  bfe  pÂmu  A  ▼▲LKHcnms. 


D'Avesnes  à  Mhiins,  20  L  ^ ,  10  p.  j^. 


(a)  LaCapdle  4 

\b)  Hiraon  3*/. 

BelleTue  3 


LoooT  9 


{a)  Là  Cafilli  (Aisne),  petite  Tilles  cttbvpél de Ué ai  FAkw 
pour  le  Nord.  ^ 

(h)  Hiitsoir  (Aine)  »  bourg  ipn  uiiiwm  «i  ftry  ei 
filature  de  imiKquiiierîe.  Pop.  9,300  li.  ^ 


DB  P ARIS  A  CAHBRAI  » 

43  1.i,31  j'{Fcy.  de  Paris  à  LUle,  2«R.p.40). 

DE  PARIS  A  DOUAI , 
50 1.,  25  p.  (  Fey.àet  Paris  k  Lille,  2*  R.  pug.  4f  ). 

DE  PARIS  A  YALENCIENNES  (2  rMtes). 
l'*  rpute,  par  Senlis  ei  Péronne ,  52  K|  26  p. 

De  Paris  k  Cambnd,  43  1.  *f..  f^0y»  page  49.  De  CiWriA 
Bouchain  (a)  ,41.  ValeDcienoee  (I),  4 1.  •!«• 

* 

(a)  Bocciànr  (Nord) ,  bâti  dans  le  bukiéne  aîMe  per  Vmfm^  m. 
jadis  capitale  da  conté  d'Oatreraiid,  atgoord^kni  piâee  de  feaie 
de  deuxième  classe.  Boucbain  fut  prit  par  les  FMgsii  «B  i(fi%% 
et  les  alliés  en  1711,  après  un  siège  aénonlde*  SasfiwliisÉttMl 
sont  considérables.  Pop.  1 ,200  b. 

(b)  VàLKNcmfNBs  (Nord),  cbeMîee  dr«w  Mai-prtfNlHe,  ei  li 
siège  d'un  tribunal  de  première  mUeeee  et  d*eB  tritMÉiâ  da  dHi* 
merce.  Sa  position^  au  coeflacrt  de  Vàttmââm la  Umm^h, 
rend  très  forte  sous  û  rapport  militaire,  piûaqi&W  tflBM  dageitM 
on  peot  tendre  rinondation  aeloar  d»  la  «flla»  al  NMre  laàtoeia 
quaiis  de  sa  circonférenoa  insbodUdss.  Ses  fmllfli)Hii>M  ei  sa 


forléleré,  M  lanterne  e«[  garnie  d'uD  balcon  d'où  l'on  découTre  le 
QutmoyiCoixU,  Sotni-jânuaidA  Cannai.  Les  autres  moDuraens 
remarquables  de  Valencienne*  «ont  l'hôpital  général,  élerésiu-les 
bonli  de  VEteerut,  où  l'on  distingue  partîcuUGTemect  la  chapelle; 
le  Dourd  arsenal,  terminé  il  J  a  peu  de  temps ,  sur  l'emplacement 
de  celiii  détruit  par  le  si^ge  de  1 7  B3  ;  le  mont-de-piélé  et  la  salle  de 
nwclacle ,  dont  la  coupe  gracieuie  et  les  décorations,  ourrage 
d'un  peintre  de  cette  *ille ,  font  or^nùrement  l'admiration  des 
étraDgers.  Les  promenades  de  Valencienoe*  datent  presque  toutes 
de  U  révolution;  les  plus  agréables  sont  le  cours  de  Bourbon  cl  la 
place  Verte,  dans  l'inlérieur  des  murs  j  la  digue,  eolre  U  ville  et 
la  &uboui^  ;  le  tour  des  fôrlifications  eilérieures  de  Ifl  porte  de 
lions  à  celle  du  Quesnoy;  le  faubourg  de  Cambrai,  et  le  tour  ei> 
lérieur  de  la  citadelle,  d'où  l'icil  dëcouTre  uue  rue  étendue  dans 
Il  vallée  de  l'Escaut.  La  itille  possède  une  bibLiathéque  publique  de 
quelque  importance,  un  musée  de  {ableaui  ■  une  salle  d'anti- 
qoitéi  et  une  académie  de  peinture  ,  d'où  sont  soKis  Milhomme  el 
dUl  dt  Pujot.  Les  éli-angers  vont  aussi  voir  deux  lableaui  de 
Rtiiclit  dans  l'église  de  Sainl-Gérj ,  aiiui  que  les  cabinets  de  plu- 
aanr*  curieux  de  la  ville,  où  le  goût  de  la  peinture  est  assez  (cé- 


m  Qirisi  à  la  coIodh  .  piiai 
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ValeDciemeft  tA  le  centre  en  to— wire -ém  hrti 
que  ToD  y  (ekrk|iie  dans  le  perfedioa  ;  elle  e  eoMt  doHié  i 
à  de  belles  dentelles ,  àûtA  h  fiikrMfne  etl  teabée»  parée  tfifi 
sonl  trop  efaero  en  compenÛMMi  de»  uueiPelleB 
Ton  fait  ailleurs.  Sen  terroôr  abonde  en  lautea  sortes  de-§mli»i 
en  chicorée,  en  oolta,  lin,  lionUon  et  tabne  (s*3  tek 
le  cultiver)  {  il  s'y  troar»  des  nûnea  de  chai  km  da 
qu'aux  poites  de  la  ^illc|  dss  TuieiitSt  des olaolariias ait 
chme  à  Tapeor  poar  la  fiote  dy  gmÊ^êm 

Louis  XIV  prit  VaisBCiBMiea  en  1677»  tarlH  "iijiif  ,V 
possession  lui  en  fat  asMirée  par  le  trailé  de  lfiBiè|;|Ba.  MMIr»li 
Canard,  la  Biche»  la  Cnnr  de*FnMsa.  Paf.  tO^OMlu 

A  1  1.  sud  de  Valeneîsnoea  »  en  ^Ftb  k  iriHaga  da  AlMVf 
emplacement  de  Tancienne  ville  nanaine  naaMnéa  JPmmm  MêêHêê^ 
d'un  temple  de  Mars  qui  s'y  tronvail  |  os  y  ^oil  diilMsa  àê^ 
et  murailles  romaines ,  et  Ton  y  dieou¥ie  Wm  las  jaiwa 
quités.  En  septembre  1834  en  yiroam,  ea  ~ 

20,000  médailles  roBMines  en  argwt  »  dMa  sept  waa  di 
de  bronze. 

A  1  l.  nord  de  VdencîeMMs  en  i  oiif iiaiti  u  la  «9bg»  iW/^ 
namff,  devenu  très  florissant  par  la  ealmra  el  k 
café-chi(H>rée. 

A  3  l«  de  Valenciennes,  nr  k  roal»  de  Pmritf  m 
k  pyramide  élevée  en  mémoire  de  k  htttÊSk  it  Demtm  ; 
nument  vient  d*étre  i^fait  entièrement.  H 
quadraiigukire  en  marbre  bien,  d*nna  aaMk pkrvada  f7 
hauteur,  élevée  aur  une  base  en  ferma  de  eaba. 

DE  PARIS  ▲  VALEMèlEIfHES, 

2*  route,  par  Saint-QociQ^ni*54  L,  %^ p. 

(W)  Ham.  f  tj^ 

Rmipy  • 

(tf)  SaiHt-QMoéa  9 

oraîeonrt 
Bonavy 


I>e  Parisa  Senlis  (fV^f. 

pag.  49)         <        11 

Villcncuve-yerberk  % 

La  Groiv^amt-Oncn  S 

(a)  Ckmipiégne  f 
Eibecourt  9>(« 

(b)  Noyon  S  tL  II        (Da  CmAi  rf  à Ti 

(c)  Guiscard  %      D  MiBMi,a.y>  «^   %% 


il 


(«]  Covnàoiit  (Oise) ,  cbeMko  ëmim^m^Bmm.  k  ^ I.  W- 
dessous  du  conHuent  de  l'^<iiia«  ptrtk  Mr  k  aonaat  at  fiÊfSm  mm 
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1 8 10  par  ordre  de  NapoUoni  le  trwail  tomerem  dn  oantl  mûL 
tout  admiré  des  cooDaÎMeiin  ;  il  est  diTÎsé  en  dem  parties»  V 
de  559  toises,  rsnlre  de  Sy91 8,  toutes  deitssoasdes 
Curiosités  :  l'église  peroisnsle ,  la  grande  place,  la  salle  de 
tacle,  les  filatures.  Cest  le  siège  d*iin  tribuud  de praa 
et  d'un  tribunal  de  co«neree,  d^ime  ehambre  des  arts  el  i 
Commerce  s  fidnîqaes  de^MÛins,  gaies»  UnooSy  calîeote,  ptr^ 
cales,  etc.  HàUli  s  de  TAnge,  le  Pot  d'Étain  s  «SIrwhr,  TiDogr., 
Pop.  16,000  h. 


COMMUNICATIOR8. 


De  Fakneiemut  à  Mmii,  8 1.  j,  4  p.  \. 

QuiéTrain,  p.  étr.»  3  1.  Bousan,  «/.,  S  I.  '/«•  Huns»  «tf.^  SL 
(  Foyet  à  la  fin,  le  GwUe  4A1  Faymgem'  êm.Beigifm)» 


De  Falenciermes  à  Maubeuge,  8  K,  4  p. 
Jalain ,  9  1.  BaTaj  (a),  3  1.  Haubeoge (i) ,  3  L 


(/)  BàVàT  (Nord),  petite  TÎlle 
roerce  en  fer,  marbre  et  poterie.  Ba^ay  est  bAtÎB  sar  Vi 
de  l'antique  Bagaeum,  niUe  capitale  de  la  pitifinee  aous 
nement  des  Romains.  On  y  remarque  encore  sept  < 
anciennes,  appelées  Chautseet  BrîmehÊMi,  qm 
place  de  Ba^aj,  au  milieu  de  laquelle  se  trouve  nne 
liaire  heptagone ,  dont  chaque  ftioe  correqMod  4  «an  : 
lonnc  actuelle  est  moderne,  et  remplace  Tantiqas  ffA  tfj  Umn 
jadb.  Outre  les  chaussées  romaines,  oo  Tnit  eneora  k  htntj  las 
ruines  d'un  cirque,  les  débris  d'un  arc  da  trioaiqplw  at  £wk  afÉk 
duc  ;  et  Ton  trouve  chaque  jour,  en  creusaal  dans  la  viDa  ovaMia» 
bouraot  dans  les  campagnes  environoaales ,  des  vaaaBj  àm  Ha* 
tucUes,  des  fibules,  des  ameauz  et  des  médaîHaBffandMi^^ 

Les  curieux  s'arrêtent  Toloatiers  k  Bavaj  pour  v«toer  la  ariÉM 
d'antiquités  de  l'ancien  curé  da  Bavaj,  M.  OnB».  Qi  MÉaait^ 
qui  est  resté  bvendu,  peut  être  eonsidérécoMM  la  ploiflèh»^ 
département,  et  cependant  il  na  été  IbfiDé  qa*avae 
trouvés  à  Bavaj  même. 

{g)  MAratvGs.  ^cyas  page  53. 


De  F  aient 

lé,  31.  Leme, 


De  Maaie\ 

aire,  3  1.  Birli 


De  PhilipptvilU  à  Charleroy,  8  I.,  4  p. 


De  Maaleuge  à  Mens,  S  1.,  2  p.  ^. 


De  Chimay  à  Motu,  14  1.  ^,  1  p.  -j. 
t,  7  I.  GrandreDg,  41.  Mon* ,  3  1.  ■),. 


De  Chimay  à  Becrey,  (a) ,  6  1.  ^j  3  p.  ;. 

(a)  RocBOï  (Ardennc*) ,  till^forlc  ,  d«u  un«  plabe  enTÎTOimée 
forêlï.  Candi:  j  reiii|iorla  ,  en  1 643  ,  sur  les  Esp^noli ,  ooe 
rloirc  iicnali^e.  Burtau  de  douanes ,  Tribunal  de  première  îd- 
UK-e.  jétiiergei  i  Le  Ci-oissan[,  la  Maiaon-Rouge.  Pop.  3,900  b. 


De  Rccroy  à  Mautert-FotUame ,  41-,  3  p. 
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De  Frfmcwmts  à  Laon ,  24  1.  j- ,  12  p.  -j-. 

Jalain  3  II  {e)  Guise  .ft 

(a)  Le  Quetnoy  2  U        Marie  %  '■ 

(b)  Landrecies  3  U  (lO  I^^m  *  '       |>|, 


(a)  Le  Qtbsrot  (  Nord  )  »  petite  TÎlle  Ibrle , 
plaine.  Les  àutrichiiDS  A'ei^  emat^wn  e»  UMi  la  iPéf  r«al 
occupée  depuis  1815  jusqu'à  la  nu  de  doti 


occupée  depuis  1815  jusqu'à  la  nu  de  DOTenlve  1616. 
chanvres,  bois  de  la  Ibtél  de  Mf^mmak,  ftc»  ckcvMig  «It. 
mitls  :  la  Couronne,  FAigle-d'Or.  Pop.  8»606  k. 

(6)  LANDascns.  Voyet  page  53. 

\d)  Laoit.  f^oyrspage  63. 


DE  PARIS  A. LAON  (2  routes). 
l'«  route,  par  Soissous,  34  1.  17  p. 


Le  Bourget  3 

Le  Mesnil-Amelot  4 

(a)  Dammartin  S 

\h)  Nanteuil-le-Haudoin  3'|a 

■  Lerignen  3 


(c)  ViIkt^CiMIrmi 
Verte-Feuille 

Vaurains 


•|. 


(a)  DÀiHAaTiif  (Seine-et-Marne),  petite nOe  (lle-de-Fmec)» 
sur  une  colline.  On  j  fabri<{ue  de  la  dentelle.  JSfilfr/  Suialo>Aiae. 
Pop.  15  à  1,800  ht  • 

(^)  NiivTEViL  (  Oise) ,  petite  Tille  (lle-de-FmM)|  dont  k Me 
est  dccoré  de  fontaines  et  de  canaux  :  niùnet  d*iin  ^âltMi  ifi^ÊÊÊm 
de  François!*.  CJMWiieyre .*  grains. 4Pop.  1,500 II.     '  '         ^ 

(r)  ViLLEBs-CoTBasTa  (Aime) ,  petitft  ▼iUe  anr  la  imAA  dt  la 
foret  de  Reti.  Son  ehâteau ,  bâti  par  lea  ducs  de  Taloit^  Mrt  «M- 
jourd'hui  de  dépôt  de  mendîeilé.  GwmIpiq^  i  Imw^  #n|iMI*  Kfs- 
lation  3,6(H)  h. 

(^)  Soissoifs(Aisoe),  TÎUeqnreBMoleàtioelttùiteaMiMlé» 
très  importante  du  temps  de  César,  où  Ctovis  fixa  k  âége  èe«n 
empire  après  la  bataille  qu'il  gagna  ea.  480  sur  Sagnaa,  aft 


4IL-.  Pop.  7,000  b. 

pré?  du  Caliûre,  à  Ventrce  du  chemiD  4m  CreuUtl, 
;  h  l'est,  plaine  tans  bornes  ;  au  midi,  le  fort  Sainl- 
n  bel  édifire;  au  nord,  la  yIIIg  qui  se  deuîne  en 
El  les  quatre  iuperbea  leurs  de  Nuire-Dame;  eolre 
.illc  ,  l'espèce  de  port  que  forme  la  cme  de  Saiut- 
Uail de  [ llhloire  de  Laon.  1  ïoI.  In-lî). 


PARIS*  LAON, 
parNoyon,  37  I.,  18. 

3  [c)   Compiégnc 
3  Uibecourt 

rral       3  [J)  Nojon 
!  CbauQj' 

rberïe    3  {e)  Ln  Fère 

jeu         3  (/)  Laon 


.  /'oyHpage+g. 

Foyci  49. 

II.  foytl  page  b8> 
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(e)  La  Fèee  (  Aîsne) ,  petite  TÎlle  au  confluent  de  la  Serre  < 
VOùe,  moulin  à  poudre,  école  d'artillerie.  Commerce:  fabri 
(le  toiles  et  treillis.  Pop.  3,800  h. 

{/^  Làoit.  Voyez  page  63. 


COMMUNICATIONS. 

De  Laon  à  Solre-le-Château,  20  1.,  10  p. 


Marie  5  '/ 

{a)  Vcnrins  3 

La  Capelle  4  >[ 


{b)  Aresnes 

\c)  Solre-le-Château 


{a)  Vbrtijss.  f^oy«page  65. 

(b)  AvESNEs.  Voyez  page  53. 

(c)  Solre-le-Chateau  (Nord) ,  boui^  que  Turemieprît en  1 1 
et  qui  commerce  eu  bois,  laine,  lin  ,  etc.  ;  fabrique  de  denli 
Pop.  1,600  h. 


De  Solre-le-Château  à  Barbdnçcn,  4  1.,  2  p. 


De  Laon  à  Scissons,  9  1.  7 ,  4  p.  |. 
Yaurains,  4  1.  '|a.  Soissons,  5  1.  ^y^page  63. 


De  Scisscns  à  Amiens,  27  1.,  13  p.  7. 


Jaulzj 

5 

(b)  Montdidier 

(<i)  Compiègue 

5 

Moreuil 

CuviUy 

4 

(r)  Amiens 

(a)  G>iiPiÈGNB.  Voyez  page  58. 

\b)  Mo5TDmiKii  (  Somme) ,  ancienne  ville  sur  une  montagne 


ChaiiD7(i),  2\.Hojo£,  4  1. 

(a)  CaitsT  (Aisre) ,  peiile  ïille  sur  VOùe,  entrepôt  de*  places 
■{■  Sùlt-GobÎB  ,  etlréscomnierc*Dleïcau«e  de  son^ortmir  l'Oise. 
Poji.  4,000  h. 


De  Monlditb'er  à  Roye,  4  l.,  2  p. 


De  MûtUdidier  à  Sainl-Jasl,  4  1.,  2  p. 


DE  PARIS  A  GIVET  (2  routes) 
1"  roule,  par  Laon ,  68  l.,  34  p. 

De  Paris  à  V.aaii{voy.  Il  [c]  Atcidm 

pag.  63)  34         ((0  SoIre-le-Cbâteta 

Hsrie  5  'J,  BarhaoçuD  (p.  élrang.) 

(d)  Verrms  3  PhilippciUle  (/i/0 

•b)  LaCapclIc  4'{.  |I  (c)  Git«t 

\a)  VimiRs   (Aune) ,  tUIc  lUc  U  Serre  ,  connue  pu-  le  Ira 


66  os-  PAAU  A  OITKT. 

dcpaîxda*1598,  enbre  Henri  lY  et  Philippe  H,  rot  d*Eip^M 
chef-lieu  d'erronditiewient,  trihanel  de  pfeaiépe 
fneree  :  toiles.  Pop.  3,000  h. 

(b)  La  Catslls.  Fayet^t^  56. 

{c)  ÀTKsiftt.  Fayet  page  53. 

(d)  SoLKB-U-Çn4TKAU.  FofetffÊ^M. 

(e)  GiTBT  (Ardemies)»  joUe  petite  i^Ue  dint4e  $m 
par  la  Meuae,  Gwei Sand-HOtm  et  Gévei NMr^d^Km.  8«i 
tifications  sont  de  Yaubon  »  ainai  qœ  tes  heDea.  etnraai.  ^  T  * 
une  chambre  consultative  des  maduâtetiires;  o.*eal«B  |pii  de  Ihb» 
ait  pour  les  Pays-Bas.  Oa  jAbrifaedekBtfaBee^ilMfiMiitfM- 
nufacture  de  Ar  batte,  trtflé.  lOr.  DelMowt»  MêmèmMmê' 
d'Haurs.  Pop.  4,000  h- 


De  MontdiéUr  à  Gcumaff'Smr'Arûnde,  6  tt»  I  p* 

GuTÎUy,  4  l.  Gouni^,  2  1. 

-       -  -  ^ 

DE  PARIS  A  SAJMT-QUENTIN,  S5  L^  17  p.\f 
[Voyez  àe  Paris  à  YaleDcienneSi  2*  R.,  p.  58.) 

DE  PARIS  A  COMPIÉGNE,  19  L,  9  p.  ^ 
(  Voyez  de  Paris  à  Laon  9  2*  R.,  pa^;.  6t  ). 


DE  PARIS  AGI  VET, 
2*  roule,  par  HézièreSi  76  L»  S8  p. 


De  Paris  k  Mésieres  •{v. 

pag.  68)  5f  »/. 

Loiuij  ^        8 


(tf)  Rocroy  <  '  1 4 

{*)  Famaj  >        .       4 


(a)  RocROT.  f7i3^  page  61. 


•    r 


(^)  Fuvât  (Àrdennes),  petite  ville  rMioifinfa  par 

.l,600b.^ 


XX  Piua  k  uins. 


Tsu, laine»,  chaoTTcs.  Pop.  1,300b. 

(c)  RiiHs  (Home),  une  dea  pliu  anciennes  TÎlle*  de  France, 
Jaiu  une  plaine  qui  rournit  des  TÏni  déllcieui.  Les  mes  ea  sonl 
longues,  a«sei  propres,  mais  les  maisoAS  n'ont  presque  loutcs 
qu'un  ciBge.  Curiotitf'ii  l'église  métropolitaine,  un  des  plus  Diagiii- 
fiqnes  gothiques  de  France  ;  le  portail  surtout  est  digne  d'admira- 
tion i  In  place  royale,  la  promenade  duCouri.les  caTesàlrois^lages 
dans  la  ci-aie.  L'arc  de  triomphe  de  la  povie  de  Illars,  la  porte 
Basac  ,  le  tomlicau  de  Joiin  ,  sont  d'anciens  monument  romains  ; 
parmi  tes  monument  du  movcn  igc,  outre  la  calhcdrale  ,  on  dis- 
tingue Saint-Remi  et  Sninl-Nicaise.  Il  j  a  quelques  bons  tableaux  ■ 
dans  la  calbédi'ale,  dans  l'église  Saint-Jacques,  dai^'église  Saint- 
Remi,  dans  le  collège  l'ojat.  Reims  possède  une  sous-jiréfèctnre, 
lies  tribunaux  de  commei-ce  et  de  preoiiére  instance  ,  une  chambre 
lies  m^nuraclures,  un  collège  royal,  une  salle  de  spectacle ,  une 
hililiotbcqiie  de  94,000  roi. ,  im  musée.  Nôùrli  du  Lion-d'Or,  du 
Xoulïnet,  Bourbon.  LUraù-e  :  Le  Bâtard.  Oo*b»ce  i  coksultih  : 
Dtteripù'on  historique  tt  italitttqiie  de  ta  ville  de  Reimt ,  pai- 
ticrusez,  181  7.  Reims,  r:\\ez\.e  hàlaxA.  Marchand  de  pamidépice, 
catuDerce  principal  de  cette  ville  ;  Noël  Houaeau. 
Pop.  33,000  b. 


COMMUNICATIONS. 

De  Reims  à  Ckàlcns-sar-Manu ,  10  l.  y ,  5  p.  j. 
Sill«7, 3 1.  Le» Grandes-Loges.  4  I.  Chiloiw,  31.  '(..  P".  page  13. 
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chef-lieu  d'arroiuBManeDt,  tribandl  de  prenidre 
wieree  :  toiles.  Pop.  3,000  h. 

(6)  Là  CAPEtLB.  f'by»  page  56. 

{e)  Atkshis.  Foyet  page  53. 

(</)  SoLaB-LB-CD4TBAu.  fTiy^  pige  64. 

(tf)  GiTET  (Ardennes)  »  jolie  petite  ville  dimée 
par  la  MeuM»  (;îwi^5amC-i7Amr  et  Gwet Nùtt^4Umm.  8«a 
tifications  sont  de  Yaubaoy  aimi  que  tes  bellei^ eaMnMi«  O  7  * 
une  chaiDl>re  consultatÎTe  des  inamiftfttHres;  e.*eilm gprt  de  t 
sit  pour  les  Pays-Bas.  Ott  y iàbrîme  de  k  frknee ,  des  vipst 
nufocture  de  Ar  batia,  trtflé.  Zâr.  DebeottU  Mw  di  f 
d'Haure.  Pop.  4,000  h. 


De  MontdidUr  à  Gcumojf'Sur^Arûndk,  6  It»  S  p. 
CuTÎlly,  4  1.  Gourn^,  3  1. 

DE  PARIS  A  SàlNT-QUENTIN ,  S51.^  17  ^f^ 

I 

[Voyez  de  Paris  à  Yalenciennes ,  2*  R»,  p^  58.) 
DE  PARIS  A  COMPIÉGNE,  19  L,  9  p.  f. 

I 

(  Voyez  de  Paris  à  Laon ,  2*  R.,  pag.  6S). 


DE  PARIS  ▲  GIVET, 
2*  route  y  par  Hézières,  76  L^  38  p. 


De  Paris  k  Mésîàres  <(«• 

pag.  68)  5f/. 

Lonny  ^         3 


(a)  Roeroj  .4 

(*)  Fumay  .       ,       4 


[a)  RocaoT.  Foyet  page  61. 

[b)  FuHàT  (Ardemes),  petite  TÎUe  rwnfini4n  par 
Pop.  1 ,600  b.  ! 


•  » 


* 


DK  PAVS  A  MIHS. 

coiiHi;nicA.Tion. 
De  Givet  à  Marienbourg,  â  I.,  2  p. 


DE  PARIS  K  KEIHS,  39  l.  \^  19  p.  \. 

jeP*ÙBS<MH(»l(«.  11(1)    TVBDX»  3 

pag'ea)  35>U         Jondiiri  3'|, 

Braioe-tfir-VeaJe  4  '].  |  {f\  Reim*  4 

)  Bhiiiii-idi-'Vmli  (Aine},  bour^qne  d'autre*  appelleiil  Al 

de  TÏIIe,  ilaru  une  piailla.  Pop.  I,>tOO  b. 

)  FuBEs  (Marne)  fille  ancienne  «ur  la  Feile.   Coimeree  : 

.  laines  ,  chuTrM.  Pop.  1 ,300  h. 

I  Rei»  (Marne),  une  des  plus  anciennes  rilles  de  France, 

une  plaine  qui  ToumiL  des  vins  déiicieu:!.  Les  rues  en  sont 
ues,  assez  propres,  mais  les  mauons  n'ont  presque  taules 
n  élaf;e.  Curioiitru  l'église  mélropoll laine,  un  des  plus  mafpii- 
!s  golhiquci  do  France  i  le  portail  suvioul  esl  digne  d'admira- 

la  place  royale,  la  promenade  du  Couri,  les  caies  à  iroisétages 

\a  ci^ic-  L'arc  de  triomphe  de  la  porte  de  Mars,  la  porte 
c ,  le  lomlicau  de  Joiin  ,  sonl  d'anciens  monumens  romains  ; 
li  les  monuinens  du  mojcn  âge,  outre  la  calhédrale  ,  on  dis- 
ic  Saint-Rcmi  et  Saint-Nicaise.  Il  j  a  quelques  bons  tableaux 

la  calbédrale,  dans  l'église  Saint-Jncqucd,  dai^'ëgliw  Saint- 
i,  dans  le  collège  l'Ojai.  Reinis  possède  une  sou»-prél^iire , 
ribunaux  de  commerce  et  de  première  instance  ,  une  chambre 
manuOirlurcs .  un  collège  royal ,  une  salle  de  speelaclc  ,  une 
olliéqiicdc  ?4,000>ol.,  un  musée.  /Tofti^  du  Lion-d'Or,  du 
linet,  MaatXMB.Lièraù-e:  Le  Bilard.  Odtr.ce  •.  coksulteh  : 
rription  hialariijiie  et  ititiitùiue  lU  la  ville  de  Rehni ,  par 
jse/,  I S I  7 .  Ileims,  chez  Le  BiXnA.MarchamlJepaou  Je'pict, 
\netcc  principal  de  cette  ville  :  Noël  Houseau. 
.  33,000  fa. 


COHHU.MCATIONS. 

De  Reims  à  Chàlcnt-sur-Mame ,  10  1.  7 ,  5  p^  i- 
ry,  31.Le»Graniie»-Lo5ea,*I.ChiloM,31. '|.-^.  pagelï- 
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De  Reims  à  Sieiiay,  23  1.  ^ ,  11  p.  |^. 


Boult-aïui-BoM  I 

Buzancj  S 

(S)  Slenaj  & 


Isle  4 

Pauvre  5  Jj» 

(a)  Vouziers  4 

(a)  Youzms  (Ardoonei)»  bourg  qui  oomnerM  «■  Uè»  Tffi> 
bunal  de  première  inrtmce.  Boa  paj»  de  cultiire.  IP^  ia9Â  li. 

(5)  Stehat  (Bleiise)tiNBliteTiiUaiirûjf«^ 
prit  en  1654,  et  dont  il  fit  ruer  les  feitîfieiâoiit.  il  y  a  det  Ébii» 
leries,  scieries,  ete.  MéUià»  la  Graix^'Or.  Po|u  IJHQÙh. 


De  Pauvre  à  Betkel,  4  1,/  S  p. 


De  Reims  â  Épemay,  6  i.  7,  3  p.  |. 

Moncbcnot,  3 1.  Épemay,  3 1.  7».  Fof^  j^.  72. 

DE  PARIS  A  MÉZIÈRES,  5»  1.  ^,99  p.  f 


De  ParifiH[leiiiis(v0y. 

pag.6T)  8«-|. 

Isle  4 

(a)  Rethel  5 


Vauxdkn  I 

LeiÉMiy.'  3 


(«)  RiTKL  (  Ardennee^ ,  eacieDae  yM»  prêt  éi  VjÊÙÊiÊwm  Mie 
montagne.  Les  Eapagnou  la  prirenl  en  16(0  tr  I6illf  tfl^lt 
Ai^d'uBiribamldeprenî^ÎDetaBce.  Cjwwiwttf  j  fct>  ciwmrft» 
quincaiUene  s  laèrtqae»  de  CBeheiaîrel  ^  «MiHÉNi  9  MM^MÏfe. 
i0tels  :  la  Téte-d'Or,  la  Yille-de-Reina.  Pop.  5,laMk**'     '* 

A  8  1.  N.  E.  deRebasest^lfi^jpoiit^irinetmbiMiVpÎMfe 
séjour  de  nos  rois,  et  ou  plusieurs  eonciiesie  sont  If  P«  l^Mik.. 

Outrage  a  comuLm  : Migwijf  etâeà  élfemdmieei,fm  H.  Whit 
ancien  curé  de  cat  endroit,  IB34aa  1BS&»  ia4|^*>.    ,î.  ««'  ' 

(b)  MÉztinxs  (Ardennes) ,  petite  Ville  fbjrta  tor  kMaar* 
mir  une  côHine ,  partie  dus  ua  taHea.  Le^  i^es  im  lUUiaai 


DE  MÉZliUES  A  LUXEMBOURG.  69 

étroites  et  tortueuses.  Cette  Tille  possède  une  cbambre  de  manu- 
factures, une  salle  de  spectacle,  uoe  bftiiothêque  publupie  peu 
nombreuse.  Curiosités  :  réglise  paroissiale,  la  citadelle.  Cbm- 
mcrcè  :  cuirs  forts',  fers  à  repasser,  toiles  de  lin ,  serge ,  carrières 
de  pierre.  Lier,  Ryambault.  HStelàw  Palals-Rojal.  Pop.  4^000  h. 
CnARLBviLLE ,  qui  n'est  séparée  de  Méziéres  que  par  un  pont  et 
une  chaussée  bordée  d'arbres ,  est  une  assez  jolie  ville ,  réguliè- 
rement bâtie  ;  de  la  place  en  arcade ,  ou  voit  les  quatre  portes  : 
cette  place  est  ornée  d^une  belle  fontaine.  Charleville  possède^jm 
tribunal  de  première  instance ,  une  bibliothèque ,  un  cabinet  d'his- 
toire naturelle  y  une  jolie  promenade  dite  :  le  Petit'Bois.  Com- 
merce: clouterie,  brasserie,  tannerie,  manufacture  d'armes  à  feu, 
mines  de  fer,etc.Z<^r.  Grenier.  ZTc^/S?/ du  Commerce.  Pop.  S^OOOb. 


COMMUIVICATIOlf. 

De  Méiières  à  Luxembourg,  35  I,  -f,  17  p.  j. 


(a)  Sedan 

5'/, 

{d)  Lonjçuyon 

6 

Mouzon 

4 

\e)  Longwy 

4 

(4)  Stcnay 

4 

(_/)  Luxembourg 

9 

(r)   Montmédy 

3 

{à)  Sedan  (Ardennes) ,  Tille  forte  sur  la  Meuse,  C'est  dans  son 
château  qu'est  né,  en  1611,  le  célèbre  Turennc.  Son  château 
d'antiques  a  été  dépouillé  de  presque  tout  ce  qui  faisait  son  trésor. 
Curiosités  :  le  pont  sur  la  Meuse,  la  statue  de  Turenne  sm*  la  place 
de  l'hôtel-de-ville,  scsvfnanufactures  de  draps,  les  châteaux  des 
environs,  la  Garenne ,  promenade  à  environ  *j\  de  1.  de  la  ville,  et 
où  l'on  remarque  un  arbre  d'une  grandeur  exti*aordinaire  nommé 
les  TroiS'Frères  j  les  beaux  jardins  autour  de  la  ville.  C'est  le  siège 
de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce  ;  on  y  trouve 
une  petite  bibliothèque  publique,  une  salle  de  spectacle.  Corn- 
merce  ,  grains ,  bestiaux ,  chanvres ,  fabrique  de  draps  fins.  H6tels  : 
la Croix-d'Or,  le  Palais-Royal .  /./^rn/r^  ;  Javeaux.  Pop.  1 1 ,000  h. 

(6)  STE?fAT.  Voyez  page  68. 

(r)  MoNTMKDT  (Meuse) ,  ville  divisée  en  ville  basse  et  ville  haute  ; 
cette  dernière  est  entre  deux  montagnes,  de  là  son  nom  de  3Iout- 
médy  {mons  médius).  C'est  le  siège  d'un  tribunal  de  première  in- 
stance. Comwi^rctf;  bonneterie  et  chapellerie.  Pop.  I,900à2,000h. 

{(d)  LoNGUYON  (Moselle) ,  gros  bourg  ou  petite  ville.  Commerce  : 
abriques  de  canons  de  fusil ,  forges  et  fourneaux.  Pop.  1 ,900  h. 


iU  DE  SEDAN  A   BOLILLON. 

(e)  l.oxGWT  (MoRclle) ,  "viUe  forlc  ,  divisée  eu  ville  vieille  et  ville 
neuve,  (.ette  dernière,  qui  se  trouve  sur  la  hauteur,  a  è.xé  iKÎlie 
)iui-  Louis  XlV,  après  la  paix  de  Niinèf^uc ,  et  furtiiiée  à  lamaoim 
de  VauhaD.  Curiosités:  le  portail  de  l'c^lise,  surmonté  d'une  b«He 
tour;  à  côté  de  Téglise  est  rhôteUde-ville ,  ouvert  en  arrades  au 
i*cz-dc-cliaussée.  Commerce  :  lard  et  janilK>ns.  Pop.  a^oOO  h. 

{J^  Li  xcMDOCRG,  capitale  du  grand  duché  du  méoMS  notiiy  qsi 
fait  partie  de  la  confédération  geiinanique ,  par  acte  du  coiif;rès  dr 
Vienne,  de  1814. 


De  Sedan  à  Mcntmêdy,  10  1.,  5  p. 

(^arignan  (a),  4  1.  '(j.  Montmcdy  (^),  5  1.  '/». 

[à)  Carigxan  (  Ardennes  ) ,  petite  et  jolie  ville ,  bien  bâtie ,  cédée 
à  la  France  par  le  traité  de  Riswick.  Commerce  :  grams  ;  Alirique 

d'élofrc's  de  laine. 

{b)  MuNTMÉDT.  Foyet^^e  69. 


De  Sedan  à  Ccmmercy,  31  1.  7,  15  p.  -J-. 


{a)  MouzoD 

4 

{d)  Verdun 

3 

[b)  Slcnay 

(c)  Dun 

4 
3 

Troyoo 
(e)  Saint-MUiiel 

5 
3 

Sivry-sur-Meuse 
Samoigncux 

3 

2 

[/)  Commercy 

4 

{a)  Morzn?r  (Ardenncs),  petite  et  ancienne  ▼îHéy  entourée  de 
belles  prairies.  Commerce  :  blé,  orge,  avoine.  Pop.  2,500  h. 

{b)  Stenat.  /'oyri  page  G8 . 

(c)  Dt.x  (Measc),  bourg  renoroiné  par  ses  iàbn(|ues  d^alLu- 
ractles.  Pop.  1,200  h. 

{ff)  Vkrdun.  f^oy<r»page  73. 

(r)  Sai.\t-Mihixl.  Foyez  page  85. 

(/)  CoMMERCT.  y  oyez  la  page  à  la  table. 


De  Sedan  à  Bcaillcn,  4  I.,  2  p. 


Ot  P&kIS  ft  MBTt. 


De  Commercj  à  Samt-Aatin,  3  1.,  \  p.  - 


DE  PARIS  A  METZ,  79  1.,  39  p. 

(■J  Bo-ij 

(f  )  Heaus 

SnBI-Je*B4et-Daiii-  Ju- 


La  Fenne-de-Parii  i'j^ 

(^  (Mtean-ThienT  4 

Ptroy  4 

[e)  DarmiD»  9  'j, 

(J)  Lo  PDM-l'Bmsan  3 

f«')EpeTOay  S'/, 

(a)  Uonni  { Seine) ,  lilla^a  faii  oucian  ,  qui  a  donoé  son  aoni  À 
U  torèt  qui  Tavoiiiiiui,  Ibiêl  Tertile  en  cvéuemeiu  Irogiquei.  Qui 
ne  eonnaït  l'histoire  d' A ubrv  de  Honl-Dîdier  qui  v  Ait  assassiné  par 
UctMTalici'Micaire? 

l.e  i-Iiiilcau  de  Raôici),  au  bord  de  la  forêt,  est  dépouillÉ  de 
«oii  aneirnofl  S|t)endeur . 

^^6)  Mii*i!i  (Sciiie-ei-iUaiiie),  aocieinu  TÎUesui'  la  Marne ,  dans 
une  plaine  fertile.  Ella  pfiSïédB  un  tvéï^lii; ,  des  Iribuiiaux  de  pre- 
mière infilafkce  d  de  commerce,  tuic  hiblio1hèqij<i  publiquei  un 
musée-  CuriotSefi  la  calbédraie,  où  «si  le  lombeau  de  Kossuel, 
munuiucni  tteoi:  ;'i  ce  prélat  ;  la  balle.  Commerce  i  blé  ,  bestiaux , 
l>iMna^«  Je  Brie.  Wo'Wi.laSiifiiie,  la Croix-d'Or.Pc^. 9,000b. 
(I..  I.A  KEiut-soLS-IocAitiii  (Seiuc-el-Mai-ne),  jK'lite  ville  sur  la 
Hanti  ,  duminiic  |iai'  lu  lilla)^  4e  Jouarre.  Son  port  est  beau,  tes 
[«vinic nulles  forl  o^iûables.  Comiatrce  :  {Ai.,  cbarbon,  mculet  de 
UKHilin  les  plu^  belles  de  l'Europe.  HoUù  du  Grand-Coadé,  de  U 
VillR^e-MeiE.  Pop.  9,000  h. 

!</)  CatTiii'-TtiiKnKT  (Aisne),  pelirc  ville  ,  cfaer-lieu  darron- 
dissemenl,  située  sui'  ia  Mai-ae;  la  Levt'e  et  les  Petits  Prt'i  sont.iic 
jolieh  promenades.  Au  bout  de  la  levée  cstU  statue  de  La  Fonlaiue, 
doni  ("edo  ville  e*l  la  pairie.  Cemmerre  :  lannerics ,  blé  ;  fabrii]iies 
.l'huiles  de  lin.  £/*r.  BcBu%alcl. /f(ift'/,ielaPosle.  Pop.  a,l"ll»!i. 
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(r)  DoRMAii8(BCarne)»  pelllevîUefurUMariie.  CbaniwfVtffUt 
et  grains.  Sur  son  port  se  chargent  des  bob  et  tâmAotmi  an  j 
fabrique  de  la  polerie  renommée*  Pop.  2,600  b. 

A  9  kîlcnn.  S.  de  Dormons,  war  rextrémilé  d*uoe  grude  ete, 
est  ChâtiUon'iur'Mame.  La  situation  de  cette  petite  YiHe  ert  tvk 
pittoresque  ;  elle  oflBre  un  point  de  Tue  qui  a*étend  josdu'i  k  ma^ 
tagne  d'Epemaj.  Commerce  :  vin^rouges.  Pop.  1  »200  k, 

OuTRi^B  k  comiJi.TBA  :  Anmuùre  dn  depmitwteaiég  im 
1j2I. 

(/)  PoKT-A-ButaoVy  gros  bameàtt  de  900  b. 

{g)  Epernat  (Marne),  anciemie  et  jolie  ville  < 
Henri  IV  s'empara  ea  1593.  EUe  pomède  unVaHmdl  de 
instance  et  une  aalle  de  ftpeotaele.  Commaneetywmêm 
mousseui  et  non  mouateux.  Curiosiei  t  lea  caves  laUlte 
roc,  où  Ton  conserve  les  vin.  ffàislf  de  TEca  »  db  b  Gnii^^Qr» 
Pop.  &,000  b. 

(A)  CBàLoifs  (Biaroe),  grande  viDe  aitaée  «alra 
prairies,  sur  les  rivières  de  Marm,  de  Mmi  et  de  iViwf 
sons  sont  construites  en  bois  et  en  craie.  OariotHùi 
ville ,  la  cathédrale ,  le  portail  »  le  jubé  et  les  deux  fléebes  ,' 
belle  promenade.  Châlons  a  des  tribunaux  de  première  â 
de  commerce,  une  préfecture,  une  bibliotaèqne  piiblM|M  ^ 
20,000  vol. ,  un  jardin  botanique,  une  aocîélé  dragikultt— ,  ai 
théâtre.  Commerce  :  vins  de  Cluunpagne,  graina,  Mé,  elD.  BJkê 
de  la  Croix-d'Or,  du  Palais-Rojal.  Uknm  t 
Pop.  11,000  b. 

A  8  1.  environ  de  Cbâlons  est  le  bourg  da' 
eaux  ferrugineuses  sont  cooseiUéea  ponr  ' 

A  environ  2  1.  sur  le  chemin  de  StÊtàk^mthmii»  tA  IV 
de  Notre-Dame  de  TEpine,  gothique  admiré.  La 
VEpme  ifcnt  au  village  de  Courtitsoip  le  plut  kmgfilifadaTi 

(<)  SÀiiiTx-MEinHorLD( Marne), ville 
chers,  près  de  T^ône^  dans  un  marais.  EIl6ai6alaMii«flBl04B» 
1 049 , 1 436  et  1 590 ,  des  siéips  mémoraUea.  Oraufâtff  k  gi^ 
rue,  le  pont  de  pierre,  Tbépital,  IRidlèl-dei^rilla ,  Vè(fim  av«ai^ 
hauteur ,  la  pitMnenade  sur  le  roc  où  est  oooitniila  ^Amà^Smi  di 
la  un  supeiJietioriaon.  Commerce  s  graine,  boia,  ÈùmoÊm^ 
teilles  des  fidMÎques  et  verreries  des  eavirone.  Pop.  Iat0§&» 

A  peu  de  distance  de  Samêe-Mtuek^M»  m 


baraque  située  en  fiice  duviUage  de  ^«Anfi  «£  lW«4hMM|: 


obélisque  en  l*luN»eur  du  marécU  KallMMMi  t 
porte,  comme  en  1792,  le  iiQaid*«Klieryrdb  Al  £«it«  -û 

{k)  CtEBKOiiT-tii-ÂAOQmn(llauw), petite ^illeoM 


« 

*- 
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MrmrodkeT,  eBloaréedelxà*.  Cumaun^  t  fer  et  «iouterie.  Pop. 
1,600  h. 

(t)  DoHiiLLi  (Heuw),  joli  bourg  mt  le  poichuit  d'une  mI- 
Ene  ;  la  grande  roule  (rarene  Dombâlle. 

(hi)  Vehsijh  (Henae),  ancicnDB  et  forte  ville,  utuce  sur  U 
Mevie ,  qui  *e  dinie  en  dÎTenea  pirtiei.  Verdun  possède  une 
■ous-prérecture ,  des  Inbunau*  do  première  instuice  et  de  eom- 
nerce,iineullede«pecUcIe.  Oirioti^:  la  ciiJ»d«Ue  due  au  Bénie 
Je  Tauban ,  la  ià^m ,  11iôtel-<)e'T31e ,  et  surtout  la  calbédrale  , 
dont  le  cbceur  est  adnûré  deigeoi  de  l'art,  les  promenade»  de  la 
Hoche.  CmwCTYe:  excellentes  A^ig^o,  confiture»,  liqueur», pftpe- 
Uriei,  verranes.  /T^te/ de  l'AigleJ'Or.  Omfiitya^:  H.  Becou- 
TMm-.  Pop.  lO.âOOh. 

A  7  t.  N.E.  de  Verdun  est /'iBviMe/j  où  Lonis  XVI  fut  arrAé 
lelOjuinl79I.Pop.  1,400  h. 

(s)  Metz  (  Moselle  ),  Tille  ancienne  et  fbne ,  au  confluent  de  la 
Moietle  et  de  la  Stilte ,  dans  un  bassin  magnllique;  chef-lieu  du 
lêpartemenl  de  la  Moselle,  siège  de  prérecturc,  de  cour  rojale, 
d'un  tribunal  de  première  jnstauce ,  d'un  tribunal  de  commerce  et 
d'un  uvc£l»é  «ufFra^nt  de  Besançon.  Elle  po&sede  une  école'd'ar- 
lîllerie  célèbre,  une  académie  ,  uo  collège  rojal,  un  théâtre,  ime 
bibliotlièque  publique,  un  arsenal.  Carloiiiti :  Ics  remparts,  la 
promeuade  de  l'esplanade ,  la  cnlkédrale  ,  gothique  d'une  hauteur 
prodigieuse,  les  vitraux  de  cette  église,  la  cuve  de  César  qui  sert 
de  fonts,  la  place  Coislin,  la  maison  du  gouTemenwnt ,  le»  ea- 
•emes,  l'ê|;liie  de  Saint-Simon,  l'anenal,  le  pont  des  Morts, 
lltdlel-de- ville,  la  préfecture,  le  palaïsde  justice,  la  salle  de  spec- 
laclc.  Commerti;  !  moWelODS ,  flanelles,  siamoises,  toiles  écrues; 
brasseries,  verreries,  faïenceries,  tanneries,  jambons  estimés, 
tonfîtures  de  mirabelles  renommées.  Hôtels  du  Nord,  tenn  par 
M.  I-.cjeunc,  rue  Pierre-Hardie,  n"  4  ;  de  l'Europe,  rue"  de* 
Clerca;  du  Faisan.  Z,i£raû-<( ;  HutsoB ,  frères,  maison  eslimcc. 
Pop.  43,000  h. 

OnToît,  à  2  I.  de  Metz,  sur  la  route  de  iVancy,  les  restes  d'un 
uiperbe  aqueduc  construit  sous  le  consulat  de  Druius ,  pour  ame- 
ner à  la  naumachie  de  Meti  les  eaux  de  la  ville  de  Gane  ,  rcnom- 
□ées  par  leur  limpidité  et  leur  légèreté  ■  Cet  aqueduc  avait  I  l,3T3 
laites  de  long,  sur  une  pente  de  C8  pieds  '{„ettraversait,  au  dessus 
ic  116  arcbes,  la  vallée  de /ouy,  large  de  &4T  toises.  Il  teste  de 
ce  magnifique  ouvrage  3 1  arches  e:  plusieurs  piles  dont  quelque* 
■net  ont  60  pieds  de  bauleur.  t>n  voit  encore  à  Gnrze  l'cnlrÉe 
très  bien  conservée  de  cet  aqueduc ,  qui  avait  dans  toute  sa  lon- 
gueur fi  pieds  de  bauicur  et  3  pieds  S  pouces  de  largeur-  Le  tout 
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{a)   Sâint-Atold.  foy^x  page  74.     .^^ 
{6)  S^uREGUEMiNEs.  Â^^x  page  74. 

(e)  BiTCHE  (Moselle) ,  petite  TÎlle  fortifiée  au  fliid  do  montagnes  : 
belles  veiTeries  aux  environs.  Pop.  3,800  b. 


De  Mell  à  Thwnvdh,  7  1.  ^ ,  3  p.  7. 

Mfloulelan^,  4  1.  'jx.  llûon^ille  (a) ,  3  l. 

(a)  TBiofnm.Li  (Moselle) ,  YÎlle  très  forte  ma  la  gaacbê  àe  la 
Moselle*  Elle  a  un  tribunal  de  première  instanee»  une  direotioD 
des  douanes,  une  salle  de. spectacle  :  c'est  là  que  Pepiii^'*Héfislal 
tenait  sa  cour.  Curtosite's  :  la  brasserie  de  MM.  Poulmaire  et  Néron 
a  Beauregardj  les  fortifications  *,  qui  ne  s'élèvent  pas  au  dessus  du . 
sol.  Commerce  :  houxïe.\£rïe f  cbapellerie,  fer,  lin,  cbanTre.  Pop. 
6,500  b. 


De  Sarreguemines  à  Lcngwy,  31  1.,  15  p.  7. 


Forbach 

M 

Fontoy 

4 

Sarrelouis  (p.  élr.) 

5 

Aumetz 

2 

Bouzonville 

4 

Longwy  (v.  pag.  70) 

5 

ThionriJle  (v.  ci-dessus) 

7 

De  Bûche  à  NiecMrcnn,  7  1.,  3  p.  7. 


De  Sainl'Avcld à  Château- Salins ,  11  1.,  5  p.  7. 
Gros-Tcnquin ,  4  1.  Baronville,  3  1.  Cbâteau-Salins ,  4  I. 


De    Châtean-Salbis  à  Sai?U-Jvcldj  par  Faulquemcnt, 

11  1.,  5  p.  ^. 

Burontille,  4  1.  Faulquemonl,  3  1.  Sainl-Âvold,  4  1. 


^S 
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étiit  congtruit  ei  farkpwt  à»  pwie  iwllée,  liées  par  «b 
durcit  avec  le  temps.  Lt  route  de  Metz  à  Nanej  patte 
7«  trche  k  eoaipter  de  la  miéfe. 


De  Metz  à  Sarrelruckf 
1"  route ,  par  Saml*-ATold,  18 1.  7,  •  p.  \. 

Goorcdlet^CSiauHfjr     -     SlTeriNieli  4% 

Fouligny  *S  I  SarrebnA  {p;  4tt*.^  t 

(a)  Samt-ÂToU  4  | 


(4^  SâiNT-ÀTOLa  (MeteHe),  peûta  villt  oàaa 
lyriques  de  draps  et  de  chamoiterîet. 


De  Metz  à  Sarreèmcl^ 
2«  roule,  par  Sarreg^aemines ,  28  1.,  14  p. 

De  Metz  k  St-ÀTold        11  1  (â)  Smntpitmmn  S 

Puttelange  4  \        Sarrebnièk  4 

(d)  Bouquenom  4 


(a)  BouQOBiiaH  (fiaf-Rkin),  petite  ^iUe,  qoi,  «éanaà  Ab|h 
SaàrrwerégH,  a  le  non  de  Séun^UiÊMu  Le  nenr^tar  (f 
den)  est  peuplé  de  593  habitant.  Les  deiiK  eadroîla^ 
une  population  de  près  de  4,000  Uâlaot,  telta  i\ 
Bat-Min. 

(é)  SuttBomnniiu  (Moselle)  aoeupe  une  jolie 
iUiont  de  la  Sarre  et  de  la  BÙse,  et  est  NMan|aablt  par  1 
facture  de  faïence  et  ses  tabatières  de  carton.  Pep.  Ï^Mt  k. 


COMMUKlCATIOVa. 

De  MHz  à  DeuS'Pemif,  S3  L,  18  p.  7. 

Coorcellet-Cbtuttj  &  Il        ftoibacfc  4 

Foulignj  SU(tf)Bilebe  «^  4 

m)  Saint-ÀTold  4  H        Eteliwnfar  l 

Puttelange  4  D«u^oalft<^4lr.)  4 

(4)  SarregueBÎBet  9  II 
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(a)   SàîWT-AvoLD.  f^oy«  page  74.    .^^ 
(éi)  s AUHEGUEMiNcs.  f^y^z  page  74. 

(r)  BiTCHE  (Moselle) ,  peiite  fille  fortifiée  au  fuddamoiitagnet  : 
belles  verreries  aux  enTÎroas.  Pop.  3,800  b. 


De  Metl  à  ThwnvUh,  71.  ti  3  p.  |. 
MootdHany»  4  1.  '/^.  llùoaViUe (a),  3  L 

(a)  Tjiioi<nm.LB  (ttosefle)»  TÎlle  irea  fiirte  wr  la  gancW  de  la 
MoscUe*  Elle  a  un  tribunal  de  première  iostance  »  une  dîrootian 
des  douanes,  une  salle  de. spectacle  :  c'est  Jâ  que  Pepia^Herislal 
tenait  sa  cour.  Curiosités  :  la  brasserie  de  MM.  Poulmaire  et  Néron 
à  Beauregardj  les  fortifications;  qui  ne  s'éteTent  pas  au  dessus  du. 
sol.  CotmnoTé  :  bouneleriey  chapellerie ,  fer,  lin,  cbanvre.  Pop. 
6,500  b. 


De  Sarregueminej  à  Lcngufy,  311.,  15  p.  7. 


Forbach 

M 

Fonloy 

4 

Sarrelouis  (p.  élr.) 

5 

Âumetz 

2 

Bouzon\ille 

4 

Longwy  (v.  pag.  70) 

5 

ThionriJle  {v,  ci-dessus) 

7 

De  Bitche  à  Niedffrirmn ,  7  1.,  3  p.  7. 


De  Saint'Àvcld à  Château-Salins,  11  1.,  5  p.  7. 
Gros-Tenquin ,  4  1.  Baronviile,  3  1.  Château-Salins,  4  1. 


De   ChâteaurSalbiS  à  Saint-^vcldj  par  Faulquemcnt, 

11  1.,  5  p.  |. 

BuronTÎUe,  4  1.  Faulquemont,  3  1.  Sainl-ÀTold,  41* 


'i*' 


Tr>  DE  PARIS  A  IfAirCY. 


De  Sarrelouis  à  Dieuie,  15  1.,  7  p.  j. 

L'herhern,  3  1.  Saint-ÀTold ,  4  1.  Alirorf,  4  1.  Dieuze  (a),  4  I. 

(a)  Dieuze  (Meurthe),  ancienne  tUIc  de  France  sur  la  Sctlk- 
Sa  saline  est  une  des  pins  belles  de  France;  puits  d^eau  salée ,  &- 
brique  de  soude.  Pop.  3,500  h.. 

TarqumpoU  à  7  kilmn.  S«  £•  de  JOteux€,  a,  dît-oo,  étéfoodé 
par  Tarquin  V  du  nom. 

yic,  dans  rari'oudissement  de  Dievae»  est  «ne  petite  Tille  dont. 
la  mine  de  sel  ^mme  est  exploitée  par  une  cooipa^itte.  Popula- 
tion 2,250  h. 


DE  PARIS  A  MEAUX  (  2  routes  ). 
I'*  route,  par  Bondy,  11  1.,  6  p.  7.  {^Voy.  pag.  71) 


2'  route,  par  Neuilly,  12  1.  7,  6  p,  f. 


Neuilly-sur-Mame  4 


I  CouUly  % 


Lagny  3>j,  |  Mcaux  (v.  p.  71)  % 

DE  PARIS  A  CHATEAU-THIERRY, 

11  L,  n  p.  T.*^F^-p.  7t) 

DE  PARIS  A  VERDUN,  62  1. 1,  31p.x-(^^y.  p.  71) 

DE  PARIS  A  NANCY  (3  routes). 
1"  route,  parChàlons-sur-Manie,  84  1.  7,  42  p.  f. 

De  Paris  à  Chàlons,  42  1.  Foyet  p.  7 1 ,  route  de  Metz. 

De  Chàlons  à  Nancy ,  42  t.  «1,.  f7^^  p.  8<>,de  ParisàStrub. 


DE  PARIS  A  NANCY, 
3<  route,  parBrienne,  S2  ].,  41  p. 


(a)  CliarcniMi 

(4)   Grut-Bais 

(e)   Brîe-Cointe-1l.obert 

(tF)Goigti« 


La  HaÏMMi-Tloage 
(e)  ProTÏiM  ■  , 

(/)  Nogenl-«or-Sïjoe 

Les  Gmn^es 
Mérr- sur- Seine 

(a)  Ciiibf:<io5  (Seine),  joli  TÏIIage  diirisc  en  deu«  parties, 
Charento7^U-Po7tl  et  Charey^im-Sand- Maurice  :  l'un  esl  Iraienc 
pai'  U  roule  de  Troves ,  t'aulre  a  joué  quelques  rôle*  dam  noire 
histoire.  V\ès  de  C1tarmton-le~Ponl  eal  Alforl,  renommé  par  son 
^ole  lélérlnaire.  OvvitiGE  a  cox-irLiEB  ;  Guide  éa  Voyageur  atix 
environt  de  Paris,  par  Riehard  et  Saint-Hilaire,  in-lS;  chez 
Audin,  quai  des  Aupislîns,  n*  35. 

(6)  Gnos-Rhrs  (Seioc-el-Oise),  joli  TÏHage.  Cirriosùet:  le  chi- 
teau,   leparr, 

frl  Ilr.tF-(:oiiTE-noBEitT(Scine-el-M3me),  petite  Tille,  aDcienne 
nai^itale  lie  In  lliie  rranraise.  Cttriotilft.-Vi^WK  paroissiale  dont  la 
TOSacees1adrnii';il>1c,  la  cli.ipclte  de  l'Hâlel-Uieu ,  l'ancicD  cbitcau- 
Commerrt .-  mniflics  eun^idéi'ables  en  f^ins,  fabrique»  de  chan- 
delles cl  de  plume*  à  écrire.  Pop.  3,000  h. 

(re)  Uvio^ts{Seine-el-Mame],  bourg  qiù  cotamerce en  lainei. 
Pop.  gooh. 

(rf)  Njïof'i  (Seine-et-Marne),  pelite  Tille  de  la  Brie,  fertile  en 
lilé.  Curioilte  :  l'é^li^e  ,  du  tiii"  siècle.  fTamiRfrfe  ;  blé ,  bcuiTe  , 
frnmajçes.  Pop.  î.lOOh. 

(p)  Pboïim  (Seine-ei-Mame) ,  petite  Tille  ({u'arrosc  U  Foui 
'bef-lieu  d'un  iirroodissemcnl  de  sous-préfeclure ,  et  aiége  d 
Irtbunal  de  première  instance ,  long-lcmps  le  séjour  de»  comtes 
Champagne  ,  qui  y  poisédaient  un  antique  cUteau,  coiulruil 
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rie«,  elc.  Su  «iix nloéndc*  ont  qndçM  rdpUriicM.  MM^h 
FoDlaine.  Pop.  b.aOO  h. 

(/)  NoourT-«]R-Siiin(Àasi).  Celle  viUecMHiniaMrlsrin 
frauche  da  la  Su* ,  il  Tendrait  oii  «lU  ert  ■liut^it  mm/n^kk. 
Elle  peut  être  cMMidërée  comnM  l'oiIrepAt  àm  eoM^noa  da  Ml 
le  dépsri  cmeiit  de  r Jd^ ,  par  M  pOMiionr  an*li|nwA  A*  nl^ 
riuna  prompiea  et  bain  avco  U  oipule. 

Il  senît  uMi  £flka«  de  necqnev  ayae  BrWeînFacJiHwA 
celle  TiUe.  Le»  gwrm.el  J**  «IMtâdiw  <it  déitril  W  Wi— » 
qui  pourruem  es  fixer  Vifotfi».  CvpmJkn ,  vb  ^(pÏM  ^Va 
nomme  encore  ■ujonrdlni  ÔIcmm  éet  AimtimÊ,  m 
î  croire  qu'elle  exùlulMtu leur tenipi.1«lEidUMM 
<(u'elle  rmUlie  «ar  le»  niÎDe»  de  RklieUiafi  y  1—  mJImmwm 
habiiaiu,  échappa  tu  d^tialre  de  celta  lik*  ot  &Mfa  4b .h 
beauté  du  tite  et  de  la  ftieililj  dn  «wwM ,  jAaUnnptfiyif^ 
Tcau  quelque»  haIiît|ilioM,et  qu'cBlreaux  ila»BanHH^MaM|W> 
Toulant  indiquer  par  la  qu'il*  avaieiil  éti  iraoïpaMM  -âTillhthMa* 
Le»  éu-iuigcrs  qui  pa»»«ieol doonèreot  ce  domI  la  ^ile.  IlaaoM 
de  JVovagui  qu'elle  poiie ,  lieni  à  l'a^Hii  de  celu  aaawtiaai  ai , 
par  currupliua,  ou  l'aj^le  mainlenaol  Ifognt. 

Cette  ville  •  beaucoup  aoufiêrt  dana  le»  guarraa  dn  m*  âUa 
'ele»Aii6laii.  EBiaâ9,tar  ~        


général  du  paru  anglai»,  pîÛail  et  ineicdjwl  laO— yjM.  Il 
s'approclia  de  Nogeol,  où, le»  habilana*  wygérewt dp—  lacaM- 
bat  qu'ils  lui  lÎTrèrent  ■  l'endrtMl  ^'od  neWB^  AÏW  <fc  PiUt, 

NogcDt  reprend  tua  anekmna  auilude  Ja'  ffwgjriii  Soa  aila 
aTaniageui  j  attire  dci  eomnertana  et  deapcfao^Ha  qnt  vfivt 
de  leur  biea.  L'air  j  e»t  pw,  et  il  j  a  da  jaUaa  înMMilia  ^^ 
bord  delà  Seii^-  H a'?  est  fonDJ ttluMara éuUpMMM Mita* i  il 
7  a  pluiieur»  oorderie»  coii»idérabM»  qui  tomifmmà,  «Ht  attaMn 
poits  de  France.  Bétel:  le  Signe  de  U  Cnii9'..Uilfmifii.l 
Pop.  î,986h.  ,j.    ; 

li)  PonT-suB-Sanu^^ube},  peliia  lîlla  aipr.h  ||jki|((«i,M- 
fluent  de  celle  liTi^  a*ee  Vjtuie.  Son  iBagwfe|aajtMlwi|.>i 
lirré  aux  llanmea  danà ^InraMo^de  \%H%,  \»mmÊf^f^t§gm- 
lienncnl  à  M.  Ca»iiDir  pénjéi 


pcccs ,  cl  surtout  en  teigla , 


diMiTM,  MgvmM.  Pop.  1,900 h. 

(il)  JoiKTiLLi  (Hauta-Hame) ,  peiîie  et  ancîenDc  TÏlle  île  Cliam- 
pigne  :  sur  U  btuleiu'  de  Ib  moDiogne  lo  loag-  de  laquelle  Joinrille 
M  kWU,  ^lail  le  chdteau  où  nnijuil  le  cardinal  de  Lorraine,  el  dont 
il  n'existe  plus  qu'un  pavillon  ,  acquis  du  duc  aOrléuas  par  M.  lu 
b>ron  de  Tbosse.  L'historien  de  Saint  Louis  t  a  son  tombeau. 
CotKmeree  :  serges, drogues,  trafTes.  Pop,.  3,100h. 

(/)  ViDcOtiLEUEs  (Meuïu).  Ancienne  ville  de  Champagne,  dans 
une  heureux  position ,  sur  la  déclivité  d'une  colline  baignée  pai- 
ll  Meute.  Jcanne-d'Arc,  qui  Daq¥k  à  Oamremi/,  fut  sct^ante  d'au- 
b«i^  à  Vaupoulfsur*.  Conmurve  !  fabrique  de  toiles.  P.  3,000  U. 

Près  de  là  est  TWcy,  où  s'c^t  tenu  un  Concile. 

i,ni)  TuuL  (Meurtlic),  ancienne  ville  sur  la  Moielle,  dans  une 
plaioe  fertile,  environnée  de  montagnes  qui  produisent  de  bons 
vins.  Elle  fui  cédée  ,i  la  Fi-anee  par  lo  traité  de  Wesiphalie.  Cu- 
rioiile't  :  la  cathédrale,  gothique  remarquable,  le  palais  épisco- 
pal,  les  casernes,  l'arseniil.  Commeree  coiuidéi'abledcTÏns,  caui- 
■le-vie,  manufacture  de  faïence  estimée,  lilatuie  de  coton,  cbapel- 
leric.  li'i.  Carez.  Pop.  7,000  h. 

(a)  NtHCT  (  Meurlhe  ),  jadis  capitale  de  la  Lorraine,  aujnui-d'bui 
^bef-lieu  du  département  de  la  Meurtbc ,  a  préfecture  ,  cour 
nivale,  siège  épiscopal,  académie,  collège,  tribunaux  de  première 
instHKe  et  de  commerce.  C'est  sans  contredit  l'une  des  plus  belles 
et  den  plus  agréables  cités  de  France  1  la  ville  neuve  surtout  oITru 
unesvuétric,  une  élégance  admirables.  CviiiUéi  .'la  place  Kojalc! 
et  l'arc  de  triomphe  qui  la  décore  ,  les  places  de  la  Carrière,  de 
l'Alliance,  la  salle  de  spectacle,  l'ancien  pnUis,  In  cathédi-ale, 
règl'ise  de  Saint -SéUislien ,  celle  des  Cordelicrs,  les  casernes,  l.i 
place  du  marché,  Icspiomcnades  de  la  Can'ièrc  et  de  la  Pépinière . 
le  mausolècdu  roi  Stanislas  I,.eeiln8lii,d«n3réglisc  de  Noii-o-Damv 


80  DE  NANCY  A  HAGUEKAU. 

de  Bon  Secours,  cbef-d'œuvre  de  Girardon;  U  bibliothèque  p» 
hliqiie  ,  de  24 ,000  toI.  ;  la  salle  de  spectacle,  le  jardin  botauîqae. 
Commerce  :  vins  ,  liqueurs,  légumes,  menus  grains,  fabriques  4c 
draps ,  serges  ,  toiles,  chandelles  ;  c'est  la  patrie  du  grsTeur  Gdiot. 
Ifotei  des  Haiics,  rue  de  Tflqilanade ,  tenu  par  M.  Fabrier.  Zjir. 
Senef.  Pop.  30,000  h. 

Roville  (Meurthe) ,  à  6  1.  do  Nancy ,  est  coram  de  tous  les  agii 
culleurs;  c'est  là  que  M.  Matbieu  de  Dombasie  a  établi  ooe  hitm 
expérimentale ,  dont  le  système  consiste  à  engraisser  le  bétail  aYCi 
les  produits  de  l'agriculture ,  et  dans  un  assolement  quatriemial  <£• 
rigé  de  manière  à  ce  qu'une  plante  à  racines  ou  phrotanle 
à  la  culture  de  la  plante  traînante ,  et  vice  vcrid. 


DE  PARIS  A  NANCY, 

3«  roule ,  par  Bar-le-Duc,  84  1.  t,  42  |. 

De  Paris  à  Cliàlons,  43  1.  Voyez  pag.  7 1 .  De  Ckàlom  • 
42  1.  '/,.  y  oyez  page  86.  1**  i*oute  do  Paris  à  Strasbourg. 


COMMUNICATIONS. 

De  Nancy  à  Hagucnau,  31  1.  7 ,  lo  p.  j. 


Cfaampcnoux  3 

[a)  Moyen  vie  4 

[b)  Dieu£e  3 
Loudrefuig  3  j 

[c)  Fcneslrange  3 


{d)  Phalsbourg  b 

{e)  Saveroe  3 

Hochfeld  3  V 

(/)  Haguenan  4 


{a)  MoTEN\ic  (Meurihe) ,  petite  Tille  sur  la  Seilie,  dont  les  etui 
.^alécsonldc  la  réputation. 

{à)  DiEuzE  (Meurthe).  Voyez  ]>age  76. 

{e)  Fbuestra.nge  (Meurthe)  Petite  Tille  sur  la  Sarre.  Popul 
1,500  h. 

{d)  Ph^lsbouro  (3Icurthe),  ^ille  fortiliée  par  VaubaOy  lor  ud< 
hauteur.  Curiosités  :  l'église,  T hôpital,  deux  beaux  coqis  de  ca 
serne ,  l'arsenal  ;  ses  muinilles  à  tête  de  diamans.  Cam^iarce  :  li- 
queurs, eau  de  noydu,  grains^  Pop.  3,000  h.  ffàlei  :  la  Ville  dt 
Metz. 

(f)  Saveere  (Bas-Rhin),  petite  ville  au  pied  dts  Vosges»  La  mon 


DE  NAlfCT  A  SAREELOUIS.  Si 

tagM  de  Saveme  est  égalemeot  au  bas  des  Yos^.  Une  belle  chaus- 
sée ,  chemin  assez.|;rand ,  conduit  à  cette  montagne.  Cette  chaussée 
est  un  ouTrage  admirable.  OtriostU's  :  le  palais  neuf,  sur  le  mo- 
dèle de  celui  de  Wilhemshohe ,  près  de  Câfiel,  monument  magni- 
fique et  élégant;  un  hôpital^  quelques  rues,  le  château  des  eTé- 
ques,  transformé  en  caserne;  le  grand  canal,  long  d'une  lieue, 
entrecoupé  de  cascades  pittoresques.  SaTeme  possède  im  tribunal 
de  première  instance.  On  y  fabrique  des  draps,  broderie.  HÔUl 
de  la  Poste.  Pop.  5,000  b. 

Stàtioti  :  sur  les  montagnes  des  Vosges;  admirable  panorama. 

{/)  Hagucnau  (Bas-Rhin) ,  fille  forte  sur  la  MoUer,  Son  nom  lui 
Tient  du  district  dans  lequel  elle  s'est  élerée  :  Hagen  au:  Hag, 
signifiant  fbrét,  au  teri'ain  traversé  par  lea  eaux.  CuriosUes  : 
rbdpttal,  le  collège.  Commerce  :  brasseries,  amîdonneries,  manu- 
factures de  faïence.  Pop.  7,500  h. 

OuTEAGE  A  coNsuLTiB  :  Htstoèrt  dAlstuc,  traduite  de  SchoepAin, 
in- 1 3 ,  Colmar,  1 825 ,  chez  Decker. 


Dt  Nancy  à  Sarrelouis, 
i^  route;  par  Baroaviile;  27  1.,  13  p.  7. 


Cbampenaux 

3 

Fouligny 

2 

(d)   Château-Salins 

4 

(r)  Saint-Avdld 

4 

Baronviile 

4 

Uberhem 

4 

[b)  Faulquemont 

3 

Sarrelouis 

3 

[a)  Coateau-Salitis  (Meiu*the},  petite  rille  qui  tire  son  nom 
des  salines  qui  y  sont  étahlies.  Pop.  2,000  h. 

{6)  Faclquemot  (Moselle),  petite  ville  de  1,300  h. 
(r)   Sai.nt-Avold.  f7)y^z  page  74. 


2*  route ,  par  Dieuze ,  25  1.,  12  p.  7. 


DeNancyàDieuze(t;.p.80)   10 
AltrofT 


21 


Saint-ÀTold  4 

Sarrelouis  "* 
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3*  route,  par  Gros-Tenquin ,  25  1.,  12  p.  |. 


De  Nancy  à  BaronvjLle 

(v.  p.  81)  11 

Groft-Tcoquin  3  | 


Saiot-Avold,  4 

SaiTeLouis  7 


D€  Nancy  à  Melt,  U  1.  j ,  7  p.  ~. 


Yoisa^  3 

{b)  Metz  4>/, 


BdlevIIle  4 

(a)  Pont-à-Mou8Son  3 


(a)  PoNT-A-MoussoN  (Meurthe),  ville  assez  considérable , 
une  Tallée  arrosée  par  la  M*>sclle<t  au  pied  de  la  nioiilBg;!»  de 
Mousson,  Curhsités  :  rh6(el-de-ville ,  le  quartier  de  ctTalerîe, 
l'hôpilal  civil ,  uoe  jolie  promenade  et  la  gnnâde  place.  Commerce  : 
grains  y  eaux -de- vie  ,  chapellerie.  Boiel  de  la  Posle.  Pop* 
6,800  b. 

A  une  lieue  de  Pont-à-Mousson  ,  près  du  village  appelé  />imi- 
louard ,  on  a  découTcrt  les  ruines  de  rancienne ^Ue  ib  Su^émm. 

(à)  Mbtz.  Foyez  page  7  3. 


De  Nancy  à  Château-Salins,  7  1.,  3  p.  7. 
Cbampcnoai ,  3  1.  Chateau-Salins ,  4  1.  Foye%  paga  81. 


De  Toula  Ponl-à'Mcusscn,  8  1.,  4  p. 
Les  Quatre-VentSy  4  1.  Pont-à-Moussoo ,  4  1.  Foyet  plw  haut. 


De  Pont-à-Mousscn  à  Commercy,  9  l.,  4  p.  7. 

Beaumonty  5  1.  G>nimercyy  4  1. 
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DE  PAPJS  A  CH4LONS-SUR-MàRNE  (2  loaies). 
l'*  route,  par  Épernay,  42  J.,  21  p.  (^.  p.  71) 


2«  route,  par  Montmirail  (l),  39^  1.  |,  t9  p.  \. 


De  Paris  à  la  Ferté-sous- 

Jouarre  (v.  p.  7 1  )  16 
Bussièrcs  3 

VieuxmaisoDS  3 

a)  Montmirail  3  |j 


Fromentières  3 

(6)  Éloges  3 

Cbaintrîx  4 

(c)  Cbâlons  4*/, 


(a)  Montmirail  (Mamtf) ,  près  de  la  rtrière  du  Petit  Morin , 
doDt  le  cours  serpentant  offre  de  jolis  arcidens.  11  s'y  lÎTra,  en 
1815,  de  furieux  eombats  enlr^  les  Français  el  les  alliés.  Corn- 
mtrce  :  blé,  laine  ,  carrière  de  meules  de  moulin.  Hôtel  :  le  Re- 
nard, cbez  M.  Conrleux,  excellente  auberge,  remise,  écurie 
rasCe,  belles  chambres.  Pop.  2,500  h. 

(b)  Étoges  (Marne),  joli  bourg  avec  une  belle  arenue  el  un 
château. 

(c)  CnAL05s-suR-MARPfE.  f^oy^  pagc  72. 


COMMUNICATIONS. 

De  Châlcns  à  Vcrdan,  20  1.  7.  (  Voy,  pag.  71  ) 


De  ChàlonsàMelz,  37  1.,  iS  p.  7.  [^Fcy.  pag*  71  ) 


(i^  Celle  route  alïrége  de  trois  lieues  la  diraoce  ée  Pari»  l  Châlon»  î  «il» 
e»t  très  bien  montce ,  bien  desserte»  el  ombragi»  d'arbre» ,  jusqu'à  Champtst^- 
brrt  i  en  outre ,  elle  n'a  quHme  mofiUgne. 


8i  DE  PABI8  A  BAR-LE-DUC. 


De  Châlons  à  Sainl-Qoenlin,  33  1.,  16  p.  {< 

Les  Grandes-Loges  3      II  (e)  Lmo  5 

{a)  Sillery  4  '/.     {d)  U  Fère  S 

{b)  Reims  S               Cerisy  % 

Béry-au-Bac  4      II  (e)  Samt-QuemiD  S 

Corbenj  3  ■/>  Q 

(a)  SiLLBRT  (Marne) ,  TÎQage  renomné  pour  •«  tIbs.  Fop. 
2,600  h. 

(^)  Reims,  f^oynpage  67. 

(r)  Làorr.  f^^  page  63. 

{d)  La  Fèbs.  f^0y^  page  64. 

{e)  SÂiifT-QuBirriH.  royet  page  59. 


De  ChAUms  à  Arcis-sur^AMbe ,  12  l.,  6  p. 

Vatrj,  4  l.  Mailly,  4  1.  Arcb-siir>iAube,  4  1. 
(a)  Ascis-suK-AcBE.  Foyet  page  78. 


DE  PARIS  A  BAR-LE-DUC,  63  L,  31  p.  |. 

D(  Paris  à  Cbàlons.  |        Long-CliMi^ 

(v.  p.  7 1  )  42  I  {h)  Saim-Dîtier 

La  Chaussée  4 1        Saudmpt                           S 

{a)  Yiiry-sur-Manie  4 1  {e)  Bar-le-Dne                         S 


ai 


(a)  ViTAT-suE-Màanz  (Marne),  plus  coona  aovr  le  nom  éà 
FUry-U-Français  i  TÎUe  aaaez  gruide  et  commerçaiNe ,  avae  i« 
tribunal  de  pBpmiére  inamw  i  elle  fut  fondée  par  Fm^oîi  V",  ^ 
lui  donna  son  nom.  OaraM^  ;  la  cathédrale,  k  knHir, la*pboe. 
H6Uls  :  la  Ooche  d'Or,  la  Pomme  d*Or.  Pop.  5,200  k. 

Près  de  Vitry  estlt^n/yon^  TÎUage  fortancien  aurkiiviérc  4e 
Smift,  et  où  les  robjÎB  la  première  race  araieot  m  palûa,  Pup. 
300  lu 

Le  chemin  qu'Obtiitt  est  très  beaffle  nati  est  fertile. 


DE  Bklt-LIt^UC  A  HAHCT.  OJ 

(  i  )  SittiT-Dnmi  (Mame]  ,  Tille  assez  Mniidérable.  La  Marne 
nmmenee  a  y  porter  bateau  :  il  j  a  un  iHbunal  de  première  in- 
lance.  Ci^iaïuTte  •  boU  ,  baleaui  qu'on  j  coiulruit.  ffdttf  duSo- 
eU-d'Or.  Pop.  5,900  b. 

Moitmttx  Fatcmai,  près  de  Saiol-Dizier,  sonl  des  porud'eu- 
Hirquemeut  par  la  Marne, 

Auiour  de  Saûit-DUier,  sont  des  foréu  qui 
MHS  de  comuuctiao  pour  la  marine . 

(e)  Bilk-li-Duc  (Meuse),  asseijolwTille,  1 
ur  l' Onuôi  >  et  diiUce  en  lilla  basse  et  ' 
lède  une  joUe  salle  de  spectacle,  des  tribuns 
minière  mslance ,  une  biblioibeque  pubtiqu 
eau  qui  doiniDe  la  ville  basse,  le  squeleili 
Pierre  [*ille  haute),  les  promenades  des  . 
Cammeree  :  tïds  de  Bar  ,  bonneleries  ,  cbap 
groseilles  estimées.  Bétel  Aa  C-jpti ,  tîs-b- 
nui ,  tenu  par  M.  Fatalot ,  qui  a  le  premier 
Je  groseilles  depépinéc».  Lihr.  Lagtierre.  Po 


COMHUNICATlOn. 

Dt  Bar-U-D'ae  à  Nancy,  22  K,  1 1  p. 

Villolle  4  II  Rosières  en  Haye  4 

,a)  Sabt-Mihiel  +     Nancy,  toj.  pag.  79,  h 

Beauniont  j  || 

(fl)  SiiNT-MiBiiL,  Tille  Mir  la  jVf)u«,aTccliîbiiDaldcpreniièie 
iiulance.  Curioiile!  :  le  Sépulcre  ,  dans  l'église  du  bourg  les  Fa- 
taiiei ,  la  figure  de  la  Vierge  en  est  admirable,  le  Camp  de  Césiir. 
Commerce  :  denlelles  ,  Unge  de  lablu,  pa|Hei-s.  Pop.  5,500  h. 

Le  voyageur  ami  des  beaulcs  de  la  nalurc  physique  ne  négligera 
[OS  de  riiiler  les  Falaùet  de  Salnl-Miliiel.  Voy.  à  la  &  dit  vol., 
Carioiibi  ruiturellei  det  de'partemeru. 
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D«  PABIS  A  STEASftOUftG* 


DE  PAEUS  A  STRASBOURG  {i  routes), 
par  Nancy,  12  i  1.  t>60^. 


De  Paris  à  Bar4e-Duc. 


(v.  p..  84) 
{a)  Lipy 

Saint-Aubin 

Void 

Laye 
(*)  Toul 

Velaine 

(c)  Nancy 
Domballe 

(d)  LuneTille 


«3 
4 
î 

3 
3 
8 
3 
4 
3 


BénamUl 
[é)  Blamoiit' 
Hemiiig      '^ 


{g)  PhaUMUt^ 
[h)  Sareme 
i  U)  ^tmimmt 

k)  Stndboorg 


1 


4 

f 
t 
t 
% 

* 


(a)  LiGKY  (  Meuse  ),  jolie  rille  sur  l'Oniain. 
bonnets  de  coton,  confitures  de  groseilles;  forges  ans 
Hôtel  du  CheTal-Blanc.  Pop.  3,000  b. 

(b)  TouL.  fVy^tpage  79. 
(r)  Nàikct.  ^tfy^sp«ge79.  ••-* 
(«^  LuMÉTiLLc  (Meurtbe],}olieTiUedeLomiM, 

oi  la  Fexouze,  Elle  a  de  bellM  rues  tirées  au  fnrdbMi, 
mens  réguliers.   Curiosités  :  la  Phtce-Neuve;  k 
laine  à  huit  jeu  d^eau ,  au  miUèU  de  cette  pboe  \  les 
place  des  ci-devant  Cannes;  le  manège  etmfmi^  ék 
200  hommes  à  cheval  ;  le  Chainp-de-Mars;  les  ~ 
desquels  est  le  beau  ebâtoau  du  prince  fWtai^ 
glise  paroissiale ,  ou  la  martpiist  dn  Chiliiel  ^a 
Commerce  :  faïences,  draperies  e     iflOMa, 
Lunéviile  est  célèbre  pèt  Jf  tnùté  œ  pan  da  3  Umm 
la  Franee.et  VJLtûnSbità'BâiBli  :  hk  Tél»4*Qrvlas 
Pop.  10,500b.  •»  ..v*^ 

(e)  BLÂMoifT  (Heortbe)  petite        MT-I*  lfmèm^> 
fabrique  de  calieois«  tanneries ,  te      irerfea.  Eaaa 
le  voisinage.  Mêfiéa  lionnl'Or-  «rop»  1»900  h. 

(/)SÀSBKBouia(Meailbe),vi       iir  la  Searre,  laipiriM 
M  une  haute  antiquité.  Elle  lîit  dèi      te  par  on 
et  réédifice  en  1463.  C'est  le  siège  a'un  fribonal  de 


iatfBilie«il4CI» 


•  *  a 


four  bien  connaître  Wi'asbourg,  nous  choisirons  la  calhûdrale 
pour  point  de  dcjKirl.  Cette  église  fui  coiomcncée  en  1005;  c'est 
un  des  édilices  gothiques  les  plus  beaux  qui  eiistcnl  en  France.  La 
lotir  est  percée  njoui-,  et  découpée  eomme  de  la  dentelle  ;  l'é- 
lise ■  137  pieds  de  hauteur,  9  pieds  de  plus  que  Sainl-Pïerre  de 
Rome;  l'intérieur  ne  l'épond  pas  malheureusement  à  l'exlérieur. 
Qn  j>eut  consulter  l'ouvrage  ayant  pour  titre  :  DetcripUon  de  la 
Cathédrale  Je  Stnuhoarg,  cliCK  Schulei- ,  litlT.  L'horloge  de 
cette  église  est  très  curieuse;  on  la  regarde  comme  un  ehef-d'iEUTrc 
demiean'isme.  \i»-à-Tis  lo cathédrale  esl  le  château  royal,  d'une 
belle  an'hitecture  :  à  droite  de  ce  chàleau,  la  FrauenhaïUi  maison 
de  Xctrc-Dame  ,  ivroai-quahle  par  sa  construction  et  son  antiquité. 
Le  vaste  hàlinienl  da  séminaire  est  aliénant  à  la  cathédrale  ;  il  ren- 
ferme Ic.'i  hihliolhèques  et  musées  appartenant  aux'divers  établisse' 
mens  d'insliuclinn  puhlique.    La  vue  des  Frères,   où  est  silué  le 

Sirasboui'g.  Si  de  S.iint-Etienne  on  remonte  par  la  petite  rue  lie 
TArc-en-Ciel .  on  trouve  l'hôtel  de  la  prérecture,  et  l'hôtel-de- 
tille  qui  contient  des  tableaux  et  des  sculptures  appartenant  à  la 
liUe  :  au  delà  de  la  rue  ISrùlée  est  la  promenade  de  Broglie  ;  en 
bas  de  celle  promenade  on  toîI  la  fondciie  de  canons ,  l'école  et  la 
direclion  d'arlillcrie.  En  face  du  Bro};lie  est  la  nouvelle  salle  de 
•pectaele ,  bàlimenl  précédé  d'un  heau  pérUtile  de  six  colonnes 
d'ordre  ionique.  Nous  signalerons  encore  la  place  d'aimer  ,  le 
leiDple  neuf  et  gjmnase  protestant,  les  hihliolhèques  publiques, 
l'ineien  botet-de-ville ,  le  mausolée  du  marcctiat  de  Saxo,  dans 
l'église  de  Saint-Thomas,  dû  au  ciseau  de  Pigal,  atacbeié  en  1177, 
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un  des  beaux  ooTraget  de  Iftscnlptiire  nodenie;  àem  mmaim  ié 
couYcrtes  en  1803  dans  celle  église,  «jne  Ton  croit élre  Vmmg  1 
comte  de  Hanau  Sawerden,  Taiitre  ta  fiUe,  âgée  de  dÎK  ■» 
ron  ;  Thôtol  de  la  Monnaie  :  ks  piéeet  qai  y  tout  fiappéai 
la  marque  BB.  Derrière  cet  h6tal,  en  toamaDi  k 
dans  une  fle  qui  conduit  ans  ponta^ourertay  .où  Voù 
grande  écluse  construite  par  Yauban.  LejanUn 
riche  en  plantes  étmgéres.  CàimHêerce  :  labnes, 
fonderies  de  canons»  uillanderies»  forges,  orfi&ffoiîti 
liqueurs,  (àleoce , porceluiie ,  libraîrift.  BiUfit^iB  1 
Fleur,  du  Poêle-dea>VigBaroBS,  nie  de  laNnéaJuniSy 
d'Or.  LOmàt  »  Février.  Pop.  60,000  h. 

Odysaob  4  coiîsuLTBa  :  B€9criptkm de  Sàimitm'g  »  ptr  FasyAs 
Méncourt ,  ii|^l  2 ,  i  836 .  Strmlcmg»  iimMih. 

BirVIRONS  DR  STRARROURO. 

tiors  des  portes  de  la  ville  sont  quantité  dejifdÎM  ^ 
appartenant  à  des  particuliers  :  le  jardin  driÊ#m^  kort  éa  1 
porte  des  Pécheura ,  et  le  jardin  Bmldemer,  Im  de  la  pofii  A 
Bouchers.  Ce  dernier  est  sur  le  chemin  qnî  eaadnît  aRfPoljfgHM 
on  y  a  élevé  un  monument  au  général  &lâ|er.  Daas  l*ile  Ai  Ua 
sur  la  route  de  Kehl,  est  un  autre  momiment  ceusacré  4  Drm 

Moberùtm»  Cette  promenade  eommence  déa  le.glacia  aR  aorttf 
du  fort  Mutin,  et  va  jusqu'au  canal  ëx  des  CkmpetiÊitn  éê  h 
teauxj  au  delà  duquM  dU  s'élaripl,  ot  se  partage  em  ploBiHi 
allées  de  vieux  et  gros  tilîeuli  plantÀ  en  1 693  par  Le  HosM  i  fa 
lée  du  milieu  aboutit  à  un  village  de  1 ,700  h.    .. 

VOrangerie,  Elle  est  située  sur  la  rive  droiie  en  laaaat  i 
Strasbourg;  elle  se  compose  d'environ  140  ^êds  d*ariM«s  es 
tiques  do  la  plus  belle  conservation. 

Les  Contadu  ,  hors  de  la  porte  des  Juifr  :  aoa  étendue  art  à 
plus  de  9  hectares  ;  à  Teitréinité  de  U  grande  aDée,  an  mmfà 
{guinguette. 

EAUX  MIRiTrALRS  JLUX  ENTIRORS  DR  RTRARROORfi^ 


Nkdtrkrmm^imÊ^  aux  pieds  des  Voacea,  k  lOKét 
bourg  :  Tean  minérale  ost  froide  nnmma  caUea  dadépailiwal  J 
Bas-Rhin. 

Brumatk,  source  découverte  an  1834  :  k  pas  préa  ka 
principes  qua  lea  eaux  de  Phmiihms*- 


De  Straslcarg  à  Saveme,  9  l-  7,  4  p.  j.  " 
Siuubemi,  3  1.  Wiliheim,  2  1.  '(,.  Saveme,  4  I.  Fay.  p.  80. 
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De  Saveme  à  SéUsial,  13  1.  if  6  p-  %• 

Wasseloune,  8 1.  *j..  Obendiebny  S 1.  SékfUi(iO,  &  1. 


[a)  SÉLBSTAT  (BM-Blim),  «ncMm  et  forte  vîIIb  tmr  TiK»  ék 
fut  myentée  U  manière  de  Temisaer  les  Teaes  de  tam.  CSnMHMrs 
manufactures  drames ,  fonderies  de  fer,  enivre»  UnehiMMiv» 
bonneteries.  Auiergiss  le  Boue,  la  GwreeMe,  ^n^  9,070-lb  ^it. 

Chàtenaù  (Bas-Ekîn),  près  de  SOesêai^  a  dae  MMiribMMidi 
percales,  calicots»  etc.  Fap.  3,000  k. 

De  Strasbourg  à  £èlh,  2  1.»  i  p. 
De  Strasbourg  à  Landau,  20 1.  ^j  18  p.  f. 

Binimatli  4 

(a)  Haguenau  3 

Sulu  4 


{h)  WissenlMMKg  B'fi 

BaiMrodi  (  p.  te.  )     I 
{e)  Landàn  (  p..  dir .  )         t 


(a)  HàGVBNAiJ.  Foytz  page  81. 

{h)  WissEKBouRO  (  Bas-Rhin  ) ,  ville  sur  la 
d  excellentes  fortifications  nommées  Upies  Je  fF&i*mêiim§, 
ville  n'a  conservé,  cFaprès  le  traité  de  1814»  qa*UB  n 
1 ,000  toises  sur  la  rive  gauclie  de  la  Lauter.  Caeieigiiw  i 
ries ,  bonneterie  et  fabriq[ues  de  cbapeanz  »  '  ' 

Pop.  6,696  b. 

{e)  LktfDku,  ville  forte^  cédée,  en  1815l».  11* 


■i  De  Strasiourg  à  Basle,  30  L,  15  p 

Krain  .4      i 

Frisenbeim  3^ 

Marckolseim  4  ^\% 

(a)  Neuf^risacb  .     •  ^      4 

Fessenbeim  *  '     '      3 


Grœ-Kelbl»  4 

Sain^Louis    ^  3 

(i)  Basle  (  Sttkae)  9 


{à)  NBDP*BattJkCB.-  Fby€%  la  table. 
{b)  BàSLa  (Suisse)  (1). 


(i)  Voyex  Mmmd  Jk  vûfmgmKr  m  Smmi  par  Ebcl.  ia*iB,  ittS.  Cbei 
Audin ,  qoat  dct  AngaMiBS  ,  a*  aS. 


"X 
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De  Strasbourg  à  Germejheimf  23  1.,  11  p.  ^. 

La  Wanzenau  3  fl  (a)  Lanterbourg^.  4 

Druzenheim  4  1        Rhinzabem  4 

Bombeîm  4  II        Germedieîm  ^  4 


{a)  Lautvmodao  (Bas-Rhin) ,  petite  fille  sur  lnLoMter,  C'est 
entre  cette  Tille  et  ff^tssemhaurg  que  sont  les  lignes  connues  sous 
ce  dernier  nom.  Pop.  2,500  h. 


De  Strasbourg  à  ObemAeim^,  6  L,  3  p«^ 

Eotzheim,  3  1.  Obemlieimy  3  1. 


De  LavUerbcurg  à  Spire,  12  1.,  6  p. 
Rhinzabem  y  4  l.  Gei-mesheim ,  4  1.  Spire  (p.  étr.) ,  4  Ir. 


De  Haguenau  à  Niderbrorm,  4  1.2  p. 


De  Bâche  aux  Deux-Pcnts ,  7  I.,  3  p.  t- 
EAchveiler,  3  1.  Deux-Ponls,  4  1. 


De  Fenestrange  à  Rorbach,  7  I.,  3  p.  7. 
BouqueDom  ,31.  Rorbach  ,41. 
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DE  PARIS  A  EVREDX,  26 1.,  18  p. 


Nanterre  3 

S«mt-Geniiaiii-«|rLiye  3 

Trid  » 

Meubn  .  S 


Mintfls  4 

Bomiîères  i 

(i)  Efreiis  4 


f^oyM  k  dflflcriplioa  lopognpfa^iM  jiifqB*è  Asanimr»  p^j .  10 

et  «uiv.    .     ,      . 

(a)  Vkci  (Eure) ,  aaeignne  Tille  de  HniimiKii» 
blé,  bétail,  étoflbt  de  îeîiie.  Pop.  4,700  h. 

(6)  Etebcx  (Eure),  Tille  eiieieiiiie,  dieP^ea  dtt 
de  rÈure ,  siège  de  préfecture ,  d'évéché  et  de  tribaHil  de  j 
instance.  Elle  poMéde  m'^Jerdin  bo    li^iiiy  «m 
blitpie.  Cwriosiitt  :  le  catbédrale»  k  noqpiee  de  le  _ 
▼écbé  t  le  collège ,  la  salle  de  speetade,  les  jndlBa  el  le  pve.  Caes- 
merce  :  draperies,  toile,  grains,  cidre  :  c^est  la  pairie  de 
ffolei  du  G|raDd-Cerf ,  le  premier  établÎManeot  dTETreos 
raùeur  :  k  Tbôtel  du  Grand-Daupbin  ;  Noret  prend  des  _ 
naires,  a  des  remises  et  écuries  trée  oeaMModea.  Fop.  9,300  b. 


COMMUmCAtlOlfS. 

D'Évreux  à  Louvûrs,  5  1.,  3  p.  ^{f^ef.  ptg.  11). 


De  Lcuviers  â  Roum,  par  EUemf,  10 1*  |»  5  p.  \. 

(^^y.  pag.  14).        ,v 


D'Kvremx.â  Nmumcemri,  8  Vf  é  p^ 

Daraville ,  5  1.  Nooanoonrt  ,31. 


De  Ncnancottfi  à  Ccnekes,  7  1.,  3  p.  f . 


l^ 


DE  LISIEUX  A  mnSTOT. 
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De  Damville  à  Femeuil,  5  1.  f ,  3  p.  |. 


De  Couches  à  Elèeuf,  9  1.  y,  ♦  p.  |. 
La  Cofnmanderie y  4 1.  Elbeof ,  6  1.  *\^,  Voyez  page  14* 


De  Pacy  à  Dreux. 
Anet,  5  1.  Dreux,  4  ]. 


DE  PARIS  A  LISIEUX. 


De  Paris  à  Évreux. 

(v.  p.  92)  26 

La  Cotntnanderîe  4 

La  Rivière  ThibouTÎUe  4 


Le  Marché-Neuf 
L'Hôtellerie 
(a)  Lisieux 


3 


(a)  LisiEux  (Calvados),  ancienne  ville  connue  du  temps  de 
César,  et  située  au  confluent  de  la  Touque t  et  de  XOrhec  ;  c'est  le 
siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  d'une 
chambre  de  manufactures,  d'une  sous-préfecture.  Elle  a  des  rues 
larges  et  bien  aérés;  ses. édifices  sont  en  général  bien  bâtis,  sa 
salle  de  spectacle  est  jolie.  Commerce  :  fabriques  de  toiles  de  cre- 
tonne, de  flanelles ,  de  couvertures ,  blé,  lin,  chanvre,  bétails 
que  nourrissent  ses  pâturages.  Hôtel  ienu  par  M.  Lefévre>  rue  au 
Char,  n"  2.  Pop.  10,200  h. 

Orbec ,  sur  la  rivière  de  ce  nom ,  est  une  petite  Tille  à  4  1.  S.  E. 
de  Lisieux,  qui  fabrique  de  gros  draps.  Pop.  3,000  h. 


De  Lisieux  à  Yvetct,  18  1.,  9  p. 


Pont-Audemer,  8  1.  Foycz'ç.  96.  La  Meilleraie,  61.  Yvetot, 
4  1 .  y  oyez  page  16. 


<)i  DE  FALAISE  A  ESTREES. 


De  Lisieux  à  Falaise,  13  1.,  6  p.  7. 

Estrées  ,41.  Canon,  4  I.  Falaise  (a)  5  I. 

(a)  Falaise  (Calvados),  Yille  assez  importante  dé  NomMnclir 
sur  VA  nie ,  ayec  tribunaux  de  première  instance  et  de  coaaMsrœ, 
théàlrc ,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  mousselines,  calicots  »  den- 
telles ,  teintureries  renommées ,  bonneterie  estimée.  Foire  dç  Gni- 
hrai  dans  un  des  faubourgs  de  Falaise,  du  16  au  30  août.' On  y 
vend  des  laines ,  mérinos ,  Ae^  cheyaux  de  luxe  et  autres  :  les  effets 
doivent  cire  protestés  le  26.  C^est  la  patrie  de  finillmiT  Ir  Cna 
quérant.  Hôtels  du  Grand-Turc,  du  Grand-Cerf.  Lik*  Lamoar. 
Pop.  14,500  h. 


De  Lisietix  à  PorU-V Evêque ,  4  1.  j,  2  p.  j. 


De  Falaise  à  Condê-sur-NoireaUf  7  1.,  3  p.  7. 
Pont-d'Ouilly,  4  1.  Condé-sur-Noireau ,  3  1. 


De  Lisieax  à  Gacé,  11  L,  5  p.  7. 

Livai'Ot  (a) ,  4  1.  Vimoutiers,  2  1.  Gacé,  5  1. 

ia)  Livarot  (Calvados  ),  village  renommé  par  ses  fix>magrs. 


De  Falaise  à  E stries ,  9  1.,  4  p.  7. 

Canon,  5  1.  Elstrées,  4  1. 
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DE  PARIS  A  CAEN,  55  1.  i,  37  p.  \. 


De  Paris  à  fionnières. 

(f.  p.  92)  18 

Pacy-sur-Eure  4 

[a)  Kvreux  A 

La  GommaDderie  4*|, 


Le  Marché-Neuf  3 

L'Hdtellene  3  '/, 

(3)  Liftieux  3 

Estrées  4 

Moult  3*|, 


La  Rrriere-Tbibouvilie  4       Ij  (c)  Caen 

(a)  Etkeijx.  Foyez  page  92. 

(^)  LisiEcx.  Foyez  page  93. 

(r)  Caes  (Calvados) y  ville  considéraLle  et  ancienne ,  chéf-Ueu 
du  dé|)artenieDt  du  Calvados,  avec  cour  royisle^  tribunaux  de  pre- 
mière instance  et  de  commercé ,  collège  royal ,  musée  des  arts , 
bourse  de  commerce ,  chambre  des  manufactures,  conservation  des 
forêts,  division  militaire  (14*).  Curiosités  :  le  château  et  ses  for- 
tifications ;  on  peut  y  ranger  six  ou  sept  mille  hommes  en  bataille  ; 
l'abbaye  a\ix  hommes  et  Tabbaye  aux  dames,  Tune  fondée  par 
Guillaume-lc-Conquérant ,  qui  y  a  son  tombeau,  Tauti-e  par  la 
reine  Mallûlde;  Téglise  Sainl-Pierre ,  le  séminaire,  où  se  trouvent 
la  bibliothèque  publique  de  près  de  40,000  vol. ,  et  la  mairie  ;  le 
palais  de  justice ,  la  préfecture,  la  maison  de  Malherbe,  le  jardin 
des  plantes,  la  promenade  du  Cours-la- Reine ,  le  port,  renommé 
pour  Ja  construction  des  navires  marchands.  Commerce  :  huile  , 
poissons,  salaison  de  maquereaux  et  de  harengs;  manufactures  de 
serSTCs,  futaines,  toile,  etc.  C'est  la  patrie  de  Malherbe,  de  Sé- 
i;rais  ,  de  Huet,  évoque  d'AvrancIfcs.  /^o/5f^.*  d'Angleterre,  d'Es- 
pai^ne,  de  la  Victoire,  de  la  Place-Royale.  Argciice ,  à  4  1.  E.  de 
Cacn,  est  renommé  par  son  excellent  miel.  Librairie  de  Lecrènc. 
Toii.  37, 000  h. 


CO.MMLNICATIO?ÎS. 

De  Caen  à  Falaise ,  9  1.  4  p.  7. 

l.anganneric,  5  I.  Falaise  (a),  4  I. 
'<a^  Tai  iist.  Foyci  page  94. 


S(>  DK  PARIS  A  STRASBOl  RG. 

DE  PARIS  A  STRASBOLUG  (2  routes), 
par  Nancy,  12 1  1.  |,  GO  |. 

DcParUàBai'-le-Duc.  Bénaroénil  3*', 

(v.  p.  84)  63  !'  W  Blamont  4 

{a)  Ligny                               4  Hcmiiig  4 

Saint-Aubin                    2  '  (/)  Sarrebourg  2 

Void                                 3 '/a  HommaiiiDg  2 

Lave                                3  '  [g)  Phalsbourg  2 

[h)  Toul                                 3  '  {h)  Sareme                       *   3 

Velaine                            3  ,   'J)  Wasselonne  3»j, 

(f)  JSanry                               3  Jlfcnheim  3 

Domballc                        4  [k)  Stt-asbour^  3 

idi    Luncvillc  3 

(rt  LioY  (  Meuse  ),  jolie  ville  sur  TOrnain.  Commerce  :  bA  , 
bonnets  de  coton,  confitures  de  groseilles;  forges  aux  cnTÎroi». 
H6tfli\M  Cbeval-Blanc.  Pop.  3,000  h. 

[h]  TouL.  l'oyez  paj^e  '  9. 

(r)  Na.ncv.  Voyez  page  79. 

//  LiNLviLLE  (  Meurlbe),  jolie  ville  de  Loi'i*niiiCy  sur  X^Meurîke 
o(  la  l'eiouze.  Elle  n  de  belles  rues  tirées  au  cordeau,  et  des  bâti- 
mri.s  irî^uliers.  Curiosités  :  la  Place-Neuve;  la  magolfîque  foo- 
lîiino  à  buit  jets  d'eau ,  au  milieu  de  cette  place  ;  les  casci'ue&  sur  la 
place  tivs,  ci-devant  Cannes;  le  manège  couvert,  où  manœurrcdl 
200  hommes  à  cheval  ;  le  Cbamp-de-Mai*s ;  les  Bosquets,  uon  loin 
desquels  est  le  beau  cbàteau  du  prince  Charles  de  Lorrmioc;  Vé^ 
ciise  paroissiale  ,  où  la  marquise  du  Cbàtelet  a  son  tombeau* 
Commerer  :  faïences,  dra|)eries  communes,  ▼ins,  chanvre,  ete. 
Lunéville  est  célèbre  par  le  traité  de  paix  du  3  février  1 801  entre 
!a  France  et  rAutriche.  Hôtels  :  la  Tète-d'Or ,  le  GroMi-Carf. 
Pop.  10,500  b. 

le)  Blamont  (31curtbe)  petite  ville  sur  la  Veiouza.  Commerce  : 
fabrique  de  calicots,  tanneries  ,  teintureries.  Eaux  minérales  dans 
le  voisinaj;c.  HotclAn  Lion-d'Or.  Pop.  1,900  h. 

.^/^  SiKi-.FDouRG  (Meurtbe  ) ,  ville  sur  la  Sarre ,  laquelle  remonte 
:«  une  haute  antiquité.  Elle  fut  détraite  par  un  incendie  en  1461  , 
<M  réédiliéc  en  1403.  C'est  le  siéije  dun  tribunal  «le  juemi'/rc  in- 


DE  PARIS  A  STKASBOmC.  87 

uance.  Conmterce  :  muafaclures  da  glacM  <l  porcebine,  fabrique 
de  coloD.  Pop.  1,500  h. 

Santt-Quà-ât,  à  3  ].  '\^  de  Sarrêbourg,  eM  reiiaiiiiiiq  par  ses 
nunuroctures  de  glaces  couJéei.  Pop.  1,600  h. 

ig)  Pfl»i™.B.o.  ^pjhrtpjge  80. 

(it)  SiTiim.  foya.  pageSO. 

(J)  WisHLON»  (Bu-Rhin),  .petite  TîUe  sur  la  Moiiig,  qui 
pouéde  dei  papeleriei  conndéroblei ,  et  A»  bdles  curiéreB  de 
mai'bre  aux  eoiirons.  Pop.  4,000  h. 

{k)  STnuaoqita  (Bas-Rhin),  uns  des  |di»  grandes  «îlles  de 
France,  sur  I'Vm,  qoila  IraTcite  préadn  Biiîii,aiec  iT&hé  ,  tri- 
bunaux de  première  instance  et  de  commeree,  académie  de  l'uni- 
*ersilé ,  bcullé  de  théologie  du  culteproleatant,  racollés  de  droit , 
de  médecine,  de  scieneea  et  letlrea,  cofuistoire  .  sjnngogue,  col- 
lège royal ,  école  de  pharmacie ,  école  létériDaire ,  musée  ,  bibliu- 
ibéque  puhUque  de  ^0,000  (ol. ,  etc. 

Pour  bien  coonailrc  Strasbourg,  nous  choisirons  la  cathédrale 
jioui*  point  de  dcpaii.  Celle  cplisc  fut  commencée  en  lOOôi  c'est 
un  des  cdilicca  gothiques  les  ]ilus  beaux  qui  existent  en  France.  La 
tour  est  percée  à  joui-,  et  découpée  comme  de  la  dentelle  i  l'é- 
glise a  437  pieds  de  hauteur,  9  pieds  de  plus  rjue  Saint-Pierre  de 
Rome;  l'intérieur  ne  répond  pas  matheureUEcment  à  l'extérieur. 
Qi)  peui  consulter  l'ouvrage  ajant  pour  titre  :  Description  de  la 
Cathédrale  de  Slraihourg.  cliei  Scbule.' ,  1817.  L'horloge  de 
cette  église  est  très  curieuse  i  on  la  regarde  comme  un  chef-d'œuvre 
de  mécanisme.  Yis-n-iis  la  cathédrale  est  le  château  rojal,  d'une 
belle  anhilcclurc  :  à  droite  de  ce  château,  la  FrauenJuim  i  maison 
de  Notre-Dame  ,  it'maïqualilc  p.tr  sa  coastruclïon  et  son  aniîqu'ilé. 
Le  Ta.Mc  Wilinicnt  dtt  séminaire  est  attenant  à  la  cithédralc  î  il  ren- 
ferme les  Eiibliuthéqucs  et  musées  appartenant  aux  divers  élablîsse- 
ocns  d'insli'uclioi)  publique.^  La  rue  des  Frères,  où  est  situé  le 
wminnirc,  conduit  h  Sainl-Klicnne ,  la  plus  ancienne  église  de 
Sirasboui'g.  Si  de  S.iinl-Elienne  on  remonte  par  la  petite  rue  de 
l'Arc-en-Ciel ,  on  trouve  l'hôlcl  de  la  préfecture ,  et  l'hûlel-de- 
'iUc  qui  contient  des  tableaux  et  des  sculpturei  appartenant  à  In 
lille  ;  au  delà  de  la  rue  Brûlée  e«t  la  promenade  de  BrogUe  ;  en 
bas  de  cette  promenade  on  Toit  la  fonderie  de  canons ,  l'école  et  la 
direction  d'arlillcric.  Eu  face  du  Bio^lic  est  la  nouvelle  salle  de 
"pectarle,  bâtiment  précédé  d'un  beau  pcriflïle  de  six  colonnes 
d'ordre  ionique.  Nous  signalerons  encore  la  place  d'aimes  ,  le 
temple  neufet  gymnase  protestant,  les  bibliothèques  publiques, 
l'ancien  hôtel -de-T illc ,  le  mausolée  du  maréclial  de  Saxe,  dans 
l'église  de  Saint-Thouias,dûauciseaudePigil1,  alachsié  en  17T7, 
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un  des  beaux  ouTrages  de  la  sculpture  moderne  ;  deux  momies  dé- 
couvertes en  1 802  dans  celte  église ,  que  Ton  croît  être  Time  le 
ronitc  de  Hanau  Sawcrden,  Vautre  sa  fdle,  âgée  de  dix  mi  eavi- 
ron  ;  T hôtel  de  la  Monnaie  :  les  pièces  qui  y  sont  fiappées  portnt 
la  marque  BB.  Derrière  cet  hôtel,  en  tournant  à  gBHche,  on  entre 
flans  une  île  qui  conduit  aux  ponts  oouTerls ,  où  Van  remarqne  la 
grande  écluse  construite  par  Yauban.  Le  jardin  botanique  est  très 
riche  en  plantes  étrangères.  Commerce  :  tabacs ,  mamitactmcs» 
fonderies  de  canons ,  taillanderies ,  forges ,  orfeTrerie  supériem» 
liqueurs,  faïence ,  porcelaine ,  librairie.  HôUU  ^  àt  FEaprity  la 
Fleur,  du  Poële-des-Vignerons ,  rue  de  la  Nuée-Bleue  y  du  Soleil- 
d*Or.  Libraire,  Février.  Pop.  50,000 h. 

Outrage  k  consultes  :  DeseripUon  de  Sbnashowrg,  par  Fargèt> 
Méricourt,  in-12,  1825.  Strasbourg,  Lerrault. 

ENVIRONS  DE  STRASBOURG. 

Hors  des  portes  de  la  ville  sont  quantité  de  jardins  de  plaisance 
appartenant  à  des  pai*ticuliers  :  le  jardin  Cnrùlian»  bors  de  la 
))orte  des  Pécheurs ,  et  le  jardin  Baldener,  bors  de  la  porte  des 
Bouchers.  Ce  dernier  est  sur  le  chemin  qui  conduit  au'Poljgone  : 
on  y  a  élevé  un  monument  au  général  Rlél|er.  Dans  File  du  Rbia^ 
sur  la  roule  de  Kehl ,  est  un  autre  monument  consacré  a 

Robcrtsau,  Cette  promenade  commence  des  le  glacis  en 
(lu  fort  Mutin ,  et  va  jusqu'au  canal  dit  des  Charpentiers  de  heh- 
beaux,  au  delî  duquel  elle  s'élargit,  et  se  partage  en  plusieurs 
allées  de  vieux  et  gi*os  tilleuls  plantés  eu  1 692  per  Le  Nostre  ;  Fal- 
K>c  du  milieu  aboutit  à  un  village  de  1,700  b. 

\S Orangerie.  Elle  est  située  sur  la  rive  droite  en  Tenant  éi 
Strasbourg;  elle  se  compose  d'environ  140  pieds  d^arbres  exi^ 
tiques  (le  la  plus  belle  conservation. 

Les  CoiUades ,  hors  de  la  porte  des  Juifs  :  son  étendue  est  de 
plus  de  9  hectares  ;  â  Fexti*émité  de  la  grande  allée,  est  une  jolie 
:;uin:niette. 

FAUX  MINÉRALES  AUX  ENVIRONS  DE  STRASBOURG. 

Miederbronn,  village  aux  pieds  des  Vosges,  à  10  1.  de  Stras- 
bourf;  :  l'eau  minérale  est  froide  comme  celles  du  départcmeni  du 
Bas-Uhin. 

BrumaUi ,  source  découverte  en  1824  :  à  |>eu  près  les  mêmes 
principes  que  les  eaux  de  Plombières, 
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SouUiiad,  pris  du  Tillage  de  &>uAi,  ii  3  ).  de  Slrulmui^. 

I4  «Hirce  jaillit  d'un  coteau  pilloresque  :  on  en  coni^e  l'eau  pour 

ka  niHladies  de  la  peau. 

Ntuweyer,  <biu  une  plaine  agréoblB,  a   15  I.  de  Slraabourg , 

MU  apcritiTe,  diurétique.  Ionique. 

CÙlctiaii,-9  I.  8.  O.  de  Strûfaourg;  dîgeatÎTe,  eroplojeB  teu- 

^Mn&eûn,  }  ).  Se  Strasbourg,  aource  objet  de  pfl«iliilge  reli- 
fieai ,  agréable  à  boire  ;  bonne  pour  la  «ontà  ptiie  comme  boîiaoa. 

Hattttadi'i  fi  1.  de  Straibourg;  émollienle,  lafralcbÙMmle. 
Od  radminiatre  en  bain*  :  boose  pour  baisMHM. 
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Toute,  par  MeU,  120  ).,  60p. 


De  Paris  à  Chalom. 

![(*) 

Château-Salins 

(r.p.71)                 42 
De  Clidlonvi   Mou. 

1     ?    Moyenvic 

Bourdnonay               -        \ 

(V.  p.  71)              ÎT 
HorgnB                            3 
Solfine                             1'\ 
)  Delme                             3 

\ 

11 

Héming 

d'Hémiog  à  Strasbourg 

(,-.  p.  86)               1 

(a)    Dilue  (Mcurthc),  bourg,  a  450  h.  Salirn 
[h)  Cn».TE»i--SALMî.  r»yf  t  pafic  8 1 . 
■c)   UoïE.iïic.  royripagcBO. 


De  Strastcarg  à  Saverne,  g  l.  7 ,  4  p.  j.  " 
SiuLtheim,  3  I.  Wiltheim,  î  I.  '|,.  Saveroe,  4  I.  Foy.  p.  SO. 
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De  Saveme  à  SéUsUU,  13  1.  y,  6  p.  -I» 
Wasscloune ,  31.  *|a.  Obemkeim,  5  1.  Sélestat  (a),  5  1. 

[à)  SÉLBSTAT  (Bas-Rhiu),  ancienne  el  forte  yille  sor  VMU»  où 
fut  inventée  la  manière  de  vernisser  les  vases  de  terre.  Cotmmgftê: 
manufaclurcs  d^armes,  fonderies  de  fer,  cuivre,  blanclkiaseriei , 
bonneleries.  Auberges:  le  Bouc,  la  Couroniie.  Pop.  9,070 li« 

Châtenois  (Bas-Rhin) ,  près  de  Se'iestat,  a  det  mamiiactiirei  de 
percales,  calicots,  etc.  Pop.  3,000  h. 


De  Strasbourg  à  Kelh,  2  1.,  1  p. 


De  Slrashourg  à  Landau,  20  1.  7,  18  p.  j. 


Brumath  4  | 

(a)   Haguenau  3  * 

Sultz  4  I 


{b)  Wissembourç  S*/, 

Barbelroth  (  p.  étr.  )     3 
(r)  Landau  (  p.-  étr.  )  3 

{a)  Haguena^i.  Voyez  page  81. 

\h)  WissEMBouRG  (  Bas-Rhin  ) ,  ville  sur  la  Lauter,  défendiie  par 
d'excellentes  fortifications  nommées  lignes  de  fVùsembamrg,  Cède 
ville  n'a  conservé,  d'après  le  traité  de  1814,  qu'un  rajoo  <k 
1 ,000  toises  sur  la  rive  gauche  de  la  Lauter.  Commerce  :  bruw- 
ries ,  bonneteries  et  fabriques  de  chapeaux ,  manufiicture  de  tabor. 
Pop.  5,696  h. 

(r)  LkyDkv,  ville  forte,  cédée,  en  1815.,.  à  l' Alleicagoc . 


De  Strasbourg  à  Basle,  30  1.,  15  p. 

Krain  4      \\        Bantzenheim  3  g, 

Frisenbcim  3  Gros-Kembs  4 

Marckolseim  4 'Ja  -         Saint>Louis  3 

(a)  Neuf-Brisach  4       ■  Ib)  Basle  (  Su'^sse)  9 

Fcsscnheim  -  3       ]' 

{a)  NErr-BaiSACH.  Voyez  la  table. 
{h)  BisLE  (Suisse)  (1). 


fi)  Vo>cz  Manuel  du  voyageur  m  Suisui  {mt  EM.   in-u,    iR«6.  CWi 
Audin,  quâi  des  Ao^slins  ,  n**  i5. 
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De  Slrasèourg  à  Germesheimf  23  1.,  11  p.  ^. 

La  Wanzenau  3  jl  (a)  Laoterbourg.  A 

Dnizenheim  4  1         Rhinzaboni  _^  4 

Boihheim  .4 1|        Germeslieîm  ^      4 

{a)  Lautihbouao  (Bas-Rhin) ,  petite  -ville  sur  la  LcMkr.  G*est 
oitre  cette  Tille  et  ff^issemhcwg  que  sont  les  lignes  connues  sous 
ce  dernier  nom.  Pop.  2,500  h. 


De  Strasbourg  à  OhmAeim,  6  L,  3  p<^ 

Entzheim,  3  1.  Obemheim,  3  I. 


De  LaïUerbcurg  à  Spire ,  12  1.,  6  p. 
nhinzabern,  4  l.  Geiinesheim ,  4  l.  Spire  (p.  élr.) ,  4  K. 


De  Haguenau  à  Niderbrorm,  4  1.2  p. 


De  Bûche  aux  Deux-Pcnts ,  1  1.,  3  p.  7. 
Esch^eiler,  3  1.  Deux-Ponls,  41. 


De  Fenestrange  à  Rortach,  7  1.,  3  p.  7. 
BouqueDom,  3  1.  Rorbach,  4  1. 


Jl 
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DE  PARIS  A  EVRBDX,  26 1.,  13  p. 


Nanterre  S 

Saim-Germaîn-MrLiye  3 

Trie!  a 

Meulan  9 


Bonniéret  3 

W  Pacy  4 

(h)  £?reiDL  4  ^ 


et  «uiv. 

(a)  P4CT  (Etire),  ancîemie  TiUe  de  HonBtB&. 
blé,  bétail,  étoflfes  de  laine.  Pop.  4,700  h. 

{b)  EvREux  (Eure),  TiUe  ancienne,  dieMea  ds 
de  rÈure ,  siège  de  préfecture ,  d^é^èdié  et  de  tribonnl  de  | 
ÎDstance.  Elle  poisMe  tti^jardin  boi«iiqtti,  one 
blique.  Curtosites  :  la  cathédrale,  l'ko^îee  de  la 
véché ,  le  collège ,  la  salle  de  spectacle,  les  jur^Hna  et  le  pwe. 
merce  :  draperies,  toile,  grains,  cidre  :  c'est  la  patrie  de 
Hoietàu,  GrandrCerf,  le  premier  établisMment  d'Envnz. 
ratmar  :  à  Thâtel  du  Grand-Dauphin  ;  Noret  prend 
naires,  a  des  remises  et  écuriea  tréa  rifwiwdei.  Fei^  9,300  k. 


COHMViriCAtKmS. 

lïEvremx  à  Louviêrs,  5  1.,  3  p.  ^{ymf.  pag.  11)» 


I     •  \ 


De  Louviers  à  Rouen,  par  Elbeuf,  10  1. 1,  5  p.  7. 

(^<7y.  pag.  14>        ,v 


D'Evrêux.à  Ncnanccmfi,  8  1.^  4  pi 

DamTille ,  5  1.  Nonancourt  ,31. 


De  Nonancourt  à  Conckes,  1  1.,  S  p,  f  • 


* 


DE  LISIETJX  A  YTETOT. 
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De  Damville  à  Fememl,  5  1.  f ,  3  p.  |. 


De  Conches  à  Elbeuff  9  1.  -j,  4  p.  j. 
La  Commanderiez  4 1.  Elbeof ,  6  1.  *|,.  Voyez  page  14. 


De  Pacy  à  Dreux, 
Anety  5  1,  Dreux,  4  1. 


DE  PARIS  A  LISIEUX. 


De  Paris  à  ËTreux. 

(v.  p.  92)  26 

La  Commanderie  4 

La  Rivière  Thibouville  4 


Le  MarcIié-Néuf 
L'Hôtellerie 
(a)  Lisieux 


3 


{a)  LisiEux  (Calvados],  ancienne  ville  connue  du  temps  de 
César,  et  située  au  confluent  de  la  Touque f  et  de  VOrhec  :  c'est  le 
siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  d'une 
chambre  de  manufactures,  d'une  sous-préfecture.  Elle  a  des  rues 
larges  et  bien  aérés;  ses. édifices  sont  en  général  bien  bâtis,  sa 
salle  de  spectacle  est  jolie.  Commerce  :  fabriques  de  toiles  de  cre- 
tonne, de  flanelles,  de  couvertures ,  blé,  lin,  chanvre,  bétails 
que  nourrissent  ses  pâturages.  HoUl  lenu  par  M.  Lefèvre^  rue  au 
Char,  no  2.  Pop.  10,200  h. 

Orhec ,  sur  la  rivière  de  ce  nom ,  est  une  petite  ville  à  4  1.  S.  E. 
de  Lisieux,  qui  fabrique  de  gros  draps.  Pop.  3,000  h. 


De  Lisieux  à  Yvetct,  18  1.,  9  p. 

Pont-Audemer,  8  1.  Voyez  p.  96.  La  Meilleraie,  6  l.  Yvetot, 
4  I.  Voyez  page  16. 


DE  FALA^E  A  ESTREES. 


De  Lisievix  à  Falaise  y  13  1.,  6  p.  7. 

Estiées,  4  1.  Canon,  4  I.  Falaise  (a)  5  I. 

[a)  Falaise  (Calvados),  TiUe  assez  importante  de  NomMiidSe 
sur  VAnU,  a^ec  tribunaux  de  première  instance  et  de  conBMrce, 
théâtre ,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  mousselines,  calicola ,  de&« 
telles,  teintureries  renommées,  bonneterie  estimée.  Foire  de  Gmi- 
brai  dans  un  des  faubourgs  de  Falaise,  du  16  au  30  août.' On  y 
vend  des  laines ,  mérinos ,  des  chevaux  de  luxe  et  autres  :  les  efiets 
doivent  être  protestés  le  20.  C'est  la  patrie  de  GuiUauBe-le-CoB- 
quérant.  Hôtels  du  Grand-Turc,  du  Grand-Cerf.  Lik.  Lantour. 
Pop.  14,500  h. 


De  Lisieax  à  Pont-r Evcque ,  4  1.  7,  2  p.  f 


De  Falaise  à  Condé-sur-NoireaUf  7  I.,  3  p.  7. 
Pont-d'Ouilly,  4  1.  Condé-sur-Noireau,  3  1. 


De  Lisieax  à  Gacé,  11  1.,  5  p.  7. 

Livarot  (a) ,  4  1.  Vimoutiers,  2  1.  Gacé,  5  1. 

(a)  Livarot  (Calvados  ),  viUage  renommé  par  ses  fi\>maçps. 


De  Falaise  à  Eslrées ,  9  1.,  4  p.  |. 
Canon,  5  l.  flstrées,  4  1. 


DE  CARN  A  ?>.LA1SE.  95 


DE  PARIS  A  CAEN,  55  1.  7,  37  p.  |. 


De  Paris  à  fioimières. 

(r.  p.  92)  18 

Pacy-sur-Eure  4 

(a)   Évreux  A 

La  Commanderie  A^j, 


Le  Marcbé-Neuf  3 

L'Hôtellerie  S  '/, 

(3)  Lisieux  3 

Estrées  4- 

Moult  3*|, 


I^  jUTière-Thibouville  4      ||  (c)  Caen  4 

(a)  Etreux.  Voyez  page  92. 

(^i  Lisieux.  ^^(7^2  page  93. 

(r)  Caeh  (Calvados),  ville  considérable  et  ancieimey  cbéf-lieu 
du  départeiDent  du  Calvados ,  avec  cour  rojale  ^  tribunaux  de  pre- 
mière instance  et  de  commercé ,  collège  rojal ,  musée  des  arts , 
bourse  de  commerce ,  cbambre  des  manufactures,  conservation  des 
forêts,  division  militaire  (M®).  Cwiosités  :  le  cbâteau  et  ses  for- 
tifications ;  on  peut  y  ranger  six  ou  sept  mille  hommes  en  bataille  ; 
Tabhaye  a\ix  hommes  et  Tabbaye  aux  dames,  Tune  fondée  par 
Guillaume-le-Conquérant,  qui  y  a  son  tombeau.  Vautre  par  la 
reine  Mathilde;  réglise  Saint-Pierre,  le  séminaire,  où  se  trouvent 
la  bibliothèque  publique  de  près  de  40,000  vol. ,  et  la  mairie  ;  le 
palais  de  justice ,  la  préfecture ,  la  maison  de  Malherbe ,  le  jardin 
des  plantes,  la  promenade  du  Cours-la- Reint ,  le  port,  renommé 
pour  Ja  construction  des  navires  marchands.  Commerce  ••  huile  , 
poissons,  salaison  de  maquereaux  et  de  harengs;  manufactures  de 
serges,  futaines,  toile,  etc.  C'est  la  patrie  de  Malherbe,  de  Sé- 
graîs  ,  de  Huet,  évcque  d'AvrancIfcs.  /^o/5f/j;  d'Angleterre,  d'Es- 
paime,  de  la  Victoire,  de  la  Place-Royale.  Argence ,  à  4  1.  E.  de 
Cacn  ,  est  renommé  par  son  excellent  miel.  Librairie  de  Lecrène. 
Poî,.  37,000  h. 


COMMUNICATIO?iS. 

De  Caen  à  Falaise ,  9  1.  4  p.  7. 

l.angnnDcric,  5  1.  Falaise  (a),  4  1. 
\à'  rAL4ist.  l'oyez  page  94. 
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De  Caèn  à  R€nen,par  Honfleur,  SI  1.  7,  i5  p.  j«. 


{e)  Pout-Audemer  % 

Boor^Achard  S 

Les  MoulmMBz  % 

(d)  Roum  4 


Troam  3 

Dozaié  3 

(a)  Pont-l'ETéqiie  4'/. 

(b)  Honfleur  4 

{a)  Port-l'ÉHqus  (Calvados) ,  petite  viDe  sur  la  T< 
meree:  fabriques  de  dflniaOas  et  toUea,  fropages  egflwlj— ■  Bof. 
2,600  h.  .  ■ 

La  route  que  Foo  paroouit  defiins  Poiift4'KvéfiM  «tt« 
pagnes  cultÎTées,  couirertas  et  életées  :  c*eift  m  dbi  ~ 
canloDS  de  la  Nonnandie. 

{b)  HozfFLium  (CSahados) ,  à  Teoibouchure  dé  k  5riw>  ' 
du  ffavre^'Gràce,  Elle  possède  un  tribunal  de  OQaaMi|i^  mm 
bourse,  unportoùroneoustmîtdesTaîaseaux.  CMbtêi^ii^^êk 
de  Grèce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cbapdle;  la  jofii  jMNn^ 
des  cours  d*Orléans.  Ommeree  :  cordages,  Ué»  ciAfvïjMt  tfài" 
rue ,  maquereaux ,  exeeUens  indoos.  iiàici  du  flwnl  1 
le  port.  Pop.  10,000  b. 

On  peut  remonter  la  Sebie  depuis  Honfleur  jui^*à  la 
moniagne  dont  la  pointe  offre  une  vœ  nagufiAit. 

{c)  PoNT-AunBMxa  ( Eure ) ,  TÎlle  siinie «a mifieude j 
la  JUile,  avec  tribunal  dq  preaûère  inaianee  et 
Commm;^:  blé,  eidre,labMS  cl beirtiaiB.  AArl  èi  TtoinrElaiB , 
tenu  par  M.  J.-B.  Jfowd^.  Pop.  5,100  b. 

(<0  RoDEir.  ^ûifet  page  3. 


De  Caen  à  Ccndê-mr-Noireau,  10  l.  ti  ^  P*  7- 
Harcourt-Tbur7,  61.  GMidé-sur-N<nreau(«)»41    >/.. 


(a)  Coin>i<^siim-iNonBAD  (Calvados),  petite  vtt«vee 
première  instance.  Commerce  :  draperie,  coolklBriaf  toilealilc** 
ton,  miel,  dteraux ,  lin  fin.  Pop.  5,000  b.  «f^^É 


1 


8    .  I|         Saiob-Serer  3 

8'j,     [i)  VUk-I»ett-l«»-Poâes  3 

L«  HénU-*u-Zouf    '      >  (e)  AirancW  ^  .  5 

(«)   Vire  4  '|,  Il  {j)  Poolonoo  5 

(a)  Vive  (Cal**ido«},  p«dle  TÎtle  *Kafe sur  ta  riviéredu  mtee 
nom ,  arec  tribunam  de  première  ioMaitct  et  de  txmaaerce.  Ot- 
no/âù.'t'Ulel-de-iille,  la  tallée  de  Vtottx,  le  YioaSan^Mar^, 
le*  eaiiruiti,  les  escarpemeos  de  la  Vire.  Commerce  i  Miles  fines, 
lerps ,  draps ,  pa|ncr.  HâfelAu  Chrral-Blimc .  Pop.  S,000b. 

(A)  Ville- Die c-LEs-PnÈ LES  (Unnche),  pelîle  tille  ou  bourg  sur 
la  Sîeime.  CoTianeree  :  rhnudronnerie  et  ouvrages  en  cuivre.  Hétei 
ilu  Lion-d'Or.  Pop.  3,900  1i. 

(f)  Av«i!>cires.  A'oyctpnBC  100. 

(d)  PosTOREion  (Maiirhc),  silué  sur  le  Couémm.  C'est  ih  que 
résida  Dufpic^clin,  grand  connélable  de  France.  Commerces  loilen. 
Pop.  1,1)00  11. 


De  Vire  à  Mcrtaùi,  5  I.,  2  p.  •-. 

Sourdeval  (a) ,  3  I.  Morlain  {b).  1  I. 

(a]  SouHDETiL  (  Manche  ) ,  (;ro<i  bourg  ;  dépôt  de*  ntHnbreutcs 
papeteries  des  environs.  Pop.  4,000  1i. 

Ces  fabriques  de  papier  eiisteot  à  BeauJUl,  Saaa-Barîhéknty, 
BrouAahu,  y^engeons. 

(i)  MosTiiTi  { Manche) ,  petite  ville  sur  la  rivière  de  Laneei , 
«Tirouuée  de  rochers,  f^nuurrff  :  bestiaux,  dentelles,  toiles  , 
rootaigesyiinérales.  Pnp.  3,000  h. 


De  Vire  à  Coiulé-sur-Noireau,  6  1.,  3  p. 


HH  DE  PARIS  A  STRASBOURG. 

un  des  beaux  ouTrages  de  la  sculpture  moderne  ;  deux  momiet  dé* 
rouvertes  en  1 802  dans  cette  église ,  que  Ton  croit  être  l*«iie  le 
comte  de  Hanau  Sawerden ,  Tautre  sa  lille ,  âgée  de  dix  anf  ean^ 
ron  ;  l'hotcl  de  la  Monnaie  :  les  pièces  qui  y  sont  frappées  poitoA 
]a  marque  BB.  Derrière  cet  hôtel,  en  tournant  à  gauche,  on  cotre 
dans  une  ile  qui  conduit  aux  ponts  oouTerts ,  où  Toii  reiiian|iie  k 
grande  écluse  construite  par  Yauhan.  Le  jardin  hotanique  est  très 
riche  en  plantes  étrangères.  Commerce  :  tabacs ,  manulacUm», 
fonderies  de  canons ,  taillanderies ,  forges ,  orférrerie  supérieure, 
liqueurs,  faïence ,  porcelaine ,  librairie.  Hétebsàt  rEaprift»  la 
Fleur,  du  Poële-dea-VigneroDS ,  rue  de  la  Nuée-Bleue»  du  SoJeil- 
d'Or.  Libraire,  Février.  Pop.  50,000 h. 

Outrage  ▲  consultée  :  Description  de  Strtuhowrg,  par  Fai^^èt- 
Méricourt,  in-12y  1825.  Strasbovrg,  Lerrault. 

ENVIRONS  DE  STRASBOURG. 

Hors  des  portes  de  la  ville  sont  quantité  de  iardîns  de  plaitancir 
appartenant  à  des  particuliers  :  le  jardin  CkritUan,  hors  de  la 
porte  des  Pécheurs ,  et  le  jardin  Baldener,  hors  de  la  porte  des 
Bouchers.  Ce  dernier  est  sur  le  chemin  qui  conduit  au~PoljgoDe  : 
on  y  a  élevé  un  monument  au  général  £.lél|er.  Dans  File  du  Rhin, 
sur  la  route  de  Rchl ,  est  un  autre  monument  consacré  a  Détail. 

Kobertsau.  Cette  promenade  commence  dès  le  glacis  en  sortant 
du  fort  Mutin ,  et  va  jusqu'au  canal  dit  des  Charpentiers  de  lie- 
leaux,  au  delà  duquel  elle  s'élargit,  et  se  partage  en  plusîesn 
allées  de  vieux  et  gros  tilleuls  plantes  eu  1 692  par  Le  Nosûv  ;  Fal- 
léc  du  milieu  aboutit  à  un  village  de  1 ,700  h. 

L.' Orangerie.  Elle  est  située  sur  la  rive  droite  en  Tenant  di 
Strasbourg;  elle  se  compose  d'environ  140  pieds  d''arbrcs  es»> 
ticjues  de  la  plus  belle  conservation. 

Les  Contades ,  hors  de  la  porte  des  Juifs  :  son  étendue  est  de 
plus  de  9  hectares  ;  à  Fextrémité  de  la  grande  allée ,  est  une  jolie 
f^uinq^uette. 

KAUX  MINÉRALES  AUX  ENVIRONS  DE  STRASBOURG. 


Xicderbronn,  village  aux  pieds  des  Vosges,  a  10  1.  de 
liour^  :  Feau  minérale  est  froide  comme  celles  du  département  du 
lias-lUiin. 

BrunuUh  ,  source  découverte  en  1824  :  à  i)eu  près  les  mêmes 
principes  que  les  eaux  de  Plombières, 


ffottiiadik  S  I.  de  StrMboiirg;  émolliente,  rafntclùuRnle- 
>n  radminÎMre  ea  baim  :  btmne  pour  bcûuoii*. 


DE  PARIS  *  STRASBOURd^ 

2' route,  par  Metz,  120  I.,  60  p. 

De  Paris  a  Chiloiu.  !|  (A)  Chnlcau-Salini  3 

(p.  p.  71]  4Î  \(r)   Mojpnvic  ï 

De  Chatons.»  McU.  ,l         Buurdoniiay  \ 

(  V.  p.  Tl  )  3T  i          Héming  5 

Horgne  3  I:         d'Uémiiig  à  Straibourg" 

Soigne  2-(,'l             (  «.  p.  86)  IS'l. 

[m)  Dclme  3  j 

(a)   Delvc  (Mcurthc),  bourg,  a  450  h.  Salûie^i. 
ib)  CHiTei.i:-S*i.i«.  foyrt  pape  81. 
V)    MoïESvic.  ^ojwtpage80. 


De  Strashurg  A  Saveme,  g  1.  7,  4  p.  j. 
SluLcbeim,  3  I.  Willheùn,  2  1.  -j,.  Savcrne,  4  I.  Foy.  p.  80. 


90  DE  ftTRASBOVRG  EL  BACLE. 


De  Saveme  à  SéUsial,  13  1.  -,  6  p.  \. 

Wassclonne,  8 1.  *j,.  Obernhôm,  5 1.  S^lMlai(i^,  5 1.  * 

(a)  S&LBSTAT  (Baf-Rkm),  wuAaao»  tH  fbrte  vilfe  wm  VM»  t& 
fut  inTentée  la  ■lanwre  de  ^erniiaer  les  iraMt  de  tam.  CiMEMMr: 
manufactures  d^annet,  fenderiea  de  fer,  Cttivet  UackiMmif 
bonneteries,  jiuiergiê:  le  Boue  t  la  Gcnvohm.  Pop»  9,070-k*  i. 

Châtenoù  (Bas-Rlûn),  près  de  SdiesêU^  a  dee  ■MnihfllMV ^ 

percales,  calicots  »  etc.  Pop.  S^OOO  h.    ' 

'i 

De  Strasbourg  à  Eelh,  2  L,  1  p. 
De  Strasbcurg  à  Landau,  20  L  7,  18  p.  ^ 

Binimadi  4 

(a)  Haguenau  3 

Sulu  4 


I  {h)  WissemlMmif  S*}, 

Barbelrolk(p.te'.)     S 
{e)  Landaii(p..élr.)         t 


(a)  HàGUEifAxr.  Foyez  page  81. 

{b)  WissBMBouna  (Bas-Ehin),  tîHo  sur  la 
d'jBxcellentes  fortificaiioiis  nommées  Ugmes  de 
Tiile  n'a  conservé  »  d'après  le  traité  de  1814  »  ^*iEi 
1 ,000  toises  sur  la  rive  gauche  de  la  Lauter.  Cmlmarpe  9 
ries ,  bonneteries  et  fabriques  de  chapeaux  ,  '  ' 

Pop.  5,696  b. 

(e)  LktiDkVy  Tillê  forte,  cédée,  en  181&.^4r 


De  Strasècurg  à  BasU,  3Q  L,  15  p. 
Kram  .4     {1        Bantiwiheiw  9*j 


Frisenbeim  3      I 

Marckolseim  ^  '/«  I 

(a)  Neuf^risach  .     •  ,      4 

Fcasenbeim  *  '     '      3 


Grot-Keihlia  4 

Samt-Louis  S 

(h)  Basitt  (  Stt'.iie)  ) 


(a)  Nsor-BaiSAca.'^^bjfm  la  table. 
{b)  B4SLI  (Suisse)  (1). 


• 


(1)  Voyex  Ummd  dm  vp^ofwr  m  Smimi  ptr  Bbcl.  ia*!!,  ii»S.  Obm 
Audin,  qiui  des  A^Wliai  tB*  tS. 


-  -Jt 


DE  FSHESTKAHQE  a  RORBAtH.  91 


De  Strasbourg  à  Germesheimf  2â  1.,  11  p.  ^. 

La  WanzcDau  3  ||  {a)  Laoterbourg.  A 

Dnizenheim  4  1        Rhmzabem  A 

Bcînhetm  .4  1        Germesheim  ^  4 


{a)  Lautbkbodro  (Bas-Rhin),  petite  TiUe  sur  X^LomUt,  C'est 
entre  cette  Tille  et  ff^issemhofwrg  que  sont  les  lignes  coonaes  tous, 
ce  dernier  nom.  P<^.  3,500  h. 


De  Strasbourg  à  ObemAeim,  6  L,  3  p«v 

Entzheim,  3  1.  Obemheim,  3  1. 


De  LavUerhourg  à  Spire,  12  1.,  6  p. 
nhinzabem,  4  1.  Gennesheim,  4  1.  Spire  (p.  étr.) ,  4  1. 


De  Haguenau  à  Niderbrorm,  4  1.2  p. 


De  Bâche  aux  Deux-Pcnts ,  7  1.,  3  p.  t. 
EftchTciler,  3  1.  Deux-PonU,  4  1. 


De  Fenestrange  à  Rorbach,  7  I.,  3  p.  7. 
Bouquenom,  3  1.  Rorbach,  4  1. 


0 
92  te  HOMANGOOaX  A.  COKCBMê^ 


m  PARIS  A  EVREDX,  26  L,  18  p. 

Nanterre  S  ||        Mantei  4 

Samt-Germaîn-inrlAye  Z  Bonnièret  S 

Trie!  «  3     («)  Pacy  4 

Meulan  3  ||  {è)  ETreux  4  ^ 

Fayet  la  dmci^pikm  tqpogrpplii^  jiiiqii*è  Bimmkwp  fÊ^,  10 

et  5uiv.  /     . 

(a)  9kci  (Eure) ,  anciemie  ▼îlle  de  Noiamdfo. 
blé»  bétail,  étofiist  àb  laine.  Pop.  4,700  h. 

(6)  Etbeux  (Eure),  Tille  ancienne,  cbeMea  d« 
de  l*Eure ,  siège  de  préfecture ,  d^é^èelié  et  de  tribonid  4e  ; 
instance.  Elle  potséde  UB'jardîii  botaû^iit,  om 
blique.  CwriosUts  :  la  cathédrale,  l'hoepice  de  la 
véché ,  le  collège ,  la  salle  de  spectacle,  les  jar^na  et  le  pile. 
merce  :  draperies,  toile,  grains,  cidre  :  c^est  la  patrie  de 
Hôtel  àvL  C}rand-Cerf,  le  premier  établissement  d'Enem, 
rateur  :  k  Thôtel  du  Grand-Dauphin  ;  Noret  prend  des 
naires,  a  des  remises  et  écuries  trèa  eoMBwdae*  Pop.  9,300  k. 


COEHViriCAtlOllS. 

D'Evreux  à  Louviêrs,  B  l.»  3  p.  f  C^f^*  p3g"  H)* 


De  Louviers  à  Rouen,  par  EUeuf,  10 1. 1,  5  p.  |. 

(^^y.  pag.  UV        -V 


D'Evremx.à  NcnameemH,  8  L-»  é  p.^ 

DamYiiie ,  5  1.  Nonancourt  ,31.  « 


De  Ncnanccuri  à  Conclus,  7  K,  3  p.  f« 


M 


DE  LISIEUX  A  YTETOT. 


93 


De  Damville  à  Fenuail,  5  1.  f ,  3  p.  }. 


De  Conches  à  Elheuf,  9  1.  ^,  é  p.  f 
La  Commaiidene ,  K  l.  Elbcuf ,  6  1.  '|,.  f^oyn  page  14. 


De  Pacy  à  Dreux, 


Anety  5  h  Dreux,  4  1. 


DE  PARIS  A  LISIEUX. 


De  Paris  à  ÉTreux. 

(v.  p.  92)  26 

La  Commanderie  4 

La  Rivière  Thibouville  4 


Le  Marché-Neuf 
L'Hôtellerie 
(a)  Lisieux 


3 


(a)  LisrBux  (Calvados),  ancienne  ville  connue  du  temps  de 
César,  et  située  au  confluent  de  la  Touques  et  de  \Orhec  :  c'est  le 
siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  d^une 
chambre  de  manufactures,  d'une  sous-préfecture.  Elle  a  des  mes 
larges  et  bien  aérés;  ses  édifices  sont  en  général  bien  bâtis,  sa 
salie  de  spectacle  est  jolie.  Commerce  :  fabriques  de  toiles  de  cre- 
tonne, de  flanelles ,  de  couvertures ,  blé,  lin,  chanvre,  bétails 
que  nourrissent  ses  pâturages,  ffotel  lenu  par  M.  Lefèvre^  rue  au 
Char,  no  2.  Pop.  10,200  h. 

Orbec,  sur  la  rivière  de  co  nom ,  est  une  petite  ville  à  4  1.  S.  E. 
de  Lisieux,  qui  fabrique  de  gros  draps.  Pop.  3,000  h. 


'  De  Lisieux  à  Yvetct,  18  1.,  9  p. 

Pont-Audemer,  8  1.  Foyet\t.  96.  La  Meilleraie,  61.  Yvetot, 
h  1.  ^oyrxpage  16. 


<)  i  DE  f;ila4se  a  estrécs. 


De  Lisûux  à  Falaise,  1 3  1.,  6  p.  7. 
Estiées  ,41.  Canon,  4  1.  Falaise  (à)  51. 

{a)  Falaise  (Calvados),  TÎlle  assez  importante  de  NoroMpdie 
sur  VAnU,  avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  conBMrce, 
thcàlrc,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  mousselines,  calicots ,  den- 
telles, leiniureries  renommées,  bonneterie  estimée.  Fohredç  Gui- 
brai  dans  un  des  faubourgs  de  Falaise,  du  16  au  30  août.' On  y 
vend  des  laines ,  mérinos ,  des  chevaux  de  luxe  et  autres  :  les  effets 
doivent  cire  protestés  le  26.  C'est  la  patrie  de  Guilbome-le-CoB- 
quérant.  Hôtels  du  Grand-Turc,  du  Grand-Cerf.  LA,  LMitour. 
Pop.  14;500h. 


De  LisUiix  à  Pont-V Evcque ,  4  1.  7 ,  2  p.  ^. 


De  Falaise  à  Ccndé-sur-Noireau,  7  1.,  3  p.  7. 
Pont-d'Ouilly,  4  l.  Condé-sur-Noireau ,  3  1. 


De  Lisieux  à  Geœé,  11  1.,  5  p.  7. 

Livarot  {à) ,  4  1.  Vimoutiers,  2  l.  Gacé,  5  l. 

ià)  LivABOT  (Calvados  ),  village  renommé  par  ses  fit>magrs. 


De  Falaise  à  E stries ,  9  1.,  4  p.  |. 
Canon,  5  1.  Estrées»  4  1. 


DE  CAKH  A  FALAISE.  95 


DE  PARIS  A  CAEN,  55  1.  i,  27  p.  \. 


De  Paris  à  fionnières. 

(v.  p.  92)  18 

Pacy-sur-Eure  4 

{a)   Évreux  A 

La  CommaDderie  4'|: 


Le  Marché-Neuf  3 

L'Hôtellerie  3  >/, 

{6)  Lisîeux  3 

Estrées  4 

Moult  3*|, 


La  jUviere-Thibourille  4       |j  (c)  Caen  4 

(a)  Etheux.  Voyez  page  92. 

(^)  LisiEux.  Foycx  page  93. 

(r)  Cash  (Calvados),  irille  considérable  et  andeoDe,  chéf-lieu 
du  déiMirteroent  du  Calvados ,  avec  cour  royale  «  tribunaux  de  pre- 
mière instance  et  de  conunercé ,  collège  rojal ,  musée  des  arts , 
bourse  de  commerce ,  chambre  des  manufactures ,  conservation  des 
forêts,  division  militaire  (14^).  Cwiosités  :  le  château  et  ses  for- 
tifications ;  on  peut  y  ranger  six  ou  sept  mille  hommes  en  bataille  ; 
Tabbaye  alix  hommes  et  Tabbaye  aux  dames,  Tune  fondée  pai- 
Guillaume-Ic-Conquérant ,  qui  y  a  son  tombeau,  l'autre  par  la 
reine  3Iat1iilde;  Téglise  Saint-Pierre,  le  séminaire,  où  se  trouvent 
la  bibliothèque  publique  de  près  de  40,000  vol. ,  et  la  mairie  ;  le 
palais  de  justice,  la  préfecture,  la  maison  de  Malherbe,  le  jardin 
des  plantes,  la  promenade  du  Cours-la- Reine ,  le  port,  renonmié 
poui-  Ja  construction  des  navires  marchands.  Commerce  *  huile  , 
poissons,  salaison  de  maquei*eaux  et  de  harengs;  manufactures  de 
serges,  futaines,  toile,  etc.  C'est  la  patrie  de  Malherbe,  de  Se- 
{;rais  ,  de  Huct,  évèque  d'Avrancbes.  /^o/5p/f;  d'Angleterre,  d'Es- 
pagne, de  la  Victoire,  de  la  Place-Royale.  Ârgcnce ,  à  4  1.  Ë.  de 
Ciën,  est  renommé  par  son  excellent  miel.  Librairie  de  Lccrène. 
Ton.  37,000  h. 


COMMUMCATIO?ÎS, 

De  Caên  à  Falaise ,  9  1.  4  p.  7. 

l.anganneric,  5  I.  Falaise  (a),  4  I. 
«^  TAiiist.  Voyez  page  94. 


96  DE  CAKN  A  CONDÉ-6LR-NOIREAC» 


De  Caen  à  Rouen, par  Hcnfleur,  31  1.  7,  1 5  p.  j. 


Troam 

3 

{c)  Poul-Audemer 

S 

Dozulé 

3 

Bourg-Achard 

S 

{a)  Ponl-rEvêquc 

*'/> 

Les  Moulineaux 

3 

(b)  Hoofleur 

4 

(d)  Rouen 

4 

{a)  PoxT-L'ËYiQUB  (  Calvados  ]  y  petite  Tille  sur  la  Tou4|iie.  Cam- 
fiicrce  :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  esceUens.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Pout-l'ÊTéque  offire  des  ctai- 
pagnes  cultivées ,  couvertis  et  élevées  :  c'est  un  det  plus  beam 
cantons  de  la  Normandie. 

(6)  Hoif FLEUR  (Calvados) ,  à  Tembouchure  de  la  Semé,  Ti»4-Tis 
du  Havre-dc'Grâce .  Elle  possède  un  tribunal  de  commerce ,  une 
bourse ,  un  port  où  Ton  construit  des  vaisseaux.  Curtosàtt  s  la  c6ie 
de  Grâce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cbapelle;  la  jolie  promenHle 
des  cours  d* Orléans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre,  bois»  mo- 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons,  ffàlcida  Cheval- Blanc ,  sur 
le  port.  Pop.  10,000  h. 

On  peut  remonter  la  Seine  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Hoçme, 
montagne  dont  la  pointe  offre  une  vue  magniGque. 

(r)  PoNT-AuDEMER  (  Eurc  ) ,  ville  située  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Ai/le,  avec  tribunal  de  première  instance  et  salle  de  spectacle. 
Cotnmerce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux.  ffSiel  du  Pot^l'Etain , 
tenu  par  M.  J.-B.  Nouché.  Pop.  5,100  h. 

(e/)  RoL'Eir.  f^oyez  page  3. 


De  Caen  à  Condé-sur-Noireau,  10  1.  7,  5  p.  j. 

Hai'court-Thury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  («),  4  l    «j,. 


(a)  CoNDÉ-sua-NoiREÀC  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunal  de 
première  instance.  Commerce  :  draperie ,  coutellerie ,  toilei  dé  co- 
lon, miel,  clievaux,  lin  (in.  Pop.  5,000  h. 
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<::ÔMliUNlCATIONS.' 

De  Caen  à  PorUorfon,  30  I..  15  p.. 

MondreinYille  3    •  Il         Saint-Sever  3 

MaisoDceUes  S'|,  IJ  (^)  \iUe-Dieu4es-Poèie8        3 


Le  Ménil-au-Zouf  3 

(a)  Vire  ^4'/ 


(c)  A^mmclMM  5 

(</)  Pontoraon  5 


(li)  YiRB  (Galnàdoè) ,  petite  riUe  shuëe  sur  la  ririère  du  méoie 
nom ,  acrec  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce.  <Di- 
fWfifi»  .*  rh6tel-<ie-TiUe ,  la  fallée  de  Veaux,  le  Yx^ASaint-Martài, 
les  enTÎroos ,  les  escarperoéos  de  la  Vire.  Commerce  :  toiles  fines , 
serges  y  draps,  papier.  Hôtel  an  Cheval-Blânc.  Pop.  8^000  h. 

(3)  V1U.E-D1EC-LES-P0ELBS  (Manche  ) ,  petite  rille  ou  bourg  sur 
la  Sienne.  Commet-âe  :  chaudronnerie  et  ouvrages  en  cuivre.  Hâtel 
du  Lion-d'Or.  Pop.  2,900  h. 

{e)  AvRAîtcnts.  f^oy<rt  page  100. 

{d)  Po?iTORSo?i  (Manche) ,  situé  sur  le  Couésnon,  C'est  là  que 
résida  Dugucftcl  in,  grand  connétable  de  France.  Commerce:  toiles. 
Pop.  1,900  h. 


De  Vire  à  Mcrlain,  5  1.,  2  p.  7. 

Soui-deval  (rt) ,  3  1.  Morlain  {b)  ,2  1. 

{a)  SouRDEVAL  (  Manche  ) ,  gros  bourg  ;  dépôt  des  nombreuses 
papetei-ies  des  environs.  Pop.  4,000  h. 

Ces  fabriques  de  papier  existent  à  Beaufial,  SaaU- Barthélémy, 
Brouhahu ,  VcTigeons. 

{6)  Mort  Ain  (Manche),  petite  ville  sur  la  rivière  de  Lances , 
envirouuée  de  rochers.  Cbinm^rr^:  bestiaux,  dentelles,  toiles , 
fontaines painérales.  Pop.  3,000  h. 


De  Vire  à  Corutésur-Noircau ,  6  1.,  3  p. 


HH  DE  PARIS  A  STAASBOURG. 

un  des  beaux  ouvrages  de  la  sculpture  Boodeme  ;  deux  momies  dé- 
couveiief»  en  1 802  dans  celte  église ,  que  Ton  croît  être  Time  le 
romle  de  Hanau  Sawcrden,  Tautre  sa  fille,  âgée  de  dix  ant  envi- 
ron ;  l'hôtel  de  la  Monnaie  :  les  pièces  qui  y  sont  frappées  portent 
la  marque  BB.  Derrière  cet  hôtel,  en  tournant  à  gavche,  on  entre 
dans  une  île  qui  conduit  aux  ponts  oouTerts ,  ou  Ton  reman|iie  k 
grande  écluse  construite  par  Vauban.  Le  jardin  bolami|ue  est  lies 
riche  en  plantes  étrangères.  Commerce  :  tabacs ,  mamifàcftea, 
fonderies  de  canons ,  taillanderies ,  forges ,  orférrerie  supérieofe, 
liqueurs,  faïence ,  porcelaine ,  librairie.  Hâteis^àt  TEsprît,  la 
Fleur,  du  Poële^es-Vignerons ,  rue  de  la  Nuée-Bteue»  du  Seîeil- 
d'Or.  Libraire,  Février.  Pop.  50,000 h. 

Ol'thàgb  l  consulter  :  Deterq}Uon  de  Strathomrg ,  par  Fargès- 
Méricourt,  in-12,  1825.  Strasbourg,  Lemult. 

ENVIRONS  DE  STRASBOURG. 

Hors  des  portes  de  la  ville  sont  quantité  de  jardins  de  plaisanbe 
appartenant  à  des  particuliers  :  le  jardin  Cnrtttian,  bors  de  la 
porte  des  Pécheurs ,  et  le  jardin  Baldentr,  hors  de  la  porte  des 
Bouchers.  Ce  dernier  est  sur  le  chemin  qui  conduit  au^otjgone  : 
on  y  a  élevé  un  monument  au  général  Rlél|er.  Dans  File  du  Rbin^ 
sur  la  route  de  Kehl ,  est  un  autre  monument  consacré  k  Des  ail. 

Robcrtsau.  Cette  promenade  commence  des  le  glacis  en  sortant 
du  fort  Mutin ,  et  va  jusqu'au  canal  dit  des  Charpentiers  de  hm- 
ttaux,  au  delà  duquel  elle  s'élargit,  et  se  partage  en  plusieurs 
allées  de  vieux  et  gros  tilleuls  plantés  eu  1 692  par  Le  Nosire  ;  Fal- 
lée  du  milieu  aboutit  à  un  village  de  1,700  h. 

U Orangerie.  Elle  est  située  sur  la  rive  droite  en  venant  di 
Strasbourg;  elle  se  compose  d'environ  140  pieds  d*arbres  ex<^ 
tiques  de  la  plus  belle  conservation. 

Les  Contades  ,  hors  de  la  porte  des  Juifs  :  son  étendue  est  de 
plus  de  9  hectares  ;  ù  Fcxtrémité  de  la  grande  allée ,  est  une  J4 
jîuinguette. 

EAUX  MINÉRALES  AUX  ENVIRONS  VE  STRASBOURG. 

Sicderbrtnm,  village  aux  pieds  des  Vosges,  à  10  I.  de  St 
hourf;  :  l'eau  minérale  est  froide  comme  celles  du  département  du 
Bas-Uhin. 

Brumath ,  source  découverte  en  1824  :  à  peu  près  les  mêmes 
[irincipcs  que  les  eaux  de  Plombières, 


DE  SthAtBOOAC  1  SATEMIi;,  Ait 

SouUiiad ,  prés  du  rillage  de  Soallt ,  ^Z\.  it  StmbourR. 

La  Murce  jaillit  d'un  colcau  piltoreique  :  OD  en  conseille  t' eau  pour 

Ua  maladie*  de  la  peiD. 

Neuweyer,  duu  une  plaine  ogréaMa,  à   15  1.  de  Stradmurg , 

eau  apériliTe,  diurétique,  lonique- 

ChÀltneit ,'^  1.  S.  O.  de  Snûbourg;  digeati*e,  employée  mu- 

^»enkem  ,Z\.èm  Strasbourg ,  source  objet  da  ptienMge  reli- 
gieux ,  agréable  àbcnre;  bonne  pour  la  santé  prise  coimne  boUion. 

ffaltttad,\t  8  I.  de  Strasbaurft  éiDoUIenlei  rafraJcbisisnle . 
On  l'administre  en  bains  :  boaiK  pour  boisson. 


DE  PARIS  A  STRASBOURt^ 

3' route,  par  MeU,  120  I.,  60  p. 

De  Paris  à  ChÂlons.  '1  [h]  CbAl eau-Salins  :i 

(tF.  p.  71  )  45  ;'  (c)  Moycnïlc  2 

De  Chîlon«.à   Mirlz.  i  Bourdonna^  •! 

(f.  p.  71)  ÎT  Héming  & 

HoTgnc  3  d'Héming  à  Strasbourg-. 

Soigne  2'/,  '  {v.  p.  86)  18'(, 

»   Dclme  3  j 

[a)   Dclme  (Mcurlhc),  bourg,  a  4^0  h.  Salines. 
I«)  CinTi*v-Sn.i-is.  /'oi/f  I  pape  8 1 . 
'c)  Moir.iïic.  foy«pagc80. 


De  Strasicur^  à  Saveifu,  9  I-  ^t  *  P-  ï- 
Siut/.heim,  3  I.  Wiltheim,  3  1.  '(,.  Saveme,  4  I.  Foy.  p.  80. 


dO  DE  STRASBOURG  A  BASLE. 


De  Saveme  à  SélestxU,  13  1.  y,  6  p.  -j. 
Wusseloune ,  3  1.  *|a.  Obemheim,  5  l.  Séleslat  (a),  51. 

(a)  SÉLBSTAT  (Bas-Rhiu),  ancienne  et  forte  TÎlle  sur  ViU»  où 
fut  inventée  la  manière  de  vernisser  les  vases  de  terre.  ComÊmtrtê: 
manufactures  d^annes,  fonderies  de  fer,  cuivre,  Miurliiimiiin^ 
bonneteries.  Auberges:  le  Bouc,  la  Couronne.  Pop.  9,070b* 

Chdtenots  (Bas-Rhin) ,  près  de  SèlethU»  a  des  manu^ditret  de 
percales,  calicots,  etc.  Pop.  3,000  h. 


De  Slraslonrg  à  Kelh^  21.,  1  p. 


De  Strasbourg  à  Landau,  20  1.  7,  18  p.  j. 

Brumatli  4  jj  [b)  Wissembourg  3*|i 

[a)   Haguenau  3   |         Barbelroth  (p.  étr.  )     3 

Sullz  4  {{  (c)  Landau  (  p.  étr.  )  3 

{a)  Haguenau  .  Voyez  pajçe  8 1 . 

[h)  WissEMDouRG  (  Bas-BIlin) ,  ville  sur  la  Lauier,  défendue  par 
d'excellentes  fortiiications  nommées  lignes  de  fVùsewibamrg.  Cfëlle 
ville  n'a  conservé,  d'après  le  traité  de  1814,  qu'un  mjoo  dt 
1 ,000  toises  sur  la  i*ivc  gauche  de  la  Lauter.  Commerce  :  brifK- 
ries ,  bonneteries  et  fabriques  de  chapeaux ,  manu&cture  de  tabac. 
Pop.  5,696  h. 

(r)  La^tdau,  ville  forte,  cédée,  en  1815.,,  aTAUeicagiie. 


De  Strasbourg  à  Basle,  30  1.,  15  p. 

Krafll  4      {:         Bantzenheim  3*j, 

Fiisenbcim  3      '  Gros-Kembs  4 

Marckolseim  4'|a  '  Saint-Louis  3 

(a)  Ncuf-Brisach  4      j  (^)  Basle  (  Suisse  )  ) 

Fcsseiiheim      -  3 


{a)  NErr-BaiSACH.  Voyet  la  table. 
[h]  Basle  (Suisse)  (1). 


fi)  Voyez  Manuel  du  voragntr  m  Suisse f   par  Kbd.   in-ia,    i8i6.  Cfcfa 
Audin,  quai  des  Aofxulins  ,  n^  s 5. 


]>K  feusstkahge  a  rorb ach  .  9  i 


Dâ  Strasbcurf  d  Germesheinif  33  1.,  11  p.  \. 

La  Wanzaiau  3  ||  (a)  Laaterbourg.  4 

Druzenheim  4  1        Rhinzabem  4 

B^nkeim  .4 1|        Germesneîm  ^      4 

{a)  LAUTBKBOUfio  (Bas-Rhîn)»  petite  Tille  sur  la  LomUt,  C^est 
entre  cette  Tille  et  fVissemhourg  que  sont  les  lîçoes  connues  lou» 
ce  dernier  nom.  Pop.  3,000  h. 


De  Strasbourg  à  Obemheim^,  6  L,  3  p«^ 

Entzheim,  3  l.  Obemheim,  31. 


De  LaïUerbcurg  à  Spire,  12  1.,  6  p. 
Ahinzabero,  4  l.  Geimesheim ,  4  l.  Spire  (p.  étr.) ,  4  1.. 


De  Haguenau  à  Niderbrorm,  4  1.  2  p. 


De  Bâche  aux  Deux-Pcnts ,  7  l.,  3  p.  t» 
EschTciler,  3  1.  Deux-Ponts,  4  1. 


De  Feneslrange  à  Rorbach,  7  l.,  3  p.  7. 
BouquenoiDy  3  1.  Rorbach,  4  1. 
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DE  PARIS  k  EVREUX,  26  1.,  13  p. 


Nanlerre  3 

Saint-Gerinain-ea-Laye  3 

Triel  3  | 

Meulan  2 


Mantes 

4 

Bonnières 

3 

(a)  Pacy 

4 

{6)  ËTreux 

4 

Foyâz  la  description  topographique  jusqu'à  Bomùères,  ptg.  10 
et  suiv, 

{à)  Pacy  (Eure),  ancienne  ville  de  Nomandie.  Commerce: 
blé,  bétail,  étoffes  de  laine.  Pop.  4,700  h. 

[b)  EvivEcx  (Eure),  ville  ancienne,  chef-lieu  du  députemeot 
de  l^Eure ,  siège  de  prérectui-e ,  d'évéché  et  de  tribunal  de  preoiîère 
instance.  Elle  possède  un  jardin  botanique,  une  bibEotheque  pu- 
blique. Curiosités  :  la  cathédrale,  l'hospice  de  la  préfecture,  l*é- 
vèché ,  le  collège ,  la  salle  de  spectacle ,  les  jardma  et  le  pare.  Cm»- 
merce  :  draperies,  toile,  grains,  cidre  :  c'est  la  patrie  de  Duquesne. 
Nolei  du  Grand-Cerf,  le  premier  établissement  d'Evreuz.  Restau- 
rateur :  à  rbôtel  du  Grand-Dauphin;  Noret  prend  des  peoson- 
naircs ,  a  des  remises  et  écuries  ti*ès  commodes.  Pop.  9,300  k. 


GOMMUIflCATIOIVS. 

D'Evreux  à  Louviers,  5  1.,  2  p.  j-  (firy.  pag.  1 1  )• 


De  Lcuviers  à  Rouen,  par  Elleuf,  10  1. 1,  5  p.  \, 

(r^y.  pag.  14). 


D'Evreux  à  Ncnanccurl,  8  l.,  4  p. 

Damville,  5  1.  Nonancourt ,  3  I. 


De  Ncnancourl  d  Ccnches ,  7  1.,  3  p.  f. 


DE  LISIEUX  A  rVETOT. 
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De  Damville  à  Femeuil,  5  1.  f ,  3  p.  \, 


De  Conches  à  Elbeuf,  9  1.  i,  ♦  p.  f 

-  • 

La  Commanderie ,  4 1.  Elbeuf ,  6  1.  *|,.  Voyez  page  14. 


De  Pacy  à  Dreux, 
Anet,  5  1.  Dreux,  4  1. 


DE  PARIS  A  LISIEUX. 


r 

De  Paris  à  Ëvreux. 

(v.  p.  92)  26 

La  Cotnmandcrie  4 

La  Rivière  Thibouville  4 


Le  Marché-Neuf 
L'Hôtellerie 
{a)  Lisieux 


3 


(a)  Lisicux  (Calvados) y  ancienne  TÎlIe  connue  du  temps  de 
César,  et  située  au  confluent  de  la  Touquer  et  de  YOrhec  :  c'est  le 
siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce  y  d^une 
chambre  de  manufactures,  d'une  sous-préfecture.  Elle  a  des  rues 
larges  et  bien  aérés;  ses  édifices  sont  en  général  bien  bâtis,  sa 
salle  de  spectacle  est  jolie.  Commerce  :  fabriques  de  toiles  de  cre- 
tonne, de  flanelles,  de  couvertures ,  blé,  lin,  chanvre,  bétails 
que  nourrissent  ses  pâturages.  Notei  tenu  par  M.  Lefévre,  rue  au 
Char,  no  2.  Pop.  10,200  h. 

Orbec ,  sur  la  rivière  de  ce  nom ,  est  une  petite  Tille  à  4  1.  S.  E. 
de  Lisieux,  qui  fabrique  de  gros  draps.  Pop.  3,000  h. 


De  Lisieux  à  Yvetct,  18  1.,  9  p. 

Pont-Audemer,  8  1.  Voyez  p.  96.  La  Meilleraie,  6  1.  Yvetot 
4  I.  A^ay«  page  16. 


l^i  DE  FALA^E  A  ESTRÉES. 


De  LisUux  à  Falaise,  t3  1.,  6  p.  7. 

Esti-ées,  4  1.  CanoDy  4  1.  Falaise  (a]  5  1. 

(a)  Falaise  (  Calvados  ) ,  TiUe  assez  importante  de  NonModie 
sur  M  Aide  9  avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  cooSM^ce, 
théàlrc,  elc.  Commerce  :  fabriques  de  mousselines ,  calicots ,  den- 
telles ,  teintureries  renommées ,  bonneterie  estimée.  Foâr  df  Gmi- 
brai  dans  un  des  faubourgs  de  Falaise,  du  16  au  30  août.  On  y 
vend  des  laines ,  mérinos ,  des  cbeTaux  de  luxe  et  autres  :  les  effi^ 
doivent  être  protestés  le  26.  C'est  la  patrie  de  GuiUaiime«)e-C(Mi- 
quérant.  Hôtels  du  Grand-Turc ,  du  Grand-Cerf.  LA. 
Pop.  14,500  h. 


De  Lisieax  à  Pont-V Evéque ,  4  1.  | ,  2  p.  j. 


De  Falaise  à  Ccndé-sur-Noireau,  7  1.,  3  p.  7. 
Pont-d'Ouilly,  4  l.  Condé-sor-No'ureau ,  3  1. 


De  Lisieux  à  Gticé,  11  1.,  5  p.  7. 

Livarot  (a) ,  4  1.  Vimoutiers,  2  1.  Gacé,  5  1. 

(a)  Livarot  (  Calvados  ),  village  renommé  par  ses  fronagrs. 


De  Falaise  à  E stries ,  9  1.,  4  p.  j. 
Canon,  5  1.  £strées>  4  1. 


DE  CAIH  A  I^LAISE. 


DE  PARIS  A  CAEN,  55  1.  i,  27  p. 


Le  Mirchë-Neur 

L'Hdtellerie 
(i)  LUIeux 

Eatrée» 

Moult 
(0  C«n 


coiuidéraDe  et  ancicDiie,  cbef-lieu 

rec  cour'rojale ,  iribimaux  de  pre- 

,  collège  rojal,  muiée  de*  arts, 

des  rDanufaciures,  conserralioD  des 

.  Curiotite'i  :  te  chàlcau  et  tes  for- 

:  ou  !>epl  mille  hooiiDes  en  bataille  ; 

ajc  aux  daines,  l'une  Tondée  pai- 

Guillaume- k— Conquéraal ,  qui  y  a  sud  tombeau,  l'auli-e  par  la 

leine  Malhilde  j  l'église  Saint-Pierre ,  le  séminaire ,  ou  se  trouTcnl 

ta  bibliothèque  publique  de  près  de  40,000  Tol. ,  el  la  mairiei  le 

palais  de  justice ,  la  préfecture ,  la  maison  de  Malherbe ,  le  jardin 

lie»  plantes,  la  promenade  du  CotirJ'la-Âcine ,  le  port,  renommé 

poui'  Ja  eonsti-uctiou  des  navires  marchands.  Commerce  -  huUe, , 

poissons,  salaison  de  maquei'eaui  et  de  harengs;  manufactures  de 

seines ,  (iilaines,  loilc,  etc.  C'est  la  pairie  de  Malherbe,  de  5é- 

i^rais,  de  Huet.  ÉTéque  d'ArranchCs.  /'silr/j'.' d'Angleterre,  d'Es- 

pasnie,  de  la  Vicioiic,  de  la  Place-Roïale.   jlrgmre .  à  4  I.  E.  de 

Cxi-n,  c.'.l  renommé  ]iar  «m  eieellenl  miel.  Librairie  de  l.ecréne. 

l'oii.  a:, 1101) h. 


coMHLMCAiio::is. 
De  Cam  à  Falaist ,  9  I.  4  p.  7. 
l.anganncrk,  j  1.  Falaise  (a),  *  I. 
.«.  1-.,..,-..  roy«paK«!M. 


06  DE  CAKN  A  CONDÉ-SLR-NOIREAC» 


De  Caen  à  Rouen, par  Honneur,  31  1.  |,  i5  p.  j. 


Troam 

3 

(r)  Pout-Audemer 

S 

Dozulé 

3 

Bourg-Achard 

S 

(a)  Ponl-rEvêquc 

*•/» 

Les  Moulineaux 

3 

[6]  Honfleur 

4 

{d)  Rouen 

4 

(a)  Pont-l'ëtèqub  (Calvados) ,  petite  TÎlle  sur  U  Toui|iie.  Cmn- 
inercc  :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  exceUêoa.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Pout-l*ÉTéque  offi«  des  cam- 
pagnes cultivées,  couTcrtas  et  élevées  :  c'est  un  des  plus  beaux 
cantons  de  la  Normandie. 

(6)  HoxFLEuii  (Calvados) ,  à  rembouchure  de  la  Semé,  vî»4-vîs 
du  Havre-de-Gràce ,  Elle  possède  un  tribunal  de  commeroe  »  une 
bourse ,  un  poi*t  où  Ton  construit  des  vaisseaux.  CuriasSttt  :  la  rétt 
lie  Grâce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cbapelle;  la  jolie  promeaade 
des  cours  d*  Orléans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre  y  bois  y  mo- 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons,  ffélei  du.  Cheval-Blanc ,  sur 
leporl.  Pop.  10,000  b. 

On  peut  remonter  la  Semé  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Boqme, 
montagne  dont  la  pointe  offre  une  vue  magnifique. 

(r)  PoxT-AuoEMER  (  Eurc  ) ,  ville  siluée  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Riile,  avec  tribunal  de  première  instance  et  salle  de  spectacle. 
Commerce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux.  Hôtel  du  Potnl'Etain , 
tenu  par  M.  J.-B.  Nouché.  Pop.  5,100  b. 

((tj  Rouen.  Voyei  page  3. 


De  Caen  à  Condé-sur-Noireau,  10  1.  7,  5  p.  j. 
Hai'court-Tbury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  (a),  4  1    *J9. 


(a)  Co.^DÉ-sua-NoiREAtJ  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunal  de 
première  instance.  Commerce  :  draperie ,  coutellerie ,  toiles  dé  co- 
ton, miel,  clievaux,  lin  fin.  Pop.  5,000  h. 


DE  VIRE  4  i  01 


CÔKMUiflCATIONS.' 

De  Caenà  Pcntorson,  30  1.,  15  p.. 

MondraiiiTiUe  ^    Ml         Saint-Serer  3 

MaisoDceUes  3  'f,     (h)  Ville-Dieu4eft-PoGies        3 


Le  Ménil-Au-Zouf  3 

(a)  Vire  4'/, 


(r)  ÂTrancheB  5 

{d)  Pontorsoa  5 


(il}  ViRB  (Galtftdoè) ,  petite  viUc  située  sur  la  rÎTÎére  du  mène 
nom,  arec  tribiunaux  de  première  instance  et  de  commerce.  C^ 
riosUtt:  l'hôtel-de-'viUe ,  la  Tallée  de  Féaux  s  le  hola  Samt-Âfarim, 
les  enrîrons ,  les  escarpeméns  de  la  Vire.  Commerce  :  toiles  fines , 
serges,  draps,  papier.  Hoielà^  Cheval-BUmc.  Pop.  8,000  h. 

(é)  ViLLE-DiBD-LEs-PoÈLEs  (Mancbc  ) ,  petite  rille  ou  bourg  sur 
la  Sienne.  Commeree  :  chaudronnerie  et  ouvrages  en  cuiyre.  Hétel 
du  Lion-d'Or.  Pop.  2,900 h. 

(c)  AvRAifciTEs.  f'byet  page  100. 

(«/)  Po!«TORso?f  (Manche),  situé  sur  le  Couésnon.  C^est  là  que 
résida  Duguc^cUn,  grand  connétable  de  France.  Commerce:  toiles. 
Pop.  1,900  b. 


De  F  ire  à  Mcrtainy  5  1.,  2  p.  7. 

Sourdeval  (<i) ,  3  1.  Morlain  (6) ,  2  1. 

(/i)  SouRDETAL  (  Manchc  ) ,  gros  bourg  ;  dépôt  des  nombreuses 
papeteries  des  environs.  Pop.  4,000  h. 

Ces  fabriques  de  papier  existent  à  Beau/tal,  Samt' Barthélémy, 
Brouhahu  f  Vengeons. 

{è)  MoRTAiit  (Manche),  petite  Tille  sur  la  rivière  de  Lances , 
eoTÎrouuée  de  rochers.  C&mm^rr^  :  bestiaux ,  dentelles ,  toiles  , 
font  aines  jpinérales.  Pop.  3,000  h. 


De  Vire  à  Ccrulé-sur-Noircau ,  6  1.,  3  p. 
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un  des  beaux  ouTrages  de  la  sculpliire  nodenic  ;  deux 
couvertes  en  1 803  dans  cette  église ,  qne  Toki  croît  être  !*■ 
comte  de  Hanau  Sawcrden,  Faiitre  sa  aie ,  âgée  de  dis  tmn 
ron  ;  Thôtcl  de  la  Monnaie  :  les  pièces  qui  y  sont  fiajyéaa 
la  marque  BB.  Derrière  cet  hôtel,  en  lonmanA  k  çmmm,  am 
dans  une  ile  qui  conduit  aux  pontaoouTertSy.CRi  Vmt 
grande  écluse  construite  par  Yauban.  Le  janlÎA  friTlwwnm> 
riche  en  plantes  étrangères.  Commerce  :  taliMiy 
fonderies  de  canons ,  taUlauderies ,  forges  ,  otli&vrane  i 
liqueurs,  faïence ,  porceUmie y  librairie.  fflUeit^ét  YEâfA,  %à 
Fleur,  du  Poêle-dea-Vigneroos,  me  de  iarNnéejileao,  éê.  SoIéO- 
d'Or.  Libraire  p  FcTrier.  Pop.  50,006  b. 

OcTEioB  4  comuLTsa  :  Deserq)ikm  de  Stnutmurg^  par  F«g^ 
Méricourt,  îi\-12 ,  1825.  StnuBam^,  Lofiuik. 

ENTIRONS  DE  STIUSBOCiC* 

ttors  des  portes  de  la  TÎlle  sont  qnaiHilé  dejardSat  4e  plskairir 
appartenant  à  des  particuliers  :  le  jardin  CkrittàmM  hirê  dt  la 
porte  des  Pécheurs,  et  le  jardin  Baidener,  bon  de  kpqtia 
Bouchers.  Ce  dernier  est  sur  le  chemin  qui  conduif  i 
on  y  a  élevé  un  monument  au  général  iClâi^.  Dans  FUe  du 
sur  la  route  de  Rehl,  est  un  autre  monument  oonsacré  4 

Holrrium-  Cette  promenade  commence  dés  le^glaeîs  en 
du  fort  Mutin ,  et  ra  jusqu'au  canal  dit  des  CkÊvpemtirrt  de 
teauxj  au  delà  duquel  elle  s'élargit,  et  se  partage 
allées  de  vieux  et  gros  tilleuls  plantés  eu  1693  par  Le  Nortra  t  Pal* 
lée  du  milieu  aboutit  à  un  village  de  1,700  h.    .. 

\J  Orangerie,  Elle  est  située  sur  la  rite  droile  au  vnanft  A 
Strasbourg;  elle  se  compose  d'environ  140  ^êds  d*affbns  «sa-* 
tiques  de  la  plus  belle  conservatiofi. 

Les  Contades ,  hors  de  la  porte  des  Jui6  :  son  éleiidua  mk  de 
plus  de  9  hectares  ;  à  l'extrémité  de  la  grande  allée ,  aat  unajidia 
guinguette. 

EAUX  MINÉRALIS  AUX  ENTIROM  01  STRAlBOUlOw 


yùderbrmm,  <vîlUge  aux  pieds  des  Yosgea,  k  10 1.  de 
hourg  :  Teau  minérale  est  froide  rnmain  ceUas  du  dépaitoaMBl  du 
Bas-Rhio. 

BrunuUh,  source  découverte  an  18S4  :  à  paupmlea 
principes  que  les  eaux  de  Phmkiètes* 


t>t  8T«A«B  i  :  ,  ftfl 

SouUtiad,  prés  du  Tilbj 
La  MNirce  jaillit  d'un  coteau  j 
l«a  maladies  de  la  peati. 

Ntuivtyer,  <biu  une  plais    agrëaU»,  a   \h  \.  ic  Stnabourg, 
eau  apéritiTe,  diurétique,  tonioue- 

CUiemiû.i  I.  S.  O.  de  9  ,  emplajée  «eu- 

leracDt  OD  baim.       -^ 

-^vmkem,  31.3a  Stratboarg,  source  <d)jet  d« pélerinag* reK- 
gieux  ,  agrétible  à  txnre  ;  bomtepourla  MBtd  prise  comme  boitMMi. 

ffelMatt.à  fi  I.  de  SirailiourEs  émoHîeatc,  rainicbitsaiite. 
On  l'administre  en  bains  :  IxnM  pour  boissons. 


DE  PARIS  A  STRASBOURd\ 

2* route,  par  Metz,  120  1.,  60  p. 

De  Pans  à  Chàlons.  '\  (i)  Châlcau-Salias  i 

(  P.  p.  7  I  )  4Î  '!  [=:]  Moyenïic  3 

De  Chàlons.i'i  MoU.  ,         Bourdonnay  ï 

(V.  p.  Tl)  37  il         Héraing  5 

Hargne  3  :         d'Hémiog  à  Siraabourg;. 

Sol^e  3</,  '             (t>.  p.  86)  tS'J, 

;■)  Dclme  3  j 

(a)  DïLBE  (Meurthe),  bourg,  a  450  h.  Salines. 
(*)  CHvTE>L*-StLiX9.  rorjn  pape  81. 
V)   Moictvic.  foyri  page  BO, 


De  Slrastcurg  A  Saveme,  g  1.  j,  4  p.  ^.  " 
SiuuLeim,  3  1.  Wiliheîio,  2  1.  '(,.  Saveme,  4  I.  Foy.  p.  80, 
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•i 


De  Saveme  à  Sélesua,  13  1.  f,  6  p.  \. 
AVasselonne ,  81.  'j,.  Oberakenn,  51.  S^ietlaft(«)t  SL  * 

(a)  SâLBSTAT  (BM-Rkm),  uuMBiie  ei  forte  ville  nr  ViUé 
fut  inTflniée  la  ntniére  de  voniîsaer  les  vases  de  IM».  CÊtamm 
maimiâctiires  d^amies»  feodenes  de  far,  enm*»  blHHlâiaaE 
boonelenes.  jÊuèergess  le  Bouc  »  la  GomeHM.  Fiop*  ^^OTOk 

CiUfefiaf»(Bas-BUD),  près  de  SOeêkii,  a  d-  ■wiiri  lUi  u 

percales,  calicots ^  ele.  Pop.  3,000  h. 

'\ 

De  Strasbûurg  à  Kelk,  2  L,  1  p«. 
Zl^  Slrasbeurg  à  Landau,  20 1.  i,  18  p.  f. 

Bmmatli  4 

(a)  Hagueoau  3 

Sulu  4 


Barl)elrolk(p.  élr.) 
(«)  Landan  (  p- élr.  ) 


{a)  EUgubnjcu.  Voyez  page  81. 
(^)  WissEMBOima  (  Bas-Rhîn) ,  ville  sur  la 
d  «xcellenles  fortifications  Domiiiées  lignes  de  Wàsemàmm^m  C 


ville  n'a  conservé,  d'après  le  traité  de  1814^  cpt'oB  fiM 


1 ,000  toises  sur  la  rive  ^uche  de  la  LatHer. 

ries,  bonneteries  et  fabriques  de  chapeaiiz ,  maimfcclTede  tal 

Pop.  5,696  b. 

(tf)  Laitdau,  viUê  ^Nrte,  cédée,  en  1815.^  Itl'i 


De  SlTosieurg  à  Basle,  30  L,  15  p. 


Gros-KeÉri» 


Kram  .4     { 

Frisenbeim  3     t 

Marckolseim  4  */«  t         Saint-Louis 

{a)  Nenf^Brisacb  .     .  ,      4                     -      -  - 

Fessenbeim  *  '    '      8 


(^)  Basle  (  Suîiae) 


(a)  NioF-BaiSACa.>^0yss  la  table. 
{b)  Baslb  (Suisse)  (1). 


(i)  Veyes  MmmAJk  vjmgÊer  m  Smmi  psrEM.  ia-i's,  iS»C.  • 
Audin,  ^âfti  èm  Aa|VsiiBf ,  n*  iS. 
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De  Siraslourg  A  Germesheinit  23  1.,  11  p.  ^. 

La  Wanzenau  3  fl  {a)  Lauterbourg.  4 

Dmzenheîm  4  1        Rhinzabon  _  4 

Bcinheim  .4 1|        Germesbeim  ^      4 

(a)  Lautikbodao  (Bas-Rhin),  petite  Tille  sur  la  LomUt,  C'est 
entre  cette  ^ille  et  fF'tssemhmtrg  que  sont  les  lignes  connues  sou» 
ce  dernier  nom.  P<^.  3,500  h. 


De  Strasbourg  à  Obemheim,  6  L,  3  p«^ 

Eotzheim,  3  1.  Obemheiniy  3  1. 


De  LaïUerhourg  à  Spire,  12  1.,  6  p. 
Rhinzabem,  4  l.  Geiinesbeim ,  4  1.  Spire  (p.  étr.) ,  4  1. 


De  Haguenau  à  Niderbrorm,  4  1.2  p. 


De  Bâche  aux  Deux-PcnU ,  7  I.,  3  p.  t« 
Escb^eiler,  31.  Deux-Ponls,  41. 


De  Fenestrange  à  Eorbach,  7  I.,  3  p.  7. 
BouquenoiD,  3  1.  Rorbach,  4  1. 
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DE  PARIS  A  EVREUX,  26 1.,  18  p. 


Nanterre  Z 

Trid  S 

Meulan  3 


Blmtes  4 

Bonnièret  S 

W  P«cy  4 

(è)  Efreuz  i  < 


r^y^  la  àenBngùoa  mpogrifiMyt  jaiyi'à  Mmitttw»  p^p.  10 

et  suiy.         .      . 

(a)  Pact  (Eure) ,  ancwMift  vilk  de  Wowwdh. 
blé ,  bétail ,  étoffios  de  laine.  P<»p.  4J00  h. 

{6)  EvRBux  (Eure),  ^ille  andeone»  cbeMiea  de 
de  rEure ,  siège  do  préfecture ,  d*évéelié  el  de  trOmoal  de  ; 
instance.  Elle  potsMe  ne-jardin  botan^da, 
blique.  Curiosités  :  la  cathédrale»  rbomice  de  la  piêfrelare. 
véché ,  le  collège  »  la  salle  de  spectacle,  les  judioa  el  le  pMe. 
merce  :  draperies,  toile,  grains,  cidre  :  c'est  la  patrie  <  ~ 
H6telà\i  Grand-Cerf,  le  premier  établittanent  d^vroex 
ratnar  :  à  Tbôtel  du  Grand-Dauphin;  Noret  prend  des 
naires ,  a  des  remises  et  éouriee  trèa  eoeeeedea*  Pop.  9,^ 


COMKinviCAtlOllS. 

lïÉvrtux  à  Lottvûrs,  6  l.,  3  p.  r  (^ff«  pag*  11}< 


De  Louviers  à  Rouen,  par  EUeuf,  10  !•  1,  5  p.  \* 

(^^y.  pag.  14).        .^ 


D'Evmx.à  NenamcemH,  8  1.'»  4  p^^ 

Damrilie ,  5  1.  Nooanconrt  ,31.  ^  * 


De  Ncnancourt  à  Conclus ,  7  1.,  3  p.  f . 


p^'  ,* 


fc< 
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De  Damville  à  Femeuil,  5  1.  f ,  3  p.  j. 


De  Ccnches  à  Elbeuf,  9  1.  -^y  é  p.  |. 
La  Comniaiiderie ,  h  1.  Elbeof ,  6  1.  *|,.  Voyez  page  14. 


De  Pacy  à  Dreux. 
Anet)  5  1.  Dreux,  4  1. 


DE  PARIS  A  LISIEUX. 


r 

De  Paris  à  ETreux. 

(v.  p.  92)  26 

La  Cotnmanderie  4 

La  Rivière  Thibouville  4 


Le  Marché-Neuf 
L'Hôtellerie 
(a)  Liftieux 


3 


(a)  LisiEux  (Calvados],  ancienne  ville  connue  du  temps  de 
César,  et  située  nu  confluent  de  la  Touques  et  de  VOrhee  :  c'est  le 
siège  de  tribunaux  de  preroicre  instance  et  de  commerce  »  d'une 
chambre  de  manufactures,  d'une  sous-préfecture.  Elle  a  des  mes 
larges  et  bien  aérés;  ses  édifices  sont  en  général  bien  bâtis,  sa 
salle  de  spectacle  est  jolie.  Commerce  :  fabriques  de  toiles  de  cre- 
tonne, de  flanelles,  de  couvertures ,  blé,  lin,  chanvre,  bétails 
que  nourrissent  ses  pâturages.  Hôtel  lenu  par  M.  Lefèvre^  rue  au 
Char,  no  2.  Pop.  10,200  h. 

Orbec ,  sur  la  rivière  de  ce  nom ,  est  une  petite  ville  à  41.  S.  E. 
de  Lisieux,  qui  fabrique  de  gros  di*aps.  Pop.  3,000  h. 


De  Lisieux  à  Yvetct,  18  L,  9  p. 

Pont-Audemer,  8  l.  Voyez  p.  96.  La  Meilleraie,  6  1.  Yvetot, 
4  l .  Voyez  page  16. 


9  i  DE  FALA^iSE  A  ESTREES. 


De  Luieux  à  Falaise,  t3  1.,  6  p.  |. 

Esirécs,  4  1.  Canon,  4  1.  Falaise  (à)  51. 

[a)  Falaise  (Calvados),  TÎHe  assez  importante  de  NonMoifte 
sur  VAnte,  a^ec  tribunaux  de  première  iastance  et  de  CQaaM^:ce, 
théàlrc,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  mousselines,  c^alicoU,  den- 
telles, teintureries  renommées,  bonneterie  estimée.  Foire  df  Gui' 
hrai  dans  un  des  faubourgs  de  Falaise,  du  16  au  30  août.  On  t 
vend  des  laines ,  mérinos ,  des  chevaux  de  luxe  et  autres  :  les  effieû 
doivent  être  protestés  le  26.  C*est  la  patrie  de  GuiUaiiiae«le-GoB- 
quérant.  Hôtels  du  Grand-Turc,  du  Grand-Cerf.  Lih,  Laulour. 
Pop.  14,500  h. 


De  Lisieax  à  Pont-V Evéque ,  4  1.  ^ ,  2  p.  ^. 


De  Falaise  à  Condé-sur-NoireaUf  7  l.,  3  p.  7, 
Pont-d'Ouilly,  4  1.  Condé-sur^Noireau ,  3  l. 


De  Lisieax  à  Gacé,  11  L,  5  p.  7. 

Livarot  {a) ,  4  I.  Vimoutiers,  2  I.  Gacé,  5  1. 

fa)  LivABOT  (Calvados  ),  village  renommé  par  ses  fromagrs. 


De  Falaise  à  E stries ,  9  1.,  4  p.  7. 
Canon,  5  l.  Elstrées,  4  1. 


DE  CABN  A  V^LAISE.  95 


DE  PARIS  A  CAEN,  55  1.  ^,  27  p.  |. 


De  Paris  à  Bonnières. 

Le  Marché-Neuf 

3 

(v.  p.  92)              18 

L'Hôteliene 

3'/, 

Pacy-sur-Eure               4 

{6)  Lisîeux 

3 

{a)  Evreux                           4 

Estrées 

4 

La  Commanderie           4*|, 

Moult 

3'(, 

La  Ki'vière-ThibouviUe  4 

1  (c)  Caen 

4 

(a)  Ethecx.  frayez  page  92. 

(6)  LisiEux.  Foyei  page  93. 

(r)  Caest  (Calvados),  ville  considérable  et  ancienDe,  chéf-lieu 
du  dé|>arteroeDt  du  Calvados,  avec  cour  royide,  trîbuDaux  de  pre- 
mière instance  et  de  commercé ,  collège  rojal ,  musée  des  arts , 
bourse  de  commerce ,  chambre  des  manufactures  ^  conservation  des 
forêts,  division  militaire  (14").  Curiosités  .'le  château  et  ses  for- 
tifications ;  on  peut  y  ranger  six  ou  sept  mille  hommes  en  bataille  ; 
l'abbaye  a\ix  hommes  et  Tabbaye  aux  dames.  Tune  fondée  par 
Guillaume-le-Conquérant ,  qui  y  a  son  tombeau,  Vautre  par  la 
reine  Malhilde;  Véglise  Saint-Pierre,  le  séminaire,  où  se  trouvent 
la  bibliothèque  publique  de  prés  de  40,000  vol. ,  et  la  mairie  ;  le 
palais  de  justice ,  la  préfecture,  la  maison  de  Malherbe,  le  jardin 
de<  plantes,  la  promenade  du  Cours-la- Reint ,  le  port,  renommé 
poui-  Ja  construction  des  navires  marchands.  Commerce  :  huilt^ , 
poissons,  salaison  de  maquereaux  et  de  harengs;  manufactures  de 
serges,  futaines,  toile,  etc.  C'est  la  patrie  de  Malherbe,  de  Sé- 
grais  ,  de  Huet,  évcque  d'Avranclfcs.  /^o/5r/j;  d'Angleterre,  d'Es- 
pagne, de  la  Victoire,  de  la  Place-Royale.  Argciice ,  à  4  1.  E.  de 
Caën,  est  renommé  par  son  excellent  miel.  Librairie  de  Lecrène. 
Por,.  37,000  h. 


C0MMUNICAT10?IS. 

De  Catn  à  Falaise ,  9  1.  4  p.  7. 

1  anganneric ,  5  1.  Falaise  (a),  4  1. 
id^  Taumsi.  Voyez  page  94. 


9G  DE  CAEN  A  CONDÉ-St'R-NOIEEAC» 


De  Caen  à  Rouen, par  Hcnfleur,  31  1.  7,  i5  p.  ^. 


Troam 

3 

{c)  Pout-Audemer 

S 

Dozulc 

3 

Bourg-Achard 

5 

{a)  Ponl-l'Evêquc 

*•;« 

Les  Moulineaux 

3 

(b)  Hoofleur 

4 

{d)  Rouen 

4 

[à]  PoxT-L'ËTiQCB  (CalTados),  ]>etite  TÎlle  sur  la  Touque, 
mtrce  :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  csceUena.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Poul-rËTèque  offine  des  cam- 
pagnes cultivées,  couTertts  et  élcTees  :  c'est  un  des  plus  beau 
cantons  de  la  Normandie. 

(^)  Hoofleur  (Calvados) ,  à  rembouebure  de  la  Semé,  tia-«*Tis 
du  ffavre-de-Gràce ,  Elle  possède  un  tribunal  de  commeree,  nue 
bourse ,  un  poit  où  Ton  construit  des  vûsseaux.  Curiasâes  s  la  céte 
lie  Grâce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cliapelle;  la  jolie  prooienade 
des  cours  d'Orléans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre ,  bois»  mo- 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons.  Hâiclàa  Cheral-Blanc ,  sur 
le  port.  Pop.  10,000  b. 

On  peut  remonter  la  Seine  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Roqme, 
montagne  dont  la  pointe  offre  une  vue  magnifique. 

{c)  Po'T-AuDEMER  (  Eurc  ) ,  viUc  située  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Jiille,  avec  tribunal  de  première  instance  et  salle  de  spectacle. 
Commerce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux.  Hôtel  du  PotHl'Etain , 
tenu  par  M.  J.-B.  Noucbé.  Pop.  5,100  b. 

(</)  RouF.iv.  Foyer  page  3. 


De  Caen  à  Condé-sur-Noireau,  10  1.  7,  5  p.  j. 

Harcourt-Tbury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  (a),  4  1    >/,. 

{a)  Coxdé-sur-Noiebâd  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunal  de 
première  instance.  Commerce  :  draperie,  coutellerie,  toiles  dé  co- 
lon, miel,  cbevaux,  lin  (in.  Pop.  5,000  b. 


COMMUNICATIONS. 

De  Catn  à  Pentortcn,  30  I.,  \h  p.. 

Hondrainiille  S   .  li         Sùnt-Serar  3 

HatMDcdle*  S-|,     (1)  Ville-Dieu^e^Poiles  3 

Le  Ménil-au-Zauf  %         (e)  A'uvncW  5 

(n)   Vira  4  %  \  (<^  PootorMo  S 

(«)  ViB*  (C>l«*ilaè) ,  )>et!te  -tille  litoëe  mr  la  ririère  du  ntae 
Bom,  arec  iribunam  île  première  itutaitce  et  de  coimDerce.  CW- 
riot^ù:  rhdtel-<le-Ti1le ,  la  rallée  de  Veaux,  le  boii  iotn/- Jfarân  , 
lei  caiîrout,  les  escarpemeDS  de  la  Vire.  Coratureei  toiles  finea, 
ser^c»,  drapa,  papier.  BStrlAu  Cheral-BIânc.  Pop.  8,000  L. 

{6)  YiLLi-Diii'-LE«-PoÈLEs  (  M.incbe  ) ,  petHe  Till«  ou  bourg  sur 
Il  Sieime.  Commrree  .-  chnudnHuierîe  et  ouvrages  en  cuivre.  HâUl 
du  Lion-d'Or.  Pop.  î,900li. 

M  Av«i!.daEs.  foy«  pnge  100. 

(rf)  PosTOBSos  (Manche),  litué  sur  le  Couétnoji.C'vH  là  que 
résida  Dugucv:lin,  grand  oonnélable  de  France.  Conmerea  toiles- 
Pop.  l,')00li. 


De  Vire  à  Mcrlain,  5  1.,  2  p. 

Sourdeval  (fl) ,  3  1.  Morlaln  (i) ,  î  I. 

[a)   SacHOEViL  (Manche),  );ros)iourg;  dépât  des  ni 
papclerics  des  envii-ons.  Pop.  4,000  h. 

Ces  fabriques  de  pnpicr  eiisleol  it  Beaufial,  Samt- Barthélémy, 
Brouhaha,  fntgeom. 

{t)  MoBiii»  (Manche),  petite  TÎIIe  sur  la  riii^re  de  Zonrrrj, 
arrironuée  de  roebera.  Conunfrce  :  bestiaux ,  dentelles ,  loites  , 
faolaioBS pinérates.  Pop.  3,000  h. 


De  Vire  à  Contlésur-Noircau,  6  l.,  3  p. 


98  M  râHSiA*  CHEAMUéft. 


DE  PAiUS  k  CHHlBOURGr,  SU.  if  *i  p*  f 


(e)  Cften  4 

Brettmlfe    ^  % 

-  -La  Cndbe  '-'"*''   ^-'«l-'I^ 

ii 


De  Paris  à  Bomièrtt^ 
(v.  p.  95e)        '     18 

Pacy-sur-Eure  4 

(tf)  Erreux  4 

La  GonuoÉÉflBna  '       *  4  'U 

La  RiTÎen-TliaiMtlfe  4     ' 

Le  Marclié-Nelir      '     I 

L'H^Uellerie  8  >/« 

{6)  Liaieux.  .1 

"Estréez  .      4      |  -  r.  i.-^it»  .    -•  .^tf- 

(a)  ETKtox.  Faifa  page  9t.  ...'-:.  «.i^^^r-  ,- 

(è)  LnBDX.  f^ay»  pago  9).  -^•^  .  r»,  - 

(c)  Caih.  f^Mfecpaga95.  .    >..  ^y  *•' 

{d)  Bàtkqx  (Calfadoa),  TÎlle  aiMf  ballo  nr  r«^^^«ifii^^ 
presque  formée  que  d'une  me  qui  la  tifti 
gueur.  Elle  possède  des  tribunîttUL  da  proniiéip  m 
commerce  y  une  bourse  da  oommeroe^,  une  dbaaDkfli  dip 
tures.  CurmUù  :  la  calbédrale  |  et  aartoot  la  flocbar  ém  < 
église»  la  tapisserie  de  la  reine  MaAâUe.  M.  TdbU  4»  !• 
penbe  que  cette  tapisserie  n'esl  pas  de  la  SsaMna  da 
Conquérant,  (^oir  son  ifdnadv»  iD-4*«  CSna,  1894*) 
bœufs,  moutons^  chanTre,  beurre,  febrignas  da  lôil  ■■,  «b^b» 
velours;  cidre  renommé.  G*est  ia  pairie  d»  Iùb^hL  Mfedr  da 
Luxembourg,  le  Grand-H6tel.  itiilfvôv;  6raat«  ftap.  10,000  k. 
A  6  1.  O.  de  Bayeux  on  la  visiter  is^pm,  ft^QHM  «ar  aofi 
cidre,  ses  salines,  son  beurre,  ses  jambuos.  ^6f*  tyOOOli. 

A  4  L  est  la  beiia  grotte  dWmwgiWr  u—  det  nwmià 
i*elles  du  Calvados.  .•....• 

Marignjf,  à2L  «j,»  aWMqtiriérede  pîornadttltîlM 
mées  pour  trottoirs  et  balcons.  -v  '^    imi^.u  .  * 

(€)  CâmaaTMi  (1I«m4m)»  petit»  viUo  dtM.ITair 
ru<wwiijig:blé;,jyidi»»tbimvratliii»loîh,lli|^ 
de  mer.  Pop.  S9OOO  b.  -  ..«-i'm  •  lâgl^^iM, 

(/;  VALooifas(lfanebe),  jolie  TiiktarlaJrayybywf^^^ 
préfecture  et  tribunal  de  prôméra  itanpr.  "CàrmiàÊ:  'km 


rou;» .  Commerce  :  beurre  salé ,  toîla ,  nrqnilWf ,  liliiirf  pipi  Fwîs. 
HôUUm  Giand-Turc.  Pop.  6,800  h.        ^ 


Uche  :  cUe  dispute  à  Cherbourg  l'existence  d'un  porl  au  moyen 
ige,  (Voir  !  De'taib  hâtorique  di  ratieien  port  de  Cher bmtrg,  par 
AHelÏD.  Oierbourg,  IB16.) 


COMHORICATIONS. 

De  Ckertcargd  Âvranchts ,  32  I.  ^,  14;  p.  |, 

'a)  ValogncB  ^  j[  (■O  Coulaaces  4 

h)  Sainte-Héi'e-Eglise  4     (c)  Granville  G  •]. 

iV)   Carenlan  3     (/)  Avranche:!  6 

Perien  4  || 

{a)  ViLooire».  Toyet  p»gc  96. 

l'ft)  Sii!i«E-MÈiiE-EaLisE  ( Manche )/ hnurg  de  I .Bit  b. 

:c)  CinESTni.  roy^ipagcSS. 

[d)  Covtincu  (Handie),.  ville  siiuée  but  la riifi  droite  de  îa 
Soiuie .  avec  jou»-prd(bolure,  tribuniui  de  première  îasiance  et 
de  comNMi'ce,  ullo  de  tpeetacle,  bibliolbnpie  publique.  Curioii- 
tc't  :  M  caihériiale ,  UD  des  beaux  moiiuineos  de  l'arcbitecture  go- 
lliîquo,  le  portail,  tes  lovf  ,  le  dâraCi  l'église  Saiot-Pierre,  l'cTé- 
ché,  les  promeiHulea  de  la  ûlle,  l'aDcien  aqueduc  appelé  l«s 
PiUeri .  de  consIructioD  romaine ,  et  sous  lequel  passe  le  cuiiicuu 


1  00  DE  BilTEUX  A  SAIN T-LO. 

Bullcssat,  aqueduc  qui  tombe  en  ruines,  les  places  publiqi 
Commerce  :  grains,  beurre,  Tolailie,   bestiaux,  laine,  etc. 
hraire  :  Voisin.  Hôtel  d'AnglctciTC.  Pop.  9,000  b. 

>')  Graitvillr  (Mancbe),  jolie  Tille  arec  port,  tribunal 
«hambrc  de  commerce.  Commerce:  importations  de  denrées  c 
niales  >  et  marchandises  du  nord  et  du  oudi  de  FEurope  pou 
Basse-Normandie,  pèche  d'buhreu  de  Cancaêe,  salaisons;  en 
pôi  de  sel,  construction  de  nairires.  Hôtel  du  CheTal<^k 
Pop.  7,000 h. 

(/^  Athaiccbes  (Manche) ,  ancienne  Tille  sur  une  montag» 
bas  de  laquelle  coule  la  rÎTÎère  de  Seez  «  à  '|s  I.  de  la  mer,  c! 
lieu  de  sous-préfecture,  avec  tribunal  de  première  instance; 
possède  une  bibliothèque ,  une  salle  de  speetaele.  Curiosités  : 
salines  de  V^vranchm  et  le  MontSamt-Mkhel,  dans  la  bai< 
Cancale.  Commerce  :  sel,  cidre,  orge  et  aToino.  Pap.  6,30< 

Cancale  (lle-ot-Vilaine)  est  une  petite  TÎlle  qui  a  un  bon  p 
et  une  baie  du  même  nom  abondante  en  ezceUentea  hnltres.  Cwrt 
tés  :  la  Tue  dont  on  jouit  de  son  église ,  les  détaib 
cet  édifice,  le  chœur.  Pop.  3,000  h. 


De  Valog^nes  à  Sainl-ff^ast,  4  1.»  2  p. 


De  Bayeiix  à  SaùU'Lé,  8  1.,  4  p. 

Vaubadon ,  3  1.  Saint-Lô  (a) ,  5  1. 

(a)  Saint-Lô  (Blanche  ) ,  petite  Tille  sur  la  Fàr,  aTec  tribur 
fie  première  instance  et  de  commerce.^  Curiosités  :  Téglise  Sai 
Ooix  (1).  Saint-L6  a  une  bibliothèque  que  M.  Dibdin  traite 


^i)  M.  de  Genrille,  MTanl  archéologue,  a  reconno  que  reUe  «^lUc 
(|uelquc  sorte  primiiive  ,  a  mtvî  de  modèle  à  beaucoup  d^autret.  En  eff 
)  en  a  plasieur»  sur  le  bord  de  la  mer,  et  jusque  dana  le  ptj^dt  Galka 
<>(>nt  faite*  sur  le  plan  de  celle-ci.  Au  nord  de  ceUe  église  esi  ud  bAtÎB 
nomme  jadis  VjébbatiaUf  où  se  trouTeni  des  souterrains  fort  étendus.  Cetlt  i 
lie  bàtimens  considérable  a  été  faite  on  commencée  tons  le  règne  de  Ch 
magne.  Dans  la  demenre  du  maire  est  le  famen  Cippe,  nannnrfl*  mari 
Thorigny-f  qui  fut  trouTe'  il  y  a  a 45  ans,  el  en  a  i8oo  d^iiiHacit.Lss  ji 
(le  Noire-Dame  sont  construites  de  pierres  qui  n^oni  pas  sis  ^ooees  d^diaii 
et  percées  k  jour  de  toutes  parts ,  sans  qu^acun  lien  les  unisaenu  11  ne 
pas  oublier  le  charmant  jardin  de  M.  SaintoThomat ,  du  c^te'  de  b  ro« 
Carcnun,  Tertiable  jardin  de  fee.  Six  routes,  dVin  atpeclTari»,  abontisi 
la  ville. 


De  Saàa-Léd  Coatmce^^l  1.,  3  p/^. 
Im  Fmm,  3  1.  GonuneM,  4  1.  foyctpage  Sy.-., 


De  Samt-Là  â  Caraitan ,  6  I.  y,  3  p.  ^ 

Sunt-fean-de-Dij,  3  I.  ■(,.  CuentHi,  71. 


De  Saint-U d  yire,  91.,  4  p.^: 
Ttwienji  31.  Vire,  fil.  ^oy^ipage  97. 


E  P\R1S  *  LA  FERTE-GA.11CHER,  19  l.,  9  p. 


Neu  ill  j-Mir-  H  ame 
;a)   Lagny  , 

Couill;  3      II 

^a]  Ltc^iT  [Seïnc-cl-Mavne  ) ,  pclilc  lillc  sur  la  Marne  j  qui, 
iUds  nos  rcmpi  d'nnarcbic  Kodalc,  eut  à  souffrir  crucllemenl. 
Cotniien  paul  forge  ?  est  UDC  question  qu'il  ne  faudrait  pas  j  Taire 
n^e  aujourd'hui.  Commerce  .-  grains,  fromages.  Pop.  1,800  h. 

(i)  Coi,LOMiiiïKs(Seine-et-MarDe),  assc7,  jolie  petite  ïiUe,  chef- 
lieu  de  sous-pri'lêclure ,  sur  le  Grand- Merm.  Elle  a  d'assen 
Agréables  promenades ,  une  snlle  de  spectacle  où  l'on  dc  joue  du 
reale  presque  jamais  ,  et  un  cnbinet  littéraire  qui  n'est  guère 
plu*  fréquenté.  En  général,  ou  ;  eullire  fort  peu  tes  lettres  i 
mus  on  j  joue  assez  bien  aux  boules;  Commerce  :  tromagcs,  blé  , 
tanneries.  Pop.  4,â00h, 

(c)  Li  FenTi-Gtvcnii  (Seine- et -Mame)  lur  la  rÎTÎère  <!'; 
Morin.  Commerce!  bois,  serges,  fabrique  de  papier.  Pop.  I.ROOh. 


1  02  DE  COUILLY  A  MELUll. 


COMMUNICATION. 

De  Couilly  à  FonUnay  ^  5  t. ,  2  p.  ^. 


De  Lagny  à  Meaux^  5  I.,  2  p.  7. 

Couilly,  SI.  Meaux,  2  I. 


De  Covûlly  à  Melon,  11  L,  5  p.  y> 

Fontenay,  5  1.  Guignes,  8  1.  Melim,  4  1. 


FIN   DE  LA  REOIOIf  DU  !«ORD. 


BÉGION  DE  L'OUEST. 


DE  PARIS  A 

ALENÇON,48I.i,24p.  f 

Sérrcg 

2-/' 

TiKirta 

M  VemeuU 

S'(, 

Pont-Chartram 

Sainl-Haurîce 

U  Queue 

«ortagDC 

5'(. 

{6)  HoudBD 

Me»le-.ur-8»rtlM. 

Harolles 

Le  HéDU.Brou*! 

3'( 

(e)   Dreux 

C/^AleEçon 

3.|. 

(a)  Vi!naiiLLEs(Seuie-ct-Obe),  chef-lieu  de  dépan«D 
facture  ,  aTec  tribunaui  de  première  inslance ,  de  ci 
d'assises,  CTeché.  Curioiiei  :  l'église  SaiDl-Louis,  la  pacoilse 
Notre-Dame,  TarcIiCTêclu: ,  l'Lûiel  de  la  guerre,  serrani  aujour- 
d'hui de  caserne  ,  le  grand  commun ,  la  bibliolhèque  de  la  yille  , 
l'hâtcl  de  la  préfecture ,  l'hospice  royal ,  le  potager  du  roi ,  le  ly- 
cée ,  aujourd'hui  collège  rojal,  la  nouTeUc  maison  d'airèt,  U 
^^c,  le  chàleau  d'eau,  le  jeu  do  paume,  les  écuries  de  la  reine, 
U>  salle  de  spectacle,  1c  château  et  ses  galeries  célèbres  ,  les  ma- 
gnifiques jardins,  le  gnuid  Trianon  et  le  petit  Trlanon.  Pàpula- 
lioD  20,000  h.  (1). 

(6)  HoDDis  (Seine-et-Oise),  pelile  ville  surTf^lou.  Ctawii- 
£;>:  l'église ,  la  tour.  Coimatne  iVlè,  laine,  TolaiUe.  Popula- 
Lioii3,000b. 


OG  DE  CAEN  A  CONDÉ-StR-NOIREAC 


De  Caen  à  Rouen, par  Hcnfleur,  31  1.  |,  i5  p.  j. 


Troam 

3 

{c)  Pout-Audemer 

S 

Dozulé 

3 

Boiirg-Achard 

5 

{a)  Pont-rEvêque 

*'/> 

I^s  Moulineaux 

3 

(b)  Honfleur 

4 

(d)  Rouen 

4 

{a)  Porfi-L'ËTÈQUE  (CalTados) ,  petite  Tille  sur  la  Toiiqne. 
fncrce  :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  excelleai.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Pout-l'ËTèque  offine  des  cam- 
pagnes cultivées ,  couvertas  et  clcTées  :  c'est  un  des  pins  boaia 
cantons  de  la  Normandie. 

(6)  Ho.xFLEUR  (Calvados) ,  à  Tembouchure  de  la  Semé,  n»^ 
du  Havre-de-Grâce *  Elle  possède  un  tribunal  de  commerw  , 
bourse ,  un  port  où  Ton  construit  des  vaisseaux.  CwrhtStù  :  la  e^ 
tle  Grâce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cbapelle;  la  jolie  promeaide 
des  cours  d'Orléans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre»  bois,  mo- 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons.  /^«^/Ir/ du  Cheval- Blanc ,  sur 
le  port.  Pop.  10,000  b. 

On  peut  remonter  la  Semé  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Rogme» 
montagne  dont  la  pointe  oflre  une  vue  magnifique. 

(r)  PoT-AuDEMER  (  Eurc  ] ,  ville  siluée  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Bille,  avec  tribunal  de  première  instance  et  salle  de  spectacle. 
Commerce  :  blé ,  cidre ,  laines  et  bestiaux,  ffétel  du  Potnl^Etaio , 
tenu  par  M.  J.-b.  Nouchc.  Pop.  5,100  h. 

(et)  RouF.N.  f^oyet  page  3. 


De  Caen  à  Condé-sur-Ncireau,  10  1.  7,  6  p.  7. 

Haixîourt-Tbury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  (a),  41    »/,. 


[a)  CoNDÉ-suE-NoiaEAti  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunal  de 
première  instance.  Ctnmnerce  :  draperie,  coutellerie,  toiles  dé  co- 
ton, miel,  clievaux,  lin  fin.  Pop.  5,000  h. 


DE  VIKE  X  COfiB&-ftU)lillCUftBAD. 
COHHU  ni  CATIONS. 

De  Caen  d  PetUorson,  30  ).,  lA  p.. 


H«iMaceUe« 

Le  Ménil-«u-£oaf    '      ^  '    Il  (c)  AiraDclui 
[a]   Vire  4  'f,  |l  (d)  PoalOTMD  5 

(a)  ViBS  (Calfadot) ,  petite  ville  i!laé«  sur  la  ririère  du  mfne 
DMU,  arec  Iribuuaiu  de  première  instance  el  de  commerce.  Cit- 
râwdtù.'rhdlel-dc'iille,  la  Tallée  de  ftavx,  le  hoaSaint-Martàtt 
Icaevriran,  les  «rarpemais  de  la  Vire.  Commeree  :  \oi\t»  Sa», 
leifci,  draps,  papier.  HéltlAa  Cheral-Blâiic ■  Pop.  8,000  h. 

(j)  ViLLE-Diii'-LES-PnÉLES  (Manchc) ,  petite  TÏife  ou  bourg  sur 
la  Siemie.  Commette  :  chaudronnerie  et  ouvrages  en  cuivre,  ffélel 
du  Lion-dOr.  Pop.  5,900 li. 

(<■)  AvaAitcnES.  A'oyrt  page  100. 

(d)  Po^Tomo^  (Maiichc),  situé  sur  le  Couetntm.  C'est  ik  que 
ré^da  Dui^Gxclin,  ^-aod  connétable  de  France.  Commereei  loile*. 
Pop.  1,^00  U. 


De  Fire  d  Mcrtain,  5  1.,  2  p.  7. 
SourdcTBl  M  ,  3  1.  Morlain  (4).  î  1. 

(a)  SouKDETAL  (  Manche  ),  );ros  liourg  ;  dépjt  dcs  Dombreuscs 
papeteries  des  environs.  Pop.  4,000  b. 

Ces  rabriquci  i)c  papier  existent  »  Beanfial,  Samt-BarAttany, 
Brou/mini,  frjigronl. 

(S)  MoaTitn  (Manche) ,  petite  vilie  sur  la  ritiére  de  Ziiw»  , 
anirouuée  de  rochers.  Contmfrce;  bestiaux,  dentelles  ,  toiles  , 
Tant aiwspiinéra les.  Pop.  3,000  h. 


De  rire  d  Ccw/ésur-Noircaa,  6  1.,  3  p. 


OG  DE  CAEN  A  CONDÉ-St'R-NOIREAU» 


De  Caen  à  Rouen, par  Hcn/leur,  31  1.  7,  1 5  p.  j. 


Troam 

3 

(c)  Pout-Audemer 

S 

Dozulc 

3 

Bourg-Achard 

S 

{a)  Ponl-rETcque 

*'N 

Les  Moulineaux 

3 

{6)  Hoofleur 

4 

(d)  Eouen 

4 

(a)  FoNT-L'ËTiQUB  (CalTados) ,  petite  ville  sur  la  Touque.  Com- 
merce :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  exceUêoa.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Pout-1'ETéque  oflfre  des  cud- 
pagnes  cultivées ,  couvertes  et  élevées  :  c'est  un  des  plm  betm 
cantons  de  la  Normandie. 

(6)  HorrrLEUR  (Calvados) ,  à  Temboucbure  de  la  Semé,  tm-v» 
du  Havre^e-Grâce ,  Elle  possède  un  tribunal  de  commerce  ,  une 
bourse  y  un  port  011  Ton  construit  des  vaisseaux.  CurhsUù  s  la  céie 
fie  Grâce ,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  cbapelle  ;  la  jolie  promaïade 
des  cours  d'Orléans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre ,  bois,  mo- 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons.  Hâte l  an  Cheval-Blanc  ,  sur 
le  port.  Pop.  10,000  h. 

On  peut  remonter  la  Seine  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Roqmt , 
montagne  dont  la  pointe  offre  une  vue  magnifique. 

(r)  PoNT-AuoEMER  (  Eurc  ) ,  ville  située  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Rille ,  avec  tribunal  de  première  instance  et  salle  de  spectacle. 
Cotnmerce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux.  Hôtel  du  PotHi*Etaio , 
tenu  par  M.  J.-B.  Nouché.  Pop.  5,100  h. 

(</)  RoL'F.iv.  Voyei  page  3. 


De  Catfi  à  Condé-sar-Ncireau,  10  1.  7,  5  p.  y. 

Hai*court-Tbury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  (a),  4  1    '/i. 

{a)  Co.>DÉ-sua-NoiaBAtj  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunel  de 
première  instance.  Commerce  :  draperie,  coutellerie,  toiles  dé  co- 
ton, miel,  chevaux,  lin  (in.  Pop.  5,000  h. 


CbHMtlKlCATIOHS. 

De  Cam  à  Ptmlorton,  30  I.,  lA  p.. 

ninviUs  B    .  Il         Saint-Sever  3 

S'|>     (i)  ViUe-DM»»k»-Foâes  3 

a         (c)  AmncI»  S 

4  'fi  I  \j)  FoDtoraoa  5 

(■)  ViiB  (CilTtdot) ,  petite  TiUc  shu^  sur  la  riTière  du  ntae 
Domi  avec  Iribuniui  de  preniière  inulance  et  de  commerce.  Cit- 
riotUcii  l'hôtel-de-Tille,  la  ratlée  de  ftaux,  le  hais  Sairtl-Marlài , 
le*  airiraiM  ,  les  escarpemcDS  de  la  Vire .  CoTnmfree  :  toiles  fioea , 
seines,  draps,  papier.  Hâlel  Au  Cheral-Blânc.  Pop.  8,000  b. 

(«)  YiLLE-Dirn-LEs-PfiïLEï  (  Unnchc  } ,  pclhe  xitle  ou  bourg  sur 
la  SienDe.  Commerec  :  chnudronnErie  et  outragea  en  cuivre.  Hâtei 
du  LioD-d'Or.  Pop.  î,900b. 

(c)  A-VRiNcnES.  *'oyri  page  100. 

{d)  PoKTOHHo:!  (  Manche  ) ,  situé  sur  le  CouestKm.  C'eil  là  que 
résida  Duguc*clin,  grand  connétable  de  France.  Commerce:  toiles. 
Pop.  1,900  11. 


De  Vire  à  Mcrlain,  5  1.,  2  p.  j. 

Souj'dcTfil  [<i] ,  3  1.  Morlain  (*] ,  3  I. 

(a]  SouBDETÀL  (Manche),  f;ro>  bourg;  dépfit  des  notobreusca 
papelevics  des  environs.  Pop.  4,000  h. 

Ces  fabriques  de  papier  eitsIeDI  à  Beaafial,  Saeil-Barthe'lemy , 
Brouha'mi,  fengfoas. 

{6}  MoBTAis  (  Manche) ,  pelile  Tille  sur  la  rivière  de  Laneei , 
eDTiroiiuée  de  l'ochers.  Ccmm^i:«.' betliaui,  dentelles,  toiles, 
font  aines  »■  aéra  les.  Pop.  3,000  h. 


De  Vire  à  Coulé-jur-Ndrcau,  6  1, , 


JS 


DE    PARIS  A   CHEHBOL'RG. 


i)K  1>\RIS  A  CHERBOURG,  8i  1.  7,  i2  p.  ^. 


De  Paris  à  Boimières. 

r.  p.  n)  18 

Pacv-sur-Eure  4 

(fl:  Evreux  4 

La  Commanderie  4  ^j, 

La  Rivière-TbibouTOle  4 
Le  Marché-Neuf  S 

L'HôlclIcrie  3'/, 

:^i   Lisicui  é 

•Esircey.  4 


Moult 
{c)  Caen 

Drettevine 
(</)  Baveux 

La  Cambe 
(e)  Carentan 

S^uite-Mêrc-E|^ 
(/)  Valognes 
{f)  Cherbourg 


311 


3 

4 


(a;  EvKELX.  Foyez  fiage  92. 

(6)  Lisreux.  f^(i?y«pagc  93. 

(r)  Caeîi.  f^i?y«pagc  95. 

(</)  Bayeux  (CalTados),  ▼illc  asseï  belle  sur  IWmv^  d  qui  n'eu 
presque  formée  que  d'une  rue  qui  la  trarei'se  dans  toute  sa  km- 
^ueur.  Elle  |)o&sedc  des  tribunaux  de  premièi'e  inctauce  et  <lc 
oonimerce ,  une  bourse  de  coiumercc ,  uue  chambre  des  inaïuifac- 
ture^.  CuriofiU's  :  la  cathédrale ,  et  surtout  le  clocher  de  cette 
i':gli>e,  la  tapisserie  de  la  reine  Mathilde.  M.  Tabbc  de  |a  Rue 
])ense  que  cette  tapisserie  n'est  |>as  de  la  femme  de  GuilUume-lr- 
( Conquérant.  ( y oir  son  il/^moir^,  in-4°.  Caen,  1834.)  Comimtrcr: 
Ixiuts,  moutons,  chanvre,  beuiTC,  fabriques  de  toiles,  drap», 
>olours;  cidre  renommé.  C'est  la  patrie  de  3Iausard.  Hôtels  de 
Luxembourg,  le  Grand-Hôtel.  Libraire  :  (iroult.  Pop.  10,000  k. 

AGI.  O .  de  Baveux  on  va  visiter  isigny,  si  connu  par  snn 
<  idrc,  SCS  salines,  son  beurre,  ses  jambons.  Pop.  2,000  h. 

A  4  1.  est  la  belle  gnHte  ^  Armœnches ,  une  des  curiosités  uaïu- 
lelles  du  Calvados, 

Marigny,  à  2  1.  'ja ,  a  une  carrière  de  pierres  de  tailles 
iiu>r<«  |M)ur  trottoirs  et  balcons. 

c  Caiib!«ta.v  (Manclte),  petite  ville  dont  Tair  est 
(Commerce  :  blé ,  cidre ,  chanvre ,  lin ,  toile ,  beurre  salé  » 
lie  mer .  Pop.  3,000  h.  - 

/  V  ALoowEs  (  3Ianrhc } ,  jolie  ville  sur  le  Jferderei,  wni  sous- 
piffc^iuic  et  tribunal  de  première  instance.  Curiosité:  les  envi- 
1  .)iiH.  Cnmmrrce  :  In^urre  salé .  toile ,  roquillaiçe ,  gibier  |fOur  Paris. 
nôUlAyï  Giand-Turc.  Pop.  ft,HOO  h. 


elle  dispute  à  Cherèourg  l'exiileoce  d'un  port  au  moyen 
t'nir  ;  DélaiU  hàtor^tie  de  t ancien  port  de  Cherbourg,  pai' 
I.  Cherboui-g,  1836.) 


COMMIIK  le  A  TI ONH  . 

7e  ClurbcuTgà  Avranckes ,  321.  7,  16  p.  |. 

ilognes  5  II  [d)  Couiaaeea  4 

inle-Mci-e-Eglise  4  (  {e)  GranTille  6  'f, 

rcnlan  3     (/)  A.ranclie!.  6 

ViioGKES.  royn  page  98. 

SAiict-MÉKE-EaLin  (Manche), 'bourg  de  t,Blt  h. 

Cake>ta».  /'fiyeipagc9S. 

CoiiiiicEi  (MaodiE),.  Tille  sjiiiée  sur  la  rire  drnîu  de  ia 

.  avec  jH>ui.pr£ieRUire,  iribuiuui  de  premiers  iaitmce  et 

meife,  nalle  de  spectacle,  biUiotli^que  publique.  Curioii- 

cBlhédEale,  UD  des  beaux  mouumens  do  l'arcbilecture  go- 

,  le  pai-tai),  les  loun ,  le  dâmc <1' église  Saitit-Pierre ,  Véiê- 

:»  promenades  de  la  ûlle,  l'anoicn   aijuéduc  app«lé  les 

,  de  consInictioD  romaine ,  et  sous  lequel  passe  le  nnssaui 


100  DE  BAYEUX  A  SAINT-LO. 

BulUssat ,  aquûiluc  qui  tombe  en  ruines,  les  places  publiquo. 
(^omifurcc  :  crains,  beuiTC,  volaille,  bestiaux,  laine,  etc.  Lt- 
hrnirt  :  Voisin,  ffofil  d'kn^Xctarvc,  Pop.  9,000  h. 

t]  (ifi.i.irviLLR  ( Manche),  jolie  ville  avec  poii  ,  tribunal  e* 
rbainbre  de  ron)!nei*ce.  Commerce:  importations  de  detii*ée4  eolo> 
niiilcs ,  cl  marchandises  du  nord  el  du  midi  de  rEui*ope  pour  b 
Knssc-Noi-maodie ,  péclic  d'huilres  de  Cancale ,  salaisons;  cntre- 
pôL  de  sel,  con&tiuction  de  navires.  HôUl  du  Cheval-Bbiir. 
Pop.  7,000  h. 

{J^i  Ayiv\?(CBES  (Manche) ,  ancienne  ville  sur  une  monta^^ne  au 
bus  de  laquelle  coule  la  micrc  de  Sen  ,  à  'ji  I.  de  la  mer,  chef- 
lieu  de  sous-préPecture ,  avec  tribunal  de  première  Lastanre;  elle 
possède  UDC  bibliothèque,  une  salle  de  S|ieclacle.  Curûuties :  les 
salines  de  V yivranchm  et  le  Mont-Saml'Micket,  dans  la  baie  du 
Cancale.  Commercé  r  sel,  cidre,  orge  et  avonio.  Pap.  6,300  fa. 

Cancale  (lle-ol-Vilaine)  est  une  petite  ville  qui  a  un  bon  porf , 
et  une  baie  du  même  nom  abondante  en  excellentes  huîtres.  Curioêi^ 
lés  :  la  vue  dont  on  jouit  de  son  église ,  les  détails  gothiques  de 
cet  édiiice,  le  chœur.  Pop.  3,000  h. 


De  yalcgnes  à  Saint-lVast 9  4  1.»  2  p. 


De  Bayeux  à  Sainl-Lé,  8  1.,  4  p. 

Vaubadun,  3  1.  Saint-Lô  (a),  5  1. 

fi\  Sai.vt-Lô  (Manche  ) ,  petite  ville  sur  la  Fâre,  avec  tribunaux 
de  prciiiièrc  instance  et  de  commerce.  Curiosiics  :  Pêglise  Sainie- 
Onix  (1).  Saint-Lô  a  une  bibliolhcquc  que  M.  Dibdln  traite  fort 


II)  M.  de  Grrvillc,  uraiu  archéologue,  a  rtconna  que  retle  quitte,  ?u 
<(ucli|uc  >ortc  primiiivv  .  a  kcrvi  de  modèle  à  beaucoup  d^antres.  En  elîrt,  il 
\  <'ii  a  pluiieur»  sur  ic  bord  de  la  mer,  et  jusque  dans  le  pay^de  Gallct,  qui 
sont  (.ùu-i  sur  le  plan  de  celle-ci.  Au  nord  de  retle  enlise  est  un  bltineoi . 
noiiimc  jadis  V^lbbatialf^  où  se  trouvent  des  souterrains  fort  étendus.  CcUc  masse 
tif  iùiiuieus  ronside'rable  a  e'te  faite  ou  commencée  sous  le  règne  do  Okarlt- 
111.1^ ne.  Dans  la  deaaeure  du  m«ire  est  le  famenz  Cip|i6,  nooiBélc  marêndt 
Thorif^ny ,  qui  fut  trouvé  il  va  a  45  ans,  cl  en  •  1800  d^ciistenci.  Lu  lachei 
«II-  >«)irfl)amf  sont  con<lruile»  de  pierres  qui  n^oni  pas  six  (oucea  d^^baiiacor, 
or  |tcr<-ue«  à  jour  de  toutes  paris,  sans  qu^aucun  lien  les  onissent.  Il  ne  Cinl 
pu»  ouMicr  le  rharmant  jardin  do  M.  Saiul-Thoraat ,  du  rAté  de  le  roate  de 
(^arriiiaii.  véritable  jardin  de  fce.  Siz  roules,  d^un  aspect  verié,  elioniisscaià 

|.i  viUr 


De  Saha-LS  à  Ceataacej  tl  1-,  3  p/f. 


De  Saau-Lé  à  Cartnim ,  6  l.  ^,  3  p.  f 
Suut-Jeon-de-Diy,  3  I.  'J,.  CorenUii,  71. 


De  Saitu-Uà  Vin,  9  I.,  4  p:  f: 
ThorigBj,  31.  Vire.  fil.  roycipape  97. 


s  PARIS  *  LA  FERTE-GA.l)CHER,  19  l  ,  9  p.  '-. 


NFuillj-Mir-Harne         4       II 
'<■)   Lagny  3  '\,     (c)  La  Ferlr-Gaucher  K 

Cwûlly  3       II 

a)  LtG^ii  [Seïnc-cl-Marne  ] ,  pvlilt  ville  sur  la  Marne ,  qui , 
dans  nos  tcmp«  d'anarchie  Kodale,  eut  à  souffrir  cruellemeal. 
Cam&ktt  vaut  fai-gf  ?  est  une  qaestion  qu'il  ne  rnudrail  pai  j  faire 
iDéme  «ujounl'hui.  Commerce  :  grains,  fromages.  Pop.  1,600  b, 

[6)  CoLLOMiiieiis  [ Se ine-el- Marne),  asscx jolie pelile TiUe ,  chef- 
lieu  de  sous  -  pré  feci  ure ,  sur  Ir  Grand -Mt/rà».  Elle  a  d'aswii 
^tgréables  promenades ,  une  snlis  de  speclacle  où  l'oa  oe  joue  du 
reste  piesquc  jamais  ,  et  un  cabinet  lilléraîra  qui  n'est  guère 
plitt  fréquenté.  En  Kcnéral,  ou  y  eullive  Ibrt  peu  lei  lellre«  ; 
mats  on  j  joue  assez  bien  aux  boules;  Commerce  :  fromages,  blé, 
lamierle).  Pop.  4,ÏOOh. 

(c)  Li  FeoTÉ-Uiiicain  t  Seine -cl- Marne)  sur  la  rivière  dr 
Morin.  Commtrte:  bail,  serges,  fabrique  de  papier.  Pop.  1 ,800  h. 


I  02  DE  COUILLY  A  BIELUM . 


COimUNICATIOK. 

De  CouUly  à  FonUnay  ^  5  I. ,  2  p.  7. 


De  Lfipiy  à  Meaux,  5  I.,  2  p.  ^, 
Couilly,  S  1.  Meaux,  2  1. 


De  Comlly  à  Melon p  11  L,  5  p.  ^. 

Fontenay,  5  1.  Guignes,  S  1.  Melun,  4  1. 


riM   DB  L\  REOIOn   DU   NORD. 


RÉGION  DE  L'OUEST. 


Di  PARIS  i  ALENÇON ,  48  1.  f,  34  p. 


Serres 

2-/, 

TlUijre* 

3 

(a)  VersalUc. 

2 

{()  Vemeuil 

»■( 

Ponl-Charlrab 

5 

Sainl-Maurke 

4 

U  Queue 

3 

Wortagne 

5'/ 

(i)  Houdui 

3 

Me«le-»ur.SMlhe 

4 

MarolUs 

S 

Le  Méml-Brouil 

2'| 

Ce)   Dreux 

3 

t/lAleDçon 

3- 

3'|. 

(a)  YciiSAiLLEs(Seine-ct-Ouc),  chEMieude  départi 
fecture  ,  arec  iribuiuiui  de  première  inslBnce ,  île  caniQ 
d'assises,  G,Tèchc.  CarioiUe'j  :  l'église  Sainl- Louis ,  la  paroisse 
Nolrc-Dam4,  Tardiei^échc  ,  rbùlel  de  la  guei-re,  serrant  aujour- 
d'hui de  caserne  ,  le  grand  commun,  la  bîbliollièijue  de  la  TÎlle , 
l'hôlel  de  la  préfecture,  l'hospice  rojal ,  le  potager  du  roi,  le  ly- 
cée ,  aujourd'hui  collège  rojal ,  la  doutcUc  maUoa  d'arrêt,  la 
geôle,  le  chiiteau  d'eau,  le  jeu  de  paume,  les  écuries  de  la  reioe, 
la  salle  de  spectacle ,  le  château  et  ses  galeries  célèbres  ,  les  ma- 
gnifiques jardins ,  le  grand  Trianon  et  le  petit  Trianou.  Pttpula- 
tioc  ÎO.OOOh.  (I). 

(è)  HouDiM  (  Seine- cl- Oise) ,  pelile  TÎUe  sur  l'C^ou.  Ctcràti- 
f/j:  l'église,  la  tour.  Commeree  i  bli ,  laine,  volaille.  Popula- 
rionî.OOOh. 


Après  U  Quem,  «n  Iùm 

fjiaumrjf,  pedUnll«4i> 

(c)  D»nx  (Eur«-aM 
'  Biaise ,  «Tec  tribunam 

CurùuiUt  1  l'^cUfB  «■iiiiiÉiÉlri.  I  a  0»B 

«lifieet4m*l'i|B(i>lmr,  9«;r  llflMfJ — —32-- 
dunlci  groûen,  me  ebdta  faH«»M«'(ïari«lk,>^MM» 

UDtnarlarriHdraiIttelanroM  ■  Je»  Fhimtmén  la-fÉ»- 

■Mdo  paUiqM,  ittfatMeble  1  hifTIIllli    HlilaiiMi^ 

tel  réibn^  tt  te'^itaffiaMa' t  «W'k  ^Jwfc^JJJfcMt.  Om- 
ment:  lorgH  dnpAw ,  chapon,  ImIm,  «a.  Jifcfc  1  ^  tW- 

db,debP(i«e.FiM.<,eOOfc,  ♦         

(iQ  NoNivcoCRT  (E^)  ■  Mile  t31 

Mwc- grain*,  cuin,«ahn,«aMd]ai 
{e)  VuHBDiL  (Eare),.Hrl'^«r»'  Si 
Mmtenbon,  «t  qnd^BW bmm  a«  1^ 
TJe*.  C-arioiàii  ;  ]»■  Mar'gràt ,  *grifi 
io  diTerM*  cMilmrt  «I  ja  dïvene*  1 
principale,  m'ou  «perfOBde  4 1.  ;  m 


Bouleille. 
ASI.i! 

MAL, 


Cviatùù 
krique  ,1e 


(«)  Séa  .       5 

(()  Argenlui  5  '|.  Il  Caen  [iray.  page  OS) 

(»)  F.!««  5      II 

(a)  Siti  (Ome),  ville  fort  ancienne,  située  dans  une  cnmpagne 
BgréalRe  et  fertile,  sur  l'Orne.  Curioii/et  :  la  cathédrale,  le  chœur 
Birtout,  le»  marbres ,  les  sculptures  de  cet  édifice.  Commerce  . 
grains,  labriijues  de  bas  iricoléa,  de  points  d'AleufoD,  basiua, 
mousselines.  Pop.  5,400  h. 

(6)  Abgebtih  (  Orne)  est  situé  sur  une  éminence ,  au  milieu 
d'une  plaine  fertile  ,  entourée  de  riaas  c&teaui  arrosés  par  VOme, 
Ses  rues  sont  larges,  propres,  bien  pcTCces;  ses  maisons  assez 
reguliércmenC  bâties.  Elle  a  im  collège  et  une  société  d'agrieul- 
titre.  Litraire  :  JHarre.  Commeree  :  deQielles  dite»  poèUt  djir- 
gmian.  Pop.  5,600  h. 

A  3  I.  de  là  est  te  haras  l'o^l  du  Pin,  uo  des  plus  beaux  de 

(<-)FiL.is«.roy«page  94. 


lyAiençan  A  Evrenx,  28  1.,  \\  p. 

»   Séez  5  II  {c)  Lire 

Notant  3     {d)  Conche-i 

Saint-Gauhurgc  4     (e)  Evreui 

..h)   Laigle  4  jj 

(a)  Sbiz.  Votjei  plus  haul- 


f)B  DE  CAKN  A  COIf DE-SU R-NOIKE AU» 


De  Caen  à  Rouen, par  Hcnjleur,  31  1.  |,  i5  p.  j. 


Troam 

3 

{c)  Pout-Audemer 

S 

Dozulé 

3 

Bourg-Achard 

5 

(a)  Pont-rETêquc 

^'U 

Les  Moulineattx 

a 

(b)  Honfleur 

4 

(d)  Rouen 

4 

{à)  Pont-l'ëtêqub  (Calrados) ,  petite  TÎlle  sur  la  Toiique. 
mcrce  :  fabriques  de  dentelles  et  toiles ,  fromages  excelleoa.  Pop. 
2,600  h. 

La  route  que  Ton  parcourt  depuis  Pout-l'Éféque  offi«  des  cu- 
pagnes  cultivées,  couTertts  et  élevées  :  c'est  un  des  plus  beaux 
cantons  de  la  Normandie. 

(6)  HoNFLBUA  (Calvados) ,  à  Temboucbure  de  la  Semc,  TÎM-tîs 
du  Havre-de 'Grâce ,  Elle  possède  un  tribunal  de  commeree»  «me 
bourse  y  un  port  où  Ton  construit  des  vaisseaux.  Curhsàdt  :  la  edie 
(le  Grâce,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  chapelle;  la  jolie 
des  cours  d*Orlcans.  Commerce  :  cordages,  blé,  cidre  »  boîs, 
rue ,  maquereaux ,  excellens  melons.  Hâlelàa  Cheval- Blanc  , 
le  port.  Pop.  10,000  h. 

On  peut  remonter  la  Seine  depuis  Honfleur  jusqu'à  la  Roqme, 
montagne  dont  la  pointe  offre  une  vue  magnifique. 

(r)  PoxT-AuDEMER  (  Eurc  ) ,  ville  située  au  milieu  de  prairies,  sur 
la  Utile ,  avec  tribunal  de  premicrc  instance  et  salle  de  spectacle. 
Cotnmcrce  :  blé,  cidre,  laines  et  bestiaux.  Hâtel  du  PotHl'Etaio , 
tenu  par  M.  J.-B.  Nouché.  Pop.  5,100  h. 

{ttj  Rour.iv.  Foyet  page  3. 


De  Caen  à  Condé-sur-Ncireau,  10  1.  7,  5  p.  |. 

Harcourt-Thury,  6  1.  Condé-sur-Noireau  (a),  4  1    ^\^, 

{a)  CoxDÊ-sua-NoiaEAD  (Calvados),  petite  ville  avec  tribunal  de 
première  instance.  Commerce  :  draperie ,  coutellerie ,  toiles  de  co- 
ton, miel ,  clkcvaux,  lin  fin.  Pop.  5,000  h. 


M  5 

(à)  VtK>  (Calndot) ,  petite  TÏUe  ihaée  sur  la  rÎTÎère  du  taème 
tmo,  BYCC  tribunaux  de  première  iiutaiicB  et  de  coromerce.  Cm- 
rxw^SÙ  :  l'bdlel-de'TÎlle ,  la  rallëe  de  féaux,  le  boa Saîat-Marim , 
Im  entrons,  les  escarpemeiis  de  la  Vire.  Coinmeree :  toiles  finet, 
Mrgcs,  draps,  papier.  Hôlelàa  Cheral-Blanc.  Pop.  8,000  h. 

{i)  ViLLE-Ditï-Lîs-Poêtes  (  Mnnchc  ) ,  petite  tiIIb  ou  bourg  «ur 
Il  Sienne.  Commette  :  chnudronncrie  et  Ouvrages  en  cuivre.  Hâlet 
HuLioD-d'Or.  Pop.  5,900)1. 

(c)  AvRAScires.  royecpngo  100. 

[d)  Po>Ton!ui:)  (Maiirlic),  situé  sur  le  CWéïnon.  C'est  lj>  que 
rends  DuRucsclin,  grand  connclable  de  France.  Cojnnuree:  toiles. 
Pop.   1,'JOOli. 


De  Vire  à  Mcriain,  5  1.,  3  p.  7. 

SourdcTnl  (n) ,  3  1.  Monain  («),  3  1. 

{a)  SoL'unETti.  (Manche),  grosboui^;  dépôt  de<>  nombreuses 
ppelerics  des  cniirona.  Pop.  4,000  h. 

Ce»  fabriques  de  papier  existent  II  Betmfial,  Samt-BarAèUmy, 
Hroufuihu ,  f érigeons. 

{i)  MoHT*i:i  (  Manche) ,  petite  tiIIc  sur  la  riTÎére  de  Ltmets  , 
aiTÎroiluée  de  rochers.  Ciiniiifrce  .-  bestiaux,  dentellct,  toiles  , 
faaiaioesviiDérales.  Pnp.  3,000  h. 


Dt  Vin  à  ConilésuT-Noircaii,  6  !.,  3  p. 


U8 


Dft  nniâ'A'CHBRiovM. 


DE  PJOUS  à  CHERBOURG; ,  SU.  if  *i  p-  f 


De  Paris  à  Bomîér«S/ 

(v.  p.  92)        '     18 
Pacy-sur-Eiire  4 

(«)  Erreux  •     4 

Lift  GonunÉÉwBfW         '  4  'U 
La  RÎTiere-ThaMMBe  4 
Le  Marcbé-Nenf      *    S 
L'Htkellerie  3  */ 

(6)  lisieuz 
blréez 


'  c 


;* 


5 


(c)  Cmb 

Breltmrille    *  %, 

La  Caaàm  '  '*-'''  t-^'^-'^ 

flyiaii Ittio  t|lfa    -  i 

(/)Talottes  .         4 

.    .        -  l/-'u*-l  J^r.  iirfi\«p.' ■ 
(tf)  Ernox.  Fùjfet page  9t.  . ,,    m  -  :  .  .«.«H^r^^ 

(*)  Lniiiix.  FayesptfB  91.  .^^  ,,^.. 

(ir)  Caih.  f^Mfnpage95.  i.»  rV  *' 

(i/)  Bateos  (CalnMloa),  TÎUe  ana  UUa  av  IWarv^cifMif^ 
presque  formée  que  d'une  me  qui  la  Vmwmf^^jêm 
gueur.  Elle  possède  des  tribuBMix  de  fnmiin 
commerce  y  une  bourse  de  commerce^  uae  (jhamtt»  ^ 
tures.  Cwrîaskes:  la  calbMrale ,  et  evtM  le  ilirtp-  4i  < 
églû«,  la  tapisserie  de  la  reiae  Ma&îlde.  N.  Vtàéà  4$  |i 
pen«e  que  ceue  tapÎMerîe  ii*esl  pas  de  la  ftMew  de  Gi  '" 
Conquérant,  (yoirsonjtfriiieifv,  ÎD-4*tGKB»  18S4.) 
bœuft,  moutons^  cbanvre,  beurre  «  frbrîqnea  de  lo^wv  «t*i 
velours;  cidre  renooené.  Cesl  la  patrie  de  ffaBjMd.  MMr  di 
Luxembourg»  le  Grand-HM^'.  Lâraàne:  ùntk^  1^.  ÎÙJdOBh* 
A  6  1.  O.  de  Bajeux  on  ^m  irisîler  fsijpmh  ù  ceeMi.  H|r,.e|lf| 
cidre ,  ses  salines,  son  beurre,  ses  janbuoa.  Pep.  t/HOOtL 

A  4  1.  est  la  belle  gioue  d'jjrmmeku,  um  de»i  wiiiiiill  Wifc> 
i-elles  du  Cahéuhs,  '»..'.'••  i •*»*.. ■ 

mces  pour  trottoîra  et  bakoiis.  ';\  .ftMt%Att«« 

(€)  CumrtM  (MmémU  I««îi0  ^riUe  dai*.i;4ir  MgpÎM»* 
Co— rrr g  :  blé,  eidt»»  ■liBi!ffa»lÎP»laae#i>»Miw  ilMejjiliwW». 
de  mer.  Pop.  S9OOO  b.  ..  '•  ..r^Uinf^fegipil»*! 

préfecture  et  tiibanel  de  preiuiAie  kMaRBe.  '<krmàgt  l« 
roiu*.  Commerce:  beurre saléy  leîle»  eoqiiitlMei 


i 


Son  pori  a  quelque  cëlébriié  ;  il  »ert  eocoro  nujourd'bui  de  re- 
liclM  :  elle  dispute  à  Cherbourg  l'exislcDce  d'un  port  au  mojen 
âge.  (Voir  :  Dtlaib  hiiù/riqae  de  Cancienportde  Cherbourg,  par 
Audio.  Cherbourg,  1B36.) 


Oe  CherheuTgà  Avranckei ,  32  1,  ^,  16  p.  ^. 

(a)  Valognes  5  II  ((0  Coulancea  4 

<b)  Saioic-Hère-Eglise  ^  lu")  Gran^ille  G'f, 

(>1    Carcnlan  *      (/)  Avrancbes  6 

Perier^  t  || 

(aj   Valoohu.  Foytx  p^ge  98. 

<6)  SAi-i«E-MÈnE-EaLi»(Mancbe). 'bourg  de  1 ,81 1  b. 

{(■)  C»M>T.».  rijy«pagc98, 

(^)  CouitnCES  (Manche),  rillc  située  sur  lit  rire  droite  de  la 
SakOt  •  arec  40i)«-pr«beture ,  (rihunaui  de  premièra  ÎDitance  e( 
de  otMOMecee,  mIIc  de  speeUcle,  bibliotlipque  publique.  Cwioii- 
le'i  :ii  calhédKde,  uo  des  beaux  moaumeoi  île  l'architecture  go- 
thique, le  portail,  les  tows,  le  dame  >  l'église  Saiot-Pierre ,  l'crè- 
ché,  les  pranienadei  de  la  «itle,  l'ancien  aqueduc  appelé  le!' 
Pilitri ,  de  conilructioD  ronuioe ,  et  sous  lequel  paMe  le  nnueau 


100  DE  BA.YEUX  A  SAINT-LO. 

ButU'ssat,  aqueduc  qui  tombe  en  l'uincs,  les  places  publiques. 
(\)mvurce  :  crains,  beurre,  volaille,  bestiaux,  laine ,  elc.  Lt- 
hrairt:  :  Voisin.  Hottl  d'kn£;\titcvrc.  Pop.  9,000  h. 

O  GR\?rvii.i.K  (Manche),  jolie  "ville  avec  pori ,  tribunal  e' 
«banibre  de  rominciTe.  Commerce  :  knportations  de  denrée»  colo- 
niales »  et  marcliandi.ses  du  noni  et  du  midi  de  TEui'opc  pour  b 
Hasse-Noi-mandie ,  pèche  d'huîtres  de  CancaU,  salaisons;  cntre- 
pôi  de  sel,  constiiiction  de  navires.  Hôtel  du  Clieva l'élan*. 
Pop.  7,000b. 

'.J^;  AvK\?tcHEs  ( Manche) ,  ancienne  Tille  sur  une  monta^çne  au 
bas  de  laquelle  coule  ia  rivière  de  5/»  «  à  'f,  I.  de  la  mer,  chef- 
lieu  de  sous-préfecture,  avec  tribunal  de  première  instance;  elle 
possède  une  bibliothèque ,  une  salle  de  spectacle.  CwriosiieM  :  les 
salines  de  V^évranchm  et  le  MontSainl-Miehet,  dans  la  baie  de 
Cancale.  Commerce  :  sel,  cidre,  orge  et  arobie.  pQp.  S^^OO  b. 

CancaU  (^Ue-el- Vilaine)  est  une  petite  ville  qui  a  un  bon  port, 
et  une  baie  du  même  nom  abondante  en  eicellentea  huîtres*  Cmost- 
lés  :  la  vue  dont  on  jouit  de  son  église ,  les  détails  gothiques  de 
cet  édilicc ,  le  chœur.  Pop.  3,000  h. 


De  yalcgnts  à  Sainl-ff^ast ,  4  1.,  2  p. 


De  Bayeax  à  Sainl^Lé,  8  1.,  4  p. 

Vaubadun,  3  1.  Saint-Lô  (a)»  5  1. 

!  a^:  SAi?rT-L6  (Manche  ) ,  petite  ville  sur  la  Fire,  avec  tribunaiu 
(le  première  instance  et  de  commerce.  CuriosUts  :  Péglisc  Sainte- 
(>oi\  (1).  Saint-Lô  a  une  bibliothèque  que  M.  Dibdin  traite  fort 


'  I  )  M.  tic  Grnrillc.  MTani  an'hêolngue ,  a  reconnu  que  retie  eglUe.  «n 
i{uc!(|Uo  korie  primiiivu  .  a  MTvi  de  modèle  à  beaucoup  d^auires.  En  rfTcl ,  il 
\  i-ri  a  plu<imrs  sur  le  Lord  de  la  mer,  et  jusque  dan»  le  pay^dc  Galle»,  qni 
v»ni  t'aiicik  ftur  le  plan  de  cellr-ri.  Au  uurd  de  cette  église  eal  un  bit ïbmoI  , 
noniiiiu  jadis  VAhhatiaUf  où  se  trouTent  des  souterrains  fort  étendus.  Ceua  masac 
•le  hâiimons  considérable  a  éià  faite  ou  commencée  sous  le  rrfne  de  Clisrle- 
ni3f:ne.  Dans  la  deaaenre  du  maire  est  le  fameax  Cîpp«,  n— là  k , 
77it»/-<i,'n> ,  qui  fut  irouTe  il  y  a  s 45  ans,  cl  «n  «  iftoo  d^ciislcBca 
•Ir  ^■llrt>•Dame  sont  construite»  de  pierre*  qui  n^onl  pa»  six  goQCcs  dVhaitsear, 
ri  |K!ii-Li'»  à  jour  de  toutes  parts,  sans  qu*aucun  lien  leftontsaent.  Il  ne  fani 
I>a4  otiliiicr  le  charmant  jardin  de  M.  Saîut-Tbomas ,  du  c6lé  de  la  roale  de 
<:anMiiBii,  véritable  jardin  de  fee.  Sis  route»,  d^un  aspect  ▼•ri»,  abouliastal  à 
l.-i  villr 


De  Saùa-Lé  à  Ccatmees  il  \.,Z  p/~. 
La  FoMs,  3  1.  CouuncM,  K\.  foyeif^  'W-'-, 


DeSoMt-Uà  CaretUan,  6  1.  |,  3  p.  f 
Sunt-Jeui-de-Daj,  31.  -fi.  CarenUn,  71. 


De  Saint-Lé  à  VWt,  9  I.,  4  p.  fi 
Thorignj,3l.  Vire,  61.  fayezpage  97. 


DE  PARIS  *  LA  FERTE-GMJCHER,  19  l.,  9  p.  i. 

NFuilIv-Mir-Mamc         4       II  (f)  Coulomnuen  4 '(, 

'a)   Lagny  ^'/i     M  La  Ferté-Gaucber  4 

Couill;  3       II 

11)  Lag^y  (Seine-cl-Marnc  ) ,  pulitu  ijlle  sur  la  J/ome,  qui , 
dans  nos  icnips  d'anarchie  féodale,  eut  à  souffrir  cruellemeDl ■ 
Cotnhien  vaut  forge  ?  c^l  une  question  qu'il  ne  faudrait  pas  y  faire 
même  aujourd'hui.  Commerce:  gmiiis,  fromages.  Pop.  1,800  h. 

(  j)  CoLLOHsiEHs  (  Seine-ci-Mame  ),  assez  jolie  pelile  Tille ,  chef- 
lieu  de  sous -préfecture,  aur  In  Grand-Morm.  Elle  a  d'assez 
agréables  promenades ,  une  .ville  de  speelacle  oii  l'on  ce  joue  du 
reste  presque  jamais  ,  et  un  cabinet  littéraire  (|ui  n'est  guère 
plus  fréquenté.  En  général,  on  y  eultive  fort  peu  les  lellres  ; 
mais  on  y  joue  assez  bien  aux  houles,*  Commerce  :  fromages  ,  blé, 
■aaneries.  Pop.  4,500h. 

(c)  Li  FEnTÉ-GiucHEU  (Seine -Cl- Marne)  sur  U  ritiére  d>T 
Horin.  CofBmfTcejboii,  serges,  fabrique  de  papier.  Pop.  I.HOOli, 


102  DE  COUILLY  A  BIELUM. 


COMMUNICATION. 

De  Ccuilly  à  FonUnay  ^  5  1. ,  2  p.  ~. 


De  LfLffny  à  Meaux,  5  I.,  2  p.  7. 
Couilly,  S  1.  Meaux,  2  1. 


De  Ccuilly  à  Melim,  il  L,  5  p.  •^. 

Fontenay,  5  1.  Guignes ,  S  1.  Melim,  4  1. 


ri!«   DE  LA  REOIOU   DU   NORD. 


1*1  ^^^rtn»  tt  n^^^tUii^nt. 


RÉGION  DE  L'OUEST. 


DE  PARIS  <  ALENÇON  ,48l.f,3ip.f 


Sè*ru 

'■/' 

Tilliér» 

a)  Veria^eg 

3 

M  Verneull 

Ponl-Chartrain 

5 

Sainl-Maurice 

U  Queue 

3 

•ortagne 

i)  Houdan 

3 

Me.U-»iir.S«rthe 

Marolles 

2 

Le  Ména-Brouït 

fj  Dr«ux 

3 

C/)AleDçon 

rf)    Konancourt 

3'(. 

(a)  Versailles  (Scine-ct-Obe),  cbef-lleu  de  départeii 

l'aisises,  ëTechc.  Carioiilèt  :  l'église  Saint- Louis,  la  paroisse 
'lolrc-Dama ,  Tarclievéclié  ,  l'hôtel  delà  gueiTe,  serrant  aujour- 
Itui  de  caserne  ,  le  grand  commun,  la  bîbliolhèifue  de  la  lille  , 
tidlel  de  la  préfecture,  l'hospice  rojr al ,  le  polager  du  roi,  l«  Ijr- 
éc,  aujourd'hui  collège  royal,  la  nourelle  maison  d'arrêt,  la 
;eAle,  le  château  d'eau,  le  jeu  do  paume,  les  écuries  Je  la  reine  , 
i  salle  de  spectacle ,  le  château  et  Bes  galeries  célèbres  ,  les  ma- 
TuRques  jardins ,  le  grand  Trianon  et  le  petit  Trianou.  PâpuU- 
ioD  îO.OOOh.  {!). 

(j)  Hountn  (  Seine -et- Oise) ,  petite  Tille  aiir  l'Qptou.  Curùui- 
r>  .l'église ,  ta  tour.  Comaurce  :Vi\c,  laine,  folaillc.  Poputa- 
on  2,000  h. 


)  Vnyia  II  dcMriftioii  Ae  Vtraiilla  :  Gmdi  iu  njàgiiir 
iâ.  ia*iB.  Chri  AodjB,  quai  d»  Angbiijiu,  n.  i5. 
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Apres  la  Queut,  on  laisM*  un  chemin  qui  conduit  à  MoMfmi- 
rAmaurtj ,  petite  ville  de  1 ,800  h. ,  qui  a  une  églisic  itmiarquâhlc. 

[c]  Drki'x  (Kurc-el-Loir),  ville  ancienne  et  célèbre  sur  la 
Biaise  ,  avec  tribunaux  de  ])i*cniièi*c  instance  et  de  comiDcroc. 
Curiositr's  :  Té^lisc  paroissiale,  l'iKitel-de-rille ,  la  façade  de  cet 
cdiQcc  ;  dans  T  intérieur,  une  Toute  et  une  cbeminôc  curieuses, 
dans  les  greniers ,  une  cloche  fondue  soas  Charles  IX  ,  représen- 
tant sur  la  frise  ciiTulaire  la  pi*ocession  des  Fitimhards  ;  la  prome- 
nade publique ,  allée  fraîche  le  long-  de  la  Biaise.  Il  se  livra  sou» 
Hcs  murs  ,  en  1 562 ,  sous  Charles  1\ ,  une  bat^lle  fameuse  enln* 
les  i*cformés  et  les  catholiques  :  c'est  la  patrie  do  Rotrou.  Cawk' 
mrrce  :  serges  drapées ,  chapeaux ,  toiles,  etc.  H6UU  :  du  Para- 
dis ,  de  la  Poste.  Pop.  C,000  h. 

[d]  NoNA.NCounT  (Eure) ,  petite  ville  sur  TAvre.  CurhiU/éêz  la 
maison  où  coucha  Henri  IV  la  veille  de  la  bataille  d*lm.  Coai- 
merce  :  grains,  cuirs,  coton,  excellent  poisson.  Pop.  1,500  b. 

(>)  Vernbi  II.  (  Eure),  sur  V Avrc.  Ses  maisons,  pour  la  plupart , 
sont  rn  bois ,  et  quelques  unes  en  briques  :  les  rues  sont  mal  pa- 
rées. Curiosile's  :  la  tour  grisf  ,  agrégation  de  sable  cl  de  cailloux 
de  diverses  couleurs  et  ^  diverses  espèces;  la  tour  de  l'église 
principale ,  qu'on  apci*coit  de  4  l.  ;  on  Ta  chargée,  jusqu'au  pre- 
mier étage  ,  de  ligures  bizarres  et  mémo  indécentes.  Celle  ville  est 
ceinte  de  belles  promenades.  En  1  i'24  ,  le  duc  de  Bedrort  y  battit 
l'armée  de  Charles  VII.  Commerce  :  tanneries  de  peaux  de  veaux 
pour  la  reliure  ;  bouracans  ,  basins ,  etc.  ffôlrls  :  le  Cheval-Blanc, 
la  Poste.  Pop.  5,GO0  h. 

(/)  MoBTAGXE  (Orne),  ville  ancienne,  chef-lieu  de  sous-préfec- 
ture ,  et  siéi^c  d*un  tribunal  de  pi-emière  instance.  Cwiosifes  :  les 
ruis  de  lampe  de  la  voûte  de  la  nef  de  Téglisc ,  l'hospire.  Corn- 
mcrce  :  chanvre  cl  toiles  fortes  cl  légères  pour  les  colonies,  ba- 
sanes :  les  langues  fourrées  ont  de  la  iiiptitation  dans  celte  ville 
gourmande.  C*est  la  patrie  de  Catinat.  Aubères  :  l'Ancre,  la 
Bouteille.  Pop.  5,31)0  h. 

A  31.  de  là  est  la  célèbre  abbaye  de  la  Trappr'. 

[s]  i\\.h^c.Qy  (Orne),  chef-lieu  de  l'Orac,  au  confluent  de  U 
Sarihr  rt  de  la  Bn'antr  ,  siège  de  prélecture ,  avec  tribunaux  de 
premièie  instance  et  de  commerce,  chambre  de  manulaetiires. 
Curiosilrs  :  rhôtel-de-ville,  l'église  pai'oissîale ,  ornée  d'un  su- 
perhe  portail  et  d'une  magnifique  nef,  rii«)tcl  de  la  préTcGlurc  en 
brique  ,'lc  ])alais  de  jasticc  ,  la  halle  au  blé  ,  la  promenade ,  prè^ 
du  palais  de  justice.  Alençon  a  une  bibliothèque  de  6,&00  vol. , 
un  cabinet  de  physique ,  un  collège  surmontô  d*UDe  lantcme ,  une 
sooit'tè  iragricnltuiY,  un  ihéàtrc.    Commerrr  :  ban,  rhaprani. 


r-l 


(I)  Aifenun  5  •{,  Il  Caeii  (voy.  page  9h  ) 

{e)  F>l>iK  ■       " 

(d)  S£ez  (Orne) ,  ville  fort  aDcienne,  située  dons  une  cuopagne 
afréa0l«  el  fèrlilc,  sur  l'Orne.  Curioiile'i  :  la  cathédrale,  le  chcEur 
■uriout,  les  marbres,  les  sculptures  de  cet  édiliee.  Commerce  . 
grains,  fabriques  Aa  bas  Iricotén,  île  points  d'AleufOD,  iMsins, 
mousselines.  Pop.  5,400  h. 

(3)  AncEsiiH  [Orne)  est  sîmé  sur  une  émbence ,  au  milieu 
d'une  plaine  fertile,  entourée  derians  câleaux  arrosés  par  VOntt. 
Ses  rues  sont  larges,  propres,  bien  percée*;  ses  maisons  assez 
répiliérement  bâties.  Elle  a  iu>  uollége  et  une  société  d'agrieul- 
lure.  lÀiraîre  :  Marre.  Commerce  :  denlclles  dites  poôiti  djfr- 
gentan.  Pop.  S.fiOOh. 

A  3  I.  de  là  est  le  haras  royal  du  Pin,  un  des  pbis  beaui  de 

('-)FiLiTSE.  foyflpage  94. 


D'ÂUnpon  à  Evreux,  28  I-,  H  p. 

a)  Sécï  5  II  (c)  Lire 

Nonnnt  3     [it]  Conche* 

Saint-Gauhur^e  4     {e)  Evreux 

*)   Laigle  4  II 

(a)  SÉn.  foyci  plus  baul. 
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(i)  Laulb  (One) ,  pidu  TÏIb  «E  l%JJae.  Cmiatltù  ,  h  mw 

i;le(,  aiguillM,  1m«U,  ihUm,  fik.jnlar*,  laqMriMt  CMimi 
.4».  H6UU  :  U  Crois.^Frr,  l'JU^'Ùr.  Paf.  A.TOO  V  ' 

hriquen  d'^  gp,  liWOk  , 

Smtt-llem^,  pré»  A  JWiiww  f.  »^i  fcaJw  ■  4»  m 
une  filaiure  bjd 


D'Almpai  à  Remenpar  B*may,  S6  1.,  iVpT 

■       Nownf  ,8'      I  (e)  *rtauie  .  ■'■    '    ■l'-'-^'Hl 


(«)ifcrt-ï  ,»■].][    ,    .   ;,:.■,;■:■;  îl^T. 

(«)Cici(OnM).bHiig)l 

•T«c  ir^Minal  ia  ewi— ucu  «t  < 
lu  ;  l«a  pctwwoMla»  |w4i  la 
NMk-Dmm.  CaanKTMtUil 
4ja«in,  le MtterMti  de  U  5*  I 
•le  cbeveui  et  do  bettku.  Pop.  w,i>wv  ■• 

(e)  Buoiin(BaMi),'periM'Til 
et  abondui  engibier,  LaJUHt, 
d'eicellent  piMean:  O^ini'fi , 
laine,  6içoq  Lavrân,  /Mh/du 

.      On  Tt  d'^kmçmi  k  JImm  pi  I 


(d)   pHEi-en-Pail  (Majeone),  gros  boui^  où  l'on  bok  d'Eicel- 

La  roule  qu'on  laisse  à  droite  conduil  aux  bainn  de  Bagno/ei, 
M  à  Dmn^'i'n^  petileville  asacijoUe ,  qu'on  api>rçoit  de  loin  sur  une 
rime  eWBi-pi-''.  Cariaiit/t  île  l'orher  fendu,  le  lambeau  de  GuiUauiiie 
de  Bdesme  ,  cl  une  aiioLenne  piison  bâiic  ,  dit-on,  par  le*  Anglaii. 

A  9  1.  de  Ribay  est  I»  petite  ville  de  Pattay,  dont  le*  halles 
toM  fort  belles. 

(()  Miien™  (Mayenne)',  TÎIIesurla  Mayerate,  qui  U  divise  en 
denx  parties  inégale*.  Elle  possède  un  tribunal  de  preuû're  In- 
staure et  une  chambre  de  manufaclurcB  ;  l'atpect  en  «tassez  riant  : 
elle  n'a  ni  monumens  ni  curiosités  remarquables.  Commerce  :  belles 
toiles  de  lin,  cbanvre  et  colon,  fils,  mouchoirs;  près  de  la  lillp 
sooldesfiwî;*»  qui  donnent  nnnuellemenl  700b  800  milliers  de  fer. 
HMeU  :  lo  Belle-Etoile,  Saint-Michel.  Pop.  9,000  h. 
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Al  1.  de  Mayenne,  on  va  ▼isiter  la  manufacture  de  calicot  de 
Fontaine-Danifl. 

A  3  1.  ]>lu9  loin ,  n  droite  par  le  chemin  d*£vron,  est  le  Tillage 
de  Juhlains  ,  que  doivent  \isitcr  les  antiquaires. 

(r)  Martigi^é  (Mayenne),  village  avec  des  eaux  minérales  fer- 
rugineuses. 

(//)  Laval  (  Mayenne  ) ,  chef-lieu  du  département  de  la  MajenBc, 
sur  la  rivière  de  ce  nom.  Les  rues  de  celle  ville  sont  eo  général 
étroites  et  tortueuses  ;  c'est  le  siège  d'une  préfecture  et  de  tribu- 
naux dg  première  instance  et  de  commerce.  CwiosiU's .  Ja  halle 
«'uixloilcsy  vaste  édifice,  Thôlel  de  la  préfecture,  les  hôpitaux, 
la  vue  dont  on  jouit  du  pont,  station  que  noua  rccommandooi  aux 
peintres;  réglisc  d'Avenice.  Commerce  :  £}\.  de  lin,  toiles  renom- 
mecs,  linge  de  tahle,  hlaiiclii&scries  vastes  et  belles.  C'est  la 
patrie  d'Anibroisc  Paré.  Libraire  :  Grandpré.  Aubergei  :  le  Lou- 
vre, la  Tctc-Noire,  leOfur- Royal.  Pop.  17,000 h. 

Ar^cnh'c ,  à  2  1.  'j«  £.  de  Laval ,  est  un  bourg  qui  possède  une 
ciiiTièro  de  marbre  noir. 

Près  de  Sainl-Pierre-d Evre^  on  va  visiter  les  grottes  de  Sanigeë» 
appelées  Cavfs  à  Mmrgot. 

[c)  Virui:  (  llle-ct- Vilaine  ) ,  ville  assez  mal  Imiic,  sur  la  rive 
droite  de  la  l'Haine,  Elle  a  conservé  ses  anciennes  foilifications 
<*t  son  cbâii'au  ll»n(|ué  de  grosses  tours;  elle  possède  un  collège, 
un  tribunal  de  première  instance ,  une  société  d'agriculture.  r*M- 
riosilés  :  les  promenades,  Tèglise  Notre-Dame,  gothique  bien  con- 
servé; la  terre  des  Rochirs,  séjour  de  madame  de  Sévi,;né ,  à  I  1. 
On  y  conserve  le  ])ui  trait  de  cette  femme  célcbi-c  peint  par  Mi- 
gnard.  Commtrcf  i  tuiles,  lils,l)as,  abeilles ,  cantharidea.  Hôiei 
de  la  Poste.  Pop.  9,500  h. 

A  1  I.  de  Viirè-csl  la  petite  ville  d'Esse',  près  de  laquelle  est  un 
monument  celtique  curieux ,  la  Boche 'aux-Fees. 

{/)  NoT.vL  (  llle-ct- Vilauie),  bourg  avec  manufacture  de  toiles 
et  de  toiles  a  voiles.  Pop.  1,500  b. 

[g)  Kenmks  (llle-el-\*ilaine},  %illc  ancienne,  chef-lieu  du  dé- 
partement d'Ille-et-Vilaine,  siège  d*unc  préfecture,  d'une  cour 
suprême  de  justice,  de  tribunaux  de  pi'cmière  instance,  de  com- 
merce ,  d'écoles  de  droit  et  de  médecine.  Kllc  est  div'isée  en  deux 
parties  |>nr  la  Vilauie,  que  Ton  passe  sur  plusieurs  ponts  «  la  TÎUe 
hnsse ,  et  la  ville  haute ,  rcrfinslruitc  à  neuf  après  l'incendie  de  1 7  30, 
qui  u  des  mes  larges  et  bordées  «le  magnifiques  bàtincns.  Hennés 
possède  im  siège  ëpiseopal ,  ime  ai^ndémie ,  un  collège  royal  |  un 
musée,  une  soriété  d'agiiculturc,  etc.  Curiosiles  :  le  paleis  sliba- 
ii:il,  lu  fiiçade  de  l'église  Saint- Pierre ,  la  place  royale,  la  place 


quelques  égibes ,  quelques  rues ,  la  calhëilralc ,  ancien  temple  dc^ 
druides ,  l'anrien  couvent  do»  corifclîcrs  et  ses  raslcs  jardins ,  la 
aalle  de  spectacle ,  le  pont  de  Gouet  en  granit  dus  l'arranditse' 
ment,  uneioîe  romaine  et  deuitempIcsdédiésàHars.  Commerce  : 
bl^,  cidre,  beui-rc,  mouiardc  celtique  de  Le  Maoùt,  papeteries , 
iiUturcs.  HôUli  de  la  Croii-Blancbe ,  du  Pélicon ,  du  Crois- 
saol.  Pop.  9,000  h. 

(A)  CatTiLiLDHEH  ( Côtes-du-Nurd ) ,  bourg  sur  le  LolT.  Cont- 
in«r«:  grains,  bcEtJaui.  Pop.  1,000  h. 

{[)  GvinGiHF(Cétes-du-Nord),  Jolie  ville  sur  le  Trieui.  Curm- 
iHe'i  :  les  pi-omeiiadcs,  rc^iso  ornée  de  deux  hautes  tours,  la  cha~ 
pelle  de  Notre-Dame  de  Halgoet,  la  grande  rue,  la  fontaine  ati 
milieu  de  la  place.  Commerce  :  toiles,  cuirs,  cbapeaui ■  Ai!/eù  .-  des 
Voyageurs,  de  Bretagne'  Pop.  5,000  h. 

{m)  MoHLiii  (Finistère) ,  lille  sur  les  flancs  de  deux  luontagnes, 
au  confluent  du  Jarleau  cl  du  Kent,  donl  les  eaui  réunies  coulent 
*o«s  une  belle  voûte,  sous  l'holcl-ile-iille  et  sous'la  place,  sortent 
par  une  arcade,  et,  scjetaot  dans  la  mer,  romicnl  le  joli  port  de 
.Uorlaii.  Elle  a  des  iribunaux  de  pi-emière  instance  et  de  com- 
merce, unechambi'cdes.manuractures,  un  théâtre,  une*bourse  de 
commerce.  CarioiiU'i  :  l'église  Notre- Dame-dcs- Mers ,  l'hùpïtal , 
l'hôtel-dc-Tille ,  le  cloclicr  Sainl-Matbieu,  l'église  Snint-M  a  ri  in  , 
les  promenades  el  les  quoi»  français.  Commerce  considérable  atco 
Ictninger.  Hôttli  :  de  France,  de  Paris.  Pop.  13,000  h. 
10 
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(n)  Landitiziau  (Finistère),  bourg.  Commerce  :  cnirt, 
toiles.  //^A^/ du  Chapeau-Rouge. 4^op.  4,000  h. 

{o)  LAXDERirvàx:  (Tinistèrc),  petite  Tille  sur  l'Elom. 
l'hôtel  de  lar  mairie!,  Thospice  de  la  marine,  l'hospice  de  la  wtB/s, 
Commerce  .-  tanneries,  fabrique  de  savons,  soude.  ii6iel  :  du 
mercc ,  des  Diligences.  Pop.  4,000  h. 

(p)  Brest  (Finistère) ,  grande  et  forte  ville  sur  le  peoeliant  iTfl 
montagne ,  à  l'embouchure  de  la  petite  rivière  de  Penfktd*  GV 
chcf-licu  du  premier  arrondissement  maritime.  EUe  possède 
école  spéciale  de  génie  et  de  navigation ,  des  tribunaux  de 
instance  et  de  commei*ce ,  un  établissement  de  mécauî(pie,  ow  bi- 
bliothèque ,  un  jardin  botanique ,  un  cabinet  d'histoire  natnrdie. 
Curiosités  :  le  port ,  un  des  plus  beaux  de  PEurope ,  là  rade ,  qoi 
peut  contenir  500  vaisseaux  de  guerre ,  la  machine  à  Bâter  les 
vaisseaux,  l'arsenal,  la  batterie  royale,  les  bassins  coureits ,  la 
caycnnc ,  qui  sert  de  caserne  aux  matelots ,  le  bagne ,  Thôpilal  de 
la  marine ,  les  parcs  aux  vivres  et  aux  boulets»  la  plaee  de  Kamm, 
la  placo  d'annes,  l'église  Saint-Louis,  l'h^tél  de  la  mairie t  1a  salle 
de  spectacle ,  deux  quais  superbes  entourés  de  bâtimens  pcHir  les 
forçats ,  la  promenade  dite  le  Cours  dAjot»  la  bibliothèque  nir  le 
port ,  rétablissement  de  mécanique ,  la  poudrerie  royale  ma  poni  et 
Buis,  prés  de  Brest.  Commerce  :  vins,  eaux-de-vic,  bière,  toiles 
à  voiles,  cordcries.  Hôtels  :  le  Grand-Monarque,  le  Grand-Turc  , 
la  Tour-d' Argent.  Librairie  de  Lefoumier  Desperrier.  Popul. 
55,000  h. 

Lesneven,  à  5  l.  N.  O.  de  Brest,  est  une  petite  ville  aussi  som- 
bre que  la  campagne  en  est  ri;|nte. 


DE  PARI  S  A  BREST, 
^*  route,  par  Caen  et  Pontorson,  144  I.,  72  p. 


PeParisàBonniéi'es(r.de 
Paris  à  Évreux,  p.  98)  IB 

De  Buunières  à  Caen  (v. 
pag.  95)  37./, 


{a)  Dol  4 

Ib)  Dinan  G 

Jugon  5 

(r)  Lamballe  4 


De  Caen  à  Pontorson  (  v.  1         De  Lamballe  à  Brest 

pag.  97)  aO      g  (v.  pag.  107)  lf*f, 


a,  Dol  i  llle-ct-Vibine  ) ,  ville  ancienne  à  1  I.  '/«  ^  W  nerf 


l'aocieiUM  cité  appelée  Curio  lelùâ. 
DULi.  /1y«i  page  109. 


DE  P\RIS  A  BREST, 

3*  route,  par  Emée  ei  Fougères,  144  1.  -,  72  p.  |. 


(c)  Sl-AuUa-du-Cortiiier    4 
LifTre  I 

Rennes  (v.  p.  10^         4 
DeKeDDe$àfircsl(i'.  , 
pag.  107)  "80'/. 


De  Paru  à  AIhkhhi, 

(..p.  103)      ■        <«.|, 
D'AIencoD  à  Mayenne 
(..p.  toi)  M./. 

{ai  Emée  6 

{b)   Fougères  5 


(fl)  Ensin  (Mayenne  ] ,  bâiie  sur  la  rivièi-e  A' Emet.  CetW  tIUo 
eil  assez  l'cgulièrcinent  percée  i  elle  a  une  grande  place  el  pluticurs 
jolies  maisons  :  le  commerce  y  esl  nul;  c'est  un  pajs  agricole. 
l>op.  4,000  h. 

(j)  FoLaÈnis(lUe-el-Vilaine),  jolie  pelIleTiltebioibâlie,  bien 
pcrcce,  el  située  sur  une  belle  colline,  arec  lous-préieclure  et 
li'ibunal  de  première  instance.  Curioiitei  :  quelques  ruea ,  ta  pro- 
nienade  derrière  l'église  paroissiale,  d'où  l'on  joiiild'un  coupd'œ'l 
pittoresque  sur  un  Talion  frais  et  riant,  arrosé  parle  Nansun. 
■■  fabriques  de  growes  toiles,  surtout  da  toiUs  dites  dt 
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COMMUNICATIOà:. 

De  Ccailly  à  FonUnay^  5  I. ,  2  p.  ^. 


De  Lfifny  à  Âîeaux,  S  1.,  2  p.  7. 
Couilly,  31.  Meaux,  2  1. 


De  CcuMy  à  Melun,  11  L,  5  p.  7. 

Fontenaj,  5  1.  Guignes,  %  1.  Melun,  4  1. 


Pl!f   DE  LA  RE0I09I   DU   MOUD. 


©IIJÎBIB 


RÉGION  DE  L'OUEST. 

Dl  PARIS  A 

ALENÇON,481.  i,  2*p.  i 

Sém» 
(a)  VersùUi» 

Ponl-Ch»rtT«io 

U  Queue 
[6)  Houdan 

Marolle» 
;e)  Dreux 
(J)    Nonancourt 

3 

T!lliir« 
(e)  Verneua 

Saint-Maurice 
«orlagne 

Mcle-ur-Sanhe 

Le  HéaU-Brouit 
(/)Alençon 

3'i, 

4''" 
3. 

(a)  Versiilles  (Seine-cl-Oise) ,  cbef-lieudedéparten 
Teclun;  ,  avec  (ribuoaux  de  pi'emiére  instance ,  de  canunc 
d'assises,  érëché.  Curiosiléi  :  l'église  Snini-Louis,  la  paroisse 
Notre-Dame ,  rarchcïèclié  ,  l'Iiôtel  de  la  guei-re ,  lerranl  aujour- 
d'hui de  caserne  ,  le  grand  commun ,  la  bibliothèque  de  la  lille  , 
l'Iiotcl  de  la  prefcclurc,  l'hospice  rojal,  le  potager  du  roi,  le  ly- 
cée, aujourd'hui  collège  rojal,  la  nouicUc  maisoD  d'arrêl,  la 
gcà4e,  le  château  d'eau,  le  jeu  do  paume,  les  écurie»  de  la  reine, 
la  salle  de  spccinclc ,  le  château  et  ses  galcriei  célèbres  ,  les  ma- 
gnifiques jardins ,  le  grand  Trianon  et  le  petit  Trianon.  Popula- 
tion 30,000  h.  (I). 

(*)  HnDDi:<  (Seioc-et-Oise),  petite  'ille  sorTf^lou.  Cxrùiii- 
teï  :  régLsc,  la  tour.  Commerce  !\i\i:,  laine,  volaille.  Popula- 
tion 2,000  h. 


I        l'oni.  in-iS.  Chti  Andin,  qiai  da  Ai^aHiu,  n.  lï. 
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Apres  la  Queue,  on  laisse  un  chemin  qui  conduit  à  Âionifini- 
r.-émaunj ,  |>ctite  ville  de  1 ,800  h. ,  qui  a  une  église  i-cmarquaUe. 

(r)  Dreux  (Kurc-et-Loir) ,  ville  ancienne  et  célèbre  sur  U 
niaise  ,  avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  comineroe. 
(^uriosttes  :  réalise  paroissiale,  l'htitcl-dc-ville,  la  façade  de  cet 
édifice;  dans  T intérieur,  une  voi^te  et  une  cheminée  curieuses, 
dans  les  greniers ,  une  cloche  fondue  sous  Charles  IX  ,  rcpréien» 
tant  sur  la  frise  circulaire  la  procession  des  Flamhards;  la  prome- 
nade publique ,  allée  fraîche  le  long  de  la  Blaar,  U  se  liTra  sous 
ses  murs  ,  en  1 562 ,  sous  Charles  IX ,  une  bataille  (aineuse  entre 
les  réformés  et  les  catholiques  :  c*est  la  patrie  do  Rotrou.  Ccm" 
mrrre  :  serges  drapées ,  chapeaux ,  toiles,  etc.  HôieU  :  du  Para* 
dis ,  de  la  Poste.  Pop.  f>,000  h. 

{(f)  Nn^ÂXcouRT  (Eure) ,  petite  ville  sur  TAvrc.  CwrhtUés  :  la 
maison  où  coucha  Henri  IV  la  veille  de  la  bataille  d'Ivri.  Com' 
merce  :  gi-ains ,  cuirs ,  coton ,  excellent  poisson.  Pop.  1 ,500  b. 

(r)  Yernei'ii.  (  Eure),  sur  Vj4vre.  Ses  maisons,  pour  la  plupart , 
vont  en  bois ,  et  quelques  unes  en  briques  :  les  rues  sont  mal  pa- 
vées, (^urioiifr's  :  la  tour  grise  ,  agiégation  de  sable  et  de  cailloux 
de  divei-ses  couleurs  et  (^  diverses  espèces;  la  tour  de  l'élise 
principale ,  qu'on  apei'çoit  de  4  l.  ;  on  l'a  cliargée,  jusqu'au  pre- 
mier étage  ,  de  figures  bizarres  et  même  indécentes.  Celte  ville  est 
ceinte  de  belles  jiromcnadcs.  Kn  1  i'l\  ,  le  duc  de  Bedfort  y  battit 
l'ai'méc  de  Charles  VII.  Commeree  :  tanneries  de  peaux  de  veaux 
pour  la  reliui*e ;  bouracans ,  basins ,  etc.  Hotels  :  le  Cheval-Blanc, 
la  Poste.  Pop.  5,()00  h. 

{f)  Mort  ACNE  'Orne),  ville  ancienne,  cheP>lieu  de  sous-préfec- 
ture ,  et  siéçe  d'un  tribunal  de  première  instance*  CwiosùtM  :  les 
culs  de  lampe  de  la  voûte  de  la  nef  de  Téglise ,  l'hospice.  Com- 
meree :  chanvre  et  toiles  fortes  et  légères  pour  les  colonies,  ba- 
sanes :  les  langues  fourrées  ont  de  la  réputation  dans  celle  ville 
gourmande.  C'est  la  patrie  de  Catinat.  ^'iuherges  :  TAncfc ,  la 
Routcillc.  Pop.  r),300  h. 

A  3  l.  de  là  est  la  célèbi'e  abbaye  de  la  Trappe^. 

[s)  Ai.ETiroM  (Orne) ,  chcf-licu  de  l'Orne,  au  confluent  de  la 
Sarthr  et  de  la  Briante  ,  siège  de  préfecture,  avec  tribunaux  de 
première  iasiance  et  de  commerce,  chambre  de  roanu(acUires . 
Curiosiles  :  T hôtel-de-ville,  l'église  pai-oissiale ,  ornée  d* un  su- 
perbe portail  et  d'une  magnifique  nef,  l'hotcl  de  la  préfecliire  en 
briffue  ,'le  palais  de  justice  ,  la  halle  au  blé  ,  la  promenade ,  prr^ 
du  pillais  de  justice.  Alençon  a  une  bibliothèque  de  6,500  vol. , 
un  cabinet  de  physique,  un  collège  sumMinli>d*une  lanfeeme,  une 
sorif'tè  tragrif'ultui'e,  un  ihèàirc.    Commeree  :  bwt ,   chapeaux. 


D'Alençen  à  Caen,  24  I.  f  ;  12  p;  |. 

(<)  SJCE  .    .       5    .ilXanganaerie  4 

(I)  Aigentao  5  '/,     Caeii  {vou.  page  9&]  S 

W  P«UUe  5       II 

[a]  SÉcz  (Ome) ,  Tille  fort  ancienne,  silui^c  dons  une  cnmpagne 
■gréaHIe  el  ferlile,  sur  l'Omc.  CuriosUei  :  In  cathédrale,  le  chœur 
curlout,  les  marbres,  les  sculptures  de  cet  cdilice.  Commerce  . 
graiiu,  rubriques  do  bas  Iricolés,  de  points  d'AleuijOD,  basins, 
mousselines.  Pop.  5,400  b. 

(3)  AnccHitn  [Orne]  est  situé  sur  une  éminence ,  au  milieu 
d'une  plaine  fertile,  entourée  de  rians  câteaux  arrosés  par  l'Orne, 
Ses  rueti  sont  larges,  propres,  bien  pereces;  ses  maisons  assez 
régulîèrcmenl  bâties.  Elle  a  im  collège  et  une  société  d'agricul- 
ture. Libraire  :  Harre.  Commerce  :  dentelles  dites  poirUi  iAr- 
gtntait.  Pop.  5,600  h. 

A  2  I.  de  la  est  le  haras  rojal  du  Pin,  un  des  plus  beaux  de 

(f)F»LiisE.  royd  page  94. 


D' Aiençon  à  Evreux,  38  1,,  H  p. 

:«)  Séei  5  II  (c)  Ure 

Nonwil  3     ((^  Conches 

Saint-Gauhurge  4     le)  Efreui 

i£)   Laigle  4  II 

(à)  Siu.  f^oyei  plus  haut. 
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(A)  UuLk  (Otaw) .  patite  rakwr  I»JillB.  Cmi»ùlù tUim 
de  Saint-Hania,  1m  prannaitw.Mlfi.t|HmM.  Ctmmm*»  t  jfi^ 
glu»,  «iKumM,  kcf»  f»bMM,  jjhayri.  iipanM*.**'!''"' 
■ici  ■  go'feù  ■•  U  Crob-Je-FCT ,  l'AJ^  fiOr.  Jay.  &,I>8'S.   , 


hriquen  d'épînt^^Op.  1,,M0  k 

une  coquills.  Conmrw  f  br»  di 

poinlet  de  Paru,  l'uiiîtitti  irit       r, 

(«)E.»ui.r.yàp.piB3, 


ly^lmfcm  à  nommpàr  Stnmg,  U  l.,  iWp?  'V 


Broglie 
(*}  Berw7 


NotM-DiDie.  Commerçai  uîi 

4  jour*,  le  nwrcradi  de  U  5*  i 
de  cberant  el  de  beMÎMn.  Pa 

(c)  Buopn(EoM),'feiihrvd 
«t  >baod«M  mgbm,  tmJtitkr 


i.fNittét 


(a)    PREZ-en-Pail  (Majenne),  gros  boui^  oii  l'on  boit  d'cicd- 

La  l'Oulc  qu'on  laisse  à  droite  conduit  nux  baiivi  de  Bapiolrt , 
t\  il  Aatn^^im/,  petite  ville  asaci  jolie,  qu'on  aperçoit  de  loin  sur  une 
rltue  csrai'péu.  Curiosités  !\z  i-oeher  feudu,  le  tombeau  de  Guillaunie 
de  Bdesmc,  et  une  aurienne  prison  bilic  ,  djt'On,  parles  Anglais. 

A  3  1.  de  Ribay  cal  I»  petite  Tille  de  Pasiay,  dont  les  halles 
HWt  Tort  belles. 

[h)  MiTENm  (Mayenne)-,  ville  sur  la  ^oy-mnf,  qui  la  divise  en 
deux  perties  inégales.  Elle  possède  un  tribunal  de  première  in- 
slance  el  unecbambre  de  manuraclures  ;  l'aspect  en  est  assez  riant  : 
elle  n'a  ni  moniunens  lû  curiosités  remarquables.  Commerce:  belles 
toiles  de  lin ,  chanvre  et  colon  ,  fils ,  moucboir»  ;  prés  de  la  tille 
sont  des ror|;;cs qui  donnent  annuellement  100 à  B 00 milliers  di'  fer. 
muL  !  la  Belle-EloUe,  Saint-Michel.  Poji.  9,000  !.. 


108  DE  PARIS  A  LREST. 

Al  I.  de  Mayenne»  on  va  visiter  la  manufacture  de  calicot  de 
Fontainc'Danii'L 

A  2  1.  plus  loin,  à  droite  par  le  chemin  d'Evron,  est  le  village 
de  Jubhins  ,  que  doivent  visiter  les  antiquaires. 

[c)  Martioé  (Mayenne),  village  avec  des  eaux  minérales  fer- 
rugineuses. 

{(l)  LàVAL  (  Mayenne  ) ,  chef-lieu  du  département  de  la  Majenae, 
sur  la  rivière  de  ce  nom.  Les  rues  de  cette  ville  sont  en  général 
étroites  et  tortueuses  ;  c'est  le  siège  d'une  préfecture  et  de  tribu- 
naux dç  première  instance  et  de  commerce.  Curùuùe's .  la  liallc 
aux  toiles,  vaste  édifice,  l'hôtel  de  la  préfecture,  les  hôpitaux, 
la  vue  dont  on  jouit  du  pont,  station  que  nous  rceomraandôas  aux 
peintres;  T église  d'Avenice.  Commerce  :  €\\  de  Un,  toiles  renom- 
mées, linge  de  table,  blanrliisscrics  vastes  et  belles.  C'est  la 
patrie  dAnihroise  Paré.  Libraire  :  Grandpré.  Auberges:  le  Lou- 
vre, la  Tctc-Nolre,  leOi'ur- Royal.  Pop.  17,000  h, 

Argenhe »  ù  2  l.  'ji  £.  de  Laval ,  est  un  bourg  qui  possède  iine 
carrière  de  niiu-hre  noir. 

Près  de  Saint-Pierre-dEvrcy  on  va  visiter  les  grottes  de  S^mges» 
appelées  Cavts  à  M»rgot, 

[c)  Virni'.  (llle-el-S'ilainc),  ville  assez  mal  l>àtîe,  sur  la  rive 
droite  de  la  Vilaine,  Elle  a  roiiservé  ses  anciennes  fortîlîcatîons 
et  son  chàtrau  llanquè  de  grosses  toui-s;  elle  possède  un  coUé^, 
un  tribunal  de  première  instance ,  une  société  d'agriculture.  Cm- 
riosites  :  les  pronicuadcs,  Téglise  Notre-Dame,  gothique  bien  con- 
servé; la  terre  des  liochtrs,  séjour  de  madame  de  Sévi^<;né ,  à  I  1. 
On  y  conserve  le  poit raU  de  cette  femme  célèbre  peint  par  Mi- 
gnard.  Commtrce  :  toiles,  iils,  bas,  abeilles,  cantharides.  ilMei 
de  la  Poste.  Pop.  1),500  h. 

A  1  1.  de  Viiré  vst  Li  petite  ville  d'Esse',  près  de  laquelle  est  un 
monument  celli(|ue  curieux ,  la  Hoc he^auX' fées, 

(/]  NoT.vL  (  lUe-ct-Vilaiiie),  bourg  avec  manutacturc  de  toiles 
et  de  toiles  à  voiles.  Pop.  1,5()0  h. 

'^^)  Kexmf.s  (lllc-ct-\'ilaine) ,  ville  ancienne,  chef-lieu  du  dé- 
partement d*lllc-ct-Vilainc,  siège  d*une  préfecture ,  d'une  cour 
suprême  de  justice,  de  tribunaux  de  première  instance  »  de  com- 
merce ,  d'écoles  de  droit  et  de  médecine.  Elle  est  divisée  en  deux 
parties  par  la  Vilame ,  que  l'on  passe  sur  plusieurs  ponts,  la  TÎUe 
basse ,  et  la  ville  bautc ,  recf  instruite  à  neuf  après  l'incendie  de  1 1 30, 
qui  a  des  rues  larges  et  bordées  de  magiûliques  bàtimcns.  Reunes 
itossède  un  siège  rpiseopal,  une  ar'adémie,  un  coU^;e  royal  «  nu 
iiiusre,  une  soriété  d'agriculture,  etc.  Curiosités:  le  palais abba- 
lial,  la  façade  de  l'église  Saint-Pierre»  la  place  royale,  la  pbee 


quelques  églises ,  quelques  rues ,  la  cathédrale ,  ancien  temple  llc< 
druides ,  l'ancien  couvent  des  corciclici's  et  ses  TOSles  jardins ,  la 
wlle  de  spectacle ,  le  pont  de  Gouet  en  granit  dtnx  l'arrondïsse- 
mcDC,  une  Toie  romaine  et  deux  temples  dédiés  à  Mars.  Commerce  : 
hli,  cidre,  beuiTc,  laouiaidc  celtique  de  Le  Maoùt ,  papeterie!! , 
liUturcs.  HôttU  de  la  Croix-Blanche,  du  Pélicon ,  du  Crois- 
lani.  Pop.  9,000  h. 

(A)  CHttiLiuDKER  (Côles-du-Nurd),  bourg  sur  le  l^ff-  Com- 
m^rve  .•  grains,  ber.liaui.  Pop.  1,000  h. 

(0  GumOHP  (Câtes-du-»ord],  Jolie  ville  sur  IcTneux.  Cario- 
sUet  :  les  promenades,  l'église  ornée  de  deux  hautes  tours,  la  cha- 
pelle de  Notre-Dame  de  Halgoel ,  la  grande  rue ,  la  fontaine  au 
milieu  de  la  place.  Conantrce  !  toiles,  cuirs,  cbapeaui .  ^u/eù  :  des 
Vojageui?,  de  Bret.igne?  Pop.  5,000  h. 

(n)  MoRLiii  (Finistère) ,  ville  sur  les  flancs  de  deui  montagnes, 
au  confluent  du  Jarltau  et  du  Kent,  dont  les  eaux  réunies  coulent 
«JUS  fine  belle  voûte,  sou»  l'hôlel-de -ville  el  sous'la  place,  sortent 
par  une  arcade,  et,  sejelanl  dans  la  mer,  ronncnt  ie  Joli  port  de 
Morlnii.  Elle  a  des ij-ibunaux  de  piemière  instance  et  de  com- 
merre,  une  chaïubi'G  des.manufactures,  un  théâtre,  une  bourse  de 
commerce.  Curiiwiilfi  :  l'église  Notre-Dame-des-Mers,  l'hôpilal, 
l'hiitel-dc-iitte ,  le  clocher  Saint- Mathieu,  l'église  Sainl-Martin  , 
les  promenades  et  les  quais  rr.inrnis.  Commeret  considérable  avec 
1  étranger.  HôlrU  ;  de  France,  de  Paris.  Pop.  12,000  h. 
10 
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(n)  LAKDinziAn  (Finistère),  bourg.  Commerce  :  cuirs,  graim, 
toiles.  //^/^/ du  Chapeau-Rouge. {'op.  4,000  h. 

(o)  L4!«DE&NEATJ  (Tînlstèrc) ,  petite  ville  sur  l'Eloni.  Cyriasêù  : 
l'hôtel  de  la  mairie ,  rho5(pice  de  la  marine,  Tbospice  de  la  Tille. 
Commerce  .-  tanneries,  fabrique  de  savons,  soude.  HéUi  :  du  Cooh 
nierccy  des  Diligences.  Pop.  4,000  h. 

(p)  Rrest  (Finistère) ,  grande  et  forte  ville  sur  le  pencbant  d^^M 
montagne ,  à  l'embouchure  de  la  petite  rivière  de  Pem/Srid»  C*eM  k 
chef-lieu  du  premier  arrondisf^emcnt  maritime.  Elle  possède  om 
école  spéciale  de  génie  et  de  navigation ,  des  tribonauz  de  preaiér» 
instance  et  de  commei*ce ,  un  établissement  de  mécaui^pie ,  nmat  bi- 
bliothèque ,  un  jardin  botanique ,  un  cabinet  dliistoire  oaturdle. 
Curiosités  :  le  port ,  un  des  plus  beaux  de  rEurope ,  la  rade ,  qoi 
peut  contenir  500  vaisseaux  de  guerre ,  la  macnine  à  aaiter  les 
vaisseaux,  l'arsenal,  la  batterie  royale,  les  bassins  courerts ,  la 
caycnne ,  qui  sert  de  caserne  aux  matelots ,  le  bagne ,  TbÀpîtal  da 
la  marine,  les  parcs  aux  vivres  et  aux  boulets,  la  place  de  lieiw, 
la  place,  d'armes,  l'église.  Saint-Louis,  l'hôtel  de  la  mairie ,  la  salle 
de  spectacle,  deux  quais  superbes  entourés  do  bâtimeoa  pour  les 
forçats,  la  promenade  dite  le  Cours  dAjot,  la  bibliolbèque  sur  le 
port ,  rétablissement  de  mécanique ,  la  poudrerie  royale  au /imif  4r 
Buis,  prés  de  Brest.  Commerce  :  vins,  caux-de-vie ,  bière,  toiles 
à  voiles,  corder ics.  Holels  :  le  Grand-Monarque,  le  Grand-Turc  , 
la  Tour-d* Argent.  Librairie  de  Lefoumier  Desperrier.  Popul. 
55,000  h. 

Lesneven,  à  5  1.  N.  O.  de  Brest,  est  une  petite  ville  aussi  som- 
bre que  la  campagne  en  est  ri;|nt^e> 


DE  PARIS  A  BREST , 
?'  roule,  par  Caen  et  Pontorson,  144  1.,  72  p. 


p  c  Paris  à  Bonnicres  (r .  de 

Paris  à  Évreux,  p.  98)  18 
De  Bannières  à  Caen  (v. 


{a)  Dol  4 

{b)  Dinan  C 

Jugoa  & 


pag.  «J5)  37  •/,  y  (r)  Lamballe  4 

De  Caen  à  Pontorson  (v.  I         De  Lamballe  à  Breai 

pag.  97)  aO      I  (v.  pag.  107)  If*/ 

(/i  I)oL  (  Ule-ct-Vilaine  ) ,  ville  ancienue  à  1  I.  '/»  ^  k 


iiioet  de  l'uciaiDe  cité  ^pelée  Curm  talitte. 
(e)  LuttALU.  fitifei  page  lOB. 


OE  PARIS  A  BREST, 
3*  route,  par  Emée  et  Fougères,  144  1.  ^,  12  p. 

De  Paris  à  Alençon, 

{v.-p.  103)  48'/, 

D'AIencoD  a  Majenne 

{..p.  107)  11'/, 

(d;  Emëe  6 

(j)  Fougères  & 


(c)  St-AubiiKlu-ConiuGr    \ 
Liflrù  3 

Kenncs(i'.  p.  101)         4 
De  RniiK-i  à  Breat  (v. . 

pag.  107)  'eO'/, 


(a)  Ekiiék  (Mayenne),  bàlie  »ur  la  rivièie  d'fnurV.  CetU  Tille 
eit  aisez  l'cguliércmcnl  percée  ;  elle  a  une  grande  place  et  pliuieurs 
jolies  maisons  :  le  commerce  y  est  nul  i  c'est  un  pajs  agricole. 
Pop.  4,000  h. 

{i)  FoLGÈHEa(llie-«l-Vilaine),Jolie'petiteiilJebiedbàti«,  bien 
pcrctie,  cl  située  sur  une  belle  colline,  arec  sou».prërccture  et 
tribunal  de  première  inMonce.  Curioiàe'i  i  quelques  rues  ,  la  pro- 
menade derrière  l'église  paroissiale,  d'où  l'on  jouit  d'un  coupd'ue'' 
pîttoresi[ue  sur  un  vallon  frais  et  riant,  arrosé  parle  Nansun. 
:  (â)>riques  de  grosse»  toiles,  surtout  de  loiUs  dites  d< 


104  vm  tkwi»  A  ktMiftm,  ■        -    -'-'-jf- 

'  SÛùe  ,  %'tttù  »■' 


lei  rélbrmii  tt  b'i 

dis ,  de  h  pMia.  Pop.  A, 

(i^  NoMuoocn  (Ewe),  MÎM 
iDaboixw  cp«cl|«  Qtnri'IV  !■  v«bt^ 
mnve.'gTBÎw,  cuiimt-colsn,  eiadlwi 

*0DI  en  bon,  et  quelques  noM  «s  bfii| 
T^es.  CwKwA'.'h  tour'|rD«>  >grdfi 
de  diTcruM  coulMin  et  M  diwaee  < 
principale ,  qu'où  epa^rads  4 1. 1  on 
nier  élafe ,  de  figure*  bDWT«i«i  aln 
ceinte  de  belleipraHMdeL  £■  U» 
l'armée  «le  CUrlei  Vil.  CommtfM  t  t 

rurlareliiirei 
Porte.  F»— 

tore,  elti 

ment:  et 
■iM»:lei 


Bouteille. 
ASI.d 

J«»«lret< 


OÊTiMÙÙ 


in  AigcDUn  5  '|i  II  Caeu  (voy.  page  S&) 

(c)  Falûie  5      " 

(<i)SiM(Ome),TiUefori 
•^■Itle  et  ferlilo,  sur  l'Orne,  Curioiile's  :  la  cathédrale,  le  chœur 
airtout,  les  marbres,  les  sculptures  de  cet  édilice.  Conantrce  . 
gnin»,  fabriques  do  bas  tricoUx,  Je  points  d'Alcu^o,  basioB, 
mousselines.  Poil.  5,400  h. 

(é)  AnainiiH  (Orne)  est  situé  sur  une  émmence ,  au  milieu 
d'une  plaine  ferlilc,  entoxirée  derians  câtcaui  arrosés  par  VOnie. 
Ses  rue.s  sont  laides,  propres,  bien  percée*;  ses  mai>ons  assez 
ré^liéremenl  hàlics.  Elle  a  un  collège  et  une  Société  d'agrieul- 
tartr.  LUraôt  :  Marre.  Commerfg  ;  dentelles  ditei  poàiù  dAr- 
gaUan.  Pop.  5,600  h. 

A  9  t.  de  là  est  le  haras  rajal  du  Pm,  un  de«  ptui  beaux  de 
l'Eumpe. 

(r)  F.LAisB,  Voyex  page  94, 


D'Aiençon  d  Evreux,  38  I-,  H  p. 

»  Séei  5  II  (c)  Ure 

NonMil  3     [tt]  Conches 

Saint-Gauhurge  4     {e)  Eitreux 

.b)   Laigle  4  |l 

(d)  SÉiz .  foye:  jilus  haut  ■ 


lOë  d'alençon  a  roue?i  par  bernay. 

{6)  Laigls  (Orae) ,  petite  ville  sur  U  Rille.  Curiosités  :  I 
(le  Saiot-BIarlin ,  les  promenades  et  le  château.  Cotnmerce  ; 
^Ics,  aifçuiUes,  lacets,  rubans,  iils  retors ,  tanneries»  ce 
I  ics.  HÔUls  :  la  Croix-de-Fcr,  TAigle-d'Or.  Pop.  5,700  h 

(r)  Lire  (Eure) ,  bourg  divisé  en  deux  parties.  Noiabreu 
briques  d'épingles^op.  1,800  h. 

(</).  Conçues  (£w*e  ) ,  en  latin  Conehœ,  de  U  forme  de  se 
placement ,  sur  la  croupe  d'une  montagne ,  qui  préacnte  à  pc 
une  coquille.  Commerce  :  fer,  clouterie.  Pop.  2,000  h. 

Rugies ,  bourg  sur  la  RilU»  fabrique  épingles,  petits  clo 
pointes  de  Paris,  aiguilles  à  tricoter,  etc.  Pop.  1,800  h. 

(«)  EvREux.  Voyex  page  92. 

iaisU'Remy ,  prés  de  Nmuaieourt,  a  me  fonderie  de  met 
une  filature  hydraulique. 


D'AUncon  à  Rcuen  par  Bemay^  36  1.,  18  p. 


Nonant 

8 

{c)  Brionne 

(a)  Gacé 

3 

Bourgtheroute 

Vci-neuse 

4 

Les  Moulînetux 

BrogUe 

3'|. 

(</)  Rouen. 

{h)  Bcinaj 

2»/. 

{a)  Gacé  (  Orne  ) ,  bourg  ;  fabrique  de  crétomM.  Pop.  1 ,; 

\h)  Besnat  (  Eure  ) ,  Tille  sur  la  rire  gauche  de  la  CAcnn 
avec  tribunal  de  commerce  et  chambre  des  manufiictures*  C 
Us  :  les  promeua<les  ]>rés  le  cours  de  la  Cbareotonoe  el  1 
Notre-Dame.  Commerce:  toiles,  grains,  papiers,  cuirs;  fi 
4  jours ,  le  mercredi  de  la  5*  semaine  de  carême  s  grande  % 
de  chevaux  et  de  bestiaux.  Pop.  6,500  h. 

{c)  Brionne  (Eure) ,  peiite  Tille  dont  lex  euTirona  sont  chi 
et  abondans  en  gibier.  LaV7i/^>sur  laquelle  elle  estailuée, 
d'excellent  poisson.  Commerce:  filature  de  laiite,  el  &brî« 
laine,  façon  Louvîera.  Héteiéa  CheTal-Blanc.  Pop.  3,000 

(d)  Rouen,  foyez  page  3. 

On  Ta  ^jiUnron  à  Rouen  par  Evreus;  mais  U  roule  « 
longue. 


[«]  PnEi-en-Fail  (MajeDnt) ,  gros  bour^  où  l'on  liait  d'cicd- 
lent  cidi-e. 

La  i-oulc  qu'on  laisse  à  droite  conduïl  nux  bain*  de  Bapmlri , 
e1  iii>OTn/™n^petile'iilleas»ciiolie,  qu'on  ap«rçoit  de  loin  surune 
rime  ctrai'iioi;.  Curioiitei  ilc  locber  fendu,  le  tombeau  de  Guillaume 
de  Belesme  ,  et  une  aiirienne  prison  bâtie ,  dJt-OD,  par  les  Anglais. 

\1\.  àe  Ribav  est  la  petite  TÎIIe  de  Pattay,  dont  le*  balles 
toDt  fort  belles. 

{h)  MiTEKm  (Majrenne)-,  lillesurla  Mayemie,  qui  la  divise  en 
deux  parties  ioégalcs.  Elle  possède  un  Iribunnl  de  preiniére  io- 
blaore  et  une  chambre  de  manuractures  ;  l'aspect  en  est  assez  riani  : 
elle  n'a  nimonumeos  nï  curiosités  reioarquables.  Commerce;  belles 
toile»  de  lin ,  chanTre  et  coton  ,  fils ,  moucboirs  \  prés  de  la  ïillo 
sont  des  forge»  qui  doonenl  annuel  letnent  'ÏOOà  BOO  milliers  rfir  fc. 
HâteU  .-  la  Belle-Etoile,  Saint-Michel.  Pop.  9,000  !.. 
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A  1  1.  de  Mayenne»  on  va  visiter  la  manufacture  de  caUcoCde 
FontainC'Dtniirl. 

A  3  1.  plus  loin ,  a  droite  par  le  chemin  d'Evron,  est  le  Tillage 
de  Jublains  ,  que  doivent  visiter  les  antiquaires. 

(r)  Maeticné  (Mayenne),  village  avec  des  eaux  minérales  fer- 
rugineuses. 

{(1)  Laval  ( Mayenne  ) ,  clief-licu  du  département  de  la  MaycoBc, 
sur  la  rivière  de  ce  nom.  Les  rues  de  cette  ville  sont  eu  sénénl 
étroites  et  tortueuses  ;  c'est  le  siège  d'une  préfecture  et  d«  tribu- 
naux  de  première  instance  et  de  commerce.  CwiosHes .  la  K»H» 
aux  toiles,  vaste  édifice,  riiôlel  de  la  préfecture,  les  bdpilauz, 
la  vue  dont  on  jouit  du  yoïkl ,  station  que  noua  recommandooi  «ix 
peintres;  Téglise  d\\.venice.  Commerce:  fil  de  lin,  toiles  renoo- 
mécs,  linge  de  table,  blanchisseries  vastes  et  belles.  C'est  la 
pairie  d'Anibroisc  Paré.  Libroirc  :  Grandpré.  Auhergts  z  le  Lou- 
vre, la  Télr-Noire,  leOb^ur- Royal.  Pop.  17, 000  h. 

yirgntfre ,  à  2  1.  '/a  £.  de  Laval ,  est  un  bourg  qui  posiôdo  une 
currièrc  de  niurbrc  noir. 

Près  de  SainirPirrre-d Evre  j  on  va  visiter  les  grottes  de  S€niges» 
ap|)clées  Caves  à  MMrgot. 

iV)  ViTivi'.  (lllc-ct-S'ilaine),  ville  assez  mal  bâtie,  sur  la  rive 
droite  de  la  VUame.  Elle  a  eonservé  ses  anciennes  fortUicalÎQiH 
et  son  château  llanqué  de  grosses  tours;  elle  possède  un  c<^lége, 
un  tribunal  de  première  instance,  une  société  d'agriculture.  Cit- 
riosites  :  les  promenades,  réglise  Notre-Dame,  gothique  bien  con- 
servé; lu  terre  des  liochtrs,  séjour  de  madame  de  Sévi^é ,  a  1  1. 
On  y  conserve  le  portrait  de  celte  femme  célèbre  peint  par  Mi- 
giiard.  Cammtrcc:  tuiles,  iils,l)as,  abeilles ,  canlharidcs.  Hôttl 
de  la  Poste.  Pop.  I),o0()  h. 

Ail.  de  Viiré  trst  La  petite  ville  A^Este,  près  de  laquelle  csl  un 
monument  celtique  curieux ,  la  Jîoche-nuX'Fe'es, 

{/)  NoYvL  (  llle-ct-Vilaine),  bourg  avec  oumufacture  de  toiles 
et  de  toiles  à  voiles.  Pop.  1,500  h. 

{j^i  KE?î>ir.s  (llle-ct-Vilaine),  ville  ancienne,  chef-lieu  du  dé- 
partement d'Ule-ct-Vilainc,  siège  d'une  pi'éfecture,  d'une  cour 
suprême  de  justice,  de  tribunaux  de  première  instance  «  de  com- 
merce ,  d'écoles  de  droit  et  de  médecine.  Elle  est  divuée  en  deux 
parties  par  la  Vilame,  que  Ton  passe  sur  plusieurs  ponts*  la  ville 
basse ,  et  la  ville  haute ,  reconstruite  à  neuf  après  Tincendiedc  1 7  30, 
qui  a  des  rues  larges  et  bordées  de  magniliques  bàtimeas.  Rcunes 
f>ossédc  un  siège  «'-piseopal ,  une  académie ,  un  collège  royal  »  un 
jDusèe,  une  soriélé  d'agriculture,  etc.  Curiosités  :  le  palais  abba- 
tial, lu  f.icade  de  réalise  Saint-Pierre,  la  place  royale,  la  place 


mflT.Iljremonlcdcs  tais«eiiuide400à500loiuieaui.  CtirioiiUt  : 
quelques  ûglbes ,  quelques  rues ,  la  cathédrale ,  ancien  temple  llct 
druides,  l'aocien  couveol  des  cordclici-s  el  ses  vastes  jardins.  In 
salte  de  speclaclc ,  le  pont  de  Goiui  en  granit  dus  l'arronditse' 
ment,  une  voie  romaine  et  deuilemplcs  dédies  à  Mai'S.  Commerce  ■- 
h\iy  cidre,  beuiTc,  moutarde  celtique  de  Le  Maoùt ,  papeteries  , 
iîlslures.  HôUU  de  la  Croix  -  Blauche ,  du  PéUcon ,  du  Crois- 
sant. Pop.  9,000  h. 

(*)  CaiTELicDREn  (  Coles-du-Nord  ) ,  bourg  sur  le  Loff.  Com- 
nvrve.' grains,  berliaux.  Pop.  1 ,000  h. 

(l)  Gi;isc.iir(Coles-du-Nurd),  Jolie  tille  sur  le  Tiieul.  Cario- 
tîte'i  :  les  pi'oineiiadcs ,  l'citli»/  oruëc  de  deui  boules  tours,  la  cha- 
pelle de  Natrc-Damc  de  Hatgocl,  la  grande  rue,  la  fontaine  au 
milieu  de  la  place.  Commerce  i  toiles,  cuirs,  cbupeAui.  ffoteit  :  des 
Voyageurs,  de  Itrcingne.  Pop.  5,000  b. 

(m)  Mohlàix  (Finistère) ,  ville  sur  les  flâne*  île  deul  loonlagnes, 
an  eonlluent  du  JarUaa  cl  du  Kml,  dont  les  eaui  réunies  coulent 
soos  une  belle  voûte,  sous  rbnlcl-de- ville  et  sous'la  place,  soïlcnl 
par  une  arcade,  et,  se  Jetant  dans  la  mer,  fonnenl  le  Joli  port  de 
.Morlaii.  Elle  n  des  tribunaux  de  pi-emière  instance  et  de  com- 
merce,  une  chambre  des.manu factures,  un  tbéâlrc,  unc'bourse  de 
commerce.  Curiii/iiEri .- l'église  Nolre-Uame-dcs-Mers ,  l'hôpital, 
l'h<>lel-de-ville ,  le  clocher  Saint-Mathieu ,  l'église  Snint-Manin  , 
les  promenades  et  les  quais  français.  Commerce  considérable  arec 
l'étranger.  /(ô<ïi^ .- de  France,  de  Paiis.  Pop.  13,000  b. 
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{n)  hkKùmzikJj  ( Finistcrc ) ,  bourg.  Commerce  :  cuirs, 
toiles.  //r>/^/ du  Chapeau-Rouge. «Pop.  4,000  h. 

[o)  LAïYDE&ifEAV  (Tinlstcrc),  petite  ville  sur  l*£lom. 
Thôtel  de  la  mairi<i ,  Thospice  de  la  marine,  Thospice  de  U  TÎBe. 
Commerce  :  tanneries,  iiibrique  de  savons,  soude.  N4tei  :  du  GoOH 
merce ,  des  Diligences.  Pop.  4,000  h. 

(p)  Brest  (Finistère) ,  grande  et  forte  ville  sur  le  peoehaat  dT^M 
montagne ,  à  l'embouchure  de  la  petite  rivière  de  PenfkU.  C*etl  k 
chef-lieu  du  premier  arrondissement  maritime.  Elle  potitodc  OM 
école  spéciale  de  génie  et  de  navigation,  des  tribunaux  de  proBière 
instance  cl  de  commeitie ,  un  établissement  de  m^cani^^,  uoa  bî- 
bliothcque ,  un  jardin  botanique ,  un  cabinet  d*histoire  uatordle. 
Curiosités  :  le  port ,  un  des  plus  beaux  de  l^Europe ,  là  rade ,  qai 
peut  contenir  500  vaisseaux  de  guerre ,  la  macbme  à  mater  les 
vaisseaux,  l'arsenal,  la  batterie  rovale,  les  bassins oouvcrU y  la 
caycunc ,  qui  sert  de  caserne  aux  matelots ,  le  bagne ,  Thùpilal  de 
1.1  marine ,  les  parcs  aux  vivres  et  aux  boulets,  la  place  de  RoMt , 
la  placo  d'armes,  l'église.  Saint-Louis ,  l'IiâtiA  de  la  mairie,  la  aille 
de  spceiacle ,  deux  quais  superbes  entourés  de  bâtimens  pour  les 
forçais ,  la  promenade  dite  le  Cours  dAjot»  la  bibliothèque  Air  le 
port ,  rétablissement  de  mécanique ,  la  poudrerie  royale  wxpcmlét 
Buis ,  prés  de  Brest.  Commerce  :  vins,  eaux-de-vic,  bière,  toilea 
à  voiles,  corderics.  Hotels  :  le  Grand-Monarque,  le  Grand-Turc , 
la  Tour-d' Argent.  Libraû'ie  de  Lefoumier  Desperrier.  Popul. 
25,000  h. 

Lesneven,  à  5  l.  N.  O.  de  Brest,  est  une  petite  ville  aussi  som- 
bre que  la  campagne  en  est  ri^le. 


DE  PARI  S  A  BREST, 
2'  roule ,  par  Caen  et  Pontorson,  144  1.,  72  p. 

PeParisàBonnicres(v.de  II  (a)  Dol  4 

Paris  à  Ëvreux,  p.  98)  18       |  (6)  Dinan  G 

De  Buiinières  à  Caen  (v.  I         Jiigoo  S 

pag.  95)  37  •/,  I  {e)  Lamballe  4 

De  Caen  à  Pontorson  (v.  I         De  Lamballe  à  Breat 

pag.  97)  30      I  (v.  pag.  107)  9f*f, 


a}  Dol  (  llle-ct-Vilaine ) ,  ville  ancienne  à  I  1.   ■/,  ^  la  mer, 


I  rtnciennoei 


etlé  appelée  Cyrâ  lalita. 


DB  PARIS  A  BREST, 

3'  route,  par  Emée  et  Fougères,  144  1.  7,  72  p.  J, 


[c)  Sl-Aubin-du-Cormier    4 
LilTrù  3 

Reiincs[u.p.  10^         4 
DeH(mD«sâBrest(v.,. 

pog.  107)  BO'/. 


De  Paris  à  Alencon, 

(..p.  103)      ■        18./, 
D'AIcDCOD  à  Mayenne 

{-.p.  lOT)  U'U 

{ai  Ernée  6 

(*)   Fougères  i 

[a)  EnifÉr.  (  Mayenne  j ,  bàlie  sur  la  riiièie  à'Erne'e.  Celte  tUIc 
esl  assez  régulièrement  percée  ;  elle  a  une  gi'aodc  place  el  plusieurs 
jolies  maÎBOnï  :  le  commerce  y  est  nul  )  c'esl  od  pays  agricole- 
Pop.  4,000  t. 

{i)  FoiGÈi>is(lUe^l-V!laine),  jolie  periteiniebiedbâtie,  bien 
percée,  et  siluéa  sur  une  belle  colline,  arec  sou&-préfecture  cl 
tribunal  de  première  inatance.  Cariosilei  :  quelques  rues  ,  la  pro- 
menade derrière  l'église  paroissiale,  d'où  l'on  jouil  d'un  coupd'ixi' 
pittoresque  sur  un  tbIIod  frais  ut  riant,  arrosé  parle  Manaon. 
Comiatree  :  fabriques  de  growca  toile*,  surtout  de  toiles  dites  de 


1 


il'2  DE  BREST  A  LORIENT.  « 

Saini-Georges.  JIôUl:  la  Poftte-aux-ChcTaux.  Bamt  puhUes  àMn% 
un  de.s  faubourgs.  Pop.  8,000  h. 

La  forél  de  Fougères  au  N.  à  'j^  1.  renferme  trois  momiment 
antiques ,  conaus  sous  les  noms  de  Monument,  Pierre  du  trésor  et 
CtUiers  de  Landean.  Les  deux  premiers  sont  une  espèce  de  doimen 
ou  aulels  druidiques  qui  consistent  en  une  grande  dalle  posée  en 
forme  de  table  sur  plusieurs  autres,  placées  de  champ,  qui  lui  leiterit 
de  support. 

(c)  SàDiT-AcBnr-Du-CoEiiWR  (  lUc-et-ViUine) ,  petite  ville ,  o« 
plutôt  gros  bourg,  dans  une  position  aérée.  Curiosâés  :  les  nôacsdii 
château  de  la  reine  Anne  blti  en  1222 ,  rhorizon  dont  on  jouk 
de  la  Tille,  auberge  :  la  Poste.  Pop.  1,000  h. 


DE  PARIS  A  BREST , 
i«  route,  par  Laigte  et  Argentan ,  ^0 1.  7,  70  p.  {, 


De  Paris  à  Vemeuil 
(v.  parg.  104.)        29'/, 

Chandc  3  '/, 

[a)  Laigle  (v.  p.  106)  î 

Saint-Gauburge  4 

Nonant  4 

[h)  Argentan  (v.  p.  105)  5 

(c)  Falaise  (».  p.  94)  5 


{d)  Condè  -  sur  -  NoireAU 

(v.  p.  94,96)  7 

(<r)  Vire(r.p.  97)  6 

De  Vire  a  Lamballe 

(v.  p.  97,  110)    .S5 
De  Lamballe  à  Brest 
(v.p.  107)  39'/. 


COMMUNICATIONS. 


De  Brest  à  Nantes,  72  1-7,  36  p.  \. 
(  Fcy.  'de  Nantes  à  Brest,  p.  134,  en  sens  inyerse). 


De  Brest  à  LcrUnt,  35  1.  j ,  17  p.  \. 


{à)  Landefneau 
Le  Faou 
C^hàteaulin 

[h)  Quimper 


5 

4 
6 


Rosporden 
{e)  Quimperlé 
(</)  Lorient 


S 
6 

S 


{a)  LàKOE&xcAG.  Voyex  page  110. 


dOr.  Pop.  aU,(HJOh. 

A  4  I.  d«  Larieol  eit  ril«  de  Groaùe ,  tpi  proilsil  HvueMmt 
fromeot  dit  d'Etpagiie.  • 


De  LamialU  A  lorUnl,  29  1.,  U  p.  \. 

(a)  MoDtcontouT  4  II  (<^)  Baud  6 

Ponlgand  3      (e)   Hennebon  & 

(*)  'Loudcac  ^  U/)  t-orien»  3 

M    PoQÙvy  5  II 

{à)  MoTiTCONTOOH  {  CAles-du-Nord  ) ,  pctile  Tilla  hâtie  aur  une 
haulcur.  Commerce  :  toiles  (ine!,  à  moulins.  Pop.  3,000  h. 

{6)  LoiiDÉâC  (Cote»-du-Nord),  TÎile  comnierçaule.  CiiriorUâ.! 
l'église,  dédiée  a  Saînt-NicoUs.  Fabriques  de  toiles  de  Bifetagne. 
H6UI  do  la  Croii -Blanche.  Pop.  6,000  h. 

Vtel,  a  3  I.  lie  Loudéac  ,  est  te  centre  du  commerce  des  toiles 
de  Brctapie. 

{c)  PÔniiT)  (Morbihan),  pclilCTillesur  le  Blavel.  CurhiiUi  : 
le  cbàleau,  les  casernes  dans  ce  chiteau.  Commerce  fab riches 
de  toiles  de  Urelagne  :  aui  entimna  de  Loudeac,  600  forges.  HiiUli 
de  la  Grande-Maison ,  de  Saint- Pierre.  POp.  4,000  b. 

id)  BiuD  (  Morbihan  J ,  ville  ancieoDC.  Baud  est  situé,  dit -on. 
près  de  ta  montagne  de  Vlanë^eT  {Moniagne-Blaitche) ,  d!i\^ 
druides,  armes  d'une  massue,  terminaient  l'cxlsteDcc  des  %ieil- 
lards  qui  croyaient  avoir  assez  lécu.  Près  de  Baud ,  dans  la  eoui- 
du  cbàleau  île  Qain^ili,  est  une  sUtue  de  style  é^Tptien  :  à  ses 
pieds  est  lui  bassin  de  granit  d'eooiron  40  hecl<Âilv*-  Une  in* 
scriptioQ  porte  que  celte  siatue ,  Mounée  Fàtui  vûtorietue ,  fiit 


tti  DE  PARIS  A  SAINT*MALO. 

crigue  sous  le  consulat  de  C.  Marcelluset  G.  Gomdiut 
G.  Juliuft  étant  dictateur,  an  de  Eome  705. 

{e)  Hbnhebon  (Morbihan),  petite  Tille  sur  le  Blavd  avec 
port.  Curiosités  :  les  écluses.  Commerce  :  fer,  graina,  <âre  p  i 
suif,  etc.  Hotels  :  le  Liop-d'Or,  le  Dauphin.  Pop.  4,600  h. 

(/)   LoRiBNT.  f^oyez  page  113. 


DE  PARIS  A  RENNES  (2  routes).  « 

l'«  roule,  par  AJençon ,  90  1.^ 45  p.  {Voy.  p.  103). 


2*  route,  par  Fougères,  84  L,  42  p.  {Vcy.  p.  lil). 


De  Rennes  à  Dol,  12  1^6  p. 

Hédé  (a) ,  5  L  Gombourg ,  3  1.  Dol  ,41.  ^oycf  page  110. 

(a)  HÉDÉ  (Ille-et-Yilainc),  petite  ville  à  2  1.  du  point  dépar- 
tage du  canal  d*Ille  et  Rancc.  Curiosités  :  les  ruines  de  aooi 
château.  Commerce  :  toiles ,  et  poissons  eicellens  qu'oo  péclit 
son  étang.  P.  1,100  h. 


De  Rennes  à  Saint-Malo ,A6  l.y  8  p. 


Hcdé  5 

Saint-Pien*e-de-Plesguen         5 
Châteauneuf  3 


Saint-Mido 

Et  pendant  la  marée  4  1. 


DE  PARIS  A  SAINT-MALO ,  96  l.,  48  p. 

De  Paris  à  Gaen  (  voyez  page  95)  55  '/* 

De  Gaen  à  Pontorson  {voyez  page  97  )  30 

De  Pontorson  a  Dol  {voyez  page  110)  -  4 
De  Dol  à  Saint-Malo  {a)  t  «  |, 


{a)  SAi!fT-MiLo.(Ille.et.\ilaine).  GeUe  viUe,  héùt 
cher  dans  une  presqu'île  qui  tient  k  la  terre  par  une  rhtwrff 
nommée  le  Sillon,  possède  un  tribunal  de  première  t 
tribunal  de  commerce ,  une  bovse  p  une  chambre  de 
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T-iSR 
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BiM  érection  de>  douanes ,  un  Knoi*!  JB   1 
tacle.  La  rade  est  <ie  difficile  accès ,  à  I  '     J 
Tironoeiit.  La  Tille  est  défendue  par  i 
nombre  de  fbru.  Cvràtûet  i  l'ai 
tiers  de  constructioD  pour  les  naTirei 

naîrre  Jacques  Cartier,  qui,         --  ■-  ^         

Duguaj-Troiiin.    Ootel  de  Frauce ,   rue  des   Jwfs, 

M.  Blaadin.  Ou  iouii,  des  chambres  da  cet  hôtel,  d'une  belle  Tue 

surUmer.  Pop.  10,000b. 

Les  Halouius  envoient  chaque  année  &0  à  60  naiires  à  la  pècbe 
d«  la  manie  ;  ÎU  expédient  des  nsTires  pour  X^adix ,  et  ajfiortent 
du  Nord  du  chanTiT ,  du  goudrou  et  des  mltureg. 

Fmthmirg  Saitit'Servttn.  Celle  TÏUe  est  sëpar^  de  Saint-Blal» 
par  un  bras  de  mer  à  sec  à  loules  les  basses  marées.  Amrefeic 
réunie  à  Saini-Malo,  ce  n'est  que  depuis  la  révolulian  qu'elle 
forme  une  commuDe  séparee.  Sa  rade  est  commode,  «t  elle  a 
deui  polis  9éparéan|r  un  rocber,  sur  lequel  s'élève  )■  tour  nom- 
mée SolidoT,  dcstionà  la  marine  militaire ,  et  qui  donne  MO  nom 
i  l'un  d'eux  ;  l'autre  s'appelle  Saiid-Père  ,  ei  esi  destiné  au  com- 
merce. Saint-SeiTan  esi  défendu ,  du  câié  de  la  mer,  par  la  PooiU- 
dc-ùt-CHe  ,  fort  construil  sur  une  faaulcur.  CuriotUei  i  le  canal  de 
communicaiioD  de  la  Ronce  à  la  P'ilame ,  l'bôlel  de  la  mairie. 
Pop,  9,000  h. 

Chéleauniuf,  à  2 1.  '|,  de  Sûnt-Serirao  et  3  1.  de  Saint-Halo , 
possi'de  un  Torl  sur  une  espèce  d'istluoe ,  lequel  défcadrait  l'entrée 
du  déparicmeiH  en  cas  d'agi'ession.  Sous  les  bastions  sont  de 
Tislet  casemates  :  le  magasin  à  poudre  est  a  l'épreute  de  la 
bombe.  Leslraïaux  de  ce  (brt  sont  très  curieui.  Pop.  800  h. 

CaneaU  ,  si  renommé  par  ses  huilres,  est  éloigné  de  3  I.  delà 
mer.  La  Haale,  situé  sur  le  rivage  au  pied  de  la  colline,  a  un 
port  pour  les  b.iieaux  pécheurs  et  les  chasse-marées.  Concale  et 
la  Houle  coœptcnl  3,000  h. 


De  SaïtU-JUalo  à  Fougirej,  18  1.  7,9  p.: 

[a]  Dol  6  '/,  Il         Sainl-Brice 

Trans  4  [i)  Fougères 

Aulrain  2      || 

(a)  DoL.  foy^ipage  110. 

(i)  FoDoàais.  f^oyit  page  1 1  k. 
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De  ChàleaU'Neuf  à  Saint-Malc,  3  l*»  i  P-  ît 
et  4  1.  pendant  la  marée. 


Da  Faubourg  Scunt-Servan  à  Del,  7  I.,  3  p-  t-        | 


DE  PiUaS  A  SAJNTBRIEUC,  1161.,  68p.(f^.  p.  107). 


COMMUNICATIONS. 


De  Saint'Brieuc  à  Morlaix, 201.  7,  I op.  f .  {F.  p.  107). 


De  Morlaix  à  Lannion,  8  1.  7,  4  p.  j. 
rieitio,  41.  'j,.  Lanoion  (<z),  4  1. 

[a]  LàifHiON  (  Côtes-du-Nord  ) ,  petite  TÎlle  sur  la  Gmtr,  avec 
tribuDal  de  preinicre  instance.  Son  territoire  abonde  en  wimm 
d'argent ,  fer,  améihyslesy  eaux  minérales.  CuriosUcs  :  aux  eaii- 
rons ,  autol  druidique.  Commerce  :  beurre  sala  p  chanvre.  Popalan 
lion,  4,000b. 

De  Lannion  à  Guingamp ,  7  1.,  3  p.  7. 


DE  PARIS  A  MAYENNE,  63  !. ,  31  p.  ^ 
(  Foyez  1«  route  de  Paris  à  Brest ,  page  107). 


De  Paria  à  Uajenoe 

(<■)  JoMelm 

(r.p.  107) 

63 

Lomioé 

De  Mnjenne  à  Rennes 

(-/)  Baud 

Jiùl 

31 

MordellM 

4 

LO  Quimperlé 

FlelaD 

S 

PLoennel 

6 

(e)  Quimper 

a)  Plïus,  dil  le  Grand  (lUe-et-Vileioc),  pelire  tUIb.  Cimb- 
c  .■  la  Ibrél  de  ParnipoiUf  la  plus'  ^lendue  de  U'  Bretagne. 
•merce  ;  grande  fabrique  de  fH.  Pop.  3,000  b. 
^aimpojili  k  10  1.  de  Rennes,  a  desfoi^s  iniportantei. 
j)  pLOEKHEL  (HortDiBn],  prés du  conflucni  de  b  Trvul^étiu 
-,  pris  par  Charles  VUI,  en  HST.elpar  Henri  IV,  en  1591. 
-uriatiUs  i  l'église ,  édirtclf  gothique  dont  les  vjtraui.  sont  bien 
serTes.  Commerce  :  toiles  de  Carlo,  grains  ,  IIU,  rhubarbe  du 
s.  Pop.  5,000  h. 

rj  JossiLitt  (Morbihan),  petite  Yille.  Curûjiïcj  .- U  statue  en 
brc  d'Olivier  Cli&soa,  la  soui'Ce  d'esu  minérale  renommée. 
..  4,500  b. 

i/)  BiuD.  A'cyn  page  113. 
r)  Me:(kebon.  /"nyrt  page  114. 

f)  Qi'iHFEBti  {Finisièie),  petite  ville  entourée  de  montagnes , 
:  un  purt  au  confluent  de  V/ie/e  el  de  \'Elle.  Elle  a  on  beau 
i,  hordù  d'tlégiintes  maisnns,  un  collège,  une  société  d'agri- 
ui'C  ,  un  tribunal  de  pi-emicre  instance,  un  syndical  marilîme- 
irnerct  .-grains,  bois,  bcslîaui.  Pop.  1,500  h. 
lotpordcn  (l''iniElt'i-e),  petite  ville  de  1,500b. 
?)  (Jlijipeii  ou  Ql-iupeu-Cokestis  (Finiitèce),  ^ille  oncienDe 
Icpenebanl  d'une  moniagne.  Son  petit  port  est  au  confluent 
î'ivicrcs  à'Odel  el  de  Bemaidct.  Elle  possède  des  tribunaux  de 
niérc  instance  et  de  commerce ,  un  enirepâl  de  sel ,  >uie  biblio- 
juc  ,  une  riche  collection  d'inslnimeiisde  physique,  une  école 
lavigalion  .  une  pépioiére,  un  thcâtre.  Curioiite'i  .■  la  posilioii 
]  lillc,  dont  la  plus  ancienne  partie  est  entourée  delniunilles, 
oiirclU-s  et  de  coteaux  j  sur  la  gauche ,  des  masses  de  rocberi 
sKcs  de  bois  et  de  bi-uyères ,  les  qus'is  ,  bordés  de  maisons  go- 
ucs,  tes  casernes,  l'bâpital,  la  cathédrale  surtout,  Uprome- 
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Al  l.  do  Mayenne,  on  va  visiter  la  manufacture  de  calicot  de 
Fontaine-Danirl. 

A  2  1.  plus  loin ,  à  droite  par  le  chemin  d*£vron,  est  le  TÎIbge 
de  Jublains  ,  que  doivent  visiter  les  antiquaires. 

(r)  Martioé  (Mayenne)  y  village  avec  des  eaux  minérales  fier- 
rugincusos. 

(<l)  LivvAL  (  Mayenne  ) ,  chef-lieu  du  département  de  la  Maji 
sur  la  rivière  de  ce  nom.  Les  rues  de  celte  ville  sool  en 
étroites  et  tortueuses  ;  c'est  le  siège  d'une  préfecture  et  de  irilni- 
iiaux  d(j  première  instance  et  de  commerce.  Curioskc* .  la  i>f||y 
HUK  toiles,  vaste  édiiice,  Thûtel  de  la  préfecture  »  les  kôpilaux, 
la  vue  dont  on  jouit  du  ]>ont,  station  que  nous  rccoaunandans  aux 
peintres;  l'église  d'Avenicc.  Commerce:  fil  de  lin ,  toiles  renom- 
mées, linge  de  table,  blanchisseries  vastes  et  belles.  C'est  la 
]>atric  d'Anibroise  Paré.  Libraire  :  Grandpré.  jéuherges  :  \t  Lou- 
vre, la  Tctc-Noire,  le Oi'ur- Royal.  Pop.  17,000  h. 

jér^cnfrr  ,  à  2  1.  'J,  £.  de  Laval ,  est  un  bourg  qui 
caiTÎèrc  de  marbre  noir. 

Près  de  Samt-Pit'rre'd Evre^  on  va  visiter  les  grottes  de 
appelées  Cavti  à  Méirgot, 

{c)  ViTr.i.  (Illc-et- Vilaine),  ville  assez  mal  l>atie,  sur  la  rive 
droite  de  la  Vilaine,  Elle  a  conservé  ses  anciennes  fmtilîcatioiM 
<'t  son  chàlcau  llan<|ué  de  grosses  tours;  elle  possède  un  collège, 
un  tribunal  de  prenùére  instance,  une  société  d'agriculture.  C'h- 
riosite's  :  les  promenades,  Téglise  Notre-Dame,  gothique  bien  con- 
servé ;  la  terre  des  Rochers ,  séjour  de  madame  de  Sévi^;né ,  à  I  I. 
On  y  conserve  le  ]h)i  trait  de  cette  femme  célcbi-c  peint  par  Mi- 
giiard.  Commerce  :  tuiles,  iils,  bas,  abeilles,  canlharides.  HôUi 
de  la  Poste.  Pop.  <J,50()  h. 

A  1  1.  de  Vitré  t.'st  Li  petite  ville  A* Esse',  près  de  laquelle  est  un 
monument  celtique  curieux ,  la  Hoehe-atuC'Fe'es. 

{/)  NoT.vL  (  llle-ct-Viliiine),  bourg  avec  maoufaclure  de  toiles 
et  de  toiles  à  voiles.  Pop.  1 ,5(K)  h. 

y^g)  KEN>hs  (llle-el-S'ilainc),  ville  ancienne,  chef-lieu  du  dê- 
parlenicut  d'Ille-ct-Vilaine,  siège  d'une  préfecture,  d'une  cour 
su|)rénie  de  justice,  de  tribunaux  de  pi-emière  instance ,  de  cou- 
nieroc ,  d'écoles  de  droit  et  de  médecine.  Klle  est  divisée  en  deux 
parties  par  la  Vilauie ,  que  Ton  passe  sur  plusieurs  ponts  «  la  ville 
hasMî ,  et  la  ville  haute,  reconstruite  à  neuf  après  l'incendie  de  1 7  SO, 
<|ui  a  des  rues  larges  et  bordées  de  magnjliques  bàtinicns.  AcuMS 
possède  un  siège  épiM'opal ,  une  aradéniie ,  un  collée  royal ,  uu 
iiiusôo ,  une  société  d'agriculture,  etc.  Curiosités  :  le  pelais  abba- 
li.il,  la  fiirade  de  l'église  Saint-Pierre,  la  place  royale,  la  place 


druidei,  l'aDcien  couvent  des  cordclicrs  et  ses  Tasics  jardini,  la 
Mlle  de  spectacle,  le  poot  de  Goaet  en  granil  dans  l'arroodiise- 
ment,  une  toLc  romaine  et  deux  temples  dédjés  nHars.  Commerce  : 
bl4 ,  cidre ,  beuiTC ,  moutarde  celtique  de  Le  Maoût ,  papeteries  , 
filatures.  Hàleli  de  la  Croix-Blanche,  du  FclicsQ ,  du  Crou- 
»ant.  Pop.  9,000  h. 

(k)  CatTRLjiuDaEn  (  Coles-du-Nord) ,  ho<a%  sur  le  LolT.  Con- 
nrrce  .■  grains ,  bcLliaux.  Pop.  1 ,000  h. 

(0  GL-i:<ciMr  ( C6les-du-Nord } ,  Jolie  ville  sur  le  Tiîeux.  Caria- 
litt't  !  les  promeiiadcB,  l'citlisc  ortiéc  de  deui  hautes  tours,  la  cha- 
pelle de  Notre-Dame  de  Halgoel,  la  grande  rue,  la  fontaine  jra 
milieu  de  la  place.  Commerce:  toiles,  cuirs,  chapeaux  ■ //ufel^  :  de* 
Voyageurs,  de  Bretagne.  Pop.  5,000  h. 

(m)  MoRLtii  (Finistère) ,  rille  sui-  les  flancs  île  deux  moalagnes, 
au  conilucnt  du  Jarleau  cl  du  Kent,  dont  les  eaux  réunies  coulent 
HWS  une  belle  voûte,  sous  l'htitcl-dc- ville  et  sous- la  place,  sortent 
par  une  arcade,  et,  se  jetant  dans  la  nier.  Tonnent  le  joli  port  de 
Moriaix.  Elle  a  des  Ij-ihunaux  de  première  instance  et  de  cotn- 
merre,  une  chambi-e  des.manu factures,  un  théâtre,  unetrourse  de 
commerce.  Curù'iitrj  .' l'église  NoIre-Dame-des-Hers,  l'hôpital, 
l'hr')tel-dc-f  ille  ,  le  ctoclier  Saint- Mathieu,  l'église  S  ainl-M  art  in  . 
les  promenades  et  les  quais  français.  Commerce  considérable  avec 
1  étranger.  HâteU  :  de  France,  de  P.-iris.  Pop.  1  2,000  h. 
10 
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(n)  Landitizuu  (Ftnislèrc),  bourg.  Commerce  :  cuirs , 
toiles.  ///7/^r/ du  Chapeau- Rouge. ^Pop.  4,000  h. 

(o)  Landermeai:  (Tinistère),  petite  ville  sur  l'Elom.  Curioséù  : 
l'hôtel  de  la  mairie ,  l'hospice  de  la  marine,  Thospice  de  Ui  TÎDe. 
Commerce  .■  tanneries,  fabrique  de  savons,  soude.  HôUl  :  du  CcHih 
merce,  des  Diligences.  Pop.  4,000  h. 

ip)  Brest  (Finistère) ,  grande  et  forte  ville  sur  le  penchant  «Tine 
montaf^c ,  à  l'embouchure  de  la  petite  rivière  de  Penfeti,  C'etile 
chcf-licu  du  premier  arrondissement  maritime.  Elle  possède  one 
école  spéciale  de  génie  et  de  navigation,  des  tribunaux  de  prcttîére 
instance  et  de  commei*ce ,  un  «tablissement  de  mécani^pie ,  une  bi- 
bliothèque, un  jardin  botanique ,  un  cabinet  d'histoire  natnreBfl. 
CuriosUe's  :  le  port ,  un  des  plus  beaux  de  TEurope ,  là  rade ,  i|oi 
peut  contenir  500  vaisseaux  de  guerre ,  la  machine  à  aaâler  les 
vaisseaux,  l'arsenal,  la  batterie  royale,  les  bassins  courerta ,  la 
oaycnnc ,  qui  sert  de  caserne  aux  matelots ,  le  bagne ,  Thèpital  de 
la  marine ,  les  parcs  aux  vivres  et  aux  boulets,  la  place  de  Roaae , 
la  placo  d'armes,  l'église  Saint-LouLs,  l'bâtrf  de  la  mairie  t  la  salle 
de  spectacle ,  deux  quais  superbes  entourés  de  bâtimens  pour  les 
forçats ,  la  promenade  dite  le  Court  dAjot,  la  bibliothèque  wat  le 
port ,  rétablissement  de  mécanique,  la  poudrerie  royale  maponi^Ê 
Buis,  pré»  de  Brest.  Commerce  :  vins,  eaux-de-vie,  bière,  toiles 
à  voiles,  corderics.  IIôlcls  :  le  Grand-Monarque,  le  Grand-Turc  , 
la  Tour-d* Argent.  Librairie  de  Lefoumier  Desperrîer.  Popul. 
55,000  h. 

Lesncven,  à  5  l.  N.  O.  de  Brest,  est  une  petite  ville  aussi  som- 
bre que  la  campagne  en  est  ri^mle. 


DE  PARIS  A  BREST, 
2*  roule,  par  Caen  et  Poniorson,  144  1.,  72  p. 


ï)cParisàBonniéres(v.de 

Paris  a  Evreux,  p.  98)  18 
De  Boiinières  à  Caen  (v. 


{a)  Dol  4 

{h)  Dinan  G 

Jugon  h 


pa;;.  95)  37  >/,  |  (r)  Lamballe  4 

Do  Caen  à  Pontorson  (  v.  I         De  Lamballe  à  llretl 

pap.  97)  30      I  (v.  pag.  107)  lf«|» 

a,  Dol  f  llle-et-Vilaine),  ville  ancienne  à  1  1.   ■/«  «de  la  mer. 


naiea  d«  l'uicMaBe  tàli  appelée  Cvrio  lalUa. 
{e)  LuotLu.  /^^Iwipage  109. 


OE  PARIS  A  BREST, 
3*  route,  par  Emée  et  Fougères,  144  1,  -J-,  72  p. 

De  Paris  ù  Atencoii, 

{u.  p.  103)      '        -tS'/, 
D'ÀIgdcod  à  Majenne 

(^.p.   107)  M'/, 

la)  Emé«  6 

[i]   Fougères  b 


{c)  St-AulniMlu-Connier    1 
Liffrù  2 

RenDcs(u.p.  10^         f 
De  Benoes  n  Brest  (v. , 

pag.  107)  %0'\. 


(a)  EnnÉE  (  Mayenne  ) ,  bâlie  sur  la  riviéi-e  à' Emet.  Cetia  lille 
ett  assez  i-égulicremenl  percée  i  elle  a  une  grande  place  cl  plusieurs 
Jolies  maisons  :  le  commerce  y  est  nul  ;  c'est  im  pajs  agricole, 
fop.  4,000  h. 

(b)  FovciHES(Ille-el-Vilaine),  jolie  pelilcTillebied bâtie,  bien 
percée,  el  siluée  sur  une  belle  cxjlline,  avec  sous-préfeeture  cl 
tribunal  de  première  instance.  Curioiitts  :  quelques  rues  ,  la  pro- 
menade derrière  l'église  paroissiale,  d'où  l'on  joiiild'un  coup  d'ieil 
pittoresque  sur  un  TalloD-  frais  et  rinut,  arrosé  par  le  flanson. 
Catmnerce  i  fabrique!  de  grossea  toile*  ,  turlout  de  toilo  dites  d< 


r 


ni? 
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y  dans 


Salnt-Georges.  I/oUl  :  la  Poftte-aui-CheTaux. 
un  des  faubourg.  Pop.  8,000  h. 

La  forêt  de  Fougères  au  N.  à  'j;  I.  renferme  trois 
antiques ,  conaus  sous  les  noms  de  Momcment,  Pierre  dm  trésor  et 
Celliers  de  Lande'an,  Les  deux  premiers  sont  une  espèce  de  dobmem 
ou  autels  druidiques  qui  consistent  en  une  grande  dalle 
forme  de  table  sur  plusieurs  autres,  placées  de  champ,  qui  lui 
de  support . 

(r)  SiLXT-AuBcr-Dc-CoKMiEK  (  llle-ct- Vilaine) ,  petite  ville ,  oa 
plutôt  gros  bourg,  dans  une  position  aérée.  CuriosOei  :  les  niiaeadkt 
cbàteau  de  la  reine  Anne  blti  en  1222 ,  l'horiioa  dont  on  joiat 
de  la  Tille.  Auberge  :  la  Poste.  Pop.  1,000  h. 


DE  PARIS  A  BREST , 
i«  route,  par  Laigle  et  Argentan ,  ^0 1.  7,  70  p.  f . 


De  Paris  à  Vemcuil 
(r.  parg.  104.)         29'/, 

Chandé  3  '|a 

[a)  Laigle  (v.  p.  106)  f 

Saint-Gauburge  4 

Nouant  4 

[6)  Argentan  (v.  p.  105)  5 

(c)  Falaise  (».  p.  94)  5 


(d)  Condé  -  sur  -  Noireau 

(v.  p.  94,96)  7 

{e)  Vire  (r.  p.  97  )  6 

De  Vire  à  Lamballe 

(v.  p.  97,  110)    .35 
De  Lamballe  à  Brest 
(tr.  p.  107)  39*/, 


COMMUNICATIONS. 


De  Brest  à  Nantes,  72  1.  ^,  36  p.  j. 
(  Foy.  'de  Nantes  à  Brest,  p.  134,  en  sens  inTcrse). 


De  Brest  d  LcrUni,  35  1.  j ,  17  p.  |. 


(a)  Landefneau 
Le  Faou 
C^hàleaulin 

(è)  Quimpcr 


5 

4 

6 


Rosporden 
(r)  Quimperlé 
{d)  Lorient 


S 
6 
S 


{aj  LàRDEarcEAU.  Foyet  page  110. 


d'Or.  Pop.  30,000  b. 

4  4  1.  da  Loriert  ot  llb  àa  Grùoix ,  qni  prodaii  ifai 
rrone»  dit  à'Etpagne.  • 


Z)«  Lamialle  à  Icrient,  29  1.,  U  p.  ^ 

(a)  HontcoDtour 

Ponlgand 
(*)  "Loudéac 
(f)    Pontiv, 

(d)  MontcoNTODR  (  Cdtes-du-Nord  ) ,  pelîle  Tilla  hàlic  sur  ihm 
bailleur.  Cotnnurce  :  toiles  fîoes,  à  moulins.  Pop.  },000h. 

(6)  LoioÉic  (Coles-du-Nord),  rille  commerçante.  Ciirioiitci  : 
l'église,  dédiée  à  SaÎDl-NimlBS.  Fabriques  de  tniiesde  Bifetagpé. 
Hôtel^Q  la  Croix-DIanche.  Pop.  6,000  h. 
'         Uzel,  3  3  I.  de  Loudéac ,  est  le  ccotre  du  commerce  de*  toiles 
de  Brclagne. 

(c)  Poxiiii  (  Morbihan) ,  petile  lilte  sur  le  Blavel.  CurioitUs  : 
le  cbàleau,  les  casernes  dans  ce  château.  Commerce  fabh^bes 
de  toiles  de  Breisgne  :  aux  environs  de  Loudéac,  GOOTorges.  Hàltb 
de  la  Grande-Maison,  de  Saini-Pieire.  Pop.  4,000  b. 

(d)  Bavd  (Morbiban) ,  ville  ancienne.  Baud  est  illué,  dit -on. 
près  de  la  montagne  de  Hanëguer  (it/on/a^tid-f/ancAf),  où  les 
druides,  armes  d'une  massue ,  termiuaicul  l'existence  des  >ieil- 
lards  qui  croj'aienl  avoir  usez  vécu.  Préa  de  Baud ,  dans  la  cour 
du  château  de  Quin^iU,  est  une  lUtue  de  ttjle  c^plieu  :  à  se» 
pieds  est  uii  bassin  de  granit  d'environ  40  hedoUup*'  ^'^  ■"' 
icriptioa  parte  que  celte  siatiM,  Nsnuaée  Fàau  vietaritiue ,  («I 
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crigée  sous  le  consulat  de  C.  Marcellus  et  C.  Gomelrai  ^-***nHif  ; 
C.  Julius  étant  dictateur,  an  de  Eome  705. 

{e)  Hs!«NEBo?f  (Morbihan),  petite  TÎlle  sur  le  Blavct  mtee  un 
port.  Curiosités  :  les  écluses.  Commerce  :  fer,  gnins,  cire ,  mî^, 
suif,  etc.  Hottls  :  le  Lion-d'Or,  le  Dauphin.  Pop.  4,600  h. 

(/)   LoaiBMT.  A^c^y^  page  113. 


DE  PAJIIS  A  RENNES  (2  routes). 
V*  route,  par  AJençon ,  90  1.,.  45  p.  {P^cf.  p.  103). 


2*  route,  par  Fougères,  84  l.,  42  p.  {Fcy.  p.  lil), 


De  Rennes  à  Dol,  12  1«.  6  p. 

Hédé  {a) ,  5  1.  Combourg ,  3  1.  Dol ,  4  1.  Fayet^Ê^  110. 

(a)  HÉDÉ  (  Ille-et- Vilaine  ) ,  petite  ville  à  2  1.  da  point  do  par 
tage  du  canal  d'IUe  et  Hance.  Curiosités  :  les  ruines  de  soi 
château.  Commerce  :  toiles ,  et  poissons  excellens  qu'on  pédhe 
son  étang.  P.  1,100  h. 


De  Rennes  à  Saini-Malc ,A6  1.,  8  p. 


Hédé  5 

Saint-Pien*e'de-Plesguen         5 
Châteauncuf  3 


SaintpMalo 

Et  pendsuit  h  mirée  4  1. 


DE  PARIS  A  SAINT-MAl-0 ,  96  1.,  48  p. 

De  Paris  à  Caen  (  voyez  page  95 )  56  '/a 

De  Caen  à  Pontorsoû  {voyez  page  97  )  SO 

De  Pontorson  à  Dol  (voyez  page  110)  -4 
De  Dol  à  Saibt-Malo  (tf)  6*|.    4 

(a)  SÂiNT-Mài.o.(Ille-et-'Yilainc).  GeUe  ville,  bAlîe  tor  ib  ro- 
cher dans  une  presqu'île  qui  tient  k  la  terre  par  une  chansiée 
nommée  XeSOlon,  possède  un  tribunal  de  première  instance^  on 
tnhunal  de  conunerce ,  une  bovse ,  une  chambre  de  commerce» 


m 
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une  direction  des  douanes,  un  arsenal  pour  la  marine  «  un  spec- 
tacle. La  rade  est  de  difficile  a^cés ,  à  cause  des  rochers  qui  l'en- 
▼ironnent.  La  Tille  est  défendue  par  un  château  et  gpÉ^tti -grand 
nombre  de  forts.  Curiosités  :  Tarsenal  pour  la  nterine^  les  chan- 
tiers de  construction  pour  les  nayires ,  le  port.  Saint^Malo  a  tu 
naître  Jacques  Cartier,  qui,  en  1543,  découTrit  le  Canada,  et 
Duguaj-Troiiin.  Hôtel  de  France,  rue  des  Juifs,  tenu  par 
M.  Blandin.  On  jouit,  des  chambres  de  cet  hôtel,  d*une  belle  Tue 
sur  la  mer.  Pop.  1 0,000  h. 
*  Les  Malouins  envoient  chaque  année  50  à  60  navires  à  la  pèche 
de  la  morue  ;  ils  eupédient  des  navires  pour  Vadix,  et  apportent 
du  No|rd  du  chanvre ,  du  goudron  et  des  mâtures. 

fauèourg  SaifU'Scrvan.  Cette  ville  est  séparée  de  Saint-Malo 
par  un  bras  de  mer  à  sec  à  toutes  les  basses  marées.  Autrefois 
.  réunie  à  Saint-Malo,  ce  n'est  que  depuis  la  révolution  qu'elle 
forme  une  commune  sépai*ée.  Sa  rade  est  commode ,  et  elle  a 
deux  ports  séparés  nap  un  rocher,  sur  lequel  s'élève  la  tour  nom- 
mée SoUdor,  dcstinleà  la  marine  militaire ,  et  qui  donne  son  nom 
à  Tun  d'eux  ;  l'autre  s'appelle  Sacnt-P&re  ,  et  est  destiné  au  com- 
merce. Saint-SeiTan  est  défendu ,  du  côté  de  la  mer,  par  la  PoinU- 
de-la-Cité,  fort  constiniit  sur  une  hauteur.  Curiosités  :  le  canal  de 
communication  de  la  Ronce  à  la  FiUune  »  l'hôtel  de  la  mairie. 
Pop.  9,000  h. 

Châteavneuf,  à  2  1.  '|a  de  Saint-Servan  et  3  1.  de  Saint-Malo  , 

possède  un  fort  sur  une  espèce  d'isthme ,  lequel  défendrait  l'entrée 

du    département  en  cas  d' agression.   Sous  les  bastions  sont  de 

vastes  casemates  :  le  magasin  à  poudre  est  à  l'épreuve  de  la 

bombe.  Les  travaux  de  ce  fort  sont  très  curieux.  Pop.  800  h. 

Cancale  j  si  renommé  par  ses  huîtres ,  est  éloigné  de  3  1.  de  la 

.      mer.  La  Houle,  situé  sur  le  rivage  au  pied  de  la  colline,  a  un 

f     port  pour  les  bateaux  pécheurs  et  les  chasse-marées.  Cancale  et 

la  Houle  comptent  3,000  h. 


COMMUNICATIONS. 

De  Saint-Malo  à  Fougères,  181.  7,  9  p.  |. 

Saint-Brice 
[b)  Fougères 


a)  Dol 

6 '/a 

Trans 

4 

Autrain 

2 

z 


(à)  Dol.  Foyet  page  1 10. 

\h)  Fougères,  f^oyezf^^  U^ 
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De  ChàteaU'Neuf  à  Sainl-Malc,  3  1.,  1  p.  ^, 
.    et  4  1.  pendant  la  marée. 


Da  Faubourg  Samt-Servan  à  Del,  7  ï.,  3  p.  7.        ^ 


DE  PAïaS  A  SAJNT-BRIEUC,  1161.,  68p.(f^.  p.  107). 


COMMUNICATIOirs. 


De  Saint-Brieuc  à  Morlaix, 201. 7, 1 up.  7- (F. p.  107). 


De  Morlaix  à  Lannicn,  8  1.  7,  4  p.  7. 
Pleftio,  4i.  '|a.  Lanoion  (<z),  4  1. 

(a)  LàifHiON  (Cô(es-du-Nord)y  petite  TÎlle  sur  la  Gwtr,  avec 
tribimal  de  première  instance.  Son  territoire  abonde  eo  ainet 
d'argent ,  fer,  araclhysles ,  eaux  minérales.  CuriosiUs  :  aux  eari- 
rons ,  autel  druidique.  Commerce  :  beurre  salé,  cbanvre.  Popilan 
tioD,  4,000  h. 

i 

De  Lannicn  à  Guineamp ,  7  1.^  3  p.  7. 


DE  PA^RIS  A  MAYENNE,  63  1. ,  31  p.  ^ 
(  Voyez  1«  route  de  Paris  à  Brest,  page  107). 


<    DK  PAM5  A  QOMrn. 

' ^TT 

D>  P\HIS  1  QUIMPER ,  133  1.,  66  p.V 


De  Paris  à  Majeime 

(..p.  107) 
De  MuyeiuMi  à  Rennes 
J6id 
m      MordeUet 
(a)  Plelan 
(i)   Ploermel 


(c)  Joueitu 

LolniDâ 
(</)  Baod 
(f)  Hennebon 
(/)  Quimperlé 

Eosporden 
(f)  Quimper 


(a)  Plelin  ,  dit  le  Grand  { lUe^t-Vilaine  ) ,  petite  TiUe.  Cvria- 
liei  !  la  forêt  de  Pahnpontf  la  plus'  étendue  de  la'  BreUgoe. 
Commerce  .-  grande  fabrique  de  fil.  Pop.  3,000  h. 

Pampaid  ,  à  10  1.  de  Rennes ,  ■  des  foires  importantes. 

{b)  Ploeohel  (  Mornhan  ) ,  près  du  confluent  de  la  TrvulérX  du 
Dur  ,  pris  par  Chailcs  Vin  ,  en  US7 ,  ctpar  Hem-i  IV,  en  I  &9I . 

Cvrioiitei  :  l'église ,  cdilicatgolbique  dont  tes  vitraux  sont  bien 
I  conscrrés.  Commirec  :  toiles  de  Carlo,  grains  ,  fils,  rhubarbe  du 
pays.  Pop.  5,000  h. 

(c)  JossELiN  { Mor4>iban  ) ,  petite  >il!e.  Caràiilei  :  la  siBiae  en 
marbre  d'Olivier  Clissoo ,  la  source  d'eau  minérale  Tenomlnée. 
Pop.  4,500  h. 

(d)  BjkcD.  /'oy«  page  1 13. 

(e)  Hesnebob.  fat/exp»ge  114. 

(/)  QuiuTEHi.É  (  Finisrére) ,  petite  ville  entourée  de  montagnes , 
I      avec  un  purt  au  confluent  de  \' /lole  et  de  \'FUe'.  Elle  a  on  beau 
guai  ,  bordé  d'ùlégiintes  maisons,  un  collège,  une  société  d'agri- 
\  Vinilture  ,  un  tribunal  de  première  instance,  un  syndicat  maritilDe. 
'       Commerce;  grains,  lois, bestiaux. Pop.  1,500  h, 
Hoipordeii  (  t'inistcre),  petite  ville  de  1,500  h. 
[g)  QuixrEH  ou  QiiHFER-CoRET<Ti.v  (Fini^lère),  ville  ancienne 
iur  te  penchant  d'une  montagne.  Son  peiit  port  est  au  coniluent 
des  l'ivicres  à^Odttel  de  Jiemimiet.  Elle  possède  des  tribuuaui  de 
première  instance  et  de  commerce ,  un  entrepôt  de  sel ,  une  biblio- 
thèque, une  riche  eolleclion  d'inslrumens  de  physique,  une  école 
de  navigation  ,  une  pépioiève ,  un  thèàtic.  Cvrûiiite'i  i  la  position 
de  la  ville ,  dont  la  plus  ancienne  partie  est  entourée  de  mtu-ailles  , 

Idc  tourelles  et  de  coteaux  ;  sur  la  gauche ,  des  masses  de  rochers 
hérissés  de  bols  et  de  bi'ujères  ,  les  quaïa  ,  bordés  de  maisons  gft' 
thiques,  les  casernes,  rhùpilal,  la  cathédrale  suiiout,  la  prooK- 
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nadc  du  Pinity.  Commerce  :  blé,  chanvre ,  lia  ,  toîle,  iBanu&chii*e 

de  faïence  :  on  y  fait  bonne  chère,  à  bon  marche.  Pop.  7,500  h. 

A  4  1.  O.  de  Quimper  est  Doxtamtntt ,  où  l'on  pèche  de  bonnes 

sardiucs. 


COMMUNICATIONS. 

D' Hermebon  au  Porl-Louis ,  (a),  3  1.,  1  p.  -J.       i* 

[a)  PonT-Louis  (Morbihan),  yîlle  forte  à  remboucbure  éà 
Blavet,  qui  a  reçu  son  ném  de  Louis  XllI.  Ce  prince  fit  élever  le 
fort  qui  défend  l'entrée  de  la  baie  de  Loricnt»  en  1616.  Curiatie  : 
la  rade.  Commerce  :  excellentes  sardines»  et  bons  poiatooi.  Poipi* 
laliou  5,500  h. 

Larmor,  à  1  1.  'fi  de  Lorient,  est  un  petit  village  où  les  gour- 
mets peuvent  encore  manger  de  très  boniMS  sardines. 


Du  Pcrl'Lcuis  à  Landevan,  4  1*  7  ^  3  p.  ~. 


DE  PARIS  A  VANNES ,  109  1.  ^ ,  54  p.  \. 


De  Paris  à  Mayenne  {voy, 
pag.  107)  63 

De  Mayenne  à  Ploermd 
(v.p.  117)  36 


Le  Roe-SainL-ÂiMM      2 

Pont-Guillemet  4 

(a)  Vannes  4 


h 


[à)  Vâmnes  ( Morbihan) ,  ville  ancienoe ,  chef4îeu  èa  Motbilian , 
avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  eommerce ,  avec  siège 
èpiscopal ,  entrepôt  de  sel,  bourbe  de  commerce,  bibliolliéqi|p  pu- 
blique, salle  de  spectacle.  Elle  est  située  sur  la  Marie p  à  9  I.  do 
l'Océan  avec  lequel  elle  communique  par  la  Isfçuoe  do  ÉÊmrètkmm: 
son  port  ne  peut  contenir  de  gros  vaisseaux.  Cmrmsùù  :  le  port , 
le  môle,  le  collège ,  Thôpital,  Tcglise  de  Samt-PmterBe »  les  pro- 
menades du  Porf  et  de  la  Garenne,  aux  environs  les  pîen«s  dthmU 
de  Camac  t  sur  5  lignes  au  nombre  de  4,000.  Commerce  :  Ué, 
seigle.  /IfUeis  du  Dauphin ,  du  LiQp-d*Or|  de  Frsœc»  de  la  Croîs- 
Veric.  Pop.  10,000  h. 


COH  KSN I C  A  TI  OnS . 

De  lavai  au  Mûnastiro  de  la  Trappe. 

A  '\i  de  1.  O.  d'Entraînés,  la  rmile  franchit  lur  un  jcJi  pool  la 
peùle  rivière  d«  la  Jouanni  i  c'est  de  là  que  l'an  peul  se  Taire  con- 
duire auFouTCDtde  laTrapptf?  De  Laval,  on  aniveàce  monaatére 
par  dcui  chemins;  on  peut  sui*re  la  rive  gauche  de  la  Majenoe 
en  voilure.  On  partira  de  Laval  même  achetai  nu  à  pied,  en  quit- 
tant la  Rrandc  roule,  peu  après  le  poteau  de  la  Croii-Bataille,  podF 
prendre  à  dmile  un  chemin  de  trarcrse.  Le  couvent  est  coipiiM 
placé  dans  un  désert  ;  une  seule  petile  maison  de  campagne  an- 
Boncc  9  'I4  da  1.  avant  la  Trappe  nue  l'on  va  renctHilrer  quelques 
habilaliooi  humaines.  Vu  chien  Je  basse-cour  rompt  le  premier, 
tar  SCS  aboicmciis,  le  silence  de  la  aolilude.  A  ce  bruit,  on  voii 
paraître  un  des  ermites  :  c'est  le  frère  porliei-.  11  sonne  une  clocbe, 

•  el  auasilôl  arrive  à  pas  lents  un  icligieux  vêtu  d'une  robe  brune 
avec  un  capuchon  pointu  et  une  pelilc  barbeau  bout  du  menton, 
lequel  a  coutume  de  voua  inviter  à  diner.  Il  vous  conduit  d'abord 
à  l'église  du  monastci'C  dont  les  autels  sont  en  bois  et  les  peintures 
en  noir,  puis  il  vous  fait  traverser  la  saye  du  chapitre ,  oii  >e  lit 
l'inicriplion  suivante  ; 

oa^iK,  roussiàaE  qui  vous  iiii; 


■  Si  l'on  arrive  à  l'heure  de  dîner  (midi) ,  il  tous  conduit  dan!>  !• 
la  cuisine  pour  vous  faire  voir,  W  travers  la  pichet,  l'inlcrietir  du 
rcftctoire;  ce  réfectoire  est  un  carri  long.  Le  bout  opposé  à  celui 


120  I>C  LAVAL  A  ANGERS. 

qui  communique  arec  la  cuisine  csi  perce  d^une  petite  porte,  a 
Crarers  laquelle  on  distingue  un  autre  rcrectoire  qui  parait  plui 
bas  et  plus  pelit.  Dans  le  premier,  dînent  des  religieux  blanea  à 
tète  et  barbe  rasées  qui  ont  fait  leurs  éludes,  dont  la  plupart  ootreçn 
les  ordres;  dans  le  second,  des  relifi^icux  bruns  et  barbai,  qui  rea- 
lemblent  à  des  capucins,  et  qui  n'ont  fait  aucune  étude  :  toui,  da 
reste ,  ont  le  même  dîner  et  la  mùme  régie.  Ce  dîner  conaîtte  co 
deux  plats ,  ordinairement  l'un  de  gruau ,  Tautre  de  pommea  de 
terre  ,  tout  deux  cuits  à  Teau  ;  à  côté  de  chaque  religieux  cal 
cliopine  de  cidre  et  une  chopine  d'eau.  Pendant  le  repas  d'i 
heure ,  leur  frère  lit  un  fragment  de  la  Fie  det  SaùUt.  Ce  Mger 
dîner  doit  conduire  Testomae  jusqu'à  six  heures  du  soir  :  rîmer- 
Talle  des  repas  se  partage  entre  le  travail,  la  lecture  et  la  prière. 
Le  dîner  que  Ton  tous  sert  consiste  le  plus  souTent  en  une  saupe 
de  choux ,  des  œufs  frais ,  une  omelette ,  un  plat  de  gruau  et  da 
cidre  pour  boisson  ;  le  poisson  n'entre  jamais  dans  la  maiioo.  On 
sert  les  étrangers  quelquefois  dans  la  chambre  à  coucher  du  fon- 
dateur de  l'ordre.  Une  cheminée  en  boi!»crie  et  sans  peinture ,  un 
lit  de  bois  de  chaîne  avec  des  rideaux  de  serge,  cpielques  chaises 
de  paille,  une  table  de  bois  :  tel  est  raroeublemen!  de  cette  ehambfre, 
la  plus  belle  du  couvent.  Des  croisées ,  en  dînant ,  on  aperçoit  le 
jardin  :  quelques  frères  piochent  la  leri-e ,  d'autres  étendent  du 
linge,  d'autres  traîncul  des  tombereaux  de  pien'es,  conduiseol  des 
brouettes. 

»  Une  toile  grise  étendue  forme  le  rideau  de  chaque  alcore; 
deux  planches  posées  sur  deux  bancs  composent  le  bois  de  lit  sur 
lequel  repose  l'anacliorète ,  sans  autre  intermédiaire  qu'une  paîl* 
lasse  piquée  de  deux  pieds  de  large  et  de  deux  pouces  d*épaisaeur. 
Le  corps  est  enti-e  cette  paillasse  et  une  méchante  eouTcrture  de 
laine;  la  tcle  s'appuie  sur  un  très  pelit  et  très  dur  traversin  gani 
de  paille  de  quelques  pouces  de  diamètre.  Les  trapistes  donneol  f 
sept  heures.  »  (Kxtrait  de  M.  Vajsse  deVilliers  :  itinéraire  dg 
la  France  et  de  t Italie,  roules  de  Paiis  à  Nantes,  ln-8*.  1821 .) 


De  iMval à  Angers ,  I7  l.  |,  8  p.  7. 

Chàtcau-Gontier  («) ,  7  l.  Lion-d'Angers ,  5  •/,.  Angers  {h\ ,  5  1. 

(rt)  CiiATEAu-Go:f TiXR ,  ville  située  sur  la  rive  droite  de  Ui 
Mayenne ,  avec  tribunal  de  première  instance.  Cvriotiet  :  In  pro- 


,>]  Malav  &  Il         Chlleau-La-ViUièn:  4 

■t)   SaWé'  &  UHoue  4 

,e)  La  néche  6     (e)  Tours  5 

y)  I^  Lode  5  U 

(d]  Meslit  (,  Mayenne),  gra*  Iranrf  ,' qiû  couBiMe  en  une  belle 
nw  que  In  roule  parCOuTl  duu  toute  ■■  loupicur,  et, qui  e>t  paiéa 
ados  d'àne;  les  maiioiu  qui  la  bordent  soDt  ^ien  faitiei,  vfc  un 
û  de  propVclG  qui  pUIl.  Cotomtree  :  Tabriques  d' jlaroinei  et  ran- 
neries-  Pop.  1,400  h. 

(i)  SiBiÉ  (Sarihe),  petite  ville  ancienne  nu- 1«  547<rie,  qui  >'^ 
kdiTiïc  en  3  bi-as.  Curioiitci  :  le  chàleau  bâti  sur  une  hauteur,  ta 
Ij^dc  (le  cet  édifice,  la  vue  dont  on  jouit  delaletruse,  le  pont 
«I  roarbi'c  du  paï*.  le  panorama  qui  s'oflra  aux  regard*  de.qelte 
«lation  ,  le  boiile\art  en  Tonne  do  quai  sur  le  bord  de  k'Saiihe. 
ComméTCe  v  fabrique*  de  gaols  el  draps  commun*.  Pop.  3,300  h, 
A  1  I.  N.  E. ,  *ur  la  rire  gaucbe  de  U  Sartbe ,  eel  ie  n^ige  de 
Sûltimt ,  connu  par  sesslalues  désignées  dans  le  pa^s  sont  ,1a  nom 
de  laàUi  de  Solttme,  el  qui  décorent  Véglite  d'une  oncietUM  ah- 
bije  de  bénédictins;  elles  y  sont  réunies  en  deux  gro^pet  ;  le 
plus  beau  des  deux  uxt  de  Genoain  Filou. 

.\  2  I.  de  Sablé,  est  le  village  de  LoU ,  prés  duquel  on  vr  Tt- 
xaer^A  Fontaine  lans fond;  c'est  un  gbulfre  de-30'à  35  piedtd'ou- 
venure,  dit  M.  Vayssc  de  Villiers,  siigé  dan»  le  milieu  el  dan» 
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la  partie  la  plu»  basse  d'une  Tasic  lande.  Cette  fontaine  déborde 
de  temps  en  temps ,  et  rarement  après  de  {pundes  pluies.  On  as- 
sure dans  le  pays  qu'il  en  soii  alors  des  poissons ,  et  surtout  des 
brochets  truites  d'une  espèce  particulière.  11  est  à  présumer  que 
le  teirain  environnant  qui  tremble  sous  les  pieds,  ajoute  M.  VaTMe 
de  Villicrs,  est  comme  la  voûte  d'un  lac  souterrain. 

(r)  La  FlÈcbe.  Foyet  page  123. 

(</)  Lb  Ludb  (8arthe),  petite  ville  sur  le  Loir.  Cyrioêttts  :  le 
cbàteau ,  le  parc  de  ce  château ,  la  statue  d'Hercule  ctouffiuil 
Antée ,  par  Mon^çendre ,  rameublement  intérieur,  la  chunbre  oa 
coucha  Henri  IV,  les  voûtes  des  cuisines,  les  caves  des  tourt, 
rbopital.  Commerce:  marrons,  cuirs.  Hétel  du  Boeuf.  Popula- 
tion 3»100h. 

(e)  CnATEAU-Là-VÂLLiÈaE  (Indre^t-Loirc),  joli  bour^  dont  la  lo- 
ciélc  a  les  manières  et  le  ton  d'une  grande  ville  :  on  y  trouve  do 
maisons  bourgeoises  fort  agréables.  Pop.  1 ,000  b. 

{/)  Tours.  Foyet  Région  du  centre,  p.  15S. 


De  Lnde  à  ChéUcau-du-Loir  (flr),  5  I. ,  2  p.  j. 


Des  sables,  des  landes ,  dit  M.  Vajsse  de  Villiera ,  des 
pins  et  de  mauvais  champs  de  seigle  ,  tel  est  le  pavs  qu*on  a 
les  jeux  jusqu'à  Vaas  ,  bourg  ou  petite  ville  de  1 ,000  h.  mrirua. 
On  y  traverse  une  petite  place  carrée  et  plantée  en  quinconce  à 
l'instar  de  celle  du  ChàUcm-du-Loir, 

(a)  Chatbau-du-Loie  (Sarthe),  petite  ville  mit  le^ar,  tra- 
versée par  une  rue  neuve  tirée  au  cordeau  et  bordée  de  bellet 
maisons  en  pierre  de  taille.  Commerce  :  chanvre,  lîn,  toiles  eUi- 
mées.  Pop.  3,C00b. 


De  Châlcau-la-Vallicre  à  Angers,  17  L  j-,  8  p.  7. 

Daugé  {a) ,  8  1.  SueUe,  4  1.  '|,.  Angers  (^),  6  L 

(tf  )  Baugé  (  Maine-et-Loire) ,  petite  ville  sur  le  Cmiesmm»  m 
de   sous-préfecture  et  de  tribunal  civil.  CuriosittÊ  :  le  pont 
pierre  de  taille ,  l'hûpital  et  le  vieux  château  attribué!  a  Foulques 
Ncra.  Commerce  :  bois,  toiles,  bestiaux.  Pop.  3,000  h. 

{b)  ÀMGERS. /'oy^s  page  134. 


GuECELiRD  (  Sarlhe)  est  un  petil  bourg  formé  par  quel' 

ioui  sur  le>  deux  bordi  de  la  roule. 

uLLETauiTB  (Sarthc),  petit  bourg  avec  de*  loaisoD* -éli- 

e  boones  auberges  et  ait  calea. 

de  Coullelouile  ,  oii  longe  à  gauebe  l«  TiUa^  de  U  Fat- 

•d-Martin.  On  y  Toît  une  liiDtùne  décorée  d'un  porliqne 

;<i  de  marbre,  dans  un  pré  attenant  au  TiUage  :  on  lui  ■&• 

.  E.  de  ce  dernier  itllage,  dans  les  landes  dites  des  Sou- 
un  moDumcnl'  reli-jieux  des  anciens  druides  du  nom  de 
'i.  On  compte  1 6  pierre»  ;  le*  2  principales  «ont  connues, 
ivs,  sous  le  nom  de  la  mère  etùtjltlc,  et  plus  commune' 
yirrit-Jili  une  3< ,  renommrk;  dans  te  pa ji  sous  le  nom  de 
aleU'c ,  esl  à  l'eilrcmilé  de  la  lande. 

verse  le  Joli  *illa^  de  CUrmonl.  Le  pays  change  ;  Oo 
«  la  vallée  du  Loir  ;  jolis  pajsages. 
FLÉcirc  (Sarihu),  jolie  ville  au  bord  du  Zon-,  qui  la 
la  s<;|>arant  de  l'un  de  ses  Ihuboui^s,  avec  saus-préGM' 
lunal  de  première  instance  ■  Cvtùndti  :  la  grande  rue  ;  le 
HidcparlIeni'ilV,  en  1603,  où  Descartes  étudia  ,  et  où 
bli,  en  1814,  une  école  ro^^ale  militaire;  la  principale 
'  j.irUin  de  cet  élabliisemenl  ;  le  parc  et  le  mécanisme  qui 
eaui  dans  celte  maison  d'une  li#u<t  l'église  du  coUéga, 
;lure  moderne,  dont  les  voûte*  «ont  d'une  grande  bar- 
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la  parlic  la  plus  basse  d'une  vaslc  lande.  C-  .,  hiWimhc  */t^  «>»-,^ 
de  icmps  en  icmps ,  el  raremcnl  après  d-  ^a  vi^irci  le  •  /^  *  .',  ^ 
sure  dans  le  pays  qu'il  en  sorl  aloi"^  .iiii- licdle  oi-.m:;!'!!'^      u^^ 

hrocbels  iruilés  d'une  csj>èce  par'  ,jiii  mtI  de  pi-onieni'i''^     , . 

le  teiTain  enTÎronnanl  qui IrcP  .tinines,   voiles,  i'h.i^.o»^ 

de  Villicrs,  est  comme  la  ▼'  .'.kIc.  Pnp.  ,j,*2nn  li. 

(r)  Là  Flèche,  l'oyez  utsifre-. 

(d)  Le  Li-DE  (Sartb'  ,«■   ,  IM-Iite  \illf*Mirla  n\f  diui't  il*' 

rliàtcau,  le  parc  '*  .■•  arche»»,  les  '2  tours  %\v  sm»  un.  i»-': 

Antée,  par  Mon»  Hi^rtures  de  papier.  Pop.  l,:»Ofili. 

rouclia  llenn  '  /J.oire  )  ,  joli  hameau  dr  ÏS  à  ?(i  niai*»»r.« 

Ihôpilal.    Cr  ,rOiiXQ, 

lion  3,10r       ...     ^  .-^rs  :  rhâuîuu  i;nt1iiqur  et  hois  touKii-  il  F.,t- 

(r)  Cn  .vïirtde  des  Anu-evins. 

cicléa'  i/.iine-el-Loire ) ,  grande,  ancienne  v\  jidic  \illc. 

roaisot  ilnjtum  ,  f;rf»siîir  de  la  S*irfht  ,  cn  «lcu\  p.irtics  , 

if  ;.  narUMiifril  de  -Mainc-et-Loin.',  sirgi»  dt*  jt»  frriun  . 

,.,f.,  de  Irihunal  d»»  première  insianrr  pi  de  ronim'»ri  c. 

'  >,)f  ""  ''»éi:e  c]>isropal ,  un  rnllt-^c  royal,  wïiv.  a'^ad»  mie  , 

1*.  un  jardin  botanique  ,  une  bihlinlhrquc  t\v.  *2-2,tHi(i  toI.  , 

•"*.;/f  Je  spcrlarle,  une  cliandue  ilfs  mannfarture^.  Se*.  ru«** 

„,rcueu*es  ;  ses  maisons ,  r«>uvcrles  d'ardoises ,  ainsi  qu^*  b*» 

'^Mis  Cl  faradcs ,  pour  les  dèicndrc  de  la  pluie.  f'ttrf'Stir.%  :  l.i 

'^fiiralc  Saint-Maurice,  le  cbci^ur,  le  baldaquin  de  l'aulci ,  'a 

"^^de  verre  antique  qui  sert  de  bônitit  r,  le  buflft  d'orgues  v»u- 

i5"  r**''  ^  cariatides  cn  bois ,  rbôlcl  «le  la  jin-lcctui  e ,  1rs  b  dl»*  , 

/,«;  dfiix  liôlrls  modernes  de  la  rue  de  Flore,  rablia\e  «le  ^>.^lIll- 

Scrcetï  qui  sert  de  séminaire,  le  bâtiment  modeiiie  de  ra<---iiit-ii]M. 

ii'r<juitalinii  ,  leK  pmnicnades  dn  (*dianqi-de-.Mars ,  de  la   î  urru* . 

(iu  Houl-du-Mnnde,  la  pii 'C  du  Uallieiiiciit ,   la  plus  bel!'-  d  \n- 

j^'crs,  rabba\e  de  Saint-.Ni«o!as  ,  la  jolie  maison  irolliique  .lu  coin 

«les  deux  rues  Haute  el  liasse  du   l''i:;uier.  Vommtrfv  :  ardois#«v  , 

vin*i  ,  eau\-d«"-xle ,  liois  de  •MiiiMnu'lioii  et  de  elia!]ienJe,  .'Iv-va':» 

••I  liesliaux.  A//'/".  l'ourri«'r-!Mam«'.   Il^h  (  Au  ('lu  v:;l-|»l:iii- .   rit 

^•iiiil-  \uliin,  n"  7 S,  près  le  boulevarl.  l*op.  •'»  i,r»lin  h. 

i:\(.rnsin\. 

L:»  plus  l"n''tpirii!re  est  eeile  ilu  l'inif-fft-Ce ,  sur  la  l.tirt  ,  suite 
■  le  pnui«i  et  di-  «"li.iU'SiM's  (|i:i  eoiiimeiir'ent  à  "  ,  de  I.  il'.Xnijers,  «-l 
rranciiissf'iil  durai*l  :î,tin<l  mêties,  a\i-r  b-s  di%crs  bras  de  la  l.iiii'*, 
les  diverses  îles  qui  les  «-■' parent  :  le»»  maisons  r.inirêcs  ilnris  m'»- 
•iii'U'iu'ir  «•tir  li's  l'rux  rô!/»»  di*   l:i  'Innss-'i' .  r"rn»»'»'l  li    ^  i'!e    !u 

« 

P#  iit.de-(''',  ipii  eonqite  '?,.'iiMI  h. 


lure  et  Iribunal  de  premièi-c  ÏDstancc.  Cur'uuUèi  :  l'kDci«u  cou- 
TCDt  d'Ursulioes ,  aujourd'hui  cawi-ne  pour  la  cavalerie  ;  le  tJcui 
chàleau  des  ducs  de  Bélhune  ,  dont  le>  jardins  olli'eiit  une  superbe 
TUe.  Cammcret:i\ia,  iliiBi);rEi,  caui-de-vie.  Pop.  3,000  h. 

A  'J4  de  1.  est  la  peine  ville  d'/n^aru^,  peuplée  de  1,200.  h. 

Al  I.  N,  soni  les  houillères  de  Moutnlaii,  dont  le  pu>t«,  de 
3â0  pieds  de  profoodeur,  mérlle  d'èli-e  cisilé. 

Beaux pomU  de  vue  :  de  la  bulle  de  la  Sladelnine,  à  '(4  de  1.  du 
bourg  de  faraïkt;  du  haut  de  la  collioe  de  Saml-Flo^^,  petite 
ville  sur  l'autre  riie;  de  la  butle  nonmiL'c  le  Cavalier,  point  le 
plus  élevé  de  la  plaie-ibrme  ;  de  la  coUiue  où  esi  l'église  de  celle 
ville. 

(k)  Niâtes,  cber-licu  du  département  de  la  Loire  -  iufurieure , 
est  situé  sui'  la  rive  droite  de  ta  Loli'e ,  au  codIIucdi  de  la  rivière 
A'Erdre  et  de  la  riviéie  de  Sivre,  à  13  tieucs  de  la  mer.  Cette 
situalioa  CD  fait  une  des  premières  et  des  plus  cauunerfantes  tïUoi 
du  rojrauiue.  Elle  a  un  préfet ,  qui  est  eu  même  temps  soua-prëfét 
de  «on  arroudissemenl ,  et  cinq  conseillers  de  préfecture;  elles 
UD  maire  à  la  nominalioa  du  Roi ,  el  quatre  adjuioti  municipaux. 

Nantes  el  son  territoire  se  diviseut  en  6  cantons ,  dans  lesqucU 
(Ont  comprises  l«  4  paroisses  suivante»  :  SBinl-Sébastien ,  Cbm- 
lenaj  ,  Saint-Herhlain  et  Indre,  quoiqu'elles  ne  soient  pas  dans  la 
lille.  Nautea  pouède  i  bApitaus  :  1°  L'Hôtel-Dimi,  qui  fut  biti 
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De  CkâtÊanrNeufà  Samt-Mmb,  S  1.,  t  p.  ?» 
.    et  4  L  pendant  la  marée. 


Da  Fauhcurg  Sami-Servan  â  BU,  7  !•»  '  p»  ?•      "M 
DE  PÀBIS  A  SAINT-BRIEUC,  i  i6L»  Mp.(r}p.  107). 


conumcATioiia. 


De  SaùU'Brieuc  à  Mcrlaùe,20l.  i^  f^.  f .  (F.  p.  10T). 

.     *       De  Merlaùt  à  Lamucn,  8  !•  7^  4  p.  ^. 
TleUîn»  41. '|a.  Lanoion  («)y  4  L 

(m)  humwm  (CdtM-an-Nonl),  filka  v^a  «v la  Awr^ai 
tribuDal  da  |ireimGre  kmanoe.  Soa.  Itnilofaa  t^tmim  m  ■■ 

d'ftrfBnt,f«r»  «méihytlBB»  •  ■!■>*  GamiMA  i r^ 

raoi ,  aqtel  druidique.  CnwjBtuïig  f  umm nlép  fllaawa 

tion»  4,000  b.  «^ 

% 

I^  Lamucn  d  Guingamp,  T  1.^  S  p*  7* 


^MH» 


DR  PARIS  À  MAYENNE,  ett ,  tl  p.  ^     - 
(f^<y«2  i>«  rente  de  Paris  à  B«ai,  page  107).    . 


Bs  pAKis  L  qc)>na. 

■ ^^r- 

Di  PARIS  A  QUIMPEH ,  133  1.,  S6  p.  ih 

(e)  Jossefiu 


De  Paris  à  Majame 

(v.f.  107)  63 

De  Mayenne  à  ReDneS 

/iûi                        -  3! 

^       HordeUo  4 

(a)   Plelan  5 

(j)   Ploennel  6 


(d)  Buid 

(e)  HmneboD 
l/)  Qulmperlé 

BospordcD 

(f)  QuiiDper 


(•i)  Plelii) ,  dit  &:  Grand  (lUe-el-VilaiDc) ,  petite  ville.  Cta-ih- 
ritt  !  ta  torit  de  PatT/fonlg  1b  plus'  étendue  de  la  Bretagne. 
CamuKrcc  .■  grande  fabHque  de  fil.  Pop.  3,000  h. 

Paâaptml,  à  10  1.  de  Rennes  ,  a  des  foires  iraportimles. 

(A)  Ploekhel  (MoiRban) ,  préïdu  confluent  de  la  Trinitta  du 
Duc.  pris  par  Charles  VI11  ,  en  1 48T,  cl  par  Henri  IV,  en  1591 . 

Curâiilts  !  l'Kgliae  ,  cdificC' gothique  dont  les  *i1raux  sont  bien 
conservés.  Coiraneree  .-  (oilesde  Carlo,  graÏDS  ,  fils  ,  rhubarbe  du 
pays.  Pop.  5,000  h. 

(c)  JossELiN  (Morbihan),  petite  ville.  CuriosiU'i  :  U  atalne  en 
marbre  d'Olivier  ClistoD,  la  souice  d'eau  minérale  renommée. 
Pop.  4,500  h. 

\dj  Bmn.  foyeipage  113. 

\e)  Heusebos.  royeipage  114. 

[/)  QuiupERLÉ  (  Finislèie  ) ,  petite  Tille  entourée  de  montagnes , 

avec  un  purl  au  confluent  de  V  Itole  et  de  VEllé.  ËUe  a  un  beau 

quai,  bordé  d'clégiintcs  maison»,  un  collège,  une  tociélé  d'agri- 

Vëullure ,  un  tribunal  de  première  inslance,  un  syndicat  maritime. 

Coniinerct  :  grains,  bois,  bestiaux.  Pop.  1,500  h. 

Boiporden  (  finislcrc) ,  jiclile  ville  de  1,500  h. 

{g)  (^uiupER  OU  Qi iMFER-CofiE.tiis  (Finistère),  ville  ancienne 
sur  le  penchant  d'une  moniale.  Son  pelit  port  est  au  conllueot 
des  rivières  d'Of/f/ et  de  Btnatulct,  Elle  possède  des  tribunaux  de 
première  inslance  et  de  commerce ,  un  entrepôt  de  sel ,  une  biblio- 
ihcquc  ,  une  riche  collecUoD  d'instrumeus  de  physique,  une  école 
de  navigation  ,  une  pépinici'c ,  un  thèàti'e.  Cwioiite'i  :  la  position 
de  la  ville ,  dont  la  plus  ancienne  partie  est  entourée  de  murailles  , 
de  tourelles  et  de  colcaui  ;  sur  la  gauche ,  des  masses  de  rocliers 
hérissés  de  bois  et  de  bruyères  ,  les  quais  ,  bordés  de  maisons  go- 
ihiques,  les  casernes,  l'hùplial,  la  cathédrale  surtout,  la  prome- 
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nade  du  Pinitv.  Commerce  :  hlé,  chann^ ,  Hd  ,  toile,  manu&ctui^ 

de  faïence  :  on  y  fait  bonne  chcrc,  à  bon  marcbc.  Pop.  *,500  h. 

A  4  l.  O.  de  Quimper  est  Douamtntt ,  où  Ton  pc-cbc  de  bomiet 

sardiofîs. 


COMMUNICATIOIIS, 

D* Hennelcn  au  Port-Louis ,  (a),  3  1.,  1  p.  -^.       -^ 

[a)  PonT-Loois  (Morbihan),  ville  forte  à  rembouchnre  ém 
Blavet,  qui  a  reçu  son  ntm  de  Louis  XIII.  Ce  prince  fit  élever  le 
fort  qui  défend  l*entrée  de  la  baie  de  Lorieni»  en  16 16.  CurwsiU'  : 
la  rade.  Commerce  :  exccllenlcs  sardines»  et  bons  poisaoos.  Popi* 
lation2,500h. 

Larmor,  à  1  1.  '/i  de  Lorient,  est  un  petit  Village  où  letgoor- 
mcLs  peuvent  encore  manger  de  très  bnnnÉl  sardines. 


Du  Pcrl'Lcuis  à  Landevan,  4  1.  ^ ,  2  p.  ~. 


DE  PARIS  A  VANNES ,  109  1.  7 ,  S4  p.  \. 


De  Paris  à  Mayenne  (  vay. 

pag.  107)  63 

De    Mayenne    à   Plocrmcl 

(v.  p.  117)  36 


Le  Roo-Saint-Aiidré      9 

Pont-Guillemet  4 

(a)  Vannes  4 


% 


[a)  Wnnes  ( Morbihan) ,  ville  ancienne ,  cbef4îen  do  MotbilMn , 
avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce,  avec  aî%e 
épisTopal ,  entrepôt  de  sel,  bourbe  de  commerce,  bibliollièqi|p  pu- 
blique, salle  de  spectacle.  Elle  est  située  sur  la  Mmrk,  à  9  I.  dt 
rOcéan  avec  lequel  elle  communique  par  la  1s|ÇuM  dn  MmMkmi 
son  port  ne  peut  contenir  de  gros  vaisseaux.  Cwrm$éé9  ;  le  poct, 
le  môle ,  le  collège ,  Thôpital ,  l'église  de  Saint-Paterne»  les  pro- 
menades du  Port  et  de  la  Garetme,  aux  environs  les  pierres  tkèmU 
de  Camnc ,  sur  5  lignes  au  nombre  de  4,000.  Ccmtmerte  :  Ué, 
seigle.  //*ke/s  du  Dauphin ,  du  LÎQp-d'Or»  de  France»  de  In  Groîs- 
Veric.  Pop.  10,000  h. 


DE  LATAL  AU  M 


COMMUHICAtlOn. 


De  Vamus  à  Pomivy,  lî  1.,  6  p. 
Locminç,  61.  •/,.  Ponliïj,  5l.  ■/,.  f  oyn  jage  115. 

*»K  PARIS  A  lAVAL,  71  1.,  35  p.  f  {Foy.  p.  107) 


COmiUNICATIOHS. 

De  Laval  au  Monajtiro  dt  la  Trappe. 

k.  'I4  de  I.  O.  d'EnlramM ,  la  mule  franchit  lur  un  joli  pont  la 
petite  rivière  de  la  Jovaime  ;  c'est  de  là  que  l'on  peut  se  Taire  con- 
duire aueouTcnl  de  laTrapp«>  De  Laval,  on  aniveàce  monastère 
par  deux  chcniim;  on  peul  suitre  la  rive  (puclie  de  la  Mayenne 
en  Tniturc.  On  parlii'a  de  Laval  même  à  cheval  ou  n  pied,  en  quit- 
tant la  grande  roule,  peu  apréa  le  poteau  de  la  Croii-Balaille,  poiV 
prendre  À  dniilc  un  chenùn  de  trarci'se.  Le  couvent  est  gouiitdo 
placé  d^TLs  un  dé^rl  ;  une  seule  pelîle  maison  de  campagne  atv- 
nonce  H  'Ij  de  I.  avant  la  Trappe  nue  l'on  va  rencontrer  quelque* 
habilalioDs  liumaioej.  Un  chien  de  basse-cour  rompt  le  premier, 
par  SCS  aboîemciis,  le  silence  de  la  solitude.  A  ce  bruit,  on  toîi 
paraître  un  des  ermites;  c'est  le  frère  porliei-.  Il  «onnc  unecloche, 

»el  aussitôt  arrive  à  pas  lents  un  leligieiix  fétu  d'une  robe  brune, 
avec  un  cnpucfaoïi  pointu  et  une  petite  barbc'iu  bout  du  nieoton, 
lequel  a  coutume  de  vous  inviter  a  diner.  Il  vous  conduit  d'abord 
à  l'cElisc  du  monasléi  e  dont  les  autels  sont  en  bois  et  les  peintures 
en  noir,  puis  il  vous  fait  traverser  la  sa^e  du  chapitre ,  où  >e  lit 
l'ioscriplion  suivante  •- 


ive  à  l'heure  de  diner  (midi) ,  ît  tous  conduit  dans  !■ 
'  vous  faire  voir,  ji  (raven  le  guichet,  l'intérieur  du 
réfectoire  est  un  carré  long.  Ce  bout  opposé  à  celui 
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<]ui  communique  arec  la  cubînc  est  percé  d'une  petite  perle 
traTers  laquelle  on  distingue  un  autre  rcfecioire  qui  paraît  pi 
bas  et  plus  petit.  Dans  le  premier,  dînent  des  religieux  Uane 
tète  et  barbe  rasées  qui  ont  fait  leurs  éludes,  dont  la  plupart  cotre 
les  ordres;  dans  le  second,  des  religieux  bruns  et  barbai,  qui  r 
semblent  à  des  capucins,  et  qui  n'ont  fait  aucune  étude  :  tous, 
reste,  ont  le  même  diner  et  la  mùne  régie.  Ce  diner  coosiaie 
deux  plats ,  ordinairement  Tun  de  gruau ,  Tautre  de  pomme»-) 
terre  ,  tout  deux  cuits  à  Teau  ;  à  côté  de  chaque  religieux  est  i 
cbopine  de  cidre  et  une  chopine  d*eau.  Pendant  le  repas  d*c 
heure,  leur  frère  lit  un  fragment  de  la  Vie  des  Saisit,  Ce  lé| 
diner  doit  conduire  Teslomac  jusqu'à  six  heures  du  aoir  :  rinti 
▼aile  des  repas  se  partage  entre  le  trarail ,  la  lecture  et  la  pri^ 
Le  diner  que  Ton  tous  sert  consiste  le  plus  sourent  en  une  sao 
de  choux ,  des  œufs  frais ,  une  omelette ,  un  plat  de  gruau  et 
cidre  pour  boisson  ;  le  poisson  n'entre  jamais  dans  la  maison.  < 
sert  les  étrangers  quelquefois  dans  la  cluunbre  à  coucher  du  fc 
dateur  de  Tonlrc.  Une  cheminée  en  boiserie  et  sans  peinture , 
lit  de  bois  de  chaîne  arec  des  rideaux  de  serge,  quelquet  cfaai« 
de  paille,  une  table  de  bois  :  tel  est  Tameublement  de  cette  chambi 
la  plus  belle  du  couvent.  Des  croisées ,  en  dînant ,  on  aper^it 
jardin  :  quelques  frères  piochent  la  terre ,  d*autres  étendent 
linge,  d'autres  traînent  des  tombereaux  de  pierres,  coodunent  ( 
brouettes. 

»  Une  toile  grise  étendue  forme  le  rideau  de  chaque  aloov 
deux  planches  posées  sur  deux  bancs  composent  le  bois  de  lit  n 
lequel  repose  l'anachorète,  sans  autre  intermédiaire  aucune  pa 
lasse  piquée  de  deux  pieds  de  large  et  de  deux  pouces  a*épaisaei 
Le  corps  est  entre  cette  paillasse  et  une  méchante  eouTerture 
laine;  la  télé  s*appuie  sur  un  très  petit  et  très  dur  traversn  gai 
de  paille  de  quelques  pouces  de  diamètre.  Les  trapistei  doroM 
sept  heures.  »  (Extrait  de  M.  Vajsse  de'Villien:  limtrmire 
la  France  et  de  C Italie,  routes  de  Paris  à  Nantes,  ln-8*.  1821 


De  Laval  à  Angers ^  I7  l.  7,  8  p.  |. 

Chàlcau-Gomier  («),  7  l.  Lion-d'Angers,  5  '|,.  Angers  (A\  5 

{a)  CuATEàu-GoxTiva,  xille  située  sur  la  rive  droite  de 
Mayenne ,  a^cr  tribunal  de  première  instance.  CmiosM  :  li  p 


De  Laval  à  Teurt,  34  I.,  1 7  p. 

^a)  MuIbv  5  II  Cbàleau-La-Vallière  4 

: j)  Sablé  5  U  Houe  4 

,c)   La  Flèche  G     {e)  Tours  5 

■,d)  U  Lude  5  U 

(a]   Meslït  (Majcnne),  er(MlK>arg,'<jai  couûUeen  une  belle 
rue  que  U  roule  parcoun  dan»  toute  sa  longueur,  et  qui  eM  paviti    , 
Qi  don  d'ànc  1  lei  maisnni  qui  la  bordent  !K>nt  bien  bâties,  at^  un 
air  de  propl^ié  qui  plaït.  Cowmeree  :  Tabriquei  d'jlanûneï  et  tan- 
neries. Pop.  I,400h. 

(ÏJ  SiBLÉ  [Sarthe],  petite  ville  ancienne  sur  la  S^rlhe  ,  qui  s'y 
iliTise  en  3  bras.  Curioiiltt  :  le  château  bâli  sur  une  hauteur,  la 
l'açaJc  de  cul  cdillcc  ,  U  vue  dont  ou  jouit  de  la  terrasse,  le  pont 
•  n  marbre  du  pays ,  le  panorama  qui  s'offre  aui  reganls  de  cette 
slalioii,  le  boiilevart  en  Tonne  île  quai  sur  le  bord  do  la  Sarthe. 
Commeree  :  fabrique*  de  gauls  et  drap»i  comniun.i.  Pop.  3,300  h. 
K  1  1.  N.  E. ,  sur  la  rire  gauche  de  la  Sarthe  ,  est  le  villnge  de 
SoUtme  ,  connu  par  ses  statues  désignées  dans  le  pajs  sous  le  itoin 
de  laixti  de  Sokinu,  et  qui  décorent Téglite  d'une  ancienne  ah- 
bflve  de  bénédictin;  ellei  j  sont  réunies  en  deux  groupes  :  le 
plus  beau  des  deux  est  de  Germain  Pilou. 

A  3  I.  de  Sablé,  est  le  village  de  Loù ,  près  duquel  on  va  vi- 
siter ta  Fonlaèie  laru/oTid ;  c'est  un  gbuffre  <le-30'B  35  pied*  d'ou- 
lerture  ,  dît  M.  Vajsse  de  VilUers,  siluédaiu  1«  milieu  cl  dans 
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kptttie  laphMbMMd'MBnMalMMk.  " —  *^-ihi  liai. 
deunptMUHf»,  «WH— i«pc^  JegiiiltirMii.<lteM- 

•ore  dâiM  le  jmjt  ^'il  on  MM  don  da*  fmmumt  M  «■!■■  ^ 
brM^eu  iniMt  4'mm  «fVtee  pwHeulHta.  H  «t  ï  BC^pav  an 

da  VtUim.  «M  comm  I>  vadte  d'w  Im  wtwiA. 
(«)  U  Fiion.  /^«yMpap  lU. 


M  L*L 


cUlMU,  In  para  de  o 
AxtÀt,  pu-  MaaRUdM, 


«Mfca),  petiM  Tib  I 
de  ca  (Mleu,  k 


Tib  i*  li  i.ihw  xtrtiiatrgh 


lim  s.iooii.  .   '  .  .: 

(e}CiATug-i^TuuiM(Ur»«bLo^jrillMif«Mh» 

ciit  j  m  Im  nunijrei  ot  le  Ion  d'oBapaBda  viïa  ■  OIJlnaM^^ 
tnùuM  boargaoÎK»  fart  apdibW.  Top.  1 ,0M  k. 

(/)  TooM.  ^«jm  Bigicn  da  ewiN,  1^.  j^kS. 
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DE  PARIS  A  KUITIS. 


On  sort  du  Mm»  par  une  b«Ue  «Tenne  dé  plaunn  et  da  pav 

pUcre  d'Italie. 

(a)  Lb  GuicBLiKD  (Sarlhe)  est  ud  petit  bourg  fbnoé  par  quel- 
ques misous  sur  les  deux  bords  de  la  roule. 

{i)  Fqulletqubti  (Sarthe),  petit  boui^  arec  desmaiioiB^l^ 
gantes  ,  de  bonnes  auberges  et  dm  cales. 

A  1  I.  de  Foulletaui'te>  oiilongc  à  gauche  le  lilliige  de  1i  Ao- 
taine-Saint-Martin.  On  j  voit  uno  fijntaine  décorée  d'uD  portiqM 
à  coloones  de  marbre ,  dans  un  pré  attcnaal  au  TÎHage  :  ou  lui  at- 
tribue de  grandes  ïerlua. 

A  '|,  1.  £.  de  ce  dernier  village,  dons  les  landes  dite*  des  5oii- 
cû,  est  un  monument'  ivligieui  des  aocicns  druides  du  nom  de 
Peiilvandt.  On  compte  1 6  pierres  i  les  2  primipales  sont  coimues, 
dans  le  pays,  sous  le  nom  de  la  mire  ttïafitU,  et  plua  conmiun^- 
mcnt  de  Mtrit-fili  une  3' ,  renommée  dans  le  pajs  sous  le  nom  de 
Pierre-Potelt'e ,  esta  l'extrémité  de  la  laude. 

On  li'Hverse  le  joli  village  de  Clenuml.  Le  pajs  change  ;  oo 
entre  dans  la  rallée  du  Lnir  ;  jolïs  pajsagcs. 

(a)  Li  Flèche  (Sarihii),  jotie  tille  au  bord  du  hoir,  qui  la 
baigne  en  la  sé[iarant  de  l'un  de  ses  fàuboui^,  btcc  sous-préfèn- 
lure ,  tribunal  de  première  instance.  Cvrioiitit  i  la  grande  rue  l  le 
collège  fiindé  par  Henri  iV  ,  en  1603  ,  ou  Descaries  étudia  ,  et  où 
l'on  a  établi,  en  1814,  une  école  rojale  militaire;  la  prucipale 
cour  et  le  jardin  de  cet  GlabliMenient;  le  parc  et  le  mécanisme  qui 
amène  tas  eaux  dans  celte  maison  d'une  liaue;  l'égiise  du  collège, 
d'ai'cbitecture  moderne,  dont  les  loûtei  tant  d'une  gronde  har- 
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dicflie;  lapranflMidQ  aor  la borAiila  iU»*! b  MbBUUfM 
bUqnff,  de  î9,(NNr  toT.  in  dâà  dtf  £«»-*  oé  ira  Htilér  b  cii 
bAii  pur  Fomjuel  de  k  Varaniie  I  on  j  Toif  une  bdU  • 
jardinft,  det^HMM^  *ii#iM  iiAil  ^««Hiiéf 
Uique.  Commerce  :  waooÊÊelmtêp  étanam»  iwiei, 
poohirdet  nwiWiiti  JWto/dgif  lN»leirg<yiftitit»fc< 

A  *|i  1.  eft  le  châleea  de  tjMkmvière,  ' 

(irflPy»TAL<  Mairie  fi.l4^oiire)^pNi»iirinewrMii»dWi 
Loir,  àwriesiêi  s  le  poal  di  6  arehe»»  lei  S  lo«t  de  eott  H 
chiieM».  CMmnrnrwÊàx^mi  U  dêmpmt.  MKt^fc. 

(«)  Sonre  (MaiMMIiUire  ) ,  jotf&MM  da  IMt  HT  Ml 
nuÉgéet  eu  bord  de  le  iSMi.  -.  * 

Un  peu  lYua  Angenlf  AâieM  goA^iie  el  Ml  lovClliM 
toW^bmdepiawMlÉIriiyAngeynMft  '"''•«r 

(/)  AneiM  (  Umam  enteirt)  ,  s^^de,  wri—i  «HMt^ 


divisée  par  la Mtigemm,  §rmm  dé  II  &i<k  »' «  ttAt^M 
cheMiea  du  dé|ilMflpenl  de  Mame-ei4Â«,  idéfe  de  fvlMi 
de  conr  rejnle  V  de  tAooal  di  jM^aAidN^iMMie  rf 
Elle  poaeéde  un  siège  épîscopei ,  un  eolUge  lejel» 
liianeée»  anjdrdinbètl 
une  «aile  de  fpedade^ 


X  wm  mmKomà  éattvartii -cvdMeÉi  wêêè  «éi 
pignons  et  frçades ,  pour  laa  dâlMl|«r#  |0  iMlit^CUMM 
enAédMa  fipdm^faister  te  itohyjrfciidÉi^^;ie^^ 
pttoe'da  tarte  aiMii^ee  ^pft  tHpC  de  MiHMP^'ev  MBR  ve^||kie 
tinttp»4 earfUidea  «ir  koto^ fldlitdv kryidiMMrev  HiM 
les  deux  Mteb  modeniaa  de  la  nM  da  Flm«  l1tfMj«  ée  fl 
Sergeaqaî<ertdai*ri*iin,le  UÉiMM «adiMr  de  Paaad 
d^éyiiniimi  »  lea  puanaiidni  de  Clwyi  lillliWl^  db  lÉ  "Vti 
dn  ]lo«i-d»afeirie»  la  pfaM  de  KilltiieiiH  »  li|MrMkF'i 
fCaw.r^bayeiieSÉhl  «Tcelaé,  la jelieVMÎMgeikifMt* 
desdaeiLrnes  Ham»  et  Bâwe  de-  Figtabr.  €ê%mài¥i  ywfèt 
Tins ,  eauii-de-^ ,  beM  deieamiintrioa  «i  «teéteipliNii  eta 
et  bertÎM*.  Mr.  roérrier^liBM.  JMIIr/  d»  GteveMMaj 
Saim-AoUe»  n«  78»  pfdililNiidaevi.  frept  Sé^HMll» 


Le 

defNMli*etde«lMMl«e«Bi    ,. 

>aeiililMWi  JMiMe,l|<Otitiuii^e»ëBtÉi  lIwaMpgiiwil 

iaenp>aiaaa  ma  V**  ^''  vspmaK  i  laa'nniBa^B  T^sHeanflPBi* 

luegÉH^  amP'lae  dèee^^Mdfe  da  ei'iflMMilof  ^  mneHina  '^ 
IN«i.4liiCé,fl^eedyiet,M0lM^  -•*^'  .        (■.:. -n.n-. 


Uire  el  irîhunil  de  premièi-c  inalance.  Curioiilei  :  l'uicicii  COU- 
teol  d'Ursuiines ,  aujourd'hui  caserne  pour  la  cavalerie  ;  le  Tiem 
chileau  des  ducs  de  Béihune  ,  iIodC  les  jardins  offi'ent  uae  superix 
Tue.  Commerce  :i'\\a,  linaigrei,  eaui-de-iie.  Pop.  3,000  h. 

A  <|4dcl.esllapeiue  ville  d'/n^aiu^,  peuplée  de  1,300.  h. 

A.  1  1.  N,  sont  les  houillères  de  Monirtiaii ,  donl  le  puiu,  de 
350  pieds  de  prorundeur,  mcrlte  d'être  lùilé. 

JSeauJ  paîati  de  vue  :  de  la  butle  de  la  Madelolne,  à  'J4  de  1.  du 
bourg  de  faradet  ;  du  haut  de  la  colliae  de  Saml-Flopîpi ,  petite 
>illc  sur  l'autre  rive;  de  la  bulle  nommùc  le  Cavalier,  pobt  le 
plus  élevé  de  ta  plate-rormei  de  la  colline  où  est  l'église  de  cette 
TiUe. 

(it)  NiiiiES,  ctief-lieu  du  département  de  la  Loire  -  iurérieure , 
(5t  situé  sur  la  rive  droite  de  la  Loii'e ,  nu  conllucDl  de  la  riiièrc 
i'Erdre  cl  de  la  rivirre  de  Sévrt:,  à  13  lieues  de  la  mer.  Celte 
siluatiiHi  en  Tait  une  des  premières  et  des  plus  commerçante*  filles 
du  royaume.  Elle  a  un  prêlèt,  qui  est  en  même  temps  sous-préfél 
de  son  arrondissement,  et  cinq  conseillert  de  prélèclure;  elle  a 
UD  maire  à  la  nomination  du  Roi ,  et  quatre  adjoiots  munictpaui. 

Nantes  et  son  territoire  se  dÎTiseul  en  6  cantons,  dans  lesquels 
sont  comprises  les  4  paroisses  suiranles  :  SaÎDl-SébaSlien ,  Cban- 
lenay  ,  Saiol-Herblain  et  Indre,  quoiqu'elles  ne  soientpas  diuisla 
liilc.  Naules  possède  4  bApilaui  :  1°  L'Hôlel-Dieu,  qui  Tut  blli 
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eclinn  ile  miniirBU:!  très  bien  classés  et  quelques  nfiimaux  assez 
I  eonservés.  Cette  colleetîon  est  dooii  irais  salles  siltiées  au 
dc-chausEU!G .  Au  dehSuS  el  dans  le  Teslibule ,  aa  trouve  réunis , 
I  autant  de  casc^  pnrtieuliéres,  les  mmcraux  île  cliaquc  com- 
i(;s  du  dùpnrinmcnl. 

,e<i  cours  de  Saîni-Pierre  et  Saint- André  ,  siluiés  à  la  gaîie  l'un 
autre,  snni  plarcs  entre  les  rivières  de  la  Zoà-e  et  de  VEnA'e, 
iréscntent  des  deux  ctilés  de  très  belles  vues.  Ces  deux  pro- 
ades  sont  séparées  par  une  place  sur  Liquelie  ,  en  1 T  90 ,  les 
liiceics  <le  Nanle»  élevèrent  i  leurs  (nia  une  colonne  en  pierre. 
Émis  assemblés  à  Nantes  donnèrent,  en  l'GO,  30,0001. 
r  aplanii'  les  molles  Sainl-Piei-i-c  el  Sainl-Andi'è ,  cl  combler 
>  epltc  pai-tic  les  (bssès  -de  ta  ville  )  nini-s  on  notnma  ces  pi-r>- 
indes  :  Coiiri  dn  Etait.  Elles  sont  décorées  de  deiii  alUes 
meaui  planli's  en  tTG3,  et  d'un  bouquet  de  tilleuls.  II  j  a 
iqucs  année?  qu'on  a  reuouTelé  les  plantations  du  cours  Sainl- 
i-é.  Au  bas  (le  ec  dernier  cours,  on  a  pincé,  en  1  R30,  sous-ln 
r-ic  He  M.  Sainl-Aignan  ,  les  statues  A' Olivier  de  CUtton  et  de 
•utirlin;  en  IS33  ,  sous  la  huiirie  de  M.  Levesque  ,  onaplacé, 
pas  du  cours  Saint-Picrrc ,  celle  d'^/nnr  éc  Bretagne  et  XAt- 
Ifl.  Ces  qu:ilrc  stiilue»  sont  de  M,  Molchnct.  fce  boolevart  , 
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du  CberaJ-BluM) 
Car».  Aiderget  i 


On  Toil  dans  le  ilé|iarleinenl  plusieui-s  peulTan».  Voici  les  prin- 
ipaui  :  I*  sur  te  boni  de  la  mer,  dans  la  jraroluc  de  Bati,  près 
lu  Croitic ,  on  »oil  udc  piei-re  1res  éhrée ,  qui  parait  placée  là 
lar  la  main  des  hommes.  S"  A  peu  de  disinuce  de  DoTtges,  sur  le 
.oi-d  de  la  Loire ,  etH  une  forasse  pierre  pesanl  au  moins  30,000  I.  ; 

e  pai'  le  tonnerre.  On 
le  sait  en  quel  temps,  par  qui  et  pourquoi  cette  pierre  remar- 
{uuble  par  sa  hauteur  a  clé  placée  en  ce  lieu  :  pcut-élre  est-ce 
in  pcuNan.  Quoi  qu'il  en  soit,  elle  est  utile  à  la  navigation  de  " 
1  Loire,  en  indiquant  des  rochers  qui  sont  d^ns  le  toisinage, 
1°  Un  [route  ilcux  pierres  druidiques  dans  les  environs  de  Gue- 
itiiilr  ,  J'uiie  sui'  la  route  <le  Guérande  à  rfanles  ,  et  l'autre  entre 
iailtr  ul  Guéi-ande.  4°  Dans  les  maraii  de  Saint-Philiberl.  oii 
rauïc  une  pierre  que  l'on  ci-olt  a»oir  iti  fonsiicrce  à  Cérès. 
>•  A  Sion ,  canton  de  Derval ,  sur  le  hord  d'une  petite  lande  et 
lu  csrrcfiim-  (le  quatre  cliemirs,  on  loit  sept  énormes  pierres 
•osant  de  fi  à  10  milliers,  que  l'on  croit  druidique*.  Elles  «ont 
outes  sur  une  même  liRnc.  Elles  otit  été  transportée»  là  de 
nain  d'hommes,  parce  qu'il  n'v  a  point  de  pierres  de  la 
nêni':  nature  dans  les  environs,  fi"  Sur  les  bords  du  Tentl,  dans 
n  paroiwe  de  Sainl-!Hari-dc-Cotitaii ,  au  lieu  appelé  le  Port- 
'^eiia,  est  un  niicieii  monuuicnt  qui  parait  un  dolmen.  II  con- 
.iste  en  ti-oi'i  pierres  énormes,  dont  une  mnilié,  à  peu  pris, 
-it  enfoncée  dans  la  tert^.  7 'On  trouve  a  ^1^  de  1.  do  Donges,  au 
4.  N.  E. ,  prés  de  la  roule  d<!  Gacrande  ,  de  très  grosses  pierres 
>lalcs ,  soutciuici  -.ur  d'oulres  plantées  en  terre.  Do  son  BOramol , 


•ur  le  bord  de  1>  mer,  M  k  pMt  «le  Ji«lw»Be  w  Mm 
IrouTcnt  deu«  pieirM  granitique»,  plntéeeTarl 
■ulr«s  couehiei.  11  eri 


dei  obcldem  de  nature.  9*  Le  dabeca  de  '-~'f—lmj-  MhlNw 
pierre  énorme ,  |MÉeBt  iJue  de  60,000  fir.,  mmm  av.i|iMi 
uilrci  fotif  TTticale— m.  ^ap»  k  pe»oitl>#rfhM— >,  mmiî 
du  bouFj;.  CeUe  ^erre  eU  Modue  «ey*  le  m»  'et  la  JMAb 
]l>L.cadiUrde  dgKanlM  ni  Ulie-Mr  b-jMhM^ai «Mf^ 
druidique,  auquel  oot eiifMTl^Mi  Im eeaelnetiwi  fB.MH «lait 
lemeal  uui  l'érdeU,  et  péut-jln  hAm taôl  II  âhliw  CatMli 
ouit  eoQWcré  à  mi  «limufeU  BodlâiMK,  ^aiLANaa  .«■  .îrik- 
,  ador^  dant  W  Gaidga  armariq—i.   Il"  Ok  ^«it.WI  «■« 


■otPARlSxNàNTES,  „.,  ,, 

2*  route,  par  Toan,  109 1.,  64  p.^  ■!■;■'' 
De  Péril iToun,  6«  I.  r^yasitfpMÀiMtta.^.tftf'. 

(«}  De Tmin k LdTMi       S      N       I«alari«s-'>'   — >•  '  4 
(«)  Langeai.  '     S       H        PlilliTMMir      .       f^ 

LetTroi*  Voleta  S 

La  Croii- Verte  4'/, 

A  ■!,  1.  de  Toum,  on  tr*ven 


luiu  le  «illage  de  fmUire;  on  a 
court  un  mtignifiqiM  payai  l**' 
beau  td>leau. 

A^èi  la  pool  <la  £«  JMk,  1 
duire  BU  vUlage  de  FatMtt*.  k 
lep  reHM  d'un  amUne  i  iima'm 
Laymct.  On  appdia  cet  aqniik 
tbtiMi  galUquoB  du  (Uuas  da 

M  LuTNM  (lodrv-et-Làra), 
i»u  i  I'Imm^,  le  diAlaaii.  Pa| 


Dt  Nantes  à  Gairande. 

On  peut  se  rendre  à  CsrviV  par  terre  on  par  eni,  en  BuinDl  ta 
Z«^ jusqu'à  son  emboucliure.  On  s'embai-que  sur  mie  large; 
c'e«l  lin  petit  bateau n  îooA  plat,  donl  la  poupe  el  la  pioue foment 
lui  anftie  nîgu.  La  voilure,  (]ui  [l'est  poiol  pi'oporliontiée  à  la  rcsis- 
lance  de  la  coque,  i-end  celtu  ravigalinn  dangereuse  :  si  le  veM 
est liivorahle ,  en  quelques  heure»  on  avrive  au  PouUgnen,  petit 
poi-l  à  h  litotn.  d:  Gae'rande.  On  se  dirige  vers  le  nord,  et  bientôt 
ou  aperçoit  le»  luai-ais  salana. 

On  appelle  laline  une  étendue  de  terre  compacte ,  disposa  pour 
la  ci'istalliiiation  du  Ml.  La  ligure  el  les  dimensions  des  saines  du 
territoire  de  GuÉrande  paraissent  si  tariées  ,  qu'il  se'rfit  presque 
impossible  d'en  trouver  deui  parlàilement  semblables. 

Les  acc-cssoires  ou  dépendances  d'une  saline  sont  la  Palier»  , 
premier  bassin  qui  i;cçoit  iimnédiatciDcnl  et  retient  t'eau  de  Ij  mer, 
promenée  pur  des  ëliers  sinueui  sur  la  surracc  des  marais  salans; 
et  le  second  réservoir  se  nomme  les  Coéieri  (I).  C'est  un  espace 
de  terrain  dont  les  extrémités  sont  ordinairement  inclbées  en  sens 
contraires,  comme  celles  des  satines.  Une  ou  plusieurs  lignes 
droites  les  partagent  souvent  dans  toute  leur  longueur.  Ces  cloi- 
sons, hautes  de  10  k  iâcentim-,  sont  larges  de  35  à  30.  La 
destination  de  ce  bassin  est ,  en  Taisant  firire  à  l'eaa  de  long»  cir- 
cuits ,  de  faciliter  la  précipitation  du  sel  qu'elle  tient  en  disso- 


b'hi  p»  IndilpiDiabte.  Bunc 
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la  partie  la  pha  bana  d'se  naie  landa.  Ceua  tmâ^ 
de  lODpt  «B  toaipa ,  «t  iwaaMl  apré*  da  fraadaa  yUi 


inùifa  d'à»  aMéea  panieolUm.  naatlav^HW^ 
.  «mM»aM  quT bw&laMMilaapMi,  dMaKTTM 
da  ViUien,  m  enna  la  <raAu  d'an  lae  mMmtJb. 
(<f)  Li.  Viian.  raya  page  1». 
{<0  L.  LoM  (Sartha),  patila  Ttla  mr  b-Ldr.OrtwMr.fa 


(«)  CATUtM^TiuàaM  <L  Uafra),  >«  bMff  4mlB« 

àâé  a  le*  Maniirei  et  le  Isa  d  ^ta  ^   ni»  ^a  *  <■  J  taMn  4 
mrâoniboaifeoiMfart  l>p.  l,OWh. 

(/)  Toau.  F»]fntiéfm       bb        iJL.Ï^^S. 


DwnUai.deiUiidea.diiH.  TaMadaTXim.  dHM 
pÙB  «tde  maimii  chawpt  de  wiliU 
latxaoxJM^'a  Fm4U,iiaaTg<M\ 
On  7  Iraww  uoe  nsiile  pUéa  < 
llMUr  de  Dde  do  tUMv^H^tev^ 

(«)  CaàTUD'M-Loia  (SarlW)^ 
rartde  pv  oaa  me  seaic  ^M  as 
naîaeM  w  piOTie  da  (ûlle.  CÎMWMr 
^aa.  Pop.  9,ft00k- 


i)«  Ckàtf»-larFaUiin  à  J 
Bm«<  («) ,  S  L  SmiM  ,  4 1. '1..  Aa| 

(«)  BiMi  (  Ifriii  n-Uhw) , 
^  aoii»frdleelwe  aida  trîkavi 
pivn  dalaîDa,  rUpkàlatUi 
Héra.  Cammtm  i  baia,  teOea,  b 

[h)  AveaBa.  ^qwt  paga  1 S4. 
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pli«r«  d'Iulie. 

(d)  Lb  GmcELiKD  (  Sarthe)  est  un  petit  bourg  formé  par  quel' 
<|ucg  maisQiu  «ir  la  deux  bords  de  la  roule- 

(£)  FouLLCTOUKTB  (Sarlhc  ) ,  petit  bourg  avec  des  nuixon  ^U- 
ganle.i ,  de  bonnes  auberps  et  dei  caféi. 

A  1  1.  de  Foullelourte,onloiigc  agaucbe  le  lilta^  deli  >bti- 
taâte-Sainl- Slartin.  On  j  voit  une  fontaine  décorée  d'un  portique 
à  cotoones  de  marbre ,  dans  un  pré  attenant  au  TÎUage  :  on  lui  at- 
tribue du  grandes  Tertus. 

A  '(,  1.  E.  de  ce  dernier  *iltage,  daoi  les  landes  dites  de!  Sa»- 
cis,  est  un  roonumciit'  rtlif;ieui  des  anciens  druides  du  dobi  de 
Peuhiandi .  On  compte  1 6  pierres  :  les  3  principales  sont  connues, 
dans  le  pays,  sous  le  nom  de  la  mèrt  et  ùtfilU ,  et  plus  commune' 
ment  de  Mrrit'fili  une  'i" ,  renommée  dans  le  pajs  sous  le  nom  de 
PÛ-rrr-/>Dlle&é ,  est  à  l'eilrcmité  de  la  lande. 

On  traverse  le  Joli  lillafte  de  Clermoni.  La  paja  change  ;  on 
entre  ditns  la  vallée  du  Lnîr  ;  jolis  paj«a^s. 

(a)  Li  Flèche  (Surlhc),  jolie  ville  au  bord  du  Loâ-j  qui  la 
baigne  en  la  séparant  île  l'un  de  ses  liiuboui^,  avec  sous-préfira- 
ture,  tribunal  de  première  instance.  CurmiUei  ;  la  grande  rue  )  le 
collège  fbndùpar  Henri  IV  ,  en  1603  ,  où  Descarles  étudia  ,  et  où 
l'on  aélabli,  en  1814,  une  école  royale  militaire;  la  principale 
cour  et  le  jardin  de  cet  élabliisement  i  le  parc  et  le  mécanisme  qui 
amène  les  eaux  dan»  cette  maiton  d'une  li«ue;  l'église  du  collège, 
d'arcbitecture  moderne,  dont  lea  voillca  sont  d'une  grande  bar- 


1S2  BECl*-^  _,,,. 

]•  partie  V  ,^/«''V.i /"''"• '■  biblmlhcnuc  |iii- 

,1e  lempi  *.- *',''//■"■'  ""  *"  'wlicr  le  rli^t<»u 

^redao  ^  „.    i;_^,,«.> 'ollUiH.-liell««riins^rK,.!rs 

bracb»'  ■■  .i-  !•  '-^A*"  "'"  T"'  "■"  •**  [>i^meii.iJc  pu- 

le  UT  '"'1  ''  ''I-Vni'*!  ëlnininrv ,    vuilri,  rliii]xiiiii  i-i 

^1  '^.  "^JchPoUC.  Pnp.  j.SUUh. 

I  Ùj»''  il  l' ArAnùirrr . 

.,tf  •"f'-.-  !  t  p'iilc  lilli'durla  ii»p  ilmiic  Ju 

,'  '.jdi''' '.j«;hiiii>'eu  «relie*,  Ick  3  tiiur»  dp  San   aiirirn 

.  ' /^.'''^^.'inuiuracluresde  |U]HPr.  Pap.  I,r>ni)h. 
^^.  ^  J((ml^-cl-L(>irc  ) ,  joli  banirau  de  1 H  ii  ÎO  maiwin* 

1^^'*  j,^  AnKereirh-ilcBu  jcnlliiqun  cl  lioi*  liiullù^il'fifR- 

f'T'jf  iinaiicnadB  <lc!i  An^erini. 

*^.'l«i"»  îMaine-W-I^ii-e),  p-*ni9p,  anricnnc  ci  Jolie  rille, 

r'^p)!'  XnMayiime ,  ftitittii?  de  la  &n-lke  ,  en  deux  pjMÎc*  . 

■Jijiiii  d"  il''|'îii-lcuitnl  de  .Mninc-rl-Loiip,  Hiige  de  pivRirlufr  , 

'  ^.piy  rayul<' t  dolrilmnal  de  première  iiKtanre  et  de  romiDTrr' . 

^pnssnle  un  siép!  l'iiivogial ,  un  fiiiii'^-e  niv^l,  une  «cailrmir, 

^iau*éc>  m  jardin  botanique  ,  une  lùliltn(lii'-i|ue  de  9?,IN'rfi  *ol. . 

(gH!  ulle  de  xpcrlaelv,  une  rliamlire  dvs  manuf^Plurc*.  Se*  rue* 

mM  wrtucuseï  i  <a>^  iiiaMonii ,  rouvertes  il'nrilaite* ,  :iin*i  que  le* 

pignoii*  el  riirade<i ,  pnur  1rs  diifenJre  de  )n  pluie.  Curiniitri  :  la 

CHthèdralc  Sainl-Maurire ,  le  rbonir,  le  baldaquin  de  l'itulcl,  \t 

piére  de  Terre  anlique  qui  sert  dn  bihiiiicr,  le  huflel  il'orpie*  «nu- 

lenu  par  t  cifialidu*  en  hoM ,  l'hAlel  de  la  |irî-teFlui  c ,  le*  huiler . 

les  deu\  liûli'k  niiid»nie!i  de  la  rue  de  Flore,  l'abbat-e  de  S^iui- 

Srrpc*  qui  «ert  de  M-mînaire,  le  WilimcM  nindenm  de  rnfMb'niiu 

■réqiiilaliiin  ,  le*  ]ir(imeiini)es  du  Cbamp-flt^Mar* ,  tk-  kt  Tureic . 

•iu  Houi-du-Monilis  la  piaf  du  llalliemeiii ,  In  plu*  belle  tl'An- 

■frrs,  l'abliaTe  <)e  S.iin(-Nii'(dn* ,  la  jidic  msi-um  gMliiquenu  roin 

lies deuK rue*  Iltiure  el  ItnviG  ilu  Ftpiicr.  t'ommtrrr  :  anlninr*. 

VIII*  ,  rnux-ili>-t  i<> ,  Ihih  lie  <vin*(ilie|iiiii  m  de  ehar[>rntr,  rlievaiit 

M  1.<-sliHiii.  Uir.  rniinW-MHiiK'.   H.Urt  <\u  riirviil-lll»i,r- .  ru< 

S..i,ii-\u|,!D,>i":H.pn''Nli.-l>i>iik'vair.  l'op.  :ii,l^ll)b. 


1^  plu*  rri(i|iiriiléc  eut  relie  du  l'unt-A-Vr ,  aur  la  Lnirr  ,  suite 
de  piitit*  el  <k>  elMu**ée*  qui  nHiimeiireiit  à  ''  ;  ifc  I.  d*Aii;H!n ,  et 
IranHiiswiil  dui-mil  :l,lll)0  inrli'e*,H\(Tlesditcr*  liras  ik;  la  l^nin-, 
le*  dix'Tte*  iles  qui  le*  «OpiiTenl  :  le*  mnioinH  rnn^e*  dnn*  f-ellr 
l<m;:iir^ii  MU-  les  d.-iix  r>',l.'*  de  h  rlmiiss/e ,  r-iw'.l  li  liltf  .tu 
riiit-.ie-C',  qui  inmjiii-  î,:i"li  li. 


ture  et  iribunal  de  première  insluncc.  CttrûniU'i  :  l'uicien  cou- 
vent d'Uruilioes,  aujourd'Iiiii  caserne  pour  la  cavalerie  i  le  rieus 
cliàleau  des  ducs  de  Bélhune  ,  dont  Ici  jardins  olTieot  une  lupei^ic 
Tuc.  Commerce  :  t'na,  niuaigrM,  eaux-de-iie.  Pojj,  î,000  h, 

A  '/jife  I.  est  la  pelile  ville  d'/r^rtmib,  peuplée  de  1,200.  h. 

Al  I.  N.  Hinl  les  houillères  de  Monlrtùiit,  doDl  le  puil«,  d« 
350  pieds  de  profundeur,  mérite  d'éti-c  visité. 

Btaajc pomtt  de  vue  :  delà  butte  de  la  Madelaine,  a  '|j  de  l>  du 
boui^  de  Faradei  i  du  haut  de  la  colline  de  SaôU-Flo^pt ,  petite 
ville  sur  l'autre  ri>e;  de  la  bulte  nommùe  le  Cavalier ,  point  le 
plus  élevé  de  la  ptate'forme  ;  de  la  colline  où  est  l'égliM  de  cette 
ville. 

(Ji)  NiïiES,  chef-lieu  du  dùpartement  de  la  Laiic-iurérieure, 
est  situé  sur  la  rive  dioite  de  la  Loire,  au  conllucnl  de  la  rivière 
à'Erdrt  cl  de  la  rivirie  de  Sèvre,  a  13  Ueucs  de  la  mer.  Celle 
ûtuatiOD  en  fait  une  des  premières  et  des  plus  commerçantes  liUot 
du  roj^ume.  Elle  a  un  préfet,  qui  estcnmcow  temps  sous-préfét 
de  ion  arrandiuemcDl ,  et  cinq  cnnseitlei'H  de  préfecture  i  elle  a 
un  maire  à  la  Dominai  ion  du  Hoi ,  et  quatre  adjuials  municipaui. 

Nanles  et  son  territoire  se  diviseut  en  fi  cantons,  dans  lesquels 
sont  comprises  les  4  paroisses  suivantes  :  Saint-Sébastien,  Cban- 
tenaj  ,  Sainl-Merblain  et  Indi-c ,  quoiqu'elles  ne  soient  pas  dans  la 
ville.  Nantes  possède  4  bâpilaui  :  1°  L'UAtel-Dieu ,  quifutUti 
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diauei  ■   ,         -  ^-  -     .  -.-^-  .    .  ---   ■-  ...-.^[f 
bli(|iM,  de  n,00ff  toi.  XiAMkinLôi:  m  «i^UUr  AmIm 

MU  par  Fouiiual  da  b  Vmne  I M  j  voit  ma  bdh  oiHBltfZfc 

Uique.  Commerce  :  maamnHam,  ëiMMDM,  ^oatai,  dMMMM 
poi>lMdMHna*né«.JMkf4ilrP«|Mifhn*tl»ft« 

A  '/.  I.  •    -       - 


C/l  A-o. 
diiÎMepar 
cber-lieu  di 


une  «lied 
■MitMrtiiai 
piptonseï 


la  deux  U 
Sorfaqui 
d'é^oilaliiM 


LaphM 
dapoaii  M 

frMWhÏHH 
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lure  et  inhunal  de  premiei'c  UMlance.  L'ariotiUi  .•  l'uieicii  cou- 
vcnl  il'UrsulinE* ,  aujourd'hui  cascme  pour  la  caTolerie  ;  le  vieux 
eliàleau  des  ducs  de  Béihune  ,  dooL  les  jardins  olTi-ent  une  superbe 
Tuc.  Commerce  :  viiis,  finaigrea,  eaui-de-iie.  Pop.  3,000  b. 

A  -J^  de  I.  est  la  pelile  ville  d'/n^rawie,  peuplée  de  1,200.  h. 

A.  1  I.  N.  soni  les  houillères  de  Moalreîait,  doal  le  puiu>  d« 
3&0  pieds  de  profondeur,  mërile  d'éti-e  iLsilé. 

Beaaji  pomb  de  vue  :  delà  butic  de  la  Madelaine,  à  '(4  de  I.  du 
bourg  de  Varadei  ;  du  bouc  de  la  colline  de  Saàil-Floi^,  pelile 
fille  lur  l'autre  rite;  de  la  bulle  nommcc  le  Cavalier ,  point  la 
plus  élevé  de  la  pUte-foriuc  ;  de  la  colline  où  est  l'égliM  de  cette 
vUle. 

{k)  N111ES,  chcMieu  du  département  de  la  Loire  -  iurérieure , 
est  situé  sur  la  rive  droite  de  la  Loire,  au  conllucnt  de  la  rivière 
ii'Erdre  cl  de  la  livit^ie  de  Sèvre .  h  13  lieues  de  la  mer.  Cette 
situation  en  fiil  une  des  premières  et  des  plus  commerfanles  vitlet 
du  roj^ume.  Elle  a  un  prérel,  qui  est  en  même  icmpa  soua-préfèt 
de  um  arrondissemciil ,  et  cinq  couse  il  lei-a  de  prérec|ure  ;  elle  a 
un  maire  à  la  nominaliDn  du  Roi ,  et  quatre  adjuinri  municipaux. 

Nantes  et  son  territoire  ie  divisent  eu  G  canton*,  dans  leiquci* 
Kmt  comprises  les  4  paroisses  auivaoles  :  Sainl-Sébaslien ,  Chaa- 
lenaj  ,  Sainl-Herbbinel  lodre,  quoiqu'elles  ne  aoientpas  daDsla 
ville.  Naale«  posaède  4  hôpiuui  :  P  L'U6lel-Dieu,  qui  fui  blti 


enit 


me  ipiHa  A  luirttil-. 


L'égl 


(d-u 


thebnun;,  cl  n\i>r»  ils  luront  II.  de  Ion;;. 

L«  rillc  de  Nantes  possède  un  muEéuin  d'histoire  ualureDo, 
t^tnbli  en  1810,  dans  un  locnl  astei  comnKide.  Il  contient  une  bctlu 
collei^lîon  de  minéraux  très  bien  classa  et  quelques  nnimaui  aisez 
hien  conserrés.  Cette  collGClinn  C5t  dans  trois  salles  situées  nu 
rrz-dc-ehauuée .  Au  dessus  et  dans  le  vestibule,  an  trouve  réunis, 
dans  autant  de  cases  particulières,  les  mmèrauK  de  chaque  com- 
munes du  dcpBi^rmenl. 

Les  cours  de  Saint-Pierre  el  Saint-André ,  situés  à  la  suite  l'un 
de  l'autre ,  sont  placés  entre  Tes  rivières  de  la  Latre  et  de  VSrA'fr 
cl  présentent  dct  deux  rôtés  de  Trcs  belles  rues.  Ces  deui  pro- 
menades sont  séparées  par  une  place  sur  laquelle,  en  1T90,  les 
arrhilecles  de  Nantes  élevèrent  a  leurs  frais  une  coloone  en  pierre. 
1.CS   Étals  nsscmlilés  à   Nantes  donnèrcnl,  en   I7G0,  !0,000  1. 


pour  api  ai 


s  Saint-Pierre  et  Saint-.Vndrè ,  cl  combler 


dans  cette  partie  les  Fossés  «le  la  ville  ;  alors  o 
menades  :  Court  éfi  Etati.  EUes  sont  décorées  de  deux  allées 
d'ormcaui  plantio  en  1763,  et  d'un  bouquet  de  tilleuls.  Il  7  a 
quelques  années  qu'on  a  rcuouvelé  les  plantations  du  cours  Saint- 
André.  Au  bas  de  ce  dernier  cours,  an  a  placé,  en  t  A?0,  sous'I» 
mairie  de  M.  Saint-Aignan ,  les  statues  d'0/tVn-r  de  Clitioa  et  de 
Dugurirlin;  en  183? ,  sous  la  mairie  de  M.  Levesque,  on  a  pincé, 
au  bas  du  cours  Saint-Pierre,  celle  àtAme  de  Bretagne  et  A'^^r- 
fiir  III.  Ces  quTilrc  sigillés  sont  de  M.  Molcbnet.  Le  bouictart , 
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ou  coars  du  Peuple ,  fut  planté  au  commencement  de  la  révoluium. 
Le  cours  llcnii  IV  l'a  été  en  1812. 

La  salle  de  spectacle  a  été  constniile  en  1786.  Bi-ùlêe  k  S7 
août  17Dr«,  elle  a  été  reconstruite  en  1810,  sous  la  mairie  de 
M.  le  baron  Bcrlrand-Gcslin.  Sa  façade  est  ornée  d^un  beiupc- 
ristile  d'ordre  corinthien,  elle  veMîbulc  est  niapiîfi«|iM,  CctU 
salle  est  construite  sur  les  dessins  de  31.  Crucj  l'aine  :  c*eit  CM 
arcliilcclc  dislinf^ué  qui  a  présidé  à  sa  reconstitiction. 

Pamii  les  anciens  liôlels  on  distingue  :  1  ^  l'hàlel  de  la  Boavar- 
diérc;  2^  Thôtel  de  Drou^es;  3<*  le  palais  cpiscopal. 

Il  y  a  dans  la  ville  de  Nantes  plusieurs  places  et  un  grand 
nombre  de  rues  qui  méritent  de  fixer  les  regards  des  étrangcn  : 
1<>  la  place  Rovblc  est  vaste  et  assez  régulière;  elle  oQre  la  figure 
d*un  miroir  de  toilette.  Son  contour  est  formé  de  neuf  maasea  de 
bàlimens  élégamment  construits  d*aprcs  un  plan  sjoétrique.  Neuf 
rues  y  aboutissent,  ce  qui  la  rend  très  niou%'anle.  3*  la  place 
Gi'aslin  est  à  peu  prés  de  même  forme  que  la  place  Royale  y  elle 
est  moins  grande  :  elle  est  également  embellie  par  la  régularité  de« 
maisons  qui  l'cnlourcnt  ;  mais  elle  tire  son  plus  bel  omemenl  de  la 
salle  de  spectacle  qui  en  l'orme  la  base.  Neuf  met  y  apporloii 
aussi  une  grande  uiilucncc  de  monde. 

La  ville  de  Nantes  compte  beaucoup  de  manufactures  dans  dif- 
féi*cns  genres,  et  uue  très  belle  fonderie  de  cancms  à  Indrel.  On 
y  voit  des  iilatures  de  coton  ,  des  fabriques  de  toiles  peintes,  des 
fabriques  de  mouchoirs,  façon  de  Cholet;  des  brasseries ,  des  ra- 
linorics  de  sucre,  des  di.stillcrirs,  et  une  foule  d'autres  manufac- 
tures et  usines.  Hôtels  garnis  de  Henri  IV,  des  Etrangers,  llobin, 
du  Cheval-Ulanc ,  Solcnde  ,  Croi i- Verte,  Boule-d' Or,  au  Boa 
Cariz.  Auhcrgcs  :  le  Pélican,  la  Maison-Blanche,  les  TroivRois. 
Rctlauraftnr  :  au  IVorhcr-dc-Cancale,  sur  la  place  Gi*aslin,  bonne 
maison.  Cti/is  :  le  Grand-Café,  café  3Ioliére,  du  Concert.  Baôu 
puhUrs  :  veuve  Jounlin,  île  Feydeau;  Stciner,  sur  la  Loire.  Lt" 
hrairù'  de  McUincL  Malassis.  Pop.  83,0UU  h. 

Outrages  a  co^jsilteh.  Sotict  sur  les  villes  ri  Us  primttp^s 
communes  du  déparlt  meut  fie  la  Loire -I nférieure »  par  M-  Le  Boycr, 
in-l  2  ,  Nantes  1 825  ;  le  Lyecc  armoricain,  sur  les  antiqMiltfa  du 
département. 

Les  M(>.xcMi?rs  que  renferme  le  département  de  la  Loire  sont 
ou  druidiques,  ou  romains ,  ou  du  coimnenremcnt  ducbrîstianîune. 
Les  monumens  druidiques  m:  i*édu!5cnt  à  quelques  peuhmu,  quel- 
ques dolmens,  les  ruines  du  temple  de  Boul- Jamis  sous  la  cathé- 
drale ,  et  un  autel  consacré  à  Teutalê^  sur  le  bord  de  la  mer. 

De  tous  les  monumeiu  du  christianisme ,  les  plus  ancicDS 


On  Toil  dans  le  dtiianemeni  pliuieui-s  peutTans.  Voie!  le*  pi'în- 
oipaui  :  1"  sur  le  bord  de  ta  roer,  dons  la  jtaroinse  de  Balt,  pr« 
du  Croùic  ,  on  loit  une  pierre  1res  életée,  qui  parait  placée  là 
|>ar  la  tnain  des  hodimei.  3°  A  peu  de  distnuce  de  Dongei ,  sur  le 
hord  de  h  Loire,  csl  une  fjrosse pierre  pesant  au  moins  30,000  1. 1 
un  l'appelle /lùrre  dt  la  facAerie.  Il  y  itmi  ninrefoiR  une  cioix 
de  fer  au  dessus  ;  mais  elle  a  clé  renversée  pai'  le  lonnerre.  On 
ne  sait  en  quel  lemps,  par  qui  et  pourquoi  celte  pierre  remar- 
quable par  sa  hauleur  a  clé  placée  en  ce  lieu  :  peul-clre  est-ce 
uD  pculvan.  Quoi  qu'il  en  soîl,  elle  esl  ulile  à  In  narigalion  de  ' 
la  Loire,  en  indiquani  des  l'Ochers  qui  sont  d^ns  le  voisina^. 
M  On  linmc  ileus  pieiTe»  druidiques  dans  les  environs  de  Gue- 
raiulr  ,  I  une  sui'  la  roule  de  Guérande  à  Nflotcs  ,  et  l'aulrc  enli-e 
Sai/l/vl  (iuémude.  *•>  Dans  les  marais  de  Sainl-Philiberl,  on 
trouve  une  iiicn-e  que  l'on  ri'oit  a»oii-  été  roni;icrée  à  Cércs. 
h"  \  Sioit ,  canlon  de  Dcrval ,  sur  le  bord  d'une  pcllle  lande  et 
au  rarrcfiiur  de  qualre  cbcmitis,  on  voit  sept  énornes  pierres 
)>csan(  de  K  à  10  milliers,  que  l'on  croil  druidique».  Elles  sont 
loutes  sur  une  même  lipic.  Elles  ont  élé  transportées  là  de 
luain  d'hommes,  pure  qu'il  n"ï  a  poini  de  pierres  de  la 
mèmi;  nature  dans  les  envii-ons.  6°  Sur  le»  boids  du  Tenu  ,  dans 
Ia  puroiuc  de  Sainl-Mars-dc^Coutais ,  au  lieu  appelé   le  Port- 

siste  en  Iroî'^  |iicrrcs  énormes,  dont  une  moitié,  \i  p«u  près, 
i-st  cnfuneée  dans  la  lerrc.  TOn  trouve  à 'Ij  de  1.  de  Dongcs,  l.u 
N.  N.  E. ,  pri's  de  la  mute  de  Guérande  ,  de  très  grosses  pierre» 
pbtcs,  soulcniics  sur  d'autres  plantées  en  terre.  Dt  son  sommet , 
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on  dMou*r«  6  fïle*  «t  3S  pareiiM*.  s*  Phn  k  paraiM*  Al  CB«« 
EUT  le  bord  de  la  B«ri  et  fc  peu  de  diauac»  d<a  MmuÊi^tt  ai 
Irouveni  deux  pinrat  graailiyie»,  plentwii  vertÎHJaaMt*  a4hb 
Bulrei  coaàtèf.  Il  eM  capandaM  ploi  TiiiiMililalila  qap  aa  lia 
da«cide)wdeBtii>«-»>Ledl>bMade£uiMKMà!Ki  MhDM 
pierre  teonna.  peeaat  pM  da  50,000  fit-,  nf««  ^  qi^ 
«uirc»  poidea  Tertical—W ,  dip»  la  patai—ij^iOp— «  *'!''* 
du  bours-  Cetia  piarra  Al  eeenua  eoaa  la  bim  de  la  Mm4mn, 
lloLacaihUnladaManlaaertbélîrnr  lM-j«lM*^a«  tt^ 
druidique ,  aoqud  (Mt  ^pwtMD  las  coaMraetiwi  fd  MM  «NMfr 
temenl  luu*  l'àrlcU  .  at  pêiit-dm  a  itea  UNI  lnhâw,  Ca  mwll 

pw-   19*  OBvait.maMM 


/wnfa  ^  Pam-Hmrm^,  on  la  < 
de  tomita»  iji^matr. 


'JTi;^^ 


-M  PARIS  «MANTES, 

2'route,  parToon»  109L.,'Mp.i.'i<t«    ' 
DaParkiToun,  691.  ^•y«>ié^^aM*»,f,  HT. 


(«)  De  Toun  k  Lnjnea 
(i)  Ungea» 

LeiTraiiVolatt 

CbooiA 

1*  Cnii-V  ena 

A-|.l.deTouni,  ont  la 

humus  des  Maùtmi-B       m* 
loin  le  village  de  Fmlièrti  «  k  oe 
couH  un  majnîrique  paj*t 
brau  ubleau. 

ApMi  la  pool  de  £«  .let( 

duira  au  «ill^e  da  Fam»       '<  i  I  L 
lei  reMo»  d'aï  aanUac  raa 
Ltiymi.  On  appMla  < 
Ibniee  golUquos  da  a       u  oa  « 

(à)  Lniai*  (Indra  9r\       »),  m 
.»>..vi :-a,le<Ulaaa.  ^<p.:l 


W  A.MN  .-    -» 


COMMUniCATIONS. 

De  Nantes  à  Gainade. 

On  peut  M  tendra  à  Careil  par  terre  ou  par  eau  ,  en  taivaill  U 
£i>»v  jusqu'à  son  emboucbure.  On  n'embarque  sur  ime  largo; 
c'est  lin  pelit  baleau  à  toaà  ptat ,  doiil  \a  poupe  et  la  pi-oue  foiment 
un  an^lc  aipj.  La  loilure,  qui  n'est  point  ]>ropo  ri  tonnée  à  la  résis- 
(auce  de  la  coque,  lenil  cette  navigaliim  dangereuiie  :  si  le  vent 
eslTavorablc,  en  quelques  heures  on  airive  nu  Pautignen,  petit 
poil  à  5  kîloin.  d^  C\arandc.  On  ac  dirige  vera  le  nord,  el  bientôt 
<Hi  aperçoit  le?>  marais  lalaDS. 

On  appelle  laliac  uoe  élendue  de  Icn-c  compacte ,  ditpos^  pour 
la  ci'istallisalioo  du  Ml.  La  H^re  et  les  dimeiiMons  des  salinei  du 
leriHloire  de  GuËrande  paraissent  si  variées ,  qu'il  se'rlil  presque 
impossible  d'en  trouver  deux  parfailcmenl  semblables. 

Les  acc-cssoires  ou  dcpendances  d'une  saline  sont  la  farinv, 
premier  bassin  qui  reçoit  immérlialcnicnt  cl  retient  l'eau  de  II  mer, 
promenée  par  des  étiers  sinueux  sur  la  surface  dea  marais  sajans  ; 
et  le  seeoiid  resert oir  le  nomme  les  Cobùrs  (I).  C'est  un  euptce 
de  icriain  donl  les  extrémités  sont  orJinniremcnl  inclinées  en  sens 
contraires,  comme  celtes  des  satines.  L'nc  ou  plusieurs  lifpea 
druiles  les  partagent  souveiii  dans  Inulc  leur  longueur.  Ces  ctoi- 
sons,  hautes  de  10  «  1  S  cenlim. ,  sont  larges  da  35  à  3^0.  La 
deMÎnaiion  de  ce  hassiii  est ,  en  faisant  bire  à  l'eau  de  longs  cir- 
cuits, de  raciliter  la  précipitation  du  lel  qu'elle  lient  en  disso- 
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Dm  coDiluiu,  méaBgè 
lei  Cobicn  de  k  hUm, 
elle  a  besoûi.  Ces  diguei 
oie ,  «ont  élsf  «a  d'I  wi 
leur  emptcbenit,  mit  11 
qui  afin  «a  pulN  l'é^ 
de  l'été  MUt  l'um  ^m 

Un  cMoal  étroit,  {rafia 
de  la  Mlîne,  ka  nniadU 
du  Cobien  ntt  doi  pi 
carré*  appeléayfaief .  lli 
le*  conpartinMni ,  «M  I 
nieai  plâcéea ,  ({ai  kiwi 
nourrico,  ondekai^f 
mcupent  le  centra  de  la 


lOmétres  mv  T  de  iar| 
uMirei.  Il  «al  difficàla  de 
de  eea  bawina  t  la  (bar  à 
coup  de  la  vértlé.  On  oc 
de  la  nirftee  de  la  «aline. 


;Ig,  le  compas,  le  niicau,  elc.  :  c'eitl  une  erreur;  rien 
nple  que  tc<  ustcnsilci  il'exploitalioD.  Une  planche  longue 
limèlrei ,  large  île  I  5  ,  à  Itiquelle  on  adapte  un  nuinche , 
ucillii'  le  sel;  on  l'appelle  Laces  une  bo{;uelle  ou  pelle 
une  lousse  ou  pelle  plaie,  toiIb  ce  qui  est  nécessaire  au 
r  il«s  marais.  Un  coup-d'oril  juste  supplée  tout  le  reste. 
Lille  indlTidus  li-aiaillent  à  reiploitalion  des  marais.  Un 
tluiiieri  ceux  qui  n'ont  que  cette  occupation  ;'1bs  autres 
lés  launierl.  Ils  virent  aussi  du  faible  bénÉnce  que  Icio- 
:  IransporI,  à  an»  de  mulets,  des  sols  h  l'intérieur. 
V3III  II  Gtierande  par  le  clienjin  de  la  Roeht-Bemarà,  la 
imcnc  :i  droite  et  à  gauclic  sur  des  bouqueli  de  bois  cn- 
'un  rideau  de  pins,  au  travers  desquels  on  distingue  quel- 
]ns  de  ranipas;nc.  L'aspect  du  côté  du  nord  ne  donne  pas 
opinion  de  la  ville.  Le  silence  de  la  solitude,  cas  vieilles 
l'cniparls  noiivis  par  le  temps,  inspirent  plus  de  ti-ÎMessc 
lancolïe.  Le  clocher  de  SninL-Albin ,  seul  ùdjfîce  rmiar- 
er  de  prés  de  dii  siècles  d'aniiquité,  domiDc  au  loin  sur 
•tendue  de  pavs,  qu'il  n  vu  si  souvcDl  ebangerdemiitret. 
neni  fut  bâti  en  857  par  Salomon ,  meurtrier  et  succes- 

ic  orientale  de  la  ville  ne  rer^emble  point  a  celle  qui  lui 
;e.  Considéré  des  moulins  de  la  ptarrel  soii  aspocl  «nt 
>iiillage  loufTu  des  arbres  qui  foiment  te  niail  éf;>îe  la 
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teinte  sombre  des  murs ,  que  de»  terrasses  plantées  de  clicft»'feiii/[r^ 
semblent  encore  rajeunir.  Dirni-je  radmiration  qu'éprouve  le  sper- 
talcur  qui,  du  haut  de  ces  fortifications  antiques,  lakse  tombn- 
s<',s  rcj^rds  sur  une  plaine  immense  qui  n'a  de  l>omes  que  Vhori- 
zon!  I)irai-je  les  pensées  que  fait  colore  le  magniGque  spectwle 
dont  il  jouit,  les  souvenirs  qu'il  rappelle  !  Non ,  il  faut  ei 
la  suq>i  isc  à  TélransTer  que  ses  affaires  ou  la  curtosilé  conduk 
à  Guciande.  Qu'il  se  :^arde  de  jeter  les  tous  sur  rintcrieur  At  la 
ville;  il  verrait  des  jardins,  des  ruines  où  jodis  s^cleTaîeot  de  iioai- 
hrcux  i:  -i^Ices  suRisanl  à  peine  à  la  pnpulaliooè 

Le  costume  gucrandais,  proprement  dit,  est  peu  favoreUe  au 
soxc.  (^cs  manches,  étroites  dans  toute  leur  lon^çucur,  tîcnnrot  les 
bras  dans  une  continuelle  et  gênante  captivité  qui  ne  tourne  pes  â 
r.ivantiige  des  Gueranda'ises.  Ce  léger  inconvénient  est  racheté  par 
i:i  beauté  de  leur  teint.  La  pureté  de  Tair  ne  contribue  pns  méHio* 
rrtîinenl  à  en  perpétuer  la  fraîcheur. 

Guerande ,  seconde  ville  du  département ,  cêê  peuplée  de 
7,252  h. 

Ouvrage  à  consulter  :  Précis  sur  Guersmde,  le  Cnùée  et  inrs 
environs  ;  j>ar  J.  Morlent.  In-8®.  Nantes,  1819. 


De  NafUcs  à  la  nochclle,  36  l.  ^,  18  p.  |.  (F.  p.  I42. 

et  lisez  en  sens  inverse.  ) 


De  Nantes  à  Brest,  72  1.  ^,  36  p.  ^. 


le  Temple 

L^  Moêre 

3 

Pou-(  bîteau 

4 

La  hoclic-Fieniard 

4 

Mài/ifac 

4 

[a)  Vai)nc.4 

6 

{6)  Auray 

4 

Landevan 

4 

(r)  Hennebon  ^ 

D'IIcnndioD  k  Quim- 

per(f^«y.p.  117)  16 

(<^  CSiÂioftulm  G 

Le  Fftou  4 

!  (e)  Landcmcan  4 

i  (J)  Brest  5 


1. 


,«)  Vamjics.  Toy^page  118. 

i6,    \l-rat  (Morbihan),  petite  ville  dans  une 
dans  U  partie  du  «onl  de  celle  de  Quiierimt,  au  confluent  des  ri- 
vi-r«  s  (l  Aurav  et  d\  Vannes.  CurioêiWs  :  une  belle  rue,  un  beau 


(a)  HoRTUOD  (Vendée),  petite  lille  inr  un  coteau  éleré  que 
bai^e  le  Haioe.  Cttmmerec  ■■  bélail,  quincaillerie  et  i 
Pop.  1,100b. 


De  Nanlei  à  Remet,  38  I. ,  U  p. 

GesTre»  ^  Il  ^  Bii:haraf« 

La  Croîx-Blaiiche  3  II  Itoudun 

Noiaj  t     Baut-de-LiDile 

Dei-val  3  H  Reimei  (v.  p.  168  )  * 


COHHUMCATION. 

De  la  Flèche  à  Saamar,  12  1. ,  6  p. 
Ilaugé  (a),  4  I.  Looguù  (b),  K  1.  Saumur  (c),  4  1. 

[a]  Bii'cÉ.  Fotfei  page  122. 

(j)  Lo\GiÉ    (Haiite-cl-Loîrc),   gros  bourg  b 
Fruits,  chaiiTrc,  lia,  et  gurlout  sangsues.  l'up.  4,000  b. 

[c)  SiiHi-n  (Maine-el-Loiii.'),  ville  commerçante,  sur  la  nye 
gauche  de  la  Loin ,  avec  tribunaux  de  première  instance  et  do 
commerce,  cbnmbre  de  manufactures,  «aile  de  «peclucle.  Curw- 
tite't  :  la  port  sur  U  Loiro ,  un  des  plus  beaux  de  France ,  de  BIi3 
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pieds  de  longueur  et  de  IS  mcUee  oa  60  piedi  â*< 
corps  de  citfenie,  les^uûs.  Ctmmtm  t^nm, 
yre,  lin,  qntnedïUerîe  renonoBée»  Fdp.  10^000 lu 


0B  PARIS  ▲  ANGERS  (2  rodlet). 

■ 

r«  route,  par  le  Mans,  7S  Vi,  9$  Pr  rX^^*  >l%(^ 
du  centre,  de  Paris,  au  MâMy^>lSft») 


.,  Di  PARIS  A  ANGERS; 
2*  route ,  par  Tourfi»  87  L  9  4t  p.  |^ 


DeParisàTourt,  591.  /^oyi»  Bé|pba  da  MÉMt  j^lM.  IW 

Tours  à  Âagen,  98  f.  Fayefgmfgb  f  &4* 


coimvHiGAnoii* 
D'Angers  â  Latml,  17  L  7»  8  p.  f • 
LioD-d^Angefs,  S 1.  Ghèteaa-GMder»  5 1.  %  r«9«> r*«i lit. 


DE  PARIS  ▲  BOURBON -VENDES,  105  K,^i2  p.  ^ 

De  Paris  il  Tours»  60 1.  #"«9»  ré^mMmmm,  f-  IM. 

DeToursàkCroii*  H  (r ) 

Verte  (9.  p.  )  16'|.|(iÔ 
(a)  Doué  4      0        UsFi 

Vihkre  4*/,| 

VéiÎM  I      D(«) 

(i)  ClioUet  »'f»| 

(^  Dont  (Mhw^-Lmn),  pa|ila«àaaAJIa|liÉlÉe.'jèl»> 
mnbi  .•  b  fiwtabi*»  fUmiliîiMiin,  ««*n|t  itoa^"**»  1^ 


5,000  u. 

(e)  UoKTtoRi  (  Vendit) ,  petite  ville  qui  c< 
toiIe«. 

{dj  LcsHtui 

h  Teodie ,  tiUc 
Ton,  au  ctaiire 
bunal  de  premier 
tUâ  !  troij  belli 
miel  de  FrancfL. 

FantemeUtt ,  i  G  k.  de  Bourbon-Veiulée ,  ■  dueaDIiOîiiérila. 


COMHUNICATlOnS. 

De  Boaricn-yendée  aux  SahUs,  8  1,  -^i  ^  p-  7- 

LaJloUe-AcLard.^l.  '\^.  Le»  Safcle»  {«) ,  41. 

(d)  Les  S*bi.u  (Vemlée)  a  refuson  nom  del  duuei  de  saUc 
doDt  il  est  environné.  Il  possède  une  école  de  naiigatioD,  une 
biUiotliêque.  Cvrûiiîtti  :  le  port,  quelques  mes.  Comment  .- 
grains,  besliajx,  pèche  de  sardine,  pèche  de  morue  â  Terrt- 
.\euve.  Pop.  &,bOOh. 


De  Bourbon- yettdée  à  Luçon,  7  1,  7,  3  p.  j, 

MarcuU,  6  I.  Luçon  (<i),  3  I.  '(,. 

(a)  Lc^n  (Vendée),  petite  TÏlIe  dont  le  climat  e«t  malsain,  cl 
ni'i  les  fîéires  sont  fréquenlos.  CurionU'i  :  quelques  belles  maisons, 
de  jolis  jardins  ,  le  canal ,  qui  communique  à  ta  baie  A'^iguillon  , 
qui  a  3  I.  lie  long  et  S  toises  de  lii:;cur;  l'écluse  pour  inlroduice 
l'eau  de  la  Iner  dans  leilui  et  la  retenir  dans  le  reflux.  Covptterce  : 
bois  du  dépai-lement ,  tins  de  France.  Auiergti  :  la  TJtc-Noirc , 
ril^l  de  Frauca.  Pop.  3,900  b. 


M  rÀMi*  A  noar. 


D«  Feaferais  A  itaOaign,  t.  p.  185,  £  1.  j>  3  p.  ^ 
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De  Pariai  OwMdler       Ml.  F^ttii^méttià^m,  tmm 

da  Pinlier*,  p.  l<S-16t. 

H  Luùpun    '  61        LaClMl  ,.    >'). 

U  vaiodioiMln-pBmM      S|(0)irMrt  1 

(1)  SÙBt-MaiiMt  »*i  . 

(a)  LntiaMH  (VioM),  p«lila Mk «pi MMiKW  M gnhk « 
en  grÙDC*  d«  IrèAa,  M  dont  Im  iMMnM  MOtallata. 

(A)  Sunr-HusnT  (D«a<.S4Tra),Mri«n««iatMrkJSh**- 
Nhrtaùe;  C'Mt  k  idoi  impartante  tb  JifaWM,  ifffc  JHM, 
pourM«rMMarcMMMMie«cBmem.  OmÂ/dkà  t  taiinHMriw- 
ConmtTtei^lA,  mulet,  cbev^n,  JuOm  de  Une.  AdUtid* 
Truii-Pigeoni,  de  l'Eeu-de-nwwa.  Pop.  6,000  \. 

(h)  HKMt(Dnn.S«TTa),cbeMiMdndipHtMMldNllw>- 
S^rraa,  K*«e  prélÎMiiu*,  trilnnlde  friHl^  taMMV,  fcttaMl 
de  conanetce,  «olUge  royal.  MiiMi.  toih<»4Mrffc  Qrt»- 
<dH.-leipl>cealIaiiiiJe«lS«kMMiii,lMaa«'di  i|M#i. 
9  j^ùe«,  dont  i*e mnani,  omraRe  inijhwlwwlwyl»,  4W 
cbilecture  gcMhîqiw ,  et  dont  la  floehn  «  46"1ita»  dnUaMiMi 
l'horioge  de  l'Ulel-de-rille,  jadît  p  '  '  **"** 
l'abreuToiri  k  me  Boyak  a 
cienne  balle  ;  au  boul  S.-O. , 
qoaUe  par  ion  ilégtnce  |  kl 
Ctmment i'tiA,  lîirme,TÎM, 
MT]^,  etc.  Niort  eM  la  pair 


KêUU  !  k  Eaà 


Wj 


Rt^ak,  E 

k  S  1.  N.^.  da  Km  M 
de  boi»  de  ekamoiu  tt  dea  U 
eineli  boire.  Pop.  1; 


fi  délicieuN  k 
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A  égale  distance  N. ,  on  troufe  Champdenûrs,  cpii  a  lies  foires 
considérables,  où  le  midi  de  la  France,  l'Espagne  et  la  Navarre , 
viennent  acheter  des  mules  et  des  mulets.  ^ 

Mavact  à  5  1.  S.-0.,.a  une  belle  race  de  baudets,  beaucoup 
de  baras ,  et  est  peuplé  de  1 ,500  b. 


COMMUNICATIONS. 


De  Niort  à  Fonleruiy^  8  1. ,  4  p. 

Oulme,  5  1.  Fontenay-le-Comte  {a),  31. 

(a)  FoifTENAT-LE-CoMTB  (  Ycndéc  ) ,  joUc  ville  sur  la  yendee , 
partie  dans  un  beau  vallon ,  et  partie  en  amphithéâtre  sur  un  riche 
coteau.  Curiosités  :  Ta^pect  pittoresque  de  la  ville,  les  3  flèches 
des  églises,  dont  la  plus  considérable  a  49  toises  de  haut.  Catit' 
merce  :  exportation ,  par  le  port  de  Gros-Noyer  ,  de  bois  de  con- 
struction cl  à  brûler,  merrain,  corde;  importation  de  vins  de  Bor- 
deaux cl  d*Aunîs.  Pop.   7,000  b. 


De  Nicrt  à  Saintes  y  17  1.  7,  8  p.  \. 


Villeneuve 
[a)  Saint-Jean-d'AngcIj 


6 
5 


Saint-Hilaire 
(b)  Saintes 


4 


[a)  SAmT-JEAN-D'ANGEi.Y  (  Charcntc-Inféricurc] ,  ancienne  ville 
sur  la  Boulonne.  Curiosités  :  Les  bàtirocns  de  Tancienne  abbaye , 
transformés  en  séminaire  ;  le  dépôt  d'étalons,  le  théâtre,  les  bains 
publics,  les  vignobles.  Hôtel  du  Faisan,  connu,  où  descendent  leA 
diligences,  et  tenu  par  M.  Xavier-Martin.  Commerce  :  eau-de-vic 
dite  de  Cognac,  bois  de  construction.  Pop.  5,500  b. 

(6)  Saintes  (Charente-Inférieure  ) ,  ville  très-ancienne,  au  pied 
d'une  éminencc,  sur  In  gauche  de  la  Charente ,  n*esC  plus  qu'une 
ombre  de  ce  qu*ello  était  avant  l'irruption  des  Vandales  et  autres 
barbares /i  qui  traversèrent  les  Gaules  pour  aller  en  Espagne. 
Curiosités  :  sur  le  pont  de  la  Charente  ,  T arc-de-triomphe  élevé  , 
dit-on ,  par  Tibère  à  la  mémoire  de  Germanicus  ;  des  restes  d'un 
amphithéâtre ,  la  porte  Dauphine ,  des  pans  de  murailles  de  cou- 
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struction  romaioe ,  la  tour  de  la  cathédrale ,  l'église  Saint-Pierre 
{>our  son  antiquité,  les  promenades ,  la  bibliothèque  île  M,000 
▼ol.  Commerce  :  récolte  de  vins  considérable;  année  comonDe, 
8,000  tonneaux  de  Tin  rouf;e  et  10,000  de  blanc.  H  T  a  daaa  les 
environs  de  belles  carrières  de  pierre^  des  pétrifications,  marcat- 
sites,  etc.  Excellent  A<7/^/duGrand-Bacha.  Librairie àic  Charrier. 
Pop.  10,000  h. 


DE  PARIS  A  LA  ROCHELLE,  124  L ,  62  p. 

De  Paris  :i  Croutellc,  90  1.  Foytt  régioo  du  cCDtic ,  roule  de 

Poitiers >  pages  162-163. 


Mauzé  3 

La  Laigne  2 

NuaiUé  3  *,, 

(frolaud  3 

i(^)  La  Rochelle  2 


Lusignan  5 

La  Villedieu-du-Perron  3 
(a)  Saint -Maixent  4 

La  Crèche  2  'j, 

^h)  Niort  3 

Front  cnaj  3 

{a)   Sai^it-Maixe^tt.  /""o^^s  page  138. 

{b)  NioiiT. /'oyrr  paj;c  KJ8. 

(r)  La  Rochelle  ,  chef-lieu  du  département  de  la  Charente- 
Inférieure.  Cette  ville  est  bâtie  sur  le  bord  de  la  mer,  dans  le  fond 
d'une  anse,  dont  Tétendue  est  d'environ  2,500  métrés.  Le  port 
est  divisé  en  trois  parties,  qui  sont  Tavant-port»  le  havre  et  le 
bassin  de  cnrcnagc.  L*avant-port  est  un  petit  golfe  dans  lequel  on 
a  construit  une  jetée  qui  s'avance  ù  gauche.  Elle  est  construite  en 
pierres  sèches ,  parmentécs  sur  les  talus  avec  des  fermes  de  char- 
pente ,  placées  à  3  mètres  de  distance  :  elle  est  lermînco  par  un 
éperon  pyramidal.  A  droite  est  une  esplanade,  dominée  par  le 
rempart  sur  laquelle  est  établi  le  cliantier  ;  son  étendue  est  de  300 
Diètres  de  longueur,  sur  80  mètres  de  largeur  réduite.  Elle  est 
entourée  d'un  revêtement  de  pierres  de  taille  posées  à  seet  dans 
le  milieu  de  son  développement ,  sont  établies  3  cales  àt  courtnic- 
lioii,  revêtues  en  madriers.  Le  havre  est  renfcnrué  dans  la  ville, 
et  l'entrée  en  est  défendue  par  les  deux  tours  de  la  QibIm  el  de 
Saint-Nicolas ,  distantes  entre  elles  de  40  mètres,  qui  IbrîteBl  les 
vaisseaux  des  vents  impétueux  de  l'ouest.  C'est  au  li— in,  de 
foiTr,e  allongée,  dans  lequel  on  n'entre  ipi'avec  le  flot.  Il  y  a  dans 
le  havre  environ  6  métras  de  hauteur  d*eau  dans  les  malmea;  nnîs 


Fin 

ou  a  foniié  une  espèce  de  gare ,  où  de  pelils  bâtimeiu  peuTenl  w 
tenir,  «ans  faire  obstacle  à  l'introduction  de  ceux  qa'cn  TOudra 
Dieltre  dam  le  bassin.  Sui-  la  partie  O.  du  port,  un  a  Tait  dispa- 
raître une  quanlilé  de  vieilles  maisoos  qui  déparaienl  el  encom- 
liraicnl  le  quai.  Elles  ont  élé  remplacées  par  un  joli  cours  piaulé 
d'ai'bres.  Les  rades  de  la  RocbcUc  soûl  les  plus  sûres  de  toutes  les 
cûles  de  l'UcéDii.  Cette  ville  occupe  une  place  diatiogucu  dons 
l'bisloirc  du  cuiiunerce.  Celui  du  Canada,  dont  elle  avait  acquis 
le  jniïilége  par  ses  prcniiêrcs  entreprises ,  eut  une  grande  înilueDCB 
HUr  le  développement  de  l' industrie  elde  la  navigation  française. 
Les  forlilicatiuns  oiit  élé  consiruiles  d'après  les  plans  de  M.  de 
VauLan.  La  ville  a  5  portes  :  celles  qui  conduisent  à  la  route  royale 
de  Paris,  les  deux  corjH  de  casernes,  et  l'arsenal,  bâti  eu  I  TS4  , 
oui  la  sévcrilé  qui  caracicrisc  l'architecture  militaire.  La  grande 
l>lar(.',  ou  place  d'armes,  est  un  carré  de  3,T0O  mètres,  planlû 
■l'aibi-cs,  cl  borde  de  maisons,  dont  les  façades  sont  irrégulières , 
mais  bien  biitiGS.  tlu  cours  appelé /«  J/aiV,  au  bord  de  la  mar ,  M 
le  terrain  appelé  ff  Chatnp'àe' Mnrt ,  situé  au  nord  de  la  ville  sur 
le  bord  du  cbemiii  cuuicii,  olFrent  des  promenades  agréables. 
Celte  dernière  lermiuc  une  belle  allée  qui  borde  la  i-oute  de  Paris, 
en  sortanl  par  l.i  porte  Daupblne.  Les  remparts  sont  plantes  de 
deux  rangs  d'ormeaui.  L'bolel-de-ville,  les  bàtimens  de  la  boursu 
el  du  palais-de-juslice ,  sont  des  édillccs  assez  remarquables.  Une 
lies  plus  belles  maisons  de  Ja  ville  est  devenue  l'hélel  de  la  préfec- 
turc.  On  a  |i!aiité  vis-à-vis  quelques  allées  d'arbiTS.  Ou  a  cnn- 
tiruit  à  l'est,  Il  y  a  peu  d'années,  un  très-bel  abatloir,   qui  doit 


il   •     I  '<mt»m^ 
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■MB  doute  âlM eanpit  aniMt  ém  UMmtmmmimjkmtlÊm. 

Da  *atte>  InUw  Bnieal  M  eu  aéMMnte.-qKlfMMadH 

Mipuraïuil,  pair  k  MMB  dM  filfaw  et  !■  JMwlw  «t  J»  l«Ji>N. 

Une  bibUolU«w  puU^M,  tepii  d'ahv^pwil.  Ii^rf^ 

Herbien,  ■rfitein.  «nricUl  twaîte  p«  MAriMBi,  feià^n. 

UnlîMe ,  «t  ^  a'qjl  iipMi  eoBÉidJr^l^ 

dea  don*  pailiculitM  fue  par  k  joBctkndi 

mJDM  genra ,  m  «onpOM  m/^ami'hm 

lilk  poMède  da  jtm  im  awkat  d'U 

H.  Pefie.PM.  I&.«)0k.' 

L'Ile  de  Jl/.  k  &  l.i.Ullwfcili,  a  111.  illlltifcl  Mwfch 

et  17.000  bb.  EUa  ftfc  dM  Inh^w  daal^'ifciiÉM  w^wi 
bbiw>.  d'cawA-TJ»  at  TwiiipH  Ma».   '-  »   •■»"-  ■ 

L'Os  d-OJerM,  na-brârilada  U.  ««tnaM-dilMi^. 
wrideto^.  0«yrfw»haiit  1    I  il  I  M|Wlf  M  *i^^ 


coHSDinciTnM.     '*'  "'""^ 
iV  la  RecheU*  à  Nmta,  36l.^,jjr|.  (. 

Grolaud 


ulâtu,  pré>  delà  J!hm 
dîl  le  Gonjfrc  :  c'est  UB 
temens  de  la  Vendée  « 
comlructioD.  Cammeret 

Poate.  Pi^.  a.gaft  h. 


{4}  Lcço».  /'•ynpai 

(cj  BonawH'Tnada. 

(^  MoRTUM.  fiÊfl» 

(<]  Nuna.  Âfwip 


De  Crautona  à  Niort  | 

(foy.p.  MO)  1^'l't        MuToa  3 

Maïuc  *      I  (')  BoofacfbM  4 

(s)  Stnionin  (  Clurente-In£iricure] ,  bonrj  nir  U  ruÏMfu  de 
la  Gèr«.  Curiatàti t le  chlmu,  l'égilu,  mm  T  fixitittiei  mîn^ 
rate».  f^ranuinM  ichsToux  et  bélail.  13  fbimpar  «n.  P.  1,000 h. 

(S)  RocBEionT  (  Charenle-lDrÉrieure  )  est  *ilué  lur  la  Chartittr, 
i  3  I.  de  la  mer.  Malgré  u  petite  dleodue,  il  peut  passer  pour* 
une  Jes  plus  joli»  villes  de  Fi-ance.  Les  maisons  sont  toutes  Ûlies 
arec  simpliciié,  mais  en  mime  temps  aTcc  étëgaDce.  Les  rues  sont 
bien  payées,  lattes  et  coupées  à  angles  droits  :  quelques  unes  sont 
plaulccs  de  pci^liers  d'Ilaiie  et  d'acacia».  La  place  d'armes  est  au 
rentre  de  la  ville;  elle  est  rcgûlicrement  carrée;  des  ornies,  en 
double  rangée ,  en  boiileia  chaque  cûlc ,  dont  la  loD^eur  est  de 
70  mèlres.  Les  rcmparls,  parfaitement  ombragé»,  forment  une 
promenade  pleine  d'agrément.  Le  parterre  élégamment  dessiué, 
les  allées  tracées  dans  le  goût  de  Le  NoMre,et  formées  de  tilleuls  at 
de  inaronniers  d'Inde ,  font  de  ce  lieu  une  promenade  délicieuse. 
La  fonlaiiie  de  la  place  possède  seule  des  morceaux  de  sculpture 
l'-m-irquahles  :  l'Uccan  donnant  la  main  à  la  Charente,  statues 
en  pierre  compacte  c[  d'un  asseï  bon  ciseau.  L'hôpital  neuf  est 
un  édifier  magnifique  qui  a  coûté  des  sommes  considérables,  et 
qui,  dans  toute  r£ui*ope,  ne  le  cède  peut-être  qu'à  celui  de  V\j- 
moulh  :  les  plans  eu  sont  dus  à  l'ingénieur  en  cbcf  ToufFuire.  Ce 
monument  se  compose  de  quatre  corps  de  logi<i ,  réunis  au  centre 
par  un  paiitlon  que  surmonte  une  coupole  élégante  ;  les  ailes  sont 
formi^ci  jiar  deux  autres  bâtisses  qui,  en  avant,  ont  cbacune  un 
corps  de  logis  isolé.  Sur  les  côtés  sont  des  allées  de  tilleuls,  puis  les 
serritudes  à  droite  ;  au  centre  une  Taste  cour  qui  se  termine  1  une 
grille  en  fer  placée  sur  un  parapet ,  et  bordée  d'un  large  fossé , 
dont  l'eau  se  renouvelle  à  Toloulé.  Le  cours  d'AUals,  promenade 
romposce  de  plusieurs  rangées  d'ormes,  conduit  ■  U  porte  d'en- 
trée. Derrière  le  parillon  du  centre  se  trouvent  les  jardins  et  le 
sérlioir.  I S  salles  dcstiné-es  à  reeevoir  les  servileui-s  de  l'Étal ,  al- 
leinlsde  maladie,  sont  o.>eiipées  par  1,339  lits  en  fer,  mns  v  com- 
[Tcndre  les  appartcmco»  dos  officiers  ou  l'bAlcl  de  M»i-*.  Chaque 


i:n 
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If  iule  sombn?  des  murs ,  que  des  lermsMïs  planlées  de 
semblent  encore  rajeunir.  DirnUjeriKlinii'alion  qu'éprouve  fe 
taieur  qui,  du  liaut  de  ces  ImlilicationH  antiques»  Iakw  tonbcr 
ft4:s  rc^'ards  Kur  une  plaine  immense  qui  n'a  de  liorDcs  que  Vbori- 
xon  !  I)ir:ii-je  les  pensées  que  fait  êrlore  le  ma^niifîque  «pectadt 
dr»iil  il  jouit,  les  «ouvciiirs  qu'il  rappelle  I  Non ,  il  faut  en  "^'"«^1 
la  siirpii^ic  à  rétra:i7(T  que  mïs  afliiires  ou  la  ruriosité  conduMCOl 
â  (iucianile.  Qu'il  M:  /arde  de  jeter  les  veux  sur  rintcrieur  de  k 
ville;  il  verrait  des  jardins,  des  ruines  où  jadis  s*éleTaieol  de  bosk 
hrcux  i:  '  'iccs  sufVmant  à  peine  à  la  population. 

Le  costume  ^ucrandais,  proprement  dit,  eiA  peo  Cavonble  an 
sr\e.  (1rs  manches,  étroites  dans  toute  leur  lonpicur,  tiennent  les 
hi  as  dans  une  eontinwdic  et  ^c^nanle  rnplivjié  qui  ne  tourne  pai  ■ 
r-ivHuttip'e  des  (.îuenindaises.  Ce  léf^cr  inronvénicnl  est  racheté  per 
il  heaiiir  ilo  leur  teint.  I.a  pureté  de  l'air  ne  contribue  pa«awÂo« 
rrjineiit  ;'«  en  jM,'rj)clucr  la  fraîcheur. 

(jutrr.inde ,  seconde  ville  du  dcp:irtemcnt ,  cat  pei^ilêe  de 
',-2ô'2  h. 

Oltracc  à  co>sci.-iER  :  P/r'n's  sur  liverandt,  U  Crtùée  et  kurs 
environs  ;  j»ar  J.  Morleut.  In-8**.  iXanfrs,  181U. 


De  SanUs  à  la  Rcchellc,  3G  1.  y,  18  p.  J.  (F.  p.  Ui. 

el  lisez  en  sens  inverse.  ) 


De  Nantes  à  Brest,  72  1.  7,  36  p.  j. 


te  Temple 

w 

0 

;  {c)  Heonebon                       ^ 

l'i  Motli-e 

3 

D'IlrnneboD  à  Qui»- 

ror.t-(' (liteau 

4 

per(r<iy.p.  II7>    16 

La  f  oclic-r»eniard 

4 

.  (c/)  Chàleaulin                       G 

Mii/ifAc 

4 

Ix;  Faou                          4 

^u)  Vannc4 

6 

(r)  Landcmcau                     4 

(A)   Aui'.iy 

4 

\J)  Brcsl                               S 

i^llulf'Villl 

4 

,r/.  VA>Mrs.  Voyrt  f^i^c  118. 

<A,  \inàT  (i^Vorhihan),  petite  rille  dans  une  lioie  prolbaiie , 
daoN  U  |>arlie  du  lord  de  celle  de  Oniberim,  au  eonfluent  des  ri- 
vi<*i'..  lî  Auia;  t!  d*.  Vanne*.  Curiotiteg  :  une  belle  ive.  un  beau 


La  JmuwiTe,  4 U  Honiaign  E')»  4  I- 

(«)  HoRTiion  {Vendée},  petile  iiUe  «Dr  un  coleau  ëleré  qua 

baigDc  le  Marne.  Cotauteree  :  bclaîl,  quincaillerie  et  n — 

Pop.  1,100  h. 


De  Nantes  à  Renrur,  281.,  14  p. 

Gesores  3  tj  La  Bi<eharay« 

La  Croii-Elaiiche  3     Roudun 

Noza^  i  y  Bout-de-Linde 

Dertal  3  ||  Rcnnes{ti.  p.  IflS  ) 


De  la  Flèche  ù  Saumar,  12  1. ,  6  p. 
Baugé  M,  4  I.  Longue  [i),  4  1.  Saumur  [c),  4  1. 

(a)  B*icÉ.  Fofftrt  page  ISî. 

(i)   Longue    (Maine-el-Loire) ,    gros  bourg  h 
Fruils ,  chanvre ,  lin ,  et  surloul  sangsues.  Pop.  4,000  h. 

(c)  Sàusir  (  Maine-el-Loin:),  ville  comme rçanlc  ,  sur  Ja  riTe 
gauche  de  la  Loire,  avec  Iribunaux  de  première  inslanee  et  de 
commerce,  ehambnj  do  maiiunicturcï ,  «aile  de  speclacle .  Ctirù/- 
titt't  !  le  pan  «ir  la  Loire ,  un  des  plui  betuis  de  France ,  (1«  863 
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pifldf.  de  Longueur  el  de  13  nelree  ou  60  ptedt  d*< 

Gorp»  de  caserne,  lesquaii.  €'mmmtrve  « ^vne, 

f re.  Un,  <{mncaiUerie  renonmée.  Pnp*  10,000  IL 


AS  PARIS  ▲  ANGERS  (2  roalet). 

l'«  route,  par  le  Mans,  7S  1. 7,  8Ç  p.  ^^(Pioy.  néji^ 
du  centre,  de  Paris  au  HaaSy^lfii») 


.  M  PARIS  X  ANGERS^ 
2*  route,  par  Tour^  87  1«,  4t  p. 7» 


De  Pirit  ■  Toun,  59  1.  f^eyet  Eégioa  <hi  eoM,  f^lM.  De 

Tmirs  4  Angers,  961.  f^^ynpegê  IM» 


GOMMUMICATIOII* 

D'Jngêri  à  Lmml,  17  L  7»  8  p.  \. 
Lîon-d' Angers,  &I.  CSiâteMi-Ganlîer,  6 1.  >),,  Fm^fÊ^tm. 


DE  PARIS  A  BOURBON -VENDJ^,  105  l.^<2p.^ 

De  Paris  à  Tours,  59 1.  #>yvs  i<flwi  érfiWfca,  p.  160. 

DeTourtàlaCroiz- 
>yene(v.  p.        )  16*/. 
(e)  Doué  4 

Véline  :.       6     B^)  Bearfcsaïaib-        .1 

(^)  ClioUel 


M 


.;|.,=;w 


.•    r.,   .'       !*■ 


(«)  Doi>A(lfnke^.Lom),M|il8«flbplsial^LriHW^<^ 
riôfiitex  ;  k  fiMrtâua»  ftw^iMili^  «Mvnfi  dwàyftvto»  C6- 


COimtNlCATlOIlS. 

De  Bcurtm-f^endée  aux  SaiUj,  8  1.  v,  tp.  ^. 

LalfoUe-Acliard,  4).  '|,.  Lei  Siitu  (<■) ,  41. 

{a)  Les  Saïlu  CVcDdée)  a  reçu  son  nom  du  dimM  de  uUe 
doDt  il  eftt  envîroiiDé.  11  possède  uue  école  de  naTkgalioo,  une 
bihiîolliéque.  Curioiiei  :  le  por(,  quelques  rues-  Comntertt  : 
graiasi  bestiaux,  pècbe  de  siardûie,  pèi^he  de  morue  ù  Ttrrt- 
.\tuve.  Pop.  6,SO0Ii. 


De  Bourhm-yendée  A  Lacen,  7  1.  ^,  3  p.  7. 

Mircuil,  &  1.  LuçoD  (s),  3  I.  ■/,. 

^n)  LcçoN  (Vendée),  petite  ville  dont  le  climat  cMmalsiin,  «l 
m'i  (es  fièiies  tout  Tréquenri».  Curiotilet  :  quelitues  belle*  maisoDS, 
de  julÎE  jardins ,  le  cmal ,  qui  communique  a  la  baie  d'^iguiHon  > 
qui  a  3  I.  de  longelB  toises  de  largeur)  l'écluse  pour  inlroduîre 
l'eau  de  la  mer  dans  le  tlux  et  la  retenir  dans  lereBui.  Cmam^rc  ■ 
bois  du  département,  Tins  d«  France.  Ay^crgtt .-  U  Ttte-Soirc, 
l'H4(cl  de  Frauce.  Pop.  3,800  l>- 

12- 


ei  »us  A  Hioar. 


De  Fougtrms  à  Mkutaiga,  t.  p.  185,  £  1.  f,  S  p.  {. 


DE  PARIS  A  NIORT,  107  l.  ^,  5Vp.  \.     . 

D«Pin>àCrouitlk,       M  1.  ro|«>H^^eMfe«,  iotk 
de  pDitierif  p.  i6S-lfiX. 


Jl" 


w     . 

La  VilledloD-Ai'PaTMi 
(1)  Sunl-MaiuDt 

[a]  LuMOHUf  (VioH),  p»amilhyi  I  I  li»th»« 
ensrÛDMdeitcAa,  et  doM  1m  magann*  M«t  «dalb 

(i)  SinrT.HàiiDT(De«l-Sénw),«M!i«MH'rifcMrlftJhpw- 
Niortaùes  C'mi  k  pliu  inportanle  da  difiUMl,  i|i4»  iVMrr, 
paiiT»e«rMM«ire«*etMme(MHiierea.  AmMâA  i  Mi|piBmdM. 
Co««nm;e  .•  bU,  nulet,  ckewn,  UM»  da  lûa.  BUA  t  ds 
Truii-PigeoDi,  de  1'Eeu-d»-n«uc«.  Pap.  6,000  h. 

(1)  MiWT  (Deux-SéTrei)  .«baf-Deuda  Jipw^naldMPaw- 
Sérraa,  «rec  préfedura ,  trifcBBal de  piwdiilhw— ,  toftaaal 
de  coiDBerce ,  ooltége  wjml,  aeadtoJa,  daahJifci^  Q»fr- 
plac«allai1ÎBl«etSaMI-GaUi,laaMAM'di  «fMlrfb. 
,  dont  une  (tmaat,  oamge  HUihi^Mtt  AaJala,  »- 
!  gothique,   et  doBita  Bêcka  a  41  MfaM  «»«*■( 


l'horloge  de  l'Utel-de-ville ,  jadb  paUi  d 
VabrcuToir  [  la  me  Rople  ktm  tralMfa*,  ^  a  MMflMd  Pi^ 
cianne  halle  \  «u  bout  S.-O. ,  le  paMage  Ja  Commnb,  i^HT- 
qixble  par  m>  ^légneai  !«•  botdi  dala  ■iMi,'*Jl  *nr^i 

Comment  ;  bU,  làriae.  Tin*, 
•erga,  etc.  Niawt  est  la  patri 


asttu 

le  Tipe-d'Or. 


Rojale ,  Dauphin,  MeriaM, 

A  &  1.  N.-O.  da  Nitn  M 

de  boit  d«  ehaiptuM  at  dai  U 

Cl  délicienae  l  bov«.  Pep.  t 


DE  MiORT  A  sàiniks.    >  139 

A  égale  dislance  N. ,  on  trouve  Champdeniert,  «jui  a  des  foires 
conflidérables ,  où  le  midi  de  la  France»  VEspogneel  la  Navarre , 
viennent  acheter  des  roules  et  des  mulets.  ^ 

Mauxct  à  5  1.  S.-O.y.a  une  belle  race  de  baudets,  beaucoup 
de  haras,  et  est  peuplé  de  1,500  h. 


COMMUNICATIONS. 


De  Niort  à  Fcnlerwy^  8  1. ,  4  p. 
Ottlme,  5  1.  FoDtenay-le-Comtc  (a),  3  1. 

(a)  FoNTENAT-i.E-CoMTB  (  Vcndéc  ) ,  jolîe  ville  sur  la  f^entUe , 
partie  dans  un  beau  vallon ,  et  partie  en  amphithéâtre  sur  un  riche 
coteau.  Curiosités  :  Taspect  pitloresque  de  la  ville,  1^  3  flèches 
des  églises,  dont  la  plus  considérable  a  49  toises  de  haut.  Com- 
merce :  exportation ,  par  le  port  de  Gros-Noyer ,  de  bois  de  con- 
struction cl  à  brûler,  merrain,  corde;  importation  de  vins  de  Bor- 
deaux cl  d'Aunîs.  Pop.   7,000  b. 


De  Nicrt  à  Saintes ,  17  1.  7,  8  p.  \, 


Villeneuve 
{a)  Saint-Jean-d'Angcly 


6 
5 


Saint-Hilaire 
{b)  Saintes 


4 


{a)  SAmT-JEAN-D'ANCEi.T  ( Charente-Infcrieurc ) ,  ancienne  ville 
sur  la  Boutonne.  Curiosités  :  Les  bdtirocns  de  rancienneabbaje, 
transformés  en  séminaire  ;  le  dépôt  d'étalons,  le  théâtre,  les  bains 
publics,  les  vignobles.  Hôtel  du  Faisan ,  connu,  où  descendent  Isa 
diligences,  cl  tenu  par  M.  Xavier-Martin.  Commerce  :  eau-dc-vic 
dite  de  Cognac,  bois  de  construction.  Pop.  5,500  b. 

(6)  Saintes  (Charcntc-lRféricure  ) ,  ville  très-ancienne,  au  pied 
d'une  éroinencc,  sur  la  gauche  de  la  Charente ,  n^est  plus  qu^une 
ombre  de  ce  qu'elle  était  avant  l'irruption  des  Vandales  et  autres 
barbares^  qui  traversèrent  les  Gaules  pour  aller  en  Espagne. 
Curiosités  :  sur  le  pont  de  la  Charente ,  l'arc-dc-triomphe  élevé  , 
dit-on ,  par  Tibère  à  la  mémoire  de  Germanicus  ;  de»  restes  d  un 
amphithéâtre ,  la  porte  Dauphine ,  des  pans  de  murailles  de  cou- 
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struction  romaioe ,  U  tour  de  la  raihédrale ,  Tégiise  Saint-Pterre 
{MUT  son  antiquité ,  les  promenade» ,  la  bibliothèque  de  M,000 
Tol .  Commerce  :  récolte  de  vms  considérable  ;  année  comnaDe , 
8,000  tonneaux  de  vin  rouge  et  10,000  de  blanc.  U  T  a  dana  le» 
environs  de  belles  carrières  de  pierre^  des  pétrifications,  marcas- 
sites,  etc.  Excellent  A<7^/duGrand-Bacha.  LAratrieàc  Charrier. 
Pop.  10,000  h. 


DE  PARIS  A  LA  ROCHELLE,  124  L ,  62  p. 

De  Paris  à  Croutellc,  90  1.  f^oy^s  régioQ  du  centre ,  roule  de 

Poitiers^  pages  162-163. 


Lusignan  5 

LaVillcdieu-du-Perron  3 
{a)  Saint-Maixcnt  4 

La  Cicche  2  '/ 

{b)  Niort  3 

Frontenaj  3 


Mauzé 
La  Laigne 
NuaiUc 
(irolaud 
(c)  La  Rochelle 


'.'. 


{à)   Sai:«t-Maixekt.  /"oy^s  page  138. 

{b)  NiouT. /'oyrr  page  138. 

(c)  La  Uochelle  ,  rhcf-licu  du  département  de  la  Charcnle- 
Inférieurc.  Cette  ville  est  batic  sur  le  bord  de  la  mer,  dana  le  fbod 
d'une  anse,  dont  l'étendue  est  d*environ  2,500  mètres.  Le  port 
est  divisé  en  trois  parties,  qui  sont  Tavant-port,  le  havre  et  le 
bassin  de  carénage.  L'a'vont-port  est  un  petit  golfe  dans  lequel  on 
a  constiniit  une  jetée  qui  s'avance  »  gauche.  Elle  est  construite  en 
pierres  serbes ,  parmentées  sur  les  lalus  avec  des  lènnea  de  char- 
I tente,  placées  à  3  mètres  de  distance  :  ^e  est  lennince  parus 
éperon  pyramidal.  A  droite  est  une  esplanade  »  donnée  par  le 
rcnq>art  Sur  laquelle  est  établi  le  cliantier  ;  son  étendue  eit  de  300 
mètres  de  longueur,  sur  80  mètres  de  largeur  réduite.  Elb  eet 
entourée  d'un  revêtement  de  pierres  de  taille  posées  à  sec;  dms 
le  milieu  de  son  développement,  sont  établies  3  cales  de  eousiruc- 
tiou ,  revêtues  en  madriers.  Le  havre  est  renfcmié  dent  la  viRe , 
et  l'entrée  en  est  défendue  par  les  deux  tours  de  U  Qnlnu  et  de 
Saint- Nicolas ,  distantes  entre  elles  de  40  nelres,  q«n  Ébrilei*  les 
vaisseaux  des  vents  impétueux  de  Touesi.  C'est  un  \mmm ,  de 
forme  allongée,  dans  lequel  on  n'entre  qu'avec  le  flot.  Il  y  ■  dans 
le  havre  environ  6  métrés  de  hauteur  d'eau  dans  les  nulinost  ■»>* 


des  portes ,  on  n  conslmit  uu  pont  en  fer  d'uiM  TonDe  dégante  cl 
d'une  grande  légèreté.  U  est  pnrUgé  au  milieu ,  et  au  moyen  d'uD 
appareil  facile,  chaque  moîlié  est  reportée  aur  chaque  bord,  lora- 
que  le*  mouvemciia  du  basain  l'eiigenl.  On  a  eoleié  deux  detni- 
bulÛHu  cooElmils  en  1651 ,  au  pied  de  la  tour  de  Saiat-Nic<4a», 
et  qui  commandaient  dans  la  rille.  Ce  petit  ouvrage  aTait  ili  iat!- 
giaé  pour  ballre  le  port  et  les  deux  rives.  Dans  l'emplacement , 
ou  a  formé  une  espèce  de  gare ,  où  de  petits  hâtimeus  peuvent  se 
tenir,  sans  faire  obsUcIc  à  l'ialroduclion  de  ceux  qu'on  voudra 
mellrc  dans  h:  bassin.  Sur  la  partie  O.  du  port,  un  a  fût  dispa- 
raître une  quanlilé  de  vieilles  maisons  qui  déparaient  et  enconi' 
braient  le  quai.  Elles  ont  élc  remplacécFi  par  un  joli  cours  planlé 
d'arbres.  Ix'^  rades  de  la  RocbcUe  sont  les  plus  tûres  de  toutes  les 
eôles  de  l'Ucéaa.  Cette  ville  occupe  une  place  disLinguéii  dons 
l'histoire  du  coinmerce.  Celui  du  Canada,  dont  elle  avait  acquis 
le  [irivilégeparscs  premières  entreprises,  eut  une  grande  înQuence 
sur  le  développement  de  l'ioduslrie  et  de  la  oBvigalioD  française. 
Les  furlilicaliuns  out  été  construites  d'après  les  plans  dâ  îf .  de 
Vaub.-m.  La  ville  a  5  polies  :  celles  qui  conduisent  à  la  roule  royale 
de  Paris,  les  deux  corps  ili;  casernes,  et  l'arsenal,  bâti  en  1784  , 
uni  la  sévérité  qui  rnractérise  l'archileeiui-c  militaire.  La  grande 
]i1aci-,  ou  place  d'armes,  est  un  carré  de  3,700  mètres,  piaulé 
d'ai'bivs,  et  bordé  de  maisons,  dont  les  façades  sont  irrégulières, 
mais  bien  bdlics.  L'n  cours  appelé  ie  Mail,  au  bord  de  la  uiar,  et 
le  terrain  appelé  le  Champ-de-Htan ,  situé  au  nord  do  la  ville  sur 
le  bord  du  chemin  couvert,  olfrent  des  promenades  agréables. 
Celle  dernière  lermïne  une  belle  alléo  qui  borde  la  route  de  Paris, 
en  sortant  par  la  porte  Dauphinc.  Les  remparts  sont  plantés  do 
deux  rangs  d'ormeaux.  L'holel-dc-vtlle,  les  bàlimens  de  la  boursu 
et  du  palais-de-juslicc ,  sont  des  cdiliccs  assez  remai-quables.  Une 
des  plus  belles  Diaisons  de  Ja  ville  est  devenue  l'hdiel  de  la  préfec- 
ture. On  a  piaulé  vis-à-vis  quelques  allées  d'arbm.  On  a  con- 
struit a  I'mI,  il  y  a  peu  d'années,  uu  Ircs-bel  abattoir,   qui  doit 
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««M  doulc  éln  MMplé  an  iMg  doa  ^uUhmmm  I 
De  «ut»  I>«Um  anie^  M  4a  MéM  ik«to,-^ 
auparataol,  pcNv  la  UMH  im  feirw  da  1*  jiHriar  • 
UDcbibUoiUfiiftpMUiTMi,  di^^raWdfwJI 
Hcrbien,  BMwin.a>M^iaaMaiU  par  |I.l«ad 


«,  ■iiwMn ,  «»i«^ia  mêàU  par  M.  I iflaB,  Mifc ^ 
! ,  et  fà  a'atf  depHi  caoàdMU^MÂ  aaaaB  ,  m|||v 
i(  paflMulieM  qqa  par  la  jonctien  daflMiHn  4Mli  A 
eora,  M  <n^aaa«ai<>«nai<l'M«hMN.«Mill.  ■■ 


H.  PaTie.P«p.  16,400  k. 

L'ik  àeH/.hi  l..llala»aahiii,  «  11  Lm 
fA  tT,000  kah.EUattteMM^pa4aari«*^*«M 
blanc*.  d'ea>»da-naal«Mimltaw.   '         ■»  •■  • 

L'aed-OiMa,ria.4MrkraadaK4,»«<fc«i«%«riàMWk 
MT  3  de  hrso.  Ob  7  t4adM  di  li4»4Mi  HpM**  *  ««i» 


i>e  la  RechetU  â  NaaUs,  »  1. 1,  ttr|.  £. 

Grolaud 
{a)  Harana 

Hor«înea 
(>)  Luçon 

HareuU 

{a)  UuiAM  (  OutBt 
ulàiu,  [HT*  dala  jUvn 
dit  Is  Gouffrt  !  e'eu  m 
tenent  d«  la  VmmUc  « 


PoMe.  Pop.  3,936  b. 

(*)  Lc(M.  /'•ynpasB  1|1. 
(')  Bouuoa-TaaDH.  ^ajw*  | 

(ÂMoRTuag.  A|M*pwa  11 
(«)  Nura.  r^yM^aga  lU. 


De  CrouteUe  «  Niort 

(a)  Surgèret 

(^py.p.  140) 

lî'l. 

Miiron 

Mauzé 

6 

{b)  Boohefort 
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DE  PARIS  A  ROCHEFORT,  12J  1. 1>  M  ip.  \/ 

De  Paris  à  Croatelfe,  90  ].  ^oy.  région  do  centré,  p.  162-163. 

9 

4 

{a)  Stmonvs  (  Charente-Inférieure),  boorg  sur  le  ruisseau  de 
la  Gr<m.  GtrhsUe'sfXe  chAteau,  l'église,  ses  7  fontafties  miné- 
rales. Commerce  .'«heTaux  et  bétail.  1 2  foires  par  an«  P.  1 ,600  h. 

{è)  RocHEFORT  (  Charente-Inférieure  )  est  situé  sur  la  Chantnie, 
fi  2  1.  de  la  mer.  Malgré  sa  petite  étendue,  il  peut  passer  pour* 
une  des  plus  jolies  -villes  de  France.  Les  maûtons  sont  toutes  bâties 
arec  simplicité,  mais  en  même  temps  avec  élégance.  Les  rues  sont 
bien  pavées ,  larges  et  coupées  à  angles  droits  :  quelques  unes  sont 
plantées  de  peupliers  d'Italie  et  d'acacias.  La  place  d'armes  est  au 
centre  de  la  ville;  elle  est  rcgûlièremenl  carrée;  des  ormes,  en 
double  rangée ,  en  bordeut  chaque  côté ,  dont  la  longueur  est  de 
70  mèlres.  Les  remparts,  parfaitement  ombragés,  forment  une 
promenade  'pleine  d'agrément.  Le  parterre  élégamment  dessiné, 
les  allées  tracées  dans  le  goût  de  Le  Nostre,  et  formées  de  tilleuls  et 
de  maronnicrs  d'Inde ,  font  de  ce  lieu  une  promenade  délicieuse. 
La  fontaine  de  la  place  possède  seule  des  morceaux  de  sculpture 
remarquables  :  l'Océan  donnant  la  main  à  la  Charente,  statues 
en  pierre  compacte  et  d'un  assez  bon  ciseau.  L'hôpital  neuf  est 
un  édifice  magnifique  qui  a  coûté  des  sommes  considérables,  et 
qui,  dans  toute  l'Europe,  ne  le  cède  peut-être  qu'à  celui  de  Plj- 
moulh  :  les  plans  eu  sont  dus  à  Tingénieur  en  chef  Touffuire.  Ce 
monument  se  compose  de  quatre  corps  de  logis ,  rétmis  au  centre 
par  un  pavillon  que  surmonte  une  coupole  élégante  ;  les  ailes  sont 
formées  par  deux  autres  bâtisses  qui ,  en  avant ,  ont  chacune  un 
corps  de  logis  isolé.  Sur  les  côtés  sont  des  allées  de  tilleuls ,  puis  les 
servitudes  à  droite;  au  centre  une  vaste  cour  qui  se  termine  k  une 
gnile  en  fer  placée  sur  un  parapet ,  et  bordée  d'im  large  fossé , 
dont  Teau  se  renouvelle  à  Tolonté.  Le  cours  d'Ablois,  promenade 
composée  de  plusieurs  rangées  d'ormes ,  conduit  à  la  porte  d'en- 
trée. Derrière  le  pavillon  du  centre  se  trouvent  les  jardins  et  le 
séchoir.  1 8  salles  destinées  à  recevoir  les  serviteui*s  de  l'État,  at- 
leinls  de  maladie ,  sont  o^îctipécs  par  1 ,239  lits  en  fer,  sans  v  com- 
l'rcndre  les  appartcmcns  des  ofticiers  ou  l'hôtel  de  Mars.  Chaque 
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lil ,  dont  le  modèle  a  été  fouiiii  parle  doclcur  Tardj ,  |»ése  cnriroa 
70  kilogammcs,  et  route  près  de  55  fr. ,  l'un  dans  l'autre.  Ckaipie 
lit  ne  contient  qu^un  malade.  Les  scnritudes  sont  appru^iûoBDèes 
d'eau  par  la  pompe  à  feu  ,  établie  sur  un  petit  bras  de  la  Chareoie, 
en  1783  y  et  confectionnée,  d'après  Tappareil  de  Wat,  par  les 
frères  Péricr  ;  elle  a  coûte  23,000  fr.  Le  porl  de  Rochcfort  c«l  le 
troisième  arsenal  maritime ,  situé  sur  la  rive  droite  de  U  Charenle, 
à  3  l.  de  la  rade  de  Tile  d'Aix;  il  est  borné  au  nord  par  le  Porl- 
Mai*chand ,  au  sud  par  les  praines  de  Martrou  et  le  coude  de  la  ri* 
Tièrc,  à  Test  par  les  prairies  de  Kosne  qui  sont  en  face  ,  à  rouesi 
par  la  ville  :  il  a  2,200  mètres  de  longueur.  i/oUiconna  des  étran- 
gers, près  la  salle  d'armes,  la  Ville-de-la-KocheUe.  Pop.  1 7 ,000 b. 
OuvKAGE  A  C05SULTEE  *.  j^inuuutch  Ht  la  CJkarenU'/n/erintr€ , 
182G. 


COMMUNICATIONS. 


Df  Roche/crt  à  Nicrf ,  i6  1. ,  8  p, 


M  iiron 

Siirgèrc* 

Mau/é 


4 
3 
3 


Fontcnay 
Niort  'a^ 


•» 


[a]  Niort,  f-'oyei  page  138. 


De  Rcche/crl  à  Àngcultnu ,  26  1.  7,  13  p.  ^. 


Saint-Hippolvle 

3 

(3)  Cognac 

3 

Saint -Porcliaire 

3 

;  (r)   Jamac 

3 

ia)  Saintes 

4 

\d)  Hiersac 

4 

Le  Ponli*cau 

3 

(e)  Angouléne 

3 

(Ir-vic  excellentes.  Pop.  3,400  b. 

ChàUnunruf,  à  6  1.  S.-E.  de  Cognac  ;  Segtmtœ  »  à  3  1.  N.-E 

« DininriTcnî  cffalcmenl  en  eaux-dc-vie. 


DF.  HUCHEFOHT   A  AHGOtJLÉlIB.  I4-) 

(e)  JtM.itc  (ChareDie)  ,  bourg  sur  la  ChartnU,  cCKUiupai'  la 
balaillcdonDce  >ou9  ses  murs,  ea  ISG9,  entre  les  jsatbaliquo  et 
le«  catvinisles.  Un  monuiDent  ra|i[i«llc'le  ^outeDÎrde  celte  journée 
mémorable.  Commerce  :  eaui-de-tie.  Pop.  1,600  h. 

{d)  Hiissic  (  CharcDle) ,  excelleul  vignoble  dont  les  tids  rotiges 
ont  de  la  répulalkui. 

(e)  AnootiLiaE'  Foyei  région  du  CiKini,  de  Para  à  jéi\^a- 
Irne,  page  163. 


De  Sainies  à  Pms,  5  1. ,  2  p.  f . 

Le  Jard.  11.  Pons,  1  1. 


De  Pi^s  à  Blaye,  13  1.,  «p.  f 


(BTOBIÊ 


^^n  ^^^rancc  et  en 


^m    %.%«'^%-^'^r^>^«'^r^^%.r%.   VV  ^-^r^  ^  V  %^t^^%^^  ^^%,>^l^^>^^^^   » 


REGION  DU  CENTRE. 


HE  PARIS  A  ORLEANS,  29  1.},  14  p.  f 


Bernv 

3 

{d)  Angerviile 

!■/, 

[n)   Long^umeau 

2 

Tourv 

3'j. 

f^)   Arpajon 

a 

(<•)   Arlenay 

:\ 

Etrechy 

3 

Chevilly 

2 

(r)    Elampes 

2 

ij^  Orléans 

3';. 

Mondesir 

2 

1//)  l.oNGJLMEAi:  (Scine-el-Oisc) ,  bourg  &ur  V yvctte^  Commerce:: 
grains  ,  vins,  farine,  léjj^iime,  etc.  auberge  de  France. 

lilontlhéry  est  une  ville  ancienne  fj[ui  a  joué  un  rôîe  important 
dans  nos  p^uerrc^  civiles.  Sa  vieille  tour  loiulie  en  ruine.  Pop. 
2,000  h. ,  y  compris  ceux  du  bourj;  de  Lttias. 

[6)  Arpajon  (Sclnc-et-Oise),  petite  ville  priniilivemenl  la  ChcUrCy 
lU  confluent  de  \ Orne  el  de  la  licmardc.  Curiosités  ■  le  site  heu- 
reux  de  la  ville  ;  aux  environs  les  Fonderies  de  canons  et  de  fusiU 
du  Bouchet.   Commerce  :  fabrique  de  mousseline.  Pop.  2,500  h. 

(r)  Etamtes  (Seine-et-Oise),  sur  la  rive  gauche  de  la  Juine  ^ 
ou  Etampes ,  avec  tribunal  de  premièie  instance ,  collège ,  ^alle 
de  spectacle,  jolies  promenades.  Commerce  :  pains,  farines, 
belles  écrevisses.  Curiosités  :  les  environs  d'Elampes,  à  la  porte 
de  Chaufour,  nombreuses  pétrifications.  Hôtels  :  ou  Grand-Cour- 
rier, du  Grand-Turc.  Pop.  8,000  h.  «  .>;^ 

(d)  Angeiwille  ,  village.  Curiosités  :  une  horloge  à  automates 

(e)  Abte>at  (Eoiret) ,  bourg  avec  maison  de  sunlé  pour  les  deu% 
sexes. 


}4â  DE  PARIS  A  ORLEANS. 

{/)  Orléans  (Loiret) ,  grande  el  belle  TÎlle ,  cbef-lîou  àm 
icment,  el  dont  Torigiae  est  fort  ancienoes  elle  poMÔde 
icetui-e ,  uu  éTèché ,  une  bourse  de  commerce ,  une 
collège  rojal,  une  bibliothèque  publique,  une  Mlle  de  speclade« 
Cnrtasites  :  le  ponl  jeté  sur  la  Loire;  la  cathédrale  «  édifiée 
iique  ;  le  mail,  la  rue  Koyale»  la  tour  du  befiroît  le 
ôlcvé  à  Jeanne  d'Arc,  qui  obligea  les  Angbit»  ca  1428  «  4 
le  siège  d'Orléans  ;  le  musée ,  ourert  les  jeudi  et  dîwchc  ,  «I  «■ 
l'on  voit  des  tableaux  de  Mignard,  de  Vieiiy-dit  Ginde,  ele. 
la  salle  de  sculpture  sont  plusieurs  objets  digiw  de 
entre  autres  un  coffre  sculpté ,  de  350  ans  d'eûileaee» 
roent  trouvé  dans  le»  fouilles  de  la  fontaine  rAttnw^»  ei  tm 
n  bras  ti*ouvé  dans  les  fouilles  de  l'ancîep  grand  dneliére  p  la  bt* 
blioihcque  publique ,  de  53,000  toI.  ,  la  aalle  de  ipeelftele.  Chm* 
tnerce  :  vinaigres,  Wns,  blé,  eauz-de-rie»  reffinene deeucre,  fik 
briques  de  laine  ,  bonneterie ,  porcdaine ,  fiieBW.  MéÊÊÙ  t  de 
Loiret,  rue  Bonnicr ;  du  Lion  d^Argent,  me  d*IttMnf  de  V 
riev,  place  Sainto-Croix  ;  de  France ,  place  de  M 
de  M.  Huet  Perdoux.  Pop.  43,000  b. 

PainciPàUX  TABLVAUX  DU  MusBK  D'OaLéARS  iH*)«Le 
nion  de  saint  Benoit,  |iar  Desbaie,  prorenant  de  Fl 
Bonne-NouTclle.  —  98.  Le  Samaritain,  par  Froaté, 
gouvernement.  —  39.  Lotb  et  ses  filles,  attribué  a 
—  30.  L'entrée  de  Jeanne-d' Arc,  après  la  Tidoire 
par  Fragonard,  donné  par  le  gouTemement.  -—  27. 
en  pied  du  madame  la  ducbesse  de  Ricbeliea ,  per  fCgnard.  —  S4. 
Le  baptême  de  Jétius  sur  les  bords  du  JounUbt  f  P*  Omim* 
pagne.  —  16C.  Tobie  conduit  par  Fange ,  per'fcnedeHalelî.  — 
f  1 .  Sujet  de  ebasse  compoiMj  (le  plus  de  60  figuns  o«  dfeveuv , 
par  Pourbus  iilb.  —  36.  Niobé  et  ses  enfin»  pereéa  des  ffabea 
«rAiiollon ,  par  Verdier.  —  37 .  Un  peoo ,  des  WNilea/des  eHnrda 
et  leui-s  petits ,  par  J.  Oudri ,  donné  par  le  prafiseUere.  —  S7  •  Ib> 
teneur  d'une  église  de  Flandre,  per  Peters-Nerfr.  —  61 .  Ihiygt , 
vue  de  Flandre ,  enrichi  de  quantité  de  figures ,  perHerdnel  flcni'y 
Voncleef.  —  Joli  paysage ,  orné  d'arcbiteetnre  en  rvine,  per 
Patel.  —  174.  Paysage orâé  des  ruines  d^nnleanle»  «ioB.  — 
1 1 3.  Beau  paysage  orné  de  fabriques  aur  le  bevi  dniH  ewdlt  per 
Dekcr.  —  7  3.  Paysage  orné  de  figures  et  emaMMBfpw  Ten-Ro- 
main.  —  77.  Paysage,  effet  de  soleil  leTentyeriMrindTvMrielM 
vcgciation,  de  ca<icadiu,  et  de  petites  figurinei  pMHt  per  !>«• 
nouT.  —  79.  Vn  médecin  donnent  une eeoaoileliea  à  «m  ' 
par  Zorg.  —  84.  Un  sanglier e»s  prisée  e^reepli 
Vn  tableau  de  fruits;  tous  deux  par  Déportée.  —  96. 


d'orlÉjuis  a  BRIABE.  Hif 

sile  d'Italie,  les  figures  de  Taumay ,  le  passage  par 
a-du-Cartel.  —  102.  Ponrâit  d'un  fmanc'ier,  par 
G  RiKaïut.  —  113  Un  biTouac  de  soldaU  hoUaDdaii, 
landaise.  —  HT.  Diane  et  Apollon ,  el  une  danse  d'en- 
Lduits  par  l'Amour,  par  C.  Schul.  —  1 13.  La  Madelei»; 
prolle,  deux  anges  dans  une  gloire  lui  oflrant  des  palmes, 
inihc  Beardi.  —  1 .  Les  disciples  d'Eœmaûs,  par  Hallr. 
9  résurrection  de  J.  C. ,  îiiem.  (Ancienne  église  Bonne- 
).  —  R I .  Une  marino.  —  Portrait  de  Mad.  Pompadour, 
lais-  —  69.  Portrait  de  Coypel ,  peintre  Irançais,  pastel 
ir.  —  33.  Le  poitnil  du  pape  Calîile  111 ,  école  tciù- 
-  Une  femme  a  sa  loileUe,  par  Meizu.  —  88.  La  cano- 
de  «aint  François  d'Assise,  attribue  à  Sncll.  —  Fête 
par  Vermanzol.*  —  98.  Un  lableau  Je  f^îbier.  —  24.  Por- 
(.  Fotbier,  jurisconsulte,  peint  par  M"<  Lebrun  d'Or- 
olTert  par  celle  artiste.  —  73.  Vue  de  l'ancienne  porte  du 
netiérc,  par  M.  Itabi^o,  professeur  de  l'école  de  dessin 
t.  —  In  dessin  ,  pnr  te  Guerchin.  Paysage  à  l'encre  de 
par  Hoiiuicu.  —  Deux  dessins  représentant  des  chocs  de 
ï,  par  Laprcné.  — Un  paysage  àTacépi», par  M.  Pensée, 
par  tel  ai-lisle.    —  Un  dessin  composé  de  liols  figures  , 

UE  1  cij>siLTF.n  :  Explication  det  laiUaux,  detsins , 
1  du  Musée,  in-12,  Orléans,  182G. 

'orfc  ;  à  Cteiy-Kolre-Damt ,  où  fut  enterré  Louis  XI  ;  à 
'élcbre  par  la  déraitc  des  Anglais  en  1439. 


MMUKICATIONS. 


D' OrUfin}  à  Briare ,  17  1.,  8  p.  '-. 


:.  Voyet  roule  de  Paris  à  Lyon. 


loO  DE  FAmn  A  TOURS. 


lyOrléoMS  à  Ckàieatubm,  12  I.,  6  p. 

Tournoisis ,  6  T.  Chdtcaudun  {a) ,  6  1. 
(a)  CmTBAUDuif. /^oy^page  153. 


De  Chàleauéium  à  Bûmneml,  44.  * 


De  Châleaudan  à  Nogent-lt-Rotron,  12  L  ; ,  C  p.  ^. 


Brou,  5  1.  Beamnoot-le-Caiéliry  4  1.  ffnpl  11  JMi—,  %>  •/.• 
Foyet  page  159. 


DE  PARIS  A  TOURS  (  3  ronlet). 
l'«  route,  par  Orléans,  S9  1. ,  29  p.  p. 

De  Paris  a  Orléans  (e) 

(v.  p.  14»7)  29»/, 
(<i]  Sainl-Ay  S 

(6)  Beaufi^ncy  3 

(r)    Mer  3 

(d)  Menars  3 


iMiNa       j 


(a)  Saiht-At  (Loiret  ) ,  pelîi  TÎlla^  mm»  en  Ivfwto  nr  b  rire 
dt*oite  de  la  Loirt ,  et  d'où  ron  jouit  àm  Immb  paidto  de  wmt*  Ob 
aperçoit  la  petite  TÎlle  de  C/<rfy-ÂoAv*/>tfMe»  paiflét  d»  f ,060  k. 
environ. 

Entre  Saîfll-Ay  et  Bemigeney  «i  trtTcrw  MÊmp  pdlria  4t  Tmi»- 
teur  du  romau  de  tm  Hôte,  et  cpii  compta  1  ,M0  h» 

On  longe  une  jolie  naiaoïi  k  lourellos  yrtUfMSy^l 
d  inA  i*ègncnt  en  terrasse  sur  la  Loàie,  « 

On  s'éloigne  de  ce  fleuve ,  et  bieolMoa  onlrvdMS 

(è)  Beauoihct  ( Loiret) ,  petits  ville  ipii  m  MiMfBB  w  ém 
vemcnt  ni  d*agréineut.  Son  pont  de  19       ' 


UE  PAR»  A  TOUQS.  151    ' 

tnonumcDl-  Commeree  :  rins  euellei»,  eBux-d«-*ic.  HéUls  :  de  la 
Foicl ,  du  Graud-Cerr.  Pop.  4,500  h. 

(e)  Meb  (Loir-ei-Cher)  est  une  pelilc  *iUe  environnée  de  jolies 
maisons  de  campagne.  ComnitTet  :  eauX'de-iie,  vins  et  tïnaigre. 
Pop.  4,000  b. 

(>D  imTcrse  le  bourg  de  Suivres. 

{d)  Hekàiis  (Loir-el-Chfir)  possède  un  beau  ebjmu,  jadis 
propriété  de  H°"  de  Pompadoui-,  et  aujourd'hui  celle  du  duc  de 
Bclliine.  nien  n'égale  la  beauté  des  lErraucs ,  si  ce  n'est  les  poiols 
de  vue  dont  on  j  jouit.  Les  campagnes -sont  aminées  par  des  grou- 
pes de  moiMMu  ,  des  bois ,  des  foréis ,  et  par  le  cbileau  de  Cham' 
bord  et  son  parc  de  7  lieues  de  tour. 

a  Chambord,  dit  H.  Miltîn,  est  uo  assemblage  de  tours  et  de 
s  tourelles  éléj^mmcnl  sculptées,  et  chargées  de  petites  pierres 

■  noires  taillées  en  rond  et  en  losanges,  qui  y  foinieal  des  eompar- 
»  lîmens.  Au  milieu,  il  v  a  buil  salles  1res  vastes  et  li-és  élevées, 
>  et  le  second  ctiigc  est  voélé.  On  reniaïque  sui-roul  l'escalier 
D  double  ,  dans  lequel  doux  pecsonncs  [Kuvciit  monter  et  descen' 
»  di-e  sans  se  voir.  Partout  on  trouve  la  Salamandre,  ou  !'F 
»    couronnée.   Fi'ancois  1"  voulait  faire  passer  le  Loiret  dans  le 

•  paie.  Depuis  ce  prince  jusqu'à  Louis  XIV  ,  les  rois  ont  souvent 

*  habité  Cbanibord.  Devenu  depuis  la  noble  récompenscdes  ex- 
»   ploits  cl  des  talcns  mililaives ,  il  a  été  donné  par  Louis  XIV  aa 

■  maréchal  de  Saxe,  et  par  Dunaiiarte  nu mai-écbalBcrthier.  ■ 
\e\  Ulois  (Loir-et-Cher),  sur  la  rive  dioite  de  la  loirt,  ville 

ancienne  ,  dont  beaucoup  de  rues  sont  clruilcs  et  tortueuses.  Cu- 
rioillés  :  l'évécbé ,  aujourd'hui  prélecture  ,  les  jardins  en  terrasse 
de  CCI  édifice,  la  vue  don  I  on  y  jouit,  le  poni,  l'hôpilal,  l'ancienne 
église  des  Jésuiles,  d'après  Mansard ,  le  cabinet  d'histoire  nalu- 
i-ellc  et  de  plivsi(|uc,  ta  salle  de  s|icclaFlc,  les  abattoirs  ,  et  sur- 
tout l'ancien  château  ,  dont  la  Façade  occidentale  est  de  Mansard  . 
on  y  nioiili-c  la  place  où  le  duc  de  Guise  Tut  ajtsaasiné.  lilois  pos- 
sètle  une  pi'éfcclui-e ,  un  collège  i-oyal ,  une  bibliothèque  publique 
(le  17,000  vol.,  un  dèpùl  d' étalons ,  de  nombreuses  l'onlaine*, 
quelques  jolies  pi-umcnâdes.  Commerce  :  coutellerie,  lanneiie, 
bounelei'ie.  Tramage  à  la  crème  de  Sainl-Gervaù ,  que  nous  signa- 
lons aux  gourmets.  UoUl :  de  la  Nouvelle-Angleterre,  vis-ù-via 
le  ponI ,  tenu  arec  le  plus  giand  soin  par  MH.  fioillcau  et  Fou- 
frère;  voitures  |M)ur  toutes  sortes  de  roules.  LUrairû  :  Auchcr- 
Êlov.  Pop.  Iti.OOOh. 

EiCL-HsiOfl.  — Le  voyageur  qui  séjourne  à  Bloisnc  doit  pas  man- 
quer de  visiter  la  Atrré  </e /n  ioiie,  laquelle  commence  à  1  1.  Ji^  lii 
ville ,  et  doui  Tulililc  lu  dispute  à  la  magoiriceucc. 


Iô2  HE  PARIS  A  TOUnS. 

A  mesure  ({u'on  s'approche  de  Tours ,  les  paysages  s*eiiikelli^ 
scnl  ;  la  vallée  de  la  Loire  de\ieuL  plus  riche  :  oii  entre  dans  le  de- 
paiicincnl  d  Indre-cl-Loire. 

(/)  Amboise  (IndiT-cl- Loire),  pelile  trille  donl  rintérieur  dc 
icpond  pas  aux  charnies  de  In  position.  Ses  rues  sont  étroites  el 
tortueuses.  C'est  là  qu'éclata  la  célèhre  conjuration  dite  ^jtm- 
boist ,  sous  FVançois  IL  Curiosités  :  le  château  bâti  par  Char> 
les  VII  f  la  vue  nuipnifîque  qui  se  dé}doic  aux  regards  du  haul  de 
cet  édifice,  le  mail,  la  fabrique  de  limes  à  rcxtrômilé;  nu  courent 
des  Minimes,  les  greniers  de  César  ;  à  'fi  1.  S.  le  cliàteau  d<r 
Chanteloup.  Commerce  :  vins,  tannerie, corroieric.  Pop.  5,  MK>  h, 

C'est  après  Amboise  que  commence  le  jardin  de  lu  Franer. 
Tout  semble  prends*  une  face  nouvelle  :  i'boi'izoQy  le  ciel,  les 
habitations  ,  tout  devient  plus  rianl  et  plus  varié. 

Les  maisons  régnent  presque  sans  interruplion  jusqu'à  ToËtri  ; 
elles  oHixnt  un  spectacle  singulier.  Ci'cusécs  dans  le  roc  à  dÎTerses 
hauteurs  comme  des  taimiéres ,  elles  n'ont  d'autre  mur  que  celui 
<le  la  façade ,  qui  n'est  souvent  qu'un  roc  vif  taillé  en  Ibnue  de 
mur.  Au  dessus  de  ce  roc  est  une  es|>ccc  dc  sol  coufcit  de  brou!^- 
sailles ,  de  vignes ,  dc  jardins ,  au  milieu  desquels  rosorlenl  des 
(dieminécs. 

A  '|.t  1.  avant  d'entrer  à  Tours ,  on  aperçoit  à  droite  les  m'iuesde 
rablmyo  de  Marmontiers ,  dont  le  voyageur  va  TLSîter  quelquefois 
Tescalier,  aussi  hardi  que  léger.  Uu  superbe  quai  condiuitan  ma- 
guiiique  pont  de 

(g)  TouBs  ( Indre-et-Loire  ).  Ce  pont,  par  lequel  ou  entre  dans 
la  ville,  est  un  des  plus  beaux  de  l'Europe  :  U  m  323  loiaea  de 
long  sur  7  de  large  ,  1 5  arches  de  75  pieds  de  diamètre.  Au  bout, 
sur  un  alignement  qui  traverse  la  vilJe ,  est  une  rue  qui  n'a  pas 
d'égale  daiis  le  monde  entier,  bordée  d'édifices  modernes  tous  dc 
même  hauteur  :  à  droite  sont  des  îles  charmantes.  Cmrtoitêes  : 
Après  le  pont  et  la  belle  rue  dont  nous  venons  de  parler,  on  Yisitcra 
les  pronionades  de  Tours,  et  elles  sont  nombreuses;  l'une  à  gau- 
che ,  l'autre  à  droite  de  la  place  Joséphine ,  celle  du  Mail;  les  rem- 
parts, 1(M  quais,  les  avenues,  l ' bot el-dc- ville  ,  vis-à-vis  les  Crot- 
toii*s  du  pont,  la  cathédrale  ,  les  deux  tours  qui  ornent  le  frootis- 
picc,  les  vitraux,  le  palais  arclnépiscopal ,  bâtiment  moderne, 
celui  de  la  préfecture.  Tours  possètlc  une  salle  desfMelacle»  une 
bibliothèque  publique  dc  34,000  toI.  Comawrrtf  :  vm,  Ué,  pru- 
iitaux.  l/tUt/s  :  le  Faisan,  Samt- Julien,  la  Boule-d'Or.  Uhwr  : 
>Iame.  Top.  2i,000h. 
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DE  PARIS  A  TOURS , 

:?'  roule,  par  Chartres  et  Vendôme  ,  58  1.  2îJ  p. 


De  Paris  à  Charli-es 

Pezou 

4 

(r.  p.  156)              2Pj, 
De  Chartres  à  la  fiour* 

{c)  Vendôme 

Neuve-Sainl-Amand 

3 

3'|. 

(lijiière                          ^ 
(a)   Rooneval                           4 
[6)  Chdleaudun                     4 

(d)  Chàteau-Regnauit 
Monnoye 

(e)  Tours 

3'N 
4 

Cloye                               3 

[a]  BoNNEVAi.  (Kurc-el-Loir)  n'a  qu'une  rue,  et  n'offre  de  re- 
marquable que  ranrien  collège  de  Bénédictins  converti  en  filature 
de  colon.  Auherge  :  Tlmagc.  Pop.  1,700  h. 

^)   CnATEAUDLN  ( Eurc-cl-Loir)  est  une  jolie  ville  qui  a  des 
rues  droites  cl  bien  aérées,  des  bàlimcns  uniformes.  C'est  le  siège 
d'une  sous-préfecture  et  d'un  tribunal  de  première  instance.  Curio- 
siUs  :  rbôlel-dc-ville,  l'ancien  couvent  des  Génovefains,  où  est  Lu 
sous  -  ])réfeclurc ,  mais  surtout  le   château    des   comtes   de  Du- 
nols  ,    monument  gothique  admirable  dont   on  visitera  la   grosse 
tour.   Sur  les  murs  de  celte  tour,  on  lit  Tinscriplion  suivante  : 
«  J'ai  été  conslnuile  par  Thibaull-Ie- Vieux  ou  le  Tricheur,  comte 
»>  de  Dunois,  au  commencement  du  1 0*^  siècle.  Ma  hauteur,  jusqu'à 
'*  rcnlablcment ,  est  de  90  pieds,  cl  en  total,  la  fleur-de-lîs  com- 
'»  prise,  de  l'^8.  Mon  diamèlre  Inlèrieui*,  pris  par  le  bas,  est  de 
»   '2'    pieds,   et  ma  circonférence  intérieure  de  85,   extérieure 
•>  de  1  G7  .  »  Commerce  :  fabrique  de  couvertures  de  laine,  tanne- 
rie. Pop.  0,000  h. 

(r)  Vendôme  (  Loir-ct-Chcr) ,  sur  la  droite  du  Loir,  avec  tribu- 
nal de  ]>remière  instance,  collège,  bibliothèque  publique,  théâtre. 
Curiosités  :  le  collège,  le  courent  des  Bénédictins,  U'ansfomiè  en 
r.iseme,  l'église  de  Sainl-Marlin,  convertie  en  halle.  Dans  un  de^ 
piliers  est  enchâssée  la  tèle  de  Jiicqucs^Ierillè  de  Benars,  gouver- 
neur de  Vendôme ,  qui  i-efusa  la  grâce  qu'Henri  IV  lui  oiiruil  lors 
(le  la  prise  de  celle  ville.  Commerce  :  draperie,  tannerie,  papeleric. 
Libraire  :  Soudry.  C'est  la  pairie  de  Kousard.  Pop.  7,500  h. 

KxciRsioNS  aux  villages  des  Rocfics  Q,vLavardin, 
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(//)  Ciutsac-Regnault  (Indre-el-Loir),  dÎTuéc  en  nlfe  kuxie 
€t  ville  baisse;  la  première  a  une  belle  place,  1^  deuxième  ose  vi- 
laine rue.  Commerce  :  bois  et  grains.  Pop.  3,500  h. 

A  un  quart  de  lieuc  à  droite,  est  le  château  de  /a  Botsmrrrt, 
doiii  te  parc  est  un  des  plus  beaux  de  France. 

{t)  ToLRS.  f^oy^spage  152. 


C0I1MU1I1CATI02IS. 


Dâ  Tours  à  Angers,  26  1.  i,  IS  p.  f . 


be  Totu-s  à  la  Roue 

5 

Swmub 

*'/. 

{a)  Chaleau-la-Vallière 

4 

{e)  Angers 

5 

{b)  Baugé 

8 

{a)  CHATBAn-LA-VALUBRi.  Voyex  page  1 S3» 
\b)  BAucé.  Voyet  page  132. 
(r)  ÀNOBat.  Voyei  page  124. 


De  Tours  à  Luynes ,  à  L,  1  p.  7,  ••  p.  ISO. 


De  Tours  à  jimhise,  6  1. 7>«S  p.  \. 

La  Frillière,  S  1.  '/».  Amboise,  S  L  FmfetfÊ^  f&S. 


Alenfcm 


La  Roue 
[a)  Chateau-du-Loir 
(^)  Ecommoj 
{e)  Le  Mans 


5 
5 
5 
5 


LaBnaoefao 
(iQ  Beumom 

La  Haut 
(e)  AlençoB 


(a)  CaATKAu^o-Loia  (Sartlie).  ^«yn  page  ttt«  \ 

(^JEcouaoT  (*>■!  tbr)  jnK  limin ii  nîi  |mi  Wwm* 

du  Alans.  Héieiét  lu  Posic.  Pop.  SyOOO  h. 
(r)  La  Ma!».  /o)^  page  159. 
(d)  BEAUHORT-niT-Li-VicoaTB  (Sanlie),  petite  TiDe 


% 

4 
9 


MT  k  It 


DE  PARIS  A  CHAUTRES. 


1.55 


|!^uche  de  la  Sarlhe.  Commerct  :  bélail  qu*on  y  élève,  fabriques 
(le  loilcs,  élamines.  Pop.  2,235  h. 
r\  AiENçoN.  /^oy^i  page  104. 


DE  PARIS  A  CHARTRES  (  2  routes  ). 
1'*^  route^^par  Berny  et  Orsay,  20  1.  7,  10  p.  j. 


[a)  De  Paris  à  BerDj 
Orsay 
Bonnelles 


3 
3 

3'M 


Ablis 

G  ué-de-Longroj 
(6)  Chartres 


2 


'a)  Bbri^y  est  un  pelit  bourg;  Massy,  au  1161*5  de  la  distance  de 
Bcniy  à  Orsay ^  est  dans  une  plaine  de  blé  ;  j^lus  loin  on  traverse 
Palaiseau  dans  un  bassin  pittoresque  et  peuplé  de  1 ,800  h.  Orsav, 
où  l'on  arrive  en  longeant  un  beau  château  qui  appartint  au  géné- 
ral Moi"f?au  ,  est  un  bourg  qui  a  une  assez  bonne  auberge ,  celle  de 
la  Posle. 

h)  Chartres  (Eure-et-Loir),  ancienne  ville  dans  une  plaine 
Ifitile.  KMe  possède  un  siège  de  préfecture  et  des  tribunaux  de  pre- 
mière instance  et  de  commerce  ;  un  collège ,  un  théâtre ,  des  bains, 
une  école  de  dessin,  une  société  d'agriculture.  Curiosités  :  dans  la 
>ille  h:i=:se,  la  place  de  Saint-Pierre,  bordée  de  deux  allées  d'ar- 
bres, l'église  gothique  de  Saint-Pierre  attenante  à  celle  place. 
Dans  la  ville  haute,  la  salle  de  comédie,  la  préfecture  et  la  cathé- 
drale .  dont  le  chœur  et  le  clocher  sont  admirables.  D.ins  le  chœur 
il«  cette  église,  des  tableaux  en  bas-reliefs  et  en  marbre  blanc  de 
(!;nMi«  ,  ]):u-  Bridant;  les  plus  estimés  sont  :  la  Présentation  au 
1  emplc  cl  la  Descente  de  Croix  au-dessus  du  maître-autel  ;  l'As- 
iomptiou  do  la  Vierge,  groupe  en'marbre  blanc,  le  chef-d'œuvre 
do  Brillant .  cl  devant  lequel  il  faut  s'arrêter  long-temps  :  la  biblio- 
thèque publique  de  ;iO,000  vol.  et  de  près  de  1,000  manuscrits  ; 
sur  la  place  du  Marché-aux-Herbes,  le  mausolée  du  général  Mar- 
«•«•aii.  Commerce  ;  blé,  farine,  grains,  draperie  commune,  pâtés 
«;xcell^ns.  flôtrl Ac  la  Poste.  Pâtissier  :  Degand.  Pop.  10,000  h. 
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DE  PARIS  A  CHARTRES , 
2*  route ,  par  Dourdan ,  22  1.  y,  11  p.  f . 

Ablb 

GuéHJ 

(ê)  Chartres 


Bcmy  3 

Oi'say  3 

{fi^  Dourdan  6 


(a)  DounDAR  (Seine^t-OUe),  petite  tîU^  aiMi  c 
Curtosiles  :  le  château-fQrt ,  qui  tombe  en  i:itiiiefl9  k  Mil,  oè  Tai 
monlrc  des  trace»  de  Tartillerie  de  Biroo»  quand  ee  eaipiiaiBi  at> 
fticfçea  la  \îlle,  défeDdne  par  les  Espagnols  pendant  k  %MS  k» 
pi-omenades y  fort  jolies,  et  c|a*il  fiuif  Tinter.  jimkar§g  ém' 
rhâleau.  Pop.  2,000  h. 

{b)  CnàRTABS.  Foyet  page  155. 


DE  PARIS  A  CHARTRES, 
3*rouie,  par  Rambouillet,  2  ll.j-,  10p.|.(f^.p.  IM). 


De  Chartres  à  Alençen,  28  1. ,  14  p. 


(i)  Mme»  4 

NenlbliÉtel  9*/, 

(«.  p.  104)     S  >/• 


CourTellc  4>/. 

La  I^upe  4  *\% 

Ref^nalard  5 

/O  Bellesmc  4 

[a)  Bbllismi  (  Orne  ) ,  petite  TiIle  pris  de  k  Ibrêl  dft.  ee 
Cotftmttre  :  toUes  pour  senriettes,  papeterie^  Mkîyw  à\ 

i\r  InnileU.  Pop.  3,800  h 


(6)  Maubs  (Sarllie) ,  Tille  sur  la  Fov»  aiw  §fhHliB  pra* 


micre  insiaDce  et  de  commerea.  OirmsMilk . 

places.  Commerce  :  beslianx,  moatons,  MciÉM  4i|9n  i^  10811* 
Pop.  5,500  h.  ^^ 


DE  DREUX  k  PACY-SOR-EURE.  167 

COMHUMCATIOKS. 

De  Chartres  â  Blcis,  30  1. ,  15  p. 

De  Chartres  à  Yeudôme,  22  1.  Foyez  page  153.  Le  Beuil,  4  I. 
BloU  ,41.  Foyet  page  151. 


De  Chartres  à  Dreux ,  6  1. ,  3  p. 
Le  Péage)  41.  Dreux,  2  ].  f^c^y^zpage  104. 


D*AHis  à  Rambouillet ,  4  L  ,  2  p.  f^cy,  p.  i59. 


De  Ramlouillet  à  P  ont-Char  train ,  6  1.,  3  p. 


De  Dreux  à  Maintenon,  6  L  ,  3  p. 


De  Dreux  à  Houdan ,  5  1.  ,  2  p.  f. 


De  Dreux  à  Pacy-sur-Eure ,  9  1.  ,  4  p.  y. 
An«M  (a),  4  1.  Pacy-sur-Eure,  5  1. 

[a]  Aw«T  (Eure-et-Loir),  joli  village  près  de  l'Eure.  Curiosité  : 
le  château  bâti  par  Heiu'i  II  pour  Diane  de  Poitiers,  duchesse  de 
Valentinois.  / 


14 
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De  Dreux  à  Regmalard ^  14  l. ,  7  p. 


Morvillelte 


(tf)  Cbàtcauneuf-en-ChiiDC- 

rais  2 


SaÎDl-Jean-des-M  tirgert 
Regmalard 


(a)CHJiTEAL'îiEUP-E»-CHiîiiRAis(Eure-ci-Loirc;,  petite  Tille  cob- 
roerçante ,  qui  a  des  tanneries ,  des  mcgisseriet ,  des  tcintureriet , 
une  bibliolbèquc  de  6,000  vol. ,  et  4,000  h. 


De  Dreux  à  Memles ,  10  1.  7,  5  p.  f. 

Houdan,  5  1.  Septeuil,  3  l.  Mantes,  2  l.  '/,.  Fa^fev  pige  1 1 


De  Bellesme  au  Mans ,  14  1.,  7  p. 

Saint-Côme  4  11         Sa^igné  4 

[a)  Bonnétable  3  ||  {h)  Le  Mam  3 

[ai)  Bo?r?(ÉTADLB  (Sartbe),  petite  TiUe.   C*acriô/âip:/ :  les  InUes  » 
le  cbâieau  gotliique.   Commerce  :  blé,  bestiaux.  Pop.  4,800  b. 
(6)  Le  Ma^ts.  ^at/et  page  160. 


De  Mamers  à  Sainl^CSme  (a)»  4  1.  2  p. 


jouit  d*uD  immense  borizon. 
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DE  PARIS  AU  MANS,  50  1.  i,  25  p.  ^. 


ScTres 
Versailles 
Coigniéres 
{a)  Rambouillet 
(fi)  Epemon 
{c)   Maiutenon 
(d)  Chartres 


2 
4 

3 
2 


•(e)  Courville 

Montlandon 
(/)  Nogent-le-Rôtrou 
(^)  La  Ferté-Bomard 

Conncré 

Sainl-Mars-la-Bniyère  2'| 
(^  Le  Mans  3'j 


4'1. 
4 
5 
5 


(<z)  Kambodillst  (Seine>el*Oise),  petite  ville  assez  agréable* 
CurioiiU's  :  le  parc ,  la  garecine  royale ,  rétablissement  des  moutons 
d'Espagne ,  le  château  ;  dans  l'appartement  du  roi ,  pièce  d^entrée, 
2  tableaux  :  Pénélope  et  ses  amans  j  de  Flamael  ;  la  Morl  éU 
Pompée ,  par  £renet  ;  dans  la  salle  à  manger ,  2  tableaux  de  fia- 
chclier  ;  dans  le  premier  salon ,  Achille  et  le  centaure  Chùtm, 
de  Lcpicié,  X Enlèvement  de  Proserpine,  de  Coypcl  ;  dans  le  se- 
cond salon ,  Diane  au  retour  de  la  chasse  ;  dans  le  cabinet  de  toi» 
letie ,  Diane  et  Actéon  ;  au  deuxième  étage  et  dans  les  apparte- 
nions des  princes ,  un  paysage  de  Bidault ,  un  tableau  de  Yalen- 
cjcnncs;  dans  l'une  des  ailes  du  palais  du  roi,  la  chambre  où 
mourut  François  1*^  ;  dans  la  chapelle  du  château ,  le  tableau  de  la 
Purification ,  de  Juinnes,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  chapeaux 
cl  dentelles.  Pop.  3,000  h. 

{6)  Epernon  (Eure-et-Loir),  petite  ville,  au  pied  d'une  col- 
line, dans  un  vallon  frais  et  riant,  arrosé  par  divers  ruisseaux. 
Curiosité  :  les  ruines  du  chàleau-fort  qu'y  lit  construire  Hugues 
<^pet.  Pop.  1,530  h. 

(r)  Maimenon  (Eure-et-Loir),  ville  érigée  en  marquisat  par 
Louis  \1V ,  qui  en  (il  don  à  Fiançoise  d'Aubigné,  qui  en  prit  le 
nom.  Curiosité  :  les  restes  de  Paquéduc  entrepris  en  1684,  pour 
conduire  à  Versailles  les  eaux  de  la  rivière  d'Eure.  Commerce  : 
farines.  Pop.  1,500  h. 

(</)  Chautbes.  Foxjex  page  155. 

(€?)  CouRviLLE,  bourg.  Curiosité  :  le  château  de  Villebon,  oi'i 
mourut  SuUv. 

{/)  NoGE>T-LK-KoTi\ou  (Eurc-ct-Loir  ) ,  sur  V Huisne  ,  est  en- 
touré de  coteaux  gracieux.  11  possède  un  tribunal  de  première 
instance  ,  une  bibliothèque ,    un  collège.  Curiosité  :   la  cascade 


loO  DE  PARIS  A  TOUAS. 


jyOrUoMS  à  ChàteauJan,  13  I.,  6  p. 

Touraoisis ,  C  T.  Châteatidun  {a) ,  6  I. 
{a)  CiiATBACDDii.  Fcyetfmmt  155. 


De  CkdleaaJuM  à  BmmefÊml^  44. 


De  Châleaudan  à  Nogent-^e-Rctrom,  12  L  * ,  6  p.  7» 


Brou,  5  1.  Beanmont-le-Chélif,  4  L  ÎTnpl  li.iMi—,  X  >/.. 
Voyez  page  159. 


DE  PARIS  A  TOURS  (2  routa). 
l'e  roule^  par  Orléans,  £9  1. ,.  28i  p.  ?• 


(/)  AmhoM  S 

U~ïriliiéra  S 


De  Paris  à  Orléans 

(v.  p.  14^7)  29*/k 

(a)  Saint-Ay  8 

(^)  Beau^Dcy  3 

(r)    Mer  3 

\d)  Menars  3 

{a)  Sâint-At  (Loiret  ] ,  petit  TÛlage  mit  ob  ItmMM  tar  U  rire 
di-oite  de  la  Loire,  et  d*oà  roiiîou&  de  Immb  paaMi  d»vae«  Ob 
aperçoit  la  petite  Tille  de  Clny-Notrg'Dénm  ^  fmfàéê  Ûê  fpOOO  h. 
enTÎroii. 

Entre  Saiiil-A j  et  BemÊgemeff  on  trarcrta  ÊÊm^  fribia  4a  T 
teiir  du  roman  de  Ui  Hose,  et  qui  compte  1  f  M§  h* 

On  longe  uiie  jolie  nMMon  t  tnw'dloi  ylMfayii 
(I  ins  régnent  en  terrasiie  lur  la  Lùàre,  ,. 

On  s*  éloigné  de  ce  fleuve ,  et  biooldtoa  onIradbBt 

[b)  Beaugbhct  (  Loiret  ) ,  petite  ville  qai  ne  aaBfaa  m  ém 
iremcnl  ni  d*agréiiieMt.  Son  pool  de  19 


«  ■ 
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monument.  Conatarce  1  vin»  eicelicns,  eaui-de-vic.  Hélelt  :  de  la 
Forci ,  du  Graud-Ceif.  Pop.  4,500  h. 

(c)  Mer  (Loir-el-Chei-)  est  une  pelilc  ville  enTÎiunnée  de  jotics 
maisons  de  campagne.  Commerce  :  eaui'de-vle,  vin*  el  lûiaigrc. 
Pop.  4,000  b. 

On  iraierae  le  bourj;  de  Siièvrei. 

{i£\  Ukhiis  (Loir-et-Chni-j  possède  un  Iieiiu  cbàteau ,  jadis 
propricié  de  H™*  de  Pompidoui' ,  el  aujourd'hui  celle  du  duc  de 
Bellune.  Rien  n'égale  la  beaule  des  terrasses,  à  ce  n'est  le»  polnl» 
de  vue  dont  on  j  jouit.  Les  campagnes -sont  animées  par  des  grou- 
pes de  iniiÏÉMI  I ,  des  trais  ,  des  forêts  ,  et  par  le  chilcau  de  Cham- 
bord  el  ton  parc  de  7  lieues  de  leur. 

■  Chotnèord ,  dit  H.  Millin  ,  est  un  assemblage  de  tours  et  de 

>  tourelles  cicgamment  sculptées,  et  chargées  de  pelïles  pierres 

■  noirci  taillée*  en  rond  et  en  losan~cs ,  qui  j  foi-meoldesconipar- 

■  limens.  \a  milieu,  il  j  a  huit  salles  1res  vastes  el  très  éleiées, 

■  et  le  second  étage  est  voùlé.  Ou  remarque  suilout  l'escalier 

■  double ,  dans  lc<|ucl  deux  pcrsonacs  peuvent  monter  et  descen- 

>  di'e  sans  se  voir.  Partout  oti  ti-onvc  la  Salamandi'c ,  ou  l'F 
»  couroonéc.  François  1"  -votilail  faire  passer  le  Loiret  dans  le 
•  pai'c.  Depuis  ce  prince  jusqn'ù  Louis  \IV  ,  les  rois  ont  souvent 
■  habité  Chambord.  Devenu  depuis  la  noble  récunipeosc  des  cl- 
»   ploils  et  des  lalcns  militaires  ,  il  a  clé  donné  par  Louis  XIV  au 

>  maréchal  de  Saxe,  et  par  I>ona]iarle  aumuÉchal  Berihier.  ■ 
(f)  Ulois  (Loir-cl-Chcr),  sui-  la  rive  droite  de  la  Loire,  Tille 

ancienne  ,  donl  beaucoup  de  l'ues  sont  élrullcs  el  tortueuses.  Cu- 
riotiUs  :  l'évècbé ,  aujoui-d'hui  prcli^clurc  ,  les  jardins  en  terrasse 
de  cet  é<lil!ce,  la  vue  dont  on  v  jouit,  le  pont,  l'hâpilal,  l'ancienne 
église  des  Jésuites ,  d'api'és  Mansai-d ,  le  cabinet  d'histoire  nalu- 
l'eue  et  de  pli_vKii|uc ,  la  salle  lie  speclacte,  les  abaltoirs ,  el  sur- 
tout l'ancien  chàleau  ,  dont  la  façide  occidentale  est  de  JMansord  . 
on  j  niotili-e  la  place  où  le  duc  de  Guise  fut  as.<ia.ssïné.  Diols  pos- 
sède ujie  pi^êfcclurc ,  un  collège  royal ,  une  bibliothèque  publique 
de  17,000  vul.,  un  dépôt  d'ét^Joçs ,  (le  nombi-euses  l'onlaines, 
quelques  jolies  pi-umcnades.  Commerce  :  coutellerie,  tannerie, 
baunclei'ie ,  fromage  a  la  crème  de  SanU-Gervaû ,  que  nous  signa- 
lons aux  gourmcls.  Hùlel  :  de  la  KouvcUe-.^nglelerre ,  vis-à-vii. 
1c  )ionl ,  tenu  avee  le  plus  grand  soin  jiar  MM.  Boilleau  et  Fou- 

tloy.  Pup.  I(i,<l00h. 

Kxr.tKsios.  —  Le  voyageur  qui  sèjoiu-nc  à  Bloisne  doit  pal  man- 
quer de ïisilci-  la  l.c\rc  de  ta  Loire ,  laquelle ( 
ïilio,  cl  dont  l'uliliié  ledisiiulo  à  Innagniricence. 
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A  incsui-e  qu'on  s'approche  de  Tours ,  les  paysages  s*enibelli»- 
sent  ;  la  vallée  de  la  Loire  de\ieuL  plus  riche  :  on  entre  dans  le  de- 
])artciiicnt  d  Indre-et-Loire. 

(/)  Amcoise  (Indi-e-ci-Loire),  petite  ville  dont  rintérieiir  ne 
répond  pas  aux  charmes  de  la  position.  Ses  rues  sont  étroites  ef 
tortueuses.  C'est  là  qu'éclata  la  eélèhre  conjuration  dite  ÔLjiwkf 
hoisr ,  sous  François  IL  Curiosités  :  le  château  bâti  par  Char- 
les VII ,  lu  vue  nia^idque  qui  se  dé}>loie  aux  rcf^rds  du  haut  dr 
cet  édifice,  le  mail,  la  fabrique  de  limes  à  l'ciitrômité  ;  nu  cou^cnl 
des  Minimes,  les  greniers  de  César;  à  '|i  1.  S.  le  château  dr 
Chanteloup.  Comnurce  :  vins ,  tannerie , eurroicrie.  Pop.  5, 1 00  h. 

C'est  après  Amboise  que  commence  le  jarditi  de  Ul  Framer. 
Tout  semble  prendre  une  face  nouvelle  :  Thoi'izoïi ,  le  ciel ,  le» 
habitations  ,  tout  devient  plus  riant  et  plus  vdrié. 

Les  maisons  régnent  presque  sans  interruption  jusqu'à  Tours  ; 
elles  ollrent  im  spectacle  singulier.  Creusées  dans  le  roc  à  diverses 
hauteurs  comme  des  laimiéres ,  elles  n*ont  d'autre  nur  que  celui 
de  la  façade ,  qui  n'est  souvent  qu'un  roc  vif  laiUé  en  fonae  de 
inui*.  Au  dessus  de  ce  roc  est  une  espèce  de  sol  coufcrt  de  brous- 
sailles, de  vignes,  de  jardins,  au  milieu  desquek  ressorteot  des 
rheminées. 

A  'ja  l.  avant  d'entrer  à  Tours ,  on  aperçoit  à  droite  les  fumesde 
rabliayc  de  Marmoutitrs ,  dont  le  voyageur  va  visiter  quelquefois 
l'escalier,  aussi  hardi  que  léger.  L'u  superbe  quai  coodiuilaB  Bia- 
guiiique  pont  de 

{g)  TouBs  (Indre-et-Loire).  Ce  pont,  par  lequel  oo  entre  dans 
la  ville,  est  un  des  plus  beaux  de  l'Europe  :  U  •  332  toises  de 
long  sur  7  de  large  ,  1 5  arches  de  75  pieds  de  diamètre.  Au  bout, 
sur  un  alignement  qui  traverse  la  ville ,  est  une  rue  qui  n'a  pas 
d'égale  dans  le  monde  entier ,  bordée  d'cdilîces  modernes  tous  de 
même  hauteur  :  à  droite  sont  des  îles  charmantes.  Curiesiêes  : 
Après  le  pont  et  la  belle  rue  dont  nous  v(*nons  de  parler,  oo  visitera 
les  promenades  de  Tours,  et  elles  simt  nombreuses;  l'une  à  gau- 
che ,  l'autre  à  droite  de  la  place  Joséphine,  celle  du  Mail;  les  rett- 
]>aris,  les  qwiis,  les  avenues,  riiôtel-dc-ville  ,  vis-à-vis  les  trot- 
toii*s  du  pont,  la  cathédrale ,  les  deux  tours  qui  ornent  le  froolis- 
pice,  les  vitraux,  le  palais  ai*cli1épiscopal ,  bâtinait  Boderae , 
celui  de  la  pnîfeeture.  Tours  possè<le  une  salle  despactade,  une 
bibliothèque  publique  de  34,000  vol.  Commerce  :  vins,  Uê  ,  pru- 
neaux. llMcIs  :  le  Faisan,  Saint- Julien ,  la  Bottle-<1^0r.  Liéraire  : 
Miune.  Pop.  2 4,000 h. 
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DE  PARIS  ATOURS, 

2"  roule,  par  Chartres  et  Vendôme ,  58  1.  29  p. 


De  Paris  k  Charli-cs 

Pezou 

4 

(v.  p.  Jfc6)             21 'f. 

[c)   Vendôme 

3 

De  Chartresàla  Bour- 

NeuTc-Saint-Amand 

3'|. 

diniéi*e                         ^ 

{{/)  Chàteau-Regnatdt 

3'^ 

1 

(a)  BoQDeTal                          4 

Monnoye 

4 

{A)   Chàleaudun                     4 

(e)  Tours 

3-/, 

Cloye                               3 

(a)  BoNNEVAi.  (Eurc-el-Loir)  n*a  qu'une  rue,  et  n'offre  de  re- 
marquable que  l'ancien  collège  de  Bénédictins  converli  en  filature 
Je  coton.  Auherf^c  :  Tlminge.  Pop.  1,700  h. 

■  h)   Chateaudun  (Eure-et-Loir)  est  une  jolie  ville  qui  a  des 
rues  droites  cl  bien  aérées,  des  bàlimcns  uniformes.  C'esl  le  siège 
d'une  sous-préfcclure  cl  d'un  tribunal  de  première  instance.  Curio- 
iiUs  :  rhôtel-dc-villc,  Tancicn  couvent  des  Génovcfains,  où  est  la 
sous  -  préfecture ,  mais  surtout  le   château    des   comtes   de  Du- 
nois  ,    monument  gothique  admirable  dont   on  visitera  la   grosse 
tour.   Sur  les  murs  de  cette  tour,  on  lit  l'inscription  suivante  ; 
«  J'ai  été  conslnuite  par  Thibaull-Ie- Vieux  ou  le  Tricheur,  comte 
»»  de  Dunois,  au  commencement  du  1 0*^  siècle.  Ma  hauteur,  jusqu'à 
D  l'entablement,  est  de  90  pieds,  cl  en  total,  la  fleur-de-lis  com- 
'»  prise,  de  lii(S.  Mon  diamètre  intérieur,  jiris  par  le  bas,  est  Je 
>■>  '}'    pieds,   et  ma  circonférence  intérieure  de  85,   extérieure 
»»  de  UJT  .  >)  Commerce  :  fabrique  de  couvertures  de  laine ,  tanne- 
rie. Pop.  (;,()()()  h. 

(r)  Vendôme  (  Lolr-ct-Cher) ,  sur  la  droite  du  l.otr,  avec  tribu- 
nal de  première  instance,  collège,  bibliothèque  publique,  théâtre. 
Curiosités  :  le  collège,  le  courent  des  Bénédictins,  transfoiTiiè  en 
raseme,  Téglise  de  Saint-Martin,  convertie  en  halle.  Dans  un  dci 
piliers  est  enchâssée  la  tète  de  Jacques^^Mcrillè  de  Benars,  gouver- 
neur de  Vendôme ,  qui  refusa  la  grâce  qu'Henri  IV  lui  olïrail  lors 
de  la  prise  de  celle  ville.  Comttierce  :  draperie,  tannerie,  papeterie. 
ÏÀbraire  :  Soudry.  C'esl  la  patrie  de  Ronsard.  Pop.  7,500  h. 
Exclusions  aux  villages  des  Roches  q,\.-  Lavardin, 


loi 
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({,  (!mvte\i-Rf.gnaui.t  (Indrc-cl-Loir) ,  divistre  en  ville  LaLic 
«  !  ville  liasse;  la  première  a  une  belle  place,  lo  deuxitioc  une  vi- 
laine rue.  Commerce  :  bois  el  mains.  Pop.  ^i,5(i()  h. 

A  un  quart  de  lieue  à  droite,  esl  le  château  de  fa  BoUntem  , 
(ioiji  le  parc  esl  un  des  plus  l>eaux  de  France. 

/    To!  j'«s.  f'oyez  page  152. 


COMMUNICATIONS. 


De  Tcxirs  à  Angers,  2G  I.  7,  13  p.  7. 


De  Tours  à  la  Roue 

5 

Sucttc 

{a)   Cliàleau-la-Vallière 

4 

(r)    Angers 

{h)  lîaugé 

8 

1 
1 

4' 


(rt)  Cuateau-la-Vai.liÈke.  /'oye:  page  122. 
{b)  Baugé.  A^oy^z  page  123. 
(r)  Angebs.  Voyez  page  124. 


D€  Tcurs à  Luynes ,  3  1.,  1  p.  7,  ».  p.  130. 


De  Tours  à  Ambcise,  6  I.7,  3  p.  ^. 

La  Frillièrcy  3  I.  '/a.  Ambcise,  3  1.  ^oy^z  page  152. 


De  Tcurs  à  Alenccn,  32  1.,  16  p. 


La  Roue 

5 

La  Bazocbe 

:k 

[a]  Chàleau-du-Loir 

5 

1  {d)  Deaumont 

4 

{6)   Ecommoy 

5 

La  Huile 

i 

(r)    Le  Mans 

5 

{e)  AIcnçoQ 

3 

(a)  ('iiATEAU-Du-Lom  (Sarlhc).  Voyez  page  135. 
{h)  KcovMOY  (SariLc) ,  joli  bourg  construit  par  les  anciens  comtes 
du  Mans.  Ilottl  ài>  la  Posio.  Pop.  3,000  b. 
(r)  Li:  Mans.  Voyez  pajre  159. 
{<!)  liKAUMOM-DiT-LE-VicoMTB  (Sarthe),  petite  TÎIIe  sur  la  me 
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^uche  de  la  Sarthe.  Commerce  :  bétail  qu'on  y  élève,  fabriques 
de  toiles,  étaraines.  Pop.  2,335  h. 
'f)  Ai.Exçox.  FoyezY^^e  104. 


DE  PARIS  A  CHARTRES  (  2  roules). 
1'*  route^par  Berny  et  Orsay,  20  1.  7,  10  p.  ~, 


[à)  De  Paris  à  Bernv 
Orsajr 
Bonnelles 


3 
3 


3"/3 


Ablis 

G  ué-de- Longroy 
[b)  Chartres 


^7> 
2 


'à)  Berimy  est  un  petit  bourg;  Massij,  au  tiei*s  de  la  dislance  de 
Bcrny  à  Orsay ^  est  dans  une  plaine  de  blé  ;  ^lus  loin  on  traverse 
Palaiseau  dans  uii  bassin  pittoresque  et  peuplé  de  1 ,800  h.  Orsay, 
où  Ton  arrive  en  longeant  un  beau  cbàleau  qui  appartint  au  géné- 
ral Moreau  ,  est  un  bourg  qui  a  une  assez  bonne  auberge ,  celle  de 

h)  C.BxnTREs  (Eure-el-Loir),  ancienne  ville  dans  une  plaine 
ffit  ile .  KHc  possède  un  siège  de  préfecture  et  des  tribunaux  de  pre- 
mi<'ic  instance  et  de  commerce  ;  un  collège ,  un  théâtre ,  des  bains, 
une  érole  de  dessin,  une  société  d'agriculture.  Curiosités  :  dans  la 
^ille  l)j«;*ic,  la  place  de  Saint-Pierre,  bordée  de  deux  allées  d'ar- 
bres, résfiise  gothique  de  Saint-Pierre  attenante  k  cette  place. 
Dans  la  ville  haute,  la  salle  de  coméJie,  la  préfecture  et  la  caihé- 
ilrile ,  dont  le  chœur  et  le  clocher  sont  admirables.  Dans  le  chœur 
«k  celle  église,  des  tableaux  en  bas-reliefs  cl  en  marbre  blanc  de 
r.u.in  ,  j)ar  Bridant;  les  plus  estimés  sont  :  la  Présentation  au 
1  emj)lc  <'l  la  Descente  de  Croix  au-dessus  du  maître-autel  ;  l'As- 
•nmplion  de  la  Vierge,  groupe  en 'marbre  blanc,  le  chef-d'œuvre 
de  Bridant,  et  devant  lequel  il  faut  s'arrêter  long-temps  :  la  biblio- 
thè'jue  publique  de  Îi0,00()  vol.  et  de  près  de  1,000  manuscrits  ; 
sur  la  place  du  Marché-aux-Iicrbcs,  le  mausolée  du  général  Mar- 
«eau.  Commerce  ;  blé,  farine,  grains,  draperie  commune,  pâtés 
cxcellens.  tF^fel Aq  la  Poste.  Pâtissier  :  Degand.  Pop,  1G,000  h. 
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DE  PARIS  K  CHARTRES , 
2*  route  ,  par  Dourdan ,  22  l.  7,  1 1  p.  j. 


Ablis 

Gué-^le-LoBgroj 
{6)  Chartrci 


Bcrnv 

31 

Oi'say 

3 

'^/^  Dojrdnn 

6! 

4 
9 


{fi)  DouiiDÀ5  (Seine^t-Oisc),  petite  t'iUç  «smi  eonmerçnle. 
Curiosités  :  le  cliàtcuu-fQrt ,  qui  tombe  en  ruinet»  la  Im&,  ou  I^ob 
montre  des  traces  de  l'artillerie  de  Biron ,  quand  ce  ripiiiinii  a^ 
siégea  la  ville ,  défendue  par  les  Espagnols  peadanl  la  l%ae  ;  lai 
promenades ,  fort  jolies ,  et  qu^il  faut  Tisîter.  jiuèergif  an  frea  du 
rhâteau.  Pop.  2,000  li. 

(6)  CnAfiTRES.  royet  page  155. 
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3' route,  par  Rambouillet,  211. 7v  10p.f.(F.p.  159). 


De  Chartres  à  Alençcn,  28  1. ,  14  p. 


Courvellc 
La  Lou))c 
Repnalard 
■ay  Bellesmc 


5 
4 


(b)  Maman  4 

Neurdiâlel  î  •/, 

Akmçon  («.  p.  104)      3  '/• 


[a)  BcLLcsMB  (  Orne  )  »  petite  ▼îlle  prêt  de  la  ftrêl  db.  tft  vam*  ■  i 
Cotttmerce  :  toiles  pour  serricttes,  papeteria,  ftfcgiyw  d'aliui  aC  ' 
<l'»  liouleu.  Pop.  2,800  h. 

(6)  Mambss  (Sarthe),  Tille  sur  la  Fane,  airea  tAvridipra* 
roicre  instance  et  de  comnierce.  Càriuâù  :  la  Ub«  éttÊà  Mlet 
places.  Comm^rrr;  bestiaux,  moutooi s  febriyadiKyaàToaci* 
Pop.  5,500  b. 
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COMMUNICATIONS. 

De  Chartres  à  Blcis,  30  1. ,  15  p. 

De  Cliârtreft  à  Yeudâme,  22  1.  Foyet  page  153.  Le  Beuil,  4  I. 
Bloifl ,  4 1.  f^»  page  1 5 1 . 


De  Chartres  à  Dreux  ,  6  1. ,  3  p. 
Le  Péage)  4  L  Dreux,  2  I.  Voyez  page  104. 


D*Ahlis  à  Ramlouillel f  4  1. ,  2  p.  Fcy.  p.  i.59. 


De  Ramhomllet  à  P orU-Char train ,  6  1.,  3  p. 


De  Dreux  à  Maintencn,  6  L  ,  3  p. 


De  Dreux  à  Hcudan,  5  1.  ,  2  p.  f. 


De  Dreux  à  Paoy-sur-Eure ,  9  1.  ,  4  p.  7. 
Anot  (a),  4  1.  Pacy-sur-Eure ,  5  1. 

{a)  AwiT  (Eure-et-Loir),  joli  Tillage  près  de  TEure.  Curiosité . 
le  château  bâti  par  Heiui  II  pour  Diane  de  Poitiers,  duche^^se  de 
Yalentmois.  / 


14 
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De  Dreux  à  Begmàlardp  14  1. ,  7  p. 

Morrilletle  S  B  S«iDt-Je«B-de»*ll«iipn         % 

(4i)  Gbâteaiaieirf-en-Cliniie-_      |Bagpnlwi  4 

rab  9 

(a)  CiATiAUimrr-nr-CaiifiAAii  (Eiire-€l-LiMrc),Mlil» 


mer^ante,  qui  a  «les  taimenes»  des 

une  bibliothèque  de  6,000  n4.  »  ei  4,000  k. 


Z>f  Dreux  à  ManUs,  10  1.  t,  <  p»  f. 

Houdan,  5  1.  Septeiûl,  3  1.  Mantes,  %  l.  ■!«'•  Feyn pfe  II 


De  Bellesnu  au  Mans,  14  1.,  7  p. 


Saint-Gôme  41        SwMé  4 

(a)  BoDqétable  3|(^LeÉMt'  % 


{a)  BoinriTABLi  (Sarihe),  |wlile  viBt.  CWwiMrfke 
le  cb4teau  gotbique.  Commerce  :  blé,  bartlMBU  Fop.  4,000  b. 
(à)  La  Mars.  ^Tiyrs  page  100.    ' 


DeMmneri  à  Smi-Omê  (a)/^  1. 1  p. 

(«)  SAiirT-CAm(8ailbe)M 

U.  Failee^Smi^Céme.  lU  de  lolies  nû 
N.  E.,lei'  .    -       -     • 

jouit  d'un 
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DE  PARIS  AU  MANS,  50  1.  iy  25  p.  ^. 


ScTres 
Versailles 
Coignict*e9 
(a)  Rambouillet 
(6)  Épemon 
{e)   MaiutenoD 
(d)  Chartres 


î 

2 


'*•• 


^e)  Coonrille 

Montlaqdon 
(/)  Nogent-k-Rbtrou 
{g)  La  Ferté-Bemard 

Goimeré 

Saint-Mars-la-Bruyère  2')a 
(^  Le  Mans  3  'f. 


4-1. 
4 
5 
5 


(a)  Rambucillst  (  Seine-et-Oise) ,  petite  ville  assez  agréable. 
Curiosités  :  le  parc ,  la  garenne  rojale ,  rétablissement  des  moutons 
d'Espagne ,  le  château  ;  dans  l'appartement  du  roi^  pièce  d'entré*, 
2  tableaux  :  Pénélope  et  ses  amans ,  de  Flamael  ;  la  Mort  étt 
Pompée ,  par  £renet  ;  dans  la  salle  à  manger ,  2  tableaux  de  Ba- 
chelier ;  dans  le  premier  salon ,  Achille  et  le  centaure  Chiron, 
de  Lcpiciô,  Y  Enlèvement  de  Proserpine,  de  Coypcl  ;  dans  le  se- 
rond  salon ,  Diane  au  retour  de  la  chasse  ;  dans  le  cabinet  de  toi*' 
Ictte ,  Diane  et  Actéon  ;  au  deuxième  étage  et  dans  les  apparte- 
nicns  des  princes ,  un  paysage  de  Bidault ,  un  tableau  de  Yalen- 
cienncs;  dans  Tune  des  ailes  du  palais  du  roi,  la  chambre  où 
mourut  François  \"  ;  dans  la  chapelle  du  château ,  le  tableau  de  la 
Purification,  de  Juinncs ,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  chapeaux 
cl  dênlclles.   Pop.  3,000  h. 

[S)  Eperxon  (Eure-et-Loir),  petite  ville,  au  pied  d'une  col- 
line, dans  un  vallon  frais  et  riant,  aiTOSc  par  divers  ruisseaux. 
Curiosité  :  les  ruines  du  chàleau-fort  qu'y  lit  consti^rc  Hugues 
<-apet.  l*op.  1,530  h. 

r)  Mainte.non  (Eurc-el-Loir) ,  ville  érigée  en  marquisat  par 
Louis  XIV ,  qui  en  (il  don  à  Fiançoise  d'Aubigné,  qui  en  prit  le 
nom.  Curiosité  :  les  restes  de  Taquéduc  entrepris  en  1684,  pour 
conduire  à  Versailles  les  eaux  de  la  rivière  d'Eure.  Commerce  : 
farines.  Pop.  1,500  h. 

[d)  CuAKTBEs.  Voyez  page  155. 

[e)  CouRviLXE,  bourg.  Curiosité  :  le  château  de  Fille  bon,  où 
niourul  Sully. 

(J^  NoGENT-LK-KoTROD  (Eurc-ct-Loir  ) ,  sur  Vffuisne,  est  en- 
rouré  de  coteaux  gracieux.  H  possède  un  tribunal  de  première 
instance  ,  une  bibliothèque ,    un  collège.  Curiosité  :    la  cascade 
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formée  par  la  ririère  d'Huisne ,  à  l*cntrée  de  la  tîHc. 
chanvre,  charbon  ,  fabrique  de  drogueU,  étamineSy  etc.  ,  eicel- 
lenics  ccrevisscs.  Auberges  :  le  Soleil-d'Or,  le  Dauphin.  Pop. 
f.,900h. 

{g)   La  Ferté  Bermàrd  (Sarlfae),  ville  •Utrcfois  fortifiée.  Th- 
riosUés  :  ses  promenades ,  ses  manu facturea  de  toiles.  EUepoaaède 
une  petite  bibliothèque,  //oie/ du  Chapeau-Rouf^e.  Pop.  2,800  h. 
(h)  Le  Mans,  grande  et  aucicnnc  ville,  chef-lieu  du  départe- 
ment de  la  Sarthc ,  siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de 
commerce,  avec  chambre  de  manufactures,  collée  rojaly  salle 
(le  spectacle.  Elle  estsituceau  confluent  de  la  Sartheet  de  l'Huboe. 
Curtosiles  :  la  place  des  Halles ,  la  halle  en  rotonde ,  la  cathédrale» 
gothique  superbe,  la  maison  (ju'habita  Scarron,  TbAtel  dala  pré- 
i'ecture  ,  rhôtel-de-ville  ,  le  collège,  les  églises  de  la  Visitation, 
(le  la  Couture ,  le  sèminairo,  la  bibliotlièque  publique,  de  4 1 ,000 
volumes ,  de  plus  de  7  00  manuscrits ,  la  promenacfe  des  Jaeokms, 
ombragée  de  tilleuls  en  quinconce,  et  celle  du  Greffier,  sur  la 
1  ivc  gauche  de  la  Sarthe.  Les  poulardes  dites  du  Mans  s^apprclent 
à  la  Flèche,  et  non  au  Mans,  comme  on  le  croit  Tulgairement. 
Commerce  :  gi*ains ,  fèves ,  bestiaux ,   graines  de  trèfle ,  bougies 
renommées,  .ètamincs,  couvertures.   Etablisscneas  de  bains  pu- 
blics, dont  2  modernes  très'èlégans.  //ôtels  :  le' Croissant,  place 
des  Halles ,  le  Dauphin  ,  la  Roule-d*Or.  Libraires  :  MM.  Pesche , 
IJelon.   Pop.  19,000  h. 

Ouvrage  a  conslltf.r.  M.  Pesche,  pharmacien  à  la  Flèche  , 
s'occupe  d'un  /UcUonnaire  historique  et  statistique  du  éép€rttmefHt 
lie  la  Sarthe,  Il  promet  d'offrir  des  renseignemeDS  nombreux  et 
exacts. 


deP.UUS  AL  MANS, 

2*  roule,  par  Versailles,  Dreux  et  Morta^c, 

6G  1.  i,  1>8  p.  i. 

Do  Paris  à  Moi^agnc,  38  1.  *j,.  ^oyei  p.  lOS.BalleSBe»  4 1.  *,, 
De  Hcllesmc  au  Mans,  14  1.  ^'oyrspage  158. 


DE  PAllie  k  lAMSOriLLtf . 

com^onCATiORa , 
Du  Mmuà  lavai,  17  I.  \,  8  p.  f 


*.|.IIValee 

5      II  La*ar(v.  p.  1 


;<■)  Saial-D«Disd'Orquei     5      ||  LaTat(v.  p.  10B)  5 

(a)  Stii'T.Din»  d'0(qdi«  (Sulbe) ,  Tillage.  CwiaiHei  :  des 
rroi«M  de  l'auberge  de  U  Poale,  belle  vue  sur  le  boii,  lei  iUu^ 
cl  les  mines  du  couvenl  que  les  Cbnrtreux  possëdaieDt  prèa  de  cet 
endrail;  le>  rocbers  d'Orques  à  'J4  de  I.  ,  qui  fonDenl  une  croupe 
escupëe  de  150  loîscs  au-dessus  de  lamer. 

Ail.  N.,  sur  ua  maoljcule,  esi  la  peiiie  TiIle  de  Saàie- 
Siaamu  ,  que  le  voyageur  curieux  risilera.  Sile  aéré,  cbâieau  à 
demi  mine ,  remplis  qui  présentent  quelque  chose  de  bien  mer- 
veilleux ,  une  véritable  vili  iitcatinn  dans  quelques  parties.  Ce  phc- 
iiamèiie,  qu'on  acbcrché  à  expliquer,  eu  l'allribuanl  à  l'edcl  de  la 
Jbudi-e,  en  regardant  ces  vitrifications  eoininc  des  restes  d'aocîdh- 
nes  forges,  esl  digne  de  toute  l'itlenlioD  du  voyageur. 

A  deux  tiers  de  la  dislaïkce  de  Vaige  à  Laval ,  sur  la  croupe   . 
d'une  colline  qui  borne  l'horizon  à  droite,  est  ArgtJitn',  remar- 
qunble  par  sou  sile ,  par  son  clocber  à  (lèche  aigué ,   et  par  ses 


Da  Maiis  à  la  Flèche,  !  !  1. ,  5  p.  f. 

(iuecclard,  4  I.  Foullolourlo ,  2  1.  La  Flèche,  5  I.  Foy.  p.  1Î3. 


DE  PARIS  A  VEIISAILLES,  4  I.  |,  3  p.  f. 
DEPARISAKAMBOUlLLET,121.,6p.  r.  p.  1Û9. 


IB2 


t>E  PARIS  A  POITIERS* 


DE  PARIS  A  POITIERS,  88  1. ,  44  p. 


De  Paris  à  Tours 

Ingrande 

a 

[f'oycz  page  150) 

'59 

{d)  Chaiellenuk 

3 

{a)  MonlbazoD 

4 

Les  Barres-de-Nimré 

5 

Sorigny 

2 

La  Tricherie 

5 

b)  Sainlc-Maure 

\ 

Clan 

4 

fc)    I^s  Ormes 

k 

(r)  Poitiers 

4 

(a)  MoNTDAzoN  (  Indre-et-Loire  )  est  agréablement  tiliM  tor 
rindrc.  Curiosités  :  Fancicn  chùleau  ;  à  */,  L  O. ,  surUrÎTe  droite 
de  \ Indre ,  la  poudrière  et  la  raflineric  i-ojale  de  Ripaull.  Cmr- 
merce  :  grains.  Pop.  1 ,200  h. 

(^)  Sainte-Mal'iie  (  Indrc-ct-Loire ) ,  riDc  ancienne ,  qui  pos- 
sède des  fabriques  de  mouclioirs  et  de  toiles  peintes.  jéuÂergie  de 
la  Posle.  Pop.  5,000  h. 

Sur  la  droite  ,  à  pou  de  distance ,  on  Ta  visiter  Péj^lise  de  Fur- 
bois ,  où  Jcanne-d'Arc  \iQt  cherclicr  sou  cpée  sur  la  tombe  d'un 
chevalier. 

(r)  Les  Ormes  (Vienne),  village  où  M.  d^Argenson  possède 
un  beau  château.  Près  des  Ormes  est  la  Hiùe  t^teartet ,  ainsi 
nomme  ,   parce  que  Descartes  y  naquit . 

{d)  CiiATELLEiiAiiT  (Vienne),  sur  la  Vienne,  avec  sous-prc- 
fecturc  ,  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  salle  de 
spectacle.  Curiosités  :  le  pont  sur  la  Vienue,  la  promenade  oiiice 
d'une  fontaine,  la  manufacture  royale  d'armes  blanches,  sa  rou- 
tellcric.  Commerce  :  coutellerie,  vins,  veaux,  anis  Tcrl,  blan- 
chisserie de  cire.  Hôtels  :  du  Grand-Turc  ,  du  Grand- Monarque , 
ilo  la  Tclc-Noirc.  Pop.  10,000  h. 

(r)  Poitiers  (Vienne),  chef-lieu  du  département,  sÀcf^c  de 
préfectui-e,  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  comroerrc , 
avec  siège  èpiscopal ,  académie  ,  école  de  droit ,  coU^e  royal , 
jardin  de  botanique,  pépinière  sur  le  cours  ,  théâtre.  Irréguli(*rc- 
ment  bâtie ,  vaste ,  et  médiocrement  peuplée,  parce qu*elle  a  dans 
son  enceinte  des  jardins  et  des  terres  labonrables»  celte  Tille  exis- 
tait avant  Jules  Clésar ,  et  montre  encore  les  restes  de  sa  splendeur 
passée.  Curiosités  :  Tancienne  église  Saint-Jean,  celles  de  Notre- 
Dame  ,  Salnt-IIilaire  ,  Sainte- Radegonde ,  dont  la  nef  est  sans  pi- 
liers; la  belle  promenade  de  Gui/ton,  la  bibliothèque  publique  de 
'?'?J)00  vol. ,  les  restes  d'un  amphithéâtre ,  les  Tcstigcs  d'un  aqué- 
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due  comtniîl  parles  Romains;  ï  '|,  )■  do  U  ville  la /Vrre  levA, 
moDument  celtique ,  masse  de  pien-es  brutes  île  30  pieds  de  lon- 
gueur, sur  IT  do  lai'geur,  Cbmmfrre;  Laine,  papier,  fie,  rii, 
fabriques  de  draps,  de  bonnetarie,  de  pelleterie.  HàUU:  d^reux, 
du  PUt-d'Elain ,  ds  la  T^te-Ifônr.  Lihrairt  :  M»*  Finart',  naîiMi 
aussi  bien  tenue  qiw'ffeommaDdable.  P.op.  31,000  b.  •      ' 

A  4  I .  O .  de  Poitiers ,  est  fmUUe,  villag«  où  se  liTra  une  b>' 
taille  entre  Alaric  et  CIotîs. 


De  PoilUrj  à  Niort ,  19  1.^,  9  p. 

3  B  Sainl-Haiient 
8  I  La  Crécbe 
:  I  Niort 

fin/tt  Toute  de  Pan'i  à  la  Roche  lU  ,  pa^  140. 


De  Poitiers  à  Ckaunat/,  13  1.  ~,  6  p.  ^ 

■onne  6  11  Coiihé  Vérac 

I  Minières  3  y  Cbaunay 

0  ,  pclilc  ville  sur  le  Clam, 


grain».  Pop.  2,300  h. 


.  P\U1S  A  ANCOULOIE,  118  1.  i,  Sg  p:  i. 

iris  k  Poitiers  (a)  Les  Maisooï-Hlanchcs 

oyeipagclCÎ)  88  {6)  RuIFec 

elle  2                 Les  Kcgrei 

.ne  4                Mansic 

linièi-es  3                Churel 

i-VKi-aB  2  (()   Angoulcme 


(j)  Rtrrte  (Charcni 
aiei;  ti'ibunal  de  prcmici 


:  ) ,  petite  ville  sur  le  ruisseau  du  Litu  . 
iliislaiwc.  CiirBUiîe' .'la  place.  Cammtrtt  : 


1G4 


d'angoul^me  k  kVBVsaon, 


gi*ains ,  bétail ,  fromage ,  marrons.  fféUi  de  U  Poste  ;  on  j 
d'excellcns  paies  de  perdreaux.  Pop.  2,100  h. 

(c)  Angoulème  f  anciemie  capitale  de  rAn^umoii , 
dier-lleu  du  département  de  la  Charente ,  possède  tm  né^  èfk 
pal  f  des  tribunaux  de  commerce  et  de  première  inrtanrc ,  une  ao- 
ciété  d'agriculture,  une  chambre  des  HMmuftcturea,  un  rotttgc 
royal ,  un  théâti*e ,  une  bibliothèque  publique.  Cmojàes  :  la  rue 
en  terrasse  autour  de  la  ville ,  les  points  de  Tue  doot  on  j  jouît ,  k 
portail  de  la  cathédrale,  la  promenade  de  BeauUeu,  la  biblioiliè- 
que ,  riche  en  manuscrits ,  les  papeteries  »  dans  le  faubomy  de 
rHouDieuu.  Commerce  :  vins,  eaux-de-TÎe  de  Cognac,  sel,  saf* 
fran  ;  fabriques  de  faïence  e( de  papier,  ffàiei  de  U  Poste,  au  bn- 
bourg  nioumeau  :  on  doit  s'y  arrêter,  parce  que  la  roule  ae  pea> 
sant  pas  dans  la  ville ,  il  faut  pour  s'y  faire  conduire  payer  un  tîen 
en  sus.  Bains  dans  les  terrains  du  château  donnant  sur  les  remparts; 
bains  médicinaux  dans  le  même  endroit.  Li6r.  Marot,  M'^'Broquîs. 
Pop.  15,500  h. 

Ruelle,  village  à  1  1.  et  'I4  »  a  une  fonderie  et  une  for^  ru^-ale 
qu'il  faut  visiter. 

Montbron,  à  G  1.  £. ,  a  des  mines  de  plauih,  des  forges,  des 
martinets,  et  3,000  h. 

Il  y  a  dans  Farrondlssemcnt  d\\ngoulcme  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  à  la  Couronne ,  à  yersmc  ,  à  Samt' 
Michel ,  à  Houlet. 

A  3  1.,  cavités  de  la  Rancogne.  Voyez  Curiosiiés  nature  Iles  des 
départemens,  à  la  fin  du  Tolume. 


COMML'NlC\TIO?l. 


D'Àneoultme  à  Auhusscn,  45  l.,  32  p.  7. 


\à)  La  Rochefoucauld  5 

Fontafie  4'(j 

:  h)  (^habanois  3  '/, 

(r)   Saint-Junien  3  '|a 

La  Barre  3 

//)  Limoges  4 


Le  Macet 
(r)  Saint-Léonard 

SauTÎat 
{/)  Bourganeuf 

La  Pouge 
{£)  Aubuaaon 


3 

3' 
4 


(tf)  Li  HocHEForcAi'LD  (  Charcntc  ) ,  petite  ville  située  sur  la 
Tardoirc  ,  patrie  de  l'auteur  des  Maximes,  —  Ccmtnerre  :  bois  , 
mcrrain ,  lattes,  fil  plat  :i  coudre.  Pop.  !{,500.  h. 


165 

(i)  C>MiRi>ii(CliareDie),  vieille  «t  peliie  ville.  CtnMtbii  te 
pont ,  qui  oCTre  une  iu«  ]>iilnre>qiic.  Pop.  1 ,000  b. 

(e)  S.isT-JuiiiM  (Haule-Vieune),  peliie  ■.Ule  sur  la  Fume, 
qui  fabrique  des  ;:anl9  ,  des  seines,  et  possède  une  Buez  jolie  pro-   ■ 
roennde ,  et  sur  le  pool  (ine  chspdie  Tisîlée  pilr  de  uambrciu  péle- 
i-ios,lo  ISaoïli.  Pi>p,6,O0OS.  ..îV 

A  3  1.  S.-0.estlapeiileTilledaAcwAi?«Ad«arf,  de  1,600b. 

(i/)LiHOGU.  Kotfetwif^e  1S6. 

(c)  9ii:iT-L^o!>i>i>  (Haiilc-VienDe),  ■DcieDin  ville  sur  la 
Vienne.  Curiositei  :  manufnclures  de  pajnen  pour  impression. 
mut  de  la  FiHle.  Pop.  5,000  b. 

(/]  Boi.natziinr  (  Creuse] ,  sur  le  Thorion.  Curioiitei  :  la  tour 
bilie,  dit-on,  pai-  Ziiîm,  Trère  de  Bajaiel,  ses  fabriques  de  pa- 
pier. Hâtelàe  ta  Posle,  renommé.  Pop.  9,500  b» 

(g)  AusussoH  (Crpupe),  peliie  ville  du  9»  ûïcle,  sur  ta  ri»« 
draile  de  ta  Ci'cuse.  Curiotitei  :  le  sile  piuoresquo  de  la  ville  en- 
lourëe  de  rochers  ,  ses  manufactures  de  tapisseries.  L^.  Bouget. 
//rffa(deUPosle.  Pop.  4,5001i. 


DE  PARIS  A  LIMOGES  ,  97  I.  ^,  48  p.  \. 

DcP.iri^KO,lé.ir» 

L'Eploe-Fauveau           î 

{/cyripavcHl)   ÎO'J, 

(c)   diilcauroui.                     4 

D'Oi-l;-an*  i  la  Feili- 

Loltier                                4 

Sainl -Aubin                5 

(^  Arficnloi.                           3-1. 

La  Mullc-Beuvron           4 

LeFay                            4 

Nouan-lo-Fuzclier           2 

Vi  II  eau -Brun                  % 

Salbi'is                            4 

Moi'tGi'ol                         s 

La  Loge                          3 

Cliantcloube                      4 

ia)  Vie.™     ■                      4 

La  Mal«,n.Bou(îe          4 

•i]    Ma,%Faj-                                3'|. 

(0   Limoges                              î 

Vatan                               4 

(a)  \iazay  { Cha-  ) ,  ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cher. 

dans  un  cnilioil  fcrlllc  cl  agréa 

le.  Commerce  :  laines,  moulons  , 

vins.  Ter,  Tiiliriqucs  do  dr.ips,  serifts.  I>op.  ô.SOO  h. 

[b]  Musir  (Indre) ,  boui'g.  Comiiuree  ;  bcsliaui. 

(<■)  Cnimi^Ror^i  (  Indre  ],  chef-lieu  de  département .  Il  fautar- 
river  dans  celle  ville  par  la  roule  de  Tours  ,  ]>our  lui  trouver  quol- 
i|ue  chose  de  pillore!M|ue.  On  voil,  à  l'oucsl ,  le  vicus  cliiteau 
Ûaoul ,  qui  lui  a  donné  son  nom  ;  au  ccnlre  sont  les  Cordclier»  , 


IGG  DE  PARIS  A  LIMOGES. 

^'rand  bâtiment  jadis  habité  par  ces  boM  pères»  et  qui  naiotcDant 
est  occupé  par  àes  pi-isonniers  et  des  gendaimes  ;  à  Vttl  tst  uo 
autre  couvent  qui  fut  un  moment  le  siège  de  la  séDalorcr'ie  ;  ri 
plus  loin  ,  à  rembi-ancbemcnt  des  routes  de  Paris  et  de  Bourses, 
csi  le  village  de  Bottrdieu ,  dont  Tabbaye  en  ruines  sert,  de  niapaMi» 
à  un  brasseur»  qui  a  tout  prés  de  là  un  établissement  somptueux  j 
la  fois  et  productif.  La  ville  de  Châtcaurouz  est  loin  d*€tre  jolie. 
Ses  rues  sont  tortueuses  ,  mal  pavées ,  mal  bâties  ;  et  en  làiver ,  à 
cause  de  la  boue  >  on  n'y  peut  marclier  sainement  qu'en  sabots. 
Mais  il  y  a  dans  ses  murs  des  familles  très  opulentes,  et  qui  ne 
doivent  leur  éclat  qu'aux  résultats  de  leurs  spéculaûoDs  *«g*ipfm 
dirigées.  Si  la  ville  n*est  pas  belle ,  elle  est  du  moin»  très  heursa- 
serocnt  située  pour  le  commerce  d'entrepôt.  Six  grandes  roulas  j 
viennent  aboutie;  et  V Indre ,  qui  coule  à  ses  pieds,  alimeoie  une 
grande  quantité  d'usines  qui  ont  été  construites  sur  ses^iords.  Lihr. 
Hoger.  Hôtels  :  Sainte- Catherine,  Saint-Jean.  Pop.  10,000  h. 

(ff)  AncE^tTOR  (Indre).  Cette  ville  est  divisée  par  la  Creuse. 
Curiosités  :  les  ruines  du  château-fort ,  attribué  a  Pcpin,  la  cirque 
antique  ,  les  coteaux  qui  ceignent  la  ville.  Pop.  3,800  h. 

(e)  Limoges  ,  ancienne  capitale  du  Limousin,  aujoard*fani  cbef- 
lieu  du  département  de  la  Haute-Vienne,  sur  la  rive  dro'ite  de  la 
rivière  de  ce  nom ,  avec  préfecture  ,  évécbé ,  hôtel  des  monnaies , 
lettre  J.,  académie  royale,  etc.,  trois  pépinières.  Curiùtâes  : 
réyéché,  bel  édifice  moderne ,  la  promenade  d^Orsaj ,  sur  Fcro- 
placenicnt  d'un  amphithéâtre ,  ouvrage  des  Romains,    celle  de 
iMontmaillc ,  l'allée  de  Fourny,  la  cathédrale,  l'église  SaÎBt-Mar^ 
tial,  le  tombeau  du  prélat,  fondateur  de  cette  église,  la  foulaine 
d'Angoulcme,  la  bibliothèque,  le  musée  d'histoire  naturelle,  foia- 
meree  :  chevaux  estimés ,  fabriques  de   petites  étoffes ,    groaaes 
toiles,  di-oguels,  mouchoirs;  nux  euvirons,  papeteries,  forges, 
ti*élileries  de  fer.  Hôtels  :  du  Péri^ord,  de  la  Pyramide,   ^«r/jr/ 
publics  de  la  Comédie,  du  |>ont  Saint-Martial  sur  la  fien/te;  Ivùns 
Chinois,  rue  Blanc-Léger.  Libraire:  Draperron. 
Pop.  2-2,000  h. 

Isle,  à  I  1.  ij,  de  Limoges,  la  Hibière ,  à  la  même  diManre  , 
ont  d'importantes  pajwteries  que  le  voyageur  curieux  doit  visiter. 
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COMMUlfICATlOIf. 


De  Limoges  à  Angouléme ,  33  1.  7,  H  p.  j. 

La  Barre  4      R  FonUlie  3  •/, 

Saiol-Junien  ^  v.  p.  1 65  )     3      [I  Larochefoucauld  (v. p.  1 64)  4  'jl, 
Chabaimois  3*ja  ]l  Angoulême  (  v.  p.  164  )      5 


DE  PARIS  A  GUÉRET,  117  1.  j,  68  p.  f 


De  Paris  â  Limoges  97  '/, 
Mazet  3 

{a)  Saint-Lëonard  3 

Sauvîat  3 


{à)  Bourganeuf  3*/i 

DrouiUe  4 

(e)  Gvèmt  3*/, 


(à)  Saint-Léonird.  ^oy^t  page  165. 

(b)  BouRGAiTEUF.  A^oy^z  pagc  165. 

(c)  Guéket  (Creuse),  chef-lieu  de  département,  entre  la  Creuse 
et  la  Gartempe ,  a  des  rues  assez  belles ,  une  bibliothèque  ,  une 
pépinière  départementale,  un  collège.  Curiosités  :  aux  enTÎroDS, 
sites  variés ,  Las-Peynas  (  les  pierres  )  ;  au  bas  du  Piiy-de-Gaudi 
et  à  l'E.  de  Guéret ,  les  ruines  d'un  vaste  château.  Hôtels  :  la  Croix- 
-d*Or,  avec  belles  remises. et  écurie;  de  Saint- Françoiâ ,  et  Poste 
lorale  de  chevaux,  remises  et  écuries.  Lih,  Dugenest. 


DE  PARIS  A  CHATEAUROUX, 

65  1.,  32  p.  |.  Voyez  page  165. 


COMMUNICATIONS^ 

De  Châteauroux  à  Tours,  27  1. ,  13  p.  7. 


(a)  De  Châteauroux  à  Bu- 

zancois  5 

(è)  Cltâtillon-sur-lndre  6 


(c)  Loches  C 
Cormeiy  5 

[d)  Tour*  5 


1 58  DE  HAHBlft  A  SAIHT-cAhK. 


De  Dreux  à  lUgmmktrdf  14  1. 9  7  p. 


MonriUelte  Z  \  Saiai  Jc^  to  Mt^^w         % 

(«)  CbéteanBeuPen-Cliiaie-^      |R«pMlvi  4 

rais  3 


(a)  CB4TiAunvr-iH-GaiMnAii  (Eiire-ei-LMre)»|Mlilt 
merçaDte,  qui  a  des  tanoeriety  des  wf ginTiM ,  w  liii    1  ■■■■» 


une  bibliothèque  de  6,000  toI.  »  et  4,000  h.  ^ 


Zl^  Z>yviijr  a  Manies,  10  1.  7,  5  p.  j. 

Houdan,  &  1.  Septeuil,  3  1.  Mantes,  3  l.  ■!..  f^aym  peye  II. 


D^  Bellesme  au  Mans,  14  1.,  7  p. 


Saint-Génie  4 1        Saviné 

(a)  Boonétakle  >  0  (Q  Le  Maa 

(a)  honvkikMM  (Sartbe),  petite  TÎDe.  CWwmUt ;laa 
le  chAteau  ^bîque.  Commerte  :  \Àà,  bertÎMDU  Va^.  4,000  k 
{b)  La  MàRS.  ^'byra  page  tOO. 


4 
% 


De  Manurs à  Sami-Céme  (a)/^  1.  f  p. 


(m)  SAi«T-G6n(Saftbe)«teBtoarédHMiflii»«AilipbiM, 
jouit  d'un 


U  rmii^f'Samê^Cdme.  Il  m  d»  JoBea  immom.  €MM^ 
H.  E.JeabM     —  -  .  ^ac^       ^ 


duJMMMOi,  iem«Me»yiiK,  tdkl:«» 
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DE  PARIS  AU  MANS,  50  1.  i,  25  p.  ^. 


Serres 
Versailles 
Coignièi'es 
(a)  Rambouillet 
16)  Épemon 
(c)   Maiutenon 
(<0  Chartres 


2 
4 

3 

2 

4«/, 


t^' 


^^)  Courrille 

Montlandon 
{/)  Nogent-k-Rbtrou 
(g)  La  Ferté-Bemai'd 

Conneré 


4*(, 
4 
5 
5 


Saint-Mars-la-Bniyère  2'|, 
(^  Le  Mans  3*|, 


(a)  Rambouillet  (Seioe-et-Oise),  petite  ville  assez  agréable. 
Curtoiùe's  :  le  parc ,  la  garenne  royale ,  rétablissement  des  moutons 
d'Espagne ,  le  château  ;  dans  l'appartement  du  roi ,  pièce  d'entrée, 
2  tableaux  :  Pénélope  et  ses  amans ,  de  Flamael  ;  la  Mori  de 
Pompée ,  par  <£renet  ;  dans  la  salle  à  manger ,  2  tableaux  de  Ba- 
chelier ;  dans  le  premier  salon ,  Achille  et  le  centaure  Chiron, 
de  Lépicié,  V Enlèvement  de  Proserpine ,  de  Coypel;  dans  le  se- 
rond  salon ,  Diane  au  retour  de  la  chctsse  ;  dans  le  cabinet  de  to^• 
Iclte ,  Diane  et  Actéon  ;  au  deuxième  étage  et  dans  les  apparte- 
mens  des  princes,  un  paysage  de  Bidault,  un  tableau  de  Yalen- 
cienncs;  dans  Tune  des  ailes  du  palais  du  roi,  la  chambre  où 
mourut  François  l'^'^  ;  dans  la  chapelle  du  château ,  le  tableau  de  la 
Purtjication ,  de  Juinnes,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  chapeaux 
et  dentelles.   Pop.  3,000  h. 

[i)  Epernon  (Eure-et-Loir),  petite  ville,  au  pied  d'une  col- 
line, dans  un  vallon  fiais  et  riant,  arrosé  par  divers  ruisseaux. 
Curiosité  :  les  ruines  du  chàleau-fort  qu'y  lit  construire  Hugues 
<^pet.  l*op.  1,530  h. 

ir)  Mai\tc>ox  (Eure-et-Loir),  ville  érigée  en  marquisat  par 
Luuls  XIV,  qui  en  fit  don  à  Fiançoise  d'Aubigné,  qui  en  prit  le 
nom.  Curiosité  :  les  restes  de  Taquéduc  entrepris  en  1684,  pour 
conduire  à  Versailles  les  eaux  de  la  rivière  d'Eure.  Commerce  : 
farines.  Pop.  1,500  h. 

[d)  Chartres.  Foyex  page  155. 

(e)  CouRviLXE,  bourg.  Curiosité  :  le  château  de  yHlebon,  on 
mourut  SuUv. 

(J^  NoGK>T-LK-KoTROu  (Eurc-ct-Loir ) ,  sur  X Huisne ,  est  en- 
touré de  coleaux  gracieux.  11  possède  un  tribunal  de  première 
instance  ,  une  bibliothèque ,    un  collège.  Curiosité  :   la  cascade 
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formée  par  la  rivière  d'Huisnc  ,  a  l'entrée  de  la  tîIIc.  Ce 
chanvre,  charbon  ,  fabrique  de  drogueM,  étamines,  etc.  ,  excel- 
lentes ccrevisses.  Auberges  :  le  Soleil-d'Or,   le  DauphÎD.  Pop. 

r,,900h. 

{g)  La  Fcrté  Bermàrd  (Sarlhe),  ville  autrefois  fortifiée.  Cm- 
riosUés  :  ses  promenades,  ses  manufactures  de  toiles.  Elle  possède 
une  petite  bibliothèque,  //otei  du  Chapeau-Rouj^.  Pop.  3,800  k« 

(h)  Le  Mans,  grande  et  ancienne  ville,  chef-lieu  du  dépMlc- 
ment  de  la  Sarthe ,  siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de 
commerce,  avec  chambre  de  manufactures,  collège  rojal,  saUe 
de  spectacle.  Elle  est  situéeau  confluent  de  la  Sarllieet  de  l'Hnne. 
Curiosités  :  la  place  des  Halles ,  la  halle  en  rotonde ,  U  cathédrale, 
gothique  superbe ,  la  maison  qu'habita  Scarron ,  TbMel  éê  la  pré- 
lecture,  rhôtel-dc-ville ,  le  collège,  les  églises  de  la  Visitation, 
<ie  la  Couture ,  le  séminaire,  la  bibliothèque  publique,  de  41 ,000 
volumes ,  de  plus  de  7  00  manuscrits ,  la  promenade  des  Jatohims, 
ombragée  de  tilleuls  en  quinconce,  et  celle  du  Greffier,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Sarthe.  Les  poulardes  dites  du  Mans  s*sppréleDt 
à  la  Flèche,  et  non  au  3Ians,  comme  on  le  croit  rulgairâment. 
Commerce  :  grains,  fèves,  bestiaux,  graines  de  trèfle,  bougies 
renommées,  étamines,  couvertures.  Etablisseroeas  de  bains  pu- 
blics ,  dont  2  modernes  très'élégans.  Hôtels  :  le 'Croissant,  place 
des  Halles ,  le  Dauphin  ,  la  Boule-d'Or.  Libraires  :  MM.  Pescbe , 
Bclon.   Pop.  19,000  h. 

OrvnAGE  A  coNsiLTER.  M.  Pcschc ,  pharmacien  à  la  Flccbe  , 
s'occupe  d'un  Dictionnaire  historique  et  statistique  du  depariemetâ 
<le  la  Sartlie.  U  promet  d'olTrir  des  renseignemens  nondireux  ei 
cxacis. 


DE  PAULS  AL  M.VNS, 

!i*  route,  par  Versailles,  Dretix  et  Morta^e, 

5G  1.  i,  28  p.  ^. 

De  Paris  à  Mortagne,  38  I.  '/,.  Foyet  p.  lOS.BdkiliM;,  4  I.  V 
De  Hcllesmc  au  Mans,  14  1.  /'&yrx  |>age  158. 


t« 


DE  PAAlS  A  kAHIOtILLtf .  l6l 

coiii<iuneATiDNs , 

Du  Mania  Laval,  171.  \,  8  p.  7. 

Coulan*  4  '|,  Il  Vaige  t 

(a)  SaÎDt-Dcaisd'Or^ea     S       |1  LaïaHw.p,  108)  â 

(a)  ^iiNT-DiHis  d'Oiquu  (  Sarilie  ) ,  TÎllige.  Ciirietitt  :  des 
rroi»M  de  l'auberge  de  la  Posie,  belle  Tuenirlelxûs,  les  fiants 
cl  les  niiaes  du  couTeni  que  les  Cbnrlreui  possédaient  prés  de  cet 
endroit;  les  rocLers  d'Orques  à  'I4  de  I. ,  qui  Jbrment  une  croupe 
escarpée  de  1 50  toUes  au-dessus  de  la  mer. 

A  1  I.  N.,  sur  un  moniicule,  esl  la  pelite  TiUe  à«  Samle- 
Saunais ,  que  le  voyageur  curieux  Tbilcra.  Siie  aéré,  château  à 
denii  ruiné,  remparts  qui  pi-éscutenl  quelque  chose  de  bien  mer- 
veilleux ,  une  véi'ilable  vilrilicatinn  dans  quetquca  parties.  Ce  phc- 
iioniène,  qu'on  acbcrché  a  expliquer,  eti  rallribuanlà  l'cflèt  de  la 
Toudie ,  en  rcgai-dant  ces  vltrificalions  comme  des  restes  d'ancîi^- 
nes  Torges,  esl  digne  de  toule  l'atlenljon  du  vojageui-. 

A  deux  ùers  de  la  dislance  de  Vaige  à  Laval,  sur  la  croupe 
il'une  colline  qui  borne  l'horiion  b  droite ,  est  Argentrè,  remar- 
quable pai'  son  site ,  par  sun  clocher  à  flèche  aïguê,  et  par  ses 
can-iéi'Cs  de  marbre. 


Dix  Mans  à  la  Flèche,  11  1. ,  6  p.  f. 

GueeoWd,  4  I.  Foullciourtc,  î  1.  La  Flèche,  5  l.  Foy.  p.  1Î3.     \ 


DE  PARIS  A  VEllSAILLES ,  4  1.  f ,  2  p. 


nEPARISAHAMBOUlLLET,l21.,  6  p.  F.  p.  109. 


iiy2 


DE  PARK  A  POITIERS^ 


DE  PARIS  A  POITIERS,  88  1. ,  44  p. 


De  Paris  à  Tours 

Ingrande 

3 

(  f'oyez  page  1 50  ) 

'59 

(</)  Chaiellertuk 

'\a)  Montbazon 

4 

Les  Barres-de-Nîntrr 

Sorlgny 

2 

La  Tricherie 

h\  Sainle-Maurc 

i 

Clan 

ic:')    I^s  Ormes 

4 

[t]  Poîticra 

[a)  Montbazon  (  Indre -el-Loirc  )  est  agréablement  ailué  sur 
l'Indre.  Curiosités  :  l'ancien  château  ;  à  'j,  1.  O. ,  surU  rîre  droite 
de  V Imire ,  la  poudrière  et  la  raflineric  i*ojalc  de  Ripault.  Com- 
merce :  j;raiiis.  Pop.  1,200  h. 

[h]  Saixte-Mauue  (  Indi-c-ct-Loirc) ,  tîUc  ancienDe  »  qui  pos* 
sède  des  fabriques  de  mouchoirs  et  de  toiles  peÎDtes.  jtuherge  de 
la  Poste.  Pop.  ?,000h. 

Sur  la  droite  ,  à  peu  de  distance ,  on  Ta  vuiter  PÔïçImc  de  Fitr- 
hois  ,  où  Jcanne-dWrc  vint  chercher  sou  épce  sur  la  tombe  d'un 
chevalier. 

(r)  Les  On  MRS  (Vienne),  village  où  M.  d'Argcnson  possède 
un  beau  château.  Près  des  Ormes  est  la  H<ue  Dtscartes ,  ainsi 
nommé  ,  parce  que  Descarlcs  y  naquit . 

(</)  C^nATRi.i.EKAi  1  T  (  Vicnue  ) ,  sur  la  Vienne  g  arec  sous-pré- 
fccturc  ,  1  ribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  salle  de 
spectacle.  Curiosiles  :  le  pont  sur  la  Vienne,  la  promenade  omèe 
d'une  fontaine,  la  manufacture  royale  d'armes  blanches ,  sa  cou- 
tellerie. Commerce  :  coutellerie,  vins,  \eaux,  ants  Tcrl,  blan- 
chisserie de  cire.  Hôtels  :  du  Grand-Turc  ,  du  Grand-Mcmarque , 
de  la  Tète-Noire.  Pop.  10,000  h. 

(r)  Poitiers  (Vienne),  chef-lieu  du  département,  siège  de 
préfcctui*c,  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  coomiercc , 
ave<'  siège  épiscopal ,  académie  ,  école  de  droit ,  collège  royal , 
jardin  de  botanupie,  ])èpinièrc  sur  le  cours,  théâtre.  Irrêgulirrc- 
incnt  bâtie  ,  vaste  ,  et  médiocrement  peuplée,  parce  qu'elle  a  dans 
son  enceinte  des  jardins  et  des  terres  labonrables»  celle  YÎIIe  exis- 
tait a\ant  .Iules  C^sar ,  et  montre  encore  les  retlesde  sa  splendeur 
))asséo.  Curiosités  :  TamMcnne  église  Saint-Jean,  celles  de  Notre- 
Dame  ,  SHÎnt-Hilaire  ,  Sainte- Hadef;ondc ,  dont  la  nefcsl  sans  pi- 
liers; la  belle  promenade  de  Guitton,  la  bibliothèque  publique  de 
'?'?,000  vol. ,  les  restes  d'un  amphilhcâlrc ,  les  vestiges d* un  aqiiè- 
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duc  ccHitirmt  parle*  nomaùu;  à  '(,1.  da  la  ville  U  Pârrre  Uvâi, 
muDumenl  celtique,  masse  de  pien-ea  IinilFs  de  30  pieds  de  lon- 
^eur,  sur  17  de  laigeur.  Commerte : 'Laxœ ,  papier,  bc,  rii, 
fabriques  de  di-aps,  de  boanelarîc,  de  pelleterie.  Héteb  :  OEtniai, 
du  Plal-d'Elaiii ,  de  U  Têle-Noire.  Libraire  :  M»<  Finvt',  nuùwa 
. aussi  bicD  tenue  que' péconunandalile.  Ppp.  31,000  !>.•      ' 

A  4  1.  O.  de  Poitiers ,  est  ymUlU,  viliage  où  se  livra  une  ba- 
taille  entre  AUric  et  CIotIs. 


De  Poitiers  à  Niort,  19  I.  7,  9  p.  7. 

CrouCellc  3  II  Salat-Maixent 

Luiignan  6  D  La  Crèclie 

Ville-Dieu  du  Perron  3  I  Niort 

fot/et  roule  de  Paru  à  Ut  Rochelle  ,  page  MO. 


De  Poitiers  à  Chaiinay,  13  1-7,6  p.  ^ 

iToone  6  |l  Coiiiié  Vérac 

[!S  ]tl  inièrcs  3  |  Cbauoaj 

Veto»!  (  Vïpnnt) ,  pclUe  ville  sur  le  Clam 
.  Pop.  2,300  h. 


t  P.VRIS  A  ANGOULEME,  II8  l.  ^,  Sgp;^. 


Pe  Paris  à  Pûilitrs 

88 
2 

4 

(i)   Hufrco 
Mansie 

Les  MiDi«.-es 

Coulié-Vùrae 

3 
S 

=  ■(> 

Churet 

(0   Angoulèuje 

[*)  UïrFïc  (Chai-cn 
avec  tribunal  de  premic 

e),  pelil 

c  ville  sur  le  ruisseau  du   l 
.  CiiriotUè!  la  pince .  Comme 

1G4  d'ahgoulême  a  aubvssoii. 

gi-ains ,  bétail ,  fromage ,  marrons.  HéUl  de  U  Poste  ;  QB  j  mmofe 
<l*exccllens  pàtcs  de  perdreaux.  Pop.  2,100  h. 

(r)  Angoulème,  ancieraie  capitale  de  l'Anj^umoîs ,  nuûnicoiBt 
cbef-licu  du  département  de  la  Charente ,  possède  im  siugje  épÎMo- 
pal ,  des  tribunaux  de  eommei-ce  et  de  première  instance ,  une  so- 
ciété d'agriculture,  une  chambre  des  maniifarture» y  on  coUci^c 
royal ,  un  théâtre  ,  une  bibliothèque  pulïlîqiie.  Curiosàes  :  la  rue 
en  terrasse  autour  de  la  ville ,  les  points  de  Tue  doot  oa  t  jouit  »  le 
portail  de  la  cathédrale,  la  promenade  de  Beaulieu,  la  bîblioibè- 
quc ,  riche  en  manuscrits ,  les  papeteries  y  dans  le  faubourg  de 
riiouDieau.  Commerce  :  vins,  eaux-de-vie  de  Cognac,  sel,  laf- 
frau  ;  fabriques  de  faïence  e(  de  papier.  I/àiei  de  la  Poste ,  au  b«- 
bourg  l'Houmcau  :  on  doit  s'y  arrêter,  parce  que  la  route  De  pas- 
sant pas  dans  la  ville ,  il  faut  pour  s  y  faire  conduire  paver  un  tiers 
en  sus.  Bains  dans  les  terrains  du  château  donnant  sur  les  remparts; 
bains  médicinaux  dans  le  même  endroit.  Li6r.  Marol,  M**Broquîs. 
Pop.  15,500  h. 

Ruelle,  village  a  1  1.  et  '/4  ,  a  une  fonderie  et  une  forge  rurale 
qu'il  faut  visiter. 

Montbron,  à  G  1.  £. ,  a  des  mines  de  ploub,  des  forges,  de» 
martinets,  et  3,000  h. 

Il  Y  a  dans  T arrondissement  d'Angoulcme  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  à  la  Couronne  ,  à  Sertmc  »  à  Samt- 
Michrl  t  à  Roulrt. 

A  3  1.,  cavités  de  la  Ranrogne.  Voyez  CwriosiUs  naturelles  des 
de'parlemtns»  à  la  (in  du  Tolume. 


COMMLNICATIO?!. 

D'Angoultme  à  Axihixsscn,  45  L,  22  p.  7. 


,rt)  La  Rochefoucauld  5 

Fontafie  4'', 

■.  h)  Chabanois  3  'jf, 

(r)    Saint-Junicu  3  '/, 

La  Barre  3 

//)   Limoges  4 


Le  Macct  3 

(^)  Saint-Léonard  -'» 

SauTÎat  3 

(/)  Dourganeuf  3  '  * 

La  Pouge  4 

{£]  Aubusion  ^ 


(tf)  Li  UocHEPorcAi i.i>  (Charente),  petite  ville  située  sur  la 
Tanloin  ,  patrie  de  Taulcur  des  Maxifnet. —  Commerre  :  lioi*  , 
niorrain,  lattes,  fil  [ilat  à  coudre.  Pop.  3,500.  h. 
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(è)  Cbabanois  (  Charenie  ) ,  Ticille  et  petite  ^ille.  Cvriosite  :  le 
pont  y  qui  offre  une  vue  pittoresque.  Pop.  1 ,000  b. 

(r)  SAiNT-JuniBN  (Haute- Vienne),  petite  ville  sur  la  Viemu, 
qui  fabrique  des  gants  ,  des  serges ,  et  possède  une  assez  jolie  pro- 
menade ,  et  sur  le  pont  une  chapelle  visitée  par  dts  nombreux  p<&le- 
i*insy  le  15  août.  Pop#5,000h.  „  ^y^ 

A  2  1.  S.-O.  est  la  petite  ville  do  Rochechouart ,  de  I96OO  h. 

\d)  Limoges,  f^oy^z  pap^e  166. 

{e)  SAixT-LÉoNàBD  (  Haute -Vienne  ),  ancienne  ville  sur  la 
Vienne.  Curiosités  :  manuBictures  de  papiers  pour  impression. 
NéUi  de  la  Poste.  Pop.  5,000  b. 

(/)  BouRGàifBUF  (  Creuse) ,  sur  le  Tborion.  Curiosités  :  la  tour 
bâtie,  dit-on,  par  Zizim,  frère  de  Bajazet,  ses  fabriques  de  pa- 
pier. HStelAe  la  Poste,  renommé.  Pop.  2,500  b» 

[g)  AuBusfiON  (  Creuse  ) ,  petite  ville  du  9*  siècle ,  sur  la  riv^ 
droite  de  la  Creuse.  Curiosités  :  le  site  pittoresque  de  la  ville  en- 
tourée de  rochers,  ses  manufactures  de  tapisseries.  Lia»  Bouget. 
Notelde  la  Poste.  Pop.  4,500  h. 


DE  PARIS  A  LIMOGES  ,  97  1.  ^ ,  48  p.  | 


De  Paris  à  Orléans 

L*  Epine-Fauvcau 

(  f'oî/fz  paijc 

147) 

29  «1. 

W 

ChâleaurouiL 

• 

D'Orléans  à  la 

Ferlé- 

Loi  lier 

Sain(-.\ubin 

5 

(^ 

Argenton 

3'|. 

La  Mollc-Beuvron 

4 

Le  Fay 

Nouan-lc-Fuzel 

ier 

9 

Villeau-Bnm 

Saibris 

4 

Morlerol 

La  Loi;c 

3 

Chanlcloube 

a)   V  icrzon 

4 

La  Maison-Rouge 

[ù)   Massay 

2'/. 

(0 

Limoges 

3 

Va  tan 

4 

(a)  Yjerzon  (Clicr),  ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cher, 
dans  un  endroit  ferlilc  et  agréable.  Commerce  :  laines,  moutons  , 
Tins,  fer,  fabriques  do  draps,  serges.  Pop.  5,800  h. 

{h)  Massay  (Indre)  ,  bourg.  Commerce  :  bestiaux. 

(r)  CiuTEAUr.oiJx  (Indre),  cbcf-lieu  de  département.  Il  faul-ar- 
river  dans  celle  ville  par  la  roule  de  Tours  ,  pour  lui  trouver  quel- 
que chose  de  pillorcsque.  On  -voit,  à  Toucst ,  le  vieux,  cbâleau 
Kaoul ,  qui  lui  a  domié  son  nom  ;  au  centre  sont  les  Cordeliers  , 
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^'rand  bâtiment  jadis  habité  par  ces  bon»  pères ,  et  qui  nuialciufii 
est  occupe  par  àcs  prisonniers  et  des  gcndaimes  ;  à  Tesi  e<it  un 
autre  couvent  qui  fut  un  moment  le  siège  de  la  séoatorcrie  ;  n 
plus  loin  ,  à  r embranchement  des  routes  de  Paris  et  de  Bourçfs, 
est  le  village  de  Botardieu  ,  dont  Tabbaye  en  i  uines  sert  de  magasin» 
à  un  brasseur,  qui  a  tout  près  de  là  un  établi&scmcmt  somplueui  a 
la  fois  et  productif.  La  ville  de  Chàteauroui  est  loin  d*ctre  jolie. 
Ses  rues  sont  tortueuses  ,  mal  pavées ,  mal  bâties  ;  et  en  kiTcr,  a 
cause  de  la  boue ,  on  n'y  peut  marclier  sainement  qu'en  sabots. 
Mais  il  y  a  dans  ses  mui*s  des  familles  très  opulentes,  et  qui  mr 
doivent  leur  éclat  qu^aux  résultats  de  leurs  spéculations  sagemcat 
dirigées.  Si  la  ville  n*est  pas  l>elle,  elle  est  du  moio»  très  heuroH 
sèment  située  pour  le  commerce  d'entrepôt.  Six  grandes  roules  r 
viennent  aboutii>;  et  X Indre ,  qui  coule  à  ses  pieds,  alimeoie  mie 
grande  quantité  d'usines  qui  ont  été  consUniitessur  seslxMrds.  Uhr. 
Hogcr.  Hôtels  :  Sainte- Catherine,  Saint-Jean.  Pop.  10,000  h. 

{(C)  Ai\GB.<«TON  (Indre).  Gilte  ville  est  divisée  par  la  Creuse. 
Curiosités  :  les  ruines  du  chatcau-fort ,  attribué  à  Pépin ,  le  cirque 
anti({uc  ,  les  coteaux  qui  ceignent  la  ville.  Pop.  3,800  h. 

(e)  Limoges  ,  ancienne  capitale  du  Limousin,  anjourd'lni  chef- 
lieu  du  département  de  la  Haute-Vienne,  sur  la  rive  droite  de  la 
rivière  de  ce  nom  ,  avec  préfecture ,  évécbé ,  hôtel  des  monnaies , 
lettre  J.,  académie  royale,  etc.,  trois  pépinières.  Cyriasites  : 
réycché ,  bel  édifice  moderne ,  la  promenade  d^Orsay ,  sur  rem- 
placement d*un  amphithéâtre ,  ouvrage  des  Romains,  celle  de 
Moniniaillé,  Tallée  de  Fourny ,  la  cathédrale,  Téglise  Saînl*Mar- 
tial,  le  tombeau  du  prélat,  fondateur  de  cette  église,  la  Ibnlaine 
d'Angoulèmc,  la  bibliothèque,  le  musée  d'histoire  naturelle.  Cmr- 
fnerce  :  chcyaux  estimés,  fabriques  de  petites  élofles ,  grossci 
toiles,  drogucts,  mouchoirs;  aux  environs,  papeteries,  forges, 
t refiler ies  de  fer.  Nô/ets  :  du  Péri;;ord ,  de  la  Pyramide,  ^étimg 
publics  de  la  Comédie ,  du  jwnl  Saint-.Martial  sur  la  rietmt  ;  bain» 
Chinois,  rue  Blanc-Léger.  Libraire:  Draperron. 
Pop.  '^-2,000  h. 

Iste ,  ù  1  1.  'Il  de  Limoges,  la  Rihière ,  à  la  même  distance  , 
ont  d'importantes  papeteries  que  le  voyageur  curieux  doit  visiter. 
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COMMUNICATlOll. 


De  Limoges  à  Angouléme ,  23  1.  7,  11  p.  |. 


La  Barre  4 

SaiQt-Jiiiiien1[v.  p.  165  )     3 
Chabannois  3*1: 


Footafie  3  ■/, 

Larochefoucauld  (v. p.  1 64]  4  ']« 
Angoulème  (  v.  p.  164  ]      5 


DE  PARIS  A  GUERET,  117  1. 1,  58  p.  f 


De  Paris  â  Limoges  97  '/a 

Mazet  3 

{à)  Saint-Léonard  3 

Sauvîat  9 


{h)  Bourganeuf  d>|a 

DroidUe  4 

{e)  Guéret  3  «/a 


{à)  SAiNT-LÉoNàRD.  f^oy^t  page  165. 

(b)   BouRGAFfEUF.  A^oy^z  page  165. 

(r)  GuÉKET  (Creuse),  chef-lieu  de  département,  entre  la  Creuse 
et  la  Gartempe ,  a  des  rues  assez  belles ,  une  bibliothèque  ,  une 
pépinière  départementale,  un  collège.  Curiosités  :  aux  euTirons, 
sites  variés ,  Las-Peyras  (  les  pierres  )  ;  au  bas  du  Pny-de-Gaudi 
et  à  TE.  de  Guéret ,  les  ruines  d'un  vaste  château.  Hôtels  :  la  Croix- 
-d'Or,  avec  belles  remises. et  écurie;  de  Saint-François,  et  Poste 
royale  de  chevaux,  remises  et  écuries.  Lih*  Dugenest. 


DE  PARIS  A  CHATEAUROUX, 

65  1.,  32  p.  ~,  Voyez  page  165. 


COMMUNICATIONS.- 

De  Châteauroux  à  Toars,  27  1. ,  13  p.  7. 

{a)  De  Châteauroux  à  Bu-         il  (r)   Loches  G 

zancois  5  1  Cormei-y  5 

■  Il  ' 

{é)  Cliâtillon-sur-lndre  6  ||  {d)  Tours  5 
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De  Dreux  à  Regmmktrd,  14  1.,  7  p* 

I-  .  •  .- 

Monrilletté  S  II  Saiiil-Jeui-det-ll«r|cn'  h 

(«)  GliAteaimeiif-«o-CliiDie-_      |  Rf  g—hwi  4 

rais  3 

(a)  CiiTEAuiirap-Eii-GaiiiiAAU  (Eiire-et-Loir«)9filila 
merçante,  qui  a  des  tamienet»  des  mégiaieriM»  ûm  tn 
une  bibliothèque  de  6,000  roi.  »  et  4»000  h. 


De  Dreux  à  ManUs,  10  1.  7,  5  p.  \. 

Houdan,  &  1.  Septeuil,  3  1.  Mantes»  3  l.  ■/••  f^«ymp^e  ff , 


De  Bellesme  au  Mans,  14  1.,  7  p. 

Saint-Game  4  1        ^mmà  4 

(a)  BonnétaUe  HW^ m*  ^ 


(a)  BoKiiiTÂiLB  (Sarthe)»  petite  nUe.  Cmmiêùzïm 
le  château  gothique.  Coimiteree  :  W,  beetianu  P^  4^800  h» 
(A)  LiMàMS.  A'bytespage  160. 


De  Mmuurs à  SmàU-X^ime  (a),  4 1. 1  p. 

(«)  SAfirr-GAai(Saithe)MeBtoaréa'ia»ifÉih» 
H.  E.Jea'  -■ -  ^ 


t • 


jouit  d'un 


:4PMf.  IU4»lolieaMkQM.€MM«Tè*Ll. 

■aWiriaiHi.  ^fft 


DE  PARIS  AU  MANS. 
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DE  PARIS  AU  MANS,  60  1.  V,  25  p.  |. 


Sèvres 
Versailles 
Coignièi*es 
(a)  Rambouillet 
(.3)  Épemon 
(r)   Maiutenoa 
(li)  Chartres 


2 

4 

3 
2 

4«/, 


'it 


^e)  Courrillc 

Montlandon 
(/^  Nogent-le-Rbtrou 
[g)  La  Ferté-Bemard 

Gonneré 

Saint-Mars-la-Bruyère  2 
(^  Le  Mans  3 


4'1, 

4 

5 

5 

4 


(a)  Rambooillbt  (Seine-et-Oise),  petite  ville  assez  agréable. 
CvariosiU's  :  le  parc ,  la  garenne  royale ,  l'établissement  des  moutons 
d'Espagne,  le  château  ;  dans  l'appartement  du  roi,  pièce  d'entrée, 
2  tableaux  :  Pénélope  rt  ses  amans ,  de  Flamael  ;  la  Mort  de 
Pompée ,  par  £renet  ;  dans  la  salle  à  manger,  2  tableaux  de  Ba- 
chelier ;  dans  le  premier  salon ,  Achille  et  le  centaure  Chùron, 
de  Lcpicic,  \ Enlèvement  de  Proserpine ,  de  Covpel  ;  dans  le  se- 
cond salon ,  Diane  au  retour  de  la  chasse  ;  dans  le  cabinet  de  toi- 
lette ,  Diane  et  Actéon  ;  au  deuxième  étage  et  dans  les  appai^e- 
nicns  (les  princes ,  un  paysage  de  Bidault ,  un  tableau  de  Yalen- 
cienncs;  dans  Tune  des  ailes  du  palais  du  roi,  la  chambre  où 
mourut  François  \^'  ;  dans  la  chapelle  du  château ,  le  tableau  de  la 
Purtjîcation ,  de  Juinncs,  etc.  Commerce  :  fabriques  de  chapeaux 
cl  dentelles.   Pop.  3,000  h. 

{6)  Eper>o>  (Eure-et-Loir),  petite  ville,  au  pied  d'une  col- 
line, dans  un  vallon  frais  et  riant,  arrosé  par  divers  ruisseaux. 
Curiosité  :  les  ruines  du  chàleau-fort  qu'y  fit  constiTiire  Hugues 
<^^pel.  l*op.  l,5IK)li. 

(r)  Maimeno^  (Eure-et-Loir),  ville  érigée  en  marquisat  par 
Louis  XIV ,  qui  en  (il  don  à  Fiançoise  d'Aubigné,  qui  en  prit  le 
nom.  Curiosité  :  les  restes  «le  Taquéduc  entrepris  en  1684,  pour 
conduire  à  ^'ersaiUcs  les  eaux  de  la  rivière  d'Eure.  Commerce  : 
fai'ines.  Pop.  1,500  h. 

(d)  Cu  AU  THES.  Foyez  page  155. 

{e)  CouuviELE,  bourg.  Curiosité  :  le  château  de  Fille  bon,  où 
mourut  Sullv. 

(y^  NoGENT-LK-KoTROU  (Eurc-ct-Loir  ) ,  sur  \ Huisne ,  est  cn- 
lourc  de  coleaux  gracieux.  Il  possède  un  tribunal  de  première 
instance  ,  une  bibliothèque ,    un  collège.  Curiosité  :    la  cascade 
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formée  par  l.i  rivière  d'Huisnc  ,  à  i'cnlréc  de  la  ville.  Commerce  • 
chanvre,  charbon  ,  fabrique  de  drogucU,  étaniincs,  clr.  ,  cirrï- 
lenlcs  écrevisseft.   Auberges  :  le  Soleil-d'Or,  le  Dauphin.  Pop. 

r,,90ob. 

■^)  La  Fcrté  RERMAnn  (Sarihe),  ville  autrefois  fortinée.  fu- 
riosUe's  :  SCS  promenades,  sesmanufactures  de  toiles.  EUe  possède 
une  petite  bibliothèque,  //oie i  du  Cliapeau-Rouge.  Pop.  3,800  b. 

;A)  Le  Ma!cs,  grande  et  ancienne  ville,  chef-lieu  du  départe- 
ment de  la  Sarthe ,  siège  de  tribunaux  de  première  instance  et  de 
rommerre,  avec  chambre  de  manufactures,  collège  roTml,  salle 
de  speciacle.  Kllc  est  siluécau  confluent  de  la  Sarthe  et  de  THuivie. 
Curiosités  :  la  place  des  Halles ,  la  halle  en  rotonde ,  U  calhèdnley 
gothique  superbe,  la  maison  c|u*habita  Scarron,  l'hôtel  delà  pré- 
fecture ,  rhotel-de-ville  ,  le  collège,  les  églises  de  U  Visîtetioii, 
de  la  Couture ,  le  sèminaii-o,  la  bibliothèque  publique,  de  4 1 ,000 
volumes ,  de  plus  de  7  00  manuscrits ,  la  promenade  des  Jacohàu, 
ombragée  de  tilleuls  en  quinconce,   et  celle  du  Greffier ,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Sarthe.  Les  poulardes  dites  du  Mans  s*apprclent 
à  la  Flèche,  et  non  au  Mans,  comme  on  le  croit  Tulgairement. 
Commerce  :  grains,  fèves,  bestiaux,   graines  de  trèfle,  bougies 
renommées,  ètamincs,  couvertures.   Etablisseneas  de  bains  pu- 
blics ,  dont  2  modernes  très'clégans.  //ôteU  :  le'Crmsaant,  place 
des  Halles ,  le  Dauphin  ,  la  Roule-d*Or.  Libraires  :  MM.  Pesche , 
lielon.   Pop.  19,000  h. 

OiTiiAGE  A  coNsiLTF.ii.  M.  Pcschc ,  phanuacicn  à  la  Fléclie  , 
s'occupe  d'un  Dictionnaire  historûpie  et  sfatistique  dm  ééptarîtmtid. 
lie  la  Sarthe,  11  promet  d'offrir  des  renseignemeos  nombreui  ci 
exacts. 


i>kP\IUS  AL  MANS, 

2*  roule,  par  Versailles,  Dreiix  el  Morta^e* 

6G  1.  I,  1>8  p.  J. 

De  Paris  à  Mortagne,  381.  '|,.  ^oyrzp.  lOS.BdkflDC,  4  1.  * 
De  Hellcsmc  au  Mans,  14  1.  Voyei  page  158. 


.»• 
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COmfomCATIDNS , 

Du  MaïaàLaval,  17  1.  \,  8  p.  |. 

Coulam  4-|,  HVaige  4 

ia)  Saiot-DeDia d'Orques     5      U  LaTa^(D.  p.  108)  ti 

(s)  StiNT-DiRts  d'Okqdu  (Surtlie),  nUlage.  Curioiitéi  :  des 
croisiM  de  l'auberge  de  la  Po^ie,  belle  vue  lur  le  bois,  les  étangm 
et  les  ruioes  du  couTeol  que  les  Chnrlreui  possédaiaat  prés  de  cet 
endroit;  les  l'ocbers  d'Orques  à  '|4del.,  qui  forment  une  croupe 
escu'pëe  de  lâO  toise»  au-dessus  de  la  mer. 

A  1  1.  N.,  sur  un  monlicule,  esl  la  petite  rille  de  SaàtU- 
JuMiDif,  que  le  voyageur  curieux  ibîlera.  Sire  acre,  chdleau  à 
demi  ruiné,  rempaiis  qui  présentent  quelque  chose  de  bien  Dier- 
leiileui ,  une  véritable  vîtriflcalion  d-ins  quelques  pnrlies.  Cx  phé' 
noméne,  qu'on  a  cherché  à  expliquer,  eu  l'altribuant  à  l'ellct  de  ta 
Ibudre,  en  rcgai'dant  ces  vitriRcalions  cmninc  des  restes  d'anridh- 
nes  forges,  cit  digne  de  toute  l'attention  du  voyageur. 

A  deux  tiers  de  la  dislauce  de  Vaige  à  Laval ,  sur  la  croupe 
d'une  colline  qui  borne  l'horizon  b  droite,  est  Argadrè,  remar- 
quable pai'  son  sile ,  ^ar  son  clocher  à  flèche  aiguË,  et  par  ses 
carrières  de  marbre. 


Dit  Mans  à  la  Flèche,  i  t  1. ,  â  p.  ^ 
liuecolard,  4  I.  FouUclourtc ,  3  1.  La  Flèche,  5  I.  f^oy.  p.  I2ij. 

DE  PARIS  A  VEUSAILLES,  4  1.  i,  2  p.  j. 

DEPARISAHAMBODILLET,  12  1.,  6  p.  V.  p.  159. 


IG2 


DE  PARrS  A  POITIERS* 


DE  PARIS  \  POITIERS,  88  1. ,  44  p. 


De  Paris  à  Tours 
[f'oyrz  page  150) 
(/i)   Montbaxon 

Sorip;ny 
b)  Sainte-Maure 
fc)    Ixîs  Ormes 


59 
4 
2 
4 
4 


Ingrtiide  3 

(tt)  Chalellenuk  3 

I.es  Barres-de-Nintré  3 

La  Tiickerie  5 

Clan  2 

I  (r)  Poitiera  4 


[à)  MoNTBÀZON  (  Indrc-el-Loirc  )  est  af^réablemenl  Mlué  tar 
riiidre.  Curiosités  :  l'ancien  rhàlcau  ;  à  ',',  1.  O. ,  sur  la  rire  droite 
tie  V/fuirr,  la  poudrière  et  la  ranineric  i-ojale  de  Rîj>auh.  Corn' 
merce  :  g^raiiis.  Pop.  1,200  h. 

(6)  SAi>TK-MAiur.  (  Indrc-ct-Loirc )  y  ville  ancienne,  qui  pos- 
sède des  fahriques  de  mouchoirs  et  de  toiles  peintes.  Auherge  de 
la  Poslc.  Pop.  2,000  h. 

Sur  la  droite  ,  à  peu  de  distance ,  on  Ta  visiter  réi^lîsc  de  Fitr- 
bois ,  où  Jeanne-dWrc  >iat  chcrclier  sou  épôe  sur  la  tombe  d'un 
chevalier. 

{r)  Les  On  MRS  (Yîeiinc),  villap^e  où  M.  d\\rgenson  possède 
un  beau  château.  Près  des  Ormes  est  la  Haie  DctcarUt ,  ainsi 
nommé  ,   parce  que  Descaries  y  naquit . 

(r/)  CiiÂTri.i.EiiAiiT  (Vienne),  sur  la  Viffme ,  avec  tous-prè- 
lecture  ,  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce ,  salle  de 
spectacle.  Curiosile's  :  le  pont  sur  la  Vienne,  la  promenade  ornée 
d'une  fontaine,  la  manufacture  royale  d'armes  blanches,  sa  cou- 
tellciû;.  Commrrrt'  :  coutellerie,  vins,  veaux,  anis  vert,  blan- 
chisserie de  cire.  Hotels  :  du  Grand-Turc  ,  du  Grand- Xonarque , 
de  la  Tète-Noirc.  Pop.  10,000  h. 

(r)  Poitiers  (Vienne),  chef-lieu  du  département,  siège  de 
préfecture ,  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce , 
ave(*  siège  épiscopal ,  académie ,  école  de  droit ,  coU^^e  royal , 
jardin  de  botanirpie,  pépinière  sur  le  cours  ,  théâtre.  Irrèçulirrc- 
incnt  bâtie  ,  vaste  ,  et  médiocrement  peuplée,  parce qu^dle  a  dans 
son  enceinte  des  jardins  et  des  terres  labourables,  celle  ville  exis- 
tait avant  .Iules  Clésar ,  et  montre  encore  les  restes  de  sa  splendeur 
|)asséo.  Curiosités  :  ranriennc  église  Saint-Jean,  celles  de  Nolre- 
Djnic  ,  Saint-Hilaire  ,  Sainte- Radegondc ,  dont  la  nefcsl  sans  pi- 
lici'v;  la  belle  promenade  de  GuHton»  la  bibliothèque  publique  de 
'?'?,000  vol. ,  les  restes  d'un  amphithéâtre ,  les  vestiges  d'un  aqné- 
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due  coDslruit  par  les  Romaini  ;  à  'j,  1.  de  la  lille  k  Pkrrt  levét, 
noDumeot  celtique ,  nuuse  de  pienea  bruira  <Ie  90  pied»  de  lOD- 
gueur,  Bur  17  de  largeur.  Commerce  .■  Lune,  pa|ùer,  îac,  rii , 
fabriques  de  di-aps,  de  bonneterie,  de  pelleterie.  HéUU-.i^ttKta, 
du  Plil-d'Elain ,  da  )•  Téle-Norre .  £f'dra(>-e  :  M-* Fbtrl,  tnaiiOD 
aussi  bien  tenue  qua'tfconunandable.  Pjip.  3t,000  h.  •      ' 

A.  4  1.  O.  de  Poitiers ,  est  VauMé,  tillage  où  «  li»ra  uoe  b»' 
taille  entre  Ataric  et  Qoiis. 


De  Poitiers  à  Niort,  \^\.^t%'Ç.\. 

Crout«nc 
Lusignao 
Ville-Dieu  du  Perron 

Fat/et.  roule  de  Parti  à  la  Rochelle,  page  140. 


De  Poitiers  à  C'haunay,  13  l,  i 


grains.  Pop.  3,300  h. 


ot  PAllIS  A  iVNGOULKHE ,  118  l.  i,  Sg  p.  i. 


De  Paris  à 

{foye^i 
d'outellc 

CouIié-\'i;j'i 
Cbaunaj 


(a)   LcsMaisan& 
{6)    Ruircc 
Les  Kogres 

(e)   Angoulènie 


(J)  RL-rFEC  (Charente),  pclîti 
liée  tribunal  de  prcmicic  iiislance 


Curiosile:  \3f\aae.  Commirce  : 
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gi*ains ,  bétail ,  fromage ,  marrons.  HSUl  de  U  Poste  ;  on  j 
(l'exccllcns  pûtes  de  perdreaux.  Pop.  3,100  h. 

(r)  A?(GouLÈMB ,  ancienne  capitale  de  rAo^ianoit , 
cbef-lieu  du  département  de  la  Charente ,  possède  im  ûcgp  cpitco- 
pal ,  des  tribunaux  de  commerce  et  de  première  instance ,  une  so- 
ciété d'agriculture,  une  cbambre  des  mMiu&ctureSy  un  coilcgs 
royal ,  un  théâtre  ,  une  bibliothèque  pulilîque.  CmriosiU's  :  la  me 
en  lerrassc  autour  de  la  ville  ,  les  points  de  Tue  dont  on  y  jouit  »  le 
portail  de  la  cathédrale,  la  promenade  de  Beaulieu,  la  biWiothê 
que ,  riche  en  manuscrits ,  les  papeteries  p  dans  le  faubourg  de 
l'Houmeau.  Commerce  :  vins,  eaux-de-TÎe  de  Cognac,  sel,  ial« 
fran  ;  fabriques  de  faïence  et  de  papier.  Hôtel  de  U  Poste ,  an  te- 
bourg  riloumcau  :  on  doit  s'y  arrêter,  parce  que  la  routow  pas- 
sant pas  dans  la  ville ,  il  faut  pour  s'y  faire  conduire  payer  un  tien 
en  sus.  Bains  dans  les  terrains  du  château  donnant  sur  les  remparts; 
bains  médicinaux  dans  le  même  endroit.  Libr.  Marot,  M^'BroquIs. 
Pop.  15,500  h. 

Ruelle,  village  à  1  1.  et  '14 ,  a  une  fonderie  et  une  forge  royale 
qu'il  faut  visiter. 

Montbron,  à  G  1.  E. ,  a  des  mines  de  plamh,  des  forges,  des 
martinets,  et  3,000  h. 

Il  y  a  dans  Tarrondissement  d'Angoulcme  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  ù  la  Couronne ,  ù  Nertmc  ,  à  Samt- 
Michel ,  à  Hou  Ici. 

A  3  1.,  cavités  de  la  Raneogne,  Voyez  Curiosités  naturelles  des 
de'parlemens ,  à  la  (in  du  volume. 


COMMUNICATIO?!. 

D' Àngoiiltme  à  Auhusscn,  45  I.,  32  p.  f. 


,<z)  La  Rochefoucauld  5 

FontaHe  4  '/^ 

/)  Chabanois  3  *jla 

(r)   Sainl-Junicn  3  •/, 

La  Barre  3 

.//)   Limoges  K 


Le  Macct  3 

[r)  Saint-Léonard  3 

Sauviat  3 

(/)  Bourganeuf  3  '  ' , 

La  Pouge  4 

!  {g)  Aubusson  ô 


{a)  Li  llocREForcAiLD  (  Charente ) ,  petite  ville  «tuée  sur  la 
Tartloirt ,  patrie  de  l'auteur  des  Maximes .  — Cammerre  :  bois  , 
merrain,  lattes,  (il  plat  :i  coudre.  Pop.  2,500.  h. 


DK  PAKIS  A  LIMOGES. 


165 


(è)  Cbabarois  (  Charenle  ) ,  TicîUe  et  petite  ^ille.  Cwriosàê  :  le 
pont ,  qui  offre  une  vue  pittoresque.  Pop.  1 ,000  b. 

[c)  Saint- JuniBif  (Haute- Vienne),  petite  Tille  sur  la  Vitime » 
qui  fabrique  des  gants ,  des  serges ,  et  possède  une  assez  jolie  pro- 
menade y  et  sur  le  pont  iine  chapelle  Yisitée  par  de  nombreux  pèle- 
i-ins ,  le  1 5  août.  Pop.  5,000  h.  <•  V 

A  2  1.  S.-O.  est  la  petite  ville  do  Rochechouart ,  de  1,600  b. 

[d)  Limoges.  yoyex^^^<fi  166. 

{e)  SàixT- LÉON  ABU  (  Haute  -  Vienne  )  y  aocieime  ville  sur  la 
Vienne.  Curiosités  :  manufactures  de  papiers  pour  impression. 
ffâUi  de  la  Poste.  Pop.  5,000  b. 

{y)  BouRGANBur  (  Creuse) ,  sur  le  Thorion.  CurtosOes  :  la  tour 
bâiîe,  dit-on,  par  Zizim ,  frère  de  Bajazet,  ses  fabriques  de  pa- 
pier. Hôtel à^  la  Poste,  renommé.  Pop.  2,500  \m 

{g)  AcBussoN  (  Crpuse  ) ,  ]>etite  TÎlte  du  9*  siècle ,  sur  la  rivf 
droite  de  la  Creuse.  Curiosités  :  le  site  pittoresque  de  la  ville  en- 
tourée de  rochers,  ses  manufactures  de  tapisseries.  LU,  Bouget. 
HÔUlàA  la  Poste.  Pop.  4,500  h. 
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De  Paris  à  Oil< 

îans 

L*  Epine-Fauveau 

Z 

(  f'otjci  pai,'C 

:H7) 

29 'j. 

M 

Chàteaurour 

# 

D'Orlcans  à  la 

Fcrlc- 

Loltier 

Sainl-Aubin 

5 

(^ 

Ar^enton 

3 'la 

La  Motic-Beuvron 

\ 

Le  Fay 

Nouan-!c-Fuzc 

icr 

2 

Villeau-Brun 

Salbris 

4 

Moiierol 

La  Lopc 

3 

Ciiantcloube 

a)  Vicrzon 

4 

La  Maibon-Rouge 

b)   Massay 

2-|. 

(') 

Limoges 

Z 

Valan 

4 

(a)  \|ERZ0N  (Cher),  ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cher , 
dans  un  endroit  fertile  et  agréable.  Commerce  :  laines ,  moutons  , 
tîqs,  fer,  fabriques  do  draps,  serines.  Pop.  5,800  h. 

[6)  MissAY  (Indre)  ,  bourg.  Commerce  :  bestiaux. 

{c)  CnàTEAunorx  (In<lre),  cbef-lieu  de  département.  Il  faut-ar- 
I  i\*er  dans  celle  ville  par  la  route  de  Tours  ,  pour  lui  trouver  quel- 
que chose  de  pitlorcsque.  On  voit,  à  l'ouest,  le  vieux  cbàlcau 
Haoul ,  qui  lui  a  domié  son  nom  ;  au  centre  sont  les  Coi  dcliers  , 
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grand  bàtioMot  jadk  hidiité  fmr  €M  hom  péi«Hl 
est  occupé  par  des  pmooBMrt  «t  àm  ftnduststli  Fmi  mI  vd 
autre  courent  qui  fJt  un  nooMnl  le  nég»  Jb  k  iéMiorçMt  el 
plus  loin ,  à  l^embranelMaMt  de»  roirtes  de  Perie  «t  da 
cal  le  village  de  Bimrdku,  doal  VûhK^ 
à  un  brasseur,  qui  a  tout  prêt  de  là  lOi  ^ 
la  fois  et  productif.  U  Tille  de  OiAterarott  eMlM  d'dm  , 
Ses  rues  sont  tortueuaea  »  mal  pavée»  »  ael  Mlifl»  t  et  mi  iii^t  à 
cause  de  la  boue  9  on  itj  peut  marclwr  sainaMnC  fn*iA  màmu 
Mais  il  y  a  dao»  se»  wur»  de»  làaûile»  tjri»  opdUHta»»  «  ^  «9 
doivent  leur  éclat  qu^aux  résultat»  de  fedX  ipéeiilelMH  •MBIMt 
dirigées.  SiUTJlibn'et  pe»beBe>  dIeegidapiM»  mhmSjf 
sèment  située  pour  le  eoBUMreed'euireyél.  8is  gpipliBMlii|ty 
viennent  aboulnm  et  Vlnârt  >  qui  eoule  à  »•»  pM»«  dviM»  w» 
grande  quantité  ^mînei  q^  om  été  tÊmOrwàmwm  •w'fcM^i».  Xiir> 
Roger.  HéUb  i  SeîMe-Calkerine,  8»irt  leea  Bifb  lO^OtO  k 

(<0  Amonroff  (Indre).  Cette  vilk  e»l  dhieéiffHr  h  G 
Cwriositts  :  le»  mine»  du cbâteeo-lbrt»  allrihiié  àHali*  ii< 
antique ,  le»  coteaux  qui  ceignent  le-TÛle.  Pop.  S^SA  k» 

{e)  LiMOGi» ,  ancienne  capitale  du  liimouiin» 
lieu  du  département  de  la  Hinite-Vienne»  »ar  It 
rivière  de  ce  nom ,  avec  préAsctnre  9  érédhé  p  liAâléHi 
lettre  J. ,  académie  royale ,  etc.»  troâ» 
réyéché,  htà  édifice  moderne ,  kt 
placement  d'un  amphilkéétre  »  eorrege  dM 


MonimaUlé,  Tallée  de  Foomy  »  k  catliédnk,  TUfm 
tial ,  le  tombeau  du  prélat,  fendrteur  de  eelle  4(gÊmt,  fe 
d*  Angouléme,  la  biUielbéque,  le  musée  d%i«8h 
merce  :  cbevaux  estimé» ,  fidirique»  de  petto 
toiles,  droguet»,  moucboîr»;  mix  environ», 
tréfilerie»  de  fer.  N^ir  :  du  Périgord,  de  fe 
/Hf é/^/ de  la  Gmaédie ,  du  poni  SMit.MartMd  MT  k /^n 
Gbinois,  rue  Blanc-Léger.  Ukwe  i^Drapomn 
Pop.  23,000  b. 

hU»  à  I  1.  ■!«  de  Limoge»,  k  JUêéere,  àk 
ont  d'importante»  papeterie»  que  k  veyeyenr 

r. 

m 


A 
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COMMUNICATlOlf. 


De  Limoges  à  Angoideme ,  23  I.  7,  11  p,  }. 


La  Barre  4 

Saiot-Jiinien'(v.  p.  165  )     3 
Chabannois  S^j, 


l  FoQtafîe  3  '/:, 

Larochefoucauld  (v.  p.  1 64)  4  *ji, 
Angoulème  (  v.  p.  164  )      5 


DE  PARIS  A  GUERET,  117  1. 1,  58  p.  |. 


De  Paris  à  Limoges      97  '/,  I  {6)  Bourganeuf 


Mazet 
{à)  Saint-Léonard 
SauTÎat 


3 

3 
3 


DrouiUe 
(e)  Guéret 


3»/a 


ia)  Saint-Léonjird.  Foyet  page  165. 

{b)  BoL'RGÀrflUF.  A^oy^z  page  165. 

(r)  Guéret  (Creuse),  chef-lieu  de  département,  entre  la  Creiue 
et  la  Gartcmpe ,  a  des  rues  assez  belles ,  une  bibliothèque  ,  une 
pépinière  départementale,  un  collège.  Curiostïes  :  aux  enTiroDS, 
sites  variés ,  Las-Peyras  (  les  pierres  )  ;  au  bas  du  Pny-de-Gaudi 
et  à  TE.  de  Guéret ,  les  ruines  d'un  vaste  château.  Hôuli  :  la  Croix- 
^d'Or,  avec  belles  remises. et  écurie;  de  Saint-François,  et  Poste 
royale  de  chevaux ,  remises  et  écuries.  Li6.  Dugenest. 


DE  PARIS  A  CHATEÂUROUX, 

65  1.,  32  p.  |.  rcyez  page  165 


COMMUNICATIONS.- 


De  Châteauroux  à  tours,  21  1. ,  13  p.  7. 


(a)  De  Châteauroux  à  Bu- 

zancois  5 

m 

(é)  Châtillon-sur-lndre  6 


(r)   Loches 

Cormeiy 
{d)  Tour» 


G 
5 
5 
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(rt)  Brz wcois  (Indre  ^ ,  pcliic  ville  Riir  la  rive  droite  de  Yimirr , 
arec  usine  ))()ur  le  (cr ,  fonderie  de  canons  ,  for^s  dites  de  Bomtau 
et  de  la  Chnrlfr.  Pop.  3,000  h. 

{h)  C.nATii.LON-srn-lNDRE ,  petite  ville  Rur  V Indre  ,  a  des  (abri-  • 
<{ueA  de  grosses  étoHcs.  Curiosités  :  la  promcDade  et  la  place  du 
inarclié.  Pop.  2,700  h. 

(r)  Locni:s  (Indre-et-Loire).  Oiunc  voit  Loches  qu*au  détour 
de  la  roule ,  et  quand  on  louclie  aux  )>remières  maisons  de  Tua  de 
SCS  faubourj;;».  La  ville  s'élève  en  aniphithàtrc  sur  la  rive  gandhe 
de  V Indre.  Les  rues  ne  sont  point  éclairccs  la  nuit,  et  ccoMBela 
plupiirt  d  entre  elles,  ou  ne  sont  pavées  que  très-impaHaîloMBl, 
ou  luéme  ne  le  sont  pas  du  tout  ;  le  voyageur  qui  s'y  lance  seul 
cl  sans  guide ,  passé  le  coucher  du  soleil ,  a  de  la  peine  à  regagna 
sain  et  sauf  Tauberge  de  la  Promenade  ou  bien  celle  des  Trou- 
Pigeons. 

On  a  our parler  mille  fois  du  château  de  Locbes ,  mais  on  est 
loin  de  se  fuire  une  idée  de  son  étendue,  de  sa  masse  imposante , 
et  de  tout  Tintérét  qu'il  peut  inspirer  encore  dans  son  état  d*alian> 
don  et  de  déj^radation.  H  faudrait  un  mois  pour  bien  voir  en  détail 
toutes  CCS  choses  ,  et  un  volume  pour  les  décrire  convenablemeul. 

Le  sous- préfet  habile  la  salle  où  Charles  Vil  reçut  la  belle 
Agnes,  née  près  de  là,  à  Fromcnlal, 

Four  Y  arri>er,  on  passe  sur  une  terrasse  du  haut  de  laqudle 
la  vue  plonge  sur  Braulieu ,  joli  village  ou  faubourg  que  Tlndre 
cl  un  point  très-pittoresque  séparent  de  la  rille.  A  Beaulieu  <ie  trou- 
vent une  pépinière  superbe  et  des  ateliers  trcs-aclifs  àt  MM.  Al- 
louard-Hattieret  Allouard-Dcsperchcs.  Plus  bas  et  à  Loches  même 
est  la  filature  hydraulique  établie  par  mademoiselle  Armiield,  et 
qui  est  une  source  de  biens,  non-seulement  pour  le  propriétaire, 
uiais  pour  toute  la  population. 

La  chapelle  du  château,  dans  laquelle  on  montait  autrefois, 
est  aujourd'hui  au-dessous  du  sol;  elle  date  des  5*  et  6*  siècles, 
et  SCS  fondeniens  avaient  été  jetés  avant  même  que  la  forte- 
resse n'eut  été  érigée  en  ce  lieu.  Ce  domaine  royal  lut  agrandi  à 
diverses  reprises.  D'abord ,  ce  n'était  qu'une  tour  carrée  enlevée 
aux  Romains,  qui  Tavaient  fait  consti*uire.  On  j  ajouta  une  en- 
ceinte de  petites  tours  rondes,  dont  les  restes  siditislent  encore. 
Fln^uite,  on  doubla  cette  étendue,  et  l'on  bâtit  le  palab des  rob, 
qu'habite,  à  l'heure  qu'il  est,  le  premier  fonctioimaire de rarroa- 
flissemenl.  Libr.  veuve  Ondet.  Pop.  4,800b. 

>y)  loiHs.  f oy«  page  152. 


;cnl-sur-Vcr-  |l         La  Chapelle  d' A  ogi  lion  5 

I  à  Gicn  5  Gnnge-NeUTc  3 

■t'J.  lU*)   Bourge»  i-j. 

(  Loiret  ) ,  pclile  lill^ur  la  Loire.  Comm^nx  :  Uinc , 
Ls  de  luinc.  /iô/tù  .-  l'Ecu  ,  ta  Leri-eltc.  Pop.  5,400  b . 
ers  (  Cher),  clicr-lîeu  de  dùparleincDl ,  siège  de  jirij- 
Iic^OfIii:.  L'Iiôtci  de  Jacques  Cœur  sci'l  roaînlenant  de 
mine  et  de  Iribunai.  Non  loio  de  rWilei-de-Tille,  ùl  la 
iijiis.  ("osl  UD  bâtiment  coti«ti-uit  en  briques,  atec  loii- 

hauL  de  la  tour  Je  la  calhùlrale  (église  tant  d«  foi<i 
Ht  ilf  Tois  cilée  )  qu'on  bmIsIc  à  un  beau  spitlaclo. 
dit  la  ville  est  au  pied ,  que  l'on  voit  dans  tous  aci  dé- 
la  rampagne  aussi  se  déploie  au  loin  i  lerre  fort  riche  , 
lIu  blé  ,  du  vin  ,  des  pâturagpa.  Les  laines  du  pajs  aonl 
nji/c/i!  la  Tcle-Hoire,  le Cheval-DIanc.  Pop.  18,000 


IGO  DE  PARIS  AU  MANS. 

formée  par  la  rÎTière  d'Huisne ,  a  l'entrée  de  la  tUIc.  Cammrrre  : 
chanvre,  charbon  ,  fabrique  de  drogueU,  étamines,  etc.  ,  excel- 
lentes écrevisses.  Auberges  :  le  Solcil-d'Or,  le  Dauphin.  Pop. 

r,,900h. 

{g)  Lk  Ferté  Bertiârd  (Sarlhe),  ville  aalrcroU  fortifiée.  Cu- 
riosUés  :  ses  promenades ,  ses  manufactures  de  toiles.  EUe  possède 
une  petite  bibliothèque,  //oie i  du  Chapeau-Rou^.  Pop.  2,800  h» 

(A)  Le  Mans,  grande  et  aucicnne  ville,  chef-iieu  du  départe- 
ment de  la  Sartbc ,  siège  de  tribunaux  de  première  instance  cl  de 
rommerce,  avec  chambre  de  manufactures,  collège  rojat,  salle 
de  spectacle.  Elle  est  située  au  confluent  de  la  Sartheet  de  l'Huiflie. 
Curiosités  :  la  place  des  Halles ,  la  halle  en  rotonde ,  la  cathédrale, 
gothique  superbe,  la  maison  qu'habita  Scarron,  rbAtel  dila  pré- 
lecture ,  rhôtcl-de-ville  ,  le  collégiP,  les  églises  de  la  Visitation, 
(le  la  Couture ,  le  séminaii*o,  la  bibliothèque  pikbiiqiie,  de  41 ,000 
volumes,  de  plus  de  700  manuscrits,  la  promenade  des  JaroêôuM 
ombragée  de  tilleuls  en  quinconce,   et  celle  du  Greffe,  sur  la 
i-ive  gauche  de  la  Sarthe.  Les  poulardes  dites  du  Mans  s*apprétent 
à  la  Flèche,  et  non  au  Mans,  comme  on   le  croit  TulgaireoMot. 
Commerce  :  grains,  fèves,  bestiaux,   graines  de  trèfle,  bougies 
renommées,  étamines,  couvertures.   Etablisseroeiis  de  bains  pu- 
blics, dont  2  modernes  trés'élégans.  //ôteU  :  le' Croissant,  place 
des  liallcs,  le  Dauphin  ,  la  Houle-d'Or.  Libraires  :  MM.  Pescbe , 
IJelon.  Pop.  19,000  h. 

Olviiage  k  coNsii.TP.R.  M.  Pcscbc ,  pharmacien  à  la  Flèche  , 
s'occupe  d'un  Dictionnaire  historique  et  statistùjue  dm  d^HOrtewtewi 
lie  ta  Sarthe.  H  promet  d*ofli-ir  des  renscignemens  nombreux  et 
exacts. 


dePAULS  AL  M.VNS, 

2*  route,  par  Versailles,  Dretix  et  Mortagne, 

6G  1.  I,  1>8  p.  \. 

De  Paris  à  Mortagne,  381.  •/,.  A^oy^x  p.  ]03.Bdktiiie,4 1.  %,. 
De  Hellcsmc  au  Mans,  141.  f'oy^t|>age  158. 


comlomciTiotts, 
Da  Mata â  Laval .  17  I.  f ,  8  p.  f 


(a)  Sainl-DeDis d'Orques     5      y  La*a^(t'.  p.  tOS)  & 

(«)SiiNT-Diiiis  d'Obqdm  (  Snrdie  ) ,  vilUge.  Carhtitei  i  dea 
croisM  de  l'auberge  de  la  Poste,  belle  vueaur  leboU,  tes  itanga 
cl  les  ruines  du  courent  que  les  Cbarlreui  possédaianl  prè<  de  cet 
endroit;  les  rocbers  d'Orques  à  '|j  de  I. ,  qui  formenl  une  croupe 
cKirpëe  de  150  toiseff  au-dessus  de  la  mer. 

A  t  I.  N.,  sur  >m  iDomicule,  est  la  petite  TilIe  de  Sainlt- 
Suiarme  ,  que  le  voyageur  curieux  Tisitcra.  Site  acre,  château  à 
demi  ruiné ,  rein|iarl<i  qui  présentent  quelque  chose  de  bien  mer- 
veillcui ,  une  lérilablc  vitrification  dans  quelques  parties.  Ce  pM- 
□oniènc,  qu'on  acbcmbé  à  eupliquci',  en  l'alli'ibuant  a  l'elTét  de  [a 
foudie,  en  regardant  ces  vitrifications  comme  des  restes  d'ancitfti' 
nés  forgea,  est  digne  de  toute  l'attention  du  vo^agcui-. 

A  deux  tiers  de  la  dialanee  de  Vaige  à  Laval,  sur  la  eroupe 
d'une  colline  qui  bonie  l'horiion  à  droite,  est  ^rgintre,  remar- 
qunble  ]>3i-  son  site ,  par  sun  clocher  à  (Ûche  aiguf,   et  par  ses 


Du  Mmu  à  la  Flèche,  Il  1. ,  5  p.  f. 
(Juecelard,  4  1.  Foullctourle ,  î  1.  La  Flèche,  5  1.  foy.  p.  133. 


DE  PARIS  A  VEItSAlLLES ,  4  1.  i ,  2  p.  |. 


DE  PARIS  A  RAMBOUILLET,  121.,  6  p.  F.  p.  IJ9. 


IG2 


tiE  PAR»S  A  POITIERS^ 


DE  PARIS  \  POITIERS,  88  1. ,  44  p. 


De  Paris  à  Tours 

Ingrande 

(  royez  page  1 50  ) 

'59 

{d)  Chalellerault 

{a)  Monlbazon 

4 

Les  Barres-de-Niiitrê 

Sorijçnv 

2 

La  Tricherie 

h)  Sainle-Maure 

\ 

Clan 

fc)    l^es  Ormes 

\ 

(r)  Poitiers 

{a)  MoNTHAzoN  (  Indre -el-Loirc  )  est  agréablemeni  «luô  tur 
l'Indre.  Curiosités  :  l'ancien  château  ;  à  »|,  1.  O. ,  sur  U  rire  droite 
de  V/rifirr,  la  poudrière  et  la  radinerie  royale  de  Ripault.  Com' 
mercc  :  grains.  Pop.  1,300  h. 

{h)  SAiNTK-MAL'nE(  Indre-et-Loire)  y  ville  ancienDe ,  qui  pos- 
sède des  fabriques  de  mouchoirs  et  de  toiles  peintes.  jÊuberge  de 
la  Poste.  Pop.  ?,000  h. 

Sur  la  droite  ,  à  peu  de  distance ,  on  Ta  visiter  réi^lîsc  de  Fitr- 
bois ,  où  .Teanne-d'Arc  vint  chercher  sou  épée  sur  la  tombe  d  un 
chevalier. 

(r)  Les  OixMRs  (Vienne),  village  où  M.  dWrgcnson  possède 
un  beau  château.  Près  des  Ormes  est  lu  Haie  DcicarUs  ,  ainsi 
nomme  ,   parce  que  Descartes  y  naquit . 

(^  CiiATELi.EivAiiT  (Vienne),  sur  la  tienne,  avec  sous-prè- 
fccturc  ,  tribunaux  de  première  insUmce  et  de  commerce ,  salle  de 
spectacle.  Curiosités  :  le  pont  sur  la  Vienne,  la  promenade  oince 
d'une  fontaine,  la  manufacture  royale  d'armes  blanches ,  sa  cou- 
fellciie.  Commeree  :  coutellerie,  vins,  veaux,  anis  verl,  blan- 
chisserie de  cire.  Hotels  :  du  Grand-Tuin: ,  du  Grand-Monarque, 
de  la  Tète-Noire.  Pop.  10,000  h. 

{e)  Poitiers  (Vienne),  chef-lieu  du  département,  ûége  de 
préfecture ,  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  conmerrc , 
avec  siège  èpiscopal ,  académie  ,  école  de  droit ,  coU^pe  royal , 
jardin  do  botanique,  pépinière  sur  le  cours,  théâtre.  lrrcpili(.*rc- 
nient  bâtie  ,  vaste ,  et  médiocrement  peuplée,  parce qu^elle  a  dans 
son  enceinte  des  jardins  et  des  terres  laboorables»  celte  ville  exis- 
tait avant  Jules  Clésar ,  et  montre  encore  les  restes  de  sa  splendeur 
passée.  Curiosités  :  Tancienne  église  Saint- Jean,  oellesde  Notre- 
Dame  ,  Saint-Hilaire  ,  Sainte-Radegonde ,  dont  la  nef  est  sans  pi- 
liei-s;  la  belle  promenade  de  GuHlon,  la  bibliothèque  publique  de 
'?'>,()00  Tol. ,  les  restes  d'uu  amphitlicàlre ,  les  vestiges  d*un  aquè- 
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duc  «Mutnûl  parles  Romaini  ;  ■  'j,  1.  de  la  tïIIb  la  J>wrre  leBee, 
moDumeot  celtique ,  maïse  de  pierrei  brûles  de  30  piedi  de  Iod- 
gueur,  lur  17  de  largeur.  Connnerce  :  Laine,  papier,  far,  rii , 
fabriques  de  di-aps,  de  bonaetwie,  de  pelleterie.  /iJteù  :  ATtyreia, 
du  Plai-d'Etain ,  de  la  Téie-I&n.  Liirairt  :  M>»  Fbart',  maiaoD 
aussi  bien  tenue  qua'fécominandable.  P.op>  21,000  h.  •      ' 

A  4  1 .  O .  de  Poitiers ,  est  youiUé,  lilûge  où  se  lÎTra  une  ba^ 
laille  entre  Alaric  et  QotIs. 


De  PoilitTS  à  Niort,  19  1.  ^,  9  p.  f 

Lusignau 
VUIe-Dieu  du  Perron 

3  g  Saini-Maiient                       4 
S  I  La  Crèche                             3'|, 
3  1  TfiorL                                      a 

roye»  route  de  Par 

>a6<^orA^/&,pagoH0. 

De  Pcitùrs 

àChaunay,  13  l.  |,  6  p.  f 

Les  Minière» 

6  11  Co..h4  Vérac                         3 

grains.  Pop.  3,300  h 

i)t  P.VRIS  A  A.NGOULEME,  118  !.  ^,  Sgp.  ;|^. 


De  Paris  à  Poitic 
(/'oytjpagcli 


Chaunaj 


(a)  Les  Maisoos-Rlanchct 
(iS)   HufFec 

Les  Wèf  re» 

Maoslc 


{k)  Rl-ffec  (Charcnle),  pclUc 


i-e.  Chtiô^uEc:  la  place.  Comntre<  : 
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grains ,  bétail ,  fromage ,  marrons.  H6tel  de  U  Poite  ;  os  T 
d'excellens  paies  de  perdreaux.  Pop.  2,100  h. 

(r)  Ancollème ,  ancienne  capitale  de  l'Angoumoii , 
cbef-licu  du  département  de  la  Charente ,  possède  im  ûcg^  épii 
pal,  des  tribunaux  de  commerce  et  de  première  installée,  une  so- 
ciété d*agriculture ,  une  chambre  des  mmufoctures ,  on  CQUcjee 
royal ,  un  théâtre  ,  une  bibliothèque  pul>lîque.  Cwriotilét  :  la  me 
en  terrasse  autour  de  la  ville ,  les  points  de  Tue  dont  on  y  jouit ,  k 
portail  de  la  cathédrale,  la  promenade  de  Beaulieu,  la  biblioibè- 
que ,  riche  en  manuscrits ,  les  papeteries ,  dans  le  faubourg  de 
rilounieau.  Commerce  :  vins,  eaux-de-TÎe  de  Cognac,  sel,  saf- 
fran  ;  fabriques  de  faïence  e(  de  papier.  Hàtel  de  la  Poste ,  au  fau- 
bourg riioumeau  :  on  doit  sV  arrêter,  parce  que  la  route  ne  pas- 
sant pas  dans  la  ville ,  il  faut  pour  s'y  faire  conduire  payer  un  tiers 
en  sus.  Bains  dans  les  terrains  du  château  donnant  sur  les  remparts; 
bains  médicinaux  dans  le  même  endroit.  Libr.  Marot,  M"*Broquis. 
Pop.  15,500  h. 

Ruelle,  village  à  1  l.  et  '.'4 ,  a  une  fonderie  et  une  for;^  royale 
qu*il  faut  visitt^r. 

Monibron,  à  C  1.  £. ,  a  des  mines  de  plênib,  des  forgea,  des 
martinets ,  et  3,000  h. 

11  y  a  dans  1  arrondissement  d'Angoulcme  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  ù  la  Couronne ,  à  Serimc  ,  à  Saint» 
Michel ,  à  Houlct. 

A  3  1.,  cavités  de  la  Raneogne,  Voyez  CwriosiUs  naturelles  des 
dèparlemtns  ,  à  la  fin  du  volume. 


CONMUNICiTIOTI. 


D'ÂngciiUme  à  Aabusscn,  461.,  32  p.  f . 

Le  Macel 


;<i)  La  Rochefoucauld  o 

Fontatic  4'/| 

h)  Chabunois  3  *f ^ 

(r)   Saint-Junien  3  '/, 

La  Uarre  3 

V/)   Limoges  4 


Sainl-Léonai*d 
Sauviat 
j  (/)  Bourganeuf 

La  Pouge 
{g)  Aubussoo 


3 
3' 

4 


[a)  Li  HocHEPorcAnu  (Charente),  petite  ville  siluètf  sur  U 
Tanloin  ,  patrie  de  Tautcur  des  Maximes^  —  Commerre  :  l»i»  , 
uicrrain,  lattes,  (il  plat  à  coudre.  Pop.  3,500.  h. 
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(è)  Cbabanois(  Charente  ),  TiciUe  et  petite  TÎlle.  CwriosiU' :  le 
pont ,  qui  offre  une  vue  pittoresque.  Pop.  1 ,000  b. 

(r)  Saint- JuNiBif  (Haute- Vienne),  petite  ville  sur  la  Vieime , 
qui  fabrique  des  gants ,  des  serges ,  et  possédé  une  assez  jolie  pro- 
menade ,  et  sur  le  pont  une  cbapëlle  visitée  par  de  nombreux  pèle- 
rins, le  15  août.  Pop^  5,000  h.  >>y 

A  2  1.  S.-O.  est  la  petile  ville  do  Rochechmutri ,  de  l^COO  b. 

[d)  Limoges,  f^oy^jpajçe  166. 

{e)  SàiNT-LÉoNàBD  (  Haute  -  Vienne  ] ,  ancienne  ville  sur  la 
Vienne.  Curiosités  :  manufHclures  de  papiers  pour  impression. 
ffélel  de  la  Poste.  Pop.  5,000  b. 

{/)  Bourg ANBUF  (  Creuse) ,  sur  le  Tborion.  Curiosités  :  la  tour 
bâtie,  dit-on,  par  Zizim,  frère  de  Bajazet,  ses  fabriques  de  pa- 
pier. Hôtel àe  la  Poste,  renommé.  Pop.  2,500  b» 

{g)  AuBussoN  (  Crpuse  ) ,  ]>etile  ville  du  9*  siècle ,  sur  la  rivf 
droite  de  la  Creuse.  Curiosités  :  le  site  pittoresque  de  la  ville  en- 
tourée de  rochers ,  ses  manufactures  de  tapisseries.  Lia,  Bouget. 
Notelde  la  Poste.  Pop.  4,500  h. 


DE  PARIS  A  LIMOGES  ,  97  1.  ^ ,  48  p.  ^ 


De  Paris  à  Oil< 

3ans 

L'Epine-Fauveau 

3 

(  foyei  pau'c 

'117) 

29'|, 

w 

Cbàteauroux 

• 

D'Orléans  à  la 

Fciié- 

Lollier 

Sainl-Aubin 

5 

(^ 

Ar^enlon 

3'( 

La  MoUc-Beuvron 

4 

Le  Fay 

Nouan-lc-Fuzc 

ier 

2 

Villeau-Brun 

Salbiis 

4 

Morleiol 

La  Loge 

3 

Chanteloube 

a)  Vicrzon 

4 

La  Maison-Rouge 

[b)   Massay 

2-/.. 

w 

Limoges 

3 

Vatan 

4 

(a)  Y^ERZON  (Cher) ,  ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cher , 
dans  un  endroit  fertile  et  agiéable.  Commerce  :  laines ,  moutons  , 
vins,  fer,  fabriques  de  draps,  serges.  Pop.  5,800  b. 

[6)  Massay  (Indre)  ,  bourg.  Comiiurce  :  bestiaux. 

(r)  CiuTE.vur.oux  (ln<h'e),  cbef-licu  de  département.  Il  faut-ar- 
river  dans  celle  ville  par  la  roule  du  Tours  ,  pour  lui  trouver  quel- 
que cbosc  de  pilloresque.  On  voit,  à  l'ouest,  le  vieux  cbàtcau 
Kaoul ,  qui  lui  a  demie  son  nom  ;  au  cenlre  sont  les  Cordeliers  , 
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^'rand  hâtimcnt  jadis  habite  par  ces  booA  pères,  et  qui  miotciiafit 
e«;t  occupé  par  des  prisonniers  et  des  gendaimes  ;  à  Test  e«>t  un 
uulrc  couvent  qui  fut  un  moment  le  siège  de  la  sèoatorcr'ie  ;  •*! 
plus  loin  ,  à  r embranchement  des  routes  de  Paris  et  de  Bourses, 
est  le  village  de  Bourdieu ,  dont  Tabbaye  en  i  uines  sert  de  magaMn» 
à  un  brasseur,  qui  a  tout  près  de  là  un  établisscmml  somptueui  à 
la  fois  et  productif.  La  ville  de  Chàtcaurouz  est  loin  d*ctre  jolie. 
Ses  rues  sont  tortueuses  ,  mal  pavc<*8 ,  mal  bâties  ;  cl  en  biver ,  a 
cause  de  la  boue  y  on  n'y  peut  marcher  sainement  qu'en  sabots. 
Mais  il  y  a  dans  ses  murs  des  familles  très  opulentes,  et  qui  nv 
doivent  leur  éclat  qu'aux  résultats  de  leiu-s  spéculations  sagement 
dirigées.  Si  la  ville  n*cst  pas  l>elle ,  elle  est  du  moin»  très  beuren- 
semcnt  située  pour  le  commerce  d'entrepôt.  Six  grandes  roules  t 
viennent  ahoulii^;  et  V Indre ,  qui  coule  à  ses  pieds,  alimeDlc  mie 
grande  quantité  d'usines  qui  ont  été  construites  sur  ses  oords.  Lihr. 
Hoger.  HoUls  :  Sainte- Catherine,  Saint-Jean.  Pop.  10,000  h. 

(d)  ÀRGE.'fTOir  (Indre).  Celte  ville  est  divisée  par  la  Creuse. 
CuriosUf's  :  les  ruines  du  chuteau-fort ,  attribué  a  Pépin,  le  cirque 
anti(|uc  ,  les  coteaux  qui  ceignent  la  ville.  Pop.  3,800  h. 

{e)  Limoges  ,  ancienne  capitale  du  Limousin,  aujourd'hui  cbef- 
lieu  du  département  de  la  Haute-Vienne ,  sur  la  rive  droite  de  la 
rivière  de  ce  nom  ,  avec  préfecture ,  évèché  ,  hôtel  des  monnaies, 
lettre  J.,  académie  royale,  etc.,  trois  pépinières.  CwriosUrj  : 
Tévéché,  bel  édifice  moderne ,  la  promenade  d^Orsay ,  sur  rem- 
placement d*un  amphithéâtre ,  ouvrage  des  Romains,   celle  de 
Monlniaillé,  Tallée  de  Fourny ,  la  cathédrale,  TégUse  Saiat-Mar- 
tial,  le  tombeau  du  prélat,  fondateur  de  celle  église,  la  fontaine 
d'Angoulémc,  la  bibliothèque,  le  musée  d'histoire  naturelle.  Comt- 
mercr  :  chenaux  estimes,  fabriques  de   petites  ètofles ,    gromei 
toiles,  droguets,  mouchoirs;  aux  environs,  papeteries,  forges, 
Irérilei-ies  de  fer.  HAUh  :  du  Péi'i;;ord ,  de  la   Pyramide.   Ifétims 
publics  de  la  Comédie ,  du  |>ont  Saint*Martial  sur  la  $^iefme  ;  Kiin« 
Chinois ,  rue  Blanc-Léger.  Libraire  :  Draperron. 
Pop.  *-?9,000h. 

Is/r,  à  1  I.  'i,  de  Limoges,  la  Ribiere ,  à  la  même  dislaiire  , 
ont  d'importantes  pajxïtcries  que  le  voyageur  curieux  doit  vUitcr. 


DE  CHATEAUROUX  A  TOVES.  167 


COMMUNICATION. 


De  Limoges  à  Angoidéme  t  23  1.  7,  1 1  p.  j. 


La  Barre  4 

Saint-Jumen'(v.  p.  165  )     3 
Chabannois  3*|a] 


.  FoDUfie  3  '/, 

LarocKefoucauld  (v. p.  1 64)  4  *ji, 
Angoulènie  (  v.  p.  1 64  )      5 


DE  PARIS  A  GUERET,  117  L  |,  58  p.  f 

De  Paris  â  Limoges  97  '/,  Il  {h)  Bourganeuf  3*/* 

Mazet  3       H        DrouiUe  4 

(a)  Saint-Léonard  3         (c)  Guërat  3*/, 

SauTÎat  3      H 

{a)  Saint-Léonard.  A^oy^i  page  165. 

{b)  Bourganeuf.  /^oy^z  page  165. 

(r)  GuÉKET  (Creuse),  chef-lieu  de  département,  entre  la  Creuse 
et  la  Gartempe ,  a  des  rues  assez  belles ,  une  bibliothèque  ,  une 
pépinière  départementale,  un  collège.  Curiosités  :  aux  enTirons, 
sites  variés ,  Las-Peyras  (  les  pierres  )  ;  au  bas  du  Piiy-de-Gaudi 
et  à  TE.  de  Guéret ,  les  ruines  d'un  vaste  château.  Hôlels  :  la  Croix- 
-d'Or,  avec  belles  remises. et  écurie;  de  Saint-François ,  et  Poste 
rorale  de  chevaux ,  remises  et  écuries.  Lib,  Dugenest. 


DE  PARIS  A  CHATEAUROUX, 

65  1.,  32  p.  ^.  Voyez  page  165. 


COMMUNICATIONS. 


De  Châteauroux  à  tours  y  21  1. ,  13  p.  ^. 

(a)  De  Châleauroux  à  Bu-         il  (c)   Loches  C 

zancois  5  1         Cormery  5 

*  Il 

(à)  Chàtillon-sur-lndre  6  {|  {d)  Tours  5 


168  DE  CUATEAUROUX  A  TOURZ. 

(a)  BrzANOois  (Indre  ) ,  pcliic  ville  sur  la  rive  droite  <le  V/mtév , 
arec  usine  pour  le  fer ,  fonderie  de  cations  ,  forges  dites  de  Bomtau 
«l  de  la  Charltr.  Pop.  3,000  h. 

[b)  Cii\tillon-sur-1ndre  ,  petite  ville  sur  Y  Indre ,  a  des  frbh-  ■ 
ques  de  ^rosscii  éloflcs.  CuriosiU's  :  la  promenade  et  U  place  du 
roarrhc.  Pop.  2,700  h. 

(r)  Loches  (Indre-et-Loire).  (>n«ne  voit  Loches  qu*au  dêtow 
de  la  roule ,  et  quand  on  touche  aux  premières  maisons  de  Tua  de 
ses  faubourgs.  La  ville  s'élève  en  amphithâli*c  sur  la  rire  gauche 
de  V Indre.  Les  rues  ne  sont  point  éclairées  la  nuit,  et  coonek 
plupart  d'entre  elles,  ou  ne  sont  pavées  que  très-imparfaiu iim, 
ou  même  ne  le  sont  pas  du  tout  ;  le  vovageur  qui  s'y  lance  teol 
cl  sans  guide ,  passé  le  coucher  du  soleil ,  a  de  la  peine  à  regagnei 
sain  et  sauf  Taubergc  de  la  Promenade  ou  bien  celle  des  Trou- 
Pigeons, 

On  a  ouf  parler  mille  fois  du  château  de  Loches,  mais  oo  est 
loin  de  se  faire  une  idée  de  son  étendue,  de  sa  masse  imposanle , 
et  de  tout  rinlérét  qu'il  peut  inspirer  encore  dans  son  état  d'aLaiK 
don  et  de  dégradation.  Il  faudrait  un  mois  pour  bien  voir  en  détail 
toutes  ces  choses  ,  et  un  volume  ]iour  les  décrire  coDvenablemeul. 

Le  sous- préfet  habile  la  salle  où  Charles  VII  recul  la  belle 
Agnes,  née  près  de  là,  à  FromtntaL 

Pour  Y  arriver,  on  ])assc  sur  une  terrasse  du  haut  de  laquelle 
la  rue  plonge  sur  BeauUcu  »  joli  village  ou  faubourg  que  Tlndre 
et  un  point  très-pittoresque  sépaiM^nt  de  la  ville.  A  Beaulieu  se  trou- 
vent une  pépinière  superbe  et  des  ateliers  très-actifs  de  SIM.  Al- 
louard-Rattieret  Allouard-Dcsperrh<*s.  Plus  bas  et  à  Loches  mèine 
est  la  lilalure  hy<lrauliquc  établie  par  mademoiselle  Ajmfield,  et 
qui  est  une  source  de  biens ,  non-seulement  pour  le  propriétaire , 
luais  pour  toute  la  population. 

La  chapelle  du  château,  dans  laquelle  on  montait  autrefois, 
est  aujourd'hui  au-<lessous  du  sol;  elle  date  des  5'  et  6*  siècles, 
et  ses  fonderacns  avaient  été  jetés  avant  même  que  la  forte- 
resse n'eût  été  érigée  en  ce  lieu.  Ce  domaine  royal  fut  agrandi  à 
diverses  reprises.  D'abord,  ce  n'était  qu'une  tour  carrée  cnleWe 
aux  Romains ,  qui  l'avaient  fait  construire.  On  y  «jouta  une  en- 
ceinte de  petites  tours  rondes,  dont  les  restes  siÂfisieot  encore. 
Ensuit'; ,  on  doubla  cette  étendue ,  et  Ton  bâtit  le  palais  des  rois . 
qu'habite,  à  l'heure  qu'il  est,  le  premier  foodioiiiMire  de  rarroa- 
(iisscnient.  Libr,  veuve  Ondet.  Pop.  4,800 h. 

[d)  ToiRs.  f oyf X  page  152. 


-   B£  PARIS  A  BOOMSCS. 


De  Châleaaroux  à  Guirel,  21  #4,  lOp.  \. 

La  Chapelle  5      11  GcDouUlac  6'l, 

{a)  La  Cbiin  3  '/,  ||  Guérel  [v.  p.  167  )  6'>|. 

(a)  UCiixT»[It)drti},  agré^jikmentûtaè  Rurl' ;>«««,  ode 
beaux  points  de  Tue,  et  aoininerce  lurtout  «n  beUiaui  et  Ioïdci. 
^tiierge:  Braiier.  Pop.  4,000  b.  9 

DE  PARIS  A  BOURGES,  â4  1  ,27  pflb 

De  Paris  à  'logcnl-sur-VcrnisSon ,  3Î  I.  ^'oyeI  3»  roule  de 
Paris  à  LiroD,  page  190. 

(a)   De   Nogenl-sur-Ver-  Il  LaCliBpeUed'Angillon   & 

nis^oDÙGicn  â  Grange-Neuve  3 

ArRent  4 'j,  H  (*)    Bourges  4 '(, 

{a)  ijitv  (  Lojrcl  ) ,  petite  vill^iir  la  Loire.  Commerce  :  laine , 
cloUcsel  basdelainc. //ol^/.(.  l'EcuJa  LcTrelle.  Pop.  5,400  h. 

[é)  BouncES  (Cher),  chcf-Iieu  de  dùparleinenl ,  siège  de  pré- 
Tccture ,  archevùcln;.  L'hôfcl  de  Jacques  Cffiur  sert  inalnlenanl  de 
iiiniMin  commune  el  de  tribun.il.  Non  loin  de  l'biitel-de- ville,  est  la 
maiion  de  Cajas.  C'est  uo  Làlimenl  consli-uil  ea  briques,  a>rec  loil- 

C'cst  du  haut  <lc  la  lour  de  l.i  cnthùdralc  [église  tant  de  fuis 
dcrrile  el  lant  de  fois  citée)  qu'on  assiste  à  un  beau  spuclaclc. 
Non-seulement  la  ville  esl  au  pied,  que  ton  voit  dans  luusscs  dé- 
[niU  ,  mais  la  campagne  aussi  se  déjiloie  au  loin  :  lerre  fort  riche  , 
qui  produit  du  blé  ,  du  vin  ,  des  pàlurages.  Les  Uines  du  pajs  sont 
renonuDïCS.  ll^Ub  .-  la  Tèle-Noire,  le  Cheval-Blanc.  Pop.  13,000 
habilans. 
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DE  PARIS  K  BOURGES , 
Par  Orléans ,  59  1.  7,  29  p.  \. 

De  Paris  à  Vicrzon,  51  1.  '/,.  royex  pages  147-165. 

(n)  Mchun-sur-YeTrc  A  \  {6)  Bourges  i 

{a)  MBii«!y-siTR-YrfRV  CCher),  ancienne  TÎUe  dans  âne  fhine 
ff'rtile  sur  rYèvre.  Curiosités  :  les  ruines  du  château^  bid  par 
Charles  Vil ,  et  dans  lequel  ce  prince  se  laissa  mourir  de  faiai. 

Pop.  2,600  11. 

(6)  Bourges,  f'^'oyez  page  169. 


COMMUNICATION. 

De  Bcurges  à  Issciutun,  8  I. ,  4  p. 

Sainl-FloruDl ,  4  1.  Issoudun  (<i) ,  4  1. 

[a]  Issoudun  (Indre).  Issoudun  mérite  une  mention,  m  came  de 
sa  situation  ibri  agréable  sur  la  rivière  de  la  Tkeols »  (|iii  coule  ra- 
pidement ,  cl  est  couverte  de  moulins  et  d'usines.  Celle  villes  plu» 
de  population  que  ChàUauroux ;  elle  est  mieux  bâtie;  elle  Ait  au- 
trefois comblée  de  biens  et  d'honneurs  par  nos  rois,  à  cause  de  la 
foi  qu'elle  leur  avait  gardée.  Mais  aujourd'hui  on  la  n^ige;  son 
commerce  seul  la  soutient,  mais  il  aurait  besoin  d'Jtre  encouragé. 
11  y  a  ici  une  vieille  tour  à  voir,  un  pont  à  refaire  et  des  rues  à 
paver. 

Les  Romains  ont  laissé  de  leivs  vestiges  au  Blanc,  petite  TÎlle 
prés  de  laquelle  sont  les  forges  de  Bélahrc  et  ^AUoux,  1res  con- 
nues de  nos  marchands  de  fer.  Elles  ne  sont  pas  éloignées  d*un  che- 
min c(u'on  nomme  encore  la  Levée  de  Cesmr, 

Sur  la  Creuse,  ù  sept  lieues  de  Châteauroux,  esc  l'ancicfine 
jérgmtomagos  (  Argcnton),  dont  l'origine  date  dessiêclea  les  plus 
reculés,  et  qui  était  déjà  célèbre  au  temps  de  César.  On  T  a 
récemment  découvert  les  ruines  d^un  cirque  et  d'une  'arène.  On 
y  voit  les  restes  d'un  château  qu'en  762  le  roi  Pépin  éleva  ou  re- 
construisit. M.  Walkcnaer,  de  l'Institut,  serait  tout  à  fait  c^^le 


{6)  Ginnii  (Allier) ,  pclile  ville  sur  les  bords  de  l'.\ndel(it.  CW- 
tiojilei  :  les  promenades.  Commeicf  :  bcsliaui  cl  blé.  Hôtel  A^  la 
Croix-Blanclie.  Pop.  5,000  h. 

(cj  AicLtPBusE  (Puy-de-Dôme)  ,  pelilc  ville  «ur  le  Béron,  Dom- 
■ni-e  jailif  Aqxiat  Sparsas,  à  cause  des  eaux  qui  y  pcreent  de  tous 
cotés.  Cariosile'i .-  l'église,  coiujicrée  en  1350  par  Kobcrt  de  la 
Tuur,  cvèque  de  Clenuonl ,  le  tableau  de  SaiDl-Sébaslicn  dam  une 
église.  C'est  la  patrie  de  JacqucaDelillc ,  du  chatioelier  de  l'Hopi- 
lal.  HôlelAc\a  Poste.  Pop.  5,000  h. 

Chapbiial,  û  '/i  1.  S. ,  es)  uniîlbge  remarquable  par  ses  pierres 

(d)  HioH  (PuT-de-Dôme),  .situé  unire  deux  lULSscaux,  à  l'eitré- 
milé  d'une  belle  plaitic.  Ses  Irucs  sotit  lai'ge.s ,  alignées ,  longues  , 
cl  dirigées  en  lignes  dioitcs  ;  les  inaÎHons  Boni  bâties  de  la  fûerre  de 
Volïic,  décou>cilc  dans  le  1  2'  sl.kle. 

Hiom  a  une  soiis-préreclurc ,  une  cour  i-oyalc  d'appel  pour  les 
déparlcmens  du  Pay-dc-Dôme ,  de  la  Ilaule-Loirt  el  du  Canlal, 
un  li'ibuual  de  première  inslatice ,  un  (i-ibiinal  criminel  et  un  tribu- 
nal de  commerce,  deux  brigades  de  f^endarmerie ,  deux  juges  de 
|>aix  ,  un  gi-and  bopilal ,  deux  hospices  de  charité,  une  maison  de 
justice  et  un  giond  déjiot  de  mendicité.  Carioiilei  :  sa  liante  ïltua- 
lion,  les  Tontaincs,  sui-toul  celle  de  Uuzae,  le  pillais,  la  Sainte- 
Chapelle  attenante,  d'une  belle  (;othicilé,  le  jictit  dAme  du  Maitu- 
r^  la  tour  de  l'Hurlugc  ,  d'où  l'iul  embrdtsv  un  <ailc  horizon  ;  la 
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DE  PARIS  \  POITIERS,  88  1. ,  44  p. 


De  Paris  à  Tours 

In^rande 

a 

(  foyez  page  150; 

'59 

{(ct)  Chatclierauk 

^rf;   MontbazoD 

4 

I.es  Barres-de-Niotré 

Sorij;ny 

2 

La  Tricherie 

h)  Saiiitc-Maure 

•i 

Clan 

fc)    \Ais  Ormes 

4 

{e)  Poitiers 

{a)  Mo:«TnAzo?(  (  Indre-et-Loire  )  est  a!*réableiDeiit 
l'Indre.  CuriosUr's  :  l'ancien  rhàleau  ;  à  '',  1.  O. ,  sur  la  rire  droite 
de  \  Indrr ,  la  poudrière  et  la  raflineric  rovale  de  Ripault.  Ctm" 
merce  :  j;rains.  Pop.  1,300  h. 

(^)  Saixtk-Maiiif.  (  Indrc-ct-Loirc) ,  ville  ancienne ,  qui  pos- 
»cde  des  fabriques  de  mouchoirs  et  de  toiles  peintes,  jiuierge  de 
la  Poste.  Pop.  2,000  h. 

Sur  la  droite  ,  à  peu  de  distance ,  on  Ta  visiter  réiçlûie  de  Firr- 
hois ,  où  Jcanne-dWrc  vint  chercher  sou  c|>ée  sur  Ja  tombe  d'un 
chevalier. 

(/*)  Les  Ormp.s  (Vienne),  villaf^e  où  M.  d'Argenson  possède 
un  beau  château.  Près  des  Ormes  est  la  Haie  Detcaries  g  ainsi 
nommé  ,   parce  que  Descartes  y  naquit. 

[d)  (]lciATEi.rEiiAiiT  (Vienne),  sur  la  Vienne ,  arec  sous-pré- 
fecturc  ,  tribunaux  de  première  insUince  et  de  commerce ,  salle  de 
spectacle.  Curiosités  :  le  |)ont  sur  la  Vienne,  la  promenade  ornée 
d'une  fontaine,  la  manufacture  royale  d'armes  blanches,  sa  cou- 
tcllcric.  Commrrrr  :  coutellerie,  \ins,  \eauXy  anis  vert,  blan- 
rhissciie  de  cire.  Hôtels  :  du  Grand-Turc  ,  du  Grand- Monarque , 
de  la  Tète-Noire.  Pop.  10,000  h. 

(r)  Poitiers  (Vienne),  chef-lieu  du  département,  siège  de 
préfecture,  de  tribunaux  de  première  instance  et  de  commerce, 
avec  siège  épiscopil ,  académie  ,  école  de  droit ,  coUéf^  royal , 
jardin  de  botanique,  pépinière  sur  le  cours  ,  théâtre.  Irrépilicrc- 
nient  bàiie  ,  \asle ,  et  médiocrement  peuplée,  parce qu*elle  a  dans 
son  enceinte  des  jardins  et  des  terres  labourables,  cette  TÎHe  exis- 
tait avant  Jules  CUîsar ,  et  montre  encore  les  restes  de  la  splendeur 
fiassée.  Curiosités  :  Tan'-'iennc  église  Saint-Jean,  celles  de  Notre- 
Dame  ,  SHint-llilaire  ,  Sainlc-Radcgoiide ,  dont  la  nef  est  sans  pi- 
liei-s;  \i\  belle  promenade  de  GuHion,  lu  bibliothèque  publique  de 
'?'?,000  Tol. ,  les  restes  d'uu  amphithéâtre ,  les  vestiges  d'un  aqué- 
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duc  conMruit  parles  Ronuiiiu  ;  a  '|,  I.  de  U  TÎlle  U  Ainv  levée, 
moDument  celllque ,  masse  de  pien'es  bruin  de  30  pieds  de  Iod- 
gueur,  sur  17  de  laigeui-.  Commerce:  Laine ,  papier ,  %,  riz, 
Âbriqiies  de  di-aps,  de  bonnetarie,  de  pelleterie.  Hâblt:  d'Tireui, 
du  PUt-d'Etaiu ,  de  h  l'èlcNôire.  Libraire  :  M°"  Fmu^',  mùsoa 
-aussi  bien  tenue  quo  récommandable.  Ppp.  31,000  b.  >      ' 

A  4  1.  O.  de  Poiliers,  eai  fouille',  Tiliage  où  se  li»M  une  b*' 
laiUe  eiilre  Alai'ic  et  Cloris. 


De  Poiliers  à  Niort,  19  I.  j,  9  p. 

Croimbe  2  f  SaiDl-Maîient 

Luaignan  S  I  La  Crèche 

Ville-Dieu  du  Perron  3  |  Pjiori 

foyex  roule  de  Paris  à  la  Rochelle  ,^%<s  140. 


De  Pciliers  à  Chau/iay,  13  1.  t>  6  F 

(a)  ViTonna  6  II  Co.ihé  Véi-ac 

Les  MiDÎërcs  3  j|  Cbaunaj 

^UleiM  le  Clam, 


ut  PAUIS'a  ANGOULÉME,  U8l.  f,  Sgp.f 

le  Paris  à  Poitiers  (a)   Les  Maisons-niaticbes 

(n^yeipagcit;)  88  (i)  ItulFec 

routcllc  2                 Les  Wcgre» 

iioiine  4                Maiulc 

es  Miaiiji'es  3                Churet 

oulié-Vùi-aG  2  (c)   Angoulcnie 


[i]  Rtrric  (Charcnle) ,  petite  ville  sur  le  ruisseau  du  Liei 
avec  tribunal  Je  premicie  iuslanee.  Curiotite'iia  place-  Cammera 
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grains ,  bétnii ,  froman^ ,  marrons.  Hétel  de  la  Poate  ;  oa  ? 
d'exccllcns  pùlés  de  perdi*eau]L.  Pop.  2,100  h. 

(r)  ArvGouLÈxE,  ancienne  capitale  de  TAiip^ouBioii ,  maïKmaai 
cbef-licu  du  département  de  la  Charente ,  possède  iw  aic^  cpiteo- 
pal,  des  tribunaux  de  commerce  et  de  première  ivtance,  une  io> 
ciété  d'agriculture,  une  chambre  des  manufacturea ,  un  coUc|(e 
royal ,  un  théâtre ,  une  bibliothèque  pulilîque.  CwriosHés  s  la  me 
en  terrasse  autour  de  la  ville  ,  les  points  de  vue  dont  on  T  joui ,  k 
portail  i\v.  la  cathédrale,  la  promenade  de  BeauUeu,  la  biblîolliè- 
quc ,  l'iche  en  manuscrits ,  les  papeteries  »  dans  le  faubour]^  de 
riiouQieuu.  Commerce  :  vins,  eaux-de-vie  de  Cognac,  set,  hT- 
fraii  ;  fabriques  de  faïence  c(  de  papier.  Hâtel  de  la  Poste ,  au  fin* 
bourg  riioumcau  :  on  doit  sV  arrêter,  parce  que  la  rout«  ne  pas> 
sant  pas  daus  la  ville ,  il  faut  pour  s'y  faire  conduire  payer  un  tien 
en  SU.S.  Hains  dans  les  terrains  du  château  donnant  sur  les  remparts; 
bains  médicinaux  dans  le  même  endroit.  Libr,  Blarol,  M**Broquis. 
Pop.  15,500  h. 

Ruelle,  village  à  1  1.  et  '/^ ,  a  une  fonderie  et  une  forge  royale 
qu'il  faut  visiter. 

AloïU&rorif  l\  C  1.  E. ,  a  des  mines  de  plflmh,  des  forgea,  des 
martinets ,  et  3,000  h. 

Il  y  a  dans  Tarrondls^ement  d'Angoulcme  un  grand  nombre  de 
papeteries  :  les  principales  sont  à  la  Couronne ,  à  Sersmc  ,  ii  Samt- 
Micht'l ,  à  Boultt, 

A  3  1.,  cavités  de  la  Rancogne,  Voyei  Curiosiiés  naturelles  des 
departetnens ,  à  la  lin  du  Tolume. 


COMMLNICiTIO?!. 


D'ÂngcuUme  à  Aidusscn,  45  1.,  33  p.  f. 


K^a)  La  Rochefoucauld 

Font  ai ic 
h)  Chaliunois 
(r)   Saint  >J  union 

La  Barre 
(l)   Limoges 


3'/, 

3 
4 


Le  Maxet 
[e)  Saint-Léonard 

SauTiat 
{/)  Bourganeuf 

La  Pouge 
[g)  Aubusion 


•* 
3 
3 
4 


'.a)  La  HocnerorcAii.i)  ^Charente),  petite  ville  située  sur  la 
Tardoirv  ,  patrie  fie  l'auteur  des  Maximes,  —  Ccmmerrt  :  Xvovs  , 
nirrrjin,  laites,  fil  plat  à  coudre.  Pop.  ?,500.  h. 
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{è)  Chab41«ois( Charente),  YicUle  et  petite  irille.  CwriosiU' :  le 
pont ,  qui  offre  une  vue  pitlorefM|ue.  Pop.  1 ,000  b. 

(r)  SàiNT-Ju^iiBif  (Haute- Vienne),  petite  ville  sur  la  Vieime » 
qui  fabrique  des  ^ants ,  des  serges ,  et  possède  une  assez  jolie  pro- 
menade ,  et  sur  le  pont  une  chapelle  visitée  par  de  nombreux  pèle- 
rins ,  le  1 5  août.  Popé  5,000  h.  .  ^ 

A  3  1.  S.-O.  est  la  pelîle  ville  do  Rochechouart ,  de  1,600  fa. 

[d)  Limoges,  f^oyezpaç^e  166. 

(é)  Sâiitt-Léonabd  (  Haute  -  Vienne  ) ,  ancienne  ville  sur  la 
Vienne.  Curiosités  :  manufVicturcs  de  papiers  pour  impression, 
/r^/de  la  Poste.  Pop.  5,000  h. 

(/)  BouRGANiur  (  Creuse) ,  sur  le  Thorion.  Curiosités  :  la  tour 
bâtie,  dit-on ,  par  Zizim ,  frère  de  Bajazet ,  ses  fabriques  de  pa- 
pier. Hôtel àe  la  Poste,  renommé.  Pop.  2,500  b» 

{g)  AcBussoN  (  Creuse  ) ,  ])etite  ville  du  9*  siècle ,  sur  la  riv^ 
droite  de  la  Creuse.  Curiosités  :  le  site  pittoresque  de  la  ville  en- 
tourée de  rochers,  ses  manufactures  de  tapisseries.  Lia,  Bouget. 
H6Ulàe  la  Poste.  Pop.  4,500  h. 


DE  PARIS  A  LIMOGES  ,  97  1.  j ,  48  p.  ^ 


De  Paris  à  Oïl 

éans 

L' Epine-Fauvcau 

3 

(  royal  pai;c 

îH7) 

29 '|, 

(f)   Chàteauroui 

D'Orléans  à  la 

Ferlé- 

Lollicr 

Sainl-Aubln 

5 

(r/)  Ar^enlon 

3'|. 

La  Monc-I5euvron 

4 

Le  Fay 

Nouan-lc-Fuzc 

ier 

2 

Villcau-Bnm 

Saibils 

4 

Morlei-ol 

La  Loge 

3 

Clianteloube 

ia)  Vicr/.on 

4 

La  Maison-Rouge 

(  b)   Massay 

2'N 

(r)   Limoges 

3 

Val  an 

4 

{a)  \jERzoN  (Chei) ,  ancienne  ville  sur  la  rive  droite  du  Cher , 
dans  un  endroit  fertile  et  agréable.  Commerce  :  laines,  moutons  , 
vins,  fer,  fabriques  de  draps,  serges.  Pop.  5,800  li. 

[6)  Ma.ssay  (Indre)  ,  bourg.  Commerce  :  bestiaux. 

(c)  CiuTEAunoix  (Indre),  cbcf-licu  de  département.  Il  faular- 
1  iver  dans  celle  ville  par  la  roule  de  Tours  ,  pour  lui  trouver  quel- 
que chose  de  pillorcsque.  On  voit,  à  Toucst ,  le  vieux  cbàlcau 
Haoul ,  qui  lui  a  domié  son  nom  ;  au  centre  sont  les  Cordeliers  , 
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^'rand  bâtiment  jadis  habite  par  ces  bon»  pères,  et  qui  maintcnaui 
est  occupe  par  dos  prisonniers  cl  des  {çcndarmes  ;  à  Test  c<it  un 
aiilrc  couvent  qui  fut  un  moment  le  siège  de  ta  aénalorvr'ie  ;  f;i 
plus  loin  ,  à  rcmbranclicmcnt  des  routes  de  Paris  et  de  Bour^m, 
osi  le  village  de  Boitrdieu  ,  dont  Tabbayu  en  luînes  sert  de  maguiu 
à  un  brasseur,  qui  a  tout  pi-ès  de  là  un  ctabUhScmciil  somptueux  ii 
la  fois  et  productif.  La  ville  de  Chàteauroux  est  loin  d*ctre  jolie. 
Ses  rues  sont  tortueuses  ,  mal  pavées ,  mal  bâties  ;  et  en  hiver,  j 
cause  de  la  boue ,  on  n'y  peut  marclicr  sainemenl  qu'en  sabots. 
Mais  il  y  a  dans  ses  mui*s  des  familles  très  opulentes,  et  qui  ne 
doivent  leur  éclat  qu'aux  résultats  de  leurs  spécuUlioDS  ii|çrinfni 
dirigeas.  Si  la  ville  n'est  pas  belle,  elle  est  du  moin»  1res  beuran- 
scmeni  située  pour  le  commettre  d'entrepôt.  Stx  grandes  roules  t 
viennent  aboutir»;  et  X Indre  j  qui  coule  à  ses  pieds,  alineote  uue 
grande  quantité  d'usines  qui  ont  été  construites  sur  sesl>ords.  Likr. 
Hoger.  Hotels  :  Sainte- Catherine,  Saint-Jean.  Pop.  10,000  h. 

{f/}  ARGE?tT02f  (Indre).  Cotte  ville  est  divisée  pu-  la  Creuse. 
Curiosités  :  les  ruines  du  ch«\teau-fort ,  attribué  k  Pépin,  le  cirque 
anti({uc  ,  les  coteaux  qui  ceignent  la  ville.  Pop.  3,800  b. 

{e)  Limoges  ,  ancienne  capitale  du  Limousin,  aujourd^bui  cbef- 
lieu  du  département  de  la  Haulc-Vicnne,  sur  la  rire  droite  de  U 
rivière  de  ce  nom  ,  avec  préfecture  ,  évécbé  ,  hôlet  des  monnaies, 
lettre  J.,  académie  rojalc,  etc.,  trois  pépinières.  Curiosdei  : 
révcché,  bel  édifice  moderne ,  la  promenade  d^Orsaj ,  sur  Tem* 
pliicement  d'un  amphithéâtre ,  ouvrage  des  Romains,  celle  de 
4Montmaillé,  T  allée  de  Fourny ,  la  cathédrale ,  PégUse  Saiet-Uar- 
tial,  le  tombeau  du  prélat,  fondateur  de  cette  église,  la  lôniaine 
d'Angouléme,  la  bibliothèque,  le  musée  d'histoire  naturelle.  Comt- 
tnerre  :  chevaux  estimés ,  fabriques  de  petites  éloflès ,  grossci 
toiles,  dioguets,  mouchoirs;  nux  environs,  papeterie*,  forges, 
tréfileries  de  fer.  Hôtels  :  du  Péri^ord,  de  la  Pyramide.  Jimimg 
publics  de  la  Comédie,  du  ]>ont  Saint-Maiiial  sur  la  rieime;  Kiins 
Chinois,  rue  Blanc-Léger.  Libraire:  Di*aperron. 
Pop.  22,000  h. 

Isle,  ù  1  I.  'Ja  de  Limoges,  la  Ribière ,  à  la  même  distance , 
ont  d'importantes  pa|K:tcrics  que  le  voyageur  curieux  doit  risifcr. 
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COMMUNICATION. 


De  Limoges  à  AngouUme t  23  1.  7,  1 1  p.  j. 

La  Barre  4      jFoDtafie  3'/, 

SaiDt-JunJen  { v.  p.  1 65  )     3      H  Larochefoucauld  (t>. p.  1  (J4)  4  »/, 
ChabuiDois  3  > j  J|  Angouléme  (  v.  p.  1 64  )      5 


•«MB^ 


BE  PARIS  A  GUERET,  117  1.  ^,  68  p.  f 


De  Paris  à  Limoges  97  '/, 

Maxet  3 

(a)  Saint-Léonard  3 

SauTÎat  3 


{h)  Bourganeuf  3'/* 

DrottiUe  4 

(tf)  Gitéret  3*/a 


{à)  Saint-Léonard.  Foyez'^^^e.  165. 

[b)   Bourganeuf.  f^oyez  y^^e  165. 

(r)  GuÉRET  (Creuse),  chef-lieu  de  département ,  entre  la  Crenje 
et  la  Gartempe  »  a  des  rues  assez  belles ,  une  bibliothèque  ,  une 
pépinière  dèparlemenlale ,  un  collège.  CuriosiU's  :  aux  enTirons, 
sites  variés ,  Las-Peyras  (  les  pierres  )  ;  au  bas  du  Puy-de-Gaudi 
et  à  TE.  de  Guérel ,  les  ruines  d'un  vaste  château.  Hôuh  :  la  Croix- 
•d*Or,  avec  belles  remises. et  écurie;  de  Saint- François,  et  Poste 
royale  de  chevaux ,  remises  et  écuries.  Lib,  Dugenest. 


DE  PARIS  A  CHATEAUROUX, 

65   1.,  32  p.  j.  Voyez  page  165. 


COMMUNICATIONS.* 

De  Châteauroux  à  tours  y  27  1. ,  13  p.  ^. 


{a)  De  Châteauroux  à  Bu- 

zancois  5 

{h)  Cliâtillon-sur-indre  6 


[c]   Loches  C 

Cormeiy  5 

(</)  Tour»  ^ 
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(n)  Brz4>rois  (Imlrr  )  ,  |>clilc  ville  sur  la  rive  droite  de  V/mérr  , 
arec  usine  pour  \c  fer ,  foiuleiie  de  canons  ,  forges  dites  de  Bomeau 
et  do  la  (harlle.  Pop.  3,000  h. 

[b]  (^H\TiLLo?f-srii-l>DRn ,  pclilc  ville  sur  V Indre  ,  a  des  fabri- 
quer de  grosses  étoflcs.  Curiosités  :  la  promenade  et  la  place  du 
marclié.  Pop.  2,700  h. 

(r)  Loriif:s  (Indre-et-Loire).  On.nc  voit  Loches  qu*au  dêtov 
de  la  roule ,  et  quand  on  touche  aux  prcniiiTes  loaisons  de  Tiio  de 
ses  faubourgs.  La  ville  s*élèvc  en  amphithàtrc  sur  la  rire  gaudhe 
de  V Indre,  Les  rues  ne  sont  point  c'^clairées  la  nuit,  el  cooUBeli 
plupart  d'entre  elles,  ou  ne  sont  pavées  que  très-imparlaîlcaeait 
ou  même  ne  le  sont  pas  du  tout  ;  le  voyageur  qui  s'y  lance  Mal 
et  sans  guide ,  passé  le  coucher  du  soleil ,  a  de  la  peine  à  rcfragaa 
sain  et  sauf  l'auberge  de  la  Promenade  ou  bien  celle  des  Trou- 
Pigeons. 

On  a  ouf  parler  mille  fois  du  château  de  Loches ,  mais  on  est 
loin  de  se  faire  une  idée  de  son  étendue,  de  sa  masse  imposante, 
et  de  tout  riiilérét  qu'il  peut  inspirer  encore  dans  son  état  d*aliaD> 
don  et  de  dégradation.  Il  faudrait  un  mois  pour  bien  voir  en  détail 
toutes  ces  choses  ,  et  un  volume  pour  les  décrire  convenablemeui. 

Le  sous-préO^t  habile  la  salle  où  Charles  VII  reçut  la  belle 
Agnès,  née  prés  de  îà,  à  Fromtnldl. 

Pour  Y  arriver,  on  passe  sur  une  terrasse  du  haut  de  laqudVe 
la  Tue  plonge  sur  Brauliru ,  joli  village  ou  faubourg  que  Tlndre 
et  un  point  trcs-|Mlto:  csque  séparent  de  la  ville.  A  Beaulieu  se  trou- 
vent une  pépinière  superbe  et  des  ateliers  tres-aclifs  àt  MM.  AU 
louard-Katlier  et  Allouard-Desperrhcs.  Plus  bas  et  à  Loches  mvflie 
est  la  filature  hvdiaulique  établie  par  mademoiselle  ArmfieM,  et 
qui  est  une  source  de  biens,  non-seulement  pour  le  propriétaire, 
uiais  pour  toute  la  population. 

La  chapelle  du  château,  dans  laquelle  on  montait  autrefois. 
est  aujourd'hui  au-dessous  du  soi;  elle  date  des  5^  et  6*  siècles, 
et  ses  fondcniens  avaient  été  jetés  avant  même  que  la  forte- 
resse n'eût  été  érigée  en  ce  lieu.  Ce  domaine  roval  Ait  agrandi  à 
diverses  reprises.  D'abord,  ce  n'était  qu'une  tour  carrée  enlevée 
aux  lloniains,  cpii  l'avaient  fait  construire.  On  y  ajouta  une  en- 
ceinte de  pciiies  touis  rondes,  dont  les  restes  sidiiisteot  eneore. 
Rnsuitf? ,  un  doubla  cette  étendue ,  et  Ton  bilil  le  palais  des  rots , 
i|u'liabiic ,  ù  l'heure  qu'il  est ,  le  premier  fonclioDnaire  de  ramm- 
ilisfcment.  Libr.  veuve  Ondet.  Pop.  4,800b. 

'(!}  louRS.  f (tfyf  :  page  15?. 


'  BE  PARIS  A  BODUGCS. 


De  Châteaaroaxâ  Guirel,  31  #'^,  10p.  |. 

La  Chapelle  â      [1  Gcnouillac  6'/, 

1)   LaChitra  2 '/,  |  Guéral  (v.  p.  IfiT  )  S//, 

(a)  Li^CniTni  (hidre),  agréablement  litaé  sur  t'yndrf  ,  a  de 
faeaiu  poiols  de  Tue ,  et  eoromerce  surtout  «n  beatiu»  et  lainei. 
'  ■*  ""   »icr.  Pop.  4,000  h,  *. 


TW 

DE  PARIS  A  BOURGES,  54  1  ,  27  p.*^ 

De  Paria  à  NogEnl-sur-Vcrnisson  ,  35  I.  foyti  5'  roule  de 
Pai'is  à  Lyon,  page  190. 

■a)   De   Nogenl-sur-Vcr-  Il  La  Chapelle  d' A  ngilloD   5 

nissonùGien  5  Grange-Neuic  3 

Argent  4  ■].  H  (*)    Bourge*  Vf, 

(jtj  Gici  (  Loiret  ) ,  petite  Yillflur  la  Loire.  Commerce  :  laine , 
éiofTcs  et  bas  de  laine,  //â/eù  .-  l'Ecu  ,  la  LcTretle.  Pop.  &,400  b. 

{A)  BouiiOES  (Cherl,  chef- lieu  de  départemeDl ,  siège  de  prt- 
lèclure ,  archevùché.  L'hûlcl  de  Jacques  Cœur  sert  maintenant  (le 
maison  comniutic  el  de  tribunal.  Non  loin  de  l'bôtel-de-tille,  est  la 
mar'soH  de  Cajai.  C'est  un  bàlimenl  consliiiit  en  brlipies,  aïoc  (un- 
relie»,  assez  liiîiti;. 

C'en  du  haut  <lc  l.i  lour  de  l.-i  cathédrale  (église  tant  de  foiii 
décrite  cl  tant  de  fois  rilée  )  qu'on  assiste  à  un  beau  Spoctacic. 
Non-seulement  la  ville  est  au  |iicd ,  que  l'on  voit  dans  tous  ses  dé- 
tails ,  mais  la  campagne  aussi  se  déploie  au  loin  :  leire  Tort  ricbe  , 
qui  produit  du  blé ,  du  \iii ,  des  pdiurages.  Les  laines  du  pays  sont 
renommées.  Hpleli .-  la  Tcte-Noire,  le  Cheval-BUic,  Pop.  1  8 ,000 
habilans. 
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DE  PARIS  K  BOURGES , 
Par  Orléans ,  59  1.  ^,  29  p.  ^. 

De  Paris  à  Vicrzon,  51  1.  '/,.  f^oyn  pages  147-166. 

{n)  Mchun-sur-Yévre  4  |  (6)  Bourges  4 

{a)  MBiH>N-sOR-Yrntv  (Cher),  ancienne  TÎlle  dans  mie  plaine 
r(>rtile  sur  rYé^rc.  Curiosités  :  les  ruines  du  châtean,  bâti  par 
C.harlcs  Vil ,  et  dans  lequel  ce  prince  se  laissa  mourir  de  laai. 

Pop.  2,600  h. 

(b)  Bourges.  Foyet  page  169. 


COMMUNICATIO?!. 

De  Bourges  à  Isscadun,  8  1. ,  4  p. 

Saint-Florenl ,  4  I.  Issoudun  (a),  4  1. 

(a)  IssouDiN  (Indre).  Issoudun  mérite  une  mention,  à  canse  de 
sa  situation  fort  a{j;réahlc  sur  la  rÎTiérc  de  la  Theols,  (pii  coule  ra- 
pidement ,  et  est  cou\'etie  de  moulins  et  d'usines.  Cette  ville  jl  plus 
de  population  que  ChâUauroux  ;  elle  est  mieux  bâtie  ;  elle  lut  an- 
irefois  comblée  de  biens  et  d*bonneurs  par  nos  rois,  à  eame  de  la 
foi  qu'elle  leur  avait  gardée.  Mais  aujourd'hui  on  la  néglige  ;  son 
commerce  seul  la  soutient ,  mais  il  aurait  besoin  d^Àre  encouragé. 
Il  y  a  ici  une  vieille  tour  à  voir,  un  pont  à  refaire  et  des  rues  à 
paver. 

Les  Romains  ont  laisse  de  leiu*s  restiges  au  Blamcp  petite  rille 
près  de  laquelle  sont  les  forges  de  Bélabre  et  ^AlUnuf,  très  coq- 
nues  de  nos  marchands  de  fer.  Elles  ne  sont  pas  éloignées  d'un  cbe- 
min  qu'on  nomme  encore  la  Levée  de  Ce'tar, 

Sur  la  Creuse,  à  sept  lieues  de  Chàteaurom,  eac  l'aiieienDe 
Argentomagos  (  Argenton),  dont  Porigine  date  des'siêclea  les  plus 
reculés,  et  qui  était  déjà  célèbre  au  temps  de  César.  On  T  a 
récemment  découvert  les  ruines  d^un  cirque  et  d'une  'arène.  On 
V  voit  les  restes  d'un  château  qu'en  763  le  roi  Pépin  élera  ou  re- 
construisit.  M.  Walkenaer,  de  l'Institut ,  serait  tout  à  hàx 


DE  PARIS  A  CLERMONT,  96  1. ,  48  p. 

De  ParisàlOouliiu,  131.  ij,.  f^oyn  3'roinedePuû  Ji  LjroD, 
page  190. 

Châlel-MeuTe  •  6      1  W       _   '. 

{a)  Saint-Pourçwo  3      I  ((^  Riôn 

Le  Ha; et-d'École  4  (e)  Clcrmoal     -  3 

(*)    Gannat  ï  ■/,  ]|  _  "  .  ,„ 

.r      IVf- 

(a)  SimT-PoDRCiin  (Allier),  petite  ville  sur  la  5iouIe.jG|^^ 
lei  ;  dans  l'église^paraissiate  un  EreiT  homo  en  marbre  bbipCi  bel 
ouïraf^e  ;  la  promenade  sur  la  ririère.  Pop.  3,500  h. 

(b)  G^n^AT  (Allier) ,  petite  ville  9ur  les  bords  de  r.\i]delcil.  Cu- 
rioiilri  :  les  promenades.  Commerce  :  bealiaui  et  blé.  Hôtel  àe  la 
Croii-Blanehc.  Pop.  5,000  h. 

(c)  ATGuErïBSE  (Puj-de-Dùme)  ,  petite  ville  sur  le  Béron,  Dom- 
méc  jarlis  Aquai  Spariai ,  à  cause  des  eaui  qui  y  percent  de  tous 
cotùs.  CariotiU't  :  l'église,  coiL^crtc  en  I  !âO  par  Robert  de  la 
Tuur,  évéque  de  Cleiniont ,  le  tableau  de  Saiol-Sébastien  dans  une 
^lisc.  C'est  la  patrie  de  Jacques Delillc,  du  chancelier  de  l'Hôpi- 
tal. //oVe/delaPostc.  Pop.  5,000h. 

Chapbuat,  à  '/i  1.  S. ,  est  un  village  remarquable  par  ses  pierre» 
blanches. 

(d)  HiuM  (Puv-dc-Dûnic),  situé  tmtrc  deux  ruisseaux,  à  reiIré- 
mité  d'une  belle  plaine.  Ses  [rues  sont  larges,  alij;nées,  longues, 
et  dii'igées en  lignes  dioilcs ;  les  tnuisons  sont  bâties  de  la  pwre  de 
Vol'ic,  dùeou>erte  dans  le  13<  slcclc. 

Hiom  a  une  soiis-pi-ércctuie,  une  cour  royale  d'appel  pour  les 
Jcpai'lcmens  du  Puy-dc-Dâmc,  de  la  [Jautt-Loire  et  du  Caalal , 
un  ti'îbunal  de  première  instance ,  un  (tibimal  criminel  et  un  tribu- 
nal de  commerce,  deux  brigades  de  gendarmerie,  deux  juges  de 
j)aii ,  un  gland  hôpital ,  deux  hospices  de  cbarilé,  une  maison  de 
justice  et  un  grand  dépôt  de  mendicité.  CurioiSts  :  sa  riante  situa- 
lion,  le<i  fontaines,  surtout  celle  de  Muzac,  le  palais,  la  Sainte- 
Cbapelle  attenante,  d'une  belle  goihicili ,  le  («tit  dôme  du  Mailu- 
vAf  la  lourde  l' Horloge,  d'où  l'œil  embratsu  un  laite  hor'izon  ;  la 
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^'lande  |)I:itc-foi'ine,  noiiiméc  Prr's'Mtsiiitmt'S ,   tic   Mesdainrs  %.U' 
Franrc,  d'où  l'on  jouit  é^aieroenl  lie  beaux  poiiils  ilc  vue.  HôUls  . 
I(î  ruv-df'-nôiiir,  la  ColoniK*.  Po|).  l-l, ()()()  h. 

\t]  (!M.i\M()M-pir-l''F.iviiAM>,  grande  cl  ancienne  ville,  rbef^litu 
(11!  dr|)a:lrnuMil  du  Puv-flc-Dônie.  (Ilcrmont  a  \u  naître  Tiiscal. 
(a'Uc  villo  est  silué*-'  enlise  l«;s  deuï  ruisseaux  de  KtJutvX.  il'./r- 
titr;  s(rs  rues  «lont  irréjrulières  cl  étroites;  ses  édîtices  Minl  d'au- 
tant plus  s()nd>rcs,  qu'ils  sont  de  la  pierre  noii-e  de  l'oivîr  et  j 
]iliisioiirs  él<'\i;cs  :  on  en  voit  de  plus  anciens,  bâiis  d'uiu;  pierr** 
^('Ise  extraite  dans  les  environs  du  Tu y-de-1)ônie ,  qu'im  emploTair 
avant  la  dceouverte  de  relie  de  Volvic  dans  le  1  2<'  &ièrlc  :  leur 
é]>oqiie  est  distinguée  par  la  couleur. 

Si  rinléricur  d(;  la  ville  est  sérieux,  on  Touldic  en  se  prome* 
liant  sur  les  houlevarls  qui  rentourciit.  On  ne  se  présente  à  aucua 
as^n'ct ,  (pie  Tieil  ne  soii  i-avi  par  un  nouveau  ^oni-c  de  tableau  ésa- 
lemetil  af^réable ,  soit  ]Kir  son  pittoresque ,  soit  (»ar  la  variét«* ,  Ij 
multiliide  et  l'r'eM.hu;  des  objets.  L'habitant  même  du  pavs,  quoi- 
que r.iiuilior  avec  ee  rliarnianl  tableau  ,  esl  sans  cesse  forcé  Je 
l'adinucr.  L'air  y  est  sain. 

(^leriiKuit  est  le  slrj;c  d'un  évccbé;  il  est  le  premier  sulFratrani 
de  rarclievèclié  de  Ikourires. 

La  résidence  de  h  préfecture,  composée  du  pi-éfet  cl  de  rimj 
roti^eillers,  v  est  lixée. 

11  y  a  un  tiibunal  de  première  instance,  un  tribunal  de  coni- 
inerce  et  i:m(*  bdurse,  la  direction  générale  des  cuniribulions  •  l'en- 
I  r^isl renient  des  duninines  vX  les  droits  réunis,  rudministrati<»n  de*» 
jM'udres  pour  les  di'jKutemens  du  Puy-<le-Dônie,  de  W-ifftir,  d«  U 
.\irvrt  ,  <lu  Cftiitul  v\  de  l.i  llanU-Loù't' ,  un  jaidin  botanique,  uni* 
blI)Ii(Ml;i''(iu(*  de  'î(IJMM)  v(,].  et  une  académie;  un  liritel-I>ieii ,  un 
Lôp'.l.il-^i-iii-i.il  sei\i>«  e:i  ini'ilecins  et  «*biiur^ien<»  d'un  giahd  nic- 
I  ite ,  et  par  des  s(i  urs  liospilalières  qui  valent  de  bons  iuédccin«; 
(^u.ilre  bureaux  de  seemns  à  domicile,  entretenus  par  la  bicntai- 
y.n:i'e  i:iépuisable  des  Iiablians;  on  \  voit  un  fort  beau  rullêue  t|ui 
a  <lê  bâti  dans  le  17'  siéclo  ;  le  eolléu'e  dit  des  JetniUs  avait  été 
tuii.it'  |iive.'>demmenl  à  Muutjt  mnut  y^v  résèque  du  Prat. 

La  ca'.bédrale  est  un  superbe  monumenl  que  les  Anglais  ont  bâti 
îii:  <-«)ii:iu(-iirt'inciit  Jn  \1^  si<'*cle  (1  :  il  est  précieux  par  sa  con- 
-liMriicin  biiirn',  snlide  el  légère,  par  lu  délicatesse  cl  rélévali«»n 
i!i-  ofs  piliiMs ,  par  sa  clarté,  par  sa  couvei-turc  CD  lames  de  pKimb , 

I  I  \\v  ti^aii  i\i«lr  |)|iii  iiiirii'iiiipmrni ,  piii»  HIc  avait  Hii  dviniiie  ri  Iv'  n- 
iif|ir.  •■  pli'^ii  1:1"  iiii>i  (Tiliii  illc  il  cri-  jrlirvuf  v>u»  Gu}  de  la  Tour,  ôiijue  4r 
(  iiitniMit,  "i;i  |i'4  |il.iii«  lie  Jran  de  (!uni|ii>. 


ovagcuN.  l.a  ronlaine  de  Jiiuile  est  située  au  S.-O.  de  la  \ille, 
''■s  lie  la  bairièi-e  qui  conduit  à  une  );randc  place,  laquelle 
■  iGniihne  nom.  L'eau  coule  de  la  source  par  Qn  tuyau  en  lerre 
.  1 S  lignes  de  dlaoïèlre  ,  ce  qui  donne  &6  lignes  de  rirconfê- 
B.  Sn  quanlilé  n'eM  pas  toujours  la  même;  elle  csl  inlermil- 
\  Après  avoir  coulé  d'uliord  d'une  manicrc  paisible  el  uni- 
c,  elle  éprouve  tout  à  coup  des  iHiuillooneinetis  lapides. ei 
[donnés.  Elle  jaillit  parfois  en  si  grande  abondance  ,  que  le 
1  qui  la  fournit  n'est  point  assez  grand  pour  suHire  a  la  quan- 
le  liquide  gazeux  qui  tend  à  s'éelinppei-.  Souvent  elle  s'arrêta 
leronde  ou  dcu\ ,  poui'  reprendre  ctituite  !ion  cours  naturel. 
iliénomènc  dont  il  s'agit  se  renouvelle  au  bout  d'un  quait- 
irc,  d'une  ilenii-beurc ,  d'une  beui-e;  il  n'y  a  rien  de  régulici- 

cgai'd.  Un  a  remarque  que  dans  le*  temps  d'orage  la  qaaDtilù 
de  carbonique  i|ui  se  dégage  est  plus  considétnble ,  et  que  l'i»- 
illunce  de  la  funlaine  est  plus  ^l^^l|u>'^e.  Les  habitués  des  eaux 
audc  attendent  le  moment  où  l'eau  sort  avec  impélnuilé  pour 
ilïr  leur  veirc ;  il  est  probable  qu'die  contient  alors  une  p)u4 
lie  quantité  de  gaz;  mais  la  tem|>é rature,  qui  est  de  1  S  degrés 
lerninméli'e  de  Kéauraur,  est  toujours  la  même, 
o  distingue  aussi  à  Clennont  la  fontaine  de  Stdnt-Alfre,  qui 
laus  le  laobourg  du  même  nom.  Elle  coule  au  travers  des  jnr- 

potagci's  ;  elle  y  dépose  un  sédirocnl  qui  se  consolide  au  point 
les  propriétaires  «ont  obliges  de  se  défendre  contre  ees  concré- 
15- 
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lions  riiialiissiintcs.  Les  industrieux  jardinieiii  placent  des  fruits  , 
(les  oiseaux  cl  auUcs  objets,  de  roanicrc  à  les  soumettre  à  rinrni«> 
latiun ,  et  les  vendre  ensuite  aux  amalcurs.  (Extrait  du  Prteis  kù- 
torùjue  iur  Us  eaux  mùir'ralts,  par  M .  Alibcrt,  in-8'*.  Paris ,  1 83»».  ' 


COMMUNICATIONS. 

De  CUnncnl  à  Thicrs,  10  1.,  5  p. 

Ponl-sui-Allicr  [a)  3  1.  '/a.  Uzoux  (h),  3  1.  Thiers  (r),  3  I.  ",. 

■a)  Po.\T-sr<v- Allier  (Allier) ,  tire  son  nom  du  pont  à  huit  trches 
jeté  sur  la  rivière;  c'est,  apirs  le  site  pittoresque,  ia  plus  belle 
niriosilé  de  rcndroil.  /loieltXe  la  Poste.  Pop.  3,000  h. 

[b)  Lezolx  (  xVUier  ) ,  ancienne  petite  ville.  CunosHts  :  h  place, 
les  promenades,  le  site.  Pop.  3,400  h. 

{e)  Thiers  (Puy-de-Dôme)  a  une  sous-préfectureet  un  tribunal 
de  première  instance.  Il  est  bâti  sur  la  ]>entc  d'une  haMe  montagne 
granitique.  La  nouvelle  pandc  route  de  CttrmofU  k  Lyon  la  tra- 
verse :  elle  est  si  bien  prise,  qu'elle  conduit  à  la  Bcrgèrr ,  à  trois 
lieues  de  Tbiers ,  par  une  ascension  tellement  ménagée ,  cpi'on  croit 
vova;;;er  en  plaine  ;  cependant  la  Bergère  est  sur  un  point  de  ces 
montagnes  Irès-élevé  au-dessus  de  Thici'S.  On  doit  cette  route  à 
M.  (^)urnou  ,  ingénieur  en  cbcfde  ce  département. 

L'extrémité  des  cotes  de  Thiers,  qui  sont  couTcrtcs  de  Titanes, 
est  un  terrain  calcaire.  Celte  ville  est  située  de  manière  à  voir  le« 
montngiK^s  de  l'O.  cl  du  S. ,  cl  à  découvrir  toute  la  Ltmasyif ,  A 
SCS  pie<ls  p.Tsso  la  DtiroU' ,  qui  sert  aux  marliaets  pour  travailler  le 
fer.  On  y  a  établi  des  cuves  pour  la  fabrication  du  papier  et  des 
rartcs,  ainsi  que  pour  la  tannerie;  mais  la  quincaillerie  j domine  : 
eVst  la  ville  d* Aurerptr  la  plus  commerçante;  on  estime  qu'il  s*y 
fabrique  par  jour  020  douzaines  de  couteaux,  autant  de  msoirs  et 
autant  de  ciseaux.  , 

On  y  voit  des  papeteries  qui  servent  47  cuves;  elles  reodeiii 
eharune  par  jour  à  peu  prés  un  quintal  de  papier. 

(Jn  y  fait  avec  des  cornes  et  des  os  de  bêrtiaui  une  poudre  dont 
1  engrais  est  excellent,  surtout  pour  la  vigne;  elle  te  vend  7  ou 
S  f'r.  le  quintal,  et  le  quintal  suflit  pour  mille  loiset.  Hôiri  de  la 
Poste.  Pop.  10,()00  h. 


1 1 
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De  Clermcnt  à  Ambert,  14  1. 

Ahbert  (Puy-de-Dôme).  Cette  'ville  est  le  chef-lieu  air  petit 
pays  de  Livradois ,  et  le  siégo  d^une  sous-préfeclure,  d'un  tribunal 
de  première  instance  et  de  commerce.  Ce  pays  abonde  en  papete- 
ries, dont  on  préfcrc  le  papier  pour  Timpiimerie,  les  gravures  et 
les  éventails  à  ceux  de  1  hier  s. 

Il  en  sort  par  jour  38  quiiilaux  métriques,  résultat  de  76  cuves. 
On  y  fabrique  aussi  des  élamines  pour  les  pavillons  de  vaisseaux , 
des  camelots  et  des  étoffes  en  laine  commune ,  des  dentelles ,  des 
blondes  noires,  des  rubans  de  fil,  des  padoux  et  des  jarretiéreSé 
Cette  ville  est  bien  bâtie,  ses  rues  y  sont  assez  spacieuses,  de  sorte 
que  Tair  y  est  fort  sain.  Elle  fut  prise  d'assaut  par  Merle,  cberdes 
religionnaircs ,  en  1577  :  le  duc  d'Alcnçon,  devenu  duc  d'Anjou^ 
la  reprit  la  mcmc  année.  Cet  arrondissement  de  Thiers  étant  cou- 
vert de  bois  de  snpin,  on  y  fait  un  grand  commerce  de  planches. 
Le  torrent  de  la  Dore,  qui  passe  près  d'Ambert,  coule  dans  des 
vallées  si  étroites,  qu'arrivant  dans  la  plaine  du  Livradois,  elle 
rinonde  et  la  couvre  de  sable  et  de  pierres  :  il  arrive  que  ces  acci- 
dens  détruisent  souvent  les  recolles.  Cet  arrondissement  est  froid, 
étant  dans  les  hautes  montagnes  de  Itl.  de  \ Auvergne.  Il  ne  doit 
son  existence  qu'à  son  commerce  et  à  son  industrie.  Hôtel  de  la 
Poste.  Pop.  5,467  h. 

Les  petites  villes  à\4rUnc ,  Marsac ,  Ciinlhat,  Olierguet  et 
Miergites  font  le  même  genre  de  commerce  que  la  ville  dWmberi^ 


De  Ricni  à  Vclvic,  1  1. 

V'oLvic  (Puy-de-Dôme).  Ce  bourg,  à  1  l.  O.  de  BioM,  est 
bâti  sur  la  lave  qui  a  coulé  abondamment  de  la  Nugère,  Cette  mon- 
tagne a  du  être  un  volcan  furieux ,  à  en  juger  \mv  la  quantité  de 
laves  qu'elle  a  fourni.  Le  terrain  qu'elle  couvre  a  toujours  porté 
le  nom  de  Bruiave,  La. lave  en  fuite  de  cette  montagne  ignivome 
rencontra  une  colline  de  granit  qui  la  divisa  en  deux  branches,  et 
qui  devint  une  petite  ile  au  milieu  de  cette  mer  de  laves.  C'est  dans 
le  sein  de  ces  déjections  volcaniques  qu'on  a  essayé  d'arracher  la 
pierre  noire  dont  Kiom ,  Clermont  et  tous  les  environs  sont  bàlis 
depuis  le  1  2"  siècle  :  plus  on  la  trouve  profonde ,  meilleure  elle 
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est.  Son  extraction  csl  la  <»cule  ressource  des  habitans  de  Volvir  , 
qui,  griice  ù  MM.  Chahroil,  en  tirent  maiotenant  ud  trêft-gmid 

parti. 


DE  PARIS  AUX  FALX-DU-MONT-DOR, 

109  1.,  6i  p.  ^ 

De  Paris  à  Clcrmonl,  90  1.  Foyez  page  171.  Rnrhefoii,  T  l- 
Monl-d'Or-lcs-Hains  (/i),  G  I. 

{a)  MoNT-n'ÛR  (Puy-de-Dôme),  petit  Tillagc  &itué  dsu»  une 
Talléc ,  au  pied  de  la  nionta^ie  de  V Angle.  Son  nom  lui  vicmt  de» 
montagnes  qui  favoihinent.  Les  sources  du  Monl-d'Or  mhiI  au 
nonibi-c  de  sept  ;  elles  sont  ti-cs- rapprochées  les  unes  «tes  autres , 
et  se  trouvent  dis|K)sées  sur  la  même  ligne;  considérées  sous  le 
rapport  de  leur  hauteur  relative ,  elles  doivent  être  rangées  dans 
Tordre  suivant  :  1**  La  Fontaine  de  Suinte- Marguerite  ;  prés  d* elle 
est  une  autre  source  que  «{uelques  uns  appellent  la  Soureedu  Tam^ 
bour.  Toutes  les  deux  sont  froides.  2"  La  Fontaine  Caroline,  aînû 
désignée  parce  qu'elle  fut  découverte  pendant  que  S.  \.  R.  Madame 
duchesse  de  Uerry  s'y  trouvait,  et  construite  soas  les  auspices  de 
celte  ]>r incesse.  Klle  fait  monter  le  thermomètre  ù  45  dc^n^  du 
iherniométre  centigrade,  'i**  Le  Bain  de  César  est  également  à 
45  degr.  4"  Le  (iratiH-Iiain,  ou  Bain  de.  Samt-%/ean.  Les  eaui 
sourdent  en  filet.^,  dont  la  température  varie  depuis  39  jusqu'à 
45  degrés.  5"  Le  Bain  Hamond,  tnmvé  |>aniii  les  décombres  des 
anciens  thernies  romains,  et  ainsi  appelé  du  nom  de  M.  llamcMid, 
l'un  des  préfets  du  Puy-de-Dôme  qui  ont  le  ]>lus  concouru  à  la  ré> 
g/:nération  des  bains  du  Mont-<rOr.  Le  thermomètre  rentigradç  y 
monte  a  4*2  degrés.  (>"  La  Source  Bipiy,  du  nom  de  M.  Rif;ny, 
ancien  préfet  du  Puy-de-Dôme,  (|ui  eu  lit  commencer  les  travaui 
en  1817.  Celte  soui*ce  fut  trouvc*e  )>armi  les  ruines  des  bains  ro- 
niains.  Klle  fait,  comme  la  précédente,  monter  le  themioiDèlre  à 
42  degrés.  1»  La  ForUaine  de  la  Madeleine,  qui  est  à  4&  deprs. 

Le  monument  thei*mal  du  Mont-d'Or  est  remarqoable  par  la  so* 
lidité  de  sa  construction  et  de  sa  couverture,  ainn  ^ne  par  la  se» 
vexe  simplicité  de  son  ortionnancc,  où  les  sources  qu'il -rtaTerme  « 
recherchées  avec  autant  de  cii-conspeclion  cfue  de  wle  »  sont  dis- 
tribuées d'une  manière  sage  et  commode;  où  les  eaux  de  TÎdange 
ne  sont  pas  moins  écartées  des  piscines  que  des  bair*s  |iarticuliers. 
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)U  été  acheté  en  1895.  Ed  ftxùBHtfVuicieiiDeplKe  connue  Mus 
le  nom  de  PanOieon,  on  a  dietHltkf^  pu  mois  de  mai  t83&,  un 
teiD|>lc  dont  le  pérlmélre,  1res  bien  consenc,  s'clèTc  Ji  un  mètre 
Bu-ijcstus  du  niveau  actuetde  i-elle  place.  Ce  temple,  qui  m  trou- 
vait en  face  des  ibermea  romains  également  décombres,  el  n'en 
était  séparé  que  par  une  large  rue ,  est  de  Tornie  parallélogramme  : 

slruction  modci-nc ,  te  Ironie  encore  debout  ;  et ,  malgré  tous  les 
boulcverscmens  sui'rrnus  dans  le  vitU^e ,  u'a  subi  aucun  déplace- 
mcnl.  Elle  est  ornée  de  bas-reliefi,  ainsi  que  les  nombieui  lion- 
çons  d'autres  colonnes  retirés  des  ruines  de  ce  temple.  On  a  aussi 
trouvé  parmi  ses  décombres  plusieurs  pierres  sépulcrales  et  dilK- 
rens  frogmcns  de  statues  de  lave  porpbjrique,  dont  le  plus  inté- 
ressant est  une  icte  de  Néron  Iiùs  bien  couservéc  el  d'iuie  expres- 
sion tout  à  Tait  remarquable.  Ce  temple,  qui  est  rilluslration'def 
eaui  du  Munt-d'Or,  sem  consei-vé  pour  leur  décoration. 

Pnfpriete'i  nudir-èuiltt  dei  eaur  du  Slont-cCOr.  Ces  eaux  sont 
bonnes  aux  personnes  atteintes  de  catarrhes  opiniâtres,  de  mala- 
die-* d'estomac,  de  longes  gouttes  et  de  rhumatismes  froids.  On 
arrête  ou  on  diminue  souvent  l'hémoptysie,  en  ranimant  la  cii'cu- 
lation  capillaire  cutanée.  D'nuli'cs  fuis ,  on  peut  suspendre  la  mar- 
che de$  tubercules ,  et  pi'érenir  ta  dégénérescence  de  certains 
tissus.  Les  médecins  conseillent  quelquefois  l'usage  des  eaux  du 
Monl-d'Oi-  dans  l'asllime  humide  cnli'elcnu  par  un  ••■'vx  goutteux  et 
ihumatismal.  {Prt'rîi  kiiloriqvt  Jur  k'  taux  minérales,  par  Ali- 
bcil,  in-B".  Paris,  1836.) 

S<ii»t-.\erl.iifr.  Les  eaux  de  Saint ->'ccta ire  sont  à  3  1.  de  celles 
du  nlont-d'Ur,  d'à  4  de  Clermont.  Ces  eauf ,  d'après  la  rapport 
de  SI.  l'inspcrtciu'  Marcou  ,  prennent  leurs  sources  dans  des  nias- 

«ul  <le  même  nature. 

Les  soui'ces  sont  très  abondanlcT  dans  la  vallée  de  Salnl->cc- 

Icï  glands  bains,  dont  la  Icmpératui'e  est  de  lil  degrés  du  ther- 
momètre de  Itéainnur;  3°  la  fieille-Soiiiee ,  ou  les  petits  baïns  , 
mcme  température  ;  3"  la  lourre  de  la  f  otite,  30  degrés  ;  4"  la 
loarce  Pa«lme  ,  ÎS  degrés  ;  5°  la  source  du  Chemin  .  20  degrés  i 
t)°  la  JoiHïC  d«  Rocher.  3  !  degrés  ;  7"  la  source  de  la  Cale. 

Toutes  CCS  suurrcs  |iaraissenl  semblables;  ce  sont  des  circon- 
stances locales  qui  les  font  didcrerde  tempémlurc. 

Propriétés  mediriaaUi.  Les  eaux  de  Sainl-Ncctairc  ont  été  fa- 
vorables dans  le  Iraitenicnl  d'un  grand  nombre  de  maladies  chro- 
niques ,  parmi  lesquelles  flgureut  les  rhumatismes  ,  les  |>aral}'sies , 
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(/?)  Brz4?içois  (Inilic) ,  |>ctitc  ville  sur  la  riro  droite  de  V Indre , 
aTcc  usine  ])nur  le  ter ,  fonderie  de  canons  ,  forges  dites  de  B<me€m 
«t  de  la  Charitr.  Pop.  3,000  h. 

{li)  (^iiATii.LON-stiE-]NDRr ,  pctitc  vilIc  s^vV Indre ,  t  des  fabri- 
ques de  grosses  étolTes.  Curiosités  :  la  promenade  et  la  place  do 
roarrlié.  Pop.  2,700  h. 

(r)  LociiKs  (Indre-et-Loire).  (>n.nc  Toit  Loches  qu*au  dêuwr 
de  la  roule ,  et  quand  on  touche  aux  prcnii(*res  inaisoos  de  Tun  de 
SCS  faubourgs.  La  ville  s'clèvc  en  amphithàti*e  sur  la  rÎTe  gauche 
de  y  Indre.  Les  rues  ne  sont  ^Miint  éqlairces  la  nuit,  et  coouae  la 
plupart  (rentre  elles ,  ou  ne  sont  pavées  que  très-imparfail 
ou  même  ne  le  sont  pas  du  tout  ;  le  voyageur  qui  s'y  lanoe 
cl  sans  guide ,  passé  le  coucher  du  soleil ,  a  de  la  peine  à 
sain  et  sauf  Tauberge  de  la  Promenade  ou  bien  celle  des  Tivâ- 
Pigeons, 

On  a  ouf  parler  mille  fois  du  château  de  Loches ,  mau  on  est 
loin  de  se  faire  une  idée  de  son  étendue,  de  sa  masse  împosanle , 
et  de  tout  Tintérét  qu'il  peut  inspirer  encore  dans  son  état  d'aban- 
don et  de  dégradation.  Il  faudrait  un  rouis  pour  bien  voir  en  détail 
toutes  ces  choses  ,  et  un  volume  pour  les  décrire  coovenablenciil. 

Le  sous-préfci  habile  la  salle  où  Charles  Vil  recul  la  belle 
Agnès,  née  prés  de  là,  à  Fromtnial, 

Four  Y  arri\er,  on  passe  sur  une  terrasse  du  haut  de  laquelle 
la  vue  plonge  sur  Brauliru ,  joli  village  ou  faubourg  que  Tlndre 
et  un  point  très-pittoresque  séparent  de  la  ville.  A  Beaulieu  se  trou- 
vent une  pépinièi*e  superbe  et  des  ateliers  très-actifs  de  MM.  Al- 
louanl-Uattieret  A llouard- Desperches.  Plus  bas  et  a  Loches  même 
est  la  lilaluni  hydraulique  établie  par  mademoiselle  Armfîeld,  et 
qui  est  une  source  de  biens ,  non-seulement  pour  le  propriétaire  , 
luais  pour  toute  la  popubtion. 

La  chapelle  du  château,  dans  lacpiclle  on  raontail  autrefois, 
est  aujourd'hui  au-dessous  du  sol;  elle  date  des  5'  et  6«  siècles, 
et  ses  fondcmens  avaient  été  jetés  avant  même  que  U  forte- 
resse n'eût  été  érigée  en  ce  lieu .^  Ce  domaine  royal  (ut  agrandi  à 
diverses  reprises.  D'abord,  ce  n'était  qu'une  tour  carrée  eiJevée 
aux  Romains,  qui  Tavaient  fait  construire.  On  y  ajouta  une  en- 
ceinte de  petites  tours  i*onde8,  dont  les  restes  subsistent  encore. 
Ensuite ,  on  doubla  cette  étendue ,  et  Ton  bâtit  le  p«l«îs  des  rois , 
qu'habite,  à  l'heure  qu'il  est,  le  premier  fonctionnaire  de  Varron- 
(lisscnient.  Libr,  veuve  Ondet.  Pop.  4,800  h. 

V)  Toi'Rs.  fby«  page  152. 


-  BE  pjiRts  A  Bonnocs. 


De  Chàleauroux  à  Guéret,  21  #4-.  lO.P-  7- 

La  Chapelle  5      11  Gcnouîllac  6'/, 

(a)  La  Cbltre  3  ').  ||  Guëret  (v.  f.  16T  )  6//, 

{a)  LiCniTRi  (Indre),  agréablement  sitaé  sur  l'7tM^,  a  de 
beaux  poînlK  de  vue,  et  aoiiinierce  lurtoul  «n  bealiaui  el  laines. 
4luierge:  Braiier.  Pop.  4,000  h.  ^ 


SiT 
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De  Paris  n  Ntçcnt-sur-Vcrnisson ,  32  1.  f'oyti  î'  roule  de 
Paris  il  Lyon,  page  190. 

(fl)   De    Nogenl-8ur-Ver-  Il  LaChapeUed'AngilloD  5 

dUsouù  Gicn  h       1         Grange-Neuic  3 

-irgenl  <  ;|.  ll(*)    Bourges  \'\. 

{a]  GiEN  [  Loirol  ) ,  pelilc  lillelur  la  Loire.  Commerce  :  laine , 
clofTci  et  ba«  ilc  laine.  IlôUb  :  l'Ecu ,  la  LeTreltc.  Pop.  1>,'100  b. 

[j)  Bourges  (  CheiO  .  chcr-licu  de  déparlemeDi ,  siège  de  pri:- 
Tecture ,  archevêché.  L'hôlel  do  .lacqucs  Cœur  sci  t  maiolenanl  de 
maison  comnuinc  cl  de  tiihunal.  Non  loin  de  l'hôlct-de-viUe ,  4st  la 
maison  de  Cujas.  Cesl  un  Làlimenl  eonsiruil  en  briques,  aVec  loii- 

C'csl  du  haut  de  la  tour  de  la  enlhédrale  (église  Uni  de  fuis 
dcci-ite  CI  tant  de  fois  cilée)  qu'on  assiste  à  un  beau  speclaclc. 
Non-seuiemenl  la  ville  est  au  pied,  que  l'on  voit  dans  musses  dé- 
mils  ,  mais  la  campagne  aussi  se  déploie  au  loin  ;  lerre  fort  riebe  , 
(jui  produit  du  blé ,  du  vin  ,  des  pàlurages.  Les  laines  du  paji  sont 
renommées.  /^fi:/(  .- U  Tcic-Noire,  le  Cheval-Blanc.  Pop.  18,000 
b^bilans. 
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DE  PARIS  A  BOURGES , 
Par  Orléans,  59  1. 1,  29  p.  J. 

De  Paris  à  Vicrzon,  51  1.  '/,.  f'oyex  paçet  147-165. 

'n)  Mchun-sur-Yèrrc  4  |  {b)  Bourges  i 

m 

{a)  Meih-n-scr-Yètrv  (Cher),  ancienne  ville  dans  une  phine 
fertile  sur  rYeTrc.  CuriosiU's  :  les  ruines  du  château,  hàû  par 
(Charles  Vil,  cl  dans  lequel  ce  prince  se  laissa  mourir  de  faiai. 

l»op.  2,600  h. 

(b)  Bourges,  royez  page  169. 


COMMUNICATION. 

De  Bourges  à  Isscudun,  8  1. ,  4  p. 

Sainl-Florenl ,  4  1.  Issoudun  {à),  4  1. 

[a]  IssouDLN  (Indre).  Issoudun  mérite  une  mention,  à  cause  de 
sa  situation  fori  a^réahlc  sur  la  rÎTicrc  de  la  Tht'oU,  cpiî  coule  ra- 
pidement, cl  est  couveiie  de  moulins  et  d'usines.  Cette  ▼illeji  plus 
de  population  que  ChâUauroux  ;  elle  est  mieux  hâtie;  elle  fut  an- 
trefois  comblée  de  biens  et  d'honneurs  par  nos  rois,  à  cause  de  la 
foi  qu'elle  leur  avait  gardée.  Mais  aujourd'hui  on  la  néglige;  son 
commerce  seul  la  soutient ,  mais  il  aurait  besoin  d^iStre  encouragé. 
11  y  a  ici  une  vieille  tour  à  voir,  un  pont  à  refaire  et  des  rues  à 
paver. 

Les  Romains  ont  laissé  de  leurs  restiges  au  Bltme,  petite  ville 
prés  de  laquelle  sont  les  forges  de  Bélabre  elà^jiUtmxp  très  con- 
nues de  nos  marchands  de  fer.  Klles  ne  sont  pas  éloignées  d'un  che- 
min qu'on  nomme  encore  la  Levée  de  Ce'mr. 

Sur  la  Creuse,  à  sept  lieues  de  Châteaurom,  est  raacienae 
Argcntomagvs  (  Argcnton),  dont  l'origine  date  dessièclea  les  plus 
reculés,  et  qui  était  déjà  célèbre  au  temps  de  César.  i>n  T  a 
récemment  découvert  les  ruines  d'un  cirque  et  d'une  'arène.  On 
V  voit  les  restes  d'un  château  qu'en  76*2  le  roi  Pépin  éleva  ou  re- 
«.onslruisit.  M.  Walkcnaer,  de  l'Institut,  serait  tout  à  fiut  c^^c 
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De  Pari* ■  Houliqt,  731.  '|,. /'oyct  3<roule(leP»iiiL;r°'<> 
page  180.  _^ 

Chàtel-Neure  ■  ^      Il  (<=)  AiguepoM  2 

(a)  Saipt-PourçaÎD  3      |  ((0  Biom  * 

Le  Hajel-d'ÉcoIe  4          (e)  Clcrmont  3 

{i)  Gannai  S'/.  ||                 _  .-^ 

(a]  SiiNT-PoDRÇÀm  (Allier) ,  pelile  ville  sur  la  Sioulo.  fijj^lMA 
le't  !  dans  r£glis^paroistiaie  un  Ecci  komo  en  marbre  blip:,  bel 

ouvra{;c  ;  la  pramenade  sur  la  rivière.  Pop.  3,000  h. 

(«)  Gixvti  (Allier),  petite  ville  !Hirle9  bords  de  l'Andêlol.  Cu- 
rioiile's  :  le;  promenades.  Cammercf  i  besliaui  et  blé.  Hôtel  de  la 
Cioii-Blancbe.  Pop.  5,000  h. 

(c)  AicuEURSE  (Puy-dc-Dûme),  pelile  ville  sur  le  Bèroa,  aaat- 
mùi!  Jailis  AquBi  Spariai,  a  cause  des  eaux  qui  y  pcrcenl  de  tous 
côlùs.  Ciiriosittt  i  l'église,  consacrée  en  1950  par  Hobert  de  Ib 
Toui-,  ûvùque  de  ClermonI ,  le  tableau  de  Sainl-SÉbastien  dans  une 
^isc,  C'est  la  patrie  du  JacqucfDelillc,  du  chancelier  de  l'Hôpi- 
tal. Hà/tidc  la  Poste.  Pop.  5,000  b. 

Chapbiiat,  à  '/il.  S-,  es)  un  village  l'Cmai'qu.ibtc  par  ses  pieires 
blanches. 

(^ItiuH  (Puy-dc-Dânic),  situù  entre  deux  iiiissçaux,  à  l'extré- 
mité d'une  belle  plaine.  Ses  | rues  sont  larges,  alipiées,  langues, 
cl  dii igr^s  en  lignes  diuilcs ;  les  maisons  sont  bâties  de  la  perre  de 
Voltic,  dècouveile  dans  le  1  2'  si.-cle. 

Riom  a  une  soiLs-pi-éfecturc ,  uuc  cour  royale  d'appel  pour  les 
dépactemens  du  Pay-dc-Dôtae ,  de  la  Ilaulc-Loire  et  du  Cantal, 
un  tribunal  de  premicic  instance ,  un  tribunal  criminel  el ua  tribu- 
nal de  commerce,  deux  brigades  de  gendarmerie,  deux  juges  de 
jiaii,  un  grand  liâpïtal,  deux  hospices  de  charité,  une  maison  de 
justice  et  un  grand  dÉ|iot  de  mendirilé.  Curioiilt'i  :  sa  riante  silua- 
lion,  les  fontaines,  surtout  celle  de  Huzac,  le  palais,  la  Sainte- 
Cbapelle  atlenanle,  d'une  belle  goibicité ,  le  |>etit  dilme  du  Maitu- 
r^  la  tour  de  l'Horloge ,  d'où  l'œil  embrassu  un  vaite  horiîon  ;  la 
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^•landc  j>iate-r<»iiiic,  noiuméc  Pres-Mtsdnmrs ,  de   Mesdainp<«  lir 
FraiM'c,  d'où  l'on  jouit  r^aiemenl  île  lirniix  ]}oiiits  ilc  vue.  HôuL 
11*  riiv-ilc-nômc,  la  (loloniK*.  Pop.  i:i,(MHI  h. 

./'  (!i  1  r.MoM-Mi-i'EuiiAM),  f;rando  tt  aiiriennc  ville,  rbcf-lii'u 
:li!  (lr|ia:'l('iiu*ut  tlu  l*uv-<lc-I)ôiiic.  Clcrmont  a  %u  naître  Tascal. 
(^cltc  ville  est  silui:*-'  onli*e  les  deux  ruisseaux  de  VeJataX  il'./r- 
fur;  SCS  rues  sont  irrrjjulirres  et  élroiles;  se»  rditires  sont  d'au- 
tant })lus  sonihros,  qu'ils  sont  de  la  {licrre  noire  de  f'olvir  ri  à 
])lusieurs  claies  :  on  en  voit  de  plus  aneiens,  bàti^  d'une  pirrrr 
j;rise  cxlraili^  dans  les  environs  du  Puy-de-Donie ,  qu'on  cmplovair 
aNant  la  «lûiMiuverte  de  celle  de  VoUic  dans  le  l'J**  &ieelc  :  leur 
«-jioquf  est  disliii|;uéc  par  Kl  couleur. 

Si  rintéricur  de  la  ville  est  sérieux,  on  Touldie  en  se  prame- 
i.anl  sur  les  lMm1e\arls  qui  rentoui*cnt.  On  ne  se  présente  â  aucun 
aspect ,  que  Td-il  ne  S04I  ravi  par  un  nouveau  j^cnit:  de  tableau  en- 
lenuMit  a;^réal)1e,  soit  ]iar  s(»n  pittoresque,  s(«it  |>ar  la  «ariéié  ,  Ij 
niultilud<'  et  rrtcii.iue  des  objets.  L'habitant  nième  du  pavs,  quoi- 
(|uc  f.iinilier  avec  ee  rliarniant  tableau  ,  esl  sans  cesse  fuivé  de 
radniirer.  l/air  y  es!  sairï. 

Clerikiont  est  le  siéj^e  d'un  évéclié;  il  est  le  premier  suiri-a^anl 
«le  rarrlie\èelié  île  lîour;res. 

La  résidenee  de  la  préfecture,  composée  du  pii-fcl  el  de  cin«j 
(ont^eilii.'i's  ,  v  est  (l\i-e. 

11  y  a  un  tribufial  de  première  instance,  un  tribunal  de  roni- 
liieroe  et  une  bnuise,  la  dirccl ion  p'néralt.' iK>s  contributions,  l'en- 
I  e^i^ii-enieiU  des  duniTiines  et  les  droits  irunis,  Tadminislration  de> 
pfMi'lies  pour  les  ili-paiteniens  du  Puy-<le-f)ônie,  de  V.-iifitr,  de  \a 
yirrrt  ,  ilu  Ctnifiil  i\  de  l.i  llanU-Loirt' ,  un  jardin  Inilaiiiqup ,  une 
liihliiillitMiiie  (le  ^îO.tMM)  \\\.  et  une  aeail-'-mie ;  un  ll'*>tel-l)ieu  ,  un 
l:ôp'.(al-^éiii-i  .tl  scivi.s  eii  uii'iletMUS  et  ebii  ur^ieiis  «l'un  j^iand  nic- 
i-l'i(; ,  el  par  des  suurs  lidspilaliéres  (|ui  valent  de  bons  médecins; 
iju.ilie  buieau\  de  sreotu  ■«  à  domicile,  enirelcnus  par  la  bientai- 
>.u-:'e  inépuisable  d<  s  haliit.ins;  or.  y  ^nit  un  lort  beau  collège  i|ui 
a  ele  li.iii  d.iMs  le  IT**  siècle;  l«:  «'«lUé^'e  dit  des  JetuiUs  avait  été 
l'in^ié  ]iréccdeniiii<':il  ù  Mttntf'i  mniti  par  l'é^éque  du  Pral. 

La  ealhédiale  est  un  superbe  munument  que  les  .\n};laisonl  bJli 
ri:  ci«ii!Ui«  iicenienl  du  l 'J**  siècle  -.1  :  il  est  précieux  par  sa  coii- 
^iruciiiiM  liarili«',  si.lid.-  el  léj;éro ,  par  la  délicatCfSC  et  rélé\ati<ni 
«!•■  ses  piliei-s,  par  sa  elaité,  par  si  «'«luvertuit:  en  lames  de  plomb , 


I  i  lli-  at.iii  rxiMv  |ilii«  atii-ji-iiiipnirnl ,  pui»  elle  avail  «ir  detniile  ri  ron- 
iicpi  >  jil'i^ir.ii^  ïux"  \  I  liiiii  i!lr  «I  «If  dviirvvf  »riu»  Gu}  Je  U  Tour,  «r^î-quc  4e 
4  !•  tMi'M<t ,  «m  \v\  |>!.iii<  (!c  Jean  de  ()ani|ti«.  * 


cl  pir  Ici  (t 
DdtQa  j  elle*  odi  etc 
au  nnl  qu'au  bien.  1 
lois  qui  >'élBi<nt  diM 
la  façade  de  la'  rue 

Panni  les  curiosité 
Taureau ,  eelle  de  la 
~de  speclacle.  Comme 
excelleru,  ffâleù  :  de 
jeuue;  l'Ëeu  de  Fraii 
tion   30,500  b. 


roinëralei  :   I"  it  Jet 

3"  celle  de  Samt-Piei  . .  ,__ ^ 

Let  dcui  premières  sodI  d'un  ceiinin  inlércl  pour  la  curiodlé 
des  voya|;cun.  La  fonlaine  de  Jaude  eit  siluce  au  S.-O.  de  la  \ille, 
aupi'é<i  de  la  bai'riéi'e  qui  conduit  à  une  grande  place,  laquelle 
polie  le  niOme  Dom.  L'eau  coule  de  la  source  par  un  luyau  en  terre 
qui  a  18  li^es  de  d'iBinèlre,  ce  qui  donne  56  lignes  de  rtrconfi:^ 
relire.  S^i  qunntilu  n'est  pas  toujours  la  tncmci  elle  en  inlemiil- 
lenlc.  Apres  n\oir  coulé  d'abord  d'une  manière  paisible  et  unî- 
forme.  elle  épi'ouve  toul  k  coup  des  bnuillaonemciis  rapides. el 
désordonnés.  Elle  jaillit  parfois  un  si  grande  abondance,  que  le 
luyau  qui  la  fournit  n'est  point  assez  grand  pour  suifirQ  à  la  quaik- 
lilc  de  liquide  gaieui  qui  icnd  à  s'échnppei-.  Sourent  elle  s'arréle 
uDC  seconde  ou  deui ,  ]>oui-  reprendre  cnsuile  son  cours  naturel. 
Lu  pliénomènc  dont  il  s'ngil  se  renouvelle  au  bout  d'un  quaii- 
d'beiire,  d'une  demi-beurc,  d'une  heure;  il  n'y  a  rien  d«  relier 
û  cet  égai'd.  On  a  remarqué  que  dans  les  lemps  d'orage  la  qaanlilû 
d'acide  carbonique  qui  se  dé^a)(e  est  plu;  coniîdéi-nble ,  et  que  l'iu- 
icrmillencc  de  la  foninîne  est  plus  marquée.  Les  habîlués  des  eaint 
de  Jaude  altendent  le  momeiil  où  l'eau  sort  aiec  impélnosilé  pour 
remplir  leur  tcitc  ;  il  est  probable  qu'elle  contient  alors  uns  plui 
^^nde  quamilé  de  gaz;  mais  sa  lemjKralure,  qui  esl  de  18  det^rés 
Ju  iherDiomèlre  de  Uéauniur,  esl  toujours  ta  même. 

On  dislingue  aussi  à  Clcrmont  la  fonlaine  de  Sainl-Alyi'e,  qui 
est  dans  le  faubourg  du  même  nom.  Elle  roule  au  travers  des  jar- 
dins potagers  ;  clic  j  dépose  un  sédiment  qui  se  consolide  au  (iciinl 
qitti  les  propriétaires  sont  obligés  de  se  défendre  eoiilre  ces  concré- 
15" 
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lions  rinaliissuntcs.  Les  induKtncux  jai-diniei*!*  placent  des  fruits  , 
(les  oiseaux  cl  autres  objets,  de  nmnicre  à  les  soumettre  à  rinrru^- 
talion  ,  et  les  vendre  ensuite  aux  amateurs.  (Kxtrait  du  Prtas  his- 
(orùjne  j  ///•  h  s  eaux  minr'rnlts,  par  M .  Alibcrl,  in-8".  Paris ,  1 8Î<V.  ^ 


COMMUNICATIONS. 

De  Clcrmcnl  à  Thicrs,  101.,  5  p. 
Ponl-sui -Allier  {a)  '\  I.  '(,.  Ler.oux  (^),  3  l.  Thicrs  (r),  3  I.  ';,. 

>i)  Po.\T-srn-ALi.iKii  (Allier) ,  tire  son  nom  du  pont  à  huit  arehes 
jeté  sur  la  i*ivière;  c'est,  après  le  site  pittoresque,  la  plus  belle 
curiosité  de  l'cnclroil.  IIôUl  t\c  la  Poste.  Pop.  3,000  h. 

[b)  Lk/.oix  (  Allier) ,  ancienne  petite  ville.  CuriosUés  :  la  place, 
les  promenades,  le  site.  Pop.  3,400  h. 

[r)  TiuKiis  (Puy-de-Dôme)  a  une  sous-préfeclurcet  un  tribunal 
de  première  instance.  11  est  bâti  sur  la  pente  d'une  haMe  montagne 
î^ranitique.  La  nouvelle  p;rande  route  de  Clermont  k  Lyon  la  tra- 
verse :  elle  est  si  bien  jïrise,  qu'elle  conduit  à  la  Bergère ,  à  troî* 
lieues  deThiers,  par  une  ascension  tellement  ménagée,  qu'on  croit 
voyai^cr  en  plaine  ;  cependant  la  Ber^èi*e  est  sur  un  point  de  ces 
mon!a«;ncs  très-èlevé  au-dessus  de  Thiers.  On  doit  cette  route  à 
M.  (louinou  ,  in;;énicur  en  cbefde  ce  département. 

L'extrémité  des  côtes  de  Thiers,  qui  sont  couveiics  de  vignes, 
est  un  terrain  calcaire.  Clette  ville  est  située  de  manière  avoir  les 
monla<^'ncs  de  l'C).  et  du  S. ,  et  à  découvrir  toute  la  Limaptr,  \ 
SCS  pie<ls  j).Tssc  la  Dura  le ,  qui  sert  aux  martinets  p>ur  ti-availler  le 
for.  On  y  a  établi  des  cuves  pour  la  fabrication  du  papier  et  des 
<*artcs,  ainsi  rpic  pour  la  tannerie;  mais  la  quineailleiie  j domine  : 
<>'est  la  ville  A^ Anvers^e  la  plus  commerçante;  on  <*stiine  qu'il  s*T 
fabrique  par  jour  (320  douzaines  de  couteaux ,  autant  de  rasoirs  et 
autant  de  ciseaux.  « 

On  y  voit  des  papeteries  qui  serrent  47  cuves;  elles  rendent 
«hncune  par  jour  à  peu  près  un  quintal  de  papier. 

On  y  lait  avec  des  cornes  et  des  os  de  bestiaui  une  poudre  dont 
lenj^rais  est  excellent,  surtout  pour  la  vigne;  elle  te  vend  7  ou 
S  f'r.  \vt  quiirial,  et  le  quintal  suflit  pour  mille  toûet.  Hélirl  de  la 
Poste.  Pop.  10,()00h. 


1 1- 


DE  RIOM  A  TOLTIC.         '  US 

4  V  I 


-    De  CUrmont  à  Amherty  14  1. 

Ahbert  (Puy-de-Dôme).  Cette  ^ille  est  le  chef-lieu  dir  petit 
pays  de  Livradois ,  et  le  sicgfi  d^une  sous-prëfecture,  d'un  tribunal 
de  première  iustance  et  de  commerce.  Ce  pays  abonde  en  papete- 
ries ,  dont  on  préfcrc  le  papier  pour  Vimpiimerie ,  les  grairures  et 
les  éventails  à  ceux  de  Tht'ers, 

11  en  sort  pai*  jour  38  quiulau^  métriques,  résultat  de  76  cuves. 
On  y  fabrique  aussi  des  élamines  pour  les  pavillons  de  vaisseaux , 
des  camelots  et  des  étoffes  en  laine  commune ,  des  dentelles ,  des 
blondes  noires ,  des  rubans  de  fil ,  des  padoux  et  des  jarretières^ 
Cette  ville  est  bien  bâtie,  ses  rues  y  sont  assez  spacieuses,  de  sorte 
que  Tair  y  est  fort  sain.  Elle  fut  prise  d'assaut  par  Merle,  cberdes 
religionnaires ,  en  1577  :  le  duc  d'Alcnçon,  devenu  duc  d'Anjou, 
la  reprit  la  mcme  année.  Cet  arrondissement  de  Thiers  étant  cou- 
vert de  bois  de  sapin ,  on  y  fait  un  grand  commerce  de  planches. 
Le  torrent  de  la  Dore ^  qui  passe  près  d'Ambert,  coule  dans  des 
vallées  si  étroiles,  qu'arrivant  dans  la  plaine  du  Livradois,  elle 
l'inonde  cl  la  couvre  de  sable  cl  de  pierres  :  il  arrive  que  ces  acci- 
dens  dclruisenl  souvent  les  récoltes.  Cet  arrondissement  est  froid, 
clant  dans  les  hautes  montagnes  de  TE.  de  V Auvergne.  Il  ne  doit 
son  cxisicncc  qu'à  son  commerce  et  à  son  industrie.  Hôtel  de  la 
Posle.  Pop.  5,467  li. 

Les  petites  villes  A\4rlenc,  Marsac ,  Cunlhat,  Olterguet  et 
Miergiics  font  le  même  geme  de  commerce  que  la  ville  d'Amberi^ 


De  Ricin  à  Vclvic,  1  1. 


V'oLvic  (Puy-de-Dôme).  Ce  bourg,  à  1  1.  O.  de  BioMi  est 
bâti  sur  la  lave  qui  a  coulé  abondamment  de  la  Nugère,  Celte  mon- 
tagne a  dii  être  un  volcan  furieux  ,  à  en  juger  par  la  quantité  de 
laves  qu'elle  a  fourni.  Le  terrain  qu'elle  couvre  a  toujours  porlé 
le  nom  de  Brutave.  La. lave  en  fuite  de  cette  montagne  tgnivome 
rencontra  une  colline  de  granit  qui  la  divisa  en  deux  branches,  et 
qui  devint  mie  petite  île  an  milieu  de  celle  mer  de  laves.  C'est  dans 
le  sein  de  ces  déjections  volcaniques  qu'on  a  essayé  d*arracher  la 
pierre  noire  dont  Kiom,  CUinnont  et  tous  les  environs  sont  bàlis 
depuis  le  \  2*  siècle  :  plus  on  la  trouve  profonde ,  meilleui-e  elle 
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est.  Son  extraction  est  la  seule  ressource  des  kabîtans  de  Volvir  , 
qui,  grâce  à  MM.  Chahroil,  eo  tireol  maintenant  un  trè^-gmid 

parti. 


DE  PARIS  AUX  EAUX -DU -MONT- D'OR, 

109  1.,  64  p.  |. 

De  Paris  à  Clci-monl,  90  I.  Voyez  page  171.  Rochefbrt,  7  1. 
Mont-d'Or-les-Bains  (rt),  6  I. 

{a)  Mont-d*Or  (Puy-de-Dôme),  petit  village  situé  dan»  une 
Taliée ,  au  pied  de  la  montajrne  de  V Angle,  Son  nom  lui  rient  aies 
montagnes  qui  Tavoistincnt.  Les  sources  du  Monl-d'Or  sont  au 
nombre  de  sept;  elles  sont  trcs-rapprocbces  les  unes  dès  autres, 
et  se  trouvent  disposées  sur  la  même  ligne;  considérées  sous  le 
rapport  de  leur  bauteur  relative,  elles  doivent  être  rangées  dans 
l'ordre  suivant  :  1**  La  Fontaine  de  Sainte~Marguerite ;  prèsd*elle 
est  une  autre  source  que  quelques  uns  appellent  la  Source  eu  Tarn' 
bour.  Toutes  les  deux  sont  froides.  2"  La  Fontaine  Caroline ,  ainsi 
désignée  parce  qu'elle  fut  découverte  pendant  que  S.  .\.  R.  Madame 
duclu'sse  de  Uerry  s'v  trouvait,  et  construite  sous  les  auspices  de 
celte  princesse.  Klle  fait  monter  le  thermomètre  à  45  dej^^  du 
ilicrmomètre  centigrade.  3°  Le  Bain  de  César  est  également  à 
45  dcgr.  4'*  Le  Gratui-Bain,  ou  Bain  de.  Saini-Jean.  Les  eaua 
sourdent  en  f ilcl.« ,  dont  la  température  varie  depuis  39  jusqu'à 
45  degrés.  5*^  Le  Bain  Baniond,  tit)uvc  |>amn  les  décombres  des 
anciens  thermes  romains,  et  ainsi  appelé  du  nom  de  M.  Ramond, 
l'un  des  préfets  du  Puy-de-Dôme  qui  ont  le  plus  concouru  à  la  ré- 
génération des  bains  du  Mont-<rOr.  Le  thermomètre  cenlipadf  y 
monte  a  4*2  degrés,  fi"  La  Source  Higny,  du  nom  de  31.  Rigny, 
ancien  préfet  du  Puy-ile-Dôme,  qui  en  lit  commencer  les  travaux 
en  1817.  Cette  source  fut  ti*ouvèe  |Nirmi  les  ruines  des  bains  m- 
mains.  Kllc  fait,  comme  la  précédente,  monter  le  thennonétre  à 
42  degrés.  7«>  La  Fontaine  de  la  Madeleine,  qui  est  à  45  d^p^. 

Le  monument  thermal  du  Mont-d*Or  est  rcmarqoible  par  la  so* 
lidité  «le  sa  construction  et  de  sa  couverture,  aiwà  que  pv  la  se* 
vère  simplicité  de  son  ordonnance ,  où  les  sources  mi'il  nafrimii , 
recherchées  avec  autant  de  circonspection  que  de  léle ,  sont  dis- 
tribuées d'une  manière  sage  et  commode;  où  les  eaux  da  vidange 
ne  sont  pas  moins  écartées  des  piscines  que  des  baies  {larticuliers. 
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Il  II  été  acheté  en  1895.  En  roiliBvtfruc'iaine  place  connue  mus 
le  nom  Ac  Panthéon,  on  a  déeMÂMt^^u  mois  de  mù  1835,  un 
Iem)ilc  dont  le  périmètre,  1res  bîm»  conservé ,  s'élÈTe  à  un  mètre 
au-il<:ssus  du  niveau  actuetde  i^ette  place.  Ce  temple,  qui  se  trmi- 
vait  en  face  des  tbei-uies  romains  égalcmeut  décombres,  et  n'en 
était  séparé  que  par  une  lai'ge  me ,  est  de  rorme  parai lélagramme  : 
l'une  de  ces  colonocs,  enchànsée  aulrefois  dans  un  massirde  con- 
struction moderne ,  se  trouve  encore  debout  ;  et ,  malgré  toits  les 

ment.  Elle  est  ornée  de  bas-reHefs,  ainsi  ijue  les  nombreui  tron- 
çons d'aulres  colonnes  retires  des  ruines  de  ce  temple.  On  a  aussi 
trouve  pamii  ses  décombi-es  plusieurs  pierres  sépulcrales  et  dïUS- 
i-ens  fi-agmcns  de  statues  de  lave  poipbjiîque,  dont  le  plus  inté- 
ressant est  une  tctc  de  Néron  très  bien  conservée  et  d'ime  eipres- 
sion  tout  à  Tait  remarquable.  Ce  temple,  qui  est  rillustralîoo'ife* 
eaux  du  Munt-d'Or,  sera  coasei-ré  pour  leur  décoration. 

Pn^iètéi  mt'diciiahi  dti  tous  du  àlont-dOr.  Cei  eaux  sont 
bonnes  aux  personnes  atteintes  de  Calarrbcs  opiniâtres,  de  roallt- 
ilics  il' estomac,  de  longues  p>uttes  et  ilc  rbumatismcs  froids.  On 
ari-éle  ou  on  iliminuc  souvent  l'hémoptysie ,  en  ranimant  la  cii-eu- 
latîon  rapillairc  cutanée.  D'autres  fuis ,  on  peut  suspendre  la  mar- 
cbc  des  tubercules ,  et  prérenir  la  déç;énércsccncc  de  certains 
tissus.  Les  médecins  conseillent  quelquefois  l'usaf^e  des  eaux  du 
-Moiit-d'Or  dans  l'aMbmc  humide  entretenu  par  un  li-e  goutteux  et 
1  liumatismal.  (l'rf'cis  hùtariqut  fr  lei  taux  mi'nf'ra/cj,  par  Ali- 
1k;i(,  in-8".  Paris,  185(1.) 

Sailli- yerl'iirr.  Les  eaux  de  Saint- Sectaire  sont  à  2  1.  de  celles 
du  Mont -d'Or,  d'à  -t  de  Clcrmont.  Ces  eam,  d'après  la  rapport 
de  SI.  l'inspecteur  Marcou  ,  prennent  leurs  sources  dans  de*  mas- 
ses 1,-ranitiques ,  et  les  eaux  qui  [es  avuisiuent  filti-ent  à  ti'avcrs  un 

(.es  sources  sont  très  abonilanleif  dans  la  vallée  de  Saint->'ec- 

Ics  grands  bains,  dont  la  leinpéialui'e  est  de  31  dcf-vés  du  thei'- 
moniètro  de  llcaiimur;  3°  lu  f'îeil/c-SoHire,  ou  les  petits  bains  , 
même  tempéra tuie  ;  .1"  la  som-ee  de  la  l'oMe ,  ÎO  degrés;  4"  la 
snurcc  Paulmr  ,  3fl  degrés  ;  5"  la  lourcn  da  Chemin  ,  20  degrés  i 
11"  la  source  du  Jtoeher,  31  degrés;  ""la  source  de  ta  Cole. 

Toutes  ces  suui'ccs  paraissent  «omlilablcs  ;  ce  sont  des  cîrcoii- 
slances  locales  qui  les  Ibnt  dlffërcv  de  lem|>éralnre- 

Propriéte'i  médicinales.  Les  eaux  de  Saint-Kcelaii-e  ont  été  fa- 
vorables dans  le  traitement  d'un  grand  nombre  de  maladies  cbro- 
oiques,  parmi  lesquelles  figureol  les  rbuniiilismes  ,  les  paralysies  , 
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les  gastro-cntérilesy  les  cntéixxoliqueA ,  les  torpeurs  f>a  im  âêgc» 
néresceiices  du  fou; ,  les  afîcctions  des  voies  urinaires ,  les  IcucImm^- 
rées ,  les  uiuénoiThces ,  les  mênorrliagics  el  autres  naladits  de 
l'utérus.  (  Extrait  àa  31.  Aiibert.  ) 


DE  PARIS  A  VICHY  (4  roules). 
1'* roule,  par  Sainl-Gérand-le-Puy,  89  1.^,44 p.  ;. 

De  Paris  à  Sainl-Gcrand-le-Puy  /^83  1.  •/,.  Voyez  page  190. 
Vichy  (rt) ,  61. 

[a)  VicHT  (Allier ) ,  ancienne  petite  rille ,  dans  une  vallée  qu'ca- 
tourent  les  collines  les  plus  fertiles  en  productions  diverses ,  et  la 
plus  riantes  par  les  perspectives  qu'elles  ofïrenl  au  voyageur.  Le* 
hellcs  roules  qui  y  conduisent ,  l'air  pur  et  sa'ui  qu*OQ  y  reuire  » 
les  agrémcns  et  les  commodités  qu'on  y  trouve,  tout  concourt  à  CB 
faire ,  avec  juste  raison ,  l'une  des  principales  métropoles  de  dos 
étabiisscmcns  thermaux. 

Les  eaux  de  Vichy  étaient  connues  et  fréquentées  par  les  Ro- 
mains. Dans  les  fouilles  qui  ont  été  faites  pour  la  construction  da 
nouveau  bâtiment  thermal ,  on  a  trouvé  des  vesti<:;cs  de  piscioes, 
des  marbres  faisant  partie  de  baignoires,  des  médailles  de  >'éroQ , 
de  (Muudien  :  un  grand  nombre  de  ces  ntédailles,  avec  le  crocodile 
et  le  palmier,  portaient  l'inscription  de  l'académie  de  Nîmes. 

Quatre  cours  très  vastes,  ayant  au  centre  un  réservoir  d'eau 
douée ,  sont  entourées  de  cabinets  de  bains  :  on  y  arrive  par  une 
très  belle  galerie  ;  au  dessus  se  trouvent  des  salons  d'assemblée. 

On  traverse  une  vaste  el  magnilique  promenade  pour  se  rcndn' 
à  un  nouveau  bâtiment  de  bains  alimentés  par  la  source  dite  dr 
r  Hôpital, 

Les  sources  de  rétablissement  thermal  de  Vichy  sont  au  nombre 
d(î  sept  :  1  "  la  source  dt  la  Grande -Grille  :  une  grille  de  fer  l'en- 
viiunne  ;  sa  température  est  de  '32  à  34  degrés;  !2'*  le  Ptuit^Ctirre, 
ou  I *ui/s- Chôme l;  il  a  3r>  degrés;  3«  le  Gnmd'PuUr  carre ,  oii 
Grand- /Jassin  des  bains  ;  il  est  parfaitement  cloa  |  il  fournit  l'eau 
des  bains  ;  il  a  3(}  degrés  ;  4**  le  Petii-Boulei»  ou  Fomtame'deS' 
Acacias,  '21  dogrés;  5*  le  Gros-Boulet ,  ou  Fimtome-dt^Ciiôpi" 
tal,  oO  degrés;  (*>'  la  source  Lueas,  29  degrés;  on  Vcmployait  en 
bains  avant  la  ciMistiiieiion  du  nouveau  bâtiment |  7*  Ufonlaoïr- 
dcs-CcUstins ,  lU  degrés. 


DE  PAJUS  ^  VICHY, 

2'  route,  par  La  Palisse,  93  1. ,  4fi  p.  7. 
DeP>ri*BUPaliut),86  1.  royeipAgélSO.  Vicby,  7  I. 

DE  PARIS  A  VICHY, 
3*  route ,  par  Gannat ,  93  i. ,  46  p.  7. 

DePavisàGanna(,87  1.  fojiet pages  190,  ITI.Vkhy,  6  1. 


DE  PARIS  *.  VICHY, 

4*  route ,  par  Aigueperse ,  95  1, ,  47  p.  i. 
De  P«rU  n  Aiguqierse,  891.  A^oye»  page»  190,  171.  Vichy,  61. 

DF.  PARIS  *  HERIS-LES-BAINS,  191.,  39  p.  i. 

De  ParUn  Bourses,  &4  1.  roy«  page  169. 

Goudron  G        II  Maulne  i'j, 

la)   Saiiil-Amand-Mont-  Mont-Lucon  ; 

Houd  4  ■(.  Il  (4)  NéiU  3 

{a)  SiiNT-Ai»Hii-MoNT-Ilo>n  (  Cher) ,  ville  bjilie  lui'  les  i-uincs 
d' Orval,  possède  un  collège ,  une  sociclé  d'agricullure,  un  tbé.iu  e. 
Commerce  :  bois  eslimi: ,  mousseron»  très  rcchercbés ,  doni  on  Oiii 
técher  une  parlic.  Population  6,000  h. 
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(A)  NÉRis  (  Allier  ) ,  p^ros  bourg  parfaitement  expofté  pour  la  m- 
luhrité  <ic  Tair,  cl  à  Tabri  des  maladies  cpidcmiques.  Le  paT«e«t 
rempli  de  sites  et  de  paysajçes  ajçrcablcs  ;  il  est  fertile  en  produc- 
tions de  tout  genre.  Pop.  1 , 1 00  h. 

Les  sources  de  Ncris  sont  au  nombre  de  quatre  :  1  *»  le  PuHs-ék' 
la-  Croix;  2»  le"  Grand-  Puits  ,  ou  Puits -de- César  î  3*»  le  Pmàs- 
Carré ,  ou  Tempéré;  -4'*  la  source  Souvetle. 

Les  trois  premières  étaient  très  anciennement  connues.  Les 
Romains  les  fréquentaient  beaucoup  ,  et  on  roit  encore  le»  Teiilign 
d'un  cirque  qu'ils  y  avaient  construit.  La  source  Nouvelle  est  ainsi 
nommée,  parce  quelle  a  été  seulement  découverte  en  1757  ,  lors 
tlu  fameux  tremblement  de  terre  de  Lislionne. 

Ces  eaux  conviciment  aux  personnes  attaquées  de  pblegmasies 
chroniques ,  de  névroses,  de  leucoscs  ou  maladies  lymphatiques, 
et  des  dermatotcs.  Filles  sont  ép^alcment  iKMines  pour  les  longs  ca* 
tarrhes ,  les  liémorrhagies  passives  ,  les  tumeurs  et  les  dégénéres- 
cences organiques,  les  irritations  chroniques  de  la  Tesaie  et  de 
l'utérus. 

Les  bains  de  Néris  produisent  de  très  bons  eflets,  quand  la  cha- 
leur n'en  est  point  excessive  ;  ils  sont  très  favorables  de  30  a  36 
degrés.  On  a  l'habitude  de  se  coucher  ensuite,  pour  conlinoer ,  en 
quelque  sorte ,  les  bons  eifets  de  la  transpiration  excitée.  ()n  peut 
se  baigner  à  tous  les  momens  du  jour,  ]>ourvii  que  ce  soit  à  uoe 
distance  convenable  des  repas.  I/eau  de  Néris  est  dirigée  par  des 
canaux  dans  les  maisons;  ce  qui  est  d*une  commodité  inappré- 
ciable pour  les  malades.  On  peut,  à  Néris,  se  traiter  par  les  biins 
fumigatoires  et  par  le  moyen  des  douches,  qui  s*y  trouvent  très 
bien  entretenues.  On  peut  même  y  mettre  à  proiit  les  bains  de 
boues  ,  qui  conservent  une  proportion  de  calorique  très  uipcrieur 
à  celles  de  Saiiil-Amand.  L'onctuosité  qui  les  distingue  lés  rend 
d'ailleurs  très  favorables  à  la  |M>au.  On  sent  de  quelle  utilité  doit 
être  un  pareil  moyen,  dans  les  rhumatismes  articulaires.  (Eitrait 
du  Précis  historique  sur  tes  Eaux  minérales,  par  M.  Aliberl, 
in-«%  1820.) 

La  saison  des  bains  est  du  20  mai  au  5  norembre. 


On  Korl  par  le  faubnurg  Saml-Antome  ;  on  pBue  dcTBDt  la  mu- 
„u(aciiirc  i\c  Jteait/y;  à  droite  le /'aWe-Cnîce,  VOàtervalo&e  , 
Bictt-x.  nUrjulf. 

{a)  Cmiiiestoti.  Foijei  pa^e  77. 

A  '/i  de  I.  àK  Cli^iicnlon ,  on  Iraierac  le  Tilhige  de  MaUtmi.  L» 
mute  est  [larscniùo  de  maisons  de  plâiîance ,  de  bourgs  et  de  vil- 
lages :  le  premier  qu'on  apereoil  esl  Ivry,  le  second  fitry,  le  troi- 
sième Choùy ,  le  qualrième  yUUnevvc-le-Rot ,  lo  cinquième 
Ahlon. 

Celui  de  V UttntuveSatnt-Ceorge)  esl  peuple  de  1 ,300  h. ,  ot 
embelli  de  maisons  de  campagne. 

On  IroTerse  le  joli  lillage  de  Monlgcron,    puia   ta    forci  de 

(ft)  Meus  (Stiuc.  et- Marne) ,  ancienne  TÎBe  de  Fi-ance,  est  di- 
16 
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\Ui':  Cil  troi^  parties  par  la  Srine:  la  jn-cniirrc,  le  quartier  Sain» 
As])uis,  1.1  plus  considéinMc;  la  seconde,  le  quaiiîer  ilc  l'Ur  ;  r( 
la  lioi*.iôin<' ,  au  ilclà  th's  deux  pouls.  C.Vsl  le  sic|;e  iruiie  prérc- 
luic.  Cun'nsitfs  :\a  plarc  circulaire,  la  lûlilinlhrque  [lubliquo,  If 
palais  (le  jiisllcc ,  les  points  de  %utî.  Commerce  :  Idij ,  \iijs ,  fai-inc-i. 
H6U! '.  i\i\  France,  iVéqucnti:  par  les  voyaj;cun.[Melun  a  Tunaidr 
Anivol.  iN>p.  7,0(MMi. 

;V;  l'ossir.D,  petit  hourp;  qui  n*a  rien  de  remiirqu.iblc. 

Mui'h  n  tilt ,  c^ui  est  à  cote ,  est  une  petite  ville  dans  une  bcureuvr 
situation,  traversée  par  une  belle  cl  laij;e  rue.  Curiosité  :  redise, 
ii;-.  est  ii]>pendue  1(^)00  du  duc  de  Uonrpoj;ne ,  assassiné  sur  l'ancien 
1  ):il  de,  elle  Tille.  Commerce  :  bois  tlollé,  grains.  Pop.  5,000  h. 

{tl  r<)M-si.u-Yo's>i  ,  petite  ville.  Commerce  :  \uis.  l'opulj- 
■•011  1,'JOO  h. 

(r)  Siï\s  (Yonne),  ville,  jadis  capitale  des  Ganfois  sc'nonau , 
«u  coDiluciit  de  V  younc  cl  de  la  l'tnitu  .  Kllc  ]iossèdc  une  sous-prù- 
(m  turc,  un  arclievcrlié ,  des  cbanibres  de  manu  factures,  une  salle 
i](  s|)cit.i('le  ,  d<-s  bains.  Curiosités  :  In  ^'l'ando  rue ,  larr^c,  bien  ali- 
j^nêc,  (K'v'oiée  aux  doux  cxijoniiti's  de  ileux  belles  j»orles  qui  se 
funt  l'ace;  les  renqiaris  aniitpies  as<c/.  bien  conserves,  lanittro- 
poic,  i;<)thiipie  iiia^nilique,  le  jubé,  l'autel  couvert  d'un  baldaqu'ui 
soutenu  par  quatit:  colonnes  en  mail-  e;  le  Irésor  qui  n^nrerme  un 
<ihrisi  do  (/uardon,  cl  un  autre,  don  de  r.liarirniau'iic ;  le  mauMjlL-e 
en  niarbie  blunn  du  daupbin,  père  de  Louis  \V1 ,  exécuté  jiar  un 
iiis  (le  (\>u«^lou;  le  inart \ le  de  saint  S:ninien  ,  dans  une  autre  cha- 
pelle, Ic^  Aitraux;  dans  le  niuséuni  du  collège,  lus  b«is-relic(s  du 
lon!l>eau  du  cbaTicelier  Duprat  ;  le  dvptique  qui  cniiiient  le  nunu- 
'•crif  m  ipin.d  ilo  Vdl/îcf  lUs  fous  et  la  Proxt  de  fthiem  —  Cumntrve: 
crains,  vins,  bois  llotlé,  cbarbon,  cbanviie.  Hôtel Hv  l'Kcu.  Liir. 
I  lionias.  I*«qî.  SjôOt)  b. 

^/';  Vu  i.iM  ivr.-i  r.-Uoi  (Yonnc\  Curiosités  :  la  rue  tirée  au  cor- 
deau et  ornée  aux  extrémités  d'une  belle  poiic  do  ville;  une  d'**' 
l'aradcs  de  Té^lisc,  les  promenades,  les  cnvii-oiis,  qui  oincnt  de» 
>ilos  liaiis.  Commerce  :  vins,  buis  et  cbarbons.  Hotti du  mailre  de 
pos:e.  l'op.  :i,(»(}(i  h. 

1,^-;  .loir.  «T  (Yonne).  Curiosités  :  la  In-IIc  grille,  le  quai  le  loa^  de 
rYoniif,  lo  pont  de  picric  qui  conduit  dans  le  Taultuurf;,  la  caserne 
qui  réjnc  le  Inn^  de  l'YcnuK',  le  château,  construit  par  le  cardinal  dr 
(îitiidi,  cf  qu'on  va  détiuiit*;  la  y\\v  qu'on  découvre  de  Li  Icrra^^sc, 
la  viuite  élevée  de  réalise,  la  <-hapellc  Sainl-.Vndré,  la  salle  d*au- 
die:i(  e  du  tribunal.  Commerce:  vins,  bois,  laines,  cbarbon,  tan- 
neries. /A^Vr /ibis  (linq-Minrurs.  Vop.  ."i.MiO  1^. 

h'   Air.rr.:.!.   ;  Yonne  \   ^i!!»:  ancienne,  sur  î.i   ri*c   ^au.bc  •!• 


(A)  VERMiNTon  (ïodim),  SUT  II  rire  droite  de  1b  Ciire.Camfmeree! 
TtiiB  esliioés  comme  bons  tias  d'ordinaire,  bail.  Pop.  3,500  h. 

(OLv-ci-LE-Bois  (Vanne),  vUlagu  peuplé  d'environ  SOO  hab. 
Bonnes  auberges. 

A  3  1.  S.  de  rermanton  cl  3  I.  de  LiR;-le-Bois,  «ur  lea  bords 
tk  la  Cure ,  soot  les  grolles  A'/ircyi  la  poste  deVemiBnlon  ou  de 
Lucv-lc-lïnis  V  conduit  :  la  loulc  n'csl  alongcn  que  d'une  licuc 

(m)  AiiLLON  (Yonne) ,  sur  la  rire  droite  du  Covim,  sîéee  jj«  tri- 
bunal clc  première  iqg^ncc  cl  de  commeree.  Citriotiltt  t  trois  pro- 
menades, dont  une  surtout  en  lerrasw  sur  la  Talléo  sauvage  du 
Cousin,  l'iii'ipilal ,  le  ]ionail  de  ré^liw  paroissiale,  la  Tue  de  U 
promenade  d»  Petit-Cours;  en  face,  le  cauip  des  A.lleui,  ancien 
ciinip  l'aman! ,  In  salle  de  spectacle ,  les  cafés.  HSteli  :  la  Vitle-de- 
DJjon,  le  Lion-d'Or.  Pop.  fi, 000  h. 

Inc  roule  de  commun  ici  lion  d'Aiallon  à  rctelai,  petite  vUle  de 
3,01111  liah. ,  et  pairie  de  'l'Iiùodoïc  da  Jtèze,  se  prolonge  jus<{u' à 

[n'i  SiLi.ttu  {G'ite-d'Or),  pctllc  ville  sur  uDc  hagteur.  CurioiiUt: 
réglisc,  la  lue  dunl  on  jouît  de  la  terrasse.  Commerce  :  navets  , 
seiftle,  foin.  Pop.  3,0(10  li.« 

Pârrr-Ecrile,  haneau  ninsi  nnnuné  d'une  pierre  tumulaii-e  dont 
l'inscription  est  ï  demi-efliicéc. 

[o)  Airi-N/Saâne-ct-Loivc],  ancienne  ville  de  France,  jadis  la 
.  capitale  lies  Kducns  (Bîtraclc).  C'est  lu  siège  do  tribunaux  de  com- 
■uerceel  de  première  instance,  d'uucsnciétéd'agricuitui'e,  de  collé;;e 
royal,  ete.  Curiosili)  :  la  porte  d'Arroui,  ancien  ouvrage  des  Ho- 
mains,  qai  consiste,  dit  Milliii,  en  deux  grandes  arcades  pour  le 
passage  des  voitures,  el  deux  plus  petites  pour  les  gens  de  pied  , 
S  par  un  bel  entablement  ;  la. porte  de  Saint-André  ,'3 
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,lrolt<î  et  près  «le  ccUo-ri,  la  tour,  un  t»*ni|)lc'  <!r  Minci  \o,  111.1 1 ii. ••. - 
iiîuil  ciirla\ô  dans  l'iililiayc  de  Saïut  -  \u<\nvhv  \  au  ('Kr.ritf,,^,  t- 
L'rnr  s  ,  nu  refile  de  l)àtiin«-iil  iiilnniie  uppilr  P/frre-'ffr-C '=•.•.■.  . 
im  rc^lc  d  aufien  paM-  rornn"  <lc  grandes  dalles  di*  ^'innir  ;  d  n.*  ..i:. 
rue,  «jiii'lrpics  restes  d'anciens  iiiui s,  un  pan  de  nnns  rpi  «mi  •  s  .• 
avnir  apjiaiienu  à  un  aurien  Icrniplo,  les  uns  dirent  li  \pidlon  ,  •  > 
.i(ilr«-%  de  Mincivcî,  dans  uiu;  aulMri;c;  hois  de  ta  ^ille,  It  s  Te-h,- 
•  !  un  llieàtre.  Dans  la  ville  miuieiiie,  donl  ec^  iléhris  Tm  ntenf  !•-• 
plu»  l)e:iux  ornemens,  nous  reinai'tpierons  encfiro  le  CMiamp-O»  • 
.d.ii->,  grandi'  et  h(>lle  plaee,  la  grille  et  la  f.iradc  du  rolleji*,  !• 
'-Ixi-ur  et  le  niailre-liotel  de  la  ealliédralr ,  la  rhai-iii.inte  r<>nl.iir.'. 
ijLii  esi  devant  eelêdilice,  le  séminaire,  superlie  inonunien!  Ii«>t« 
iU:\n  NÎlIc.  Comutttrr  :  hesliaux,  rlievau\,  Imis,  chanMC.  //■'/." 
î;.  î'o.vte,  l'ileu.  Pop.   IO,(irin  h. 

\u(uii  a  plusieurs  î^randes  routes;  t*une  se  dirige  sur  Dt^'W- . 
•icii'»'  ville  i>ù  le  eanal  du  eenire  se  réunit  à  la  Luire ,  cl  peupli.*»'  d- 
•.\r.f!H  h,  ;  i'.ui«;i'  sur  Mf  vtrs ,  par  Chàfran-Chinon ,  de  ^î,l!0(»  7i. . 
sii'^e  de  sdu^-jM'éfî'elure  ;  une  autre  sur  Dijtni ,  p.ir  ^4rmti;  eiiliri 
ii:i  (lieiiiin  de  montagne  eonduil  à  Jl/out-Crni* ,  petite  «iltc  dt. 
l,n()(»  h.  ,  et  au  Crt  :t.^ot ,  eclehie  par  sa  fonderie  de  crions    1   . 


\^   \a-^   «■ialiliNM-:n''n>    ilii    CrfU-ot    pri  M'irr::t    iroik    hraiiilir*    il  «-.ni  '• 
I  -■  rr-vjiliiir.iiiou  (II"-  iiiiiiK  di-  <  liuihun  ■,  -j"  la  rmulrrir;  .1*  Il  inii>ui^i-.u;r<*  Jr* 
cri»i.ni\. 

I.*' \|>liiiialinti   ilr«  iiiinr^  d-*  iliûilioii  %o  |aj|  en  prjiiil.  Taii*  |i>-ni|«-«  4  ieii 
M'iM-iii  il  Ti  I  iii'>ciiicii:  ili-'>  iuu\.  I.i-  l^.lrl^|'n^t  du  «  tiurlMui  «*ii|«ri-  Lcl^ri.-!! 
il<.>   1.)  iii.iii>  an   lii-ii  ii'i  lin  ]<•  lOii'^Kiuiiif.  ]«.ii'  li'nin^i.'n  <lr«  iliar.-ou  ui!.a|-'(« 
ilr*  |)l.iiis  iMi  |iiir>  ilr  \\\\v  m-i-i-  t|ii'i:ii  ilii-%;tl  \  iiiimIuiI  iiiMnii'Mi  iji    i    ri>iu4;t" 
.1  Mii\:iiiii>  i|iiiiiiauv     ilitix  I  •  ni  I  :ii>|ii.iiitc  .1  i|-ii-«  tr-iil»  invri-'i;i.iinmr« 

I..1  imiilii  .0  I  (iM"':»'!-  on  i|n..!ii- tiiuriii-.int  iliiii«  lr.>'|iirl>  on  |.  nil  \t  in.iufj 
(  )(i  .uliiiii  I    I-  0  iii.M  )i:ni-.-    iiii  I  II  iiii  «  ,  «liilwiii  II-  «niilllfl  on  |Hiiii|r  j  41  ijui  rti- 
'i-:ii-ii!  r.iii-.>!U-  ilu  i''ii  iJr«  liii:i  iiciiix  .  imi  rnn  «-o'.iîr  ilr<t  1  .iimn»  «in  |iu>  ^i*** 
••il.!. Il  .  I  '  Il  j  rmi  t  .1  r.  |i'.''  iiiii'»  k»  .ti.Mi»  iiin!ii]i>>  tl.-  ctieirr.  l.j  Éi»r' t  r  ••lîr- 

•  |-i  I  ]!(    il)  iM   il  :-t!in  r:.li!>-ti  i|i-  9ini|il>- toiii  a  Id  lo  «.  l.i-  nioniruirm  .niri>Di 

■:\  i!.i|rnii.p%  m.  I  li.i,' »  I -1  r«IJr|  ili-«  |Miiii|i^«  j  r«ii,  i]Ui  sni-i-i-«>i«i  nirt.'  mrt- 
■  l'iiL  i-ii  joii   II-'»  iiiU.i^i«   iN  H  loii-iii».  tiiii%iMil    !^   Irn  ipii  nih-ic   lu    in»  un  •■1 
lui  I-I.I-.   (I  il-iiiiii-iil  IV-U-^  .iliMi   A   IV.in  .  fUiii!  le  |  "■d*  im'l  niKiri-  rw.  Dii>utr< 
i!i«  \.\  il  .n.iti^  iii.il  liiiii  «.;  lîi-  Mirii'  i|u'a\fr  la  *i  ule  rt^^'inn*  d»;»  rjut  |i'u%ijlf*, 
'  !  H.iii.  I  i>iiMi!)iiii  r  lU-  liiii«  ,   li-'>  i-iiii>'i«M  iiii".i«  lin  (!rru«ot  uflrenl  niii  Idhrii  j- 

.«'Il  I  ii.iv..|ii  ,,|,|i>  ,|,.  |,,||[,>  f;io»*i-  i«r  i|i'  iiii-niii>  rrrronnrrir. 
\.i'^  i]i:i;ii-  li<iii>  ijtii  iimiii  l\'iiiiir  (Iti  p.il:ii«  di->  jrtt  a  Parit.  «iinnrnt  iir« 

•  liiuli  I  is  i!ii  (  iiiiomI.  I..I  ni.iiii:!  Il  iiiir  (1i«  t  r.»:au\.  Mfurcf' drt  auirct  ■  failli»- 
•■  NI'  II" .  '  lin:  !■■'..■.  Il",  iili  l'i-.  iiiii«sain«  .iii\  lirsftin»  hakiluiî»  de  la  ^n'-  I.j 
i.i  .iiiii   l'iii  1 1  isinl  m-  il-  I  r<ii-  i-n  1  1 11  a  i  «  |l«*  dn  1  ri*i4l  anslai». 

1.1    |ii-ii].iit   «II'  <  ■- 0  I  r.ilil<*«i'nii-n«   ili\ri»   pent  (iri*  «rMc  rjtrJfin'nl  iljnt  )« 
-  i'iii-iiM-<  •■  l'^T   lo  (anal  (lu  i«.'b!n>,  connu  hOUa  Iv  nom  de  canal  du  LharidaB 


plu. 


bain 

rafic 

mu 


[wuumeDl  à  visher  (I). 


I.'auirur  d'i.à  nom  aïon.  «inll  c*i  iriiilE  m  Dou.  ptrtîl  n:!.  .'lître  turii 
>...i.ii^.:nl  tl^ndu  lur  I.  ràUriiguc  dt  tr.lliui,  b  plu.  hclU ,  l'ui.iqui^  uidn»  d>D 
wii  »|.^<-«  '|U'  wU  tn  FrJincï.  Non  icitlducol  HU  IraviUle  pour  Ici  h«oln>  d 

donl  b  fabrrolinn  irmlitoil  *ii|>ari¥>bl  l'apuDigi  cicluiir  dn  fabriqua  d'An 
fltlcmïl  de  Oahcnie.  Ëlleiuiiu  loulu  1m  pierr»  pncicuter^  legMnol,  l'imc 
iLjile.  ïlï.  {Eilraild,M.  lafUidi  Villltr,). 

r,i()nï«deChàlnnBL)<.npordfU»  »oi«.  |ijr  itrrt  un  parMU.  Cedcrnit 


eChilon.  KteudenliiL}»!. 

UDcli<uect.liini«l!'fa<iure' 
<l«,chBqw  cale  DDipraiiipiv  dv«  BA^ihcrc  de  feni-irr*  par  ouceui  qui  lonl  dant 
rjnltrieur  4t  h  dili^nce  peuT«nL  >oJr  Tune  tl  î'atun  rive^  mara  imjurTaiti- 
tni^al.  Li  chimbrc  dile  de  Paru  ul  plm  propre,  mieui  mgait  que  la  ^inde 
[.irip  Dii  l'euiiueDl  péle-nitle  dct  marcha ndi  d>^  bmiri ,  d«  ioIiMb  ,  dv  nn- 

Il  (ililcrormc  oo  lillir,  i^ilablé  nnpéHik  de  Toilure ,  où  l'on  pourij 
darmii-nr  du  ballon.  On  •nite  le  malin  a  Hâcoa <  inr  l»  loà  ii  liturnii 
tfonfmerle  doal  le  clocher  dei  Kninm  i'a)wrçiiii  d'à»»  loin.  Le  t  tepifmbre. 
r'eti  1»  rendci.voui  dn  nombriui  marcW'dt  deientimni  qni  vienncnl  k  la 
(oirs  de  No1cc-I>ainc|  ctlie  foire  ollce  à  peu  pré)  le  coup  d'ail  il»  logo  à 
^lint-Gmnain.    Apcêi  JloDIlnerle  lii-nl  BHartgard ,  poil  Iriolitri.    l.a  lOJB- 
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t        ■  Il    ;.   ■         •■!■'       ■  !■:■.   ••■   -r  \   '...  ^»  •!■    ^   ■••      ■  .    j  -i"  ■ 
(  .-    ■  I,  (     ;   ■    I      ■ .  :   •  I  :  ■  «    .1    "^  *  I  ■  •  «i  .  »»■!  :.  .1  »"  ••  r   I     r  »  ■ 

'-1    I  ■    >  ■!■  .■•.il     i  'I   I  -I  l-.i>  .iu\  ;  III  |«j»»i   à'  *  jii    !•*  ■  *ijr      I- 

,  -■  !    '.        1 1    i  \-    |i  »  »  1  ^   fil*  •   r»!   ?  •  '•    '  'î"'     '  *   ■  •'■ 
■  -  |•^  i  ■!'  «  .  i'    •■  •  .1   •  ■  »,  •!•  «  ■■■•ii!«  ;  I  V»l  Îj  /       *  {.«.1.  ■■  .'.  !.•:  I    ■ 

M-  'Il     il  ■    J  II',  I  .  il-    .jli,    If:     4    1.1,1    l.Jl   •f^   'IJ   r-  tt.  •Ml  •  ,ii- 

!      -   "II"  ii|i    I    1  ■    .  \   •  '.■  •  •  .:.  ■.    I  Jli   r  •■  »  r».  jf  |«  II»  .  •  j         T"  •  |«l'  •  . 
,  '  '  ■   II.'    I  •  •  •  .  l  /      / 1.  /•■  .  V  «  |>>riii<*«  ;rji  1 1  ».  •  .  ,■■■.  •   :  ■  'I   i- 
•      ^'    .■,-■«..■_■■«■:;.■  I  I    »  ■  i  n"i'«'i.r   1 1  ii^ri  l«   ;  i  ■■!i"i   «î.t..-  i 
.    «'  I-    t  •  I  \    i|-iilii|   ijlii  i}ii:iiilii-  riiiil  itol!      u:i    .iri.ti    « 
.  iiii  I  «■   i!.ii  >  I  -.  iiii. 


se  présenlcr  n  iGs  regQi'cIs. 

LÔBoncit  (Rliône),  till:igesur  une  hauicur,  avec  une  bonne  »u- 
ber^e  cl  <lc  jolies  maison;;. 

(b)Ltos  (Rhonc).  Plaçons-nous  sur  h  (errasse  de  ^ouruûrrej, 
et  de  là  Lyon  se  monti'eiii  n  nos  rcgavds  comme  sur  une  loile  de 
]>anni'amn.  Presque  au  dessous  de  uuus,  nous  apcrrcvons  le  pont  to- 
liinl  en  Loi»  j  un  peu  il  droilG  csl  la  place  Saint- JeiQ  ,  où  s'élèie  la 
liclle  église  gollilque  de  ce  nom.  En  redescendant,  nous  n'oublie- 
rons pas  de  tisitcr  le  vaisseau  de  cet  édiKce,  donlles  oilraux  wnl 
udmiralilcs,  el  <lc  nous  faire  montrer  son  horloge,  sa  grosse  eloehe. 
A  droite  de  la  métropole  est  le  beau  pont  de  l'ArcheWché ,  leqitel 
nniiï  ronduit  en  ligne  Hirccle  sur  la  vaste  place  de  Bellecour  i  au 
mifiuu  do  celle  place,  l'une  des  plus  belles,  sans  ctinlredil,  de  toute 
ri^uiopo,  csl  la  slaloe  de  Louis  XIV,  duc  à  Lcmot,  sculpteur 
Ijonnais  j  le  chenal  que  monte  ce  monarque  csl  surtout  ndmii-é  des 
c  un  IIS  liseurs.  Le  rideau  de  feuillap;c  dont  le  ici  t  Toncé  contraste 
.iiec  ta  bliUiclieur  des  bâlimcns  qui  décorent  celle  place  ,  est 
'iàcrac  par  plusieurs  é[>nlssc5  allées  d'arbres  qui  sei^enl  de  prome- 
nade en  été.  La  même  ligne  droite  ra  nous  mener  au  pont  de  la 
t.iuillntière ,  qui  n'a  de  remarquable  que  sa  longueur  el  la  hardiesse 
aiec  laquelle  il  a  été  jeté  sur  les  eaux  du  Rbàne.  Au  pied  de  ce 
pont  touchent  les  premières  maisons  du  faubourg  de  la  GiiUloticrt , 
lequel  prend  aiijourd'liui  le  nom  île  ville.  En  remontant  le  lleuve  , 
nos  rcg.lnts  distinguent  une  Ibblc  do  maisons  disséminées  à  il'assCK 
|>rnnd4  intervnllcs  les  unes  des  autres ,  et  dont  l'ensemble  l'orme  les 
Broltcaux  :  elles  .loal  habitées  la  plupart  par  des  marchands  de 
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vins,  <1<;  hicrro,  (l«'s  traiteurs  à  la  liicoii  de  roux  tio.  la  Clourlilîc  a 
Paris,  cl  fri'quciitt'sos  ,   les  diniaiiches  surtout ,  |ur  des  joue  uit  de 
houle.  Co.  lar^c  pont  de  l)ois,  qui  rommuniquc  du  qu^i  Shiut-Ctair 
aux  lirotlcaux,  esl  le  ]>onl  Moratid :  il  est  léi^n-,  hardi,  cl  ne  sert 
qu'aux  I  lié  Ions  ;    il   aboutit    à    une  jolie   allée   d'aihrc^   ui'i    le« 
Lvoi)ii:ii>ies,   les  jours  de  fête,  viennent  étaler  une  jkirurc  iJus 
brillante  (|uc  de  bon  goùl.   Le  (juai ,  qui  commence  au  pont  Mo- 
rand, s'étend  à  '/,  1.  de  chaque  côté,  cl  court  parallrlcmcnl  aij 
(louve  :  il  cM  habité  par  le  haut   coinmcrrc.  Les  mai^^ans  de  ce 
(juarlicr  sont  reniar(|uab'ics  par  leur  niii^niliquc  archiiecluri'.  Pn-- 
nous  cette  station  du  pont  Murand  pour  ]M»int  nouveau  de  di-p.iri. 
V.n  lace  y  le  doinc,  assez  massif»  que  nous  voyori<  s'é'evcr  ju 
fle^stis  d'autres  édifices,  est  celui  de  l' hôtel-de-ville,  dont  la  facadt* 
'.fsi  d*uu  très-liel  elfet;  on  le  comfKire  à  celui  d'Amsterdam  :  il  ▼  j 
({ueîqucs  beaux  tableaux  dans  l'intérieur.  Derrière  est  Je  ^i*:iiui 
ihéi'ilrc  qu'on  vient  de  réédiîlcr,  parce  que  ses  pro]KJrtioris  s(.-m- 
blai.'nl    trop  mcsquim^s.    On   y  joue   Te ipéra -comique,   le   p-aiiil 
npciM  ,  ?(<  balkt ,  la  tr<i.;édie.  La  li)iie  <'st  uu  beau  tableau.  Di-vani 
riiôtel-lo-ville  iv^-ne  une  assez,  belle  plaee  nommée  les  TerreuiLx: 
sui-  un  des  rôles  sont  les  h'')l«'is  de  .Mil.r.i ,  du  l*arn,  où  le  ^ovast-ur 
l'sî  assez,  bien  traité;  sur  l'aulre,  le  palais  Saint- l'ierrc,  qui  n'n- 
i'enne  \n  musée  de  Lyon,  qu'oïi  empioit'ra  une  journée  à  «i<»ii('i. 
(4  tic  llérhi»  aiirne  «{ui  s'élève  non  loin  de  là  est  celle  do  ^é^li»l' 
Saint-Niz.icr,  dont  le  portail  est  fslimé.  En  nous  repliant  sur  nou«^ 
uiêiucs,  n')us  apercevrons  le  poul  do  pi(MTC  qui  remonte  à  une 
liai!;(;  aii}i(|'.:ilé,  et  nous  aurons  devaut  nous  le  quai  de  Sa>'>De , 
i'nrnié  partie  belles  maisons,  qu'occupent  des  né^ocians  en  soicric«, 
des  'mIV-s,  t?(^  opticiens,  des  libmires  et  des  chai'geui-s.  («c  quai  . 
011  nborden*.  un  £^rand  nombre  de  Inileaux,  est  rcnlrcpcit  de  tîiu  et 
ili'  ni;u-cha:iilises  ipi'on  y  embarque  jonrncllcmcnt.  Mous  Toilà  de- 
vant le  ]toiii  volant.  C^es  miisses  d'éililîpcs,  qun  n«ms  avons  presque 
t'it  nte  de  r.ous,  déi-ol>cni  sTnos  regards  le  ih/'àli-c  des  r^ilcstin». 
ou  l'on  joue  cbaqtio  soir  le  mélo^lranie  el  le  vaudcTillc  ;  et  la  jolie 
place  carrée  de  ce  nom,  où  sont  établis  de  nombreux  carc:«  aus«i 
(it:^  iiis,  aussi  l'iclies  que  ceux  de  la  capitale  ,  ii  des  cabinets  lillé- 
I  aires,  f-ù  l'on  irouve  tous  les  journaux  de  Paris.  Ad  delii,  en  rc- 
^N>rtan:  nos  reçrards  sur  le  U»ng cours  du  Rhône,  nons  remarquerons 
un  «innre  eniouré  d'une  espèce  de  ser|Kml  et  domini  àt  noinbiTuv 
i;rt)upcs  de  maisons  :  c'est  le  dôme  de  rbôpitnl ,  dont  l'intérieur  est 
m  ipiilique.  A  droite, «lans  le  lointain,  vous  votce  distinclmicnt  deux 
r:iii;;ées  d'arbres  plantées  sur  une  lai^c  chaussée  par  les  frères  Per- 
1  a'  lie,  qui  ont  donné  leur  nom  n  cotte  allée,  qui  se  termine  par  le  joli 
pont  de  la  Mulaticrc,  d'où  l'on  peut  voir  le  spectacle  de  UJQOCliun 


les  cimes  du  Monl-Blanc  ;  Ici  esl  le  panoiamn  que  noua  YCrron»  de 
Fourrières.  Itedeseeiutus  dans  ta  ville,  nous  visilcrons  les  quais  du 
I\liùncet,dc  l:i  Saûnc  ,  In  enlliixli-alc,  l'cgibc  d'Ainaj-,  le  musée, 
rliùlc1-(le-iril1c  ,  l'liè|>ilal ,  la  ]i1arc  de  Bcllccour,  la  ma^ïlique  bî- 
bliulhéquc  publique  de  100,000  vol.  ;  sî  cela  eiL  possible,  celle  de 
.M.  Couloii,  lescRbinelsdeM.  Artaud  et  de  M.  Corhai-d,  les  fa- 
briques de  Goicrïes  dca  {irineipaux  négociaus,  la  machine  de 
M.  Jarquard,  et  nous  connailrons  alors  loul  ce  qui  doit  fiiei'  ta 
cui'ioîilé  du  vnTa|;eur.  Les  manufaclurcs  de  soiei'iei,  principal 
romincicc  de  celle  ville,  occupent  environ  90,000  ouvriers.  En 
I  K24  ,  on  complait  ;'i  L^oii  30,0011  nx^ticrs  en  nclivité  dans  Hnlé. 
rieur  de  Li  ville  ou  dans  ses  eN\  irons  :  la  duipcllerie ,  déchue  de 
«un  aiH'iunne  splendeur,  n'oecupc  plus  que  1,500  ourriers. 

Lvim  est  le  s'iéjfe.  d'un  archcvéehij ,  <l'une  cour  d'assises ,  d'une 
pr«H.i'lui-e.  11  |N)sièdu  un  colley  i-ovnl ,  une  oradtmie,  un  cercle 
lilléraii-c ,  un  liolcl  des  momiairs.  '  LiÙrairei  :  Lions,  place  de 
Louis-l»- Grand  ou  Bcllceoui-  ;  Cliambel  père,  plaee  des  l'crreaui  ; 
ïhi;,-e,  rue  Lnloi.l.  //ôlr/s .-  du  Parc,  de  Milan,  place  des  Ter- 
veaux;  du  Sord,  pris  de  In  comédie.  F-J:cttU«t  rrstaurnffiir  à  la 
cane,  l'iol,  place  de  la  Cliai'ilù.  Baiiii  puilici  sur  le  quai  du 
nhiinc,  picsquc  en  face  de  la  bihlinlhéquc.  ChaB«rur  :  Tbiaflail , 
place  des  Teri'eaux.  Caje  Casali,  pour  les  déjeuner».  Popula- 
tion 130,000  h.,  enoomprenant  les  [lop.  des  villes  du  la  Croi^- 
Itoussc  cl  de  la  Guillolière. 

Ouvnicrs  i  cossuLTea  ;  Keavena  Guide  de  r Etranger  â  Lyon . 
par  Fournie!',  in-B",  ehei  Lions,  place  de  Louls4e-G l'ond  ;  Cuid» 
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du  foya^iur  et  (h  t Amalewr  à  Ly-tn ,  jrir  Co'».bai-d,  io-l .-  .  t  !  ••/ 
Pczicux ,  mémo  jïhicc. 

EXCURSIONS. 

1  ''  A  Rochecardon;  on  passe  ]>nr  le  Huibourg  de  Fuite;  Rucbc- 
ravdon  est  un  bois  furl  joli  que  J.-J.  Uou&scau  aimait  bcaucuupi 
2"  à  X lU  Darhc ,  on  s'embarque  au  poii  de  Vaise  dans  un  baielrt 
guide  par  une  fcninic  ;  celle  navi^aiion  d*unc  beurc  est  cxircne- 
ment  a^Mir.iblei  3^  au  pool  de  la  Muhtière ,  on  suit  Tallêu  Perra- 
che;  à  la  sortie  du  pont,  à  drolîe,  par  le  cbemiu  ^Oitlins  ^  TÎUaçr 
dont  r^glise  conserve  la  tombe  de  Tbomas,  est  une  pcliie  u;>]atLt 
an  milieu  de  laquelle  on  doit  s'arrctcr  pour  jouir  d'une  vue  Dugni- 
lique;  1®  à  Charbonnières ,  cbarmanl  village  à  2  I.  environ  dr 
Lynn,  et  dont  les  raux  minérales  sont  conseillées  pour  les  olistnic- 
tions  ;  5*^  au  Mont-Cimlre»  près  de  Saint-Cyr,  par  le  faubourir  de 
Vaise ,  et  du  plateau  duquel  on  a  un  1res  beau  pamorama. 
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belle  *ue  (te  celte  boniteur. 

A  di-oiie  et  n  gauclic  sont  de  jolis  villages  :  Và'y  tA  siiTloat  re- 
[iur(|u»hle.  Le  chiteau  qu'y  possède  la  duchcssedeRaguseeïl  une 
belle  liabitntion ,  moins  n^réable  peul-cire  que  le  ehâleau  de 
M-  liottei'el  Quintin,  OTiié  de  cascades ,  de  grottes,  de  laves,  de 
Titrilir-alions,  de. 

On  Imicrse  le  -liUage  de  Rit-,  <{ui  possède  un  beau  ehlleau.  A 
gauche  de  la  rouLe ,  le  château  de  Petit'Boitrs ,  célèbre  mr  son 
arqliilcclure,  son  parc,  et  laTUe  dont  on  y  jouit. 

(r)  EfiSoviE  (  Sciae-ci-Oise)^  sur  KEitemae,  n'a  qu'une  belle 
i-uc.  Curiatittt  :  la  tllalure,  la  machine  à  biaocbir,  intentée  par 
MM.  Chaînai  el  Bcrlbolct.  Pop.  t,5(10  h. 

A  qiiG!i|ue*  portces  de  Eiisil,  au  milieu  de  la  distante  du  relail, 
lin  aiicccoit  le  ohilcnu  du  Cnudrai;  plus  loin,  sur  l'aulrc  rixe  de 
ta  Seine,  le  Pai-i7/on-dn-/loi ,  un  des  plus  beaux  châteaux  de 
France  ;  îiic  la  mOme  rive,  en  tare  du  lillage  de  Ponlhieny,  t'é- 
lèxe  le  cliûlcau  de  Sainle-jissàe ,  ma^ilique  édilîce. 

((/}  l'oyTniNEELPiL'  {Seiiic-ct-Mante  ) ,  jolie  *illc  qui  a  des  rues 
larges,  de  beaux  édlliccs,  et  dont  la  principale  curiosité  ett  le 
château  rojal. 

La  ville  de  Fontaincblenu  e^t  iraTersce  entièrement  par  l'une 
des  plui  grondes  l'outcs  de  France  ,  celle  de  Pdris  à  Lyon  ,  et  est 
éclairée  en  tout  temps  par  1 1  î  rcTerbèrw.  Il  s'y  tient  deux  foires 
par  année:  la  première,  le  lendemain  de  ta  Trinité,  cl  la  seconde 
le  3B  novembre  ;  elle*  durent  chacune  Iruis  jour»  ,  et  sont  renom-  ■ 
mécs,  cette  dernière  surtout ,  par  la  ««ute  des  viwde  Bourgopie, 
'    du  pavs  et  des  cnvicnna. 


{\}2  m.  PAIUS  \   LYON. 

La  prinrijKile  occupation  de  la  classe  ouTrirrc  es!  rciploita'ifn 
(les  bois,  cl  rc\lraclion  Jcs  piriTos  de  î;r('s  des  rortivra  dont  \i 
forci  esl  prcsqu'enlivroiiienl  hérisscc 

H  Y  a  deux  iiiaiiufaelures  eMièmenirnt  con^idéi-aliles  daD&  relip 
ville,  l'une  de  porcelaine,  Taulre  de  (aïcncr. 

Parmi  les  niunumens  fpii  dérorrnt  cette  ville ,  on  doit  miur- 
qucr,  1"  riiôlcl-<le-ville  ;  c'est  un  ancien  domaine  de  la  couroair: 
:2*^  les  deux  hospices  qui  ont  élc  conservés  :  on  reçoil ,  dans  le 
premier,  des  enians  abandonnés  cl  indi^ens  et  des  vicilUnii,  cl 
dans  le  second  des  malades.  Os  deux  élaldissemcDS  sont  diiijc« 
par  des  sœurs  de  rliaiilé ,  sous  la  surveillance  d'une  commissiuu 
administrative;  rW  le  collège;  i"  l'abreuvoir  :  il  lut  construit, 
en  1 S  1 1  ,  sur  un  modèle  plus  spacieux  et  plus  commode  qu'aupa- 
ravant ;  ô"  les  promenades  qui  enlourcDl  la  ville ,  allcnaDles  u  h 
forêt . 

On  irouvc  un  établissement  de  bains  tenu  par  M.  Pou^sainl, 
ainsi  que  beaucoup  de  petits  lo^eiiiens  garnis,  tri*s  bien  décorée 
et  d'un  prix  moditpie.  Il  y  a  encore  une  salle  de  .spcctarle,  où  des 
acteurs  de  Paris  viennent  presque  toutes  les  semaines  doDOcr  des 
représentations  «pii  sont  ordinaii'cnient  très  suivies. 

Malf;ré  riné^ularité  de  son  arcbilerture,  le  cbâieau  nvM  pa^ 
moins  di^ne  dtt  ratlentioii  des  vova^eurs  curieux.  U  oiVrt.'  à  ln'il 
des  cimnaisscurs  le  st\lt-  el  la  pro^^ression  du  ^lùt  de  plusieun» 
siècles  (|ui  se  sont  su.'cédé  ;  et  c'est  une  espiVc  de  sanctuaire  nù 
tous  les  arts  se  sont  ]>lu  à  déposer  leurs  chefs-d'iruvre. 

(^.'  cliàteau  est  bâti  au  Tond  d  un  vidlon;  il  l'orme  une  inas«e 
pi'csquc  triangulaire ,  et  se  compose  de  cinq  Corps  de  bùLimens, 
divisés  par  autant  de  cours  et  de  galeries.  Os  bàlimcns,  funsfruits 
à  diverses  époques,  n'oHi'enlpas  im  plan  irardiitecturc  sui^i. 

Mntre  deux  ailes,  llanquécs  de  quatre  |»avillons,  s'èlé-ve  le  por- 
tail exécuté  ]iar  (îrcnerie  ,  sur  les  dessins  de  Jamin.  Le  portique  a 
été  élevé  sous  licnri  IV.  Kn  1H(IH,  riuona|Kirte  lit  de  grands 
cliaiigemens  et  de  {grands  embellisseniens  dans  ce  château,  où  il 
rct  ul ,  deux  ansapr<Vs,  rarchidurhcssc  d'Autriche  Marie-Louise. 
Lu  plupart  de  ces  divers  cliaii|;cmcns  et  embellissemcns  ont  été 
cr)ii^rr\és;  et  c'est  aujourd'hui  le  plus  beau  cliàteau  rojral  qui  mhC 
aux  environs  de  Paris,  celui  de  Vcisailles  excepte.  Dans  1rs  jar- 
«lins  de  cv  palais  ,  on  voit ,  au  milieu  d'un  !;p*aDd  bassin  ,  entre  plu- 
sieui"s  statues  de  bnmzc^  une  Diane  «|ui  anxie  par  son  boit  un 
icranu  corl ,  environ  né  de  quatre  limiers,  un  Hercule  i  un  serpent 
entre  deux  en  fans  ,  une  Cléopàlre  ,  etc.,  etc. 

I.e  jardin  de  l'htan^'  est  entouré  «le  canaux  ,  rempl'ii  d*cau  et  de 
poinçons  d'ij:.e  urosseur  loonstrueuse.  De  belles  alléei  bordent  cet 
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rrclies  ,  diTÎsce  en  17  6  tnageï ,  et  percé*  de  grandes  roales 
ilantëcs.  Une  d'ellsG,  appelée  rouie  Rondt ,  la  traverse  danx 
ilieu  aur  une  largeur  de  30  pieds. 

cuhsroN.  —  A  rermluge  de  Franchard.  i  I  I.  N.>E.  ;  on  M 
Iransportii  au  milieu  de»  rasles  solitudes  de  l'Amérique  sep- 
onalc  :  d'un  cété  d'immenses  enlBuemens  de  l'ochers,  de 
e  de  profondes  anfractuosilés  ;  partout  un  MHobrc  horizon  de 

I  Nemours  (SeiDe-et-Harne),  pelilc  Ttlle  sur  la  riTiére  elle 
de  i-oing.  Curioiltt'i  :  la  fp-ande  rue  large  cl  fort  belle  ,  le 
,  ses  fraicbes  promenades  sur  les  bords  du  canal  de  Hontai'- 
c  château  ruine  des  ducs  de  Nemours.  Coamurce  :  blé,  Tn- 
,  Tins,  fromages.  Hôtelt  :de  Bourgogne,  derEcu-de-Francr. 
■4,500  h. 

)  L*  CBOisiiBi(Seine-et-Hame).  En  &ce  de  la  Croisièic, 
lUh'Ë  côté  du  Lornffel  près  de  la  rive  droite  du  Fuirn,  sur  une 
le  ,  gclcve  ChàUatt-Laiidon,  peuplé  de  3,000  h. 
I  KoriTEnii  (Seine-et-Mai'ne),  hnmeau.  Le  pont  de  pierre  qui 
rse  le  Lomg  est  attribué  à  César  ;  mais  il  est  éTidemmeat  du 
n  âge. 

I  I.  Ae  Puitt-la'Lande  ,  sur  la  droite,  est  le  *il[a^  de  Cepoi'x, 
ourrall  bien  être  une  TÏIIe  romaine ,  s'il  est  Trai  qu'nn  -y  ait 
ivert  des  bdtimcns  souterrains  reÂrermanl  dei  mosaïques. 
iMosuHCis  (Loiret),  fiUe  située  sur  les  bords  de  i««f  cl 
mal  de  Briare,  chef-lieu  de  soux-préfeclure  ,  avec  tribuoau :i 

n 
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(in  première  ioslaoce  et  de  ronamcrcc.  Curhsîtei  :  \%  rout  qui 
•«omincDce  à  celle  >illc  ,  l:i  |iroiiicDnilc  le  lon^dc  ce  canal,  à  ",  l. 
les  papeteries  de  Buf^c  cl  de  Lani;léo^  établies  sur  le  raodi'U  de 
relies  de  Hollande.  Commrrce :  grains,  hesliaux  ,  moutarde,  cou- 
telierie.  lioUls  :  de  Ljon,  <le  Saint- Antoine.  Pop.  7,400  h. 

j)  NocE?iT-8i'n-VEH!visso:v  (  Loiret  ),  village  qui  n*a  qu'une  placr 
passable  et  une  bonne  auberge. 

A  1  1.  E. ,  dans  Tenclos  d'un  cbàtcau  noramê  Ckenevier, 
ie  beaux  restes  d'un  édilicc  qu'on  croit  être  un  tbéitrc  roni 
rarcbitcniure  en  est  simple.  Ces  ruines  allcstent  rcsistcnce  d'i 
ville  ;  elles  sont  la  propriété  d'un  amateur  distingué. 
,k)  Là  Bussière,  a  un  beau  château  du  1 5*  siècle. 
Du  haut  de  la  colline  qui  descend  à  Briare »  belle  vue. 
;/)  BniAhE  (Loiret),  bourg  qui  n'a  qu'une  rue  asseï  droite  H 
.^^sez  belle.  Curiosités  :  le  canal ,  la  vue  des  barques  et  des  frlmirfc 
Pop.  1,500  h. 

[m)  SEVvr  (Nièvre),  a  une  belle  maison  de  campagne ,  bibc 
uiallieureuscment  au  milieu  d'un  marais. 

(n)  Cos>E  (  Nicvi*c) ,  ancienne  ville  sur  la  i0oire  et  à  IVisKou- 
ohurc  de  la  Novain,  aver  un  tribunal  civil ,  une  salle  de  speclacie. 
Ctiriositfs  :  la  salle  d'audience  du  tribunal ,  lesfor,;cs,  la  ^rue  pour 
élever  et  embarquer  les  anci*cs,  1rs  boulets,  les  ferrure*  de  vais- 
seau qu'on  y  fabrique  ;  la  promenade  sur  les  bords  de  la  Loii^.  tm 
est  celte  grue ,  et  d'où  Ton  aperçoit  la  colline  et  la  Tille  «le  Srn^ 
crrrt- ,  si  renommée  par  ses  vins  et  le  siège  qu'elle  soutint  contre 
(iliarlrslX.  Commerce  :  coutellerie  ,  quincaillerie.  Lik,  icourdrl. 
f/ntrl  de  la  Posle.  Pop.  5,500  h. 

{o)  Toi  u.LT  (  Nièvre) ,  joli  bourg ,  dont  le  vin  a  de  la  réputation. 
Pop.  2,000  h. 

^>)  Là  (IiuniTR  (  Nièvre  ) ,  ]>etite  ville  mal  pereve  et  mal  bàiie , 
mais  dans  une  heureuse  situation  ,  au  pied  d'un  coteau  de  vignes 
01  au\  bords  de  la  Loire.  Curiotiirs:  la  promenade  sur  la  Loîrr , 
lu  vue  do  deux  ponts ,  de  cette  promenade  en  terrasse.  Commerte  : 
iD.mutaoture  de  boutons  de  métal.  Noitide  la  Posle,  rcnnonè. 
lup.  5,000 h. 

(7)  PoiGUKs  (Nièvre),  bourg  connu  par  ses  eaux  minérales,  au 
milieu  d'une  jolie  vallée.  Une  promenade  d'un  quart  de  lieue  con- 
.iuit ,  à  travers  un  tapis  de  prairie ,  à  la  source  d'caoz,  dont  on  nu 
fait  usiige  qu'intérieui-ement.  Pop.  600  h. 

La  route  s'élève  insensiblement,  dit  M.  Vajssc  de  Villiers , 
jusqu'au  sommet  d'une  colline,  d'où  rcpîl  découvre  un  des  plus 
riciies  points  de  vue  qui  soient  en  France.  Cet  écrivain  aCTiriDe  que 


Foureham&autl ,  enln  Fokiguei  et  Nerers,  a  ireïzE  bBDU  Anir- 
DWia.  /K^ài,  à  3  i.  de  Neran,  a  une  manuihcture  de  ciiîtt«  de 
loule  espèce. 

(r)  SiiST-PmnE-LE-MotTiiR  (NiÉTre),  pelilc  ■ville  dans  une  posi- 
tion iosaluhre ,  près  d'un  «tani;.  Çtirmsite  :  lacoiflure  des  lêmines. 

{t)  Moi.'LiNS,  clicr-lleu  du  dcp»i-teiiicDl  de  l'Allier,  avec  préfec- 
lure,  collège  rojal,  cvécbé  ,  tribunaux,  bibliothèque,  théâlTC, 
musée.  CurîoJitei .-  le  mauiolèc  du  dur.  de  JfoDlmorenc}' ,  dam  le 
collège,  jadis  église  de  la  ViMlalion;  le  poul ,  qui  olTrc  l'architec- 
ture el  presque  U  beauté  de  celui  de  Ncuiltj  ;  la  bibliothèque  ,  la 
façade  de  la  caserne,  près  du  pont;  quelques fontaÙM» ,  la  grande 
place,  où  sont  les  hdieU  les  plus  fréquentes)  loi  piomenadei . 
Commerce  :  coutellerie  eslimée ,  grains,  tins,  bœufs.  HôUI  de 
l'Allier,  bonne  maîsun,  la  plus  fréquentée.  Liir.  Desroziers. 
l'i.p.  1(1,000  h. 

De  .Moulins  à  Beiiai,  loute  pinte  el  belle.  Avant  Faremiei,  qui 
jadis  tut  des  police  el  snulinl  un  siégL-  dans  le  temps  des  guerres  de 
religion  ,  on  tiaverse  Chosruillr ,  entoure  de  jolis  coteaux. 

Saint-Cerand  cl  un  petit  eljoli  villa^  qui  a  une  bonne  société. 
A  \  1. sont  les  petites  \illesdeCwK/ et  Fîehy. 

[«)  I.A  PiLissE  [AllierJ  ,  petite  ville.  Curîoiilt' .-  le  château. 
Pop.  l,ÎOOb. 

X  Droitarier,  ïasie  horizon. 

[v)  Ro*^KE  (  Loire) ,  jolie  vUle ,  tlvanle  et  animée  ;  c'est  le  cbef- 
lleudesous-prèfcclurc.  Curioiilts  .-le  pont  sur  la  Laire ,  Icpoi-t, 
la  salle  de  spectacle,  le  collège.  Les  vins  sont  assez  estimés  ,  -lur- 
loulceuidcAmai/on  wAeSainl-Aniirt.  —  Liô.Jilcjcr. //âblde 
M"** Flandie,  àcAlédupont,  excellente auljei^c.  Pop.  10,OU0  h. 


I  ^[]  i»r.  PVUIS  A    LVO>. 

(t/^  Tôt  r.Ms  [S;iôno-(t-Loirc),  pclilo  ville  «ui*  l.i  Saône,  (..i.r- 
n-ent  :  \ins,  j;rai«is,  ])i«'rn'S  à  hàllr.  Curifsitrs  :  lr  /pni  i-i  !»•  liciii 
•l'jiït  (K*  Itois.  (Vi'si  la  |).itil<'  «lu  j^einlri:  rii-rii«in.  l'iij».  ."»jHH»h. 

;•;  S\i>r-Ai.riN  S,i«*M».*-rl-I-^»iif  ,  i«»li  %ill»i;G.  Cmmsitr  :  le  m*- 
itiinc  (J0'<  ji'UiU'<t  [\\\v.*^  porMnt  f\i'  ])i'lil<  r!i  ijiciiui  liiil.s  en  Inin:»:  t{-' 
•  iisqiK.'. 

l*oul'(h  -/'/f//.r,  jolie:  villr  sur  la  fitysouse ,  canliciit  0,jOO  h  . 
on  V  niiiiuc  «l'rxccllciis  cliapons. 

.1  AUc.oN  Saôiic-t't-L'»in' ' ,  rlx-i'-liru  du  «li'pai  trincnl ,  ivi*. 
T)rr:<'.liiif,  Il  il>uii.uix  de  piriiiièi'*!  instance  et  de  roinnieirc.  Cu- 
n'ost'i(s  :  \v.  (|u.ii,  l:i  siille  lic  s|jrrl;irlc,  le  |»orl  «.ur  l.i  Sti'',.t  ,  îi*- 
proiiirnaih'«i,  riinlel-dr-vilic» ,  riinpilal.  Commrrcf  :  vins  rou:;c< , 
l)laiir<,  ri  rai*»iiM'î,  dit  (\ttiftmv  lit.  Mticf'ft.  —  //nft/ c\\c*  Ueloniii*. 
sur  le  quai.  Pnj».  1  I  ,.MMl  ]{. 

A  i  1.  N.  H.  (le  .AI.ii?oii  est  la  ville  de  (^hiny,  plu4  :;i'nndr  qu<- 
Màeiiii ,  iii.ii-i  iiii:ins  peuiilre  i  JHU)  li.  ■.  Curiosité  :  le  enuveal,  su- 
}HM  lu'  «-dili'e  (111  *ioiil  dÎM-rs  él.d»!i>^*>riiKMm  ]udjllrs. 

L"!ifi;n.x t  à  Ti  I.  S.  I'..,  r-si  une  |)i-lite  %illequindp4  Tor^fp*,  ilr^ 
îourr.i  ai]\  ,  di".  niai  tii:els ,  di-s  li iliuiiuiix  de  jm  iiiién*  instaure  i  [  •! 
(.iaiiui;"r  ,  <'l  ^i.i'Ml)  h. 

ff'/./  //.  à  I  1.  (). ,  fiiMni  couiiMoree  d'exrcllcfis  vins  :  il  est  |  ■.■..- 
j)l.-  de  "^TOO  II. 


'.'<.:i!i  «l>-  li.i-i->  Vi^i>  q'.:i  1rs  coniliiil  i^  niuint  il'uno  flmii«fiptirr  à  /""■ 

;  .  •■ii.>ii'  '-1  >•  1.1  ilili;:r;ii  i  ,  •  ii  tli-i  i  t\.iiil  ii'i  Joiij:  il'-iiii-r(-iv  !f  frruli-  j  ir  !•-*  ilt  -.  j- 

■iii;i«  lie  I'   .^iii'iii'-.   iM-^i'  «-n  1 (lu  (hdii.|i)-ii   Mliifii:*  .  ilii>itii.  i^riir-n  \-* 

"..■"Il  i.iM.»--  ■[  ri.^.-i.\,  lîii  Ii.i;.l  <!«■ -«a  II  ira*'»!',  iilfii"  tiii  Im'jii  |ioml  i|i  »  ui-  -fx  » 
.\,\  ml  N..'  ]f  »  |.|,iit,i  ,  ilii  r,i  .:ii.iil.iis  :  à  une  li>'li<' tin  j|i«^riMl  iiuiliinti  -i:;.,!^ 
!ii..  r>' ti.*i!i  I  «  rjHi  iMiiii.K  |r  |iiiii.i>|-  pl.iii  ilf  l.i  |irlili-  \  il|r  lit-  i  ii-^/>  •<;.■'.•  .  K 
.Ml.-  !<  \ -'  Il  ■■' .  \  .W-  .lit!  i>  iiiii- ,  .111  lia«  il«-  1.1  r<  riii«»«- riiulr  la  >jr-oc  .  •(u-  .r^- 
^11-.  Il'  m.  ■  ti)iii<-  «!•  li.iii|ii-«.  Il  t.iiii  liii-ii  M- p-iiiiiT,  quanil  i>n  *e  rrmh.ir>]iM  . 
■i  -  il>  «' •n'Ii'*  i\m\>  1  iiiMi  ii-ui  (!•  1.1  <iil  !;'*iii  •■  ;  on  |i»rilruii  uiif  f.>ui'  •!•-  yt\  • 
\  W.  :>  >  iiiii  o'rirx •  iii  «'.r  ]r-  lU  -.11  ri%i-«  tir  La  >iii'-nt' .  tW  iionihri  »*»-%  uiai<>>i.»  'î- 
-  ii'ii*'.' <ii-    iiiii  «lï  (It'i.ii  li''i.l  «iiii^  (!•'«  Iirruaiii  il<'  MTilurf.  <Jiit  m|i:i-«  ri  •■  «i:>> 

•  i'i.'i  l>i-!:i  ■■  I  i.li  li.Tr  .'iniii'in  I  ni  oi'ilui.iiM  111' lil  l«  «'illi-pi' (|i-  \t-iii(/i'(C^  d  «Jn».'- 
I>  i.iii  11  I  .iii'ii  Ci'iizf!  nu  (*<i;ii»  c  -i-«  lui  rr>  ^  ;.iiinA[i'i'N  iiMOit  laidr  •>  r  I.  r.i> 

■  I  r|iri<i!  ii.ifKj  ii|!f  i  !i«iiiii  il  L\tiii  |Mi- l>.iii-aux  ;  nn  |u»m:  drvani  |p  ihaiin^!" 
1  '.i.iL     «I-   /■  in-i.  i  ;  Mit    r.ni:ii    i',\r  le*  n  :;;irtN  n-nl  h  **iiiri|  arr'i*  jtr  ■  •• 

•  1-.  I  «I  *•  -  .  tî««  |i\i..ii:ifti-«  .  »!■■*  «liiim*.  ili>  luHiiK  ;  c'r*!  la  t'ohe  (luiihi^  fjl-r  ■ 
i|- -   -ji  I    .ji-.li-  iMnii  tlii  I  loj  ri-i-iii'  ijii.  rn  a  l»il  un  Mliiur  r4'ui.iiii-*.|iii- 

' ..  >  (-i-  • .  'Ml  l'j  iiHiiii  t  i\i' .  \  Il  m  i  ir.it.h'  I  n'rir  r-n  cit*i*r]H-mrn«  |>.;'fri-t.|\ii-» . 
■i  1.'. .- /  ('j.'i/r' ,  *i  1  nui-  |-«lf  I-,  17/'- />fi'6<'.  fc(4  Ininirs  pratirii»»'» ,  j»'iii*  N-in  !• 
/,...  ■ ."-  /.'■•  Vvrii'  >i.:i',  »!■*  .i!ij;Ir»  .p:;»»  ri  s.i  (iMilriir  Tt  iipp^in  :  «  iitin  d.*ii<  !•• 
'  •  :i  .1  M  .   /'i>ii;i.'' '■  ■  ,    Miii  ^.iii\  rloi  lii-r  ijiii  ilunimc  riiiiiizon  ■  ou  aii.^t  «■* 

■  "il     '  •  '    I  .  on  rvi  il.iti^  I.\nii. 


(')"- 
combat 

M* 

qui  lom 
d'Alùe, 
Anse.  C 

£□  face  est  Trt'vouXj  ancienne  TÏLIe  qui  s'élère  en  uspbîlliéâlre 
aur  la  Saône  ;  c'eal  là  qjfl  s'imprimaient  le  Journal  dci  Savant  et 
le  Dielionnairc  de  la  langue  fran^ttàe .  Tréroui  a  une  lidl«  leiTBiie 
d'où  i'<FÏl  embrasse  un  rosle  horlion. 

Si  le  vnjDf^ur  le  peut ,  it  descendra  do  diligence  à  Anae ,  et 
Icrfl  jusqu'à  Lyon  la  route  à  pied  :  il  sera  amplement  dédommaf^ 
de  quelques  heures  de  marche  par  la  rarlëlé  de  sites,  do  nuisons 
de  campagnes ,  de  villages,  de  prairies,  de  vignuhie*  qui  viendront 
se  présenter  a  ic»  rej^aids. 

Loameil  { EVhûnc  ] ,  \illuge  sur  une  hauLcup,  arec  une  bonne  au- 
berge cl  Je  jolies  maisons. 

(  i>)  l.Tos  { KbiJnc  ) .  Plaçons-nous  sur  la  tentasse  de  Fpurviérer, 
cl  de  là  L;oD  se  monli-eva  à  nos  regards  comme  sur  une  (oîle  de 
l>anoiamn.  Presque  audessousdc  nous,  nous  apcrccvonslcpont  to- 
l;ir)l  en  bois;  un  peu  ii  droile  csl  la  place  Saint- Jean  ,  où  s'élcieli 
belle  église  golliique  de  ce  nom.  En  redescendant,  nous  n'oublie- 
i-on«  pas  de  visiter  le  vaisseau  de  cet  cdilice,  dont  les  vitraux  sont 
admiinhles,  cl  de  nous  faii-c  montrer  son  horloge,  sa  grosse  cloche. 
A  di'oilc  de  la  miitropolc  est  le  beau  pont  de  l'Arehef  fché ,  lequel 
nous  conduit  en  1ii;nc  dii-ecle  siu'  la  vaste  place  de  Bcllecour  :  au 
milieu  de  celle  place,  l'une  des  plus  belles,  sans  conlredit,  de  toute 
t'Ëuinpo,  est  la  statua  de  Louis  XIV,  duc  à  Lemol,  sculpteur 
lyunnnis;  le  cheval  que  monte  ce  monarque  est  surtout  admiré  des 
connaisseurs.  Le  rideau  de  l'cuilla^c  dont  le  vcit  foncé  conirasic 
avec  la  blancheur  des  bàlinicnA  qui  décorent  celle  jJacc  ,  est 
liinné  i>ar  plusieurs  é|misscs  allées  d'avhi-es  qui  serrent  de  prome- 
nade en  c'ic.  La  même  ligne  droiic  va  nous  mener  au  pont  de  la 
(îuillotiére,  qui  n'a  de  remnrquahlc  que  sa  longueur  et  la  hardiesse 
avec  laquelle  il  a  clé  jeté  sur  les  eau\  du  Ithonc.  Au  pied  de  ce 
]>onI  lauchcnt  les  premières  maisons  du  faubourg  de  la  Gixillolière, 
lequel  prend  aujourd'hui  le  nom  de  ville.  En  remontant  le  ilcuve, 
nos  regards  distinguent  une  fo&le  de  maisons  disséminées  à  d'assez 
grands  intervalles  les  unes  des  autres ,  et  dont  l'ensemble  forme  les 
Broltcaui  ;  elles  sont  habitées  la  plupart  par  des  marchands  du 


iSS  1>K    rxlVIS  A    LYON. 

vins,  (iiî  Mcrr»",  (1<îs  liailciir».  à  la  lacjii  «le  «^«.'ux  «Ir  la  (^un  :.t  a 
Paris,  r\  riv(nirnUM'.s  .   les  tliinanclK'^  .suiinul ,  I>ar  ih  s  jo'.:Liii* '.e 
lioulr.  ('^«'  l:ir^<'  puni  de  hois,  qui  r(immuinL|uc  <lu  quil  Shiiit-Un- 
aux  liriiUoaiix,  est  le  ponl  MoramI  :  il  csl  lê;:pr,  hiirJi ,  cl  ne  %prt 
<|irau\  |iu''t()i)s  ;    il    ahoiiiii    à    une  jolie   allôc    d'ui  hrr«    i.i'i   Ir» 
Lv<>iii;ais('s,   k'<;   jours  de  Cèle,  vicnnrnl  étaler  une  jMrurc  pla* 
brilianle  ({ue  dr  I>on  goùl.   Kc  quai,   r{ui  rommcnru  uu  pont  Mo- 
rand,  s'cteiul  à  '|.  1.  «le  f:lia(]ue  côté,  cl  eouii  P'ir:illrienK*nl  m, 
llcu\c  :  il  «"-t  lialiiîé  par  le  liaul  roninierrc.   I-rs  inai-icin-i  di*  ^c 
quart  lijr  «.ont  roniarqualile-^  par  leur  ni.i;;iiilique  arrliitccLuif.  Pn  - 
nons  .-cllo  station  du  pont  Murand  pour  \n\\\\\  i.ou\c.iii  rfo  il'-p.irt 
Vax  l  j»v  ,   il*  dnni;?,  assez  massif,  cpu»  notis  vovo:j-î   *'»l'cver  ati 
dc-;->ii>  d'inilre>i  édlîires,  esl  relui  de  Iholel-dc-iille,  do;ii  la  faculr 
'.'Si  du:)  lrrs-l)el  edirt  ;  ou  le  ronqiare  à  celui  <l'Ainsterdani  :  i!  ▼  j 
<pi(;.(|ur'S  |joau\  taldeaux  dans  T intérieur.  DoiriiTc  c^.!   \\^  ^:;r.inii 
i!it'-i!ig  qu'on  vient  de  ivédiîler,  p.irrc  que  ses  pi-<iporlio':<s  >'-iii- 
Id.ii.'iit    lrr>]>  nioqnincs.    (.)n   y  jouer   r(»;ii'-ru-coiui<pfCy    !•.'    :;i-:irjii 
i>]»ii,  !r  li.iMol  .  la  Ira^vdi*'-  Ka  l<iiii>  v^\  un  hcau  lali.'r.iii.  !)•  ««inl 
rin.î(!l-'!tr-\!lU'  iv.jie  une  .i-ic/  l.cHe  pLir-cimiunurc  Ii'h  Terrr.tux: 
su.'  u:i  <l("i  ci'lfs  >r)nl  les  h-';;-ïs  de  .'t'.i..i:i .  du  Par-,  «u  le  miv.i-^cu: 
rsî  asM»/,  l/icn  Iraili' ;  sur  lautie,  !.•  p.i'ais  .Sai;:l- Pierre,  nul  i"»-;  - 
r<:nne  1»'  luusrc  «le  Lyon,  «pi'o;!  4'nq-:i)ieia  une  jouiiu-r  à  vl^il^M  . 
(-«Ile  (li-'-lu;  aiL'ur  qui  s'éirvc  non  loin  di*  l.\  cM  n-iic  dt;  IJ-i^li-i- 
I>ainl-Nl/l<T,  «Irjîil  le  ])0rlail  esl  estim.:.  JCn  nous  i-rpli.iiit  sur  iiou«- 
liii'iuv'^y  n  ui>'.  ap<-ree,^rons  le  ponl  «lo  pierre  qui  ri-miMil'.»  à  uiie 
lia<.!>*  ai:îiq':it- ,  et  nous  auriKiN  devaul  nous  le  quai  de   S.i'iLe. 
l'Tiuô  par  de  belles  maisons,  qu'orruj»cnl  des  né^oriuns  en  viicri*-*. 
dos  «mI-s,  (Îps  j'pliriens,  d*'s  libraires  el  îles  chargeurs.  î  ^c  qu.ii  , 

•  Ml  abonlcn!  un  ^r.nid  nondu'e  de  bateaux ,  esl  rcntropùl  de  vins  et 
di'  lîian'baadises  qu'on  y  embarque  journelteincnl.  Ni.us  Toii.'i  de- 
%ant  le  pour  vt)l;iiit.  (Itrs  masses  d'è.lifii'rs,  que  nous  avons  presque 
«n  i'i:e  «le  nous,  déndicn'  à*  nos  reij.irds  ie  llii-àlrc  d'.*s  ('«•Tle^'ui;*, 
«>u  i  <:n  jiiue  eliaque  si>ir  le  mélmlraiu':  el  le  vaudeville  ;  fl  la  jolie 
;:!ari-  carrée  de  im>  nom,  où  sont  établis  de  nombreux  cal'i-s  .ius«i 

•  '-.^  ii-s,  ;ni>isi  i-iches  (pie  reu\  de  la  eapiî.ile ,  et  des  cabin<  !<»  lillé- 
r.ure-4.  ri;  Ion  irouTc  tous  les  journaux  de  Paris.  Au  i!c!.« .  en  re- 
portan:  ssns  i-r;;jrdssur  le  lonjr cours  du  UlionCt  nous  i-eiiiarqufror'v 
:;;i  i:ii:!i'.'  entouré  d'un<^  espèce  de  serpi-nt  cl  dominé  de  noinbifuv 
^rt»îq»"s  t!e  maison»  :  c'est  lo  dôme  de  Thripilal ,  donl  l'intérieur  «i 
m  iiriitliiiii".  A  droifcdanft  le  lointain,  vous  votcz  di»lincl«^incnt  deux 
i:»n:;ées  d'arbres ])lnritée^  sur  une  1ai^cehausM:e|iiirlcs  frèi-cs  Prr- 
I  a:  !  te,  qui  ont  donné  leur  nom  à  colle  allée,  qui  se  Icrmino  piu-lc  juU 
p->n!  de  la  MuLiticix'y  d*où  Pun  [leul  voir  le  spcclaidc  de  lajonclion 


rimes  du  Mont-Blanc  ;  tel  csl  le  punoi'amn  que  nous  verrons  de 
unicrcs.  Redescendus  dan.^  ta  ville,  mus  visilernns  les  quais  du 
onc  el,dc  h  Sannc,  la  rntlicidrale,  l'église  d'Ainay,  le  musée, 
i'>tcl-de-villc  ,  riiôpiial ,  In  pinre  de  Bellccour,  la  mnpiilique  bi- 
uLl.<:-(|ue  [luliliquo  de  1 00,(100  vol.  ;  si  cela  ni  pnsRibIc,  celle  de 

r^uloii,  les  cnbinels  de  M ,  Artaud  et  de  M.  Corhard,  les  Ta- 
([uci   do   soieries   des    principaux  négoeiaus,   la   machine   de 

J^fquard,  el  nous  connailrons  alors  loul  ce  qui  doit  fner  la 

iiisité  du  Tovaf;eur.  Les  mnnurnclurcs  de  soierie*,  principal 
iitucrce  de  celle  ville,  occupent  environ  90,000  ouvriers.  En 
■2i,  oncoinplnit»  Lvoii  30,000  môlicrs  en  activité  dans  l'iDlé. 
m-  d^  la  ville  ou  <tan«  ses  environs  :  la  c1,.i| ici I crie ,  déchue  de 
1  iiiiiir:nin;  splendeur,  ii'oceupc  plus  que  1 ,500  outriers. 
I.viin  e>l  le  siéi;e  d'un  aichcTérhé,  d'une  cour  d'assises,  d'une 
■l'i^iluic.  Il  |los^è^le  un  collège  i-oyal ,  une  ncadémic,  un  cercle 
LTiiiit ,  un  IhIicI  des  monnaies.  Lifirairrt  :  Lions,  place  de 
Il is-la- Grand  nu  Bcllcrour  ;  Cliaiiihcl  père,  place  des  Terreaux  ; 
r^-c,  rue  Lal'oiit.  //.Str/s  :  Au  Parc,  de  Milnn,  place  des  Ter- 
ui;  du  Xoril,  pii's  de  la  comédie.  Excellent  redtairrateiir  à  la 
le ,  l'iol ,  place  de  la  Wiaiité.  B«h,i  publie,  sur  le  quai  du 
l'.iic,  presque  en  Oiec  de  la  liiLliolh,'-que.  Chan^evr  :  Tbia/Tail, 
ce  des  Terreaux.  Café  Casaii,  pour  les  déjeuners.  Popula- 
1  1811,000  11. ,  en  eomprciiaiil  les  pop.  des  villes  de  la  Croix- 
ussc  et  de  la  Uuiltotiérc. 
iJuvitACEs  «  coNSïLTEa  ;  Notiveaii  Guide  de  f  Etranger  à  Lyon , 

Fouinier,  in-B",  chez  Lions,  place  de  Louis-le-Grand  ;  Guid» 


du  roy,:j:iur  rt  rlc  l  A  moteur  à  Ly-jn ,  pir  Cor^hard,  in-îh,  cl.ei 
Pcziiux ,  luômu  j>I;icc. 

e\ci:rsions. 

l '^  ;V  Rochccardoni  on  passe  pai*  le  faubourg  de  faite;  Ruehc- 
rardoii  esl  un  bois  fort  joli  f{ue  J.-J.  UousM'au  aiinait  beaucoup. 
2'^  à  VIU  Barbe  3  on  s'embarque  au  ]Mtii  de  Vaisc  d.ins  un  haidet 
guide  ])ar  une  fcnmic  ;  celle  navi<;:ition  d'une  heure  est  cstrûme- 
ment  agréable;  3'^  au  |>onl  do  la  Mulattrre,  on  suit  Tallée  Perra- 
cfae;  à  la  sorlie  du  pont,  à  droite,  par  le  cbciniu  d'Ou/int ,  viUapc 
dont  Tcglisc  oonHcr^e  lu  tombe  de  l'bomas,  esl  une  petite  mnlêt 
au  milieu  de  laquelle  on  doit  s'arrêter  |>our  jouir  d'une  vue  Eupni- 
lique;    i^  à  Charbonnières,  cbarroaul  village  à  2  I.  environ  de 
LyoUi  cl  dont  les  eaux  minérales  sont  conscillécti  pour  les  obstruc- 
tions; 5**  au  Mont-Cindre »  pn:s  de  Saûd-Cyr,  par  le  faubourir  àt 
Vaise ,  cl  du  plateau  duquel  on  a  un  très  beau  pauoraïaa. 
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CM  dû  au  cUemi  de  Cousiou.  Chaque  lÎMIaine  a  un  large  benm  ' 
belle  vue  de  celle  bailleur. 

A  droite  et  à  ^uchc  sont  de  jolis  Tillages  :  fây  e«t  Ilirtout  re- 
nwrijunhle.  Le  chileau  qu'y  possède  I3  ditchcstcde  Itaguse  csl  une 
belle  liabitalion  ,  moins  agréable  peut-être  que  le  château  de 
M.  Uatlci'cl  Quinlb,  orné  de  cascades,  iJe  grottes,  de  laves ,  de 

Un  liaicrse  le  f  illa~c  de  Ait,  qui  ])osscde  un  beau  cbAteau.  A 
^uobc  île  b  roule,  le  chàtcxu  de  Petit-Bourg,  ccléhre  par  son 
arcliiltriui'c  ,  son  parc ,  cl  In  tug  dont  on  j  jouit. 

(c)  Essawt  (ScillC-eï-Oise)^  sur  VEitonm,  n'a  qu'une  belle 
rue.  Curiosilft  :  la  filature ,  In  macbinc  à  blanchir,  inventée  par 
MM.  Cliaplalci  Dcrtholcl.  Pop.  1,500  b. 

A  <[uc!t|ue«  portt'cs  de  fusil ,  au  milieu  de  la  dislance  du  relaU , 
on  apeiçoit  le  rhâlciiu  du  Coudrait  plus  loin,  sur  l'autre  riie  de 
la  Seine,  le  Pavil/on-dii-Jloi,  un  des  plus  beaux  cbatcanx  de 
France  ;  lui-  la  même  rive,  en  face  du  lillagc  do  Ponthierry,  »'é- 
têve  le  clifilcnu  de  Sainte-Assise ,  inagnilique  cdiliee. 

(J)  Fo>TAtM:BLE\i-  {Seiiie-cl-Mame),  jolie  ville  qui  a  de»  rues 
lattes,  de  licaui  édillccs,  et  dont  la  principale  curiofilé  est  le 
ehiteau  rojal. 

La  ville  de  Fontainebleau  est  I'  '  " 


des  plus  giandpi  i-outcs  de  Finance  ,  celle  de  Pdris  à  Lyon ,  et  est 
éclairée  en  tout  temps  par  1 1 3  réverbérai.  Il  s'y  (lent  deui  foires 
par  aoréc;  la  première,  le  lendemain  de  la  Trinilê ,  et  la  seconde 
le  3C  novembre  ;  elles  durent  chacune  trois  joun  ,  et  sont  renom- 
mies,  cette  dernière  surtout ,  pur  la  veutedes  vinidc  Bourgai^e, 
'  dti  pavs  et  des  envimns. 


I«j2  r»i.  l'vuiN  V  i.Y(»N. 

l.\  niinrii»iilc  occjpalioii  «li;  l.i  rlassr  mmiirc  oM  r<*ipif.i7.^«,  .;. 
,los  IioÎk  ,  «i  luMi.nMioii  lits  p'ii-iris  lU-  ^'iis  ilfs  rorlicM  -î-iMt  ii 

U  V  ,1  il.u\  iii.iiiul.i'"'.uri.s  (•\litiiii'!i5«'nt  ro!ï.>i«lLrîi]il«'s  cl.m-i  «vir.; 
>il\f,  1  uno  «11'  |niirirl:il:ie,  l'-iulic  ili-  r.iicii^c. 

Piniiil  II-»  miinunn'ijs  qui  (Ic<ohmiI  rrlle  %ille,  nii  ilnit  r'-nur- 
qii(M  ,  1  1  Im»IcI-iIl->11K'  .  ri'sl  un  :ui'.*icii  «loiiunnc  il»*  l;i  rnuroniic: 
•J  ■  les  <lrii\  hosplrrs  (|ui  mit  v.lc  ronsrr\«""S  :  on  rrc-oit  ,  t\nn>  b 
|ir'.Mi.l«  1,  lirs  i-nlans  al>.>ii(l<Miii<-s  cl  iinl'urns  et  dcrs  v'it:'ill.i;i]-i,  i! 
d.iijN  lo  scuiid  «les  nwl.uh;s.  C-cs  ilcu\  ct.iMioMMiicns  sont  d»ii«».* 
par  il«.'s  sa'Ui"^  »!c  rhai ilô ,  mius  la  «.urvi?!! lance  d'une  rtininii-^ii!! 
a.inkiiii>lral"nc;  •»"  II*  r«ir.i''i:c;  i'  l'alirrutoir  :  il  fui  nm^liuit  . 
en  1*^1  1  .  sui-  un  niodt-lr  plus  «parirux  cl  plus  ronuuodf!  ipi'nup.i- 
ra%.uit;  ô    les  prunicnailr>^  qui  culimit-Dt  la  ville,  attcnanics  a  Ij 

On  iniuve  un  ilabli>scnK'Ul  de  L:iinsi  tenu  par  M.  PouN^aint. 
airi"!  i]'.ie  btMUfoup  do  potlls  ln,M-nien<»  i;.u-nis,  trt-s  hion  tHerotc* 
'j\  À  uii  |i  1\  modique.  11  y  a  rncorc  unt*  »..dlf  de  jpet'fai'îc,  ou  tivs 
i''lcur«i  di-  l'aris  viiMuionl  prf-tpie  IduIj's  les  semaines  duuaer  do 
ri|>rcsor.1al'-'ri*  ipd  smii  i>idin;iirenii.ril  liessuixies. 

Ma!-:i--  i'ijHj;ul.irilé  d».-  son  an'liiff'lnre ,  If  rhilcau  ii*«.»»l  pa»» 
ntnlns  di^iii.*  dr  l'a! U'iit i-n:  des  «ii\a;;ri:i  s  ruiieu^.  Il  utl'n-  a  I  id 
de-i  C"nnals^cu^s  le  s!\l(  «-i  la  pro^ressinn  du  ^oûl  de  ]»lu«it"jrs 
.«ie-lrs  ipit  M'  «liMil  su  rrvh:  ;  el  r'csl  une  e^piTi:  de  <%anLluiii*>  <'u 
îirjs  les  .11  Is  «.f  si.mt  plu  à  dOq'o-sor  leurs  rliers-d'«i'uvrc. 

(V-  eli.ilt-au  est  b.i!i  au  Ciin'!  d'un  vallun;  il  liuiue  tii<'' nia«*<- 
J»i0<qi.e  ni  uuulaiie  .  il  sr  ciinipn«e  de  riiiq  rorps  de  iMlJinr^rn^, 
di\  .s^'.  ji  jr  avil.ifi!  di-  iNiui  s  i  i  d«'  :;deï'ic*.  C-e*  liâliiucns,  ron^lruib 
*  »:.vi'i>e"«  t  noipii's.  n'oilitMil  p.«s  un  plan  d'arebileclurc  sui^i. 

I-Uîn-  d*u\  aili's,  li.impit.-es  de  quatre  pa\iIlon<,  s'eb.  vc  le  pi.»i- 
laiî  o\i-»ili-  p  u-  liieiuiii- .  sm-  b-^  iles^iins  tle  Jamin.  LrjMtrlique  a 
•-'•'  i.'l..-vi:  -oiis  Hcnii  IV.  Kn  ISOS,  Uunn.iparte  lit  de  ciaads 
••'.*  »:î^«Miien«i  el  île  friands  euibellis«emeiiK  dans  rc  rbâleau  ,  i»ù  il 
1'^  wt  ,  lieux  ans  api'«> ,  l'airlùdurbcssu  d  Aulriebe  Marie-Loune. 
1-1  plupart  de  ees  divers  rban:;eineiis  el  embelli-»*!»!!!!!».*  on!  vie 
i  .>«•'.■  r\i  s;  et  c'e.st  .uijuurd  bui  le  plus  beau  rli.iteau  roTal  «jui  *»»ic 
aux  eM\ irons  de  Paris,  eelui  de  N  ersailles  excepté.  Dan*  Irsjar- 
'.uis  de  ce  palais ,  on  \»ïi! ,  au  milieu  d'un  !;i*and  ba»«>in ,  entre  plu- 
s:ei;rs  siatu<>s  de  iu'on/e^  une  hiane  qui  anèlc  par  fi»n  l«ù»  un 
^ra'iie.rl,  environni- de  tpialrr  limiers,  un  Hei-cu\c,  un  sei-peul 
er.'re  d- ux  eiifaMs  .  une  CdJcqiàhe,  etr.,  cle. 

l.'-  j.vidin  de  rt"tatu-  »'-l  entouié  de  canaux  ,  ix^mpVis  d'eau  et  de 
p>i.s'or.>  J  \::.v  .rosseur  loouslrueuse.  De  belle»  allées  bordent  cti 
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9,000h. 

Ed  Boruntdela  ville  deFonlaÎDcblesu,  pOBroiIrcrduula  forêt 
du  calé  du  sud,  on  aperçoit  on  <^>élî«(jiie  d'un  sljle  gothique': 
celte  torét  l'enloure  eolièrement.  Elle  était  appelée  âMTefaisj/Mt 
lie  Bierre.  Elle  conlient  14,300  heclares,  ou  33,877  arperK 
28  percbes,  dÎTisée  en  176  U-iages,  et  percée  de  graadet  routes 
bien  plaDtées.  Une  d'elles,  appelée  rouie  Jtimde,  la  traverse  daar 
4on  milieu  sur  une  largeur  de  30  pieds. 

ExcunsioB.  —  A  l'ermitage  de  FrancAard,  à  I  1.  N.-E.  ;  on  so 
croit  Irsuisporlé  au  milieu  des  Taslei  soliludei  de  l'Amérique  aep- 
tenlrionale  :  d'un  côté  d'immeiBes  ealasteniEns  de  rocberi,  di; 
l'autre  de  proroodea  anrracluosilés  ;  partout  im  sombre  horizon  de 
li]i'cu  et  de  dései-ls. 

(e)  NEMOtBS  (Seine-et-Marne) ,  pellle  «Ile  sur  la  rlTière  et  le 
sanal  de  Loiog.  Oiriosltès  :  ta  grande  me  tiirge  et  fort  belle  ,  le 
ponl ,  ses  fraîches  promenades  sur  les  bords  du  canal  de  Moatar- 
gi»,  le  château  ruiné  des  ducs  de  Nemoura,  Commerce  ;  Hé,  fa- 
l'ines.  Tins,  Tromages.  Hàleb :àe  Bourgogne,  de  l'Ë^u-de-Francr, 
Pop.  4,500b. 

{/)  Lt  CnoisiÈBi  (  Seiue-euMamc).  En  ftee  de  la  Croisière  , 
de  L'autre  coté  du  Loàgel  près  de  la  l'ire  droiledu  Fusni ,  sur  une 
colline,  s'élc>e  ChàUaU'Landon ,  peuplé  de  3,000  h. 

[g)  FosTtrtjiï  (Seine-el-Mai-ne),  hameau.  Le  pont  de  pierre  qui 
Iravene  le  Loing  est  attribué  à  César  ;  mais  il  est  éiidemment  du 
mojen  âge. 

K  I  1.  de  Pm'U-la-Lemde  ,  sur  la  droite,  est  le  lillage  de  Cepoix, 
yî\  pourrait  bien  cire  une  Tille  romaine ,  s'il  est  irai  qu'on  y  ait 
ilécouverl  des  bdlimcns  souterrains  reAfennant  àt»  moMiques. 

(A)Mo»TtHGis  (Loiret),  ville  située  sur  les  bords  de  £oiV^ 
du  canal  de  Bi'iare,  chef-lieu  de  lotis-préreclure  ,  aioc  tribunaux 
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La  pi  inci|>a1c  occupation  de  la  classe  ouTrivrc  est  l'eiploiraliozi 
(les  l>ois  f  el  re\li>artion  dos  pierres  de  {;rè.s  des  rochers  doiU  Ij 
foret  est  preftqu'entivreiiienl  hérissée. 

H  y  a  deux  iiianufuctures  rxl reniement  C0Dsidéi^1>les  dans  celte 
ville,  l'une  de  porcelaine,  l'autre  de  faicncc. 

Pai-nii  les  nionumcns  qui  décorent  cette  ville ,  on  doit  renur- 
quer,  1  "  riiolcl-<le-ville  ;  c'est  un  ancien  domaine  fie  la  courooiie; 
"2^  les  deux  hospices  qui  ont  été  conservés  :  on  reçoit ,  dans  le 
premier,  des  enlans  ahandtumés  et  indigenK  et  des  vieillards,  el 
dans  le  second  des  malades.  Ces  deux  êtahlissemcDS  scinl  diriges 
par  des  sœurs  de  charité,  sous  la  surveillance  d'une  commissioa 
admiuistrative;  îi"  le  collège;  i"  l'ahrcuvoir  :  il  fut  construit, 
en  1811,  sur  un  modèle  plus  spacieux  et  plus  commode  qu'aupa- 
ravant; 5"  les  promenades  qui  entourent  la  ville,  altenanles  à  b 
forêt. 

On  trouve  un  étahlisscment  de  bains  tenu  par  M.  PoiKsainK, 
ainsi  que  beaucoup  de  petits  logemens  garnis,  très  bien  éécoréa 
cl  d'un  prix  modique.  Il  y  a  encore  une  salle  de  spcctarle,  où  des 
acteui-s  de  Paris  viennent  presque  toutes  les  semaines  donner  des 
représentations  qui  sont  ordinairement  très  suivies. 

Malj^ré  l'irrégulnrilé  de  son  aiThilecturc ,  le  château  n^est  pas 
moins  digne  de  rallenliou  des  voyageurs  curieux.  11  olTre  à  l'opil 
des  connaisseurs  le  stvle  et  la  progression  du  goût  de  pliuîeurs 
siècles  qui  se  sont  succédé  ;  et  c*cst  une  espiVe  de  sanctuaire  où 
tous  les  arts  se  sont  plu  à  déposer  leui*s  clicPs-d'iPUTre. 

(m  château  est  bàii  au  fond  d'uu  vallon;  il  fome  une  masse 
presque  triangulaire ,  et  se  compose  de  cinq  corps  de  bàtimens, 
divisés  par  autant  de  cours  el  de  galeries'.  Ces  hàtimens,  funslniils 
à  diverses  é[>oques,  n'oiri'ent  pas  un  plan  d'aiThiiccture  sui^î. 

Kntre  deux  ailes,  flanquées  de  quatre  {lavillons,  s'élève  le  por^ 
tail  exécuté  par  (irenerie  ,  sur  les  dessins  de  Jamin.  Le  portique  a 
été  élevé  sous  Henri  IV.  F.n  1K08,  Buonaparte  lit  de  grands 
chaiigeniens  et  de  grands  rmhellisscmcns  dans  ce  château ,  où  il 
reeut ,  deux  ans  apnVs,  raicliiduchessc  d'Autriche  Mtrie-Louise. 
La  plupart  de  ces  divers  changemens  et  cmbellisseinens  ont  été 
conservés;  et  c'est  aujourd'hui  le  plus  beau  château  roTalqui  soit 
aux  environs  de  Paris,  celui  de  Versailles  excepté.  Dans  1rs  jar- 
«lins  de  ce  iwlais ,  on  voit,  ou  milieu  d'un  grand  basain ,  entre  plu- 
sieurs statues  de  bronze^  une  Diane  qui  arrclc  par  son  bob  iw 
;:ranù  ccH',  environné  de  quatre  limiers,  un  Hercule,  un  serpent 
mire  deux  enfuns  ,  une  Cléo]iàtre  ,  clr. ,  elc. 

Le  jardin  de  l'tltang  est  entoure  de  canaux ,  rcnplb  d^eau  el  de 
])oi5sons  d'ut.e  grosseur  npoustrucuse.  De  belles  allées  bordent  cet 
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En  MrUDt  da  la  ville  de  Foniaioebleau ,  poar  «Mrer  dans  h  fi>rct 
du  cA(^  du  lud,  oa  aperçoit  ua  obëliupie  d'un  sljk  gotbique': 
cette  Torét  l'entoure  eatièrement.  Elle  était  appelée  totréùùsjorét 
Je  BUrre.  Elle  contient  14,300  beclares ,  on  33,877  arpeivi 
î  e  perches ,  dWisée  en  1 7  6  triages ,  el  percée  do  grandes  rouiefi 
bien  plan  lé  es.  Une  d'elles,  appelée  roule  Ronde,  la  traverse  dans 
<OD  milieu  sur  une  largeur  de  30  pieds. 

EiCL'Mio».  —  A  l'etœilBge  àe  Franchard ,  k  1  1.  N.-E.  ;  on  se 
croit  transportti  au  milieu  des  vasles  scditudei  de  l'AiDérique  Sep- 
tentrionale t  d'un  câté  d'immenses  ealasseineifs  de  rochéra,  de 
l'autre  de  profondes  oorracluosilés  ;  partout  un  aombre  horizon  de 
l'urèts  et  de  déserts. 

(t)  NeMOtns  (Seine-el-Hante),  petite  ville  sur  la  rivière  et  le 
aanal  de  Loing.  Curiosités  :  la  grande  rue  large  cl  fort  belle  ,  le 
pont ,  ses  fraîches  promenades  sur  les  bords  du  canal  de  Hoolar- 
^,  le>:hâteau  ruiné  det  ducs  de  Nemours.  Commerce  -•  blé,  (k- 
l'ines,  vins,  iromages. /AiWj.- de  Bourgogne,  deTÉcu-de-Fruicr. 
Pop.  4,500h. 

[/)  L»  Cboisièse  (  Seioe-el-Mame).  En  ftce  de  la  Croisièi-c . 
de  l'auli-c  ci'ité  du  Loinget  près  de  la  rive  droite  du  Fuim  ,  sur  une 
«olline ,  s'élève  C/uUeau-Landon,  peuplé  de  2,000  h. 

(p)  Fo(iTï»»i  (Seine-et-Marne) ,  hameau.  Le  pont  de  pierre  qui 
traverse  le  £j>ing  est  attribué  k  César  ;  mais  il  est  évidemment  du 
moven  âge. 

A  I  l.de/'uiiCr-Ai-Xanii;,  surin  droite,  est  le  village  de  Cepoix, 
qui  pourrait  bien  être  une  ville  romaine ,  s'il  est  vrai  qu'nn  y  ait 
rJécouverl  des  bâlîmcns  soulerrains  re&rennant  d«t  mosaïques. 

(A)  MonvARGis  (Loiret  ] ,  ville  située  »ur  les  bords  de  Loing  i:\ 
lUi  canal  de  Briare,  chef-lieu  de  sous-prèleclure  ,  avec  iribunauv 
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de  première  iosiaoce  et  de  ronamcrcc.  Curhëites  :  la  fanal  cpi 
•«ommcDCc  à  celle  ^illc  ,  la  promenade  le  lonfç  Je  ce  canal,  à  'f,  l. 
les  papelcrics  de  Bu{;e  et  de  Langlôfri,  clablicA  sur  le  module  de 
relies  de  Hollande.  Commerce:  {grains ,  bestiaux,  moutarde,  coo- 
icUeric.  Hôtels  :  de  Lyon,  de  Saint-Anloine.  Pop.  7, 400  h. 

j)  NoGE.f  T-tuR-VEii3iisso.\  (  Loirci  ),  village  qui  n'a  qu'une  place 
passable  cl  une  bonne  aubcr^^e. 

Al  l.  E. ,  dans  Tenclos  d'un  cbâieau  nommé  Ckenevier,  seai 
ie  beaux  restes  d*un  édifice  qu*on  croit  cire  un  ibéâtre  rooMin  . 
rarchilccture  en  est  8im|de.  Ces  ruines  allestent  rexislcncc  d*aac 
▼illc  ;  elles  sont  la  propriété  d'un  amateur* distingué. 
{k)  La  RussièaB,  a  un  l>eau  cbàteau  du  1 5*  siècle. 
Du  haut  de  la  colline  qui  descend  à  Briare ,  belle  Tue. 
;/)  Bhiahb  (Loiret),  bourg  qui  n*a  qu'une  rue  assai  droite  et 
«sscz  belle.  CuriosUés  :  le  canal ,  la  vue  des  barques  et  des  ffhtiM 
Pop.  1,500  h. 

(m)  Nevvt  (Nièvre),  a  une  belle  maison  decaaipagBe,  KIkîc 
jiialLcureu.scmcnt  au  milieu  d*uii  marais. 

(»)  Cos>iE  (  Nièvre  ) ,  ancienne  ville  sur  la  Laine  tt  k  l'emhou- 
oliurc  de  la  Novain,  avec  un  tribunal  civil ,  une  salle  de  spectacle. 
Curiosités  :  la  salle  d'audience  du  tribunal,  les (bf}^ ,  la {;rue  pour 
jlever  et  embarquer  les  ancres,  1rs  boulets,  les  ferrures  de  vais- 
«eau  qu*on  y  rabi*iquc  ;  la  promenade  sur  les  bords  de  la  Loire,  «Wi 
est  celte  grue ,  et  d'où  Ton  aperçoit  la  colline  et  la  ▼ille  de  Sm^ 
cerre  ,  si  renommée  par  ses  vins  et  le  siège  qu^elle  soot'mt  centre 
(«liarlcs  IX.  Commerce:  coutellerie  ,  quincaillerie.  LÀk,  Goardet. 
Uittel  de  la  Poste.  Pop.  5,500  h. 

'\p)  rouiLLT  (Nièvre ) ,  joli  bourï^ ,  dont  le  vin  a  de  la  répalaiion. 
Pop. 2,600  h. 

yji)  La  Charité  (  Nièvre  ) ,  fietite  ville  mal  percée  et  mal  bAlie , 
mais  dans  une  heureuse  situation  ,  au  pied  d'un  coteau  de  vignes 
et  aux  bords  de  la  Loire.  Curiosiiei:  la  promeiiade  sur  la  Lnire , 
la  vue  de  deux  ponLs ,  de  cette  promenade  en  terrasse.  Cmmmmwtt  : 
iiianufarture  de  boutons  de  métal.  Hâieià^  la  Porte,  rcncvané. 
l.»p.  5,000h. 

(7)  PotGUBs  (Nièvre),  bourg  connu  par  ses  eayx  minéralea,  au 
milieu  d'une  jolie  vallée.  Une  promenade  d'un  quart  de  lïeae  con- 
duit ,  à  travers  un  lapis  de  prairie ,  à  la  source  d'aaax,  dont  on  ne 
fait  usa|;e  qu'intérieurement.  Pop.  600  k. 

La  it>ute  s'élève  insensiblement,  dit  M.  Vajste  de  Vîllicra, 
jusqu'au  sommet  d'une  colline ,  d'où  Tceil  découvre  un  dei  plus 
riclies  points  de  vue  qui  soient  en  France.  Cet  écrivain  afBrae  qnt 


(i)  Sii[tt-PiEnKi-LE-Moi:TiEH  (Nièvre),  pelîle  ville  diM  une  poii- 
tioD  iiualubre,  pi-ès  d'un  ûlung.  Çwioiite  :  lacoîHRire  des  femmes. 

(t)  Mo<2Li>s,  chef-lieu  du  dùparlemcnl  de  l'Allier,  arec  préfec' 
lure,  collège  royal,  ctècbé  ,  Iribuaaui ,  biblïotlièque  ,  théàtrCi 
musée.  Cun'otilet  :  le  mausolée  du  duc  de  JIonlmoreQcj,  dans  le 
collège  ,iailia  église  de  la  Visilalion;  le  poiil ,  qui  offre  l'architec- 
ture et  prcMjue  la  lieaulû  de  celui  de  Ncuill;  ;  la  biblîolbèque  ,  la 
façade  de  la  caserne,  prc>  du  poni;  quelque» fonlajjiea ,  la  grande 
place,  où  sont  les  hôteU  les  plus  fréqueDlcs;  In  piomenadet. 
Commerce  :  coutellerie  eslinuie ,  grains,  vins,  hiEufs.  Hôtel  de 
l'Alllpr,  bonoc  maison,  la  plus  fréquenlée.  Lier.  Desroziers. 
l'<.p.  Hi.OOOh. 

lïe  Moulins  à  Betiai,  roule  plaie  cl  belle.  Avant  Fammet,  qui 
jadis  cul  des  portes  et  soulinl  un  siégu  dans  le  Icnips  des  guerres  de 
i-elï{;irin,  on  Iraveise  Chaieuillr ,  entouré  de  jolis  coleaun. 

Sainl-CrranH  est  un  pclil  otjoli  village  qui  a  une  bonne  société. 
A  1  I.  sont  les  petites  villes  de  Ciiiset  et  richy. 

{u)  l.t  Pii.tssE  (Allier)  ,  petite  ville.  CurioliU  :  le  ehiteau. 
Pop.  I.ÎOOh. 

.V  Dn/iturier,  vasle  horizon. 

[v)  RoisKE  (Loire),  jolie  ville,  vivante  et  animée;  c'est  le  cher- 
lieu  de  sous- pré fcclure.  Curhiilei  :  le  ponl  sur  la  Lalre ,  le  port , 
la  salle  de  spectacle ,  le  collège.  Les  vins  sont  assez  estimés  ,  sui'- 
toul  ceui  de  Rcnaûon  et  de  Saiat-Andn'.  —  Ub.  Meje.-.  HèUlAe 
JM"**  Flandre,  à  ct^tè  du  pont ,  excellente  au^rge.  Pop.  10,000  II. 


190  DE  LYON  A  BtOKTBRISON. 

(x)  Sau«t-Stmphoribn-de-Lat  (Loire),  gros  bourg,  avec  fa» 
brique  de  colons  et  siamoises.  Pop.  3,000  h. 

{y)  Takarb  (  Rhône),  une  des  villes  les  plus  unportAotea  du  dè- 
partcmcDl ,  située  sur  la  Tardine.  Ses  fabriques  de  mousselioe» 
sont  renommées  :  elles  occupent ,  dans  les  villages  enviroonaiis , 
une  grande  quautité  d'individus.  Tarare  fait  tittc  prêt  de  50,000 
ouvriers.  11  a  de  jolis  édifices  modernes.  La  montagne  de  Tanrc 
était  jadis  rcfîroidu  voyageur  :  on  ne  la  monte  plus;  on  la  tourne 
par  une  route  inclinée ,  coupée  par  intenraUes  de  poola  de  pierre  , 
et  sur  le  bord  de  laquelle  i*cgne  une  suite  de  bornes  en  pierre  au 
nombre  de  plus  de  800.- Il  faut  examiner  avec  ailenlion  le  travail 
de  celle  belle  route.  //a^/d»la  Poste.  Pop.  9  à  10,000.  b. 

U'JrbresU  est  une  petite  ville  de  1 ,500  à  2,000  hab. ,  avec  un 
cliàlcau  gothique  qui  tombe  en  ruines. 

Ail.  sont  les  mines  de  Saml-BeL 

On  entre  a  Lyon  par  le  faubourg  de  Vaise;  on  paaae  devant  le 
château  de  la  Duchcrc,  devant  la  pyramide  da  faubourg;  om.  suit 
une  rue  étroite ,  bordée  de  maisons  de  peu  d'apparence  en  giéDéral, 
cl  Ton  cuire  dans 

(î)  Lton.  /'^oy«pagc  187. 


-COMMUNICATIONS. 

De  Lycn  à  McrUbriscn  (  2  routes). 
1"  roule,  parlîcllegarde,  18  1.  f,^  p.  7. 


Le  Grand^Buisson  2  'Ij 

liraly  3  '), 

Ducrne  3 


Bellegarde  5 

Montbrison  (  v.'p.  205  )      4  '/, 


De  Lycn  à  Mcnttrùcn,  • 
2«  route,  par  Feurs,  21  1.,  10  p.  f 


Le  Grand'Buissoii  2  */ 

Bi-aly  '3'/ 

Dueme  3 

Fenouilb  3 


St.-Bartbélen^  de  l'Eatra    3 
Peurs  9 

Montbrison  (  9.  p.  205  )       4 
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DE  PARIS  A  LYON , 

3*  route^  par  Dijon,  125  1. ,  62  p.  f. 
yoyéz  RÉGION  DE  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  tyon  à  ClemunU,  44  1; ,  22  p. 


Le  Grand-Buisson 

2'/, 

S^nt-Thuriir 

Braly 
Duernc 
[à)  Fenouilh 

3'/. 

3 

3 

{d)  Noiratable 
La  Bergère 
(e)  Thiers 

Saînl-Barthélemj-de- 
l'Eslra 

3 

(/)  Lezoux 

Ponl-sur-AUier 

[b)   Fcurs 

2 

{g)  Qemiont 

\c)  Boën 

4 

4 

3 

3«/, 
3»/./ 

3'/, 


(a)  Sainte- Foy-T Argentière ,  ou  C Argentière ,  près  de  Fenouilh, 
a  un  château ,  inaintenant  petit  séminaire ,  dont  la  (açade  est  assez 
belle. 

[b)  Peurs  (Loire),  petite  ville,  jadis  capitale  du  Haut-Forez. 
Curiosités  :  des  vestiges  de  roonumens  romains,  le  mâle  de  Pinée, 
dangereux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  h. 

(r)  BoQM  (Loire) ,  petite  ville  dominée  par  un  joli  château.  Pop. 
2,000  h. 

Environs  :  le  château  de  Labatie ,  ancien  séjour  du  seigneur 
vl'Lrfé  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divei^  tableaux  en  relief 
de  recelé  italienne. 

(ft)  NoiRETABLE  (Loii  c) ,  villagc  avec  un  ancien  couvent. 

De  Saîr.t'  Thurin  à  Boén ,  vallon  romantique ,  le  Lignon  coule  à 
li-avers  les  vergers  et  les  prairies. 

ie)  Thiers  (  Puy-de-Dôme)  ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  ^vec 
sous-préPecture ,  collège,  tribunaux,  chambre  des  manufactures. 
Curiosités  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie ,  quincaillerie ,  cuirs,  papiers»  etc.  HSteide  la  Poste.  Pop. 
12,100  h. 

A.  1  l.  de  Thiers  gsX.  Saint' Remy,  petite  ville  qui  commerce  en 
coutellerie  fine  et  commune,  en  bois  de  sapms  exploités  sur  dei* 

17* 
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vins,  lin  hicrrr,  dfs  iruitcurs  à  la  fuçou  <Ic  ceux  de  la  Cx»urtillc  a 
Paris,  et  fiôquoiilcrs .  les  dimanches  surtout ,  |ur  fies  joucixit  tic 
houle,  (^e  lar^c  ponl  de  bois,  qui  roinniuiiic|uc  du  qusii  Shint-(Ilair 
aux  BroUcaux,  est  le  |K)nt  Morand  :  il  est  lép:or,  hardi,  el  ne  Vff 
qu'aux  iiiôtons  ;  il  aboutit  à  une  jolie  allée  d'arbres  où  le« 
Lyunnaisos,  les  jours  de  fêle,  vicnnfml  étaler  une  parure  |ilu» 
brillnnle  que  de  bon  guùl.  Le  quai ,  qui  commence  au  ponl  Mo- 
rand, s'étend  à  'f.  1.  de  cliaquc  côté,  et  court  panllèlcincnt  au 
(hutvc  :  il  est  baliilé  par  !<*  haut  commerce.  Les  maisons  de  cr 
({uarlicM-  sont  remarquables  par  leur  ma;:niiiquc  arcliilectui*f.  Pn'- 
iions  celle  station  du  ponl  Morand  pour  |Miiut  nouveau  de  dcpart. 
Kn  (jce ,  le  dôme ,  assez  massif ,  que  nous  voyons  s'élever  au 
dessus  d'autres  édifices,  est  celui  de  l' hôtel -de-ville,  dont  la  iaçadr 
(vsi  il' un  très-bel  effet  ;  on  le  comjiarc  à  celui  d'Amsterdam  :  il  j  a 
({m^lqucs  beaux  tableaux  dans  Tinlérieur.  Deri'ière  est  lo  ^i*and 
iliéàirg  qu'on  vient  de  réédilier,  parée  que  ses  proportions  sem- 
bl.ii-.'iit  trop  mesquines.  On  y  joue  ro{iéi-a-comiquep  le  praml 
npc'r.i ,  ]v.  b.iilol ,  la  tragédie,  l.a  tnilo  est  un  beau  tableau.  IK'vant 
l'liôtci-ili.'-%ilie  ri''.;ne  um*  as-se/  belle  place  nommée  les  Terreaux  ; 
su:*  u!i  de^  entés  sont  les  bôlcls  de  Yiiia:!,  du  Parc,  où  le  voyj^ur 
rsi  nsMv.  bien  traité;  sur  l'aulie,  li^  palais  Saint- Pierre,  qui  rci«- 
Icrme  le  musée  de  Lyon,  qu*oii  cnqjiolera  une  journée  à  visîiei-. 
CtXlc  fliVlie  aiçruë  «pii  s'élève  non  loin  de  là  est  celle  de  I'ô^Ilm' 
Sainl-Nii^icr,  dont  le  portail  est  estimé.  Kn  nous  repliant  sur  nou^ 
inémc^*  nui';  apercevrons  le  |>oul  de  pierre  qui  remonte  à  une 
liaisWr  aitîi({i:ité,  et  nous  aurons  devaut  nous  le  quai  de  Saôm- . 
formé  par  de  belles  maisons,  qu'occupent  des  nêj^ocians  en  M>icrirs, 
des  "iif.'s,  <î(*s  fiptiricns,  des  libi'nires  el  îles  chargeurs,  (le  quai  , 
où  abordcnl  un  ^rand  nond>re  de  Imteaux,  est  rcnli*cpùt  de  vins  et 
tl«*  mar<'hnsidi*«es  qu'on  y  embaifpie  journellement.  Nous  voilà  de- 
vant le  ]»oiit  volant,  (^es  masses  d'étli lires,  que  nous  avons  presque 
en  r-it'c  de  r.ous,  dér(d>ent  if  nos  reî;ards  In  tliéàli-c  des  (Vdcslui», 
où  ion  joue  cbaipie  soir  le  méloilrame  et  le  vaudeville  ;  <*t  la  jolie 
;)Iaci'  (Mrit'*e  de  ce  nom,  où  sont  établis  de  nombreux  ccifes  aus«i 
4-!;:j:  (IIS,  aussi  rirbcs  que  ceux  de  la  capitale  ,  et  des  cabinets  lillé- 
lairi's.  ail  l'on  trouve  tous  les  journaux  de  Paris.  Au  delà,  en  rc- 
|HM-tant  nos  ii>;;ards  sur  le  lon^ cours  du  Kliône,  nous  remarquenins 
un  i:ô:iie  cniouré  d'une  espèce  de  serpi*nt  cl  dominé  de  nombreux 
};roupes  i!e  maisons  :  c*est  le  dôme  de  l'hôpital ,  dont  l'îolérieur  esi 
m  i^iûliqiic.  A  droite,  dans  le  lointain,  vous  vojez  diit'metcncnt  deux 
ran;;écs  d'arbres  plantées  sur  une  lai^e  chaussée  par  les  frères  Pcr- 
i.i'  lie,  qui  ont  doiuié  leur  nom  à  cotle  allée,  qui  se  termine  parlejoli 
pont  de  la  iMulaticrc,  d*où  Ton  peut  voir  le  spectacle  de  Iftjoaclioii 


ea  cimes  du  Monl-Blanc  :  rcl  csl  le  puooi'ama  que  nous  verrons  de 
FaurTièrcs.  UcJcaccndus  dans  la  iHIe,  nous  visiterons  les  guaia  du 
llii'jnc  et_jG  la  Saône  ,  la  calliiklrale  ,  l'église  d'Alnay,  le  musée  , 
')ir>lcl-<le-\ille ,  riiô[iital ,  In  gilncc  de  Bellccour,  la  mngnilique  bî- 
iliullitquc  publique  de  100,000  vol.  ;  si  cela  «t  possible,  celle  de 
\l.  (.ouloii,  IcseabinelideM.  Aiisud  cl  de  M.  Cochard,  les  là- 
)ri(|ucs  de  soieries  des  principaux  négociuns,  la  macbioe  de 
\l.  Jn-^quard,  et  nous  eotinailrons  alori  lout  ce  qui  doil  fixer  la 
;urir)siri:  du  ïcivaReur.  Les  manufacturea  de  soievie»,  principal 
-ommeirc  de  celle  ville,  orcupenl  environ  90,000  ouvriers.  Ed 
I  H-2i  ,  an  coni|)luit  à  I.jou  30,001)  métiers  en  acriviié  dans  l'înlé- 
ïoiii'  <lc  In  ville  ou  dnns  fies  environs  ;  la  rhnpellerîc,  déchue  de 
'Uii  ^tiu'icnne  splendeur,  n'occugie  plus  que  1 ,500  oufriers. 

Liiiii  est  le  fXpf'Vi  d'un  archevêché,  d'une  cour  tl'HSsises,  d'une 
iirl<:i'tiii'c.  Il  jiossêdu  un  n>llé^  royn),  une  académie ,  un  cercle 
illi'iMiic,  un  bciicl  des  momiaies.  Llùrairtt  !  Lions,  place  de 
Loiiis-lB-Gi'nnd  ou  Bcllecouv;  Cliambel  père,  plaeedes  Terreaux; 
l';ir-c,  rue  Lnlmil.  tfo'frft  .■  du  PaiT,de  Milî^n,  place  des  Ter- 
■e:M\  ;  du  \ord ,  pit's  de  la  comédie.  Esctlltnt  re^tairmtetrr  à  la 
'ni'ie,  riot,  plan:  de  In  Clinrilé.  Baiaa  jmblici  sur  le  quai  du 
llii'.^ir ,  jiicsque  en  face  de  t.i  hiblîothéquc.  Changeur  :  Tbiartàil , 
>l.nc  lies  Terrc;iuiî.  Cn/f  Casati,  pour  les  déjeuners.  Popula- 
lon  180,000  h.,  en  eomprcnant  les  jiop.  des  villes  du  la  Croi^- 
lou^L-cldoIaUuilloUère. 

OtvBiOES  .  coTtscLTia  :  Neaveau  C«i<le  A:  (Etranger  à  Lyon, 
mr  Fouroier,  in-d",  chez  Lions  ,  place  de  LouitJe-Graodi  Gui4* 
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du  f'oy.zjnur  tt  rJc  C AmMeur  à  Lyt*n ,  piir  Corh:ki*(ly  in-lS,  rlit-i 
Pczk'ux ,  iiiOdi'.*  place. 

EXCURSIONS. 

1  "^  A  Rochecardon  ;  od  {>asM  par  le  faubourg  de  yaistr;  Uuchc- 
rardon  est  un  bois  fort  joli  que  J.-J.  UousAcau  aiinail  beaucoup; 
2'^  à  \  JU  Barbe ,  on  s'embarque  au  |M>ii  de  Vaise  diiD»  un  baielec 
guidé  par  une  feiume  ;  celte  navi«;:iiion  d*uiic  heure  i*sl  csircme- 
mcnt  n^ri:a))le;  3^  au  ])ont  de  la  Mulatière ,  oo  mil  ralléc  Perra- 
che;  à  la  sortir  du  pont,  à  dixiile,  par  le  cbeiniu  d' OuZ/iu «  rilla^rc 
dont  l'ôglise  conserve  la  tombe  de  Thomas,  esl  une  petite  unmlcr 
au  milieu  dr  bicpielle  on  doit  s'arrêter  |K>ur  jouu*  d'une  vue  niagni- 
liquc;  4**  à  Charbonnières,  charmant  village  à  2  1.  environ  de 
Lvon,  el  dont  les  eaux  minérales  sont  conseillées  your  leftohatmc- 
tioiis;  5''  au  Mont-Cindre »  près  de  Sttini-Cyr,  par  le  faubourif  de 
Vaise ,  et  du  plateau  duquel  oo  a  un  très  beau 


DE  PARIS  A  LYON, 
2'  route ,  par  le  bourbonnais ,  110  1.,  69  p.  \ . 


'e- 
'J, 

f. 
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V" 


Villfjuif  2 

F.-ouicutcau  2  '/j 

Ks«>iine  3 

Ponlhierry  3  '|a 

CIiaillY  2 

roniainebleau  3  'y  j 

^îi.'l1>ours  4 

La  (îi'oisiiTC  3 

roi'.teiiav  2 

Moiitargis  4 

La  (lonmiodilé  2  'jj 
Notent -sur-J^eroi&fion    2 

La  liussiri-e  3 

ihian;  3 

Mcuvi-sur-Loire  4 

('O^iic  3  'il 

rouiiiT  3  ' 

La  ('liante  3 

T'oiigucs  3 

^i^vrrs  3 

.Ma^'MV  3 


i» 


{/)  Saint-Picri«-Ic-Mcmlicr 

Sainl-Imberl 

V  il  Icueuvc-Mir- Allier 
(/)  Moulins 

DcMaj 

Varennes 

Sainl-(  iénind-le-PuY 
\ti)  La  Palisse 

Droiturier 

S  t-Martin-«rKsti-cain 

1^  Pacaiidiêrc 

St-CiemuÛD-r  Espinnase 
(r)   lloannc 

;j-;  Sainl-Svmpborîei^de- 
Lay 

Pain-Uouchaîn 
{y)  Tarare 

Les  Arnas 

Salva|;ot 
\i)  Lyon 


11 


4 
4 


4 

3 


est  dil  SD  cÎMMj  de  Onistou.  Chaque  fonlaioe  a  un  lai^  Jmmîii  ■ 
belle  *ue  de  celle  faoulcur. 

A  dreile  cl  à  ({auchc  sont  de  jolis  villages  :  finf  Ml  Biirtont  re- 
nurqunble.  Le  chàleau  qu'y  possède  b  durbessede  Kaguse  est  une 
belle  lialilalion ,  moin»  .-igrcilile  peut-cire  que  le  château  de 
M.  Bollci-cl  Quinlin ,  orné  de  ca&cadcs  ,  de  groltet ,  de  laves ,  de 

On  li-nverse  le  villnge  de  Rit,  <|ui  jiosscde  un  beau  château.  A 
gaucltc  i!c  la  roule ,  le  chàleau  de  PetiC-Bourg  ,  célèbre  par  mu 
archilcrlure ,  son  parc,  el  la  tuc  dont  on  y  jouit. 

if)  EsnoNB  {Scice-cl-Oise)^  sur  VEisotme,  n'a  qu'une  belle 
i-ue.  Carioiifei  :  la  tllalui'e,  la  inacjiinc  à  blaacbii',  ioTcntée  par 
MM.  Chapial  et  Bcrtbolel.  Pop.  1,500  h. 

A  (|ue<<iue!t  poric'^s  de  fusil ,  au  milieu  de  la  distance  du  relais , 
lin  a|>eiçail  le  châlcau  du  Caadraii  |ilus  loin ,  sur  l'autre  rite  de 
1.1  Scliic,  te  Pavillon^dii-Sai ,  un  des  plus  beaux  cliitcaux  de 
Trancc  ;  sur  la  mcinc  rive ,  en  face  du  f  illagc  do  /hnthierry,  »'é- 
ipvc  le  rliàlcau  de  Sainle-jiisïse ,  ma^ilique  édifice. 

{ttj  l'o-iiiisEiuFif  (Suiiic-el-Mame),  jolie  tïIIc  qui  a  de*  rues 
larges,  de  beaux  cdiliccs,  et  dont  In  principale  cuiioiité  eit  le 
château  i'03'al. 

La  TÎIte  de  Fontaineblenu  est  IniTersce  entièrement  par  l'une 
des  plus  grandes  roules  de  France ,  celle  de  Fdris  à  Lyon ,  et  est 
értairéc  eu  tout  temjH  par  1 1  !  reverbèrw.  H  s'j  lient  deux  foires 
par  année;  la  première,  le  lendemain  de  la- Trinité,  et  la  seconde 
te  26  Tiovcuibre  ;  elles  durent  chacune  trois  jours,  et  sont  renom- 
mées, celle  dernière  surtout ,  par  la  lente  des  TÏwdc  Boui'got^e, 
'  du  pavs  ['t  des  cnvli-nns. 
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La  principale  occupation  de  la  classe  ourricTC  est  rciploitalinn 
(les  bois  y  vl  l'cxtraciioii  des  piern^  de  grès  des  rochers  dont  Ij 
forêt  est  prcftqu'cntiçi'ctnciil  hcrissûc. 

11  V  H  deux  manururturcs  rxtrcnicnicnl  coDsidvi'alilcs  claos  cette 
\illc ,  l'une  de  porcelaine ,  Tautre  de  faïence. 

Parmi  les  nionumcns  qui  dcrorent  cette  ville ,  on  doit  remar- 
quer, 1  "  rhôlcl-<le- ville  ;  c'est  un  ancien  domaine  île  la  couroime; 
"2"  les  deux  hospices  qui  ont  M  conseo'és  :  on  reroit ,  dans  le 
premier,  des  enfans  ahandonnés  et  indigens  et  des  vieillards,  et 
dans  le  second  des  malades.  Ces  deux  élablissemeos  loni  dirieés 
par  des  sœurs  de  charité ,  sous  la  surveillance  d'une  conunîssiuo 
administrative;  3"^  le  collège;  A^  l'abreuvoir  :  il  fut  construit, 
en  1811,  sur  un  modèle  plus  spacieux  et  plus  eonunodc  c|u'aupa- 
ravaut  ;  5"  les  promenades  qui  entourent  la  ville,  attcouiles  à  h 
forêt. 

On  trouve  un  établissement  de  bains  tenu  par  M.  Poussaint, 
ainsi  que  beaucoup  de  petits  logemens  garnis,  très  bien  décotes 
cl  d'un  prix  modique.  11  v  a  encore  une  salle  de  spccfarhfp  où  des 
actcui>s  de  Paris  viennent  presque  toutes  les  semaines  donner  des 
représentations  qui  sont  ordinairement  très  suivies. 

Malgré  rirrégularité  de  son  airhiiecture ,  le  château  n*est  oas 
moins  digne  de  ralleiitiou  des  voyageui*s  cmieus.  Il  olfre  à  l'œil 
des  connaisse ui-s  le  stvle  et  la  |H'ogression  du  goiil  de  plusieurs 
siècles  qui  se  sont  su:^cédé  ;  et  c'est  une  espVe  de  sanctuaire  où 
tous  les  arts  se  sont  plu  à  dé[)oscr  leui's  chefs-d'œuvre. 

(^*  château  est  bùli  au  fond  d'un  vallon;  il  forme  une  masse 
presque  triangulaire,  et  se  compose  de  cinq  corps  de  bâtimens, 
divisés  par  autant  de  cours  et  de  galeries.  Ces  bùtimens,  construits 
:«  diverses  époques,  n'oflreiit  pas  un  plan  d'architecture  suivi. 

Knli-e  deux  ailes,  ilanquèes  de  quatre  pavillons,  s*éltve  le  por- 
tail exécuté  par  («rcnerie  ,  sur  les  dessins  de  Jamin.  Leporti«^  a 
été  élevé  suus  Henri  IV.  En  1H08,  Buona|Kirte  fit  de  grands 
changemens  et  de  grands  endtellisscnK'ns  dans  ce  château ,  où  il 
reçut ,  deux  ans  apn:s,  rarchiduchesse  d'. Autriche  M  vie-Louise. 
La  plupart  de  ces  divers  changemens  et  embellissemcns  ont  été 
conservés;  et  c'est  aujourd'hui  le  plus  1>eau  château  rojalqui  soie 
aux  environs  de  Paris,  celui  de  Versailles  excepté.  Dans  les  jar- 
dins de  ce  palais ,  on  voit,  au  milieu  d'un  grand  bassin ,  entre  plu- 
sieurs statues  de  bi*onzu^  une  Diane  qui  an'éie  par  son  boia  un 
::rand  cerf,  enviit>nnè  de  quatre  limiers,  un  Hercule,  un  serpent 
enln;  deux  enfans  ,  une  Cléo|uîlrc,  etc. ,  etc. 

Le  j.u'din  de  l'ttaug  est  entouré  de  canaux ,  remplis  d^cau  et  de 
poissons  d'une  u-rosseur  rçonslrueuse.  De  belles  alliées  bordent  cet 
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9,000  h. 

Ed  aortanl  de  la  tille  de  FonlaiDcbleau ,  pcmr  «Btm- dnu  U  fbn  t 
du  calé  du  sud,  on  aperçoil  ud  obéliw}ue  d'un  sljle  gothique': 
eetie  Torëi  l'entoure  cDtiJrëiDeni.  Elle  éuit  appelée  Itarthisjôr^t 
de  Bierre.  Elle  contienl  14,300  bectarM,  ou  33,S7T  orpers 
98  perchci,  divisée  eo  IT6  tiîages,  elpercéa  de  grande*  routeii 
bien  planléi».  Une  d'elles,  appelée  mutt  Ronde ,  la  iraierse  dan^ 
ton  milieu  sur  une  largeur  de  30  pieds. 

Eicunsioa.  —  A  l'ermitage  ie  Franclutni ,  à  I  I.  N.-E.;  on  .ie 
croit  iransportù  au  milieu  des  Tastes  solitudes  de  l'Amérique  sep- 
lenliionale  ;  d'un  côté  d' iinniei»eii  eulassemena  de  rochers,  de 
l'autre  de  prorundesanfractuosiléa  ;  partout  un  aoinlire  horiion  de 
Ii>i-î-t9  et  de  déserts. 

(e)  Nemovrb  (Seine-et-Hamc),  petite  ville  sor  la  rivière  et  le 
aanal  de  Loîng.  Curibiiiei  i  la  grande  rue  large  et  fort  belle  ,  le 
poni ,  ses  fraiches  pi^Dmcnades  sur  les  bords  du  canal  de  Hontar- 
f^is,  leohàteau  ruiné  des  duc«  de  Nemours.  Commerce  .-blé.  Ta- 
lines,  vins,  fromages. /M/e/.*-- de  Bourgogne,  de l'Ecu-de-Ffance. 
Pop.  4,500  h. 

\J'^  Lt  CnoiiiÈBi  (  Seine-et-Marne).  Eo  fkce  de  la  Croisiéi'c, 
de  l'aulie  côté  du  Loingel  près  de  la  i-ïve  droite  du  Futm,  sur  une 
rolline,  s'élève  Château- Lwidon,  peuplé  de  9,000  h. 

{g)  FosTïnit  (Scine-el-Mame),  hameau.  Le  pont  de  pierre  qui 
Iravene  le  Lomg  est  attribué  à  César  ;  mais  il  est  évideinmenl  du 
moyen  âge. 

K  1  I.  de /Huïf-ii-iaitti;,  sur  la  droite,  est  ie  village  de  Cepoix, 
qui  pourrait  bien  être  une  ville  romaine ,  s'il  est  vrai  qu'on  y  ait 
découvert  des  bàtimcns  souterrains  raAfermanl  dei  mosaïques. 

[h)  MoHitHGis  (LoÎTCI) ,  ville  située  sur  les  bords  de  LoingKV 
du  canal  de  Briare,  cbcf-lieu  de  sous-préfecture  ,  avec  tribunaux 
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(Je  première  instance  et  de  coromercc.  Curhsiie's  :  \%  emal  qui 
commence  à  cctlc  ^illc  ,  la  pi-omenade  lo  lonfç  de  ce  canal ,  à  '/,  1. 
les  papeteries  de  Buf;e  et  de  Lan^léo-,  établies  Mir  le  modèle  de 
relies  de  Hollande.  Commerce:  f*rains,  bestiaux  ,  moutarde,  cou- 
tclierie.  Hôtels  :  de  Lyon,  de  Saint- Antoine.  Pop.  7 , 400  b. 

J)  Noge:«t-sl'r-Veiikissox  (  Loiret  ),  village  qui  n*a  qu'une  place 
passable  et  une  bonne  auberge. 

Al  1.  E. ,  dans  T  enclos  d'un  cbâleau  Dommé  Ckenevûr,  mm 
Je  beaux  restes  d*un  édifice  qu'on  croit  cire  un  ihéitrc  rowiiii  . 
l'arcbitecture  en  est  simple.  Ces  ruines  atlefttent  l'exisleiicc  d'aoc 
▼illc  ;  elles  sont  la  propriété  d'un  amateur* dislingue. 
(k)  La  BussiÈaK,  a  un  beau  ebàteau  du  1 5"  siècle. 
Du  liant  de  In  colline  qui  descend  à  Bruire ,  belle  vue. 
(/)  Bhiake  (Loiret),  bourg  qui  n'a  qu'une  rue  assas  droite  et 
assez  belle.  CiiriosUés  :  le  canal ,  la  vue  des  barquea  et  des  celoMk 
Pop.  1.500  h. 

[m)  Nel'vt  (  Nièvre  ) ,  a  une  belle  maison  de  caHpagne ,  kâlîc 
uialheiireuscmcnt  au  milieu  d'un  marais. 

(n)  CosAB  (  Nièvre  ) ,  ancienne  ville  sur  la  Loêne  et  i  l'enikou- 
churc  de  la  Novain,  aver  un  tribunal  civil ,  une  salle  de  speelacle. 
Curiosités  :  la  salle  d^audicnce  du  tribunal,  les  forces,  la  ptie  pour 
jlever  et  embarquer  les  anci*es,  1rs  boulets,  les  ferrures  de  vai»- 
«eau  qu'on  y  fabrique  ;  la  promehaile  sur  les  bords  de  la  Loire,  ut'i 
est  celte  grue ,  et  d'où  Ton  aperçoit  la  colline  et  la  Tille  fie  5«t- 
rrrre  ,  si  renommée  par  ses  vins  et  le  siège  qu^elle  sooliiit  contre 
(Iharles  IX.  Commerce:  coutellerie  ,  quincaillerie.  Ltà.  Goardet. 
//ôtei  de  la  Poste.  Pop.  5,500  b. 

(o)  roi'ii.LT  (Nièvre ) ,  joli  bourg ,  dont  le  vin  a  de  la  réputation. 
Pop.  2,600  b. 

^)  La  Chabitk  (  Nièvre  ) ,  petite  ville  mal  pereée  et  mal  béiie , 
mais  dans  une  licureusc  situation  ,  au  pied  d'un  coteau  de  vigue* 
et  aux  bords  de  la  Loire.  Curiosiêét:  la  promenade  sur  la  Lnàr , 
la  vue  do  deux  ponts ,  de  cette  promenade  en  terrasse.  C^memewtt . 
fiinnufacture  de  boutons  de  métal.  H6èelà%  la  Poste,  renommé. 
l«)p.  5,000h. 

(7)  PoL'GUKs  (Nièvre),  bourg  connu  par  aca  eaux  minérales,  au 
niiiieu  d'une  jolie  vallée.  Une  promenade  d'un  quart  de  liene  con- 
duit ,  à  travers  un  tapis  de  prairie ,  à  la  source  d'asBi»  dont  on  ne 
fait  usage  qu'intérieurement.  Pop.  600  h. 

La  i-oute  s'élève  insensiblement,  dit  M.  VajMe  de  VilKcra, 
jusqu'au  sommet  d*unc  colline,  d'où  l'œil  découvre  un  des  plus 
ricbe»  points  de  vue  qui  soient  en  Fi-ance.  Cet  dcrivain  aflirae  que 


FoarcMoHt&atUt,  enire  Pduguet  M  Nerers,  ■  Ireuc  bants  finn-' 
Dcoia.  Impki,  à  3 1.  de  Nai«n,  a  une  manulaclure  de  cuivte  de 
loirie  espèce. 

(«)  Siint-PiEAKE-LB-HocTiEB  (Niè*re),  pciîlG Ville  diDS unc posi- 
tioD  insalubre,  pi-ës  d'un  élang.  ÇurifiiiVe' .- la coîChire  de* femmes ■ 

(  0  MocLi^s,  chef-lieu  du  di! parlement  de  l'AIILer,  arec  préfec- 
lure,  collège  royal,  ùvècLé ,  tribunaux,  bibliothèque,  théâtre; 
musée.  Cufiatitts  :  le  mauHilée  du  duc  de  Vonlmorcac;,  datu  le 
collège  ,  jadis  église  de  la  Viiïilalion;  le  poul,  qui  offi'e  l'architec- 
tui'c  el  presque  la  beauté  de  celui  de  Ncuill;  ;  la  bibliothèque  ,  la 
Taçadc  Je  la  caserne,  prc*  du  ponl;  quelques  font aùies ,  la  grande 
place,  où  sont  le«  hôtels  les  plus  rréquenlés)  Im  promenades. 
Commerce  ;  coutellerie  estimée ,  graios,  tins,  boeurB.  Hôlel  de 
l'Allier,  bonpc  maison ,  la  pluï  fréquentée.  Libr.  Desrozicrs. 
l'op.  Ki.OOOh. 

De  Moulins  11  Bessai,  roule  pinte  cl  belle.  Avant /"arfimi/,  qui 
jnJis  tul  des  portes  el  soulinl  un  slégf  dans  le  temps  des  guerres  de 
i-elif;ion  ,  on  traverse  Chaimillf ,  entouré  de  jolis  coLcauï. 

i'aiat-Cf'ranri  esl  un  petit  cl  joli  village  qui  a  une  bonne  société. 
A  )  1.  sont  les  peliles  villes  de  Cvtitl  et  fichy. 

{•i)  1.1  PiLissE  (Alli«r)  ,  petite  ville.  Carmtitt  :  le  ebâieau. 
Pop.  1,200  h. 

A  Oroitarirr,  vaste  bori7.on . 

(v)  Rn«.v»E(  Loire),  jolie  ville,  vivante  cl  animée;  c'est  le  clief- 
iieu  de  sous-prèfeclure.  CurioiHis  :  le  pont  sur  la  Lth-e ,  le  port  , 
la  salle  de  spectacle,  1o  collège.  Les  vins  sont  assez  estimés,  sur- 
tout ceux  de  Renaison  et  de  SaaU-Andre.  —  LA.  Mejci-.  Hôtelàe 
SI™' Flandre,  âcôtédupont,  excellente  tul^rgc.  Pop.  10,000h. 
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(jt)  Sâint-Sympuohicn-de-Lat  (Loire),  gros  bourg,  avec  fa- 
hriquc  de  colons  et  siamoises.  Pop.  3,000  h. 

[y)  Tàrarb  (  Rhône),  une  des  villes  les  plus  importmites  àa  dé- 
]>artemeut ,  située  sur  la  Tardine,  Ses  fabriques  de  moussfeiiDes 
sont  renommées  :  elles  occupent ,  dans  les  villages  cnviromiaiis , 
une  jp:^ndc  quautitc  d'individus.  Tarare  fait  tittc  près  de  &0,00U 
ouvriers.  11  a  de  jolis  édilices  modernes.  La  rnootagnc  de  Tarare 
était  jadis  refîroidu  voyageur  :  on  ne  la  monte  plus;  on  la  toumr 
])ar  une  route  inclinée ,  coupée  par  intenraUca  de  pools  de  pierre  , 
et  sur  le  bord  da  laquelle  inègne  une  suite  de  bornes  en  pierre  au 
nombre  de  plus  de  800.  Il  faut  examiner  avec  altenlion  le  travail 
de  cette  belle  i-outc.  //o/ir/dolaPoste.  Pop.  9  à  10,000.  b. 

U'Jrbreste  est  une  petite  ville  de  1 ,500  à  2,000  hab. ,  avec  un 
château  gothique  qui  tombe  en  ruines. 

Ail.  sont  les  mines  de  SaôU-Bel, 

On  entre  à  I^yon  par  le  faubourg  de  Vaise;  on  passe  devant  le 
château  de  la  Duchcrc,  devant  la  pyramide  du  faubourg;  oo  suit 
une  rue  étroite ,  bordée  de  maisons  de  peu  d'apparence  en  gcoérsl, 
et  l'on  entre  dans 

(î)  Lto.n.  /'oy«pagc  18T. 


XIOMMLMCATIOMS. 


De  Lycii  à  Mcnltriscn  (  2  routes). 
V*  roule,  parBellegardc,  18  1.  7,  ^  p.  7. 


Le  Grand'Buisson 

lirai  V 

Dueroe 


3 


Bellegarde  5 

Montbrison  (  v.'p.  205  }      4  '/, 


De  Lycn  à  Mcnltriscn,   - 
2*  route,  par  Fours,  2t  1.,  10  p.  ^. 


Le  Grand-Buisson 

Braly 

Dueme 

Fenoutlh 


2"/. 
•3./. 

o 

3 


St.-Bartbélony  de  l'Estra    3 
Peurs  9 

MoBtbrisoo  (  9.  p.  90&  )       4 


DE  LTOH  A  CLBaHORT. 
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3*  route ,  par  Dijon ,  125  I. ,  63  p..  j^ 
Voyez  RÉGION  de  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  tycn  à  CUrmoni,  44  L ,  22  p. 


Le  Grand-Buisson 

2'/> 

S^nt-Thurinr 

Braly 

n 

(d)  Noinetable 

Ducrno 

3 

{à)  Fenouilb 

3 

(e)  Thiers 

Saint-BarthélemjT-de- 

(/)  Lezoux 

l'Eslra 

3 

Pont-sur-AUier 

(A)   Fcurs 

2 

(^)  Clermont 

(c)  Boên 

4      1 

4 
3 

3V/ 
3 

3V', 


(a)  Samte-Foy-t Argentière  f  ou  CArgentitre,  près  de  Penovilh  , 
a  un  château ,  raaintenaDt  petit  séminaire ,  dont  la  façade  est  assez 
belle. 

[K)  Feurs  (Loire),  petite  villo,  jadis  capitale  du  Haut-Forex. 
Curiosités  :  des  vestiges  de  roonumens  romains,  le  ra61e  de  Piiiée, 
dangereux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  b. 

(c)  BocN  (Loire) ,  petite  Tille  dominée  par  un  joli  château.  Pop. 
2,000  h. 

Environs  :  le  château  de  Lahatie ,  ancien  séjour  du  seigneur 
«i'Lrfé  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divers  tableaux  en  relief 
de  recelé  italienne. 

(fi)  NoiRETABLE  (Loïic) ,  Village  avec  un  ancien  couvent. 

De  Sair.t'Thurin  à  Boén,  vallon  romantique,  le  Lignon  coule  à 
Ira  vers  les  vergers  et  les  prairies. 

(e)  Thiers  (  Puj-dc-Dome)  ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  ^vec 
<;ous-prcfecture,  collège,  tribunaux,  chambre  éei  manufactures. 
Curiosités  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie, quincaillerie,  cuirs,  papiers,  etc.  Hotelà»  la  Poste.  Pop. 
12,100  h. 

A  1  l.  de  Thiers  al  SaâU-Âemr/,  petite  ville  qui  commerce  en 
coutellerie  iine  et  commune ,  en  bois  de  sapms  exploités  sur  desi 

17* 
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inontngncs  couTetlcs  de  neiges ,  et  débités  par  un  grand  nonbre  de 
scieries  hydrauliques.  Po|>.  3,500  h. 

(/)  Lezoux  (Puy-de-Dôme),  petite  ville  ancienne.  CuriotiU'i  :  la 
place  y  plusieurs  promenades.  Pop.  3,400  L. 

(g)  CbERMOïfT.  f^oy«page  172. 


De  Lycn  à  Genève,  41  1. ,  20  p.  ^. 


Mii*ebel 
{a)  Monlluel 
{b)  Mcximieux 

Hublamie 
(r)    Ponl-d'Ain 
{d)  Cordon 

Mail  lac 


3 

{e)  Nantua 

2', 

3 

(/)  Saint- Gennain- de - 

3'|, 

Joux 

3 

3 

(g)  Bellegarde 

a-. 

3 

1 

Collonge 

4 

3 

Saint-Géniz 

4 

2"/.; 

(h)  Genève 

3 

(a)  MoTLUBL  (Aio) ,  petite  ville  sur  la  Serame,  Commèeree  :  \Av , 
seigle ,  chanvre ,  avoine ,  légumes ,  manufacture  de  drap  pcnir  les 
troupes.  Pop.  3,700  h. 

[b)  Meximieux  (Ain) ,  gros  bourg  qui  a  un  petit  i^inaire  et  une 
pLice  assez  jolie.  Pop.  1,700  b. 

(r)  Po?fT-D'Ai?i ,  bourg;  sur  lahautcui*  est  un  château»  ancienne 
propriété  des  ducs  de  Savoie.  HoUide  la  Poste.  Pop.  1,300  h. 

{(J)  Çlim>or  (Ain),  village,  arec  filature  de  coton.  Pc^.  1  ,M)0  h. 

/-"t  Nantie  (Ain) ,  jielite  ville  sur  le  lac  de  ce  nom,  entre  deux 
montagnes ,  et  qui  de  loin  présente  un  beau  coup-d'œil.  Elle  a  une 
sous-préfecturc ,  des  tribunaux,  un  collège  royal.  CuriosiU':  vue  de 
lac ,  des  montagnes  environnantes.  Commerce  :  souliers,  fabriques 
de  tapisseries,  couvertures  de  laine,  nankins,  mniMif linri ,  four- 
rures ^  pelleteries.  On  y  mange  d'excellentes  truites,  de  belles  ccrc- 
visses.  //e>/<7  d'Angleterre.  Pop.  3,500  b. 

L»  route  de  Nantua  jusqu'à  Saini-GermaàtHie^anx  mérite  IV- 
])ithètc  tl(>  romantique  que  lui  donne  M.  Vaysse  de  Villiers.  K  c-Jia* 
que  pas  on  iriieontrc  des  gorges  affreuses,  des  rocs  pins  aiTrcux 
encore ,  des  cascadeb,  des  torrens  impétueux,  des  noalegoes  él«*- 
A  ces.  11  faudrait  faire  ce  voyage  à  pied  pour  aMver  UM  natui-r 
Inmlevcrséc  ,  mais  dont  les  belles  borrcurs  pbiaenl  à  Pimagi- 
nation. 

'\f\  SAi.^T-GEnMAiK-t)E-Joux  (Aîu) ,  petit  bourg.  On  pvcbe  dan* 
le  lac  de  bonnes  truites.  C*est  ce  poisson  que  le  voyageur  dcnan- 


■tern  ordînaîremec 
auoz  bien  ;  lei  éc 

Jgi  k  perte  du  1 
(A)  Gmin.  Le 

Curùjiite'i .-  1  °  la 
sur  1b  modèle  de  i 

édifice  blli  au  coDuneoceinenl  du  siècle  dernier  :  on  ImuTe  dont 
soD  enceinte  une  chapelle  destinée  à  la  céUbralioD  du  culte  an- 
glican ;  3°  l'ac^^niie,  fondée  par  CaWin,  el  diiiaée  en  fucultù  de 
droit,  de  théologie,  de  sciencD  et  delettrea  :  on  j  compte  mainteDont 
39  professeurs  salariés  ou  honoraires  i  4°  la  hibliolbèijue  puhlique, 
de  âO,000  >ol. ,  el  beaucoup  de  manuscrita  précieux  ,  entre  autres 
les  Sermons  et  Lettres  des  deux  i-éfonnaleurs  ColTÎn  et  Béze ,  les 
Homélies  de  saint  Augustip,  écrites  an  6*  siècle  sur  du  papyrus , 
et  les  Tolileltes  de  Philippe-le-Bel ,  fragment  du  litre  de  dépense 
de  ce  grand  monarque,  en  1314.  On  j  voit  aussi  les  portraits  de 
plusieurs  illuslres  Genevois  ;  5°  le  musée  d'histoire  nslui'clle,  com- 
mencé en  IBlg  par  le  don  du  beau  cabioel  de  M.  Boissier,  par 
l'ornithologie  du  proresseur  Necker,  etc.  Cet  établissement  ren- 
ferme déjà  des  veprcsentan!>  de  presque  tous  les  genres  d'animaux  , 
la  plus  grande  partie  des  espèces  de  la  Suisse,  et  surtout  les 
collections  des  poissons  de  ses  lacs-  Uue  salle  contient  uue  suite 
de  pétrilicalions  des  deux  règnes  urgaoisés  ,  entre  sutrci  lotis  les 
doubles  originaux  des  fossiles  ïcgétaui  j  une  autre  salle  esl  desti- 
née à  la  minèralc^e  :  la  salle  des  antiquités,  médailles  el  produits 
industriels,  possède  une  très-bcltc  momie  de  ThèbeS)  6"  le  jardin 
botanique  est  un  des  jilus  beaux  omemens  de  Genève  )  il  sert  de 
promenade  publique;  7°  l'observatoire,  dirigé  par  M.  Gautier,  as- 
tronome de  mérite,  renferme  de  précieux  insti-umens  d'observa- 
tion 1  N"  l'acddémie  de  dessin,  dont  les  salles  contiennent  plusieurs 
modèles  de  statues,  bustes  et  bas-reliefs  antiques,  avec  quelquet 
beaux  tableaux  des  peintres  genevois  Saint-Ours  et  de  la  Itissc  ; 
9"  la  société  jiiiur  l'avlmccnicut  des  arls,  divisée  en  classas  des 
beaux-arts,  des  arls,  de  l'industrie  et  de  l'agriculture;  lO"  la  ma- 
chine hydraulique,  qui  fournil  600  pintes  d'eau  par  minute  à  toutes 
tes  fontaines  de  la  ville,  et  s'élève  à  ta  bauteurde  1 10  pieds;  I  l'I.i 

Catàieli parliculiers.  MM.  Jurinc  fils,  de  Luc,  Alph.  de  Saus- 
sure ,  Nectcr,  de  Candolle  ,  Colladon  ,  Prevnsl  ,  Clievrier , 
Major,  etc.,  ont  d'intéressantes  collections  de  minéralogie,  de 
plantes,  de  pétrilicalions,  d'entomologie  et  d'analomie.  Le*  ama- 
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teuPK  de  tableaux ,  de  statues ,  de  médailles  et  de  lÎTret  peuvent  ir 
faire  introduire  chez  MM.  Duval  de  Morillon,  Favre  Bertraid, 
ScUon ,  Troncliin  ,  le  général  Cliastel ,  Hcotach  père  ,  ViniAci    ^ 
Moutonnât ,  Andéoud  et  Coindct  ;  ce  dernier  possède  le  inaiiuii||| 
original  de  VEmiU, 

Libraires  :  Paschoud ,  Clierbuliez,  Rarbczat  et  Delame.  Néitù: 
la  Balance,  TËcu  de  Genève,  d'Angleterre  y  aux  Sécherons ,  bon 
de  Genève. 

Promenades  inlrrintres,  La  Treille  ^  jolie  terrasse  plantée  île 
manmnicrs,  et  située  au  midi  ;  SairU-^titoine ,  aujourd'hui  place 
Maurice,  d'où  Von  découvre  une  vue  iiiagniiiqua  aor  le  roleau  de 
Cologny  ;  et  sur  le  lac  jusqu'à  V voire,  en  Savoie ,  et  Ho  fie  et  Mor^ 
gueSf  dans  le  canton  de.  Faud;  on  y  dislingue  autti  lrè»-hien  le 
mont  Buet, 


De  Lycn  à  Saint -El ierme^  13  1. ,  G  p.  7. 


De  Lyon  à  Brignais  3 

[a)  RivcAle-Gicr  5 


[h)  Saiut-ChamoBd  3',, 

\S)   St.-Elienne  2". 


(a)  RivE-DE-GiER  (Loii*c} ,  petite  ville  située  sur  le  Cier,  une  des 
plus  importantes  du  département  de  la  Loire.  Curiosiles  :  le  canal, 
les  mines  de  charbon  de  terre,  qu'on  eml>arquc,  et  qui  servent  à 
Lyon  et  dans  les  départemcns  environnans  à  chauflèr  les  usines, 
les  poêles,  etc.  ;  le  beau  bùtimcnt  de  la  maison  du  canal,  le  basùn 
qui  est  en  face,  quelques  cafés.  Comm^rrr  ;  charbons ,  verreries. 
Pop.  10,000  h. 

{6)  Saint-Cuamond  (Loire),  |>ctitc  ville  sur  le  Gier.  Elle  esl  ha- 
bitée par  une  excellente  société.  Curiosités  :  l'église,  une  place 
plantée  d'arbres,  dch  maisons  élégantes.  Pop.  C,000  h. 

(r)  Saim-£tie!i>e  (Loire),  ville  importante  sur  le  Fureni »  ri- 
vière dont  les  eaux,  dit-on,  sont  douées  d'une  eflicacitc  particu- 
lières pour  la  trempe  des  armes.  Il  y  a  30  ans  que  Saint- Kl iennc 
était  à  peine  peuplé  de  1 0,000  b.  ;  il  en  compte  aujourd'hui  -IO,(H)0  ; 
c'est  le  Birmhin^ham  de  la  Frauee.  Il  |)ossede  uue  souft-iNrêfccture. 
une  école  des  mines,  une  manufacture  royale  d'ames,  une  imtitu- 
lion  des  sourds  et  muets,  un  cabinet  d'histoire  naturelle,  une  hi- 
bbotbèque,  des  bains,  un  tbéàti-c,  un  chemin  de  1er  à  la  Loire. 
Curiosités  :  les  travaux  des  manufactures  d'armes  9  U  sella  de  spcc- 
tarle ,  une  belle  fontaine  ,  un  obélisque ,  la  grande  place  ,  oii 
aboutit  la  rue  de  Uoaimc;  de  beaux  «diliccs  nodemrst  ^  jolies 


pramenadei 
manubclurt 


DK  p&ns  A  niLoir. 

iet  café*  étégaiu  i  dans  1 
particubèrei ,  dei  mioei 


■s  qui  occupent  de  nombi 

la  Paix  a  de  rUnion,  do  Midi.  Lit.  Ht 

Chamion,  petite  ville  de  3,000  I 

EiicniK,  r>briquede  la  coutellerie,  et 

la  tren^  de  l'acier. 


De  Ly^  d  GrenehU,  21 1.  i,  13  p.  J. 
foyei  Hégi<Ki  du  midi,  de  Paris  i  GTen<J>le. 


De  Lyon  à  Turin,  95  1.  7,  i-j  p.  {. 


S  ainl-Laui'ent-des-M  ur 

La  Vcrpilllcrc 

Bourgom 

La  Tour-du-Pm 

Le  Gaz 

Pont-dc-Bcauroisin 

Les  Echelles  de  Savoie 

Saint-Thibaud-de-Coux 

Chambér; 

Moalmcliaii 

Mallaver 


!''' 


ucbcllc 
[iiauJc-Mu: 


Sa  lot- Jean-de-Mauri  enne 

Saint-Micbel 

Modaue 

Le  Vcrnay 

Laot-le-Bourg 

L'Hospice-du-Moulceois 

Holaret 


Il  de  ces  codroils  dans  le  Guide  ih  foyagfur 


DE  PARIS  *  MELUN, 
Il  I.  7,  5  p.  ~.  (  f^cyetpnse  181). 
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COMMUPfICATIOXS. 


De  Meliin  à  FontainebUaa ,  4  1. ,  2  p.  [Foyez  pt  I9iy 


De  Melan  à  PcrUhierry ,^  1.,  1  p.  j. 


DE  PARIS  A  FONTAINEBLEAU, 

14  1.  I,  7  p.  j.  (  Foyet  page  190  ). 


COMMUMCATIOKS. 


De  Fontainebleau  à  Orléans ,  32  1. ,  1 1  p. 


La  Chapelle-la-Heine     4 
Malcslierbes  3 

(à)  Pilhiviers  4'|j 


Chilleurs-aux-l 

Loury 

Orléans  (  v.  p.  H8  ) 


•     Il 

4';, 


[a)  PiTHiviERS  (Loiret),  petite  ville,  avec  Iribuml  de 
instance.  Commerce  :  pâtés  d'alouettes,  <erge,  laiue,  ufraDestiiBé. 
Li6.  Chena.  j^uberges  :  l'Écu,  la  Ville-d'OrléaDS.  Pop.  3,000  b. 


De  FcnlaincHeau  à  Mcret  (a),  3  1. ,  1  p.  7. 

(a)  MoRCT ,  petite  ville  murée,  où  Ton  arrive  par  une  porte  go- 
ihique.  Loing  c\  le  canal  se  reunissent  à  200  pas  au-deuoua  de  la 
ville ,  un  quart  de  lieue  avant  de  se  rcndi*e  dans  la  Seine  à  Smîmi- 
Mamevt. 


De  Pilhiviers  à  Toury ,  6  i. ,  3  p. 
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dePARISa  AUXERBE, 

41  1. 1,  20  p.  f  (  Vcyez  page  181  ). 


COMMUNICATION. 


ly Auxerre  à  Avallon,  12  l.  7,  6  p.  -j. 


Saint-Bris  2  II  Lucy-lc-Bois  4  «j, 

Vermanton  ^4  n^A vallon  (v.  p.  196  )  3 


dePARISa  ACTUN, 

74  1. ,  37  p-  (  rcyez  page  181  ). 

COMMUNICATION. 

D' Autun  à  Moulins,  25  l. ,  12  p.  |. 

Maison  de  Bourgogne  5  II  Chevagnes  5 

Lusy  4  il  Moulins  (v.  p.  195  )  4 

[a]   Bourbon-Lancy  7  j|' 

la)  BounBo:<f-LAK(CT  (Saônc-et-Loire) ,  petite  rille  renommée  par 
^cs  eaux  minérales. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy,  provenant  sans  doute  de  la  même 
source,  sont  :  l*^le  Lymhf ,  ainsi  nommé  à  cause  de  sa  grande 
halcur  ;  2"  la  Fontaine  de  Saint-Legcr,  de  35  degrés,  thermomètre 
de  Réaumur;  3*^  la  Fontaine  de  la  Reine,  de  24  degrés;  4°  des 
Ecxires,  du  nom  de  celui  qui  l'a  découverte  en  1 600,  de  48  degrés  ; 
5**  le  Bain  royal,  de  32  dej;rés. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy  sont  recommandées  dms  les  rhu- 
matismes opiniâtres. 


<• 


DE  PARIS  aNEVERS, 

58  l.  ,  29  p.  (  Voyez  page  190). 

! 
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do  première  insiance  et  de  commerce.  CuriasiieM  :  )m  canal  i|ui 
•*ommcncc  à  cette  ^illc  ,  la  pitimenade  lo  IcNig  de  ce  canal ,  à  '|,  I. 
les  papeteries  de  Buf;e  et  de  Lanjçlée.,  ctablic«  sur  le  niod(4e  de 
relies  de  Hollande.  Commerce:  grains,  bestiaux,  moutarde,  cou- 
tellerie. HoUls  :  de  Lyon,  de  Saint- Antoine.  Pop.  7,400  h. 

J)  NoGBfrT-suR-Vcaaisso.f  (  Loire!  ),  village  qui  n*a  qu'une  |ilacc 
passable  et  une  bonne  auberge. 

Al  1.  E. ,  dans  l'enclos  d*un  château  nomm^  Ckgnevier,  §tm 
de  beaux  restes  d*un  édilice  qu'on  croit  cire  un  ihêAtrc  reoMin  ; 
Tarcbitecturc  en  est  simple.  Cet  ruines  allestcnt  resîatcnce  d'âne 
YÎUc  ;  elles  sont  la  propriété  d'un  amateur  distingué. 
ik)  hk  Bussière,  a  un  beau  château  du  1 5*  ûecic. 
Du  haut  de  In  colline  qui  descend  à  Bruire,  belle  vue. 
(  i)  Ukiahe  (  Loiret) ,  bourg  qui  n'a  qu'une  rue  iMai  droûc  et 
assez  belle.  CttriotUés  :  le  canal ,  la  vue  des  barques  et  de»  rrliiiM 
Pop.  1,500  h. 

[m)  Nbuvt  (  Nièvre  ) ,  a  une  belle  maisoD  de  rafayar  ,  hâiie 
niai  heureusement  au  milieu  d'un  marais. 

(ri)  (^>sMB  (  Nièvre  ) ,  ancienne  ville  sur  la  Loint  et  k  l'eailfeou- 
ohurc  de  la  Novain,  avec  un  tribunal  civil ,  une  salle  de  spcdaele. 
Curiosités  :  la  salle  d'audience  du  tribunal ,  les  forgea  t  la  grue  pour 
élever  et  embarquer  les  ancres,  1rs  boulets,  les  ferrures  de  vais- 
«eau  qu'on  j  fabrique  ;  la  promenade  sur  les  bords  de  la  Loire ,  oii 
est  celte  grue ,  et  d'où  Ton  aperçoit  la  colline  et  la  Tille  de  Sém- 
rrrrr  ,  si  renommée  par  ses  vins  et  le  siège  qu'elle  soaliiic  contre 
(^.harlcs  IX.  Commerce:  coutellerie ,  quincaillerie.  LA,  Goordel. 
/ffUet  de  la  Poste.  Pop.  5,500  h. 

\p)  ToiiLLT  (Nièvre ) ,  joli  bourg ,  doot  le  vin  a  de  la  réputation. 
Pop.  3,G00h. 

yp)  La  Cbasitr  (  NicTre  ) ,  petite  ville  mal  percée  et  nal  biiie , 
mais  dans  une  heureuse  situation  ,  au  pied  d'un  coteau  de  vil 
et  aux  bords  de  la  Loire.  Curwsàet:  la  promenade  sur  la 
la  vue  de  deux  ponts ,  de  cette  promenade  en  terrasse.  Csi 
nia nufac turc  de  boutons  de  métal.  H^làm  la  Porta, 
l'op.  5,000h. 

(7)  PoL'Guvs  (Nièvre),  bourg  coono  par  ses  eaai  Minérales,  au 
milieu  d'une  jolie  vallée.  Une  promenade  d'un  quart  de  lie  ne  con- 
duit ,  à  travers  un  tapis  de  prairie,  à  la  source  d'easif  dont  on  ne 
fait  usage  qu'intérieurement.  Pop.  600  b. 

La  route  s'élève  insensiUcnieot ,  dit  M.  Vajsêe  de  Vilficra, 
jusqu'au  sommet  d'une  colline,  d'où  Tceil  découvre  un  des  plus 
riches  points  de  vue  qui  soient  en  France.  Cet  écrivain  affinne  qne 


Dai 


Faute AanUault,  tatn  Fougues  M  N«iera,  ■  treize  haa»  four- 
neaux. Imphi,  a  3  I.  de  Hsren,  a  une  manulàcture  de  cuine  de 
lotHe  espèce. 

(f)$iiNi-Piiiiti>K->.E-Ho[:tiEH(Niètre),pelile  ville  dam  une  posi- 
tion insalubre,  pi-ts  d'un  élunf;.  Çurùuite  :  lacoîllure  de*  (enunei. 

(OMouLiM,  clicf'licu  du  dùparlement  de  l'Allier,  arec  préfec- 
lure,  collège  rojal ,  cvèchc  ,  trihunaui ,  bibliothèque,  ihéâtrej 
inusée.  Curioiitet  :  le  mausolée  du  duc  de  AlonlmoreDcy,  dans  le 
collège,  jailis  église  de  la  Visllation;  le  pout,qui  ofTre  l'architec- 
lure  el  proique  la  beaulè  de  celui  de  Ncuilly  ;  la  bibliolbèque  ,  la 
Tacadc  de  la  L'aseme,  prés  du  pont;  quelques rontaûies,  la  grande 
place,  où  soni  les  faâleis  les  plus  rréqueutés)  1m  promenades. 
Commerce  :  coulellcrie  eslimée ,  grains,  lins,  bœufs.  HSfel  de 
l'.MIier ,  bonoe  maison,  la  plus  fréquentée.  Libr.  Desroziers. 
Viip.  111,000  h. 

De  Moulins  à  Brisai,  roule  pinic  cl  belle.  A>ant  Commet,  qui 
jadis  CUL  des  puilcs  et  joutlnl  un  siùgi;  dans  le  lenip  des  çuerrcJ  de 
relîfiion  ,  on  liavcrse  Chastuitlr ,  entouré  de  jolis  coteaui. 

Saint-C/rand  eut  un  pcliL  cl  joli  village  qui  a  une  bonne  socielè. 
A  4  1.  sont  les  petites  villes  de  Ciiiief  et  fichy. 

(u)  La  Palisse  (Allier]  ,  petite  ville.  CurioiiW  :  le  château. 
Pop.  I,a0flh. 

.V  Droihsrier,  vaste  horir.on. 

(v)  RoiNKE  (Loire) ,  jolie  ville  ,  «itanle  cl  ftniméei  c'esl  le  clief- 
iieu  de  sous- pré  reclure.  CuriaitUt  :  le  pout  sur  la  Loire ,  le  port , 
la  salle;  de  spectacle ,  11-  collège.  Les  vins  sonl  assez  eslimcs  ,  sMi- 
\aM}.  ceux.  AeJ{eiiaitonc\.Ae  Saint- yindre:  —  LA.J&ejer.  Hâtelde 
M*"*  Flandre,  à  cAlé  du  poul ,  excellente  aul^eTgc.  Pop.  10,000  h. 
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(x)  Sai-nt-Symphoribs-de-Lat  (Loire),  gros  bourg,  avec  fa- 
brique de  colons  et  siamoises.  Pop.  3,000  h. 

(y)  TARAne  (  Rhône),  une  fies  villes  les  plus  importmiteft  iki  de- 
partcmcDt ,  située  sur  la  Tardint.  Ses  fabriques  de  moussdiiBes 
sont  renommées  :  elles  occupent ,  dans  les  villages  envîroDiiaBs , 
une  grande  quautilé  d'individus.  Tarare  fait  TÎTre  prés  de  &OtOOU 
ouvriers.  11  a  de  jolis  édifices  modernes.  La  mootagne  de  Tarart 
était  jadis  TeiTroidu  voyageur  :  on  ne  Umoote  plus;  on  la  toumr 
])ar  une  route  inclinée ,  coupée  par  intenraUcs  de  pooU  de  pierre  , 
et  sur  le  boi*d  de  laquelle  i-ègne  une  suite  de  bornes  en  pierre  au 
nombre  de  plus  de  800.- 11  faut  exaraiœr  avec  aiieotion  le  travail 
de  celte  belle  route.  //o/!r/d»la  Poste.  Pop.  9  à  10,000.  b. 

"L'Arbresle  est  une  petite  ville  de  1 ,500  à  2,000  bab. ,  avec  un 
château  gothique  qui  tombe  en  ruines. 

Ail.  sont  les  mines  de  SaôU^Bel, 

On  entre  à  Lyon  par  le  faubourg  de  Vaise;  on  natte  denmt  le 
château  de  la  Duchcrc,  devant  la  pynumde  da  faubourg;  on  tuil 
une  rue  étroite ,  bordée  de  maisons  de  peu  d^apparcnce  en  gCDértl, 
et  l'on  entre  dans 

(r)  Lyon.  Foyet  page  187 . 


X:0MMt'MCAT10MS. 

De  Lycn  à  Mcnlbriscn  (  3  routes). 
1"  roate,  parBellegarde,  18  1.  7,  ^  p.  7. 


Le  Graud^Buisson  *2  '/^ 

Braly  3  «j, 

Ducrne  3 


Bellcgarde  0 

Montbrison  (  v.'p.  305  )      4  '/, 


De  Lycn  à  Mcnlèrifcn, 
2*  route,  par  Fcurs,  21  1.,  10  p.  f 

Le  Grand-Buisson  3  '/, 

Braly  S»/, 

Ducme  3 

Fenouilh  3 


St.-BartbéloBj  de  l'Etlra    3 
Fcurs  3 

Moatbriaon  (  v.  p.  S0&  ]       4 
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DE  PARIS  A  LYON , 

3*  route  ^  par  Dijon  y  125  L,  62p..7< 

Ployez  RÉGION  de  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  Lyon  à  Clertnont,  44  1. ,  22  p. 


Le  Grand-Buisson 

2«/, 

Saint-Thurîir 

Braly 

3 '/a 

{d)  Noipetable 

Ducrnc 

3 

La  Bergère 

{a)  Fenouilh 

3 

(e)  Thiers 

Sainl-Barthélemj-de- 

(/)  Lezoux 

l'Eslra 

3 

Ponl-sur-AUier 

{6)   Fcurs 

2 

{£)  Clermont 

(c)  Boên 

4 

4 
3 

3'/./ 
3 


{a)  Sainte-Foy-t Argentière j  ou  tArgentière,  près  de  fenouilh, 
a  un  chàleau ,  roaintcnant  pelil  séminaire ,  dont  la  façade  est  assez 
belle. 

{b)  Feubs  (Loire),  petilè  ville,  jadis  capitale  du  Haut-Forez. 
Curiosités  :  des  vestiges  de  monumens  romains,  le  mâle  de  Piiiéc, 
dangereux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  h. 

(c)  BoEN  (Loire) ,  petite  ville  dominée  par  un  joli  château.  Pop. 
2,000  h. 

Environs  :  le  château  de  Labatie ,  ancien  séjour  du  seigneur 
d'Lrfc  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divers  tableaux  en  relief 
de  Técole  italienne. 

(d)  NoiRETABLE  (Loiic) ,  village  avec  un  ancien  couvent. 

De  Sair.t-Thurin  à  Boén,  vallon  romantique,  le  Lignon  coule  à 
travers  les  vergers  et  les  prairies. 

ie)  Thiers  (  Puy-de-Dôme) ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  ^vec 
<ious-prcfecture ,  collège,  tribunaux,  chambre  des  manufactures. 
Curiosités  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie, quincaillerie,  cuirs,  papiers,  etc.  Hotelàe  la  Poste.  Pop. 
12,100  h. 

A  1  l.  de  Thiers  est  Saint-Remy,  petite  ville  qui  commerce  en 
routclicrie  fine  et  commune ,  en  bois  de  sapms  ex{4oitéA  sur  des 

17* 
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monlagncs  coureilcs  de  neiges ,  el  débiles  par  un  graDd  nombre  de 
scieries  hydrauliques.  Pop.  3,500  h. 

(y)  Lezoux  (Puy-de-Dôme),  petite  ville  ancienne.  CmrwiUe's  ;  la 
place,  plusieurs  promenades.  Pop.  3,400  b. 

(g)  Clermont.  /^(9y«  page  172. 


D€  Lycn  à  Genève,  41  1. ,  20  p.  -^ . 


Mirebel 
{a)  Monlluel 
{b)  Mcximieux 

Hublanne 
(r)    PonlHlAin 
{fi)   Ccrdon 

Maiilac 


3 

{e)  Nantiu 

•1 1 
•    1 

3 

(/)  Saint- Germain -de- 

3'|. 

Joux 

3 

3 

ijg)  BeUegarde 

»^ 

3 

Col  longe 

4 

3 

Saint-Génix 

4 

^'U 

{h)  Genève 

3 

(a)  MoxTLUEL  (Ain) ,  petite  ville  sur  la  Seraine.  Coummerce  :  Uc  , 
seigle ,  chanvi^ ,  avoine ,  légumes ,  manufacture  de  drap  pour  le» 
troupes.  Pop.  3,700b. 

{b)  Meximieux  (Ain) ,  gros  bourg  qui  a  un  petit  léoiiiiaire  et  une 
pLicc  assez  jolie.  Pop.  1,700  b. 

(r)  PorrT-D'Ai?( ,  bourg;  sur  la  bauteur  est  un  château,  anciomc 
propriété  des  ducs  de  Savoie,  ffolelde  la  Poste.  Pop.  1,300  h. 

(r/)  Çludon  (Ain),  village,  avec  lilature  de  coloo.  Pop.  1 ,500  h. 

^r)  Nantla  (Ain) ,  ))etite  ville  sur  le  lac  de  ce  nom,  entre  deux 
montagnes ,  et  qui  de  loin  présente  un  beau  coup-d'œil.  Elle  a  une 
sous-préfecture,  desU'ibuuaux,  un  collège  royal.  CwhsUe'z  vueda 
lac ,  des  montagnes  environnantes.  Commerce  :  aouUeri,  fabnqurt 
de  ia)>iKseries ,  couvertures  de  laine,  nankins,  mouaaelînea,  four- 
rurch,  pelleteries.  On  y  mange  d'excellentes  truites,  de  beDes  ccre- 
visscs.  //<>/r/ d'Angleterre.  Pop.  3,500  h. 

La  route  de  Nantua  jusqu'à  Sami'Germam'de^amje  mérite  IV- 
]>itbètc  de  romofifique  que  lui  donne  M.  Vaysae  de  ViUien.  A  chtk- 
quc  pa<;  on  it^nconlre  des  gorges  afireuses,  des  rocs  pins  aflreux 
encore,  des  cnscadet»,  des  torreus  impétueux,  des  Montagnes élr- 
>écs.  Il  faudrait  faire  ce  voyage  à  pied  pour  ailBÎrcr  une  nature 
lM>ulevcrséc  ,  mais  dont  les  belles  borrcurs  pbîaent  à  Pimagi- 
nalioii. 

[f]  SAi>T-CfEivvAi?(-r)E^oL-x  (Ain),  petit  bourg.  On  pccbe  dam 
le  lac  de  booncs  truites.  C'est  ce  poisson  que  le  voyageur  dcman- 
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dera  ordinairement  aux  auberges  où  il  descendra  :  on  les  apprcte 
assez  bien  ;  les  écrevisses  soni  auMÎ  excelieDics. 
ff^HM)  Bbllsgarde  (Ain) ,  limite  entre  la  France  et  la  Soîase.  Curio- 
w/['  Ia  perte  du  Rhône ,  près  de  là. 

(K)  Genète.  Le  Rhône,  dont  les  eaux  sont  trè»4impide§,,  divue 
cette  ville  en  deux  parties  inégales,  et  forme  une  ^e  intermédiaire. 
Curiosités:  1<*  la  cathédrale,  ornée  d'un  beau  péristile  construit 
sur  le  modèle  de  celui  de  la  rotonde  de  Rome  ;  2^  Thôpital  /  vaste 
édifice  bâti  au  conunencement  du  siècle  dernier  :  on  trouve  dans 
son  enceinte  une  chapelle  destinée  à  la  célébration  du  culte  an- 
glican ;  Z^  Tacadémie,  fondée  par  Calvin,  et  divisée  en  facultés  de 
droit,  de  théologie,  de  science  et  de  lettres  :  on  y  compte  maintenant 
29  profiesseurs  salariés  ou  honoraires;  4<*  la  bibliothèque  publique, 
de  50,000  vol. ,  et  beaucoup  de  manuscrits  précieux ,  entre  autres 
les  Sermons  et  Lettres  des  deux  i*éformateurs  Calvin  et  Bèze ,  les 
Homélies  de  saint  Augustin >  écrites  au  6"  siècle  sur  du  papyrus, 
et  les  Talilettes  de  Philippe-Ie-Bel,  fragment  du  livre  de  dépense 
de  ce  grand  monarque,  en  1314.  On  y  voit  aussi  les  poilraits  de 
plusieiu*s  illusli^es  Genevois  ;  5^  le  musée  d'histoire  naturelle,  com- 
mencé en  1818  par  le  don  du  beau  cabinet  de  M.  Boissier,  par 
l'ornithologie  du  professeur  Necker,  etc.  Cet  établissement  ren- 
ferme déjà  des  i*eprésentans  de  presque  tous  les  genres  d'animaux , 
la  plus  grande  partie  des  espèces  de  la  Suisse,  et  surtout  les 
coUectioDS  des  poissons  de  ses  lacs.  Une  salle  contient  une  suite 
de  pétrifications  des  deux  règnes  organisés ,  entre  autres  tous  les 
doubles  originaux  des  fossiles  végétaux  ;  une  autre  salle  est  desti- 
née à  la  minéralogie  :  la  salle  des  antiquités ,  médailles  et  produits 
industriels,  possède  une  très-belle  momie  de  Thèbes;  6<*  le  jardin 
botanique  est  uu  des  plas  beaux  omemens  de  Genève  ;  il  sert  de 
promenade  publique  ;  7^  l'observatoire,  dirigé  pai*  M.  Gautier,  as- 
tronome de  mérite,  renferme  de  précieux  instrumens  d'observa- 
tion; %°  l'académie  de  dessin,  dont  les  salles  contiennent  plusieurs 
modèles  de  statues ,  bustes  et  bas-reliefs  antiques ,  avec  quelque^ 
beaux  tableaux  des  peintres  genevois  Saint-Ours  et  de  la  Risse  ; 
9**  la  société  poui-  l'avancement  des  avis,  divisée  en  classés  des 
beaux-arts ,  des  arts,  de  l'indusiric  et  de  l'agi-iculture  ;  10**  la  ma- 
chine hydraulique ,  qui  fournit  600  pintes  d'eau  par  minute  à  toutes 
les  fontaines  de  la  ville ,  et  s'élève  à  la  hauteur  de  1  1 0  pieds  ;  11  *>  In 
maison  pénitentiaire. 

Cabinets  particuliers .  MM.  Jurinc  fils,  de  Luc,  Alph.  de  Saus- 
sure ,  Necker,  de  Candolle  ,  Colladon  ,  Prévost  ,  Chevrier , 
Mayor,  etc.,  ont  d'intéressantes  collections  de  minéralogie,  de 
plantes,  de  pétrifications,  d'entomologie  et  d'anaiomie.  Lerf  ama- 
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leurs  de  tableaux ,  de  statues ,  de  médailles  et  de  lirret  peinrcot  tr 
faire  introduire  chez  MM.  Duval  de  Morillon,  Favrc  Bertrand , 
Scllon»  Troncliin,  le  ^énci-al  Qiastcl,  Hcnlsch  père,  ViniAin^  , 
Moutonn.1t,  Andêoud  et  Coindct;  ce  dernier  |>o5sède  le  iiiaiiaiÉfi| 
oriji^inal  de  VEmiU» 

Libraires  :  Paschoud ,  Chcrbulicz,  Barbezat  et  Delanic.  ffàttlr: 
la  Balance,  TÊcu  de  Genève,  d' Angleterre ,  aux  Sech(ïi*oiis ,  bon 
de  Genève. 

Promenades  intérieure  s.  La  Treille  .^  jolie  terrasse  plantée  de 
inaronnicrs ,  et  située  au  midi  ;  Sand-Anloine ,  aujourd*bui  plaee 
Maurice ,  d'où  Ton  décourrc  une  vue  magnifique  mm*  le  coteau  dr 
Cohgny  ;  cl  sur  le  lac  jusqu'à  Y  voire,  en  Savoie ,  et  Rolie  et  Jlorw 
pues  y  dans  le  canton  de.  Fasudi  on  y  distingue  auui  tré^bieo  Ir 
nioDt  Buet. 


De  Lycn  à  Saint-Eliemu  ^  13  1. ,  6  p.  7- 


De  Lyon  à  Brignais  3 

[a)  Uive-de-Gicr  5 


{h)  Saint-CbamoMl  3-., 

^r)   St.-Eticnne  2 'S 


(a)  BiTE-DE-GiER  (Loii*c) ,  petite  ville  située  sur  le  Gier,  une  des 
plus  importâmes  du  département  de  la  Loire.  Curiosités  :  le  canal, 
les  mines  de  charbon  de  terre,  qu'on  cmltarquc,  el  qui  acrvcnl  à 
Lyon  et  dans  les  départemens  environnans  à  cbauflèr  les  usines, 
les  poclc5%,  etc.  ;  le  l>eau  bâtiment  de  la  maison  du  canal,  le  basaîu 
qui  est  en  face,  quelques  cafés.  Commerce  :  charbon»^  verreries. 
Pop.  10.000  b. 

{6)  Saimt-Cbamond  (Loire),  petite  ville  sur  le  Gier.  Elle eM ha- 
bitée par  une  excellente  société.  CW/W/r/ .>  l'église ,  une  place 
planlôe  d'arbres,  des  maisons  éléi^antcs.  Pop.  C,000  b. 

(r)  Saim-ëtiek>e  (Loire),  ville  importante  sur  le  furens g  ri- 
vière dont  les  eaux ,  dit-on ,  sont  douées  d'une  cflicacité  |Hirticu- 
liéres  pour  la  trempe  des  armes.  Il  y  a  'iO  ans  que  Saint- tlliemie 
était  à  peine  peuplé  de  1 0,000  b.  ;  il  en  compte  aujourd'hui  -40,000  : 
c'est  le  Birmhinffham  de  la  France.  H  possède  une  souvprcrccture. 
une  école  des  mines,  une  manufacture  ro>aled'anBCff  une  iostitu- 
tion  des  sourds  et  muets,  un  cabinet  d'histoire  natoreUe»  une  bi- 
bUotbéque,  des  bains,  un  théâtre  y  un  chemin  de  1er  à  la  Lcnre. 
Curiosités  :  les  travaux  des  manufactures  d'armes»  la  mUa  de  spec- 
tacle f  une  belle  fontaine» ,  un  obélisque ,  la  grande  place  ,  ou 
aboutit  la  rue  de  Uoaimc;  du  beaux  cdiliccs  modcmest  ^  jolies 
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promenades ,  an  cafés  élégans  ;  dans  les  environs ,  des  forges ,  des 
manufactures  particulières ,  des  mines  de  charbon ,  et  les  travaux 
souterrains  de  ces  mines.  Commerce  :  fusUs ,  armes  blanches ,  ru- 
bans renommés  qui  occupent  de  nombreuses  fabriques.  Hàtels  :  de 
la  Paix  »  de  TUnion ,  du  Midi.  Lia.  Motte.  Pop.  40,000  b. 

Chômions  petite  ville  de  3,000  b.,  à  2  1.  S.  O-lte  Saint- 
Etienne  ,  fabrique  de  la  coutellerie,  et  a  des  eaux  excellentes  pour 
la  trempe  de  Tacier. 


De  Lj/lh  à  Grenoble,  27  1.  i,  13  p.  f 

y  oyez  Région  du  midi,  de  Paris  à  Grenoble. 


De  Lyon  à  Turin,  95  1.  f,  47  p.  |. 


Bron         '  2  •/, 

SaiDt-Laui*ent-des-Mures  2 

La  Verpillièrc  3 

Bourgoui  3 

La  Tour-du-Pin  4 

Le  Gaz  2 

Ponl-de-Beauvoisin  2'j, 

Les  Echelles  de  Savoie  4 
Saint-Thibaud-de-Coux     .   3 

Chambéry  3 

Montméiian  4 

Mallaverne  3 

Ai|^uebelle  3 

La  Graudc-Maisoii  4 


Saint-Jean-de-Maurienne    5 


Saint-Michel 

Modaue 

Le  Vemay 

Lans-le-Bourg 

L'Hospice-du-Moutcenis 

Molaret 

Suze 

Saint-George 

Saint-Antonin 

Avigliano    * 

Rivoli 

Turin 


4 
5 
4 
4 
6 
6 
4 
3 
2 
3 


3 


3'/, 


Voyez  la  descripiiou  de  ces  endroits  dans  le  Guide  du  Voyageur 
en  Italie ,  chez  l'éditeur. 


DE  PARIS  A  MELUN, 
n  1.  7,  5  p.  |.  {  Fcyez  ijfdi^e  181). 
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C0M11U1VICA.T10NS. 


De  Melm  à  Fontainebleau,  4  I. ,  2  p.  [Fcyez  pt  i91). 


De  Melan  à  Pcnlhierry,}  1.,  1  p.  ^. 


DE  PARIS  A  FONTAINEBLEAU, 

14  1.  I,  7  p.  ^.  (  Foyet  page  190  ). 


COMMUNICATIOMS. 


De  Fcnlamebleau  à  Orléans,  22  1. ,  Il  p. 


Chilleurs-aui-Boift  Z  ■  f« 

Lourr  î'(, 

Oiléû]8(v.  p.  148)  4>I, 


La  Chapelle-la-Keine     A 
Malesherbes  3 

(a)  Pilhivicrs  4'j, 


{a)  PiTHiviERS  (Loiret),  petite  ville,  avec  iribimJ  ée 
instance.  Commerce  :  pat  t's  d'alouettes,  ^rg^,  laine,  safran  estimé. 
Lib,  Chcna.  Auberges  :  l'Êcu,  la  Villc-d'OrlcaDS.  Pop.  3,000  b. 


De  FcnlaineUcau  à  Mcret  (a),  3  1. ,  I  p.  7. 

[a)  MofiRT ,  petite  ville  miircc ,  où  l*on  arrive  par  une  porte  go- 
thique.  Loingcl  le  canal  se  réunissent  à  300  pas  au-dessous  de  la 
ville  f  un  quart  de  lieue  avant  de  se  rcndi*e  dans  la  Seine  à  Smimi- 
Mamert. 


De  Piihiviers  à  Toury ,  6  I. ,  3  p. 
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DE  PARIS  A  AUXERRE , 

41  1. 1,  20  p.  f  (  Voyez  page  181  ). 


COMMUNICATION. 


IfAuxerre  à  Avallon,  12  l.  7,  6  p.  j. 

Sainl-Bris  ^  2  II  Lucy-le-Bois  4  'j, 

Vermanton  ^"4  |l  A  vallon  (v.  p.  19B  )  5 


dePARISa  ACTUN, 

74  1. ,  37  p-  (  Voyez  page  181  ). 


COMMUNICATION. 

D'Âulun  à  Moulins ,  25  l. ,  12  p.  |. 


Maison  de  Bourgogne  5 

Lusv  4 

'a)   Bourbon-Lancv  7 


Chevagnes  5 

Moulins  (  v.  p.  195  )  4 


«■ 


[a)  Bouiibon-Lancy  (Saône-el-Loire) ,  peiite  rille  renommée  par 
^es  eaux  minérales. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy,  provenant  sans  doute  de  la  même 
source,  sont  :  X'^X^Lymht,  ainsi  nommé  à  cause  de  sa  grande 
halcur  ;  2"  la  Fontaitic  de  Saint- Ijtger,  de  35  degrés,  thermomètre 
do  Kéaumur;  3**  la  Fontaine  de  la  Reine»  de  24  degrés;  4°  des 
Ecures»  du  nom  de  celui  qui  l'a  découverte  en  1 600,  de  48  degrés  ; 
5"  le  Bain  royal,  de  32  degrés. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy  sont  recommandées  diKas  les  rhu- 
matismes opiniâtres. 


DE  PARIS  A  NEVERS, 

58  l. ,  29  p.  (  Vcyez  page  190). 

1 


BB  PAUt  A  WmBUM*. 


m  PABIS  i  HODUHS, 
72  1.  ^  i»  p.  i.  (  r<)ra  pig»  IM  ). 

conimiCATtoa. 


-iH 


1,500  h. 

{«)  Moin-Loçoir  (Allier) ,  màr  U  Char, 
lùga,  trilianl  de  I 
Commerce  t  gnùœ, 


Kmère  ïmum».  CMMtff  tefMMMét*. 
*b*,  bU>,  fhiiui  fit  I^M  ikÏM».  4» 
fr  r  de  l'Ecu,  de  l'Ev^a.  hf.  MM  k. 


I. ,  *5  p.  ( ''*jw pagoni^ 


'     DB  PARIS  *  BUCON , 


Di  PARIS  A  MORTBRISO: 

De  P.m4«oHM 

(..p.l6j  98'J. 


(4)  HMmuKw  (Loin),  chetliaa 

MÎH-EllMHM  MMI,    MMteOilw  ttif 


DE  PARIS  A  BOVRBOn-L'AKCHAUBAtLT.  '20j 

aulrc  importance,  pliu  riche,  beaucoup  plus  peuplée,  infiniment 
plus  commerçante-  Celle  ville  posiêilc  une  prcfeclare,  une  société 
(l'agriculture  et  de  comnwrce,  nnebiblinlbèque,  une  pépiiûére ,  un 
ihéâli'c,  une  bergerie  royale,  un  collège,  dci  tribunaux.  Curmii- 
If'i  :  la  balle  au  blé,  le  dame  de  l'église  Saintfr-JUaric,  âége  delà 
cour  d'assises,  l'ancienne  maLwn  du  collège,  U  préfecture  et  U 
csscme.  Moutbrîson  a  joué  uu  rdle  important  daiu  noire  réiolu- 
lion  ,  lors  du  siège  de  Ljun.  Ccmmerce  .-  toiles,  linons,  batisics, 
laines,  grains.  HôUli  :  l'Ecu  de  France, 1e  Lion-d'Or.  Popula- 
tion. 5,600  h. 

Il  y  a  trois  so^Re*  d'eaux  miDérales  aux  eaiu  de  Hoolbrison  : 
I"  ha  louree  Xomatne,  Toisiqn  des  vestiges  d'un  temple  de Cérès; 
î"  celle  de  VHâpail;  3"  celle  de  la  RiiUrt. 

Proprk'le'i  na'dkmaUi.  Les  eaux  de  la  source  de  l'HApital  «Mt 
ircs-utiles  dans  tes  cas  d'engorgement  des  viscères  abdominaux  et 
dans  les  aOectîoni  scrofuteuses.  On  lanle  l'eau  de  la  source  Ro- 
maine contre  la  leuchorrce  constitutionnelle,  l'aménorriiée  >eeoin- 
pagnée  d'un  étal  de  langueur  et  d'un  allkihlisscment  général. 
{Prc'cii  iIesEiuixiBmeralei,farî,ï.k\Aier\,  1836.) 

A  4  1.  >'.  E.  de  Monibmon  est  Bonnet,  peuplé  de  3,600  h. ,  et 


-,  PARIS  A  BOURBON-L'\RCHàMBjM3LT, 
«I  1. -i.iOp.  f 


»ltOLHiiOfl-rABcn,i.i.*ii.i  (Allier),  ïill< 

liorcs  du  rliilleau  de  Kourbon.  Pop.  ?,S00  h. 

Ses  caui  alliretit  chaque  aonéc  un  gr:ind  nombre  de  malades , 
.1UX  mois  de  juin,  juillet  et  aoilt.  Il  y  a  irols  sources:  l"  la  Fou- 
rnir iU  Joniti;  1"  la  Fontaine  de  Samt-Pardmti ,  l'une  et  l'autre 
fi-oidcs  i  3"  la  source  d'eau  cliaude ,  sous  le  nom  Aa-Bourbot-C Âr- 
chanbaaU. 

ProprieU'i  mediemalei.  Les  eaux  thermales  cbaudes  sont  elTi- 
cares  contre  les  paralysies ,  les  iliuraalismes  cbronicpie^  et  les  ma- 
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(x)  SAi:vT-SYXPHOiiiB!i-i>E-LÀT  (Loîre),  gros  bourg,  avec  fa- 
brique (le  colons  cl  siamoises.  Pop.  3,000  h. 

(y)  TàAARE  (  hhônc)»  une  des  villes  les  plus  imporUnles  du  de» 
|)urtemeDl ,  située  sur  la  Tardine.  Ses  fiibriquet  de  iDOussdioes 
soni  rcnoDiniées  :  elles  occupent ,  dans  les  TÎllages  environnans , 
UDC  grande  quaulilé  d'individus.  Tarare  fait  TÎTre  près  de  50,000 
ouvriers.  11  a  de  jolis  édifices  modernes.  La  montagne  de  Tarare 
élail  jadis  TefFroidu  voyageur  :  on  ne  la  monte  plus;  on  la  toonir 
])ar  une  roule  inclimVe ,  coupée  par  intenraliea  de  poota  de  pierre  , 
et  sur  le  bord  de  laquelle  règne  une  suite  de  burnea  en  pierre  au 
nombre  de  plus  de  800.-11  faut  examiner  arec  aHention  le  travail 
de  celle  belle  i-oule.  //olr/d»la  Poste.  Pop.  9  à  10,000.  h. 

'V^rbrcste  est  une  petite  ville  de  1 ,500  à  3,000  hab. ,  avec  un 
château  gothique  qui  tombe  en  ruines. 

A  I  1.  sont  les  mines  de  Saml-BeL 

On  entre  à  Lyon  par  le  faubourg  de  Vaise  ;  on  païae  devant  le 
château  de  la  Duchcrc,  devant  la  pyramide  du  fanbonrg;  oa  auit 
une  rue  étroite ,  bordée  de  maisons  de  peu  d'apparence  en  gcoéral, 
cl  l'on  entre  dans 

(î)  Lton.  /'^oy^page  187. 


t;0N>ILNlCAT10NS. 


De  Lycn  à  Mcntbriscn  (  2  routes). 
1"  roule,  parUellegardc,  18  1.  7,^  p.  7. 


Le  Grand -Buisson 

Rralv 

Ducrnc 


3./. 
3 


Rellcgarde  5 

Montbrison  (  v.'p.  205  }      4  '/• 


De  Lycn  à  Mcntbriscn,  ■ 
2«rouic,  par  Feursy  21  1.,  10  p. -J. 


Le  Grand-Buisson 

UralT 

Ducrnc 

Fenouilh 


2.; 
•3./ 
3 
3 


St.-Bartbélenj  de  ITMra    3 
Pcure  9 

MontbriaoQ  (  9.  p.  205  )       4 


DE  LTOn  A  CLKftHORT. 
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3'  route  j  par  Dijon  y  125  1. ,  62p..f,. 
Voyez  RÉGION  de  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  Lycn  à  ClermorU,  44  1; ,  22  p. 


Le  Grand-Riiisson 

2'a 

S^nt-Thurinr 

Braly 

3-, 

{d)  Noinetable 

Duernc 

3 

La  Bergère 

{a)  Fenouilh 

3 

{e)  Thiers 

Saint-Barthélemjr-de- 

(/)  Lezoux 

l'Eslra 

3 

Pont-sur-AUier 

[b)   Fcurs 

2 

{g)  Clermont 

(c)  Boên 

4 

4 

2./. 

a 

3V/ 


{a)  Samte-Foy-t Argentière ,  ou  F ArgenUère ,  près  de  Fenouilh, 
a  lin  château ,  inaintcDaDt  petit  séminaire ,  dont  la  façade  est  assez 
belle. 

(b)  Feurs  (Loire),  petite  ville,  jadis  capitale  du  Haut-Forez. 
Curiosilés  :  des  vestiges  de  monumens  romains,  le  mêle  de  Piiiéc, 
dangereux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  h. 

(c)  BoEN  (Loire) ,  petite  ville  dominée  par  un  joli  château.  Pop. 
2,000  h. 

Environs  :  le  château  de  Labatie ,  ancien  séjour  du  seigneur 
«i'iirfé  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divers  tableaux  en  relief 
de  recelé  italienne. 

(d)  NoiRETABLE  (Loii  c) ,  villagc  avec  un  ancien  couvent. 

De  Sair.t-Thurin  à  Boén,  vallon  romantique,  le  Ltgnon  coule  à 
travers  les  vergers  cl  les  prairies. 

ie)  Thiers  (  Puy-de-Dôme) ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  /ivec 
<;ous-préfecture ,  collège,  tribunaux,  chambre  des  manufactures. 
Curiosités  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie, quincaillerie,  cuirs,  papiers,  etc.  Hételàe  la  Poste.  Pop. 
12,100h. 

A.  1  l.  de  Thiers  est  SaérU-Remy ,  petite  ville  qui  commerce  eu 
coutellerie  fine  et  commune,  en  bois  de  sapms  exploités  sur  de» 

17* 
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(jr)  SAiiiT-STHvaomiiiir»i-L4T  (Loire)  »^gro»  lwm§^  mmt  fr- 
l>rique  de  cotons  et  sÎMBOÎiei*  Pop.  S9ÛÛO  D« 

(y)  Takamt  (  Rbdiie),  une  des  irilletleenliHfaiport 
partement ,  située  sur  û  Tarêam.  8et  fiJbrime  de 
sont  renommées  :  elles  oeeupent»  deee  ^m  wi^fee  < 
une  grande  ipumtké  d'îadindus.  Teren  fUl  viive  pvli  de 
ouTriers.  11  a  de  jofis  édifiées  modetaes,  La  mtaÊÊÊtigm  èm  TÎmo 
était  jadis  rcffinoidii  Toyagenr  :  on  ne  kaenie  finii  os  k 
par  une  route  inclinée  9  eoupée  por  InterteBM  de 
et  sur  le  bord  de  leipu^lle  répie  une  enile  de 
nombre  de  plus  de  800.-I1  Ant  eieminer  Mm 
de  cette  belle  roule.  /Mr/deJe  Poêle.  Pop.  9  à  iO,000«  k. 

\:ArhresU  eslunepetite  ville  de  l,&00àl,08D^k,  « 
cbâteau  godiiaiie  «pift  toeobe  eli  ranei. 

A  1 1.  sont  les  min^  de  iSeml-^^  "  ?^ 

On  entre  k  Lyon  par  le  fiinboaig  de  Vaieei  «■  fHM  émiilli 
château  de  U  Ducbère»  devant  kpyiewîdèjîtfftAëlf 
une  rue  étroile,  bonléede  meisane  dBpend*aoMnn0«B 
et  r.on  entre  dene 

(t)  Lton.  FcfetY^  1S7.  ^^ 


TOMMUMICATIOIU. 

Jûk  Lym  à  MctUhrùcm  (  S  roolM)* 
!*•  roJlei  parBellegtrdej  18  1.  rt f^p*  f* 

Le  Grand<^Buiason  3  >/,  ||  BeOeigarde  & 

Braly  3 >/,  U  Monlbrieoa  (4r.> S0|)     4^ 

Duerne  ~  S      il 


De  Lyenà  MmUirism^  * 
^•rouie,  par  Fearsy  21  L/lOp^^^  ; 


Le  Grand^uiaaon 

Braly 

Duerne 

Fcnotttlb  S 


•■■îî 

3» 


V 
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DE  PARIS  A  LYON , 

3*  route,  par  Dijon,  125  I. ,  62  p.  f. 
Voyez  Région  de  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  tym  à  CUrmoni,  44  1. ,  22  p. 


Le  Grand-Buisson  2  >/, 

Braly  3»/, 

Duerno  3 

(a)  Fenouilh  3 
Saint-Barthélem^-de- 

l'Eslra  3 

{6)  Fcurs  2 

(c)  BoëQ  4 


I        Siiint-Thurîir 

(d)  Noiratable 
La  Bergère 

(e)  Thiers 
{/)  Lezoux 

Pont-sur-AUicr 
(^)  ClcrmoDt 


4 
3 

3'// 
3 

3'/.. 


{a)  Sainte- Foy-t Argentière ^  ou  tArgerUière,  près  de  Fenouilh, 
a  un  château ,  rnaintcDant  petil  scminsiire ,  dont  la  façade  est  assez 
belle. 

(A)  Fei-rs  (Loire),  petilè  ville,  jadis  capitale  du  Haul-Forez. 
Curiosités  :  des  vestiges  de  monumens  romains,  le  mâle  de  Piiiéc, 
danf^ereux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  h. 

{c)  RocN  (Loire) ,  petite  ville  dominée  par  un  joli  ehiteau.  Pop. 
2,000  h. 

Environs  :  le  château  de  Labatie ,  ancien  séjour  du  seigneur 
d'Urfé  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divers  tableaux  en  relief 
de  récole  italienne. 

(d)  NoiRF.TABLE  (Loîic) ,  villagc  avec  un  ancien  couvent. 

De  Sair.t'Thurin  à  Boén,  vallon  romantique,  le  L^non  coule  à 
travers  les  vergers  et  les  prairies. 

ie)  Thiers  (  Puy-de-Dôme)  ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  ^vec 
<^ous-préfecture ,  collège,  tribunaux,  chambi|*e  des  manufactures. 
Curiosités  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie, quincaillerie,  cuirs,  papiers,  etc.  Hoteide  la  Poste.  Pop. 
12,100  h. 

A.  1  l.  de  Thiers  est  Saint-Remy,  petite  ville  qui  commerce  en 
routcllerie  iine  et  commune,  en  bois  de  sapms  exploités  sur  des 

17* 
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montagnes  coureKcs  de  neiges ,  et  débités  par  ud  grand  noaibre  de 
scieries  hydrauliques.  Pop.  3,500  h. 

(/)  Lezoux  (Puy-de-Dôme) ,  petite  ville  ancienne.  CuriasUei  :  la 
place,  plusieurs  promenades.  Pop.  3,400  k. 

(g)  Clermont.  Foyet^agc  172. 


De  Lyon  â  Genève,  41  1. ,  20  p.  7. 


Mii*ebel 

3 

{e)  Nantua 

{a)  Monlluel 

3 

(/)  Saint-Gennain-de 

{6)  Mcximieux 

3'|, 

Joux 

Uublanne 

3 

{g)  Bellegarde 

(f)    Pont-d\Vin 

3 

CoUonge 

{fi)  Cerdon 

3       i 

Saint-Génix 

Maillac 

2 '/a' 

(A)  Genève 

3 

4 
4 
3 


(a)  Mo?cTLUBL  (Ain) ,  petite  ville  sur  la  Seraiiie.  Cowimeree  :  blé , 
seigle ,  chanvre ,  avoine ,  légumes ,  manufacture  de  drap  pour  \e% 
troupes.  Pop.  3,700  h. 

(6)  Meximieux  (Ain) ,  gros  bourg  qui  a  un  petit  •éminaireet  une 
place  assez  jolie.  Pop.  1,700  h. 

(r)  Pont-d'Aiiv  ,  bourg;  sur  la  hauteur  est  un  château,  ancienne 
propriété  des  ducs  de  Savoie.  Nolei  de  la  Poste.  Pop.  1,300  k. 

{d)  Çli\don  (Ain),  village,  avec  filature  de  cotoo.  Pop.  1 ,500  k. 

[r)  Namua  (Ain) ,  petite  ville  sur  le  lac  de  ce  nom,  entre  deux 
montagnes ,  et  qui  de  loin  présente  un  beau  coup-d'oeil.  EDe  a  une 
sous-préfecture,  des  tribunaux,  un  collège  royal.  Curiosàe:  vueda 
lac ,  des  montagnes  environnantes.  Commerce  :  souliers,  fabnquct 
de  (upisscries,  couvertures  de  laine,  nankins,  momaelines,  four- 
rures, ]>ellcteries.  On  y  mange  d'excellentes  truites,  de  belles  écrc- 
visses.  //fJ/^/ d'Angleterre.  Pop.  3,500  k. 

La  route  de  Nantua  jusqu'à  SaôU-Gerwîoini-^le^om^  mérite  Te- 
pithèie  de  ronuaitique  que  lui  donne  M.  Vaysse  de  ViUiers.  A  cka- 
<|uc  pas  on  rencontre  des  gorges  affreuses,  des  rocs  pbis  aflreux 
encore ,  des  cascades,  des  torreus  impétueux,  des  loatagnei  élr- 
>ccK.  11  faudrait  faire  ce  voyage  à  pied  pour  ailnircr  um  nature 
lH>ulevcrséc  ,  mais  dont  les  belles  horrcm-s  plaîtenl  à  Pinia^- 
nalion. 

{/)  SAi.>T-GEniiAt!(-oE-Joux  (Aiu) ,  petit  bourg.  On  pèche  dam 
le  lac  de  bonnes  truites.  C'est  ce  poisson  que  le  voyageur  deman- 


'       [h)  GlHT 

celle  TîUe  e 
CurioiiU't  ! 
sur  le  mode 
édifice  l>lli 

glicaD  ;  3°  1 

droil,  de  théologie,  de  science  et  deletiret  i  on  jcoi 
3  !)  profèiKurs  salariés  Ou  honoraires }  f  °  la  bibliolbèque  publique, 
itc  50,000  vol. ,  el  beaucoup  de  muiuscriu  précieux  ,  entre  aiitret 
les  Sennans  el  Lettres  des  deux  l'crormaleurs  Calvio  et  Béze,  les 
Homélies  de  saint  Augustin,  écrites  au  6*  siècle  sur  du  papjrus, 
et  tes  Tahlciies  de  Philippe-le-Bel,  fragment  du  litre  de  dépense 
de  ce  grand  monarque ,  en  I  3 1  4 .  On  j  voil  aussi  les  poili-oits  de 
plusieurs  illusli'cs  GcDcvoîsi  5°  le  musée  d'hîsloire  nalurclle,  cum- 
mencé  en  18 1 H  par  le  don  du  heau  cabinet  de  M.  Boissier,  par 
l'ornithologie  du  proresseur  Necker,  elc.  Cet  établissement  ren- 
ferme déjà  des  leprcsenlans  de  presque  tous  les  genres  d'animaui , 
la  plus  grande  panic  des  espèces  de  la  Suisse,  et  sunoul  les 
coUeclioDS  des  poissons  de  ses  lacs.  Une  salle  conlieni  une  suile 
de  pélrilications  des  deux  règnes  orgaaisés  ,  eotre  autres  tous  les 
doubles  uriginnui  des  IbssiUs  Tcgélaui  ;  une  aulre  salle  est  desti- 
née à  la  minéralogie  :  la  salle  des  aniiquilës ,  médailles  el  produili 
industriels,  possède  une  trcs-bcllc  momie  de  Thèbes;  G"  le  jardin 
l>olaniquc  est  un  des  ]ilus  benux  oi'nemcns  de  Genève  ;  il  sert  de 
promenade  publique  ;  7°  l'observatoire ,  dirigé  J>ar  M.  Gaulier,  as- 
Ironome  de  mérite,  l'eDicrmc  de  précieux  insti-umcns  d'observa- 
tion; K"  l'académie  de  dessin,  dont  les  salles  conliennenl  plusieurs 
modèles  de  slatues,  bustes  et  bas-rclîefs  antiques,  avec  quelqueà 
beaux  tableaux  des  peintres  genevois  Sabt-Ours  el  de  la  Itisse  î 
9"  la  ïociélù  ]Kiur  ^a^awemcul  des  aiis,  divisée  en  elassls  des 
beaux-arts,  desaris,  de  l'induEtrJc  cl  de  l'agriculture;  lO'Iami- 
chinc  hydraulique ,  qui  fournil  UOO  pintes  d'eau  par  minute  à  toutes 
les  fontaines  de  la  ville,  et  s'élève  à  la  hauteur  de  1 10  pieds;  1 1"  In 
maison  pénilentîaire. 

Cahincli particuliers.  MM.  Jurine  lils,  de  Luc,  Alph.  de  Saus- 
sure ,  Necter,  de  Candoilc  ,  &)lladon  ,  Prévost  ,  Cbeviier , 
Mayor,  etc. ,  onl  d'intéressantes  colleclîons  de  minéralc^ie,  de 
plantes,  de  pélrillcalions,  d'entomologie  et  d'anaiomie.  Leiama- 


200  HE  LYON  A  SAINT-ETIEBlIfE. 

leurs  de  tableaux ,  de  statues ,  de  médailles  et  de  lÎTrea  peurcot  ir 
faire  introduire  chez  MM.  Duval  de  Morillon,  Favrc  Bertrand ^ 
Scllon ,  Tronchin  ,  le  génci*al  Ckastel ,  Hcntsch  père  ,  Y 
Moutonnât,  Andéoudet  Coindct;  ce  dernier  possède  le 
original  de  VEmiU. 

Libraires  :  Paschoud,  Cherbuliez,  Barbexat  et  Delanic.  Uôttis: 

9 

la  Balance,  l'Ëcu  de  Genève,  d'Angleterre,  aux  Sécherons,  bon 
de  Genève. 

Promenades  intérieures.  La  Treille ,  jolie  terrasse  plantée  de 
inaronniei'8 ,  et  située  au  midi  ;  Saini'^nlome ,  aujourd'hui  place 
Maurice ,  d'où  Ton  dècouTre  une  vue  magniGque  «nr  le  coteau  de 
Cologny  ;  et  sur  le  lac  jusqu'à  Yvoire,  en  Savoie ,  et  JHolle  et  MÊor^ 
ptes,  dans  le  canton  de.  Faud;  on  y  distingue  aussi  tre^bien  le 
mont  Buri, 


De  Lyon  à  Saint -E tienne  ^  13  1. ,  6  p.  7. 


De  Lyon  à  Brignais  3 

[à]  Rivc-de-Gicr  5 


{h)  Saiut-ChaBHMd  3';. 

\^c)   St.-£ticnne  2'», 


(a)  BivE-DE-G lER  (Loire) ,  petite  ville  située  sur  le  Gicr,  une  dn 
plus  iaiportanlcs  du  département  de  la  Loire.  Curiosités  :  le  canal, 
les  mines  de  charbon  de  terre,  qu'on  embarque,  et  qui  scnrcnt  à 
Lyon  et  dans  les  départcmcns  environnans  à  chaufièr  les  usines, 
les  poêles,  etc.  ;  le  beau  bâtiment  de  la  maison  du  canal ,  lo  bassin 
qui  est  en  face,  quelques  cafés.  Commerce  :  charbons,  Tcrrcries. 
Pop.  10,000  h. 

{6)  Saikt-Chàmond  (Loire) ,  petite  ville  sur  le  Gier.  Elle  est  ha- 
bitée par  une  excellente  société.  Curiosités  :  Tcglise,  une  place 
plantée  d'arbres,  des  maisons  élégantes.  Pop.  C,000  h. 

{c)  SàiM-ÉTiEnNE  (Loire),  ville  importante  sur  le  Furent ,  ri- 
vière dont  les  eaux ,  dit-on ,  sont  douées  d'une  eflicacité  particu- 
lières pour  la  trempe  des  armes.  Il  y  a  30  ans  que  Saint- tlliennc 
était  ù  peine  peuplé  de  1 0,000  b.  ;  il  en  compte  aujourd'hui  40,000  : 
c'est  le  Birmhingham  de  la  France.  Il  possède  uue  sous^prcfccture. 
une  école  des  mines,  une  manuracturc  royale  d'armes,  une  institu- 
tion des  sourds  et  muets,  un  cabinet  d'histoire  naturelle^  une  bi- 
bliothèque, des  bains,  un  théâtre,  un  chemin  de  1er  à  la  Loîrc. 
Curiosités  :  les  travaux  des  manufactures  d'armes  ^  la  saUa  de  «pec- 
tacle  ,  une  belle  fontaine  ,  un  obélisque ,  la  grande  place  ,  oîi 
aboutit  la  rue  de  lloaiuic;  du  beaux  cdiliccs  modemesi  de  jolic<» 
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promenades  y  des  cafés  élégans;  dans  les  environs,  des  foires,  des 
inantifactures  particulières ,  des  mines  de  cbarbou ,  et  les  travaux 
souterrains  de  ces  mines.  Commerce  :  fusils,  armes  blanches ,  ru- 
bans renommés  qui  occupent  de  nombreuses  fabriques.  HàUls  :  de 
la  Paix  9  de  TUnion ,  du  Midi .  Lié.  Motte.  Pop.  40,000  k. 

Chamhon,  petite  ville  de  3,000  b.,  à  3  1.  S.  O.  oe  Saint- 
Etienne,  fabrique  de  la  coutellerie,  et  a  des  eaux  excellentes  pour 
la  trempe  de  Tacier. 


De  L0h  à  Grenoble,  27  1.  7 ,  13  p.  f 

yoyez  Région  du  midi,  de  Paris  à  Grenoble. 


De  Lyon  à 

Turin  i 

,951.^,47p.f 

. 

Bron 

2'/, 

Saint-Jean-de-Maurienne 

5 

Sainl-Laui'ent-des-Mures 

1 

2 

Saint-Michel 

4 

La  Vcrpillièrc 

3 

Modane 

5 

Bourgoin 

3 

Le  Vemay 

4 

La  Tour-du-Pin 

4 

Lans-le-Bourg 

4 

Le  Gaz 

2 

L'Hospice-du-Mouicenis 

6 

Pont-de-Beauvoism 

2'|, 

Molaret 

6 

Les  Echelles  de  Savoie 

4 

Suze 

4 

Saint-Thibaud-de-Coux 

3 

Saiol-George 

3 

Chambéry 

3 

Saint-Ântonin 

2 

Monirociian 

4 

Avigliano    * 

3 

Maltaverne 

3 

Rivoli 

3 

Aiguebelle 

3 

Turin 

3'/ 

La  (il  aude-Maisoii 

4 

Voyez  la  description  de  ces  endroits  dans  le  Guide  du  Voyageur 
en  Italie ,  chez  l'éditeur. 


DE  PARIS  A  MELUN, 
1 1  I.  7,  5  p.  |.  (  Voyez  page  181  ). 
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oomiiiimïâTimii. 
De  Melfin  à  FtmiameUeaf,  4 1.  »  2  p.  (Ffjrcr  ^111). 


De  Melifn  à  Ponikierry^  L,  1  p.  ^^ 

— ■■ — = — ■ — •— 


OB  PARIS  k  FONliDIEBLEJOI, 

14  I.  f,  7  p.  \.  (  Fcyn  pig*  190  ). 

'  I  I 

t 

COMMU1IICATIOIB8. 

De  Fcniameèleau  à  Orléans,  22 1. ,  11  p. 
La  Cbapelle^k-Rebe    4      B  ChiUean-flBiFaQb 


Loorj 
OcU«it(9.p..t4t) 


iî 


Malesherbei  3 

(a)  PiikÎTÎera  4*/. 

(tf)  PiTHnmas  (Ldret),  petite  TUle,  evee 
instance.  Commerce  :  pâtés  d^alobeHet»  iergè,  liMt 
Lib.  Cbena.  jiuberges  :  l'Écu»  la  VUle-d'OrUMiu  Po^  t,MO  k. 


Z>^  ForUaineHeau  à  Mcret  (a)>  S  1.  »  1  p.  f. 

(a)  HoaiT ,  petite  TiOe  utnrée,  où  rèn  arriff  pv  pw [ 
thique.  Lofng  et  le  canal  se  réunissent  à  SOO  paa  tn-doMMB^  la 
^iile,  un  qaari  de  lieue  aranl  de  se  rendre  dna  h  9èfai  à 
MameH, 


^  ; 

De  Pkkmtrs  à  Touj,  6 1. ,'  tipb 
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dePARISa  AUXERRE, 

41  1. 1,  20  p.  f  (  Voyez  page  181  ). 


communicItion. 

rf  Auxerre  à  Avallon,  12  l.  7,  6  p.  j. 

Saint-Bns  ^  2  II  Lucy-le-Bois  4'|, 

VermantOD  ^4  |i  Avallon  (  v.  p.  1^  )  2 


dePARISa  AUTUN, 

74  I. ,  37  p,  (  Voyez  page  181  ). 


COMMUNICATION. 

D'Aulun  à  Moulins,  25  l. ,  12  p.  |. 

Maison  de  Bourgogne  5  11  CbevagneA  5 

Lusy  4  11  Moulins  (v.  p.  195  )  4 

[a)   Bourbon-Lancy  7  ||* 

[à)  Bolrbo?i-Lanct  (Saônc-el-Loire) ,  petite  rille  renommée  ptr 
^es  eaux  minérales. 

Los  eaux  de  Bourbon*Lancy,  provenant  sans  doute  de  la  même 
source,  sont  :  1"  le  Lymbr ,  ainsi  nommé  à  cause  de  sa  grande 
<  haleur  ;  2"  la  Fonlaiiic  de  Saint- Léger,  de  35  degrés,  thermomètre 
de  Réaumur;  3»^  la  Fontaine  de  la  Reine,  de  24  degrés;  4**  des 
Ecurts,  du  nom  de  celui  qui  Ta  découverte  en  1 600,  de  48  degrés  ; 
5"  le  Bain  royal,  de  32  degrés. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy  sont  recommandées  dfeBs  les  rhu- 
matismes opiniâtres. 


DE  PARIS  a  NEVEUS, 

58  l. ,  29  p.  (  Voyez  page  190). 


204  DB  p&ftu  A.  vonmiaoK. 


Ds  PAHIS  à.  MOUUNS, 
72  1.  {,  96  p.  f .  (  r«yêt  page  190  ). 


COHHOnCATIOH. 

De  Moulins  à  MentUpem,  17  1. JMB  p*  |r 

SouTigny'  I    J  #Béy«»  S 

Le  Montet-tn-lloîiiet  4  */,^  (I)  Hoai-Liign  4 

(a)  Mont-Manudt 


(a)  Mo!f T-MàmAuur  (  Alliar  ) ,  pelilt  vifti. 
rons,  mine  àê  houille.  Commerce  :  frc—iy,  -gWpv^BViifa"  'ip» 
1,500  h. 

{6)  Moirr-Loçoir  (Allier) ,  sur  le  Cier,  vn^m^ÊfMÊÊÊHÊmp  eol- 


Icge,  tribuDel  de  première  imUmce.  CmritMz  ki  fiMHM4et 


CoMM«re«;grMD*,  Timi,  blé*,  fhiîu; 

Mlle»,  rubuM.  lUlelt  t  de  l'Écu,  de  MSmtft^Vvf.  iJUA  li. 

DE  PARIS  A  CHALON  SC&AàdlIE , 
.  86  L ,  43  p.  (  Foyet  p«g?tél^. 

*     DE  PARIS  4  MAÇON» 
1021.,51p.  (#^0y!s'l8Ï). 

■  I      I     ■■■■■■■      I  ■        ^^mmm^m^m^^^m^tmmmÊmmmmm^mmmmÊmm 

DE  PARIS  A  MONTBRISON^  12t  |.»  <1  F  i* 

De  Paris  i  Aoenne 

(•.p.  Itoj  M«|, 

VîUeinootoii  8 

Saim-Jiist-en-ClieTde&  4 

L»  Bergère  4 

[a)  MoHTiRisoir  (Loire),  chof-lieu  M  ijfiplppMt « 
Saint  -  Eticonc  soit ,  soas  tous  les  reypoiti»  «rit  ^^Hfc  ÎTi 
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autre  importance ,  plus  riche ,  beaucoup  plus  peuplée ,  infiniment 
plus  commerçante.  Cette  ville  possède  une  préîeclure ,  une  société 
d'agriculture  et  de  commerce ,  une  bibliothèque,  une  pépinière,  un 
ihéâlre,  une  bergerie  royale,  un  collège,  des  tribunaux.  Curiosi- 
U's  :  la  balle  au  blé ,  le  dôme  de  Téglise  Sainte-Marie ,  siège  dé  la 
cour  d'assises,  l'ancienne  maison  du  collège,  la  préfecture  et  la 
caserne.  Moutbrison  a  joué  un  rôle  important  dans  notre  révolu- 
tion ,  lors  du  siège  de  Lyon.  Commerce  :  toiles,  linons,  batistes, 
laines,  grains.  Hôtels  :  l'Écu  de  France, le  Lion-d'Or.  Popula- 
tion, 5,500  b. 

Il  y  a  trois  soflrees  d^eaux  minérales  aux  eaux  de  Montbrison  : 
1  ^  La  source  Jiomame,  voisiip  des  vestiges  d'un  temple  de  Gérés  ; 
2*»  celle  de  V Hôpital;  3°  celle  de  la  Rivière, 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  de  la  source  de  l'Hôpital  sont 
très-utiles  dans  les  cas  d'engorgement  des  viscères  abdominaux  et 
dans  les  affections  scrofuleuses.  On  vante  l'eau  de  la  source  Ro- 
maine contre  la  leuchorrèe  constitutionnelle,  l'aménorrhée  accom- 
pagnée d'un  état  de  langueur  et  d'un  affaiblissement  général. 
(  Précis  des  Eaux  minérales ,  par  M .  Aliberl ,  1826.) 

A  4  1.  N.  E.  de  Montbrison  est  Bonnet,  peuplé  de  2,500  h. ,  et 
lenommé  par  ses  ciseaux. 


DE  PARIS  A  BOURBON -L'ARCHAMBÂULT, 

81  1.  ^,  40  p.  f 

De  Paris  à  Moulins,  72  1.  '/a.  Foyez  page  190.  Souvigny,  3  I. 
Bourbon-l'Archambault  (a) ,  6  1. 

(a)  BoLRBOjf-l'ARcnAMBAiJLT  (AlUcr) ,  ville  ancienne  ,  assiégée  et 
prise  par  Pèpin-le-Bref  en  759.  Curiosité  :  trois  tours  encore  en- 
fltTCS  du  château  de  Bourbon.  Pop.  2,800  h. 

Ses  eaux  attirent  chaque  année  un  grand  nombre  de  malades , 
aux  mois  de  juin,  juillet  et  août.  Il  y  a  trois  sources  :  1"  la  Fon- 
ta'me  de  Jonas ;  2**  la  Fontaine  de  Saint- P ardoux ,  l'une  et  l'autre 
froides  ;  3"  la  source  d'eau  chaude ,  sous  le  nom  àe,Bourbon-fAr- 
chambault. 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  thermales  chaudes  sont  effi- 
caces contre  les  paralysies ,  les  rhumatismes  chroniques  et  les  ma- 
ladies des  os. 

Fin  DP.  LA  nÉGION  DU  cbutre. 
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HÉGION  DE  L'EST. 


DE  PARIS  A  TROYES,  39  1. ,  19  p.  ^. 

De  Paris  aux  Granges,   31   1.  Foyet  page  77.  Les  Grex  , 
3  I.  •/,.  Troyes  (tf) ,  4  1.  '/,. 

(a)  Trotes  (Aube).  Chef-lieu  de  département  «rec  préfecture , 
cvèchê,  bibUoth.  de  50,000  vol.,  théâtre,  etc.  Ony  comptait  60,000 
ùmcs  sous  Henri  1 Y  ;  elle  n^en  possède  pas  maintenant  plusde  30,000  • 
Attila,  qui  ravagea  toute  la  contrée,  épargna  Troyes.  Depiûs,  les 
Normands  la  pillèrent.  Le  pai*lement  de  Paris  y  fut  transféré  en 
17  87.  Les  raai.sons  sont  presque  toutes  en  bois ,  et  la  teinte  noiife 
quv  a  imprimée  la  main  du  temps  donne  un  aspect  assez  triste  à 
la  ville  f  dont  les  rues  sont  mal  alignées.  Curîbsûes  :  de  belles  pro- 
menades, l'église  cathédrale  de  Saint-Pierre,  morceau  d'architec- 
ture ^olhique ,  remarquable  par  la  hauteur,  Tétendue  de  ses  voûtes 
et  la  Lardicftse  de  la  construction  de  la  nef  et  du  porlaiL  Cinq  ar- 
cades composent  la  nef  de  ce  grand  édifice  :  elles  forment ,  avec 
celles  des  croisillons  et  du  choeur,  un  ensemble  parfait.  La  galerie 
de  ia  nef  est  des  plus  riches  ;  les  magnifiques  vitraux  du  chaur  et 
de  la  nef  sont  bien  conservés.  La  grille  de  l'hôpital  «st  magnifique. 
Troyes  possède  de  belles  sculptures  de  Girardon ,  un  beau  crucifix 
en  bronze  dans  l'église  de  Saint-Remy,  un  magnifique  portrait  de 
Louis  XIV,  placé  à  rhôtel-de-ville ,  un  Père  Étemel  et  un  baptême 
de  Saint-Jeau ,  de  Mignard ,  placés  dans  une  église  ;  des  peintures 
historiques  sur  verre,  exécutées  par  Linait-Gontier  et  par  Baûn  , 
odi-aut  les  principaux  événemeiis  de  la  vie  de  Henri  IV.  La  boucb«- 
lie  a  cela  de  remarquable  que  les  mouches  ne  peuvent  y  pénétrer, 
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(jr)  SAorT-STHnMmmiriks-LâT  (Loire) ,^gr— '  lwm§^  ««M  fr- 
iirique  de  coions  el  fianioifet.  Pop.  d»ÛÛO  b» 

(y)  Takaa»  (Rli^iie),  une  dot  irHWIotnlHfaipoi 
partement ,  sitiiéo  sur  li|  TanlÉÊe*  Sm  fiJbnoM  ém 
sont  renommées  :  dleeoocapentt  dyM  Ipe  Wi^fee 
une  grande  fpMuHîlé  d'ôidivMiiie.  Teiwe  frit^im  fffis  dbM^BM 
ouTriers.  Il e  de  jofis  écKfieee  modegnee.  LmwÊùÊÊÊ^Êm  èm  Twe 
était  jadis  rcffroidù  Toyagenr  :  oo  ne  kàMiole  ffaii  ob  lu  tnni 
par  ime roole  inelmée 9  eoup^per  JirterteBM  départi  db  yiilM  t 
et  sur  le  bord  de  leqw^  rè^ee  une  euile  de  henni  tmpBeR*  ai 
nombre  de  plus  de  800.- Il  fiuii  tiummat  mmJÊitimMm  teUani 
de  cette  belle  roule.  UéêeiètAM,  Porte.  Pep •  9  k  10,000.  k. 

L'^r^fw/^eil  une  petite  irille  de  lp500  à  11,000  hA  ^ 
cbâteau  gotbioue  fui  tendbe  en  riÛMi. 

A  \  1.  sontlesminy  de  iWêrf^tf/. 

On  entre  à  Lyon  per  le  ftnboorf  de  TeSeet  on 


château  de  k  Ducbere»  derent  k  pjjiiBide  jkftAëlft 

toepead*! 


.t 


une  rue  étroite»  bordée  de  meisoni  de  pend 
et  l'.on  entre  dent  • .     j    .   n- 

{%)  Lton.  f^«g|Mpege  187.  ^ 


TOHHUllICàTlOKS. 

De  LjfCH  à  MciUhùcm  (  2  rostOft)* 
!*•  rocHei  par'Bellegardej  18 1.  rf^V*  h 


Le  Grand^Boîtson  3  >/, 

Braly  3  «/, 

Dueme  8 


BeOijgwda  % 

MonUmeen  (  ••>  ÎOft  )     d^ 


♦> 


De  Lycn  â  MmUèrùm^  • 
^•roule,  parFeors^Sl  1.,  10p.f^.; 


Le  Grand-Buiiion 

Bralj 

Dueme 

Fcnouilb 


'  *li  I  Pbnim  '11. 

S*^HllHiMm(«.'ii.il»J  .rc" 

•     I  •    *    .rî:-.    Jî  V  •  » 
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DE  PARIS  A  LYON , 

3*  route ,  par  Dijon  9  125  1.,  62  p.  f. 

Voyez  RÉGION  de  l'est,  p.  229. 


COMMUNICATIONS. 


De  Lyon  à  CUrmont,  44  1; ,  22  p. 


Le  Grand-Buisson 

2'/, 

Saint-Thurinr 

Braly 

3 '/a 

{d)  Noiratable 

Duerno 

3 

La  Bergère 

a)  Fenouilh 

3 

(e)  Thiers 

Saint-Barthélenij-de- 

(/)  Lezoux 

l'Fslra 

3 

Pont-sur- Allier 

b)   Feurs 

2 

{£)  Clermont 

e)  BoéD 

4 

\ 
a 

3'/, 


{a)  Sainte' Foy-t Argentière ,  ou  C j4rgerUière ,  près  de  Fenouilh, 
1  lin  château ,  roaintenaDt  petit  séminaire ,  dont  la  façade  est  assez 
ïelle. 

[b)  Feurs  (Loire),  petite  ville,  jadis  capitale  du  Haut-Forez. 
Curiosités  :  des  vestiges  de  monumeos  romains,  le  inAle  de  Pinéc, 
ian{;ercux  pour  les  bateaux.  Pop.  2,000  h. 

(r)  BoEN  (Loire) ,  petite  Tille  dominée  par  un  joli  château.  Pop. 
?,0()0h. 

Knv Irons  :  \c  château  de  Labatie,  ancien  séjour  du  seigneur 
i'L  iTc  ;  dans  la  chapelle  du  château  sont  divers  tableaux  en  relief 
ic  récole  italienne. 

[fi)  NoiuETAijLE  (Loire) ,  village  avec  un  ancien  couvent. 

De  Sair.t-Thurin  à  Boén,  vallon  romantique,  le  Ligrum  coule  à 
travers  les  vergers  et  les  prairies. 

[e)  Thiers  (  Puy-de-Dôme) ,  bâti  sur  la  pente  d'un  coteau  ,  ^vec 
v)us-préfecture,  collège,  tribunaux,  chambre  des  manufactures. 
Citrioiites  :  ses  belles  papeteries,  les  promenades.  Commerce  :  cou- 
tellerie, quincaillerie,  cuirs,  papiers,  etc.  Hôtel  de  la  Poste.  Pop. 
12,100  h. 

A  1  l.  de  Thiers  est  Saml-Remy,  pelite  ville  qui  commerce  on 
coutellerie  fine  cl  commune,  en  bois  de  saptna  exploités  sur  dea 

17* 
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montagnes  coutcKcs  de  neiges ,  et  débités  par  un  grand  nooilire  àe 
scieries  hydrauliques.  Pop.  3,500  h. 

{/)  Lezou\  (Puy-de-Dôme)  y  petite  ^nllc  ancienne.  Cmriotiies  :  U 
place,  plusieurs  promenades.  Pop.  3,400  k. 

(g)  Clermont.  Foi/ez  fiAgc  172. 


De  Lyon  â  Genève,  41  1. ,  20  p.  7. 


Mirebel 
{a)  Monlluel 
{b)  Meximieux 

Hublanne 
{(')    Ponl-d'Aio 
{ff)  Ccrdon 

Maillac 


3 

{r)  Nantua 

2'.! 

3 

(/)  Saint- Germain -de- 

3'/, 

Joux 

3 

3 

{g)  Bellegarde 

»'i» 

3 

Collonge 

• 

4 

3 

Saint-Génit 

4 

2'/.; 

(h)  Genève 

3 

(à)  MoNTLUEL  (Aio) ,  petite  ville  sur  la  Seraine.  Commerce  :  Uè , 
seigle ,  chanvre ,  avoine ,  légumes ,  manufacture  de  drap  pour  les 
troupes.  Pop.  3,700  h. 

(6)  Meximieux  (Ain) ,  gros  bourg  qui  a  un  petit  lénûnaire  et  une 
place  assez  jolie.  Pop.  1,700  h. 

(r)  PoNT-D^\.i?f ,  bourg;  sur  la  hauteur  est  un  ckàteau,  ancienne 
propriété  des  ducs  de  Savoie.  HàUide  la  Poste.  Pop.  1,300  b. 

{(i)  Çeivdon  (Ain),  village,  avec  itlatura  de  coton.  Pop.  1 ,500  h. 

/)  Na>ti-a  (Ain) ,  petite  ville  sur  le  lac  de  ce  nom,  entre  dcu\ 
montagnes ,  et  qui  de  loin  présente  un  beau  coup-d'œii.  Elle  a  une 
sous-préfecture,  destribuuaux,  un  collège  royal.  Curiosité  :  vueda 
lac ,  des  montagnes  environnantes.  Commerce  :  aouliera,  fabnifuef 
de  tapisseries,  couvertures  de  laine,  nankins,  moundioes,  four- 
rures, pelleteries.  On  y  mange  d'excellentes  truites,  de  belles  écre- 
visscs.  //(î/r/ d'Angleterre.  Pop.  3,500  h. 

Lu  route  de  Nantua  jusqu'à  Saini'GcrmaénHie^oujf  mcrile  Vé- 
juthètc  tic  romantique  que  lui  donne  M.  Vaysse  de  Villiers.  A  cha- 
que pas  on  ivncontre  des  gorges  affreuses,  des  rocs  plus  aflreux 
encore ,  des  cascadeh,  des  torrcus  impétueux,  des  ■oalagncs  clr- 
>ées.  Il  faudrait  faire  ce  voyage  à  pied  pour  ailBirer  une  nature 
bouleversée  ,  mais  dont  les  belles  horreurs  plaiienl  à  Pimagi- 
natioii. 

{/]  SAiMT-GEnMAi:(-r)E<Joux  (Am),  petit  bourg.  On  pèche  dan* 
le  lac  de  bonnes  truites.  C'est  ce  poisson  que  le  voyageur  deman- 


DE  LYON  ▲  GSNàyE.  199 

dera  oinlinairement  aux  auberges  où  il  descendra  :  oo  les  appi'cte 
assez  bien  ;  les  écrerisses  sont  auasi  exceUentes.  ,^ 

)  Bbllegards  (Ain) ,  limite  entre  la  France  et  la  Suisse.  Curio- 
s  la  perte  du  Rhône ,  prés  de  là. 

{h)  Gbicète.  Le  Rhône,  dont  les  eaux  sont  trèfl4impide§.»  divise 
cette  ville  en  deux  parties  inégales,  et  forme  une  île  intermédiaire. 
CuriosiU's  :  1<>  la  cathédrale,  ornée  d^un  beau  péristile  construit 
sur  le  modèle  de  celui  de  la  rotonde  de  Rome  ;  2*^  Thôpital  /  vaste 
édifice  bâti  au  commencement  du  siècle  dernier  :  on  trouve  dans 
son  enceinte  une  chapelle  destinée  à  la  célébration  du  culte  an- 
glican ;  S*'  Tacadémie,  fondée  par  Calvin,  et  divisée  en  facultés  de 
droit,  de  théologie,  de  science  et  de  lettres  :  on  y  compte  maintenant 
39  profiessem^  salariés  ou  honoraires  ;  4°  la  bibliothèque  publique, 
de  50,000  vol. ,  et  beaucoup  de  manuscrits  précieux ,  entre  autres 
les  Sermons  et  Lettres  des  deux  réformateurs  Calvin  et  Bèze ,  les 
Homélies  de  saint  Augustin,  écrites  au  6"  siècle  sur  du  papyrus, 
et  les  Talflettes  de  Philippe-le-Bel ,  fragment  du  liYre  de  dépense 
de  ce  grand  monarque,  en  1314.  On  y  voit  aussi  les  portraits  de 
plusieiu*s  illustres  Genevois  ;  h°  le  musée  d'histoire  naturelle,  com- 
mencé en  1818  par  le  don  du  beau  cabinet  de  M.  Boissier,  par 
l'omilhologie  du  professeur  Necker,  etc.  Cet  clablissemenl  ren- 
ferme déjà  des  reprcscntans  de  presque  tous  les  genres  d'animaux  , 
la  plus  grande  partie  des  espèces  de  la  Suisse,  et  surtout  les 
collections  des  poissons  de  ses  lacs.  Une  salle  contient  une  suite 
de  pélriiicalions  des  deux  règnes  organisés ,  entre  autres  tous  les 
doubles  originaux  des  fossiles  végétaux  ;  une  autre  salle  est  desti- 
née à  la  minéralogie  :  la  salle  des  antiquités ,  médailles  et  produits 
industriels ,  possède  une  très-belle  momie  de  Thèbes  ;  G'^  le  jardin 
botanique  est  un  des  ]>lus  beaux  omemens  de  Genève  ;  il  sert  de 
promenade  publique  ;  1°  l'observatoire,  dirige  par  M.  Gautier,  as- 
tronome de  mérite,  rcnfei'mc  de  précieux  insti\unens  d'observa- 
tion ;  8"  Facadémic  de  dessin,  dont  les  salles  contiennent  plusieurs 
modèles  de  statues ,  bustes  cl  bas-reliefs  antiques ,  avec  quelque^ 
beaux  tableaux  des  peintres  genevois  Saint-Ours  et  de  la  Risse  ; 
9®  la  société  pour  l'avancement  des  arts,  divisée  en  classés  des 
beaux-arts,  des  arts,  de  rindusiric  et  de  l'agriculture;  10**  la  ma- 
chine hydraulique ,  qui  fournit  600  pintes  d'eau  par  minute  n  toutes 
les  fontaines  de  la  ville ,  et  s'élève  à  la  hauteur  de  1 10  pieds  ;  1 1<>  In 
maison  pénitentiaire. 

Cabine ts particuliers .  MM.  Jurinc  fils,  de  Luc,  Alph.  de  Saus- 
sure ,  Necker,  de  Candolle  ,  Colladon ,  Prévost,  Clievrier , 
Mayor,  etc.,  ont  d'intéressantes  collections  de  minéralogie,  de 
plantes,  de  pétrifications,  d'entomologie  et  d'anaiomie.  Lerfama- 
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leurs  de  tableaux ,  de  statues ,  de  médailles  el  de  lÎTrea  peuvent  ir 
faire  introduire  chez  MM.  Duval  de  Morillon,  Favre  Berirend, 
Scllon  ,  Troncbin  ,  le  général  Cbastcl ,  Ueolsch  père  ,  \ 
Moutonnât,  Andéoud  et  Coindct;  ce  dernier  possède  le 
original  de  V Emile, 

Libraires  :  Paschoud,  Cherbulicz,  Barbeiatct  Delanic.  Uéirb: 
la  Balance,  TEcu  de  Genève,  d' Angleterre ,  aux  Serherooa,  hnn 
de  Genève. 

Promenades  rnlerieures.  La  Treille^  jolie  terrasse  plantée  de 
inaronnicrH ,  et  située  au  midi  ;  Saint-Antoine  ,  aujourd'hui  place 
Maurice ,  d'où  Von  déroutre  une  vue  magnifique  Mir  le  roleau  de 
Cologny;  et  sur  le  lac  jusqu'à  Y  voire,  en  Savoie,  et  HoHe  et  Mer^ 
fueSf  dans  le  canton  de.  Faud;  on  y  distingue  musai  Iréfr-bien  le 
mont  Buet. 


De  Lycn  à  Saint-Etienne ,  13  1. ,  6  p.  7. 


De  Lyon  à  Brignais  3 

{à)  llivc-îJe-Gicr  5 


{h)   Saint-CbaDOMl  2'/, 

\c)   St.-Etienne  2 'f. 


(a)  RiTE-DB-GiER  (Loire) ,  petite  ville  située  sur  le  Gicr,  une  dc« 
plus  importantes  du  département  de  la  Loire.  Curiosifes  :  le  canal, 
les  mines  de  cbarbon  de  terre,  qu'on  embarque ,  et  qui  servent  à 
Lyon  et  dans  les  dcpartemcus  eiivironnans  à  chauflcr  les  usines, 
les  poêles,  etc.  ;  le  beau  bâtiment  de  la  maison  du  canal,  le  basinn 
qui  est  en  face,  quelques  cafés.  Commerce  :  cbarbons,  vcn-eries. 
Pop.  10,000  b. 

(6)  Saimt-Cbàmom)  (Loire),  petite  ville  sur  le  Gier.  Elle  est  ha- 
bitée par  une  excellente  société.  Curiosités  :V effile ^  une  place 
plantée  d'arbres,  des  maisons  élégantes.  Pop.  G,000  b. 

(r)  S\im-Etif.?(m:  (Loire),  ville  importante  sur  le  Furtm m  ri- 
vière dont  les  eaux ,  dit-on ,  sont  douées  d'une  eflicacitc  particu- 
lières pour  la  trempe  des  armes.  Il  y  a  30  ans  que  Saint- El ienne 
était  à  peine  peuplé  de  1 0,000  b.  ;  il  en  compte  aujourd'hui  40,000  : 
c'est  le  Birmhinfham  de  la  Fi*ance.  Il  possède  uue  soui-pré(ccture, 
une  école  des  mines,  une  manufacture  ro>ale  d'ornes,  une  inicitu- 
tion  des  sourds  et  muets,  un  cabinet  d'histoire  naUweUCff  une  bi- 
bUotbéque,  des  bains,  un  théâtre,  un  chemin  de  Cer  à  la  Loîrc. 
Curiosités  :  les  travaux  des  manufactures  d'armes,  la  soUe  de  «pcc- 
tarle  ,  une  belle  fontaine  ,  un  obélisque ,  la  grande  place  ,  oîi 
aboutit  la  rue  de  Iloaimc;  c!c  beaux  édifices  modcmesi  de  jolie ^ 
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pix)menadcs ,  des  cafés  élégaos  ;  dans  les  environs ,  des  forges ,  des 
manufactures  pai*ticulières ,  des  mines  de  charbon ,  et  les  travaux 
souterrains  de  ces  mines.  Commerce  :  fusils,  armes  blanches  ,  ru- 
bans renommés  qui  occupent  de  nombreuses  fabriques.  Hotels  .-  de 
la  Paix  »  de  TUnion ,  du  Midi.  Lt6,  Motte.  Pop.  40,000  h. 

Chambon,  petite  ville  de  3,000  h.,  à  3  1.  S.  O.  Se  Samt- 
Etienne,  fabrique  de  la  coutellerie,  et  a  des  eaux  excellentes  pour 
la  trempe  de  Tacier. 


De  Lyifn  à  Grenoble,  27  1.  7,  13  p.  f 

Foyet  Région  du  midi,  de  Paris  à  Grenoble. 


De  Lyon  à  Turin,  95  1.  7,  47  p.  7. 


Bron  3  '/a  I  Saint- Jean-de-Mauriennc    5 

Saint-Laurent-des-Mures  2 

La  Verpillière  3 

Bourgoiu  3 

La  Tour-du-Pin  4 

Le  Gaz  2 

Pont-de-Beauvoisin  2  '|, 

Les  Echelles  de  Savoie  4 

Saint-Thibaud-de-Coux    .   3 

Chambéry  3 

MoDlmélJan  4 

Maltaverne  3 

Aiguebelle  3 

La  Grande-Maison  4 

Voyez  la  description  de  ces  endroits  dans  le  Guide  du  Voyageur 
en  Italie ,  chez  l'éditeur. 


Saint-Michel 

4 

Modaue 

5 

Le  Vemay 
Lans-le-Bourg 
L'Hospice-du-Mouicenis 
Molaret 

4 
4 
6 
6 

Suze 

4 

Saint-George 
Sainl-Antonin 

3 

2 

Avigliano    * 

3 

Rivoli 

3 

Turin 

3'/, 
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Il  1.  7,  5  p.  |.  (  Fcyei  page  181  ). 
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DE  PITHIVIERS  ▲  TOORY. 


C0MMUIfICAT107(S. 


De  Meliin  à  Fcnlainetkau,  4  1. ,  3  p.  [Foyez  pt  191). 


De  Melun  à  Pcnlhierry,^  1.,  1  p.  j. 


DE  PARIS  A  FONTAINEBLEAU, 

14  1.  I,  7  p.  ;;^.  (  Foyei  page  190  ). 


COMMUNICATIONS. 


De  FontaineHeau  à  Orléans ,  22  1. ,  Il  p. 


La  Chapelle-la-Beine     4 
Malesherbes  3 

(a)  Pilhiviers  4'|a 


[a)  PiTiiiviBRs  (Loiret),  petite  ville,  avec  IrilNiDal  àt 
instance.  Commerce  :  pâtés  d'alouettes,  .<erge,  laiue,  safran  estimé. 
LiS.  Chcna.  yiuSerges  :  TEcu,  la  Ville-d^Orléuis.  Pop.  3,000  b. 


Chillcurs-aux-Boîft  3  *  f. 

Loury  2»/, 

I  Oiléàns  (v.  p.  148  )  4<|« 


De  FcnlaineHeau  à  Mcret  (a),  3  1. ,  1  p.  7. 

(a)  MoRET ,  petite  ville  murée ,  où  l^on  arrive  par  une  porte  go- 
tliiquc.  LoingQi  le  canal  se  réunissent  à  200  pas  au-dessous  de  la 
ville ,  un  quart  de  lieue  avant  de  se  rendre  dans  la  Seine  a  Smm/- 

Mamrrl. 


De  Pilhiviers  à  Toury ,  6  1. ,  3  p. 
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DE  PARIS  A  AUXERRE , 

41  1. 1,  20  p.  f  (  Foyet  page  181  ). 


COMMUNICATION. 


jy Auxerre  à  Avallon,  12  1.  -j-,  6  p.  -J^. 

il, 

Saint-Bris  ^  2  II  Lucy-le-Bois  4  «j, 

Vermanton  *'4  0  A^allon  (  v.  p.  Ifïl  )  2 


dePARISa  ACTUN, 

74  1. ,  37  p,  (  rcyez  page  181  ). 


COMMUNICATION. 

D'Âulun  à  Moulins,  25  l. ,  12  p.  {. 


Maison  de  Bourgogne  5 

Lusv  4 

(a)   Bourbon-Lancv  7 


Chevagnes  5 

Moulins  (v.  p.  195  )  4 


«• 


(a)  Bouhbon-Lanct  (Saône-cl-Loire) ,  petite  rille  renommée  par 
ses  eaux  minérales. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy,  provenant  sans  doute  de  la  même 
source,  sont  :  l**le  Lymbe ,  ainsi  nommé  à  cause  de  sa  grande 
halcur  ;  2*'  la  Fontaine  de  Saint-Le'gcr,  de  35  degrés,  thermomètre 
de  Réaumur;  3^  la  Fontaine  de  la  Reine,  de  24  degrés;  4**  des 
Entres,  du  nom  de  celui  qui  Ta  découverte  en  1 600,  de  48  degrés  ;  ^ 
5"  le  Bain  royal,  de  32  dej;;i'és. 

Les  eaux  de  Bourbon-Lancy  sont  recommandées  dbns  les  rhu- 
matismes opiniâtres. 


DE  PARIS  a  NEVERS, 

58  l.,  29  p.  (Ft?y«page  190). 
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DE  PARIS  k  MOUEINS, 
72  1.  i,  96  p.  f .  (  Feyet  f»gt  190  ). 


COHKDHICATIOII. 

De  McuUns  à  MonUufm,  17  L Jjtf  p.  |^  . 

SouTignjf  9    J  #Do7«l  3 

LeMoolfltrwiz-lfoîiiBi  4>/s^  (^  HooÉ-LigHi 
(tf)  Mont-Bfanuik 


(a)  Mout-Xaiavu  (Allier),  pethavOi.  ChrÉMti^ 
rona,  mipe  d«  houille.  Cwwngrcr  .*  frow^n, 
1,500  h. 

(è)  Mon T-Luçoir  (Allier) ,  sur  le  Cher,  mwm^ 
luge,  tribonel  de  première  ioftaiice.  Ckari$éÊiifm 
Commerce  :  gmins,  TÎn»,  blés,  ffhiîU;  ftbrifHi  èllkw« 
teUes,  rubtne.  iidieù  :  de  TÉcu,  de  rSonfo.  9a^  KWi  k. 


DE  PAJUS  A  CHAJLON  SDE^àlÔlfB , 
86 1. ,  43  p.  (  f>y«f  pag^l^. 


^ 


DE  PARIS  A  MAÇON, 

102 1.,  SI  p.  (ro^ysi). 


*^m 


DE  PARIS  A  MONTBRISOIf  ;  12S  |.»  61  >f 

De  Paris  iAoenne  R        WoîfM>Wi'   \  ,  '      \-9 

ViUemootois  8      H        fiota       ^f%'^'     4 

Saint-Just-en-CketAlei        4      H  («)  MoodMtfk;  ...  '        4 
Ls  Bergère  4      D  ^w' 


{a)  MoNTBsisoff  (Loire),  cheMieu  é$      ^  ^  ^ 
Saint -Eticonc  soit,  sous  tous  les  rtppotti,  mk  ijlb  dTwM  IMI 
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autre  importance ,  plus  riche ,  beaucoup  plus  peuplée ,  infiniment 
plus  commerçante.  Cette  ville  possède  une  préfecture ,  une  société 
(l'agriculture  et  de  commerce ,  une  bibliothèque ,  une  pépinière ,  un 
théâtre,  une  bergerie  royale,  un  collège,  des  tribunaux.  Curiosi- 
U's  :  la  balle  au  blé ,  le  dôme  de  Tcglise  Sainte-Marie ,  siège  de  la 
cour  d'assises,  ^ancienne  maison  du  collège,  la  préfecture  et  la 
caserne*  Moulbrison  a  joué  uu  rôle  important  dans  notice  révolu- 
tion ,  lors  du  siège  de  Lyon.  Commerce  :  toiles,  linons,  batistes, 
laines,  grains.  Uotels  :V}ijCU  de  France, le  Lion-d'Or.  Popula- 
tion, 5,500  h. 

11  y  a  trois  soflPces  d^eaux  minérales  aux  eaux  de  Montbrison  : 
1<*  La  source  Romaine  y  voisiiyi  des  vestiges  d'un  temple  de  Gérés  ; 
2o  celle  de  V Hôpital;  3*»  celle  de  la  Rivière, 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  de  la  source  de  l'Hôpital  sont 
très-utiles  dans  les  cas  d'engorgement  des  viscères  abdominaux  et 
dans  les  affections  scrofuleuses.  On  vanle  Teau  de  la  source  Ro- 
maine contre  la  leuchorrèe  constitulionnclle ,  l'aménorrhée  accom- 
pagnée d'un  état  de  langueur  cl  d'un  afTaiblissemcnt  général. 
(  Précis  des  Eaux  minérales,  par  M .  Alihcrt ,  1826.) 

A  4  1.  N.  E.  de  Monlbri&on  est  Bonnet,  peuplé  de  2,500  h. ,  et 
renommé  par  ses  ciseaux. 


DE  PARIS  A  BOURBON -L'\RCH\MBAULT, 

81  1.  ^,  40  p.  f 

De  Paris  à  Moulins,  72  1.  'ja.  Foyez  page  190.  Souvigny,  3  I. 
Bourbon-l'Archambaull  {a)  ,01. 

{a)  Bourbo?«-1'Arciiamb\i;lt  (Allier) ,  ville  ancienne  ,  assiégée  et 
prise  par  Pèpin-le-Bref  en  7  59.  Curiosité  :  trois  tours  encore  en- 
ilèrcs  du  chùtcau  de  Bourbon.  Pop.  2,800  h. 

Ses  eaux  attirent  chaque  année  un  grand  nombre  de  malades , 
aux  mois  de  juin,  juillet  et  août.  Il  y  a  trois  sources  :  1«»  la  Fon- 
taine de  Jonas;  2"  la  Fontaine  de  Saint- Par  doux ,  l'une  et  l'autre 
froides;  3  "  la  source  d'eau  chaude,  sous  le  nom  àe.Bourbon-C Ar- 
chambauU. 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  thermales  chaudes  sont  effi- 
caces contre  les  paralysies ,  les  rhumatismes  chroniques  et  les  ma- 
ladies des  os. 

Fin   DR -LA  RÉGIO!«   DU   CB2VTRE. 
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RÉGION  DE  L^EST. 


DE  PARIS  A  TROYES,  39  1. ,  19  p.  ^. 

De  ParU  aux  Granges»  31  I.  Fbyet  page  77.  Lea  Grez  , 

3  I.  '/a.  Troyes  (tf) ,  4  1.  •/,. 

(a)  Trotba  (Aube).  Chef-Ueu  de  département  arec  préfecture  , 
t'v  èchc ,  biblioth .  de  50 ,000  vol . ,  théâtre,  etc .  On  y  comptait  60 ,000 
à  mes  sous  Henri  IV  ;  elle  n'en  possède  pas  maintenant  plusde  30,000 . 
Auila,  qui  ravagea  toute  la  contrée,  épargna  Troyes.  Depuis,  les 
Normands  la  pillèrent.  Le  pai'lement  de  Paris  y  fut  transféré  en 
1  7  K  ?  .  Les  maisons  sont  presque  toutes  en  bois ,  et  la  temte  noire 
qu'y  a  imprimée  la  main  du  temps  donne  un  aspect  assez  triste  à 
la  ville ,  dont  les  ruas  sont  mal  alignées.  Curiosités  :  de  belles  pro* 
monades,  l'église  cathédrale  de  Saint-Pierre,  morceau  d'architec- 
ture gothique ,  remarquable  par  la  hauteur,  l'étendue  de  ses  voûtes 
et  la  bardicAse  de  la  construction  de  la  nef  et  du  porlaiL  Cinq  ar- 
cades composent  la  nef  de  ce  grand  édifice  :  elles  forment ,  avec 
relies  des  croisillons  et  du  choeur,  un  ensemble  parfait.  La  galerie 
de  la  nef  est  des  plus  riches  ;  les  magnifiques  vitraux  du  choeur  et 
de  la  iicfsont  bien  conservés.  La  grille  de  l'hôpital  est  BiagniBque. 
Troyes  possède  de  belles  sculptures  de  Girardon ,  un  beau  crucifix 
en  bronze  dans  l'église  de  Saint-Remy,  un  magnifique  portrait  de 
Louis  XIV,  placé  à  l'hôtel-de-ville ,  un  Père  Étemel  et  un  baptême 
de  Saint-Jeau ,  de  Mignard ,  placés  dans  une  église  ;  des  peintures 
historiques  sur  verre,  exécutées  par  Linait-Gontier  et  par  Bazin  , 
offi-aut  les  principaux  évéuemeus  de  la  vie  de  Henri  iV.  La  bouche- 
rie a  cela  de  remarquable  que  les  mouches  ne  peuvent  y  pénétrer, 
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mtrae  dam  le>  plui  fortas  dalevi.  CMMNerw  /  IvaaMaBs,  m*. 
leria,  elc.  HàUl  Att  TrMk-pMilt.^,  ^  da  '    ■^Étl  il 
Lier.  Sainton.  Pop.  30^i.;    it     ■  ' 


Dt  Troyej  à  BHamt,  9 1.  t,  4  p.  f. 


DE  4P1IJKS  A  msoK.  309 

[è)  MuiBT'«m-*SBiirE  (àttbe^'^pelite  vittedo  1  ^îdOliflb. ,  qin  com- 
UMPce  en  Tins. 

^e)  CBÀTiLLOif'«im»SviiiB  (Cète-d^Or) ,  ohef-Iieu  d^una  soué-pt^- 
feoture ,  avec  tribunaux  de  première  iostance  et  de  commerce,  col- 
lège ,  société  d'agriculture ,  bibliolikéque  de  5,000  toI.  Curiêtàes  : 
des  rues  propres  et  aérées ,  .Fbdpitel ,  le  haras,  l'étabUssemenl 
rural  de  If .  le  duc  de  Raguse,  la  source  de  >la  Douîs^  surtout 
les  promenades  aux  envifons,  les  for^  et  mines  de  îtT.C^am- 
tnerce  .«'laines,  fer,  Wis,  fabriques  de  papiers,  ^diaps  communs. 
Hôtels  :  la  Posté-aux^Cbevaux ,  le  Lion-d'Or.  Ptyp.  4,000  b. 

{d)  CBM«cBAinC'(CAteHi-Or.),  XM>mmune<du  canton  de  Slaw'gmy, 
arrondissement  de  Semur,  renonimée  pour  ses  esodHemes  codÈ- 
tures  d'épinettes. 

Entre  Chanceaax  et  SamiSetfne,  prés  du  ▼illa^e  de  Samt'G^r' 
mam^Ut- Feuille ,  dans  un  Talion  couvert  de  bois,  est  ki'SCHiree  de 
la  Seine ,  qui  débouche  de  dessous  un  banc  de  pieirrè . 

(e)  Saimt-Setiik  (C6te*d^Or),  chef-lieu  de  canton,  arrondisse- 
ment de  Dijoit,  ainsi  nommé  de  l'abbaye  de  bénédictins  qui^  fut 
fondée  par  Seyoe,  tils  du  comte  de  Mémont,  en  535.  Popula- 
tion 1 ,000  h. 

(/*)  Le  VAL-D«-Suroîf  (Côlc-d'Or),  TÎllage  dans  un  site  roman- 
tique arrose  par  le  Suzon,  qui  abonde  en  truites  excellentes. 

A  '|,  l.  à  di'oitc  du  VaUde-8uzon ,  on  peut  visiter  deux  grottes 
curieiisos  parleurs  stalactites. 

[g)  Dijoif ,  ancienne  Tille  de  France ,  cbef-lieu  du  département 
de  la  Cote-dOr,  siège  de  préfeclui-e,  d'évécbé,  de  cour  royale, 
uvec  université,  collège  royal,  école  spéciale  des  beaux- art  s,  etr. 
La  TÎIle  est  de  forme  ovale  et  baignée  par  la  rivière  ^Ouche,  qui 
passe  au  midi,  et  le  torrent  de  Suzon,  qui  la  traverse  du  N.  au  S. 
On  y  entre  par  cinq  portes.  Elle  l'enfermait ,  en  1822,  2,163  mai- 
sons et  300  dans  les  faubourgs;  sa  population  montait  alors  à 
?î,000  habilans.  Curiosités  :  Téglise  cathédrale  Saint- Bénigne  , 
une  des  plus  belles  de  France  par  son  étendue ,  sa  légèreté  et  son 
txhausseinent  ;  elle  a  21 3  pieds  de  long. ,  87  de  larg.  dans  les  deux 
nefs,  84  d'élévation.  La  flèche  qui  s'élance  du  comble  de  rédificc 
t'st  un  des  ouvrages  les  plus  hardis  qu'aicut  tentés  Tindustrie  de 
l'homme  sur  un  diamèlre  très  resserré;  elle  porte  le  coq,  qui  la 
termine  à  300  pieds  de  hauteur,  élévation  presque  double  de3  tours 
de  Noire-Dame  de  Paris;  Téglise  Notre-Dame,  d'un  gothique  ex- 
quis, dont  le  portail  surtout  est  d'une  légèreté  extraordinaire; 
dans  le  rond-point  de  cette  église  admirable  est  le  groupe  de  l'As- 
somption en  pierre  de  Tonnerre,  par  Dubois,  morceau  très  esiimc  ; 
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DE  PARIS  A  DIJON, 

2«  route ,  par  Joigny  et  TonneiTe,  76  1.  7,  38  p.  -J. 


De  Paris  k  Joigny 

(v.  p.  181)  35 

De  Joigny  à  ElsDoa  4 

{a)  Saml-Fioreniin  3 

Flogny  3  »/, 

(6)  Tonnerre  3 

(c)  Ancy-le-Franc  4 


(d)  Aizy-sur-Armançon       3 '/a 
{e)  Montbard  3 

VillcneuTe-le»-C<MiTers  5 
(/)  Chanceaux  3 

De  Chanceaux  à  Dijon 
(voy.  pag.  208)       9»/, 


(a)  Sàimt-Florbi«tin  (  Yonne  ) ,  jolie  ville  au  confluent  de  l'^r- 
mance  el  de  Vj^rmançon,-^ Curiosités  :  V église  f  les  vitraux,  Tea- 
calicr  double  dans  un  pilier,  sans  que  les  rampes  aient  entre  elles 
de  conimunicalion ,  les  tuyaux  de  bronze  et  les  gueules  de  dragon 
qui  vomi&seut  de  Teau,  la  perspcclive  de  la  promenade  du  Prieuré. 
Commerce  :  blé,  chanvre  ,  bois,  cbarbon.  Pop.  2,500  h. 

[b)  To>NERRr.  (Yonne),  ancienne  ville,  saccagée  en  1359  par 
les  Anglais ,  et  par  le  duc  de  Bourgogne  en  1411.  Elle  est  située 
sur  V y/miançon  ,  et  possède  une  sous-préfcclure  ,  un  collège,  une 
société  d'agriculture.  Cun'osUe's  :  le  clocher,  en  forme  de  tour 
gothique,  de  l'église  Saint-Pierre,  la  perspective  du  haut  de  la 
terrasse  de  cet  édifice,  la  source  Fosse- Yorme  dans  le  faubourg 
Bourbcreau,  l'ermitage  de  Saint' Loup,  l'abbaye  de  Saint-Michel, 
l'hôpital ,  le  gnomon  construit  en  1786  dans  cet  hôpital,  mais  en 
partie  ruiné  pendant  In  révolution  ,  la  promenade  du  Pâtisr;  dans 
l'église  de  Thôpital ,  le  tombeau  de  3Iarguerite  de  Bourgogne, 
reine  de  Sicile.  Commerce  :  Vins  excellens  de  son  territoire,  tap- 
ncries  ,  chapelleries,  poteries,  forges.  Hôtels  :  la  Ville-de-Lyon, 
la  Poste,  le  Lion-d*Or.  Libr.  :  liaison  et  Berger.  Pop.  5,000  h. 

A  5  I.  S.  de  Tonnerre,  Noyer ^  petite  ville  dans  un  vallon  en- 
touré de  montagnes ,  couvert  de  vigne?  ;  a  des  fabriques  de  coton  , 
bonneterie,  tannerie,  et  commerce  en  vins,  grains  et  laine.  Po- 
{nilation  2,000  h.  * 

(ç)  A?îcy-le-Franc  (Yonnej,  sur  TArmançon.  Curiosités  :  le 
château,  le  parc,  les  forges  et  fourneaux,  où  Ton  emploie  un 
minerai  récemment  découvert.  Ce  bourg  a  une  manufacture  d« 
faïence.  Ilote t  de  la  Poste.  Pop.  1,500  h. 

[(t)  Aizt-sur-Armançow  (Yonne) ,  village  qui  a  de  belles  forges. 


DE  DIJON  A  COMMEECY. 


[e)  MoNTBARD  (G)le-d'Or),  pelite  ville  »ur  U  BroBDe.  CWw- 
sitr's  :  les  jardins,  la  Tour-de-^amt- Louis ,  le  cabiuet  d'étude  de 
Budbn ,  la  maison  de  Daubenton ,  dont  Montbard  est  U  patrie  ; 
dans  les  environs,  mmet  de  fer.  Commette i  bois.  H6i)tl énVosà' 
(lu- Jour,  près  des  jardins  de  Bufîon.  Pop.  2,600  h. 

«y)  CBÀifCEàux.  Voyet  page  209. 


DE  PARIS  A  DIJON , 
3*  route,  par  \uxerre  et  Avallon,  79  1.,  39  p.  7. 

De  Paris  à  KouTray,  59  1.  'fi.  Voyez  route  de  l'aria  à  Ljoo, 

pa^e  181. 


La  Maison-Neuve  4 

(<i)  Vilteaux  4 

La  Chaleur  3  '|j 


Pont-de-Panjr 
Dijon  (  V.  p.  S09  \ 


a 

& 


\ii)  ViTTBAOX  (Côte-d'Or),  jolie  ville  arrosée  par  la  firei 
Curiosités  :  le  site  romantique  de  la  ville,  les  proncnadea.  Com- 
merce :  pi*uoeaux  estimés,  laine,  chauvre,  iiL  Pop.  2,000  h. 


a 


•h) 


COMMUNICATIONS. 

/ 

De  Dijcii  à  Ccmmcrcy ,  46  l. ,  23  p. 

Il 


Norpcs-lc-Ponl 
Thil-le-Chàtel 
Praullioy 

3. 
4  . 

5 

Longeau 
I^ngres 
Monli'^nT 
('lefmont 

3 
3 

3  :i 

Saint-T 
(r)  NeufchâliMu 
(</)  DomivmT 
{e)  Vaucouleurs 

U)  v«id 

(^)  Coamtercy 


3 

4 
3 


vVi.  Tmil-le-Chatei.  (Côlo-ii'Or),  bourg  doBt  le  terrtloire  et 
fertile.  Commerce  :  vins  cxocllcns;  aux  cnvinMt«  Biaet  lie  lipr. 

(6)   La!«(;hes.  foyeiftw^c  231. 

On  tniTerMi  Daioilie  ,  où  l'on  va  visiter  Ut  perte  4e  U  Jinur; 
les  taux  s'eiîî;orj;cnl  à  Hn;soil!e,  el  vont  sourdre  à  AuntfDurl.  C'ckl 
un  sp<>ctacle  que  le  voyasreur  curieux  doit  voir* 
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(c)  Neupchatbad.  f^oyrz  page  239. 

(</)  DoMAEMY.  Voyei  page  239. 

{e)  Valcoolkur».  F^oyez  page  79. 

(/)  YoiD  (Meuse)  y  bourg  sur  le  ruisseau  de  ce  nom.  Commerce  : 
bestiaux,  fromages,  écrevisses.  Pop.  1,400  h. 

(^)  CoMMEBCY  (Meuse),  ville  triste  et  sans  mouvemeut,  avec 
sous-préfeclui-c  et  collège.  Curiosité':  le  château  réparé  par  Sta- 
nislas ,  et  qui  sert  de  caserne  à  la  cavalerie.  Commerce  :  couverts 
en  fer,  fabriques  de  coton.  Jluberge  :  la  Providence.  Pop.  3,500  b. 


De  Dijon  à  Vescul,  27  1. ,  13  p.  \, 


(à)  Mirebeau  6 

(b)  Gray  6 

Lavoncourt  6 


Combeau-Foutaine  3 

[c)  Port-sur-Saône         •         3 
{d)  Yesoul  3 


{a)  MiRCDEAu  (Côte-d'Or) ,  petite  ville  sur  la  Bèze.  Commerce  : 
blé  ,  fer;  fabrique  des  serges  et  droguets.  Pop.  1,400  b.. 
{6)  Gray.  Voyez  page  221. 
(r)  PoRT-RUR -Saône.  Voyez  page  231 . 
\d)  Vescul.  Voyez  page  231. 


De  Mcnlbard  à  Châtillcn-sur-Seine ,  7  1. ,  3  p.  7. 

Coulroier,  4  1.  Châiillon,  3  1. 


De  Mcnthard  à  Saulieu,  10  1. ,  5  p. 
Seinur  [a],  4  1.  La  Maison-Neuve  ,  3  1.  Saulieu,  3  1.   V.  p.  183. 

[a)  Semir  (Côtc-cI'Or) ,  sur  Wirmançon,  avec  sous-préfeclure, 
rollcge,  sociôlc  d'agriculture,  (ril)unal,  ihéàlre.  L'Armîinçon  la 
divise  eu  Irois  parties,  le  lîourj,',  le  Donjon  et  le  Château.  Curio- 
sités :  l'éj;lisc  du  liourg ,  la  chaire,  un  ohélisque  en  pyramide, 
d'une  seule  pierre ,  le  ponl  d'une  seule  arche ,  de  1  2  pieds  d'ouver- 
ture ,  la  cloche  Barbe ,  Thôpital ,  la  statue  colossale  de  Jason,  dans 
le  jardin  de  M.  Jol  y ,  lahihiiothèque  de  1  1,000  vol.  ,  les  jolies 
cascades  de  l'Arniancon  ,  la  situation  de  Seniur  sur  un  roc  grani- 


204  DV  PàMMM  ▲  MOttTMUIOir. 

OB  PARIS  à.  MOUUNS, 

72  1.  ^,  96  p.  7- (  ^«y»  pi««  iM>  ). 

GOHVUHICATIOV. 

Dt  Mculms  à  MmUlufem,  17  LÀ|p  p*  |r 

Souvigiiy«  S    J  #I>0|<8t  I 

LeMoDietHnDL-MoîiiM  4>/,4  (I)  Hoat-Lagn  4 

{a)  Mont-Manwk  3      | 

(<i)  MoifT-BlAmAVLT(Allâ0r)y  petiltviHi* 
rons,  mine  de  houille.  Ccmmerce  :  firom^» 
]  ,500  h. 

(h)  MoirT-Laçov  (Allier) ,  sur  le  Cher» 


Icge,  tribunel  de  première  initaiice.  CknMV «kiMBaudee 


Commerce  :  greint,  "naff  Mès^t  fruits; 

teUes,  rubeus.  Hâteù  t  de  TÉcu,  de  rEiira|pe.>i^  %jM  li. 

DE  PARIS  A  CHAJLON  SUEAàdlfE , 

86  1. ,  43  p.  ( Fcyez pageHt^. 

'     DE  PARIS  A  BIAOCHf , 
1021.,51p.  (Foycs'lSÎ). 

DE  PARIS  A  MONTBRISON,  12t  1.»  <> >  i- 

I>e  Paris  iAoene  R        HpMMjih ,  '■     '         Z 

ViUemootois  3      H        Bota         ^'C  *    '^   4 

Ssint-Just-eD-Ckevelel        4      II  f«^  Mf^W^^  ■  4 

La  Bergère  4      U 


(a)  MoHTBSttoir  (  Loire  )»  chef-lieu  é$  4ipiVitfpMlt  * 
Saint -Eticooe  soit,  sous  tout  les  rufporti«  «ris  tflbdTi 
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autre  importance ,  pliis  riche ,  beaucoup  plus  peuplée ,  infiniment 
plus  commerçante.  Celle  ville  possède  une  préfecture ,  une  société 
d'agriculture  et  de  commerce ,  une  bibliothèque ,  une  pépinière ,  un 
théâtre,  une  bergerie  royale,  un  collège,  des  tribunaux.  Cvriôsi- 
Us  :  la  balle  au  blé ,  le  dôme  de  l'église  Sainte-Marie ,  siège  de  la 
cour  d'assises ,  l'ancienne  maison  du  collège,  la  pi*éfeclure  et  la 
caserne.  Moutbrison  a  joué  uu  rôle  important  dans  notre  révolu- 
tion ,  lors  du  siège  de  Lyon.  Commerce  :  toiles ,  linons,  batistes , 
laines,  grains.  HàUls  :Vijcu  de  France, le  Lion-d'Or.  Popula- 
tion, 5,500  b. 

11  y  a  trois  soJrees  d'eaux  minérales  aux  eaux  de  Montbrison  : 
\°  La  source  Romaine ^  iroisii|^  des  vestiges  d*un  temple  de  Gérés; 
2*>  celle  de  V Hôpital;  3°  celle  de  la  Rivière, 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  de  la  souiM;e  de  l'Hôpital  sont 
très-utiles  dans  les  cas  d*engorgeroent  des  viscères  abdominaux  et 
dans  les  affections  sci*ofuleuses.  On  vante  l'eau  de  la  source  Ro- 
maine contre  la  leucborrèe  constitutionnelle,  l'aménorrhée  accom- 
pagnée d'un  état  de  langueur  et  d'un  affaiblissement  général. 
(  Précis  des  Eaux  minérales,  par  M.  Alibert,  1826.) 

A  4  l.  N.  E.  de  Montbrison  est  Bonnet,  peuplé  de  2,500  h. ,  et 
renommé  par  ses  ciseaux. 


DE  PARIS  \  BOURBON-L'ÂRCHAMBALILT, 

811.  i,  40  p.  f 

De  Paris  à  Moulins,  72  1.  'ja.  Foycz  page  190.  Souvigny,  3  I. 
Bourbon-rArcharabaull  (a) ,  6  1. 

[à)  Bourboîc-I'Arciiambault  (Allier),  ville  ancienne,  assiégée  et 
prise  par  Pépin-le-Bref  en  759.  Curiosité  :  trois  tours  encore  en- 
lières  du  château  de  Bourbon.  Pop.  2,800  h. 

Ses  eaux  attirent  chaque  année  un  grand  nombre  de  malades , 
aux  mois  de  juin,  juillet  et  août.  Il  y  a  trois  sources  :  1"  la  Fof^ 
lame  de  Jonas  ;  2**  la  Fontaine  de  Saint- P ardoiuc ,  l'une  et  l'autre 
froides  ;  3'*  la  source  d'eau  cliaude,  sous  le  nom  à^,BourhoH-C Ar- 
chambault. 

Propriétés  médicinales.  Les  eaux  thermales  chaudes  sont  effi- 
caces contre  les  paralysies ,  les  rhuraalismes  chroniques  et  les  ma- 
ladies des  os. 

FI?r  DR -LA  RÉGION  OU   CBIITRE. 
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RÉGION  DE  L'EST. 


DE  PARIS  A  TROYES,  39  1. ,  19  p.  ^. 

De  Paris  aux  Granges,  31  1.  ^oy^  page  77.  Les  Grez  , 
3  1.  '],.  Troyes  (tf),  4  l.  '/,. 

(a)  T&OTEs  (Aube).  Cbef-Ueu  de  «lépartemept  arec  préfecture , 
êvèchê,bibliotli.  de  50,000  Tol.,tbéàtre,etc.  Ony  comptait  60,000 
àmcs  sous  Henri  IV;  elle  n'en  possède  pas  maintenant  plus  de  30,000. 
Attila,  qui  ravagea  toute  la  contrée,  épargna  Troyes.  Depuis,  les 
Normands  la  pillèrent.  Le  pai'lement  de  Paris  y  fut  transféré  en 
I  7  K7 .  Les  maisons  sont  presque  toutes  en  bob,  et  la  teinte  noire 
({u'v  a  imprimée  la  main  du  temps  donne  un  aspect  assez  triste  à 
la  ville  f  dont  les  rues  sont  mal  alignées.  Curiosités  :  de  belles  pro- 
menades, l'église  calbédrale  de  Saint-Pierre,  morceau  d'arcbitec- 
ture  gothique ,  remarquable  par  la  hauteur,  Téteudue  de  ses  voûtes 
et  la  bardicftse  de  la  construction  de  la  nef  et  du  porlailé  Cinq  ar- 
c'ades  composent  la  nef  de  ce  grand  édifice  :  elles  forment ,  avec 
celles  des  croisillons  et  du  oboeur,  un  ensemble  parfait.  La  galerie 
de  la  nef  est  des  plus  riches  ;  les  magnifiques  vitraux  du  chœur  et 
de  la  nefsont  bien  conservés.  La  grille  de  l'hôpital  «si  magnifique. 
Troyes  possède  de  belles  sculptures  de  Girardon ,  un  beau  crucifix 
en  bron/e  dans  l'église  de  Saint-Bemj,  un  magnifique  portrait  de 
Louis  XIV,  placé  à  rbôtel-de-ville ,  un  Père  Etemel  et  un  baptême 
de  Saint-Jeau,  de  Mignard,  placés  dans  une  église;  des  peintures 
historiques  sur  verre,  exécutées  par  Linait-Gontier  et  par  Bazin  , 
ofli-aut  les  principaux  èvéuemeiis  de  la  vie  de  Henri  IV.  La  boucbs- 
1  ie  a  cela  de  remarquable  que  les  mouches  ne  peuvent  y  pénétrer, 


DE  PAUt  A  DUO*. 


mtxoB  d«pi  loplui  forte»  ebtlwt.  C^— igwn  bai— IT^,  M». 
leriei,  etc.  HébJ  dea  Tnii»4«1^8ma,  pt4*  de  la  frtiïàili 

Zijr.  Sainton.  Pop.  SO^MOl..       f  '     -  ' 
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{è)  MuMT'«va-Ssim'(A.iibé),-^elHe  irilled«  1  rtliOliÉb. ,  qui  Oom- 
UMHrcc  en  Tins. 

'^r)  CHATiLLOff-smi-SsiirB  (Côte-d'Or),  chef-lieu  d^une  aoue-pré- 
feoture ,  avec  tribunaux  de  preroièrt  iostanee  et  de  commeroe,  col- 
lège ,  société  d'agrteullure  y  bibliodiéque  de  &,(M)0<vol.  CurwsUe't  : 
des  rues  propret  et  aérées,  rbdpitaly  ]e  haras,  rétabUsMuenl 
rural  de  M.  le  duc  'de  Raguse,  k  aouroe  de  >la  D<mis^  surtout 
les  promeoadea  aux  environs,  les -forges  et  minea  de  îtr,  ^Com- 
merce .*> laines,  4er,  hois,  iabriquea  de  papiers,  drapa  communs. 
Hôtels  :  la  Posté-aux-Cbevaux ,  4e  Lion-d'Or.  Pop.  4,000  h. 

{(d)  GHA«!caAif«'(C^te<^-Or.),  ■conunuoedu caiitoa de ^iScmc^^wy^ 
arrondissement  de  Semur,  TenotUBée  pour  ses  excaUemes  eonfi- 
tures  d'épineltes. 

Entre  Chanoeaux  et  SamtSeifne,  prés  du  ▼iUage  de  SaôU-Gor- 
mam^la^ Feuille ,  dans  un  Talion  couvert  de  bois,  est  luisource  de 
la  i&^«  qui  débouche  de  dessous  un  banc  de  pierre. 

{e)  Saint-Sethb  (C6te<I^Or),  chef-lieu  de  canton,  anrondisse- 
raent  de  Dijon,  ainsi  nommé  de  l'abbaye  de  bénédictins  qui<^  fut 
fondée  par  Seyne,  iils  du  comte  de  Mémont,  en  525.  Popula- 
tion 1 ,000  h. 

(/)  Le  Val-du-Suzon  (Côle-d*Or),  village  dans  un  site  roman- 
tique arro&c  par  le  Suzoa,  qui  abonde  en  truites  excellentes. 

A  ^\-x  1.  à  di'oite  du  Val-dc-8uzon ,  on  peut  visiter  deux  grottes 
curieuses  par  leurs  stalactites. 

[g)  Dijopr,  ancienne  ville  de  France,  cbef-Ueu  du  département 
de  la  Cote^Or,  siège  de  préfecture ,  d'évéebé ,  de  cour  royale , 
avec  université,  collège  royal,  école  spéciale  des  beaux^arts,  eti*. 
La  ▼ille  est  de  forme  ovale  et  baignée  par  la  rivière  ^Owihe,  i^\ 
pusse  au  midi,  et  le  torrent  de  Suion,  qui  la  ti*aver8e  du  N.  au  S. 
On  y  entre  par  cinq  portes.  Elle  i*eDf crmait ,  en  1822,  2, 163  mai- 
sons et  300  dans  les  faubourgs;  sa  population  montait  alors  à 
*? 2,000  habilans.  Curiosités  :  l'église  cathédrale  Saint- Bénigne  , 
une  des  plus  belles  de  France  par  son  étendue ,  sa  légèreté  et  son 
exhaussement  ;  elle  a  21  3  pieds  de  long. ,  87  de  larg.  dans  les  deux 
nefs,  84  d'élévation.  La  flèche  qui  s'élance  du  comble  de  Tédificc 
est  un  des  ouvrages  les  plus  hardis  qu'uieut  tentés  Tindustrie  de 
l'homme  sur  un  diamètre  très  resserré;  elle  porte  le  coq,  qui  la 
termine  à  300  pieds  de  hauteur,  élévation  presque  double  de3  tours 
de  Noire-Dame  de  Paris;  règlise  Notre-Dame,  d'un  gothique  ex- 
(juis,  dont  le  portail  surtout  est  d'une  légèreté  extraordinaire  ; 
dans  le  rond-point  de  cette  église  admirable  est  le  groiq)e  de  T As- 
somption en  pierre  de  Tonnerre,  par  Dubois,  morceau  très  estimé  ; 
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2  ro  ■«'  nnS  as^um. 

l'églûe  SakH-Hiobel ,  daM  k  portHl  tlMilaPiM^Mlini  faapW 
de  Hugues  Sunbm  :  au  Jcwui  <le  la  pmk  porta,  te  idMwJ* 
uperbe  l«*-f«linf  Ai  taèûf  awJbifBle,<tipr*iiiÉt I» JtgMiai 

dercùer;  VhApiua  gMnl.  i»  d«  |d»  hMB IllÏÏgffi 

charilc  que  l'on  paiw 
remarquable  par  k 
4S  pieds  de  dÎBBWlM  i 
palais  des  Éuu,  malt 
iertie.  Dijoo  poia^j 
eoDtredil ,  Hom-Hbm 
ae  fut  T«n&w  ane  li 
M.  dekHaKfcevk 
trée  de  Suxno,  dwM  I 
uwtion  et  M*  wten 
de  la  porte 


jeMueui ,  mua  eb«n« 
jardin  de  l'Ar^ueboai 
cabinels  partïeidiers  • 

de  prifectuTB,  le  cah 
td>leau(  et. en  dewiui 
■nspecleur  de  l'Acadà 
billon,  Pirtn,  Rùea 
dii  Parc,  liiimiiiniaiii 
place  CharbeoncMe.' 
place  Notre-Danci  T 

Diftm,  parMadbt,! 


Dt  PAM»  A  DIIOH. 


DE  PjVRIS  a  DIJON, 

3*  route ,  par  Joigny  et  Toonerre ,  76  1.  7,  38  p.  ^. 

De  Pari*  il  Joignj  3'/, 

(f.  p.  181  )  3S  3 

De  Joign^  à  Eimon  4  & 

{a)  Saini-FloraBlm  3  S 

Flogny  3'| 

(é]  Tonnerre  3  .9>|. 

(e)  Ancy-IcFruic  * 

(d)  SAiNT-FLOBE^fTr.i  (  Ywuie  ) ,  jolie  fille  au  confluent  île  V^r- 
maace  et  de  l'^rmimron. — Carâiitrt  :  i'églUe  ,  les  vilnux,  Vtà- 
calier  double  dnos  un  |>iliei',  sans  que  les  rampes  aient  enlr«  elle* 
de  communication ,  les  tuyaux  de  brome  et  les  guculei  de  dragon 
qui  vomisseiil de  l'eau,  la  i>erspcc)i<c  de  U  promenade  du  Prieuré . 
Commerce  i  blù,  rliaiiTre  ,  bois,  eharbon.  Pop.  3,300  h. 

(4)  TosMiRUn  (  Yonne  ] ,  ancienne  -.aie ,  sacensée  en  I  350  par 
les  Anglais,  el  par  le  duc  de  Bourgogne  un  141 1 .  Elle  est  située 
sur  V  j/rman^on  ,  et  possède  une  sous-prcfeclure  ,  un  collège,  une 
■^ociélt;  d'agrifultui-e.  Curiaiiléi  :  le  clochtr,  en  Tonne  de  tout- 
gDlhic|uc  ,  de  l'église  Saint-PieiTC,  I.1  perspectire  du  ban t  de  la 
Ici't'asse  de  cet  éililice ,  la  source  Font-  Yornie  dans  le  faubourg 
Boiirtereau ,  l'ei-miln^  de  Saint- Loup,  l' abbaye  de  Sniiii-Hicbel, 
riii'ijillal ,  le  {;noiiion  construit  en  1  78G  dans  cetbàpllal,  mais  en 
pnrilc  ruiné  pendant  In  révolution  ,  Ta  promenade  du  Pâlis  ;  dans 
l'égliiic  de  rhô[>ilnl ,  le  tombeau  de  Slarguerîle  du  Bourgogne, 
leiiie  de  Sicile.  Commerce  ;  Vius  cicellens  de  sonlerriloire,  tap- 
ncrii;s  ,  chapelleries,  poteries  ,  forges.  HoUU  :  la  Ville-dG-Ljon , 
h  Poste  ,  le  Lion-J'Or.  Libr.  :  Maison  et  Berçcr.  Pop.  5,000  h. 

A  3  I.  S.  de  Tonncri-c,  Noyer,  petite  ville  dans  un  "allon  en- 
luuié  de  monlagiics ,  couievl  de  vigne»  ;  a  des  fabriques  de  coton  , 
bonneterie,  laiinerie,  et  comBierce  en  tins,  grdins  et  laine.  Po- 
inilation  -;,OUÛ  h. 

((]  Asci-le-Fbasc  (Yonne),  sur  l'Armançon.  Curiositei  ;  le 
cbitcau,  le  pire,  les  l'orgcs  et  Toumeaui,  où  l'on  emploie  un 
minerai  récemment  décDuverl.  Ce  bourg  a  une  manufaclui-e  d« 
rm.;i.ce./ro'Wdela  Poste.  Pop.  1 ,500  h. 

./)  Ai2T-su»-AaBtHçoN  (Yonne),  vUlago  qui  a  de  bcUe»  forgea . 
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DE  DIJON  A  COMMEECY. 


(f;  MoNTBARD  (Côle-d'Or) ,  pelilc  ville  sur  U  Breone.  Curm» 
sites  :  les  jardin»,  la  Tour-de-Saint- Louis ,  le  cabinet  d'étude  de 
Buflbn  y  la  maison  de  Daubenton ,  dont  Montbard  eut  la  patrie  ; 
dans  les  environs,  mines  de  fer.  Commerce  :  bois.  Héit i éaVoaâ.' 
(iu-Jour,  près  des  jardins  de  Buflon.  Pop.  3,800  h. 

(/)   CnkycEAVX.  f^oyez  page  209. 


DE  PARIS  A  DIJON , 
3*  route,  par  Auxerre  et  Avallon,  79  1.,  39  p.  \, 

De  Paris  à  Kouvray,  59  1.  '/i.  Foyet  route  de  Paris  à  Ljoo, 

pa<?e  181. 


La  Maison-Neuve  4 

[a)  Villeaux  A 

La  Clmlcur  3'|j 


Pont-de-Panj 
Dijon  (v.  p.  209 


3 

b 


^d)  Vittbâux  (Cote-d'Or),  jolie  ville  arrosée  par  la  firei 
Curiosités  :\e  site  romantique  de  la  ville,  les  pronenadea.  Com- 
merce :  pruneaux  estimes ,  laine ,  chauvre ,  iil.  Pop.  2,000  b. 


COMMUNICATION». 


De  Dijcn  d  Ccmmcrcy ,  46  1. ,  ^3  p. 


Saint -Thiébault 
(r)  Neufebâiflau 
(d)  DomraDiT 
(r)  Vaucoulêura 
{/)  Void 
{g)  (^GomiercT 


Norpcs-lc-Ponl 

3! 

a)  Thil-lc-Chà!el 

4  . 

Praullioj 

5 

Longcau 

3; 

■h)  Longreft 

3 

Monti;;iiy 

.^1 

CMcfniont 

3  :i 

I 

3 

4 


\n;  Tmil-le-Chatei.  (Côfi^l'Or  > ,  bourg  d(Ml  le  tarnloire  et 
fertile.  Commerce  :  \iiis  cxrcllcns  ;  aux  cnviroMy  miass  delipr. 

«6)   La?ii;heh.  /'oyet  pu^c  231. 

On  tniTersic  Daioiife ,  où  Ton  va  visiler  la  pttle  de  ia.Jfnur; 
les  eaux  s'eiîi^or-t  nt  à  Rtueoillc,  el  vont  sourdre  à  ffmÊtouri,  C'eU 
un  j(p<clacle  que  le  voyageur  euricux  doil  voir. 


E  MOHTBAHD  A  »&0L1EU. 


(i£i  Do: 
bestiaux , 

b)  co, 

sous-préfe 
n»]»s ,  et 
enfci'.fab 


De  Dijon  d  f^eseul,  27  l. ,  13  p.  4^. 


(a)  Mirebeau 
LiToncourt 


Il         Camb«au-Fautame 
(e)  Port-aur-SaÙDe         ■ 
I  (d)  Vewul 


(a)  HntDBEii.-  (Côte-d'Or),  petile  ville  sur  la  B^ie. 
blé  ,  (ev;  fubrique  des  serges  et  drof^eu.  Pap-  1,400  b.. 
(i)  Gl.lï./'oyeîpagcîîl. 
(c)  P(iBT-siB .S»ô^E.  roy«  page  Î3 1 . 
irf]  Ve»ol-i.  rojfd  page  2ÎI. 


Oc  .VciUbard  à  Châlil/mt-sur-SeÎTte ,  7  1. ,  3  p. 
Couliuicr,  4I.CIiàtillon,  3  1. 


De  Mentlardà  Stirtùeu,  10  I. ,  S  [i. 

^leiNui    a),  4  1.  [.»  Maison-Neuve,  :(l,  Saulleu,  3  1.   y.  p.  183. 

/i)  Smi-n  (Ciilc-d'Or),  MifWirmnnroii,  avec  saus- pré feclurc, 
l'olli'ge ,  sociûlé  J'ugrirullun.- ,  tritjuiial,  tliiiùlrc.  L'Armançon  la 
divise  en  rrois  pallies ,  lu  Kouri,' ,  \e  Donjcin  et  le  Château.  Caria- 
ulr'i  :  l'ùglise  iJu  Itourg ,  Ja  etiiiiiT,  uti  ohélisijuc  en  pjramide, 
•l'une  seule  pierre ,  le  pont  d'une  seule  aiclie ,  de  I  9  pieds  d'ouver- 
ture ,  la  rlnrhc  Barhc  ,  l'bùpilal ,  la  slaluc  colossale  de  Joson,  dans 
le  jardin  de  .M.  Jrtiv  ,  la'lnlitiolhcque  de  1 1 ,000  vol.,  les  jolies 


214  H  PAKU  A  cuiàirx. 

uil.  Auherge  de  k  CAu-d'Or.  Pop.  S.OOO  k. 
ExcDMion.  —  Le  moul  JitMait ,  tià  CJor  «■ 


DéSÊmmtàAmwn,  Ml.-^,4^y.jv 


Haiioa-NenTe 
Siiulieu,(<>.p.  18>] 


(a),  Sl.AnllMi.&l.reynpiCsJIU.' 


(<)EFoi«ui(CAla-d'O0>  bMVfdMlMtj 
■nnte*  ■oDt  fonÙet I  et  a&«nl  da*  poiou diin  ' 


Dt  PàRIS  A  GENÉVB<3  MM*»). 
!'■  route,  par  Dyon,  lM4^>6t-^p. 


De  Pari*  fc  Dgoo 

(r.p.»8) 
De  Dyna  i  Genlii 


DE  PARIS  A.  GEHÀIrC.  215 

çon#t  à  Dijon.  HoUts  .*  le  Gran^kCerf ,  I9  Soleil^TOr.  Popula- 
tion 5,300  h. 

(b)  DÔLB  (Jura) ,  sur  la  rivière  du  Dauis,  vtec  aiMis-pr^iec- 
tare,  tribunaux^  collège  tenu  par  let  jésuites,  socîélé  d^apical-. 
ture,  musée,  théâtre,  etc.  Cirûniits  :  le  caual  Monsieur  ou  du 
Rhin,  la  maison  de  reftige,  Hiôpilal  ^nëral,  appelé  la  Charité, 
construit  soos  Louis  XIY,  le  monument  élevé  sur  la  place  da 
marché ,  aux  Dàlois  qui  moururent  en  défendiint  la  Tiile  rers  la 
fin  du  1 5*  siècle,  le  collège ,  un  des  plus  castes  de  France ,  régfûe 
Nolrc-Dame ,  una  promenade  magnifique ,  le  cours  Sfeint-M awiee, 
la  bibliothèque,  le  musée  remarcpiable  par  divers  ouvrages  de 
Francs-Comtois,  et  où  se  trouve  une  tète  de  Diane  antique  qui  pa» 
rait  avoir  servi  aux  oracles.  Commerce  :  vins ,  grains ,  fruits ,  bois, 
tanneries,  forges.  Hotels  *  du  Commerce,  de  la  YiUe-de-Lyon,  de 
Paris.  Liir.  Joly.  Pop.  10,000  h. 

{c)  PoLiGNT  (  Jura  ) ,  jolie  petite  ville  près  de  la  source  de  la 
Glantine,  Le  tribunal  est  à  Arbois.  Cùrioskés  :  la  rue  qui  la  tra- 
verse ,  quelques  foutaines,  moulins  à  scies  pour  laire  tes  planches» 
les  boucheries,  sous  une  voûte;  la  fabrique  de  salpêtre.  Com- 
merce :  vins  estimés,  jiuberge  chez  Gautier.  Pop.  5,400  h. 

A4  1.  N.  E.  de  Poligny ,  dans  une  vallée  fertile,  existait  la  ville 
de  Salins  s  presque  tout  emière  incendiée  en  1B95.  Elle  était 
peuplée  de  9,000  h. 

(</)  CHAiiPàG:9oi.E  (Jura),  petite  ville  sur  Vjéth,  à  3  l.  de  sa 
sotirce.  Curhsilés  :  la  rue ,  la  filer ie  de  fer.  Béiel  de  la  Poste. 
Pop.  2,500  h. 

(e)  MoREz  (Jura) ,  gros  bourg  sur  le  torrent  le  Bief  de  la 
Chaille  ,  au  fond  d'une  gorge.  Cttriosités  :  les  fabriques  d'horloge- 
rie ,  de  toumebroches ,  les  manufactures  d'épingles  blanches ,  l'em- 
ploi qu'on  tire  des  eaux  pour  les  travaux  de  cet  endroit  indus- 
trieux. Auberge  delà  Poste.  Pop.  1,500  h. 

De  Morezà  Gex ,  belles  vues. 

A  Septmoncel ,  2  1.  de  Saint-Claude,  on  travaille  avec  art  les 
pierres  fines.  Pop.  2,800  h 

(/)  Les  Rolsses  (  Jura  ) ,  endroit  commerçant ,  où  se  trouve  le 
bureau  des  douanes  pour  la  Suisse.  Curiostte's  :  le  clocher  d'où 
l'on  a  un  bel  horizon,  la  fabrication  des  (romage$.  Pop.  f  ,000  h. 

On  choisit  ordinairement  dans  cet  endroit  un  guide  pour  par- 
courir le  Jura. 

,  A  2  1.  des  Bousscs  est  le  Bois-d Amont ,  village  qui  fabrique  dea 
planches,  des  cabinets  d*horloge ,  des  boîtes  de  sapin,  etc. 

{g)  Là  Vattat  (Jura),  village  qui  fabrique  le  fromage  de 
(i  ru  y  ères. 


SIC  Dl  PA  Kit  A  BUlfcVK. 

Préi  de  U  4»  n  nriler  la  nlUa  aa  h.  C:««itf  *  Jtjjiw*,  4m 
le*  cWels  donneot  ime  idte  de  cev  de  b  SdiN.  La  fi||B  O^  Al 


Lequinio  B  M  biaa  dieril  la  Jnrat  o'mI  M^'^  4oit  Mfifci 
pour  guide.  Soalhrre,  àerîtanMkrfwkliM,ft.paB4riB. 

(A)  Gn(Ate),iMiiMTl 
leJura.leHUae.labedi 


hMA  du  moM  FmaeXe,  au 
fromage» f niai*!,  ckaÂoa, 

FCTwy(Ain),h3l.di 
da  l'iiiiwllMiaiiiiia  pMw 
nous  ■  Q(j  md«  dqiua  i 
4jocuiié«  preMpw  tooa  dlMM 

M.  de  LaU7  Tokadal  a  * 
en  allaoL  à  Luem>e.  Non*  ai 
l'inai^uratMO  dn  lion  dt  A 
qu'on  va  lire  : 

Le  rabip«t  de  Vvllain  ei 
dsdomexliqae,  où  l'on  oalu 
coucher,  et  la  pdjt  Mlon  pi 
dans  le  nâsa  eut  où  la  I 
Zaîrt .  Daiu  la  cl 


a  quarante  am  t  nn  aidre  de 
déric ,  taïajè  par  lui  à  Vi^l 
en  tapUserito,  de  m  laûn  im 
Delille  ;  enfin,  le  petit  tao 
quiM  de  Villelle  pour  recwr 
-  l'iaacriplion  qu'«n  j  lit  aDMi 


Hcrorde  aa  roi  *■  reylià. 
uu'oo  TÎenlda  voir  ftOàtm 
dau  te  cAté  Kanebe  da  tafch 
doit  en  Irioni^  au  lesfle 
par  dei  çnuftt  de  Gteiea. 


DES  ROUSSES  A  SAINT-CSRGIJES.  317 

Le  QiéÂlre  a  été  détruit,  ainsi  qne  la  biblioihèque  ;  et  du  moiui» 
mieux  remplacé  qu'elle ,  il  est  de^eou  une  fort  belle  secr^. 

L'église  érigée  à  Dieu  par  Voltaire  est  consenrée  ;  ^ë  est  restée 
la  paroisse  4y  lieu. 

(i)  Gbrbtk  (Suisse).  Foye%ya%e  199* 

^  -     -     ' 
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2*  route ,  pat  Mâcon  et  Bourg ,  140  1.  7 ,  70  p.  j. 


Bourg  4 

Poot-d*AlD   ;     ,        ^  5 


DeParisàMâcoQ(v.p.  181)  103 
Le  Logis  neuf  4 

De  Pont-d'Ain  à  Genève ,  25 1.  '/a.  f^ùyet^àt  Ljon  à  Génère, 
pagel^p. 


COMMUNICATIONS. 


Des  Rousses  à  Saint'Cergues{i),  31  1. ,  15  p.  7. 

Saint-Cbroues  est  près  de  RolU  y'yM.^  petite  Tille  du  canton  de 
Vaud.  Voyez,  pour  les  promenades  autour  du  lac  de  Genève,  le 
Manuel  en  Suisse  dEhel»  m-1 2  ^  cbez  Audin,  quai  des  Augustins , 
n<»  26. 


(i)  Swix  (la  Tall^  de)  siinee  dans  la  chaîne  du  Mont-Jnra,  tVlend  de- 
l'O.  à  TE.  lur  une  ligne  de  6  lieues  de  longueur,  dont  le»  deux  lien  moi 
situés  au  canton  de  Vaud,  sur  le  territoire  d«  Suisse,  et  Panlre  sur  celui  de 
France.  Le  Sentier  est  le  cheMieu  du  district  de  la  partie  svisse;  IVglise  nom- 
mée le  Lieu  est  jolie.  La  Tallce  est  fermée  de  tous  c^tës ,  et  n'oflre  aocun  debou- 
ché;  car  quoiquMIe  renferme  plusieurs  petits  lacs  dans  lesquels  il  se  jette  on 
grand  nombre  de  ruisseaux ,  toutes  ces  eaux  n^ont  aucun  écoulemei\t  apparent. 
La  partie  supérieure  de  la  vallée  appartient  à  la  France,  et  s^appella  ViUlitdu 
Roui$e*  ;  on  y  voit  un  petit  lac  qui  porte  le  même  nom  ;  elle  communique  avec 
La  vallée  du  lac  de  Joux  proprement  dite ,  par  la  petite  vtllee  dn  Boit  ^ Amont , 
qui  est  également  située  sur  le  territoire  de  France ,  et  prtsque  «nliêremeni 
couverte  de  beaux  boia  de  sapins }  le  long  de  cette  dernière  conle  la  rivière  de 
rOr6e,  qui  sort  du  lac  des  Rousses,  et  va  se  jeter  dans  celui  de  Jonx.  La  vallée 
du  lac  de  Joux  est  séparée  par  des  montagnes  du  vallon  de  Valorbê,  et  k  TE.  de 
celui  de  VauUon,  qui  forme  la  partie  supérieure  de  la  vH^  à»  Romainmotiert . 

jMHrgtttle  Brassu,  le  Chenil,  le  Lien,  le  Pont  et  TAbbaye^on  a  cou* 
uime  d^allcr  loger  an  Pont ,  entre  le  lac  de  Jonx  et  le  lac  de  Brenet. 

ParticulariUt  :  A  quelque  distance  du  village  des  Rousses ,  on  rencontre  la 
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De  DSle  à  Besancon,  11  1.,  5  p.  \, 
)rchamps,  4  1.  Saint-Vit,  31.  Besançoiiy  41.  Foy.  p.  319. 


De  Déle  à  Beaune,  14  1. ,  7  p. 


Graud-Noir  5 

[a)  Seurrc  3 


Moisey  z 

Beaune  3 


{a)  Seuare  (Côte-d'Or)  y  petite  Tille  sur  la  Saâne.  CurkuHù  : 
ia  promenade  du  Mail,  le  château,  le  parc  et  la  rue  dont  on  t 
jouit.  Commerce  :  exportation  par  la  Suiase  de  ▼ins,  froôs. 
Pop.  2,800  h. 

Pouilly-cn-Auxois  »  à  la  soui'ce  de  rAnoançon^  a  de  Ibrc  lioiif 
\  ins ,  et  fabrique  du  vinaigre  de  table  et  po^  lëi  arif . 

Savigny,  à  1  1.  de  Beaune,  a  des  vins  fins.  Pop.  1.000  b. 


De  Déle  à  Pontarlier ,  21  l.  ^,  10  p.  \. 


Mont-sous-Vaudi-cy 

5 

Levier 

[a)  Mouchard 

4 

(r)  Pontarlier 

(b)  Salins 

2V. 

auisoo  de  U  Cmrtt  située  wr  la  fronticre  de  It  SaiiM«  àa  t6uà  dabe  4« 
<;eDèvp,  et  oii  Too  trouve  la  première  douane  françeiee.  LegiaaA  cbtaùa  de 
Paris  passe  à  cdte',  et  mène  par  une  peste  le  ploi  MMTeat  mea  roi^  h  SaÏM- 
CerguesetàNjon.  Le  lac  des  Rousse»  peut  aToirQiiedeaû-lieaedel*^  le  WHifc 
»  st  probablement  un  des  plus  i^erds  qu'il  y  ait  sur  le  Jm ,  car  IVjliii  en  ainHv 
sur  rareté  de  la  montagne,  de  telle  sorte  que  U  geutîcre  fai  Kgwd»kl^ 
^erse  ses  eaua  dan»  la  Bieime^  d^où  elles  paiseat  danar^n,  daâs  le  Aim  et  dia» 
u  iléditerranttèe ,  tandis  que  les  eaux  de  la  goatière  de  P£.  peweard— e  le  ier 
•les  Houstes ,  puis  dans  VOrh«  et  dans  le  lac  de  iWra/tAïUf/,  qni  «MBHMBaqa» ^r 
.à  ThiiU  arec  VÀar  et  le  Rhin,  lequel  se  jette  dam  la  Bcr  d«  Ifard.  Lm  ^m 


hautes  sommltës  du  Jura  formeni  on  rempart  autour  de  la  vaNd»  dspJUMBtee. 
On  T  distingue  entre  antm  le  NoirmoiU,  la  DôUtX  le  X0bSmA»,  doM  ki  ba«- 
•eurs  »unt  rouTertcs  de  neiges  pendant  beuf  mois  de  l^tandl.  âA  11.4.  de» 
Housses,  est  situe'  le  boi»  d^Amont,  où  Ton  fabrique  quaatiléiepililw  boitee  de 
tJipin .  A  1  lieues  an-des»eus  des  RouMes ,  da  cAte  du  N.^.  «  oa  Voave  U  ▼allée 
■  ii>  Grand  y  qu*arrosc  U  Bienae  ;  on  y  remarque  l«a  Tilbgee  de  JiUs/eaiw»  »  de 
tonctne  ci  de  Morbiers ,  où  il  j  a  plnsieur»  fabriqisca  de  pcadnlei  et  de 
brorhee. 


dePAI 

De  Paria  k  Troj 

(i-.p.  507) 
De  Tnjt»  à  Dij 

(v.p.508) 
De  OyoD  à  GenCi 

(4)  Buàafmif 

TiUei  de  France.  £Ue  l'it^,  depuû  le  pied  du  rooter  mir  lequel 
L  citadelle  cMainie,  nir  udg loagneur  de  1,700  Métreaat  1,300 
mètres  de  largeur  :  la  riiière  du  Houit  la  diTiie  en  deux  parties 
iciégaUt,  et  entoure  pre»qua  «atUrenoat  U  fUa  conaiddrable ,  ou 
ville  badte,  enlorDUiiit  autour  des  reaipaili  un  foaai  ifeau  repré- 
sentant  asseï  eiaclemenl,  ainsi  que  Cisar  l'a  dit,  la  figure  d'm  ttr 
de  dieral.  Le»  deui  parties  de  la  *iUe  ^■"m^iniyirnt  nntrn*illi  11 
par  >tn  pont  de  pierre,  large  et  commode,  doUtlea  fondement  sodi 
l'ouTrage  des  RoinaiBs.  Le  rocher,  que  cauronoe  la  citadelle ,  do- 
mine toute  ta  TiOe  et  ]«  contréi:  qui  «'étend  au  N.  ;niai>la  ciudellc 
«M  domaiée  elle^néine  nu  S. ,  n  l'E.  et  au  S.  £.,par  les  meut  de 
diaudaune,  de  Bregitle  elde  la  ChapcUe-des-Buix.  C'est  l'unvdes 
tilles  les  mieux  bities  et  l'une  des  plus  fbries  places  du  rojaume  ; 
elle  compte  I,âl0  Qiaiionid«DS  l'enceinte  de  lesrempul*,  taules 
en  pierres  de  taille,  à  un,  deux  et  trois  étages.  Elle  possède  une 
vaste  et  magnifique  promenade,  qui  se  nomme  Chamart;  c'était  le 
Cbamp-de-Marï  des  Romain*  :  elle  a  600  mètres  de  Iimg  sur  400 
de  large  ;  elle  est  agréablement  tratersée  par  deux,  canaux  régu- 
liers en  pierres  de  taille,  lesquels  reçoivent  leurs  eaux  de  la  j  I 
TÎére  du  Dooba  qui  flue  au  delà  des  remparts.  Une  autre  promc' 
nade,  (ormie  du  janlîa  de  l'ancien  palù»  deGrandidle,  et  située 
presque  au  milieu  de  la  fille,  est  très  fréquentée  à  laiscHide  sa  si- 
tuation ceulrale. 

Outre  ces  promenadea,  les  babikns  jouissent  de  la  lerée  du 
Canal-Jtmuieur,  dans  le  beau  Talion  que  forme  le  Doubs  depuis  lu 
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porte  Noti*e-Daine  jus(|u'au  TÎHagc  de  JSntrre.  Cette  levée  eil  cno' 
ttammcnl  couvciic  de  promeneurs.  Les  dehors  de  U  Tille  offrant 
aussi  de  jolis  sites ,  sodI  égalemenl  1res  fréquentés  par  les  liabrtans  • 
•urlout  les  jours  fériés. 

La  population  de  Besançon  est  de  !27,500  àmeft,  ai  l'on  réunit 
la  banlieue  à  la  cité.  Dans  les  murs  de  la  place ,  il  n'y  a  que  33,6110 
habitans,  non  coni]»ris  les  étranf^ers,  Ic-s  étudians  cl  les  militaires 
de  la  garnison ,  dont  le  nombre  est  au  moins  de  7,500. 

Besançon,  placée  la  17'  au  rang  des  hormrs  vilUsàu.  roraumn, 
csl  le  siège  d*un  arcbeyéché  ,  d*une  cour  royale  et  de  divers  tribu- 
naux du  second  ordre;  elle  est  la  résidence  de  M.  le  gouverneur 
de  la  ()*=  division  militaire  cl  de  M.  le  lieutenant-général  qui  la  com- 
mande ;  elle  est  le  cbef-lieu  de  la  préfecture  du  Douba  et  la  rési- 
dence de  toutes  les  administrations  qui  en  dépendent.  Elle  possède 
une  académie  universitaire  et  un  collège  royal ,  un  séininaire  p  une 
école  secondaire  de  médecine,  cbirurgie  et  pharmacie ^  un  musée 
d'histoire  naturelle,  un  musée  d'antiques,  une  école  dedessiu,  une 
école  de  sculpture,  une  école  de  géométrie  pratique  pour  les  ou- 
vriers ,  une  bibliothèque  publique  considérable,  une  aociélé  acadé- 
mique dos  sciences  cl  belles-lettres,  une  aociélé  d'agriculture  et 
arts,  etc. 

Il  y  a  quatre  établissemcns  de  bains  publiri  d'en»  naturelles  et 
un  établissement  de  bains  de  Ta]>eurs  sulfureuses  ;  ces  bains  sont 
tenus  proprement  et  bien  servis. 

Les  monumens  et  cdilirrs  à  visiter  sont  les  églises  de  Saint-Jean. 
de  la  Madf'Ieine,  de  Saint-Pierre,  du  Collège,  le  magnifique  h<^pi- 
tal  de  Saint-Jacques  et  sa  jolie  église  en  rotonde  ;  l'hôtel  de  la  pré- 
fecture ,  le  collège  royal,  le  palais  de  justice  ,  Tancicn  palais  de 
Grand vcl le,  la  salle  do  spectacle,  Tare  de  triomphe,  dit  Porle- 
Noire ,  la  Porte-l'aillèc ,  les  restes  de  Taquéduc  romain  d'Ar- 
cier,  etc.  Parmi  les  objets  d'arts,  on  doit  parcourir  avec  allenli«m 
la  bibliolhèquc ,  le  muséum  d'histoire  naturelle,  l'école  de  des- 
sin, etc.  Ces  divers  ètablisf^emens  renferment  des  objets  rares  et 
curieux ,  dignes  de  l'admiration  de!«  connaisseurs.  HôietA^  Fiiiire, 
rue  des  (ranges  ;  des  Sauvages.  Cnfr  Normand  y  dont  la  glacière 
mérite  d'être  visitée.  Librairrt  :  Bintol,  Déis* 

OuvRACK  k  coMsi  i.tkh  :  annuaire  sMùitqur  ei kàiorîlfme  St  ée- 
parh nient  du  Doubs ,  par  M.  Laurent,  in-13,  1836,  Besançon. 
C'est  de  cet  ouvrage  qu'ont  été  extraits  Tarticle  qu*oD  vient  de  lire 
et  ceux  des  autres  \illesdu  dé]iarlcnicnt. 


Bourgogne,  eD  lOSO.  Pop.  1,000  h. 

(j)  Sium  (Jure) ,  yîlla  peuple  do  9,000  imM  araot  le  terrible 
iDCCndie  qui  ta  déTom  en  partie  en  1 S3S .  La  Farmut  ■  la  source 
àoDt  la  TÎile  même ,  située  dans  une  gorge.  Ctirioiùti  ;  le*  salines, 
dont  elle  tire  «m  vtam ,  espèce  de  TorteresK  de  380  nwire*  de  lon- 
gueur et  enlourée  d'Épakies  muraille*,  le  travail  de*  atelier*,  le« 
MkaterraiDi  de  ce  ecliiMBl  édifice ,  )ea  carrières  de  gjpae  dan^  les 
eaviroiks.  Commerce  i  lini,  cire,  miel,  plttre. 

Eicansio:!  sur  le  tnoot  Pouptt,  de  3S0  it^se*  de  hauteur  ;  tuc 
iiilmirable  du  sommet. 


De  Besançon  à  hongres ,  25  1, ,  12  p.  t- 

[a)  Recologaa  4      II  («)  Cbaoçittte  â'J, 

Bonhoillon  3      I         Lonjeau  Q 

{b)  Gre;  ^'IiIIM  Laugres  3 

.ludettx ,  village  de  fOO  h.  -.  bon vignoUe. 

(d)  RBC0LoaHi(Douli9),  gros  village  :  beaucbileau. 

Ji)  GiuT  (Haiite-Saânc) ,  ville  annnée  et  industrieiuc  qni  possède 
une  Mius-préfbolure,  un  collège,  une  lociéià  d'agricnlture ,  un  dé- 
pôt d'étrioDS,  des  tribunaux.  Cvrùaàct  :  la  promenade,  le  chileau 
dus  ducsdcBourgogne,  l'église,  les  casernes  de  cavalerie,  la  place 
du  marché  dans  la  ville  haute ,  le  pont ,  la  fôutainc ,  la  hUc  de 
spectacle ,  le  moulin  Tramoj,  à  1 4  lournan* ,  la  bibliolhcque  astei 
notnbreuae.  Commeree  :  grains ,  vins,  farine,  eiportés  par  la  Saonr 
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{e)  HoNAims  (CAu-d'Or) ,  palito  viBe.aar  k  Bril  Omw. 
làtv  r  la  jinËnt,  h  n)WHfe-5n«-£MA>  >i  ^rtli  ■  fffa^  da 
BulToB,  lamÛHD  <k  DwlwnlaD,  dnot  XonAMid  «*  h  |«bl 
iliTui  les  eoTiriMa,  anMila  fcr.  ÛwMBWf  bw.  AU Isflta- 

du-Jour,  pt^  doijar^ÏM  de  BuStn.  Pop.  a,800.h. 
{/)  CmtatMo*.  Fmfm  fige  IW. 

— — '"      '   ■'      ■  '  "H'.  n.  ■  I 

stTABiSAtnJoif^*'; 

3*  roate,  par  ilusrre  et,  A.ftlloB^'^l.,  '^^  f* 

DePariià  Koamy,  Ml.  ')..  rsyntotM^ij^tl^w, 

pnjçeie!.  ■      ; 


Cmriiuilti  :  h  HIe  roBMnlîqBe  de  U  ville,  tefii  ' 


.  Un»,  cbeuiTC^&l^ftjim'fc- 


Nitige»-U.Peia 
(d)  Thil-le-ailld 
,     Prautliaf 


lw*«««- 


(«)  Trii^u-Cutil  (CAie-d'C 
fertiU.  riiwwiiiii  I  iiMini  ■Ihiii 


(/)  Voln  {Meu 

Ij;)   Ohmercy 
tous-pré  feclui-c  c 

en  fer,  fabriques  d 


De  Dijon  à  F'escul,  27  1. ,  13  p.  f 


(a)  Hirebeau 
Lavoacourt 


«C  ombeau-Foulame 
[rj  Port-sur-SaAne 
«1  Vewul 


(a)  MniBEiit  (Côie-d'Or),  peiile  vilte  sur  la  B^xe.  Commerce: 
ilù  ,  fer;  fabrique  des  serp;»  et  dro^ets.  Pop.  1,400  b.. 
(i)  Gbat.  faj/ri  page  221. 
(c)  Pobt-sïb-Saôni.  l-'ot/ez  page  331 . 
i.rf)VESOïL.  foi/«paBCÎ31. 


i)<^  MctUbardà  Châlilltm-sar-Seine,  7  1.,  3  p.  v- 

ouliuicr,  4  1.  Châlillon.  Il  I. 


Oé  Mcnttardd  Saulicu,  10  1.  ,  5  p. 

Seiuui;a),  4  1.  I.n  Maison-Neuve ,  :l  1,  Saulicu,  31.   r.  p.  183. 

.Il)  StMin  (fVilc-d'Oc) ,  MU'  WtrmançoH,  avec  ious-prefeclure, 
rollùge ,  snciùlé  d'agriculluiv,  Li-itiuual,  ibùâli'c.  L'Amiançon  la 
divine  cntroii  panics  ,  le  Itniiri,-,  le  Donjon  el  le  Château.  Curia- 
iilrs  :  ri:;;li»e  du  Rom^ ,  In  cliairr ,  u>i  oliolisquc  en  pjrainiile, 
<runc  seule  piene ,  le  poni  d'une  seule aiclic ,  tic  1 2  picils  il'oiiTer- 
lurc,  larWhc  [iarhc  ,  rbùpilal ,  In  slaluc  Colossale  de  Jasun,  dans 
le  jardin  de  .M.  Jolv  ,  la'l.iblioilipqiic  de  11,000  ïoI.  ,  les  jolies 
o.iseades  de  rAiiiiarinin  ,  la  silualinn  de  Scmur  sur  un  roc  grani- 
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tique.  Commerce  ;  beurre,  fruils,  miel,  exceUens  vio»,  Mé,  bc- 
laU.  Auberge  de  la  Cole-d'Or.  Pop.  5,000  h. 

Exci  usioN.  —  Le  moiïl  Auxois  ,  où  Céftar  rftiii|ia. 

11  y  a  beai^ïoup  de  troupeaux  inéi*inot  dans  les 

Semur. 


D€  Semur  à  Autan,  16  1.  7,  8  p.  ^. 


Maison-Neuve 
SauUeu  (  v,  p.  183  ) 
Pierre-Ecrilfi 


3 
3 


2'|. 


Chissej 

Aulun  (  V*  p<  183  ) 


5 


De  Semur  à  jivallon,  8  1. ,  4  p. 
Epoisses  {à)f  31.  Avallon,  5  1.  Voytt  page  183. 

{(CL)  EroissES  (  C<^te-d'Or) ,  bourp;  dont  les  uuuptguci 
nantcs  sont  fcrliics,  et  offrent  des  poiiUs  de  vue  tinca.  CunasiU 
le  château  gothique.  Pop.  1,100  h. 


DE  P\RIS  A  GENÈVE  (2  roates). 

l'«  route ,  par  Dijon ,   126  1.,  63  p. 


De  Pai-is  à  Dijon 

S  {d)  ChampagDole 

'\ 

(  V.  p.  208  ) 

:5.';, 

Blaisoo-Neuve 

3 

De  Dijon  à  Gcolis 

4 

Saint-Laurent 

3 

{a)  Au\oiinc 

3 

(r)  Morex 

3 

'.b\  DÔIe 

^'1^ 

(/)  Les  Rousses 

3 

Mont-sous-Vaudrey 

5 

(jr)  LaVatiay 

3 

Moiitrond 

3 

(A)  Gcx^       . 

4 

(r)   Polijjny 

4 'la 

(/)  Genève 

K 

[il)  Al'xon?(e  (C<*)te-d  Or),  petite  cl  furte  TiUe  sur  la 
a\ec  tribunaux,  école  d'artillerie.  Curiosités  :  lepoiAf  Wckâlflau, 
l'arsenal  ^  les  fortHiratioDs  de  Vaul>an ,  les  raagaiUM  à  poudre. 
Commerce  :  giains,  vins,  cxccllens  melons  qu^oo  envoie  à  Bcsan- 
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çon#t  À  Dijon.  NSéeli  :  le  (^randkCerf ,  U  SoleiVd'Or.  Popula- 
tion 5,300  h. 

(6)  DÔLB  (Jura) ,  sui*  la  rÎTièrc  du  Douis,  avee  aous-pi^f^ 
ture ,  tribunaux ,  collège  tenu  par  le*  jésuites ,  sociêlé  d^açricul- 
ture ,  musée ,  théàhre ,  etc.  dtrtos^'s  :  le  canal  Monsieur  ou  dit 
Rhin,  la  maison  de  reAige,  Thôpiial  général,  appelé  la  Charâe, 
construit  sons  Louis  XIY,  le  monument,  élevé  sor  ki  pkce  du 
marché ,  aux  Dôlois  (jui  moururent  en  défendlant  la  nile  rers  la 
fin  du  1 5*  siècle,  le  collège ,  un  des  plus  vastes  de  Fraaee ,  Tég^ne 
Notre-Dame ,  une  pi^omenade  magnliK|ttc ,  le  eours  Snnt-Maurieey 
la  bibliothèque,  le  musée  remarquable  par  divers  ouvrages  de 
Francs-Comtois,  et  où  se  trouve  une  tète  de  Diane  antique  qui  pa- 
raît avoir  servi  aux  oracles.  Commerce  :  vins ,  grains ,  fruits ,  bois, 
tanneries,  forges.  Hotels  :  du  Commerce,  de  la  Ville-de-Lyon,  de 
Paris.  Liàr,  Joly.  Pop.  10,000  h. 

{c)  PoLiGNT  (  Jura  ) ,  jolie  petite  ville  près  de  la  source  de  la 
Gtantine,  Le  tribunal  est  à  Arbois.  CÙriosUes  :  la  rue  qui  la  tra- 
verse ,  quelques  fontaines,  moulins  à  scies  pour  (aire  les  planches» 
les  boucheries,  sous  une  voûte;  la  fabrique  de  salpêtre.  CoTn- 
merce  .•  vins  estimés.  Auberge  chez  Gautier.  Pop.  5,400  h. 

A  4  l.  N.  E.  de  PoUgny ,  dans  une  vallée  fertile,  existait  la  ville 
de  Salins  »  presque  tout  eniière  incendiée  en  1835.  Elle  était 
peuplée  de  9,000  h. 

{d)  Champagi^olb  (Jura),  petite  ville  sur  )LÂm,  à  3  1.  de  sa 
source.  Curiostles  :  la  rue ,  la  iilerie  de  fer.  Hélel  de  la  Poste. 
Pop.  2,500  h. 

(e)  MoREz  (Jura),  gros  bourg  sur  le  torrent  le  Bief  de  la 
Chaille ,  au  fond  d'une  gorge.  Curiosités  :  les  fubrtques  d'horloge- 
rie ,  de  toumebroches ,  les  manufactures  d'épingles  blanches  ,  l'em- 
ploi qu'on  tire  des  eaux  pour  les  travaux  de  cet  endroit  indus- 
trieux. Auberge  delà  Poste.  Pop.  1,500  h. 

De  Morcz  à  Gex ,  belles  vues. 

A  Septmoncel,  2  l.  de  Saint-Claude,  on  travaille  avec  art  les 
pierres  fines.  Pop.  2,800  h 

{/)  Les  Rolsses  (Jura),  endroit  commerçant,  où  se  trouve  le 
bureau  des  douanes  pour  la  Suisse.  Curiostte's  :  le  clocher  d'où 
l'on  a  un  bel  horizon,  la  fabrication  des  ii^oroages.  Pop.  1,000  h. 

On  choisit  ordinairement  dans  cet  endroit  un  guide  pour  par> 
courir  le  Jura. 

,  A  2  1.  des  Rousses  est  le  Bois-d Amont,  village  qui  fabrique  des 
planches,  des  cabinets  d*horloge ,  des  boîtes  de  sapin,  etc. 

{g)  Lk  Vattat  (Jura),  village  qui  fabrique  le  fromage  de 
(iruyères. 


~M  PAua  k  Gtaift. 


Prêt  de  U  onn  vinler  b nlU 
le*  cbaleis  donnent  mie  idfa  de  » 


Lequinio  ■  ti4«  Um  dicril h  Jura I  a'cM  hi  VW  jÂmafat 
pour  guide.  Son  U«n. 

{4)G«(Ab],pei 
kJura,leRUoe,b 


l'inauguntioD  du  lion 

Le  Ribinft  de  Voll 
da  ilomesliqoe,  où  l'o 
coucher,  et  k  petit  s 
dim  le  néma  état  oj 
Zm^  .  Daiu  la  cbunl 


déric,  eoToyé  par  lui 
«n  la^nerh,  de  M  n 
DeliUe  i  anfln,  la  p< 
quise  de  VÏUelle  poai 
riauriplian  qu'oo  j  li 


On  *<»!  au  deiau* 
dont  aucune  rebtîon 
double  MJet ,  e'eH 
BeDHIY.hAnwM) 
Pamaaie,  et  anOicila 
accorde  an  rgi  aa  ri 

Jum  licDl d«  loir  p 
aoi  le  dU  gauche  ) 


par  de*  groqm  de  G 


DES  ROUSSES  A  SAHIT-CBRCITES.  2 il 

Le  ihéâlre  a  été  détruit,  ainsi  qae  la  lûbUoihéque  ;  et  du  moini» 
mieux  remplacé  qu'elle ,  il  est  devenu  une  fort  beÛe  seix^. 

L'église  érigée  à  Dieu  par  Voltaire  est  conservée  ;  ^ë  est  restée 
la  paroisse  dy  lieu. 

(<)  GsiixTa  (Suisse).  A^oy^spage  199« 


DE  PARIS  A  GENÈVE , 

2*  route ,  pat  Mâcon  et  Bourg ,  140  1.  7,  70  p.  j. 


Bourg  4 

Poot-d*Aiii      '  .  5 


DeParisàMâcoQ(v.p.  181)  10!! 
Le  Logis  neuf  4 

De  Pont-d'Ain  à  Genève  »  35 1.  '/,.  f^oyrx  de  Lyon  à  Genève , 
pagel^^. 


COMMUNICATIONS. 


Des  Rousses  à  Saint-Cergues {i),  31  L  ,  15  p.  7. 

SAiifT-CBBGUEs  cst  près  de  BolU  y'^oUe  petite  ville  du  canton  de 
Yaud.  Foyet,  pour  les  promenades  autour  du  lac  de  Genève,  le 
Manuel  en  Suisse  tfEheij  m-1 2  ^  chez  Audin,  quai  des  Augustins , 
II'»  26. 


(i)  Joux  (  U  Tall^  de)  iiiaee  dans  la  chaîne  du  Mont-Jura,  «Vlend  de 
l'O.  à  TE.  sur  une  ligne  de  6  lieues  de  longueur,  dont  le*  deux  tiers  lont 
situés  au  canton  de  Vaud,  sur  le  territoire  d«  Suisae,  et  Tautre  sur  celui  de 
France.  Le  Sentier  est  le  chef-lieu  du  district  de  la  partie  misse  i  IVglise  nom- 
mée le  Lieu  est  jolie.  La  rallce  est  fennée  de  tous  cAtés ,  et  n^oflre  aocun  deliou- 
ché;  car  quoiqu'elle  renferme  plusieurs  petits  lacs  dans  lesquels  il  se  jette  on 
grand  nombre  de  ruisseaux ,  toutes  ces  eiiux  n'ont  aucun  écoulemeAt  appareoi. 
La  partie  supérieure  de  la  vallée  appartient  à  la  France,  et  s'appelle  f^aUèedit 
Roussês  f  on  y  voit  nn  petit  lac  qui  porte  le  même  nom  \  elle  communique  avec 
la  vallée  du  lac  de  Joux  proprement  dite ,  par  la  petite  vallée  du  Bois  d^JtnoM , 
qui  est  également  située  sur  le  territoire  de  France ,  et  presque  entièrement 
couverte  de  beaux  boia  de  sapins  ;  le  long  de  cette  dernière  coule  la  rivière  de 
POr6e,  qui  sort  du  lac  des  Rousses,  et  va  se  jeter  dans  celui  de  Jonx.  La  vallée 
du  lac  de  Joux  est  s^rée  par  des  montagnes  du  vallon  de  fabràê,  et  ii  PE.  de 
celui  de  yaulion,  qui  forme  la  partie  supérieure  de  la  i^Wét  de  Rcmainmotiert . 

Auberfgtt  An  Brassn,  le  Chenil,  le  Lien,  le  Pont  et  l'Abbaye;  on  a  cou* 
tume  d'aller  loger  an  Pont ,  entre  le  lac  de  Joux  et  le  lac  de  Brenet. 

ParticuUwUti  :  A  quelque  disunce  du  village  des  Rousses ,  on  rencontre  la 
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21 H  DE  d6le  a  pontarlier. 


De  DSle  à  Bfsançen,  1 1  i.,  5  p.  ^. 
)rchamps,  4  1.  Saint-Vit,  31.  BeaaiiçoOy  41.  f^oy.  p.  219. 


De  DéU  à  Beaune,  14  1. ,  7  p. 


Graud-Noir  S 

^/7^  Seurre  3 


Moisej  j 

Beaune  3 


(a)  Seuhre  (Côte-d'Or),  petite  TÎUesur  la  Saône.  Cwrmtàes  : 
lit  promenade  du  Mail,  le  château,  le  parc  et  la  Tue  <ioiit  on  ▼ 
jouit.  Commerce  :  exportation  par  la  Suine  de  tîbs,  froîts. 
Pop.  2,800  h. 

Pouiliy-cn'jiuxois  »  à  la  source  de  TAnnaiiçoo^  a  de  fort  booi 
>  ins ,  et  iabrique  du  vinaigre  de  table  et  po^  les  aiH. 

Savigny,  à  1  1.  de  Beaune ,  a  des  vins  fiof.  Pop.  I  ^000  h. 


De  Déle à  PcrUarlitr,  21  l.  7 ,  10  p.  i. 


Mont-sous-Vaudrcy 

5 

Levier 

[a)  Mouchard 

4 

(c)  Poniarlier 

{b)  Salins 

2  M, 

'> 


:uaisoD  de  U  Cui%,  »ituae  uir  U  froBticre  d«  b  Soîim,  da  t^ué  dabc  4« 
<;en«Tc,  et  où  Too  tronTe  la  première  dooaiie  fraBraite.  Legruiâ  rfcfii  et 
Paris  passe  à  ciNte',  et  mène  par  une  peste  le  ploi  soBTCBt  ânes  roidt  h  SaiM- 
Cergue«età  Njon.  LelacdeaRoiiMe»peQlaToiriiiiedeBii-licoedcleaf;lev3lm« 
•^st  probablement  un  des  plaa  elereb  qu^il  j  ait  sor  le  hm%  •  car  Pcffail  aîtatt 
ftur  l'arête  de  la  montage,  de  telle  fone  que  U  goulicre  f«i  ivfwdnkl*0. 
^<ir«e  ae*  eaux  dans  la  iiMfine,  d^où  ell«e  paaaeBl  dâMp^n,  daaa  ï^Aimm,  dHH 
la  Médtterrnnnèe ,  tandis  que  les  eaux  de  la  goatiire  de  PB.  paatsal  éum  le  lac 
•les  IhusitLt ,  puis  dans  POrfe  et  dans  le  lac  de  JWM/cAàlf/,  qai  fin— li^i  par 
.4.  ThiifU  aTec  VÀmr  et  le  Bhm ,  lequel  se  jeUe  da«  la  mar  da  Nard.  Lsi  flm 
hautes  sommiiéi  du  Jura  furmeni  on  rempart  aittoor  da  la  valto  dwftoaMoa. 
-  >n  T  distingue  entre  entra  le  Noirmoni^  la  J9i^«t  le  MoÊÊmém^  doM  !■  htm- 
leurs  »ont  coarertes  de  neifei  pendant  aeuf  bmni  da  l^iandb.  Aia  1I.*E.  4aa 
Housses,  est  situ^  le  boia  d'Amont,  où  Poii  fabrique  quaMMi dt pMiHa hoîtae  de 
wipin.  A  )  lieues  au*desaoas  dea  Rouaiea ,  du  cAté  du  N.«0. ,  aa  vmive  U  f allée 
■i.>  Graud^  qu'arrose  la  Bienae  •,  on  y  remarque  le»  Tillayci  da  tdhftmmm  ,  de 
tonctne  ci  de  Morbiers  ,  où  il  j  a  plusicart  ftibriqvce  de  pandidai  et  de  toorar- 
brorbef. 


Ds  FÂMS  A  lumçiw.  219 

(a)  Movouan,  TiUaga  prâi  ibfwl  MhmÛ«.nUm,  celle 

(i)  SuuM.  y^.  page  S2i. 

<f)   FaKT*Ki.aK,/0y.pBga  335. 


De  PuU  l  Tro7«> 

(«.p.  SOT) 
Db  Trojres  &  Dgao 

(v.t>.508) 
De  Dijon  à  Genlû 

(a)  BiuaçaH,  cWAlim  du  lUputtoail  du  DoiA*,  I'hm  de* 
phù  célèbres  ciûadel'ancîaiiiie  Gaule  et  l'une  de«  plas  Nnpeiiaiitea 
ville*  de  France.  Elle  l'étend,  depuù  le  pied  du  rocker  tor  lequel 
laciudeUecstuûn,  sur  ime  Ic^oenr  de  l.TOO  axtretet  1,300 
mèlres  de  largeur  :  la  riTiére  du  jDouii  la  diviie  eu  deus  parbe* 
iucg^e* ,  et  entoure  promue  eKièrcnMBt  la  {dui  conaidérable ,  ou 
ville  taïae ,  eu  taaoaia  autour  de*  retnpaiU  un  foMe  d'eau  repré- 
sentant auei  eiacteiueiit,  aiun  que  Ciaar  l'a  dit,  la  figure  d'osAr 
de  cbeval.  Lee  deux  pulie*  de  la  tiUb  eotunuuiqiwnt  aBlr*<Ues 
par  un  pont  de  pierre ,  lai^eet  commode,  dont  les  fbodetneag  loat 
ï'ouTrafe  des  Romains.  Le  rocher,  que  cour(»n«  la  ciladeUe ,  do- 
mine toute  la  >il!e  et  la  contrée  qui  s'étend  ma  N.  ;  mai*  la  ciUdcUc 
«M  doDMiée dloHDéme  au  S. ,  à  l'E.  et  au  S.  E.,p*r  lesmoaude 
Cliaudaime,  de  BregiUe  et  de  la  CbapcUe-des-Buis.  C'est  l'unmles 
villes  tes  mieui  bâtie*  et  l'une  des  ptus  foMes  places  du  rojaume  t 
elle  compte  I  ,â10  maison*  dans  i' enceinte  de  ses  remparts,  tentes 
en  pierres  de  lailie ,  à  un ,  deux  et  troi*  étage*.  Elle  possède  une 
vaste  et  nuguitique  promenade,  qui  se  nomme  Chamani  c'était  le 
Champ-dc-Mars  des  RomaiiH  :  elle  a  600  mètres  de  long  sur  400 
de  large  ;  elle  e*t  agréableoicDt  traTersée  par  deux  canaui  régu- 
liers ea  pierres  de  taille,  lesquels  reçoivent  leur*  eaui  de  la  li- 
viére  du  Doobs  qui  flue  au  delà  de*  remparts.  Une  autre  pvme- 
nade.  Tonnée  du  jardin  de  t'aneien  palais  de  GrandveUe,  et  située 
presque  au  milieu  de  la  ville ,  est  très  fréquentée  à  raison  de  sa  .«i- 
tuation  centrale. 

Outre  ces  promeDade* ,  le*  babiteu  jouisienl  de  la  levée  du 
Canal-M<miieur,  dans  le  beau  vallon  que  forme  le  Dnub*  depuis  Ih 
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porte  Noti*e-Daine  jusqu*au  villa^  de  Beurre.  Celle  lerée  eK  cno- 
slammeni  couverte  de  promeneurs.  Le»  dehors  de  la  TÎlle  offrut 
aussi  de  jolis  sites ,  sont  égalemenl  tm  fréquentés  par  les  lubitain , 
surtout  les  jours  fériés. 

La  population  de  Besançon  est  de  ?7,500  âmes,  si  Ton  rèuBÏt 
la  banlieue  à  la  rite.  Dans  les  murs  de  la  place ,  il  n'y  a  que  33,600 
habitans,  non  compris  les  étrangei-s,  les  éludians  cl  les  militaires 
de  la  gaiTiison ,  dont  le  nombre  est  au  moins  de  7,600. 

Besançon ,  placée  la  1 T  «  au  ranf^  des  bonnes  villes  du  rovaurar . 
nsl  le  siège  d'un  arcbeToché ,  d'une  cour  royale  et  de  divers  tribu- 
naux du  second  ordre;  elle  est  la  résidence  de  M.  le  gouverneur 
de  la  6*=  division  militaire  et  de  M.  le  liculenaDt-général  qui  lacoa- 
mande  ;  elle  est  le  cber-lleu  de  la  préfecture  du  Douba  et  la  rési- 
dence de  toutes  les  administrations  qui  en  dépendent.  Elle  possède 
une  académie  univei*sitaire  et  un  collège  royal ,  un  séminaire  »  une 
école  secondaire  de  médecine ,  cbirurgie  et  pharmacie  ^  un  muscc 
d'histoire  naturelle,  un  musée  d'antiques,  une  école  dedesaiu,  une 
école  de  sculpture,  une  école  de  géométrie  pratique  pour  les  ou- 
vriers ,  une  bibliothèque  publique  considérable ,  une  tociélé  acadé- 
mique des  sciences  et  belles-lettres,  une  société  d'agriculture  et 
arts ,  otc . 

Il  Y  a  quatre  établisscmcns  de  bains  publics  d*enix  naturelles  et 
un  élabli&senient  de  bains  de  Tajicurs  sulfureuses  :  ces  bains  sont 
tenus  proprement  et  bien  servis. 

Les  monumcns  et  édifices  à  visiter  sont  les  églises  de  Saint-Jean. 
de  la  Madeleine,  de  Saint-Pierre,  du  Collège,  le  magnifique  hApi- 
tul  de  Saint-Jacques  cl  sa  jolie  église  en  rotonde  ;  l'IiAtel  de  la  pré- 
lecture ,  le  collège  royal ,  le  palais  de  justice  ,  l'ancien  palais  de 
Grandvelle,  la  salle  de  spectacle.  Tare  de  triomphe,  dit  Porte- 
Noire  ,  la  Porte-Taillée ,  les  restes  de  l'aquéduc  romain  d'Ar- 
cicr,  etc.  Parmi  les  objets  d'arts,  «m  doit  parcourir  avec  allenlion 
la  bibliothèque,  le  muséum  d'histoire  naturelle,  l'école  de  des- 
sin, etc.  Ces  divers  ètablissctncns  renferment  des  objets  rares  et 
curieux ,  dignes  de  Tadmiralion  de^  connaisseurs.  Hôtel Ae  Fraiicr, 
rue  des  Granges;  des  Sauvages.  Café'  N<»rniand,  dont  la  glacière 
iiiériie  d'être  visitée.  Libraires  :  Bintot,  Déis. 

Ouvrage  a  comsilter  :  ytnnnaire  stalistiqve et kùiorêfMe  du  ée- 
parttmrul  du  Doubs ,  ]»ar  M.  Laurent,  in-12,  1826,  Besancon. 
C'est  de  cet  ouvrage  qu'ont  été  extraits  l'article  qu'on  vient  de  lire 
et  ceux  des  autres  ailles  du  dé|iartcniciit. 


Bu«y,  a  1.  QuÎQtqr  («)t  31.SiliiM(<J,  a  1. 

(a)  Qiiiâ*iT,petîlrB  tUIs  ■imiiiiMii.  tA  àtait  ma  tmioiti ,  dmoa 
un  T^lonagi^aMeMRsrtUa.  Ell«EiùwitatitrefbiB[ianiB4addmBii»e 
lies  ctanle*  d«  Bon^ogae.  Sod  tffiinrhiMiMMwl  dMo  df  1 300  i 
elle  était  fortifiée  tlon. 

Elle  pouèda  quelque*  reuiget  i'im  cbAlMa  fort,  nmdeffor- 
ges,  lequel  Ait  la  ^àdmt  de  GuillaoBwJe-GraDcf,  comte  de 
Boui^ogTie,en  lOSO.Pop.  1,000 h. 

{6)  5u.in«  (Jura) ,  villa  peuplée  de  9,000  âmes  aTant  le  terrible 
incendia  qui  la  déTom  en  partie  en  1135.  La  Furittue*  la  source 
dans  la  Tille  uiémc ,  située  dans  uue  gorge.  Carioiât'j  :  les  salines, 
dont  elle  tire  soo  nom ,  apéce  de  forleresM  de  380  mètret  de  lon- 
1,'ueur  et  eniourée  d'épaiMea  murailles ,  le  trarail  de«  ■(dien ,  les 
soDterrains  de  ce  eoloteal  édifice ,  les  carrières  de  gjpse  dan^  le 
environs.  Commerce:  Vini,  cira,  miel,  plbre. 

ExcuKsio:!  sur  le  mont  Pouptt,  de  380  toises  de  hauteur  *.  vue 
admirable  du  sommet. 


Dt  Bejatifcn  à  Langres,  25  1. ,  12  p.  ;. 

•_a)  Hecolo(pie  4      II  (e)  Chanflille  S'/: 

Bimboillon  3       {         Lonjeau  C 

W  Gray  3  ■/,  ||  (J)  Langres  3 

.4ujauc,  village  de  400  li.  ;  bon  TÎgnoble. 

{a)  RacoLocni  (Doubs),  gros  rillage  :  beau  château. 

.  j]  Grat  (Haute-Sadne) ,  Tille  animée  et  industrieuse  qui  \M»iiAc 
une  soufr-préicature ,  un  collège,  une  société  d'Hgricnlture ,  un  dé- 
pât  d'étlIODS,  des  tribunaux.  Cvrioide't  :  la  promenade ,  le  dtâlenu 
dus  ducs  de  Bourgogne,  l'église,  Us  casernes  de  caTalerie  ,  la  place 
do  msrdié  dans  la  Tillebautc,  le  pont,  la  fontaine,  la  salle  du 
spectacle,  le  moulin  Tramoj,  à  14  loununs,  la  bibitollicque  astei 
nombreuse.  Commerce  :  grains,  fins,  farine,  exportés  par  la  Suâne 
19' 
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pour  le  midi  de  la  France.  HôieU  :  du  SauTage,  gramAe-rae ,  la 
Ville-de-Lyon.  Pop.  10,000  h. 

Les  moulins  à  mécanique ,  qu^on  trouTe  fréqueniment  dm  Var- 
rondisscment  de  Graj,  sont  dignes  de  la  curiosilé  du  Toyagcor. 

A  Tract/,  3  1.  de  Gray,  il  y  a  un  moulin  à  3  tournant. 

A  Neuvelle,  près  ChampUtU,  un  à  6  tournant,  dont  un  à 


nique. 

(r)  CuÂMPUTTE  (Haute-Saône),  bour{;  dant  une  agrémble potition 


sur  le  Saolon.  Curiosàe's  :  l'église,  rhôpital,  let  catemet,  la  rue  du 
haut  du  coteau  ù  l'E.  Commerce  :  vins  exquit,  blé,  (er.  Popula- 
lion  3,000  h. 

On  peut  aller  Toir  le  trarail  des  forget  à  Bemifem,  k  Bity,  Ji 
Trf court,  à  Samt-Loup, 

((/)  Langres.  Voyez  page  231 . 


De  Besançon  à  Cclmar,  39  1.  7,  18  p.  ^. 


Roulans 

4  1' 

La  Chapelle 

4 

.n)  Baume-les-Dames 

3 

Aspach 

3 

{6)  Clerval 

4      i 

Isenbeim 

*'N 

yr)   L'Ile-sur-le-Doubs 

3 

Hatsiat 

n 
«» 

Tavey 

5 

{c)   Colmiu* 

î'f. 

[fl)  Rcflbrl 

3 

[a]  BAirME-LEs-DAHEs  (  Doubs  ) ,  cbef-Heu  de  tout-préfecture  «1 
SM'gc  d'un  tribunal  d'instance,  possède  un  collège  Grèquentè  el  un 
hospice  civil  bien  tenu.  Elle  est  assise  à  rextrémîté  d'une  rasie 
prairie  qu'entoure  le  Doubs;  placée  sur  la  ligne  du  Cmmmi'Mam- 
sf'cur,  il  est  indubitable  qu'elle  en  acquerra  de  rîmporiance  cl 
prendra  de  l'accroissement. 

Les  colonnes  en  marbre  du  maître-autel  de  Féglite  abbatiale  cm 
(te  enlevées  sous  le  gouvernement  consulaire  pour  le  Panlbcon  ; 
(lies  se  trouvent  aujourd'hui  à  l'église  Sainte^GenerieYe de  Paris. 

On  exploite,  sur  le  territoire  de  cette  ville,  une  carrière  de 
gypse  très  riche,  qui  fournil  annuellement  50  â  60  aiUîcn  de  plâ- 
tre ,  dont  partie  est  employée  aux  consti'UCtkN»  el  décora  des  ha- 
bitations ,  et  partie  conmie  engi*ais  sur  les  prmirîet  uÉUueUct  et  ar- 
lilicielles.  Pop.  2,500  b. 

(b)  Cleuval  (Doubs),  ne  parait  point  d'une  ongine  ancienne, 
quoique  l'aolcur  du  mémoire  historique  sur  l'origine  de  cette  ville 
aOirme  qu*clle  fut  bâtie  par  Othon,  fils  de  Tempereur  Frèdèrir 


(<) 

chitc! 
Pop, 

(«)  Ci>ui«B.  /'uycipaga  33&. 


DeBesaoçen à  Plombières,  23  I-,  11  p.  7. 

Von;  3  II         SuM-Saorenr  3  '\, 

H>i*aD-NeuT«  4     [S)  Fougerollec  3  'f. 

(a)  VeKHil  4     {c)  Plombières  3 

Saulx  3  II 

(d)  Vemul  (Haute-Saâne).  A'oyec  page  3  3 1 . 

[b)  FoDCEKOLLES  (  VosgGi  ) ,  bôui^  doDl  Ics  caul  mbéralea  oirt 


U  Douhs ,  principir  fliuTe  iaKrmtUiiin  trnn  le  Rb^DC  ii  U  Rhm ,  Mniri 
Monlbcliird ,  inr  uns  «iipdui  de  li  n^rîuwlrB.  DepuiiDdle  à  Si-Jsin^a. 
ttiat,  luurc  ta  DXigllion  dcpuil  ]et  bsuchei  i<il  Rbdae  juUju'ï  Ddl>.   U 

[toubi,  «ini  CD  (Clivilc.  Toui  iet  IriTiui  hdi  en  (djuJIcmioD,  el  derronl  im 
\am\oi.  en  1816  el  eu  1817.  P.rmi  le.  ir».»  dëjb  ueculci  Juu  Ig  dipic 
mHDiduDoubt,  onreiiiicipieltcaïuldedenvitiDDd'OHflle,  eeJni  de  Han- 
■eaaj,  «  Il  percH  de  Thoniu,  Celle  dernière  piriig  du  «ml  ni  d'no  upecl 

\m  tri.tai  en  court  d'ei^ùan  wni  ceni  de  It  dùiiaiion  de  Baume  ,  S. 
l'AlliniCTiFeKhe.dei  Ougnej.  lia  occupenl  i>ln»  de  1,000  ouvriers,  l.i  dr- 
Miilioa  dt  L'IaU  (S  occope  ploiieur.  ceoitiHi. 
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lie  U  répuution  :  les  gourmets  metteot  mb  kirdiwaMr  ifNS  eebi 

<lc  la  Forcl-Noire.  Hôtel  àe  l'Ecu. 

(f)  Plombibues  (Voftges).  f^<?y«  page  241. 


De  Besancon  à  Neufchâlel  (Suisse),  31  1.  ^,  15  p.  |. 


Mcrey  4 

ià)  Omans  8 

La  Grange-d'Alcinc  4 

(A)  Pontarlicr  4 


{c)  Les  Verrières  2 

Trarers  fi 

Neufehilel  k 


[a]  Ornons  (I>oubs)e8t placé  sur  ULoM^y  dansun^alloii  agréable  : 
il  est  environné  de  belles  prairies  et  d'un  vigitoble  cwnsiiiërabk. 

Celle  ville  possède  un  hospice  civil  et  une  école  secoadaire  er- 
clcsiastique  très  florissante. 

On  voit,  dans  réglisc  paroissiale  d'Omans,  beau  raisseau 
(lôdi('^  :i  saint  Laurent ,  le  tombeau  du  cbancdier  PamDOC ,  père 
du  célèbre  cardinal  de  Grandrelle ,  nés  Tun  cft  T antre  dm  cetic 
ville. 

Les  tanneries  forment  la  principale  branche  de  l'industrie  d'Or* 
iians  :  les  produits  de  ses  fabriques  sont  recherchés  et  très  estimes. 
On  y  voit  une  papeterie  qui  fabi*ique  4  à  500  rames  de  papier  jour- 
nellement. Il  y  a  trois  anciens  moulins  a  farine ,  dont  Tm  con- 
tient une  mécanique  semblable  à  celle  qui  fait  mouroir  les  moolhM 
(le  Gray,  Un  quatrième  s'est  élevé  par  les  soins  du  sieur  Pouguet. 
ile  mcranicicn  industrieux  a  trooiré  le  moyen  d'établir  un  wtomlm 
ftfiidant  sur  le  cours  naturel  de  la  Loue,  qai,  au  moyeu  d'tme  roui* 
(le  treuil,  peut  hausser  ou  baisser  ses  rones  hydrauKqnea  à  Tolonlr, 
(le  manière  ù  n'avoir  toujours  que  la  même  vitesse  dans  les  Inor- 
naas,  quelles  que  soient  d*aillcurs  la  hauteur  et  la  rapidité  de« 
••aux. 

(3n  voit  encore ,  sur  un  rocher  escarpé  qui  domine  la  Tille ,  k <» 
restes  d'un  château  fort  qui  existait  dans  son  entier  au  1 3*  sicde. 

Omans  a  donné  naissance  à  Perrcnol  de  GrandTellei  chancelier 
de  l'empereur  Charlcs-Quint ,  el  au  célèbre  cardinal  de  Grand- 
vellc,  lUs  du  premier.  On  distingue  encore  dans  U  TÎUn  plnaiciirs 
maisons  qui  ont  appartenu  ■  cette  famille»  et  OB  reBan{a«*,  au 
lieu  dit  la  Gnrermc ,  les  restes  de  Tancicn  rocix  de  la  mai«n»  de 
(rrniidvclle. 

y,h\  Po.vTAnLiER.  Ponlarlier,  placé  à  l'extrémité  d'oM belle  plaine, 
M-  trouve  sur  le  Donhs  :  situé  à  Tcntréc  de  Tune  des  principales 
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gorgei  du  Jura,  doDl  il  piut  défendre  le  puMge,  3  pwah  «voir 
été  ville  de*  l«  tempt  dci  RomuDS. 

Celte  Tille  esl  placée  au  pied  de  1>  Kconde  ch^neda  Jura,  au 
JcTBiii  et  L  l'exirànilé  d'une  tmic  plaine  arroaée  par  Ici  seul  du 
Doubs  et  du  Dni/'eirH.  L'air  y  M  tiTel  aaÏD,  et  l'on  j  loit  géoéra- 
lement  peu  de  maladie*.  Sa  riluatioa  la  reod  commerçante.  Sa  po- 
pulatioD  est  de  4,354  haUtam;  elle  citaHezbien  bdlie,  et  l'atpieat 
de  Hs  mes  eil  agréable.  Elle  a  un  beau  eop*  de  oieme  pour  un 
escadron  de  caYslerie. 

Elte  eil  aujourd'hui  le  cbe(-Uen  de  la  wMu-préféctnre  de  ce, 
nom  el  le  liége  du  tribunal  d'iuitance  de  l'arrondiMement.  Elle 
possède  un  collège  et  tm  bâpllal  :  c'est  a  peu  de  diatance  de  celte 
commune  qu'est  situé  lu/brlde  Joux,  petite  place  de  j^erre  qui 
sert  de  prisera  d'Etat,  et  qui  eM  babltueUement  gardée  par  une 
compagnie  d'inralidcs. 

La  population  de  Ponlarlier  esl  très  industrieuse.  On  fait  dans 
celle  ville  un  commerce  consïdi^ble  en  grains  ,  en  tIos  ,  eii  fro- 
mafes,  enrersel  en  cuirs  iraTaillés,  etc.  Ses  Toires  senti  très  fré- 
qaanléesi  on  j  toiI  ordinairement  un  girand  nombre  de  ebeiaui  du 
pajs  el  de  la  Suisse ,  el  une  quantité  considérable  de  besliaui  de 
toute  espèce.  Ponlarlier  esl  le  point  sur  lequel  se  dlrigenl  les  loja- 
geurs  qui  se  rendent  de  l'intérieur  de  la  France  dans  la  principauté 
de  Neufchilcl  et  dans  le  canton  de  Vaud. 

Dons  rarrondissement  de  Pontarlier  est  le  mont  BeneUi  remar- 
quable ]>ar  une  fort  belle  église  ornée  de  figures  allégoriques ,  de 
sculptures  bizarres  dans  le  chceur. 

{(-]  VbhkiÈhes.  Celles  de  Franle  lonchcnt  aux  Verrières  de  Suisse 
placées  i  l 'c s  trémité  occidentale  du  canton  deNeurchâtel.  Celte  der- 
nière Tallée  est  étroite  el  en  partie  coutertede  foréls;  elle  compte 
panai  ses  babitans  un  grand  nombre  d'hoi4ogcr9,  de  Ta  iseuses  de  den- 
telles, d'ouTriei'sen  fer,  etc.  On  y  èlè»e  aussi  beaucoup  de  bestiaux. 
A  rO.  des  Verrières,  onvoiticsmaisonséparscsqui  forment  la  com- 
mune de  la  Cote  aux  Féei ,  dans  le  voisinage  de  laquelle  il  y  a 
plusieurs  grottes  :  la  plus  fameuse,  counuc  sous  le  nom  de  Tempte 
du  Fe'es ,  s'ouvre  au  delà  de  la  cabane  du  Crèt;  l'entrée  en  est  si 
étroite,  qu'on  n'y.  peut  pén et i-er  qu'eu  se  trainant  sur  le  ventre  i 
mais  bientôt  elle  s'èlargil  et  forme  trois  galeries ,  dont  celle  du  mi- 
lieu a  390  pieds  de  long  sur  G  de  largeur  ;  elle  aboulil  à  une  Ou- 
verture, d'où  l'on  découvre  la  vallée  de  Samtt-Croix ,  située  dans 
le  district  A'Yverdun.  Celle  groile  est  incoolestablemeol  la  plus 
belle  qu'il  y  ait  ai  Suisse.  On  prépare,  dons  les  pâturages  des 
montagnes  voisines,  des  fromages  qui  valent  presque  ceux  de 
Gruyères,  el  se  vmdent  communément  sous  ce  nom  en  Fiaticc. 
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A  une  demi-lieue  du  TÎUage  det  Verrières ,  du  côlé  de  fO. ,  s'élève 
le  cliâUau  du  Joux ,  qu'habitaient  autrefoit  let  noUtt  éasiéMe 
nom.  Ce  chàieau  offire  un  aspect  pittoresque  :  nao  loin  de  là  coule 
le  Douas ,  qui  n'est  encore  qu'un  petit  ruisseau.  Le  défilé  et  la 
Cluse  j  que  Ton  observe  aussi  à  peu  de  distance  *  est  si  étroit,  qa'il 
est  facile  de  défendre  Fentrée  de  la  Suisse  de  oe  oôté*ln;  ce  dtAlê 
est  situé  sur  la  frontière  de  la  France ,  à  un  quart  de  lieue  de  ^a- 
larlier.  Le  grand  chemin  de  Neufekêtel  à  Poatarlier  Uravene  la 
vallée  f  ainsi  que  le  pas  de  la  Cluse>;  il  en  est  de  même  de  la  raete 
qui  de  Bâle  va  en  France  par  les  Talléea  de  SaôU^Imier»  de  la 
Chaux'da-Fond ,  du  LoeU  et  de  la  Brevme, 

On  trouve  dans  les  rochers  calcaires  de  'uniiinege  un  gnod 
nombre  de  pétrifications ,  telles  que  des eoraux,  dea  ttmm  im,  dr« 
turbulitcfty  des  buccardites,  des  peetiniles,  elc. 


De  Poniarlur  à  Joupu  *  5  1.  7 ,  2  p.  j. 


De  Jûupie  à  Orbe  (  Suisse),  &  L,  S  p-  ?• 


De  Besancon  à  Lcns-k-Sattlnier,  21  I.  -J ,  10  p.  *-. 


Busy  3 

Quingey  3 

Mouchard  4 

A rboi s  (f.  ci-dessous  )  2 


Poligny  î'., 

Mautry  3*;, 

Lons4e-Sauliiier(v.p.2S7}  3*,i 


De  Besançcn  à  Gtnèm,  40  1.  7,  20  p.  7. 

Busj  3  II  Champagnole  6 

Quingey  (v.  p.  391  )  3  ||  DeChampegiiole&GeBêve 

Sslinsd;.  p.  221  )  5  ||      (voy.p.  214)  Wj, 


De  Salins  à  Artois  (a),  4  1.,  2  p. 
a)  Arbois  (  Jura  ) ,  petite  ville  sur  les  bords  de  la  Vieik  :  00 


De  Par»  •  Ouaa  (  v.  p.  H       TuMnUre  6 

908}  TS-|,  »        Hautn  4 

De  Dijon  i,  lUU  (w.  p.  |  (a]  iriwIe-SanlDMi-  3'/, 

3I9,»U)  IP/J 

(«)j.wrs-LB-SiDUfiBB  (Jnrfc),  ckef-lieaded^iartçliMnt,  av  la 
faille,  ftiec  prérecturc,  iribwiuii,  collège,  «ocîétâ  d'agricul- 
ture, miuée,  bibliolhéijue  publique.  CtiriBiitet  .-la  Mllne  qui  porte 
le  nom  de  Montrtuirot ,  et  dont  le  niécanûmc  hjdraulique  est  fort 
curieux  i  lea  sites  eniiroimaiii ,  plusieurs  fontaiiMS ,  l'hospice  ,  le 
tnusce ,  où  se  trouvent  plusieurs  belles  mosaïques.  Canmeret  :  fer, 
hois  de  construction,  ustensiles  da  tnénage.  BéUl  du  Chapeau- 
Bouge,  tenu  par  Robert.  Li'Ar.  :  Escalle .  Pop .  8,000  h. 

Entre  Lous-le-Banlnier  et  Selliireti  nùne*  do  ctiheau  d'jfrlay, 
.ippartenant  aujourd'hui  BU  prince  Pierre  d'Aremberg. 


DE  PARIS  A.  BOURG  (  2  routes }. 

I"  route,  par  Lons-le-Saulnier,  115  1.;,  57  p.;. 

DcParisàLons-le-Saulnier  991.  '|,.  /'oy«  page  237 . 

(k)  BcBufori  4  II        Saint-Étieune^u-Bois        4 

16)   Saint-Amour  5  ||  (n)  Bourg  3 

(a)  BtiitroBT  (Jura),  lîUage  qui  a  un  bon  «ignoble  :  belle  vue. 
Pop.  1,100  h. 

Coiumwck^  1.  de  Beaufbri,  estreiiomiDë  par  ses  poules  grasses. 

Pop,  i,aooh. 

ii)  Sust-Ahoub  (Jura),  petite TÎUe  qui  commerce  eu  meuhlo 
ispolb.  Pop.  3,600  h. 
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{c)  BoLRG  (Aid)»  chef-lieu  de  département,  avec  préfcctarc,  ui- 
bunaux,  collège,  société  d'agricuUure ,  halle  au  blé,  ikéâlre , 
musée.  Curiosités  :  le  bel  h<^pital,  1  hôteUde-TÎlle ,  la  batte  au  blé; 
à  peu  de  distance  b  magnifique  église  de  Brou,  le  plus  beau  |^- 
thiquc  peut-être  qui  existe  en  France  ;  rintcrieur  n*est  pas  ommbs 
admirable  ;  on  montre  des  statues  en  marbre ,  véritables  cbcfin 
d'œuvrc  de  Tart  :  il  y  a  un  Cicérone.  On  mange  à  Boorr  il*eieel- 
Icnles  volailles.  Commerce  :  h\é ,  chevaux,  b«tianz.  Hoittt  :  de 
lÉcu  de  France,  du  Parc.  Pop.  8,500  h. 

Ouvrage  â  consultée  :  Jimmaire  du  dtpoHewieM  ée  tjiin , 
in-S". 

Boz,  à  7  1.  *|a  de  Bourg,  est  une  ancieime  colonie  6m  Sar- 
rasins. 

CoUgny,  prés  de  Saint- Amour»  est  le  berceau  de  la  frmîUe  de 
re  nom. 

ChalUlon'Sur'Chalarorme ,  ou  les  Domèes,  a  eu  Vineanl  4e 
Paule  pour  curé  :  il  y  a  des  registres  de  baptême  et  de 
^és  de  ce  vénérable  prêtre.  Pop.  2,800  h. 


DE  PARIS  A  BOURG, 
2''  route;  par  Mâcon,  116  1.,  58  p. 

De  Paris  à  Dijon,  75  1.  'j,.  f^oyet  page  208. 

De  Dijon  à  Chalon-sur-Saône ,  1 7  1.  '/,.  foyei  pa^  229. 

Oc  Châlon-sur- Saône  à  Maçon,  151.  Foyety^igt  181 . 

I .oï^is-Neuf ,  4  1.  Bourg,  4  1.  A^oyrx  ci-dessus. 


COMMUNICATION. 


De  Bourg,  à  Lyon^  23  1.  7,  11  p.  j. 

rcyez  de  Genève  à  Lyon  ,  page  198,  et  Ikez  ea  sens 

inverse. 


(a)  Li  BmtQVE  (CAle-d'Or),  bon  Tignoble  lur  la  cdte  de 
Nuiu- 

On  tonge,  au  sortir  de  ce  bameiu,  le  clos  de  Chamiertmsk 
<lroite  s'élcTe  Morty ,  à  J^uche  ChambolU.  On  passe  par  Voa- 
gral,  doni  le  clos,  contenant  47  hectares,  jniiïl  d'une  si  grande 


On  peut  boire  du  lin  célèbre  qu'on  j  recueille ,  à  G  fr.  I.1 
lioulcille. 

Rien  de  plus  animé ,  de  plus  riclie  que  celte  Côle-d'Or ,  entit 
nijoncl  ReauDC.  Les  villages  se  louchent;  on  en  compte  plus  de  60. 

{i)  NciT3(CôlC'd'Qr],  petite  Tille  sur  le  ruisseau  de  Afaam  , 
.111  pied  d'une  colline  nommée  la  Côte-yuttonnc f  et  fonnée  de  la 
liomane'c  ,  Bichciourg,  Chi-Z^ougcol,  Samt-Georgtt.^»  Tiehc, 
Echeieaux ,  Musigtn/.  Nuits  a  des  Fabriques  de  draps,  des  ptpete- 
v\rs,  un  tribunal  de  pretnière  instance.  Pop.  2,800  h. 

Prememi  ii  des  eaui  minérales,  et  fourni»  de  beau  marbre. 
-Iloxe  est  renommé  par  ses  vins. 

,>-)  BEll^E  ( Ci)te-d'Or) ,  sur  la  Bovioàt ,  aiec  sous-prcrec- 
>ure  ,  col1é|;c ,  société  d'agriculture,  bains,  bibUotliéque  de 
J'i.OOU  Tol. ,  théâtre.  CurioiiUt  ;  l'bùpilal  fondé,  eo  1443,  pai' 
.Nicolas  Hotlin,  chancelier  de  PhJlippe-le-Bon,  Péf^lUe  Notre- 
Dame,  l'autel  en  marbre  du  pajs,  de  cinq  quatités  diiB'éreotes ,  lu 
(CU  de  paume,  le  i\auibal] ,  la  promenade  de  la  Petilo-Butle,  Ici 
|>épiniércs,  les  thermes,  l£s  remparts  plantés  d'arbres.  Conaaeree: 
tonnellerie,  grosse  draperie,  grains  de  l'Aunois,  tannerie,  cou- 
relicric  ,  rins  routes  cxcellcns.  BûUls  :  d'Angleterre,  de  la  Posic. 
Pop.  1 0,000,  b. 

Exctastoss. — A  Ciutt/'Ia-Coloime,  à  4  1.  de  liesunc,  ainsi 
nommé  d'une  colonne  antique  assise  mr  im  piédestal ,  et  dont  les 
SO 
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has-rclicfâ  sont  ornés  des  ligures  de  Jupiter,  Jimon,  Mmei-^c, 
l>af  r'hus,  Hercule»  Ganimcde  ,  d'un  captif,  d*un  fleuve  ;  de  Toucibi 
à  Ti'^^i ,  vestiges  d'une  grande  voie  romaÎDC. 

Soltnj,  patrie  de  Camot,  à  4  1.  de  Beaunc,  est  remarquable 
pur  SCS  pûtriiicatious  et  son  site.  Pop.  2,000  h.  C'esl  là  que  coia- 
nicnco  le  faux -Chignon, 

A  droite  de  lieaune  est  le  vignoble  de  Pomard  »  puis  ceui  de 
/  'oinay  et  MeursauU, 

[d)  CiiAGXT  (  Saone-et-Loire  ) ,  p«the  TÎUe  Sur  la  rivière  de 
d'Heunc.  Curiosité  :  le  château  et  sa  rotonde.  Commerce  :  vins  ei- 
relions ,  labrique  de  toile.  Pop.  2,400  h. 

CuALoN-sim-SAÔ?rE,  jusqu^à  Ljoo.  Voyez  pa||;e  185. 
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De  Paris  à  Troyes 

■i 

,  voy.  p.  207  ) 

39 

(<r)  FaT-Rillot 

a 

Monticranié 

4'|. 

Cintrey 

a 

> 

Vandruvre 

1 

3 

{/)  Combeiu-Fonuiiie 

:( 

ib' 

Bar- sur -Aube 

5 

(^)  Port-Mir-Saône 

3 

(  ^(ilombey-les-Deux- 

{h)  Vesoui 

•» 

•• 

Eglises 

3'/, 

Cairooiilior)^ 

\\ 

Su/«;niiccourt 

2 

[C)  Lure 

■ 

1 

r' 

(^.liaumont-en-Basaign\ 

4 

Cbampagncv 

4 

Vesaignes 

4 

{k)  Beffbii 

\ 

\(i' 

Lanp-cs 

4 

• 

.  a\  VArvDT.uTiiE  (  Aube  ) ,  gros  bourg  qui  comnierce  en  beidiaux 
I'..j..  l,ô()Oli. 

/;'  Hvn-sm-ÂLBE,  ancienne  et  petite  ville  ûtuée  mit  la  rive 
lii  uitc  de  X Aubr ,  qui ,  au  bas  des  moulins,  fbrme  ud  canal  naturel 
«L-  "^iM)  mètres  (  103  toLses)  de  long,  sur  10  mètres  \  5  toises  j  de 
ini  -c.  Har  termine  la  Talléc  de  TAobe,  dont  la  vue  ea  remarqua- 
l)lf  par  la  beauté  des  prairies  qu'arrosent  les eircuîlsde  la  livieic, 
p.ir  \o  £;rand  nombre  de  villages  situés  sur  les  bords»  et  eufin  par 
{•>s  rr>t(  .iu\  qui  Tentourent,  rouverts  de  vignes  i  mî-c^e,  et  cou- 
I  '>:iii(.s  par  drs  l>ois.  Celte  ville  possède  des  lameries,  rliamoise- 
rir's  ,  de.  Mais  son  commerce  princi]>al  rousisle  dans  les  vins  ei 
•Mii\-«le-vie ,  produits  des  vignobles  nombreux  qui  ravoisinent ,  et 
nartifiilii'-rcment  dans  ses  vins  blancs  asaer.  estimes.  ffSUh  :  du 
MumI  ,  d'-  In  Croix-Blanche.  Pop.  4,000  h. 


marbre  rouge,  la  bibitothoque  de  30,000  toL,  les  jolie*  IbniaiDu 
île  la  GienouiJlo  el  de  i'Erbololte,  lei  promenades  de  BIiDchc- 
Footaine,  le  coun,  ta  monia^as  où  trais  rÏTiènu  prenDecU  leur 
iource  ,  la  Marne,  la  f^àgeamie  ,  la  Xe\ue.  Conalurce  i  coutelle- 
rie renommée,  de.  HôteU  :  des  Trois-HarchaiMls,  prés  le  collège, 
lie  la  Pmic.  Liir.  :  Pelletier,  Laurent.  Pop.  8,900  h. 

A  la  Halaneh/utt ,  on  est  nu-  le  EOminel  de  la  grande  clniiite  de 
nMHil.igncs  ;  à  ({nucbe  on  aperçoit  le  ballon  ou  DMHAsgne  de  Saint- 
Anloinc  i  à  25  I.  a  l'E.  le»  Vosges  ;  belle  Tue  entre  la  graod  et  le 

(<r)   F*ï-niLi.or  (HaulC-MameJ.grosbourgde  1,6001,. 

{J)  Cii)iDE«i;-Fo.iTAisR  (Haute-Saàae),  beau  village  agréable- 
ment siluv.  Pop.  1,000  h. 

(^]  Poiii-<iun-St»fvE  (Haule-Siidoe),  gros  bourg  sur  la  Saâne. 
Oiriuiilfi  .-  le  pont,  les  Ibi'ges.  CovuRcree  ;  bestîaul ,  fer,  coii- 
'•Iruction  de  bateaux  sur  le  (Hirl,  fabriques  de  cocdet.  Populn- 
tmn2,i0()h. 

[h)  Vesol-l  (Haute-Saôue) ,  chef-lieu  de  d^BTlelnem ,  sur  In 
rivi!  droite  du  Dmgton,  aiec  préfecture,  eoHége,  aéminaire ,  pé- 
pinli'i-c  déparlcmentalc,  oniagurie,  dépôt  d'élakaœ  ^  société  «Ta- 
Ifriculture,  ibéàire.  Curioiitû :  \sa  promenades  aul  allées  neuves, 
□il  Minl  des  bains  de  Tapeur  ,  l'oraDgcrie ,  la  salle  d(  spectacle  ,  les 
oascmes  U  blbliolbi^ue  de  31,000  vol.  Conttaeree  ;  épicerie. 
cjiiincaillerie,  draperie,  toilerie,  ïin».  Juitrges- :  de  la  Ptwie . 
lie  l'Aiglc-d'Or.  Pop.  6,000  h. 

Excuasioxs.  — A  I  1.  de  Vcsoul,  près  du  village  de  Frotcy  ,  k 
Frnïi'Puiti,  A  travers  une  fcnle  de  rocher,  on  aperçoit  une  Ton- 
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laine  qui,  quand  il  a  plu  deux  jours,  grossit,  remplit  le  puits, 
s'élève  à  4  ou  5  toises ,  et  bientôt  inonde  les  enTÎrons. 

.V  Lcugne,  à  TE.  de  Vesoul ,  une  grotte  de  33  pas  de  loogiteur 
sur  (j()  de  largeur.  S'il  s'élève  un  broldUara  deirant  cette  groUe, 
(''est  si^nc  de  pluie  pour  le  lendemain. 

A  Luxeuil  :  c'est  une  petite  ville  située  dans  une  assez  vaiite 
plaine  y  et  traversée  par  une  belle  rue  nommée  la  me  des  Rowmâu. 
Les  eaux  minérales  de  cet  endroit  étaient  connoes  dans  rantiouité  : 
le  bâtiment  est  orné  d'une  façade  magnifique  et  d'un  bemu  jardio. 
On  j  trouve  des  piscines  graduées.  On*c<»npte  cinq  bains  à 
Luxeuil  :  P  le  bam  des  femmes,  3<»  le  bain  des  hommes»  3<>  le 
ham  neuf,  k^  le  grand  bam,  5<*  le  oetit  bam  ou  bam  des  Cuvettes. 
(^es  eaux  minérales  sont  administrées  par  M.  Leclerc,  médecin  et 
archéologue  distingué,  lequel  a  un  cdbinet  où  se  trouve  un  grand 
nnnibrc  d'antiquités  trouvées  à  Luxeuil. 

A  Scey-sur- Sa/me  f  où  s'élève  un  superbe  chAteau,  jadis  pro- 
))i-iété  de  la  faniille  de  Baufremont,  et  dont  le  pont  est  très  beau. 

(  /)  Llre  (Haute-Saône),  petite  ville  dans  une  île  formée  par 
unétan^,  avec  sous-préfecture,  collège,  d^>dt  d'étalons.  Curio- 
sités :  1  église ,  Tancicnne  abbaye.  Commerce  :  filatures  de  cotoo, 
bonneterie,  chapellerie.  Pop.  2,500  b. 

A  Melisey,  à  2  l.  'j,  de  Lurc,  belle  carrière  de  granit  non 
«.'xploiléc. 

A  Château-Lambert  y  carrière  de  granit ,  dans  lequel  il  y  a  aies 
pailletlcsd'or. 

A  Faucogney ,  exploitation  de  pierres  à  rasoir  qui  se  vendcDi 
-4  à  5  francs. 

[k)  Ueffort  (Haut-Rbin),  petite  mais  forte  ville  sur  la  rive 
^'aiichc  i\ii\îi  Savoureuse ,  avec  sous-préfecture^  tribunaux,  col- 
V^.zo.  y  bibliothèque  ;  centre  de  sept  routes.  Curmsite's  :  Thùtel-de- 
viile ,  la  belle  église  paroissiale  construite  en  1728 ,  l'b^ilal  mili- 
taire, la  bibliothèque,  le  collège,  les  pronMoades,  le  château- 
tort  ,  d'où  l'on  dérouvre  une  grande  partie  de  l'Allemagne. 
Cormncrre  :  le  produit  des  forges ,  roulage ,  vint ,  fiXMnagcs  »  fil  de 
1er,  laiton,  quincaillerie.  ffStels  :  le  Luxembourg ,  la  Ville-de- 
Vn-saillcs,  le  Sauvage.  Pop.  4,738  h. 

A  Beuucourt,  à  4  1.  3|^  de  Beflbrt,  est  une  borlogcne  méca- 
nique y  où  l'on  confectionne  d*un  seul  coup  les  prÎDci^pales  pièces 
(]ui  composent  le  mouvement  d'une  montre. 
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(«)  Ali 
V/li,  nrec 
ta  rubann 

.léliiiitei  ( 
place  cl  H 


De  Beffcrl  à  McntUliati{d),  4  1. ,  2  p. 

(il)  MosToiLiiBD  (Doubs) ,  ch«f-lieu  de  l'arrondisse menl  de  ce 
nom  ,  est  bien  biti ,  CDinmerçant  et  susceptible  d'agmudissemeol. 
1 1  |iosséde,  utiire  U  sous-préreclure  Je  l'in'ondisseiaGDl ,  un  U'ibu- 
naî  ilin^lnDce,  uiieolléf'e  elanbApitiil  ciiil.  Sur  reiDphceiDCDt  où 
a  <''lt>  construit,  aux  I  6*  et  17°  itècles,  le  faubourg  de  Montbé- 
liard  ,  et  un  peu  plus  aïani ,  sous  la  cale  de  ïignea  dilc  de  FUw- 
if  Epines,  on  trouve  quelquefois  des  débris  de  nuu-bre  et  de  ciment 
antiques  ,  amA  que  des  luilcaui .  qui  annoncent  l'exislenre  d'cla- 
iilisscnien»  romains  dans  le  voisinai^e  de  celle  ville.  Monlbéliard  a 
une  hibliolbèque  publique  rïcbe  d'un  grand  nombre  de  tnanuscril'. 
]iicricii]i.  Sa  population  .  qui ,  en  majeure  partie,  professe  la  re- 
lii;ion  rùformce ,  est  très  iôduslrieuse-  On  Irouru  dans  cette  ville 
des  l'abriques  de  perkales,  d'indiennes,  Tissus  de  colon,  liotine- 
tcric  ,  litaïuie.  hoi-li^erie ,  etc-  Parmi  ses  édifices  publics  on  re- 
marque le  chàlean  bdli  sur  un  l'Ocber  qui  domine  In  ville.  C'était 
l'ancienne  l'csidence  des  princes  de  Monlbéliard  :  aujourd'hui,  une 
|iarlicdes  bàtimens  sert  de  maison  d'arrêt.  Les  autres  ëdiliccs  sont 
I  bolcl-dc-villc,  les  balles,  l'église  de  Sainl-Harlin,  etc.  Âvhtr- 
■-■cs  :  le  Lion-Rouga,  la  KnJnnce ,  les  Trciie-Canloiis.  Popu- 
ialion  i.OflOh. 

Givrage  a  comuLTin  :  Aimaaire eu  Doubi ,  par  M.  I.iiurcnl. 
G:t  article  en  est  extrait. 
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de  la  répuution  :  les  gourmets  meUent  mb  IdreliwaMr  Wfriê  eebi 

(le  la  Forcl-Noire.  Hôtel  à^  TEcu. 

(r)  Plombibabs  (Vosges).  Foyez  page  241. 


De  Besancon  à  Neufchâlel  {Smsso)^  3i  1*  t>  15  p.  ^. 


Merey 

4 

2'/, 

[a)  Omans 

3 

Traren 

r> 

La  Grange-d'Aleioe 

4 

f^eufchâlel 

H 

(A)  Pontarlier 

4 

{a)  Oi\ykys  (Doubs)  est  placé  sarlaLLoue,  dansim  vallon  agréable  : 
il  est  cnvirounc  de  belles  prairies  et  d*im  Tignoble  ooundérable. 

Celte  ville  possède  un  hospice  civil  et  une  école  secondaire  «r- 
olcslastique  très  florissante. 

On  voit,  dans  Téglisc  paroissiale  d'Omans,  beau  raisseau 
(Icdié  à  saint  Laurent ,  le  tombeau  du  cbanoelicr  Pirauoi ,  père 
du  célèbre  cardinal  de  Grandrellc ,  nés  Tun  ei  Tnare  dans  celle 
ville. 

Les  tanneries  forment  la  principale  brancbe  de  Tnidusine  d'Or- 
iians  :  les  produits  de  ses  fabriques  sont  recbcrcbés  et  très  estimés. 
On  y  voit  une  papeterie  qui  fabrique  4  à  500  rames  de  papier  jour- 
nellement. Il  y  a  trois  anciens  moulins  k  (arÎBa,  dont  l'vn  coo* 
lient  une  mécanique  semblable  à  celle  qui  fak  mouroir  les  moalîm 
(le  Grfii/.  Un  quatrième  s'est  élevé  par  les  soins  du  sieur  Pouguet. 
Ce  mécanicien  industrieux  a  trouiré  le  moyen  d'établir  un  wtamim 
pétulant  sur  le  cours  naturel  de  la  Loue,  qui ,  an  moyeu  d'ime  row* 
(le  treuil,  peut  hausser  ou  baisser  ses  roues  hydrauKqoea  à  Tolonté, 
(le  manière  à  n'avoir  toujours  que  la  même  vitesse  dans  les  toor- 
nans,  quelles  que  soient  d'ailleurs  la  hauteur  et  la  rapidité  des 
<>aux. 

(^n  voit  encore ,  sur  un  rocher  escarpé  qui  domine  la  "ville ,  les 
rctites  d'un  château  fort  qui  existait  dans  son  entier  au  1 3*  sîédr. 

Omans  a  donné  naissance  à  Perrcnol  de  GrandveDe»  chancelier 
de  rcm|)crcur  Charles-Quint,  et  au  célèbre  cardinal  de  Grand- 
vcllc ,  iUs  du  premier.  On  distingue  encore  dans  la  villn  plnneiirs 
maisons  qui  ont  appartenu  à  celte  famille,  et  on  reanr«|ttr,  au 
lieu  dit  la  Garrrmr ,  les  restes  de  Tancien  mcix  de  la  maison  de 
(vrandvellc. 

1,^)  PoNTiRLiER.  Pontarlier,  placé  à  rextrémitéd'one  belle  plaine, 
v<-  trouve  sur  le  Douhs  :  situé  à  l'entrée  de  l'une  des  principale^ 


Elle  eil  aujourd'lam  le  chef-Ueu  de  la  sous-préfeelure  de  ce, 
Dom  el  le  tiige  du  tribunal  d'iiwtuice  de  rarroôdiMemeDl.  Elle 
possède  un  collège  et  un  bdpilal  :  e'esl  à  peu  de  disUncs  de  cette 
cotnmaaetfi'etlùtuHBybrtdeJoux,  pelile  place  de  guerm  i|aî 
sert  de  prison  d'Etal,  et  tpù  est  babitueUemenl  gardùe  p«r  une 
cotapagoie  d'inralides  • 

La  populalioa  de  Fontarlïer  est  Irèi  Industrieuse.  On  fait  dans 
celte  xillc  un  commerce  considérable  en  grains  ,  en  Tins,  e»  fro- 
ma^,  en  fers  cl  eu  cuira  IrainiUés,  etc.  Ses  foires  sont  très  frè- 
qntntées;  OD  j  Toit  ordinairement  ud  grand  nombre  de  cheiauidu 
pa^s  cl  de  la  Suisse,  et  une  quaotilc  considérable  de  besllaui  de 
toute  espèce.  Ponlarlier  esl  le  point  sur  lequel  se  dirigent  les  loja- 
geura  qui  se  reudeoi  de  l'intérieur  de  1b  France  dans  la  priocipaulc 
de  Neufchàtcl  et  dans  le  eanlon  de  Vsud. 

Dans  ratTondisiemeDl  de  Ponlarlier  esl  le  mont  Benoit,  remar- 
quable |iBr  une  fort  belle  église  om^  de  figures  allégoriques ,  de 
sculptures  bizarres  dans  le  cbnur. 

(c)  ViBRiiii».  Celtes  de  France  loacbcntaus  Verrières  de  Suisse 
pliFcesirGitrémiléoccidenlaledu  canton  de  Neufchàlcl.  Cette  der- 
nièie  vallée  est  étroite  et  en  partie  couverte  de  forëls;  elle  compte 
parmi  ses  babîlans  un  grand  nombre  d'horlogeia,  de  faiseuses  de  den- 
telles, d'ouvriei's  en  fer,  etc.  On  y  élève  aussi  beaucoup  de  besliauK. 
A  rO.  des  Verrières,  on  voit  les  maisons  éparses  qui  forment  la  com- 
mune de  la  Céie  aux  Fi'ei ,  dans  le  voisinage  de  laquelle  il  ;  a 
plusieurs  grottes  :  la  plus  fameuse,  counue  sous  le  nom  de  Temple 
dis  F(ts ,  ^'oiivre  au  delà  de  la  cabane  du  Crèt;  l'entrée  en  esl  si 
clroîtc ,  qu'on  n'j,  peut  pèncli'er  qu'eu  se  traînant  sur  le  ventre  ; 
mais  bienidl  elle  s'élai-gil  cl  forme  irots  galeries,  dont  celle  du  mi- 
lieu a  990  pieds  de  long  sur  6  de  largeur  i  elle  aboudi  à  une  Ou- 
verture, d'où  l'on  découvre  la  vallée  de  Sainte-Croix ,  située  dans 
le  district  XVveniua.  Celle  |;rotle  est  inconlestablemcnl  la  plus 
belle  qu'il  y  ait  en  Suisse.  On  prépare,  dans  les  pâturages  des 
monlagoe*  voisines,  des  fromages  qui  valent  presque  ccui  de 
Urujèrei,  et  se  vendent  communément  sous  ce  nom  en  France. 
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A  une  demi-Ueue  du  TÎUage  des  Verrières ,  du  côté  de  l'O. ,  s'élève 
le  cMtcau  du  Joux ,  qu  habitaient  autrefois  les  Dobltt  èancMe 
nom.  Ce  château  offire  un  aspect  pittoresque  :  non  loin  de  là  coule 
le  Doubs ,  qui  n'est  encore  qu'un  petit  ruisseau.  Le  dèfi&è  de  la 
Cluse  j  que  l'on  obsenre  aussi  à  peu  de  distance  y  est  si  étroit,  qa'il 
est  facile  de  défendre  Tentrée  de  hi  Suisse  de  ce  oôté*Ui;  ce  déUê 
est  situé  sur  la  frontière  de  la  France ,  à  un  quart  de  lîeue  de  Fmh 
tarlier.  Le  grand  chemin  de  Neufekâiel  à  Pontarlîer  traverse  la 
vallée ,  ainsi  que  le  pas  de  la  Cluse>;  il  en  est  de  même  de  la  roete 
qui  de  Baie  va  en  France  par  les  Yallées-de  SmûU'ltmitr,  de  U 
Chaux'de-Fond ,  du  LocU  et  de  la  Brévme* 

On  trouve  dans  les  rochers  calcaires  de  'uniiinege  un  grand 
nombre  de  pétrifications ,  telles  que  des  eoranKy  des  liiBu  jtis,  dr^ 
turbulitcjiy  des  buccardites,  des  peetinitesy  elc. 


De  PonlarlUr  à  Jougne  *  5  1.  7 ,  2  p.  j. 


De  Jougnt  à  Orbe  (  Suisse),  &  l.,  2  p.  7. 


De  Besancon  à  Lcns-k-SaubUer,  21  1. 7 ,  10  p.  J. 


Busy  3 

Quingey  8 

Mouchard  A 

A rbois  fi;.  ci-dessous)  2 


Poligny  3';, 

Hautry  3*;, 

Lotts4e-Saulnier(v.p.397)  3v, 


De  Besançen  à  Gtnèm,  40  1.  t,  20  p.  ^. 

Busy  3  II  Champagnole  6 

Quingey  (v.  p.  3)1  )  3  ||  De  Champagnole  à  Genève 

Silin9(v.  p.  221  )  5||      (voy.  p.  2U)  W'/, 


De  Salins  à  Artois  (a),  4  1.,  2  p, 
>)  Arbois  (  Jura  )  y  petite  ville  sur  les  bords  de  la  FieUt  :  on 


De  Pari*  ■  Dyoo  (v.  p.  Il        T^niiéri'  b 

SOS)  ''^'l'I        Hautry  4 

De  DijoD  à  DAlo  (v.  p.  V  (a)  Lotu-Ia-Sanlnicr  i'j, 

319,314)  ll-/,i 

(«)^xuM-L>-SiuLKiu  (Jura),  cheT-Uen  àaàéftrx^caan,  me  la 
Vaille,  avec  préfecture,  tribanaux,  collège,  tatâhi  d'afriaul- 
lur«,  musée,  bibliothèque  publique.  Cvrioiitei  ;  la  laline  qui  porte 
le  nom  de  MonimoroC,  et  dont  le  mécanisme  hydraulique  est  fort 
curieux;  les  sites  eoiironnsiii ,  plusieurs  fonlabes,  l'hospice,  le 
muMie ,  où  se  trouvent  plusieurs  belle*  mosaïques.  Conmieret  :  fer, 
bois  de  consiTuclion,  ustensiles  de  ménage.  Bétel  du  Chapeau- 
Rouge  ,  tenu  par  Roben.  Lier. .-  Escalle.  Pop.  8,000  b. 

Enire  LoDs-le-Banlnicr  et  5e/tiitwi>  usines  du  ditaeaud'^rJiiy, 
appartenant  aujourd'hui  au  prince  Pierre  d'Aremberg. 


DE  PARIS  A  BOURG  (  2  routes  }. 

I"  roule,  par  Lons-le-Saulnier,  115  1.  7,  57  p.|. 

DeParisiLons-le-Saulnier  99  1. '|,.  foyeipage  337. 

{a)  Bcaufort  4  II        Saiot-Etienne-du-Bois        4 

'i)  Saint-Amour  5  |  (c)  Bourg  Z 

(a)  BEicroaT  (Jura) ,  village  qiû  a  un  bon  vigooUe  :  belle  vue. 
Pop.  l,100h. 

CoufoRcfr,  k  2 1.  de  Betufort,  est  rcDommé  par  ses  poules  grasses . 
Pop.  1,200  h. 

{6)  Sjki.iT-AHODK  (Jura) ,  petite  tiUc  qui  commerce  en  meubles 
Cl  omentens polis.  Pop^  3,600  h. 
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(c)  Bouno  (Aîd))  chef-lieu  de  département ,  avec  préfectnre,  tri- 
bunaux, collège,  ftocîctc  d'agriculture,  halle  au  blé,  théâtre, 
musée.  Curiosités  :  le  bel  h<^pital ,  Thôtel-de-Tille ,  U  halle  au  hlé  ; 
à  peu  de  distance  la  magnifique  église  de  Brou,  le  plus  beau  ^- 
thique  peut-être  qui  existe  en  France  ;  T intérieur  n^eat  pas  Boins 
admirable  ;  on  montre  des  statues  en  marbre ,  Téritables  chcii- 
d'a'uvrc  de  Tart  :  il  y  a  un  Cicérone.  On  mange  a  Rourr  d*exed- 
Icnles  volailles.  Commerce  :  Wé ^  chevaux,  b«tîaux.  Hûêeit  z  dr 
rÉcu  de  France,  du  Parc.  Pop.  8,500  h. 

Ouvrage  à  coNSULTBa  :  Annuaire  du  deparUm^ent  àt  iAèn , 
in-8'>. 

Boi ,  ù  7  1.  *|,  de  Bourg ,  est  une  anciemie  colonk  de  Sar- 
rasins. 

CoUgny,  prés  de  Scûnt-Anutur,  est  le  berceau  de  la  firaûlle  de 
re  nom. 

ChalUlon-tur'Chalaronne ,  ou  les  Dotmies,  a  eu  Vincent  de 
Paule  pour  curé  :  il  y  a  des  registres  de  bapléme  et  de  BAri^ge  û- 
^és  de  ce  vénérable  prêtre.  Pop.  2,800  h. 


DE  PARIS  A  BOURG , 
2*  route ,  par  Mâcon ,  i  16  1. ,  58  p. 

De  Paris  à  Dijon,  751.  'J,.  f^oyet  page  208. 

De  Dijon  à  Chalon-sur-Saône,  1 7  1.  '/,.  foyet  page  229. 

De  Châlon-sur- Saône  à  Maçon,  151.  ^oyef  page  181 . 

I .oî^is-Neuf ,  4  1.  Bourg,  4  1.  /^oy^t  ci-dessus. 


COMMUNICATION. 


De  Bourg  à  Lyon,  23  1.  7,  Il  p.  \. 

rcyez  de  Genève  à  Lyon  ,  page  198,  et  lifez  ea  sens 

inverse. 


DE  PAUS  \  tlOH. 


DE  PARIS  A  LYON, 

3*  roate,  parTroyes  etDijon,  1351.,  62  p. -f. 

DePamàTroycs  3'/, 

(v.pag.SOT)  89  4 

Da  TrojM  à  Dijon  4 

tw.pag.  ÎOe)  3«'f 

(a)  La  Baraque  3  S3 

(é)  Nuitt  3 

(d)  La  BmiQUE  (Céte-d'Or),  boD  TÎgiioble  lur  la  cdie  de 
Nuiu. 

On  longe ,  au  sortir  de  ce  bameau ,  le  clou  de  Chamèerlm  ;  à 
droite  s'élére  Morey ,  à  gauclie  Chamholle.  Oa  paue  par  l^ou- 
giot,  doDl  le  clos,  coDlenaot  4T  hectares,  jniiil  d'uoe  si  grande 


On  peut  boire  du  vin  célèbre  qu'on  j  recueille ,  à  C  fr.  la 
lioulcilîe. 

Rien  de  plus  animé,  de  plu«  riclie  que  cette  Câte-d'Or,  eatrc 
DijoDCl  BenuDC.  LesTillag^sae  touchent;  on  en  compte  plus  de  âll. 

(*)  NciTS  {Cfile-d'Çr),  petite  ville  sur  le  ruisseau  de  JUemm  , 
■u  pipit  d'une  colline  nommée  la  CôU-Nailçmvc ,  et  formée  de  la 
/lomanee  ,  Rithcbourg,  Cloi-fotigcot,  Samt-Georgei ,\a  Tictic , 
Echésemix ,  Miuigny .  Nuits  n  des  fabriques  de  draps,  des  papete- 
rift ,  un  tribunal  de  première  instance.  Pop.  3,800  h. 

Preneaui  n  des  eaui  minérales,  et  fournit  de  beau  marbre. 
Aloxe  est  renomme  par  ses  vins. 

,€)  Reiv^e  (Câte-d'Or],  sur  la  Bmaoài ,  atec  sous-préfcc- 
lurc ,  collé{;e ,  société  d'agriculture,  bains,  bibliothèque  de 
j-I.OOU  to\. .  théâtre.  CarionUi  :  l'hàpital  fondé,  en  U43,  poi' 
Nicolas  Itollin,  chancelier  de  Philippe-le-Bcm ,  TéglLio  Nolrc- 
Dame,  l'autel  en  marbre  du  pajs,  de  cinq  quaUtés  différentes,  L- 
|cu  de  pnume,  le  i\auiball,  la  promenade  de  la  PelJlc-Bulle,  les 
(lépinières,  les  thermes,  les  remparts  plantés  d'arbres.  Commerce: 
lonnellerie,  grosse  draperie,  grains  île  l'Auxois,  tauneiic,  cou- 
lellcric  ,  riu»  rouges  eiccUcns.  tUleU  :  d^lnglelcrre,  de  la  Pû-'c 
l'op.  lO.OflO.h. 

EiciiLMoss.  —  A  Ciuiy-U-ColoioK,  à  *  l.  Je  Beaunc,  ainsi 
nomme  d'mie  colonne  antique  assif>c  iiu'  iD  piédestal  ,  et  dont  les 
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I)as-rclicfs  sont  ornés  des  figures  de  Jupiter,  JuDon,  Minertf, 
La^^r^hus,  Hercule,  (lauiniède  ,  d'un  captif,  d*un  fleu%'e  ;  de  l'ouest 
A  l'rst ,  \csiigcs  d'une  grande  voie  romaine. 

yoknj,  pairie  de  Camot,  à  4  1.  de  Beaunc,  est  remarauablr 
par  SCS  pûiriiicaiiouft  et  son  site.  Pop.  2,000  h.  C'est  la  que  coo- 
nicnco  le  r aux- Chignon. 

A  droite  de  Bcaune  est  le  vignoble  de  Pomard,  puis  ceux  dtr 
/  'obmy  cl  Mcursault, 

{d)  CuAGxT  (  Saône- A-Loii'e  ) ,  petite  ville  Sur  la  rivière  de 
«l'Ilcunc.  Curiosité  :  le  château  et  sa  rotonde.  Commerce  :  irîm  ex- 
reU(;ns ,  l'abriquc  de  toile.  Pop.  2,400  h. 

(y,  CuALON-sim-SAÔ?rE,  jusqu'à  Lyon,  f^oy^t  paf^e  185. 


DE  P;V11IS  A  BEFFORT,  102  1.  t,  51  p.  ^ 


De  Paris  à  Troyes 

Les  GrifloDOCet 

.i 

.  voij,  p.  207  ) 

39 

{e)  Fay-Bitlol 

.^ 

Moiiticramé 

4'1, 

Cinlrey 

3 

v'' 

Vandruvre 

3 

(/)  Combettu-FonUiiie 

.1 

(b 

Bar-sur-Aube 

5 

{ç)  Port-Mir-Saône 

3 

Colonibey-les-Deux- 

{h)  Veioul 

•1 

Ë^ises 

3'/, 

Calmouticrft 

:( 

Su/.<iniiccourt 

2 

(0  Lure 

• 

■1 

v" 

(  ^.liuumont-en-Bassigni; 

•  4 

Champagnev 

4 

Vcsaîgnes 

4 

{k)  Beflfort 

4 

u/' 

Lanpri-cs 

4 

• 

ft)  V.\^(T)rrvHE  (  Aube  ) ,  gros  bourg  qui  comtDerce  en  bestiaui 
P.)]..  1,500  h. 

//  H\n-si  tv-AuBE ,  ancienne  et  petite  ville  située  aor  la  rive 
(Il  oit(.-  tic  VJub€,  qui ,  au  bas  des  moulins,  ferme  un  canal  naturel 
il  ■  ?oo  mètres  (  103  toLses)  de  long,  sur  10  mètres  {  5  toisest  de 
]:ii  Lc.  Bar  termine  la  vallée  de  FAnbe,  dont  la  Tue  est  remarqua- 
blf  par  la  beauté  des  prairies  qu*arrosent  les  circuîtade  la  rmérc, 
p.ir  lo  -rrand  nombre  de  villages  situés  sur  lea  bords»  et  enfin  par 
ii>s  roif  Mtix  qui  Tentourent,  couverts  de  lignes  à  mi  rAte,  et  coq- 
I  oniii  s  par  dc«i  bois.  Celle  ville  possède  des  lamericSv  chamoise- 
v\("s ,  etc.  Mais  son  commerce  princi|>al  ronûle  dans  les  Tins  et 
<Nui\-4le-vic ,  produits  des  vignobles  nombreux  qui  Vavoisinent ,  et 
Dartirulirrement  dans  ses  rins  blancs  assez  estimes.  HMeh  :  du 
Sïuld  ,  lie  la  Croix-Blanche.  Pop.  4,000  h. 


source ,  la  Manu ,  la  fiageanne ,  la  Meuse.  (Commerce  :  coulelle- 
rie  renommùc,  elc.  UéUlt  .■  des  Trou-Marcbandi,  près  le  collège, 
de  la  Po<,ic.  Litr.  :  Pellelier,  Lauroit.  Pop.  8,900  h. 

A  la  Bolanchiute  ,  on  gm  sur  te  soroniet  de  la  grande  chaîne  de 
monlagnci;  à  içaucbe  on  >per9ott  le  ballon  ou  iMMflagne  de  Soint- 
Anloine  ;  à  ?&  1.  à  l'E.  les  Voiges  ;  belle  tuo  entre  le  grand  et  le 

(c)   F.T-lliiior  (Haulo-Mame),  gros  bourg  de  1 ,600  h. 

{/)  CouDEiu-KonniïK  (Hauie-Saâiie),  beau  vill^^  agréaLle- 
mentsituL-.  Pop.  1,000  h. 

(f:)  Ponr-«un-biniNB  (Hmite-Sailne),  gros  bourg  sur  la  Sadne. 
Cnriusites  :  le  ponl,  les  forge».  Conaneree  i  besliaul,  fer,  con- 
struction de  bateaux  suc  le  port,  làbriques  de  cordel.  Popula- 
■  ionï.lOON. 

(k)  Vemil'l  ( Haute-Saone) ,  chef-lieu  de  département,  sur  In 
riio  droiicdu  Drageon,  avec  préfecture,  coRége,  aémiiMirc ,  pé- 
pinlèi'c  dcparicmentalc,  orangerie,  dépAt  d'élalom,  soctcté  (Ta- 
l^icukure,  ibéâtre.  CuriOiCâto/ :  les  promenades  aui  allées  neuves, 
on  sont  des  bains  de  Tapeur ,  l'orangerie ,  la  salle  de  spectacle ,  ten 
.a-iemc*,  la  bibliothèque  de  31,000  toI.  Commeree  :  épicerie. 
quincaillerie,  draperie,  toilerie,  ïins.  Jaierget- ;  de  la  Poslc . 
de  l'.Alglc-d'Or.  Pop.  6,000  h. 

Eicuasio.is.  ^  A  I  I.  deVcsoul,  prèi  du  village  de  Frofey  ,  lu 
Fmii-Puili.  A  iraïers  une  fente  de  rocher,  on  aiierçolt  une  Ton- 
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taific  qui,  quand  il  a  plu  deux  jours,  gi-osait,  remplit  le  puits , 
s'élève  H  4  ou  5  toises,  et  bientôt  inonde  les  enTÎroQs. 

\  Lcugne,  à  TE.  de  Vesoul ,  une  grolle  de  33  pas  de  longifeur 
sur  (>()  de  largeur.  S'il  s'élève  un  brottillard  deraot  cette  grone, 
c'est  signe  de  pluie  pour  le  lendemain. 

A  LuxeuU  :  c'est  une  petite  ville  située  dans  une  assez  va«ic 
plaine ,  et  traversée  par  une  belle  rue  nommée  la  rue  des  Rowmmi. 
Les  eaux  minérales  de  cet  endroit  étaient  connues  dans  ranliquiié  : 
le  bâtiment  est  orné  d'une  façade  magnifique  et  d*un  beau  jardin. 
On  j  ti*ouvo  des  piscines  graduées.  On -compte  cinq  bains  à 
Luxeuil  :  1°  le  ham  des  femmes,  2^  le  h€Un  des  hommes ,  ^'>  le 
hain  neuf,  \^  le  grand  ham,  h**  \e  Delà  6am  ou  6am  des  Cuveiks. 
(}es  eaux  minérales  sont  administrées  par  M.  Leclerc,  médecin  et 
archéologue  distingué,  lequel  a  un  Cjd)inet  où  se  trouve  un  grand 
nr>nibre  d'antiquités  trouvées  ù  Luxeuil. 

Â  Scey-sur-Snone y  où  s'élève  un  superbe  château,  jadû  pro- 
piiéié  de  la  famille  de  Baufremont,  et  dont  le  pont  est  très  beau. 

(  /)  Llre  (Haute- Saône),  petite  ville  dans  une  île  formée  par 
un  étang ,  avec  sous- préfecture ,  collège ,  d^>ôt  d'étalons.  Curéo- 
sites  :  l'église ,  Tanciennc  abbaye.  Comtneree  :  filatures  de  coton, 
honoetcrie,  chapellerie.  Pop.  2,500  b. 

A  Metisry,  à  2  1.  '|,  de  Lurc,  belle  carrière  de  granit  non 
«.'xploiléc. 

A  Château-Lambert  f  carrière  de  granit ,  dans  lequel  il  j  a  de« 
puilletlcsd'or. 

A  Fancopxey ,  exploitation  de  pierres  à  rasoir  qui  se  vendent 
\  à  5  fi-ancs. 

{k)  Beffort  (Haut-Rbin),  petite  mais  forte  ville  sur  la  rive 
gauche  àcXîi  Savoureuse ,  avec  Aous-préfecture^  tribunaux,  col- 
l('>f;(> ,  Mhliothéquc  ;  centime  de  sept  routes.  CuriosUés  :  Thôlei-de- 
villc ,  la  belle  église  paroissiale  construite  en  1728  »  l'hôpital  mili- 
taire,  la  bibliothèque,  le  collège,  les  promenades,  le  château- 
fort  ,  (roù  l'on  découvre  une  grande  partie  de  l'Allemagne. 
(  'ommerre  :  le  produit  des  forges ,  roulage ,  vins  ,  fix>magcs ,  fil  de 
1er,  laiton,  quincaillerie.  ffStels  :  le  Luxembourg,  la  Ville-de- 
Voi-sailles,  le  Sauvage.  Pop.  4,738  b. 

A  Deaucourt,  à  4  l.  ^/j  de  Beflbrt,  est  une  boriogerie  ncra- 
nique  ,  où  l'on  confectionne  d*un  seul  coup  les  prioe^iales  pi<'ces 
qui  composent  le  mouvement  d'une  montre. 


(a)   Allkir 

(«)  Ali 
!■///.  aTM 
la  rubaia 
Araire  :  B< 
_  (*)_  Ht., 

place  CI  M 

iitcci.  Pop.  I.UUUb. 


ft;  fie^i  d  Stotaèétiaiii{a),  4  I. ,  1>  p. 

[a)  MoxTBÉLiiRD  (Doubs),  chef-licu  de  l'arnnidisscnicnl  Je  eu 
iium  ,  e«l  bien  bàli,  eommer^ant  et  susceptible  d'agraudissement. 
Il  [jouéde,  uiilre  la  soiu-préfeclure  de  l'arronduMmenl ,  un  liibu- 
n.il  ilinslaDce,  uiicoUi;^  ettmbApîtal  eiiil.  Sur  t'ciDptacemCDt  aiï 
a  v:\é  con^lruit,  aux  16*  el  17*  liccles,  le  faubourg  de  Moulbc- 
liarJ  ,  et  un  peu  plu)  STanl ,  sous  la  cdie  de  vlgaea  dlic  de  Fleur- 
ifEpinrs,  on  trouve  quelquefois  des  débris  do  marbre  et  de  ciment 
jnlïqucs  ,  aiosi  que  des  luilenui,  qui  annoncent  l'etlslenre  d'éla- 
blisscnicm  romains  dans  le  loisina^  de  cette  ville.  Mnnibéliard  a 
une  bililiolhéque  publique  riche  d'un  grand  nombre  de  manuscrit)- 
piiirieui.  Sa  pnpulatioA  ,  qui ,  en  Biajeurc  partie,  praFessc  la  re- 
il<;ioii  rérormcc  ,  est  très  iôduslrieuse.  On  li-ouve  dons  eette  ville 
Je*i  fabriques  de  perkalcs,  d'indiennes,  lis^^us  de  coton,  l>ODne- 
tciic,  iilature,  horlogerie,  e(c.  Parmi  «et  édilices  publics  on  re- 
marque le  chàleaii  bàli  sur  un  rocher  qui  domine  In  ville.  C'était 
l'ancienne  riksidence  des  princes  de  Honlbétiard  :  aujourd'hui,  une 
jiarlicdes  bàlimensscrt  de  maison  d'nrrfl.  Les  autres  ëdilîccs  sont 
1  biltel-dc-'ille,  les  balles ,  l'église  de  Sainl^Harlin,  etc.  Aubtr- 
:;ei  :  le  Llon-llougc ,  la  Bolnnce,  les  Treiie-Cintons.  Popu- 
Lilion  5,000  h. 

Oiinaci  1  coKBni-TRn  :  Âimaaire  du  Donbt  ,  p*r  M  .   Lmirent. 
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De  Beffcrt  à  Porentruy,  81.,  4  p. 

Délie  ,  5  1.  Porenlruy  {a) ,  3  I. 

ia)  Porentruy  (^Suisse  ) ,  petite  ville  du  canton  de  BeriM,  et  en 
({uelquc  soilc  chef-lieu  du  bailliage  du  Jura.  Elle  a  des  tanornes  -■ 
lo  château  oiFrc  un  joli  point  de  Tue. 


De  Mitnlbéliard à  DelU  (a),  4  i. ,  2  p. 

ia)  Dklle  (Haut-Rhin),  petite  TÎUe  près  de  U  Leme  ;  fabrique 
lie  colle  forte.  Auberge  du  Soleil.  Pop.  1^000  h. 


Df  Mcnlhéliardà  riff-sur-U'Dctds^  6  I.  7,  2  p.  ^' 

(  Vcyez  page  223). 


De  Lure  à  Saint-Sauve wr,  4  1. ,  2  p. 


Des  TrciS' Mai  sens  à  Bâle,  5  1.,  2  p.  7. 


i>F  PARIS  A  CH\UMONT-EN-BASSIGN\, 

()l  i. ,  30  p.  7.  (  Fcyez  page  230  ). 


COMMUNICATIONS. 

Dr  Chaumcnl  à  Bar-le-Duc,  24  1.  7,  12  p.  ;. 


\  i^'iiori 

0 

• 

Saint-Dizier(v.  p.  8^ 

< 

JoinvlUe  ,  v.  p.  7î»  ) 

h'U 

Bar-lc-I>uc(v.  p.  H5 

\ 

1  a  NcuvlM^' 

i 

DE  PAKI8  k  COLHAB. 


dePARISàCPLMAR.UTI. 

,58 

P.ï. 

De  Parii  i  LuDÉTiUe              B  (i)  Sainl-Dïoj 

(-.p.  86)              91  «jj        Fniie 
Hinil-ïlin               .      4                L>Poutnijfl 
{a)  R>oD-l'£i>pe               4>|.  Il  (c)  Colmar 

■i 

4 
4 

etdel 

(6iia.Com- 

la  gr.,             . 

merce;  toiles  de  chanvre  et  de  Ud,  b«*tiaui. 

fci'. 

orent.  Cot- 
boU,  Lierre. 

Pop.  G,800  h.  ' 

EicDKSiotis  sur  les  monlagnes  Toisines  )  points  de  vue;  sur  la 
montagne  d'Oimont,  la  Jtoche  àet  Féei,  rocber»  «oo«  loqueb  est 

(r)  CaxMt-t.  (.Haul-Rlibi  ) ,  chef-lieu  du  département  du  Haut- 
Rhin,  aTcc  pi-érecture,  ca«r  l'Ojale,  poudrerie  rojnlc,  collège, 
théâtre,  orangAie,  pùpinièi-e,  bains.  Elle  est  airusée  par  les  eaux 
de  la  FtchtA  de  la  Laach.  CvrioiUts  .-  l'ancienne  égli&e  des  do- 
minicains, la  nef,  le  palais  de  justice,  occupé  aujourd'hui  par  la 
cour  rojalc,  l'hâlcl  de  la  prérectiire,  lamaisoD  de  ville,  l'oncieniKi 
maison  de  ville,  le  eollége,  l'hôpital  citil,  la  salle  de  spectacle, 
la  maison  d'ai'iél  et  de  correction ,  l'ancien  magasin  au  blé ,  dont 
une  partie  sert  de  caserne.  La  seule  place  publique  qui  mérite  d'être 
citécest  ccllcde  la  c.-ithédrak,  oi'i  se  tient  un  mai-cbé  hebdoma- 
daire fréquenté  par  les  liabitans  de  plus  de  âO  lillages.  Les  prinei- 
]iales  promenades  sont  les  boulevards  qui  entourent  la  ville,  le 
Cliamp-dc-Mars  >  aKenanI,  la  pépinière  et  l'oiangeric ,  du  ciité 
d'Horbourg ,  à  '|,  1.  de  la  ville.  Beaux  jardins  hors  de  la  porte  de 
Bàle.  A  '\f,  de  I.  sur  le  Lof;elbach  sont  les  vastes  manufactures  de 
MM.  Haussmann  Ti-ères,  Schlumberger  et  Herzof;.  Dans  la  biblio- 
thèque annexée  au  collège,  on  voit  quelques  tableaux  de  Martin 
Scluen,  Alber  Durer  et  Grundwald.  Libraire  :  Ponnetier.  Hôtel 
lies  Trois-Hois.  Poput.  14,340  h. 

KaùeriUrg,  à  3  1.  '|,  de  Colmar,  est  une  ville  de  3,8C7  h. , 
<pii  n'a  de  remarquable  que  ses  environs. 

A  I  1.  de  Colmar,  au  village  de  ff^inieiiheini ,  où  commence  la 
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vallée  de  3funsUr»  une  des  plus  belles  de  TAlsacCy  ruines  de  fYf>- 
hourgy  Ilohenlandsberg^  el  d'autres  vieux  châteaux. 

MunsUr,  chef-lieu  de  canton.  Les  plus  beaux  omemciis  de  U 
ville  .sont  les  bàtimens  que  MM.  Hartmann  y  ont  fait  élever  poui- 
leurs  manufactures  et  leur  demeure,  ainsi  que  les  magniliqucf 
plantations  dont  ils  les  ont  fait  entourer.  La  filature  de  cotoD  de 
ces  négocians  occupe  lia  1,200  ouvriers.  On  y  Tend  anmiclle- 
mcnt  pour  1 ,200,000  fr.  de  coton  filé.  M.  Jacques  Haitmann  a  un 
très  beau  jardin  anglais  avec  un  temple  des  Muses  dédie  aux  rom- 
positeurs  les  plus  célèbres.  £n  face  de  la  manufacture ,  sur  une 
montagne ,  sont  les  ruines  du  château  de  Schwarlzcmbourg  :  U 
montagne  est  un  séjour  délicieux  que  M.  Frédérie  Hartmann  a 
changée  en  jardin  :  belle  vue  sur  divers  points  de  cette  montagnr. 
Pop. ,  Y  compris  divers  hameaux,  3,545  h. 


COMMUNICATIONS 

De  Colmar  à  Neuf-Brisack  [a),  31.,  1  p.  7. 

{a)  NEUF-BMsacn  (Haut-Hhin) ,  ville  fortifiée  par  Vauban ,  pi-vs 
de  la  rive  gauche  du  Rhin.  Ses  rues  sont  tirées  au  cordeau ,  ses 
maisons  de  même  hauteur  ;  ses  remparts  oiTrcnt  une  belle  promc- 
iiade;  les  casernes  et  Tcglise  paroissiale  sont  de  beaux  éîKfîee^. 
Pop.  1,837  h. 

A  ■/ .  I .  sur  les  bords  du  Rhin  est  le  fort  Mortier,  prés  lequel  est 
un  l)ut*cau  de  douaucs. 


De  Calmar  à  Mulhausen ,  9  !•  >  4  p.  7. 

Mcyenhcim,  4  1.  *ii.  Mulhausen  («),  4  l.  *|a. 

,a)  MuLiiAusBM  (Haut-Rhin),  situé  dans  une  ile  formée  pv  la  ri' 
y  leva  d'ill.  Curiosités  :  Téglise  réformée  de  Saint-Etâamw»  Vé^fh^ 
paroissiale  catholique ,  Thopital,  Tancien  arsenal  dartmé  k  drâasr 
un  temple  réformé  français ,  le  collège ,  plusieurs  habiUtkma  de 
manufacturiers.  Les  principales  places  publiques  sont  1  h  placi* 
Saini-KlicniH!,  celle  de  l'Hôpital,  celle  des  Oies,  le  TÎenx  cime- 
tière ,  la  place  aux  exercices  militaires.  On  doit  rifilcr  les  vigne? 
Iit'bi)€r»),  la  forêt  de  sapins  (  Tcumenmald) ,  et  autour  de  la  ville 
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plusieurs  belles  campagues.  Depuis  1 800 ,  cette  TÎlie  est  le  centre 
de  r  industrie  du  dépairtement  du  Rhin  :  ses  tnanuftictiireSy  qui  s'é- 
tendent sur  un  Taste  rayon,  occupent  prés  de  60i000  ounîers ,  et 
le  montant  de  leurs  produits  s'élere  à  50  millions.  La  confection 
des  indiennes  est.  la  principale  branche  d'industrie  des  habîtans  de 
Mulbausen.  Une  des  grandes  mannfactuws  est,  celle  de  M.  Kœchlin, 
dont  rbaLitatiofT  est  superbe.  HSieis  :  la  Couronne,  le  Sauvage. 
Pop.  10,000  b. 


De  Mulhauam  à  Epinal,  26  1. ,  13  p. 


Aspach  4  '/a 

{a)  Orbey  5 

(k)  Saint-Maurice  3>/, 

La  Roche  3  '/a 


(c)  Remiremont  3'|, 

Pouxeuz  3 

(<0  Épinal  3 


Tharm ,  petite  Tille  au  pied  des  Vosges  :  Ribnque  de  produits 
chimiques,  filatures,  imprimerie  de  mousseline.  Commerce  en  vin 
de  Bang  très  estimé.  L'égjiise  de  Saint-Théobald,  qui  date  de  1 430, 
est  un  beau  morceau  gothique.  Auberges  :  les  Deux- Clés,  TOurs. 
Pop.  4,000  h. 

Saint- A  marin,  près  de  la  Thuren,  s'occupe  de  la  fabrique  d'a- 
cier. Pop.  4,700  h. 

Excursion  à  la  fabrique  de  Wesserling,  qm*  vivifie  la  vallée  de 
Saint- Amarin. 

(a)  Orbbt  (Haut-Rhin),  bourg  d'une  demi-lieue  d'étendue ,  et 
peuplé  de  4,800  babitans,  en  comptant  les  hameaux  qui  en  dé- 
pendcDi. 

Enlre  les  vallées  à' Orbey  et  de  Munster,  sur  une  montagne,  est 
lYglLsc  de  Notre-Dame-des-Trois-Epis. 

A  1  l.  de  là,  sur  une  montugne  pointue,  sont  les  mines  du  châ- 
teau de  Uohenalh;  belle  vue  de  ces  ruines. 

Biusang,  à  ^\.\  de  1.,  a  une  source  minérale,  ferrugineuse  el 
gazeuse. 

(b)  Saint-Maurice  (Vosges),  village  au  pied  du  Ballon d Alsace, 
(le  800  toises  do  hauteur;  du  sommet,  qu'on  gravit  aisément,  vaste 
cl  magnifique  horizon,  surtout  le  malin  et  le  soir. 

(c)  Remiremont  (Vosges),  petite  ville  sur  la  Moselle.  Commerce  : 
beurre,  fromage,  connu  sous  le  nom  de  Gerarclmer,  Popula- 
tioQ  4,500  h. 

Excursion  à  SaitU-Mont,  au  monastère  ruiné. 
{d)  Epinal.  Foyez\i,  239. 
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lï Aspach  à  Beffort,  7  1.,  3  p.  7. 
La  Chapelle ,  3  1.  Beffbrt ,  4  1.  (  Faytt  p.  233    . 


De  Sainl'Diiy  à  Se  lestât,  11  l. ,  5  p.  ;. 
Gemaingotte,   3  1.   Sainte-Marie-tm-MiBtt  («),    3  I.  Sèlo- 

[a^  SAKNTE-M4ftiB-AUx-Mi2«Ei  (  HauhRhui  ) ,  est  divisé  en  di-ux 
parties  ])ar  la  Liepvre  :  elle  a  des  mines  d'argent  et  de  plomb  ;  celle 
(lernicre  !>cule  est  exploitée.  Sa  fahri(|iie  â^  siamoises  oecope  plu- 
sieurs milliers  d'ouTricrs  au  dedans  et  au  ddbors  :  la  manufàcCure 
de  siamoises  de  MM.  Blcch  frèrea  est  distinguée  par  soa  éccndue 
et  sa  beauté.  Le  kirschwaser  des  environa  est  irèa  icdûhi^»  L^ 
coTirom  sont  riches  en  beaux  sites,  maïs  l'air  y  eM  MsibWt  ans 
poitrinaires.  Hotels  :  le  Grand-Cerf,  le  PieUe-Boeul.  Popula- 
tion 8,089  h.,  dont  4,147  catholiques,  3,782  prqietfaBB,  et  \h(* 
anabaptistes. 

[A]  SiLESTiT,  Foyet  page  99. 

HibeauvUlé  (  Haut-Rhin  ),  cbef-lieu  de  cnitaD,  ctt  à  3  1.  de 
Colmar  et  de  Sélestat.  Cette  ville  est  située  a  Teotrée  de  k  TaJJie 
pittoresque  qui  traverse  la  route  de  Colmar  à  Sainte-Maie-ani- 
Mincs.  La  cime  de  la  montagne  qui  s^éleTe  à  Toiieal  de  la  ville  est 
couronnée  par  les  ruines  du  château  de  Ribeaupierre.  be  beau 
jardin  du  château  du  Prince  appartient  à  la  faBnlle  de  BeeB.  Au- 
dessous  de  1  Vmplarement  du  château  s*élcre  la  belle  église  de  Saint- 
Grégoire,  où  Ton  remarque  plusieurt  monwwm,  le  caveaa  sépul- 
cral de  lu  famille  de  Ribeaupierre.  La  maison  commune  ai  centre 
de  la  ville  est  un  bel  édifice.  RibcaoTÎHé  compte  plusieurs  bellrs 
manufactures.  Hors  de  la  porte  inférieure,  plusieurs  scierie» et  la 
promenade  du  Blauclhof  ou  Hen-engarten.  Pop.,  5,2^  b.,  dont 
l  ,000  proteslans. 

Guemar  (  Haut-Rhin  )  a  11.  de  RibeautiUé ,  MT  b  MUBt  da  Col- 
mar à  Strasbourg,  est  une  petite  ville  peuplée  do  l»)S9  k. 

Brrrkhcim  ou  Oher^heim  ,  petite  ville  au  ]Med  dcâ  Vosges  ,  et 
peuplée  de  3, 1 94  h. ,  a  des  collines  couvertes  de  vignoblea;  grands 
ateliers  de  tissage  de  MM.  Schœfer. 
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De  Sêlesiat  à  Marckolsheim  [a)^  ^  !•  i  2  p. 

(à)  Marckolsheim  ( Bas-Rhin )y|^|i|e  rllle  sur  le  Rhin,  a  des 
blanchisseries  de  toiles,  des  fabriques  de  tabac.  Pop.  1,500  h. 


DE  PARIS  A  ÉPIN AL  (  2  routes  ). 
('«route,  par  Neufcbâteau,  96  L,  48  p. 

De  Parvi  à  Xi^j,         67  1.  Foyez  roitfe  deParîs  à  Straaboiirg, 
page  84). 

Houdeiincourt  5       1  (r)  .MireeouH  6 

[a)  DoRiremy  5        1         pai*nieuUe  5 


(*)  Neufchàleau  2 '/a  |  (0  Epinal  2'/. 

Chatenoy 

[a)  DoMKEXY  (Meuse) ,  village  sur  la  Meute ,  où  naquit  Jeanne- 
^rArc.  On  y  a  élevé  un  monument  à  cette  héroïne.  Pop.  850  h. 

{b)  NEUFCHATffâu  (Vosges),  pctîtc  TiUe  près  du  confluent  du 
Mouzon  et  de  la  Meuse,  a^ec  sous-préfecture,  collège,  tribunaux  » 
bibliothcrpie  publique.  Commerâe  :  grains,  -vins,  cuirs,  clous. 
Pop.  3,300  h. 

Excursion  à  Gran,  à  3  1.  de  Neufchateau,  pour  visiter  Tam- 
phiihéàtre  de  Julien,  qu'on  a  commencé  à  déblayer  eo  1821. 
Pop.  1,200  h. 

A  liorthey^  bergerie  royale  des  Vosges. 

(r)  Mi  RECOURT  (Vosges) ,  sur  le  Madon,  avec  sous-préfecture  , 
tribunaux )  bibliothèque.  Commerce  :  fabriques  de  dentelles,  d'in- 
strumens  de  musique.  Pop.  6,000  h. 

C outre xev ille ,  à  4  1.  de  Mirecourt ,  est  un  village  >de  600  hab. 
environ ,  et  renommé  par  ses  eaux  minérales,  efficaces  dans  les  af- 
fections calculeuses  des  reins  et  de  la  vessie.  M.  Mamelet  dirige 
l'établissement.  , 

{(i)  EriNàL  (Vosges) ,  sur  la  Moselle ,  avec  préfecture,  collège, 
bibliothèque  de  17,000  vol.,  musée,  théâtre,  bains,  tribunaux. 
Curiosités  :  les  jardins  Doublât,  les  promenades  dans  les  environs, 
les  papeteries  d'Ai*ches,  deDocelles,  de  Laval,  de  Dinozé.  Com- 
merce :  grains ,  chanvre ,  bois ,  bestiaux ,  merrain  qu'on  jette  dans 
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lus -reliefs  sont  ornés  des  figures  de  Jupiter,  Junon,  Mmerrc , 
]>a''''husy  Hercule»  Ganiniède  ,  d'un  captif,  d*un  fleuve  ;  de  l'ouesi 
M  l'est  ,  vestiges  d'une  grande  voie  roinaiDC. 

ynbnj,  patrie  de  Camot,  à  4  1.  de  Beaunc,  est  remarquable 
pur  ses  pclriiicatious  et  son  site.  Pop.  2,000  L.  C'est  là  <{ue  cod- 
nicnco  le  faux -Chignon, 

A  droite  de  Beaune  est  le  vignoble  de  Pomard ,  puis  cens  dr 
f'oiiKiy  Ql  MeursauU, 

^cTj  CiiA(;?fT  (  Saône-ét-Loire  ) ,  petite  viUe  Sur  Im  rÎTiêre  de 
li'Hcunc.  Curiosité  :  le  château  et  sa  rotonde.  C<fmmere€  :  vini  es- 
relUnis,  fabrique  de  toile.  Pop.  2,400  h. 

',f\  Cualon-sinv-Sauxe,  jusqu^à  Ljon.  ATiy^z  page  185. 
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De  l*aris  à  Troves 

voy.  p.  207  ) 
M  ont  ic ramé 
a    Vandouvre 
(b    Bar-sur- Aube 

(^olombev-les-Deux- 

Ejçlises 
Suz<;ii!iecourt 
\r    (Ihaumont-en-Basaigny 
Vcsaignes 


i n^   Langrc» 
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Les  GrtflbiKMes 
(r)  Fay-Rillot 

Cintrey 
ij)  Combetu-Foniaine 
{g)  Port-ftur-Saônc 
{h)  Vesoul 

Calmoutiorft 
(/")  Lure 

Cbampagncy 
{k)  BeflTort 
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fi)  VANDF.rvHE  (  Aube  ) ,  gros  bourg  qui  coramcrce  en  bestiaux- 

r-op.  1,500  b. 

//  H.\i\-si  n-Ai  AE ,  ancienne  et  petite  Tille  située  sur  la  rive 
<li  (jîtc  (le  V^ube,  qui ,  au  bas  des  moulins,  forme  un  canal  naturel 
(1  .>  '.M)0  mètres  (  103  toises  )  de  long,  sur  10  mètres  (  5  toises)  de 
iai  ;:o.  Bar  termine  la  vallée  de  TAube ,  dont  la  vue  est  reflurqua- 
hic  par  la  beauté  des  prairies  qu*arrosent  les  circuits  de  la  rmèrr, 
)>:ir  In  î:iimd  nombre  de  villages  situés  sur  lea  bords ,  et  eufin  par 
i<>s  fotf-.iux  qui  Tentourent,  couverts  de  vignes  à  nri-c^ey  et  cou- 
lonni's  par  (lo<sboi>.  Cette  ville  possède  des  tauuei  iift ,  diamoiae- 
ricv ,  etc.  Mais  son  commerce  princi|>al  consiste  dans  les  vins  et 
«Mu\-<le-vic ,  produits  des  vignobles  nombreux  qui  Vavoisinent ,  n 
])artiruli<'rcment  dans  ses  vins  blancs  assez  estime*.  Hétth  :  du 
Miiici .  (If  in  Ci*oix-Blanche.  Pop.  4,000  b. 


delà  Gienouillc  et  de  l'Erbolatle,  les  promeDades  de  Blanchu- 
FoDlaine,  le  cours,  la  nuota^e  où  trois  riTlères  preaneut  leui- 
source  ,  la  Marne  ,  la  fàgttnoie  ,  la  Metàte,  Commerce  i  coutelte- 
ric  renommée,  etc.  Hôteti  :  des  Trou-Harchands,  prèa  le  collège, 
Ac  la  PoMc.  Liir.  :  Pelletier,  Luirait.  Pop.  8,300  h. 

A  la  Ùotanchaiie,nat:»\.tiaT\t  EOnunet  de  In  grande  chaîne  de 
montagnes  ;  à  gauche  oa  aperçoit  le  ballon  ou  maotagne  de  Saint- 
Aotoinc  ;  à  95  I.  à  l'E.  les  Vosges  ;  belle  luc  entre  le  grand  et  le 
petit  hois. 

(t)  FAï-IliLLor  (Haute-Marne),  grosbourgde  1,600  h. 

t/)  Coude* L'-FosnisB  (Haute-Sn^e),  beau  village  igrèablt- 
ment  situé.  Pop.  1,000  h. 

[f]  Pi)RT><uK.SA<i.Nr  (Haule-Su^ne),  gros  boui^  sur  la  Saône. 
Curiosilri  :  le  pont,  les  forge».  Conmeree  i  bestiaul ,  fer,  coii- 
^It-iiclion  (le  batenux  sur  lo  port,  làbriques  de  corde*.  Popula- 
tion 2, lOOh. 

[k)  Vesocl  (Haulc-Saonej  ,  chef-lieu  de  département,  sur  In 
rii'o  droitv  du  Orugeon,  aiec  préreclurc,  eollégE,  sëpûnaire,  pé- 
pïnièiv  dùpartcmentatc,  or.ingerîe,  dcpât  d'élalcms ,  société  ifa- 
griculture,  théâtre.  Carioaitti  :  les  promenades  aux  ailées  neuves, 
on  Minl  dci  baina  de  Tapeur  ,  l'orangerie ,  la  salle  de  spectacle  ,  le., 
i-asemcs,  la  bibliothèque  de  21,000  toI.  Commeree  :  épicerie. 
tpiincaillcrie ,  draperie,  toitcric,  »ins.  Autitrgts- :  de  la  Potlr , 
<le  l'Aisle-d'Or.  Pop.  6,000  h. 

ExcDMio.is.  — Ail.  de  Vc.taul,  près  du  village  de  Frolty  ,  k 
Fraii-Puilt,  K  travers  une  fenle  de  rocher,  on  B|)crçoil  une  Ton- 
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laîne  qui,  quand  il  a  plu  deux  jours,  grossit,  remplit  le  puits , 
s'élève  à  4  ou  5  toises,  et  bientôt  inonde  les  en^îroDS. 

\  Ltugne,  à  l'E.  de  Vesoul ,  une  grotte  de  53  pas  de  longiArur 
sur  ()<)  de  largeur.  S*il  s'élève  un  broÉîUara  devant  cette  grotte , 
c'est  si^e  de  pluie  pour  le  lendemain. 

A  LuxeuU  :  c'est  une  petite  ville  située  dans  une  assec  vasic 
plaÎDC ,  et  traversée  par  une  l)ellc  rue  nommée  la  me  des  Bommâu. 
Les  eaux  minérales  de  cet  endroit  étaient  connoes  dans  ranti«|uité  : 
le  bâtiment  est  orné  d'une  façade  magnifiipie  et  d*un  bean  jardio. 
On  y  trouve  des  piscines  graduées.  On  «compte  cinq  baîm  à 
Luxcuil  ;  \^  le  bain  des  femmes,  3<>  le  bain  des  homsmes»  3'>  le 
hain  neuf,  4^  le  grand  bain,  5^  le  Delà  bam  ou  bain  des  CuveUes. 
Ces  eaux  minérales  sont  administrées  par  M.  Leclerc ,  médecin  et 
archéologue  distingué,  lequel  a  un  Ciï>inet  où  se  trouve  un  grand 
nombre  d'antiquités  trouvées  à  Luxeuil. 

A  Seey-su r- Saône ,  où  s'élève  un  superbe  château,  jadii  pro- 
pi-iéié  de  la  iamiilc  de  Baufremoot,  et  dont  le  pool  est  très  beau. 

(  i)  Lt.re  (Haute-Saône),  petite  ville  dans  une  lie  formée  par 
unétaii^,  avec  sous-préfecture,  collège,  dépôt  d'étalons.  Cwrio- 
s  des  :  1  église ,  Tancienne  abbaye.  Commerce  :  (UaHires  de  colon, 
bonneterie,  chapellerie.  Pop.  2,500  h. 

A  Mfliscy  y  à  2  1.  'j,  de  Lure,  belle  carrière  de  granit  non 
cxploiléc. 

A  Château- Lambert  y  carrière  de  granit ,  dans  lequel  il  y  a  de« 
puitleltcscror. 

A  Faurogney ,  exploitation  de  pierres  à  rasoir  qui  se  vcndcol 
■\  à  5  fratics. 

(/')  Uefport  (Haut-Rhin),  petite  mais  forte  ville  sur  la  rive 
gauche  i\ti\;i  Savoureuse ,  avec  sous-préfecture^  tribunaux,  col- 
l('>i;(>  y  bibliothèque  ;  centre  de  sept  routes.  CvriasAts  :  rbùld-de- 
ville ,  la  belle  église  paroissiale  construite  en  1728 ,  l*hôpital  mili- 
taire, la  bibliothèque,  le  collège,  les  promenades,  le  ehiteau- 
lort .  (i'où  Ton  découvre  une  grande  partie  de  1* Allemagne. 
(  'ommcrre  :  le  produit  des  forges  ,  roulage ,  vins ,  fromages ,  til  de 
ier,  laiton,  quincaillerie.  Hotels  :  le  Luxembourg,  la  Ville-de- 
Vci-sailles,  le  Sauvage.  Pop.  4,738  h. 

A  Braucourt,  à  4  l.  3|^  de  Beftbrt,  est  une  bork^gene  méca- 
nique ,  où  Ton  confectionne  d'un  seul  coup  les  priDeqwles  pièces 
(]Tii  composent  le  mouvement  d'une  montre. 


)  rubann) 
(i)  Hdn 

iicci.  Pop.  I 


Dr:  BeffcTl  à  Mmhèliafiia),  4  l.  ,  3  p. 

(il)  MosTOÉLiiBD  (Doubs) ,  chef-licu  de  rarroiiJlsseincnl  de  eu 
om  ,  esl  bien  bâti,  cnmmerçant  et  stBceptible  d'ngrnudisseinenl. 
l  possùde,  uiilre  la  sou^préreclurc  de  l'arrondusemeDl ,  un  li'ïbu- 
aî  <riD«Liince ,  un  eoUé|^  et  on  hôpital  eiTil.  Sur  f  cTophiceincnl  où 
vli  construit,  aux  16*  et  IT*  iièclei,  le  faubourg  de  MonlbÉ- 
lard  ,  et  un  peu  p)u!  HTanl ,  aous  [a  câte  de  vignes  dite  de  Fleur- 
'Epinei  ,  on  irouve  quelcjnefoiA  des  débris  de  marbre  et  de  ciment 
ntï(|ue>i ,  nioai  que  des  tuilcaui ,  qui  annoncent  l'existence  d'éln- 
lisscmem  romains  dans  le  Toisina^  de  celle  ville.  Monibéliard  a 
ne  bililiollitque  publique  riche  d'un  grand  nombre  de  mnntucrils 
icricux.  Sa  population,  qui ,  en  majeure  partie,  proFessc  la  re- 
;;ioi>  rérormcc  ,  est  très  Indusirieusc.  On  li'Ou.ve  dans  celle  ville 
es  fabriques  de  pcrkales,  d'Indiennes ,  IJssus  de  colon,  lionne- 
;ric  ,  fdaiure,  horlogerie,  etc.  Parmi  ses  édifices  publics  on  re- 
larqiic  le  château  bàli  sur  un  rocher  qui  domine  In  ville.  Celait 
ancienne  l'ésîdence  des  princes  de  Honlbcliard  :  aujourd'hui,  iiue 
anic  des  bàlimens  sert  de  maison  d'nrrél.  Les  autres  édifices  sont 
liôlel-de'ville ,  les  halles  ,  l'église  de  Saint-Marlîn,  etc.  Atihtr- 
es  :  le  Lion-ilouge,  la  liaJnnce ,  les  Treize -Canton  s.  Popu- 
nion  5.000  h. 

OiïRine  1  consOltBn  :  Jimuairedu  Daubi ,  par  M-  l-^ment. 


:?34  DE  CHA.U110IfT  A  BAR-LE-DL'C. 


De  Bcffcrt  à  Porentruy,  81.,  4  p. 

Délie  ,5  1.  PorenU-uy  {a)  ,  3  I. 

ia)  PoREXTRUY  («Suisse  ) ,  petite  Tille  du  canton  de  BeriK ,  et  en 
({uelquc  sorte  chef-lieu  du  bailliage  du  Jura.  Elle  a  des  tannrrie»  -• 
lo  rhàtcau  offre  un  joli  point  de  vue. 


De  Mçntbélùirdà  Délie  (a),  4  l. ,  2  p. 

9 

[a]  Delle  (Haut-Rhin),  petite  TÎUe prêt  de  la  Leme  :  fabrique 
dv  roUc  forte.  Auberge  du  Soleil.  Pop.  1,000  h. 


Dr  Mcnlhéliardà  Vll^-sur-le-Dcubs»  6  1.  7,  2  p.  \ 

(  Fcycz  page  223). 


De  Lure  à  SaitU-Sauveur,  4  1. ,  2  p. 


Des  TrciS'Maiscns  à  Bâk,  5  1.,  2  p.  ^. 


i>F  PAUIS  A  CHAUMONT-EN-BASSIGNY, 

1)1  i. ,  30  p.  |.  (  Foyez  page  230  ). 


COMMU!«ICATIONS. 

Dr  Chaumcnt  à  Bar-k-Duc,  24  1.  7,  12  p.  ;. 


\  ip'iiori 

0 

• 

SaiDt-Dizier(«.  p.  KH 
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4 

5 

DE  PABI9  A  COLMAR.  2i6 

DE  PARIS  A,  COLMAR ,  1 17  1. ,  58  p.  i. 

De  Paris  à  LunéTÎlle 

(v.  p.  86)  91'/. 

Ménil-FUn  .^  4 

{a)  RaoQ-raupe  '  4*|i 

(a)  Râon-l'Etapb  (Vosges)  »  petite  TÎlle  au  coofluoit  de  V Etape 
et  de  la  Meurthe.  Curiosités  :  dans  les  eoTiroiis  belles  forêts.  Com- 
merce :  bois  de  construction.  Pop.  2,700  h. 

(6)  Sâiict-Dibt  {Vosges),  très  jolie  ville,  avec  sous-préiecUire , 
évéché,  collège,  tribunaux,  bibliothèque  de  7,000  vol.  Cur^ites  : 
la  grande  rue,  les  maisons  de  même  forme  qui  la  décorent.  Com- 
merce :  toiles  de  chanvre  et  de  lin,  bestiaux,  fer,  bois^  bierre. 
Pop.  6,800  h.  * 

Excursions  sur  les  montagnes  voisines  ;  points  de  vue  ;  sur  la 
montagne  d'Oi*mont,  la  Roche  des  Fées,  rochers  sous  lesquels  est 
un  antre  profond . 

(c)  CoLMAii  (^Haut-Rhin  ) ,  chef-lieu  du  département  du  Haut- 
Rhin ,  avec  préfecture,  co^u*  royale,  poudrerie  rojale^  collège, 
théâtre,  orangerie,  pépinière,  bains.  Elle  est  arrosée  par  les  eaux 
de  la  Fccht  et  de  la  Lauch .  Curiosités  :  Tancienne  église  des  do- 
minicains ,  la  nef,  le  palais  de  justice,  occupé  aujourd'hui  par  la 
cour  rojalc ,  Thôlcl  de  la  préfecture ,  la  maison  de  ville ,  Vancienno 
maison  de  ville,  le  collège  ,  Thopital  civil,  la  salle  de  spectacle  , 
la  maison  d'arrêt  et  de  correction ,  l'ancien  magasin  au  blé  ,  dont 
une  partie  sert  de  caserne.  La  seule  place  publique  qui  mérite  d'être 
citée  est  celle  de  la  cathédrale ,  où  se  tient  un  marché  hebdoma- 
daire fréquenté  par  les  habitans  de  plus  de  50  villages.  Les  princi- 
pales promenades  sont  les  boulevards  qui  entourent  la  ville ,  le 
Champ-de-Mars  y  attenant,  la  pépinière  et  l'orangerie ,  du  côté 
d'Horbourg,  à  '|i  1.  de  la  ville.  Beaux  jardins  hors  de  la  porte  de 
Bàle.  A  '/4  do  1.  sur  le  Logelhach  sont  les  vastes  manufactures  de 
MM.  Hau«smann  frères,  Schlumberger  et  Herzog.  Dans  la  biblio- 
thèque annexée  au  collège ,  on  voit  quelques  tableaux  de  Martin 
Schœn,  Âlber  Durer  et  Grundwald.  Libraire  :  Pannetier.  Hôtel 
des  Trois-Hois.  Popul.  14,340  h. 

Kaisers ber g ,  à  2  I.  '(j  de  Colmar,  est  une  ville  de  2,867  h., 
qui  n'a  de  remarquable  que  ses  environs. 

A  1  1.  de  Colmar,  au  village  de  fVâisenheàn ,  où  commence  la 
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vallée  de  3funsUr,  une  des  plus  belles  de  l'Alsace  y  ruines  de  Fitx- 
hourgy  Hohcnlandsberg,  cl  d'aulres  vieux  châteaux. 

MunsUr,  chef-lieu  de  cimloD.  Les  plus  beaux,  omerocns  de  la 
ville  sont  le<{  hàtimens  que  MM.  Hartmann  y  ont  fait  élever  poui 
leurs  manufactures  et  leur  demeure ,  ainsi  que  les  magnifiques 
plantations  dont  ils  les  ont  fait  entourer.  La  filature  de  coton  dr 
ces  négocians  occupe  lia  1,200  ouvriers.  On  y  vend  annuelle- 
ment pour  1 ,200,000  fr.  de  coton  filé.  M.  Jacques  Uartmann  a  un 
très  beau  jardin  anglais  avec  un  temple  des  Muses  dédie  aux  com> 
positcurs  les  plus  célèbres.  En  face  de  la  manufacture ,  sur  un<r 
montagne ,  sont  les  ruines  du  châlcflu  de  Schwartecmbourg  :  U 
montagne  est  un  séjour  délicieux  que  M.  Frédéric  Hartmann  .i 
cliangéc  en  jardin  :  belle  vue  sur  divers  points  de  cello  raontaf^. 
Pop. ,  y  compris  divers  hameaux,  3,545  h. 


COMMUrSICATIONS 

De  Cclmar  à  Keuf-Brisach  [a),  31.,  l  p.  7. 

{à)  NErF-Bnisacn  (Haut-Hhin) ,  ville  fortifiée  par  Vauhan ,  pré». 
de  la  nvc  gauche  du  Rhir,,  Ses  rues  sont  tirées  au  cordeau ,  se» 
maisons  de  même  hauteur  ;  ses  rcm[)arts  oflrcnt  une  belle  prome- 
nade; les  casernes  et  Tcglise  paroissiale  sont  de  beaox  édilices. 
Pop.  i,8:i:  h. 

A  " .  I.  sur  les  bords  du  Rhin  est  le  fort  Mortirr,  prés  lequel  vsi 
un  bureau  de  douanes. 


De  Cchnar  d  Mulhaïuen ,  9  1.  »  4  p.  7. 

Mcyenhcim,  4  1.  */,.  Mulhausen  («),  4  1.  ■ja- 

a)  MuLiiAL'sxN  (Haut-Rhin),  situé  dans  une  ile  formée  par  la  ri- 
vière d'Ill.  CuriosUes  :  Tcglise  réformée  de  Saint-Etianne»  Tégliie 
paroissiale  catholique,  l'hépiial,  l'ancien  arsenal  dotiné  ■  devenir 
un  temple  réfoimé  français ,  le  collège ,  plusieurs  habhaliona  de 
manufacturiers.  Les  principales  places  publiques  sont  t  la  plan* 
Saiiit-Kticniic,  celle  de  l'Hôpital,  celle  des  Oies,  le  vieux  cûne- 
licrc  ,  \a  place  aux  exercices  militaires.  On  doit  visiter  les  vignes 
/it66erir),  la  foret  de  sapins  (  Tafmtnwa/J) ,  et  autuur  de  la  ville 


plusieurs  bi 
de  l'induBtr 
tendent  tur 


Mulbaïuea. 
duDi  rbaUl 
Pop.  IO,(K 


De  JUaOaaten  à  Epmal,  36  1.  ,13  p. 

AspBcb  ^'|i  ![(''}  RenùrcmoDl  3>J, 

{a)  Orte)'  '  &  PouxM»  .  3 

(j)  Saiut-HauHce  3'/,     (^Épioal  S 

LaRocbe  3'j,  || 

TAaim,  petite  ville  au  pied  des  Vosges  :  làbrique  de  produits 
chimiques,  lilatures,  imprinicrie  de  mousseline.  Commerce  en  TÏn 
de  Sang  très  eBlimé.  L'ég^  de  Saint-Thëobald,  qui  date  de  1 430, 
est  un  beau  moi'ceaii  gothique.  Aubergii  :  les  DeiK-CléSg  l'Ours. 
Pop.  *,000b. 

Sainl-Amarm,  près  de  la  Tkitren,  s'occupe  de  la  fabrique  d'à- 
cici.  Pop.  4,700  h. 

Exclusion  à  la  fabi-ique  de  Wesserting,  qiû- «1111)6  la  laltée  de 
Saint-Amaiin. 

[a)  Ohbbi  (  Haui-Hhia  ),  bourg  d'une  demi-licue  d'étendue,  et 
peuplé  de  4,900  babitans ,  en  comptant  les  hameaux  qui  en  dé- 
pendent. 

Enire  les  vallées  à'Ortey  et  de  Minuter,  sur  une  monlogne,  est 
l'ùglbc  de  Noti-e-Uame-des-Trois-Epis. 

Al  1 .  de  là ,  sur  une  monlti^c  pointue ,  sont  les  i-ukiea  du  châ- 
teau de  Hohtnalh-,  belle  vue  de  ces  rulucs. 

lltusang,  à  '\\  de  1.,  a  une  source  miacralc,  ferrugineuse  et 

(i)  Sii.it.MiUBicE  (Vosges),  lîUage  aupieddu5ii//i»t<f^Ad^, 
de  BOO  loises  de  hauteur  ;  Au  sommet,  qu'on  grdvit  aisément,  vasie 
et  magniliquc  horiion ,  surtout  le  malin  Cl  le  soir. 

(0  Kehwehont  (Vosges),  pelile  ville  sur  la  Moselle.  Commerce  : 
beuiTC,  fromage,  connu  sous  le  nom  de  Grrardmer.  Popula- 
tion 4,500  h. 

Excursion  à  SaiiU-MoiU,  au  monastère  miné. 

{^Épimt.  roy«p.  330. 


:>38  DE  ftAlNT-DlBY  A  SKLESTAT. 


D'Aspach  à  Bejfjfcri ,  7  1.,  3  p.  7 
La  Chapelle ,  3  1.  Befibrt ,  4  1.  (  f^oyêt  p.  232  ). 


De  Sainl'DUy  à  Sélestat,  11  1. ,  5  p.  j. 

Gemaingotte,  3  1.  Sainte-Marie-aïa-MÎBfiS  («),  3  1.  Sélc»- 
lal  (*),  5  l. 

[a)  SAiNTE-MA.RiE-ÂUx-Mi:fEs  (  Haul-Rhin  ) ,  est  divisé  en  <k*ux 
parties  ])ar  la  Liepvre  :  elle  a  des  minas  d'argent  et  et  plooib  ;  celle 
dernière  seule  esl  exploitée.  Sa  fabrique  de  siamoisea  occupe  plu* 
sieurs  milliers  d'ouvriers  au  dedans  et  au  dehors  :  la  manufacture 
de  siamoises  de  MM.  Blech  frères  est  distinguée  par  son  étoiduc 
et  sa  beauté.  Le  kirschwaser  des  environa  est  Iras  rfimmuié»  ïjes 
environs  sont  riches  en  beaux  sites,  mais  l'or  y  cM  misibie  aux 
poitrinaires.  Hotels  :  le  Grand-Cerf,  le  PieMe-Bceuf.  Popula- 
tion 8,089  h.,  dont  4,147  catholiques,  3,783  prqieitamy  et  ISO 
anabaptistes. 

[A)  SÉLESTiT.  Voyet  paj;e  99. 

Ribeauvillè  (  Haut-Rbin  ),  cbef-liea  de  cuiliai,  ett  à  3  1.  de 
Colmar  et  de  Sélestat.  Cette  ville  est  située  à  Fentrée  de  la  vallée 
pittoresque  qui  traverse  la  route  de  Colmar  à  Saînte-Maie-aos- 
Mines.  La  cime  de  la  montagne  qui  s'élcve  à  Tooest  de  la  ville  est 
couronnée  par  les  ruines  du  château  de  Hibeaupierre.  Le  beau 
jardin  du  château  du  Prince  appartient  à  la  famiÛe  de  Been.  Au* 
dessous  de  remplacement  du  château  s^élcve  la  belle  églbe  de  SÛH- 
Grégoircy  où  Ton  remarque  plusieurs  mooumeoa,  le  caTcao  sépul- 
cral de  la  famille  de  Ribcaupierre.  La  roaisoo  cemimme  au  ecutrr 
de  la  ville  est  un  bel  cditicc.  Ilibcauvillé  compte  plusieurs  belles 
manufactures.  Hors  de  la  porte  inférieure,  plusieurs  scierie» et  la 
promenade  du  Blauclhof  00  Herrengarten.  Pop.,  Sy246  b.,  dooi 
1 ,()()()  protestans. 

Gurmar  (  Haut-Rhin  )  a  1  1.  de  RibeauvOlé ,  i«r  k  iwM  de  Col- 
mar  à  Strasbourg,  est  une  petite  ville  peuplée  de  Iy)ft9  b. 

Berckhcim  ou  Obergheim  ,  petite  ville  au  pied  det  Vosges  ,  et 
peuplée  de  3, 1 94  h. ,  a  des  collines  couvertes  de  vignoUes  ;  grands 
-itelicrs  de  tissage  de  MM.  Schœfer. 


DE  PARIS  A'^FIWAL.'  '  2S9 


De  Sélesiat  à  MarckoUheim  (a)^  4  1.  ^  2  p. 

{d)  Mâeckolsheim  (B«s-RlMn),.p^Ae  ville  tur  le  Rhin,  a  des 
blanchûseries  de  toiles ,  des  fabriques  de  tabac.  Pop.  1,500  b. 


DE  PARIS  ▲  EPINAL  (  2  routes  ). 
l'* route,  par  Neufchâteau,  96  L,  48  p. 


De  Paris  à  J^î^y,         671.  Foyez  route  de  Paris  à  Strasboiirg, 
page  8ê). 

(r)  .Mireeottft  6 

Darnieulle  5 


Houdelincourt  5 

(a)  Domremy  5 

\h)  Neufchâteau  2'/, 

Chatenoy  3       || 


(^  Epinal  2'/, 


[d]  DoMRCMY  (Meuse) ,  viUage  sur  la  Meute ,  où  naquit  Jeanne- 
(l'Arc.  On  y  a  élevé  un  monument  à  celte  héroïne.  Pop.  850  h. 

{h)  NEL'FcuATtfàu  (Vosges),  petite  TiUe  près  du  confluent  du 
Mouion  et  de  la  Meuse ,  afec  sous-préfecture,  collège,  tribunaux, 
bibliothèque  publique.  Commerôe  :  grains,  xins,  cuirs,  clous. 
Pop.  3,300  b. 

ExcuRsio.H  à  Gratij  à  3  1.  de  Neufcbàteau,  pour  YÎsiler  Tam- 
pliithcàtre  de  Julien,  qu'on  a  commencé  à  déblayer  eo  1821. 
Pop. 1,200  h. 

A  Rorthey,  bergerie  royale  des  Vosges. 

(r)  MiRECouRT  (Vosges),  sur  le  Madon,  avec  sous-préfecture  , 
iiihunaux,  bibliothèque.  Commerce  :  fabriques  de  dentelles,  d'in- 
sf rumens  de  musique.  Pop.  6,000  h. 

C outre xev nie ,  à  4  l.  de  Mirecourt ,  est  mi  rillage^de  600  bab. 
cDvirou ,  et  renommé  par  ses  eaux  mtnérales,  efficaces  dans  les  af- 
reciioDs  calculeuses  des  reins  et  de  la  vessie.  M.  Mamelet  dirige 
rétablissement.  , 

{d)  Epin4L  (Vosges),  sur  la  Moselle,  ave«î  préfecture,  collège, 
Itibliothèque  de  17,000  vol.,  musée,  théâtre,  bains,  tribunaux. 
Curiosités  :  les  jardins  Doublât,  les  promenades  dans  les  environs, 
les  papeteries  d'Arches,  deDocelles,  de  Laval,  de  Dinozè.  Corn- 
mrrce  :  grains ,  chanvre ,  bois ,  bestiaux ,  merraio  qu'on  jette  dans 
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le  Cosne  à  bois  perdu ,  pour  être  réuni  en  (lottes  sur  la  Saémt.  Lib. 
Jouve.  Pop.  7,000  h. 


DE  PARIS  A  ÉPINAL , 
2«  roule,  par  Charmes,  100  1. 7 ,  50  p.  - 


{a)  Chartnes 

I^gney 
{b)  Epinal  3 


De  Paris  à  Nancy  (v. 

p.  86)  84'/, 

Flavifpiy  3  '/a 

Neuvillcr  3  '/» 

(a)  CnAEMES  (Vosges),  petite  rille  sur  la  MoseUe.  CwrwiiU*  : 
dans  les  environs  de  belles  forges  et  tanneries,  le  pont  de  dix  ar- 
rhes sur  la  Moselle.  Pop.  2,600  h.  * 

{h\  Eri>rAL.  Voyez  page  239. 


COMMLNICATIOXS. 

D* Epinal  à  LunéviUe,  15  1. ,  7  p.  ^. 


G  i  recourt  4 

[a)  Rambervillicrs  3 


(b)  Moyen 

(c)  Lunévillc  (v.  p.  B5 


(a)  KàHCERTiLLiERS  (  Vosges  ) ,  sur  la  Moriagne  :  fabrique  de 
dra]>s,  toiles,  bas  de  laine,  chapeaux,  (aience;  mardié  de  blé, 
avoine ,  houblons ,  lin  ;  fontaine  minérale.  Pop.  4,900  b 

'h)  MoTcrr  (Meurlbc) ,  village  important.  Pop.  2,000  b. 

(r)  Li  ?frvii,LE.  Foyrz  page 


De  Neuf  château  à  Tcul,  11  I. ,  5  p.  7. 

Martiçnv,  3  1.  Colombey  (a),  3  1.  Toul (^),  5  1. 

a,  Colomdet-aux-Bellf.s-Vemmes  ;Meurthe), bourg,  d 
«Milturc  du  pavot,  fabrique  d'huile.  Pop.  1 ,0()0  b. 
y/)  ToiL.  Voyez  page  79. 


De  Neu/château  à  Mireccurt ,  î)  I. ,  4  p.  7. 
<'.hatenov,  ^»  1.  Mirecourt  ,6  1. 
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DE  PARIS  A  PLOMBIÈRES  (2  routes). 
l^«  route,  par  Nancy  et  Epinal,  103  1. ,  51  p.  7. 

De  Paris  à  Ligny,  67  l.  f^oyet  route  de  Strasbourg,  p.  66. 
De  Ligny  à  Épinal ,  29  1.  Foyez  page  239- 
Xertigny  (a] ,  41.  Plombières  {b) ,  3  1« 

{a)  Xektigiit  (Vosges) ,  gros  bourg  qui  a  des  tbrges  et  mai*lmeU. 
Pop.  2,500  h. 

{b)  Plombières  (  Vosges  ) ,  petitç  ville  au  ùaftà  d'une  'vallée  pro- 
fonde ,  arrosée  par  VAu^^nme* 

Les  bains  de  Plombières  sont  :  'P  le  B am-des- Dames  j  4  42  de- 
grés du  thermomètre  de  Rcîaumur,  qu'on  nomme  ainsi  parce  qu'il 
appartiat  aux  dames  de  Hemiremont;  2^  la  source  du  Chêne,  ou 
du  Crucifix  ;  c'est  la  seule  où  on  ne  se  baigne  pa« ,  mais  où  on  boit  ; 
3**  les  sources  du  Grand-Bain,  ou  du  Milieu;  deux  principales. 
Tune  à  44  ,  et  l'autre  à  49  degrés  de  Rcaumur.  Le  Grand- Bain  est 
aussi  appelé  le  Batn-dcs-Pauvres  ;  4'*  le  Bain  tempéré,  alimenté 
par  deux  sources,  dont  Tune  à  26,  et  T autre  à  36  degrés  de  Réau- 
mur  ;  5**  le  Petit-Bain  qui  y  est  attenant,  dit  des  Capucins,  et  qui 
a  36  degrés  de  Réaumur.  Son  bassin  est  divisé  en  deux  cases;  l'eau 
y  est  de  26  à  29  et  à  34  degrés;  6"  le  Bain- Neuf ,  ou  Boy  al , 
achevé  en  1819,  a  un  bassin  carré  dans  lequel  on  'a  fait  arriver 
une  source  des  cluves;  avant  d  avoir  détourné  celle  source,  qu'on 
appelait  Y  Enfer,  elle  avait,  à  son  origine,  34  degrés;  elle  est  la 
plus  chaude  de  toutes;  7"  il  y  a  une  autre  source  qui  sert  à  une 
ctuve  dans  le  haut  de  la  ville,  presqu'en  face  du  Bain-des-Dames , 
et  qui  se  nomme  la  source  de  Bassompière,  j 

Si  celle  pelile  ville  est  triste  par  elle-même,  ses  environs  sont 
aussi  agréables  que  pittoresques.  A  ^\'_^  de  1.  de  Plombières,  dit 
31.  Vaysse,  est  une  éminence  nommée  la  Feuillée,  où  la  plupait 
des  étrangers  dirigent  leurs  promenades  au  moius  une  fois  durant 
leur  séjour  aux  eaux  ,  pour  jouir  de  la  vue  du  beau  vallon  appelé 
Fal-dAjol  ou  Val-dAjou.  11  offre  une  perspective  vraiment  in- 
téressante qu'animent  à  la  fois  une  riche  cultui^e  et  une  multitude 
d'habitations  éparses,  tant  dans  le  vallon  même  que  sur  le  pen- 
chant et  sur  le  haut  des  montagnes  qui  le  bordent.  Mais  une  chose 
plus  intéressante  encore  que  ce  vallon,  ajoute  M.  Vaysse  ,  c'est  la 
ixïspectahlc  famille  d'agriculteurs  qui  Ta  peuple  et  feriilbé.  Elle  en 

31 
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porte  le  nom,  sous  lequel  elle  est  encore  plus  connue  que  son»  «m 
nom  véritable,  qui  est  celui  de  Fleuron.  De  père  en  (iU,  les  V«l- 
•  l'Ajou  se  sont  consacrés  au  soulagcmeni  <le&  malheureux,  eu  «e  li- 
vrant à  la  partie  de  la  chirurgie ,  qui  consiste  dans  Tart  de  reduir*- 
tcs  luxations  des  os  et  de  réparer  leurs  fractures. 

Les  Tova^curs  doivcnl  logera  rhôtel  de  TOurs,  chez  M.  Hért»^ 


uE  PARIS  A  PLOMBIÈRES  , 
2*  route ,  par  Troyes  et  Vesoul ,  99  l,,  49  p.  7. 

f>eParisàTroyc5(v.p.207)   391  Saint-SauTeur  3    . 

;>cTroyesàVesoul(v.p.230)48     FoiigeroI1e!i(v.  p.  2Î3)        î", 
Saulx  3  I  Plomhièrês  [t.  p.  ?4I  )       3 


DE  PARIS  A  MULHAUSEN,  1 15  1. ,  W\  p.  ^. 

i)c  l*an?  a  Befforl  (  i». 


p.  l'M))  102'/, 

•  ^havaiTiif-sur-rEtang  4 


Altkirch 

Mulhausen  .  i'.  p.  23ti  ; 


I 

4 


Fl\  DE  LA  «■Clou  PC  L  EST. 


(QUIBIË 


tance  <t  tn 


REGION  DU  MIDI. 


DE  PARIS  A  BORDEAUX  (  3  routes  ). 
l*^'  route,  par  Orléans  et  Poitiers,  155 1.  7,  77  p.  j. 


De  Paris  à  Angouléme 

(voy.  p.  163)  118 '(, 

Le  Roulet  4 

Pélignac  2 

J/i)  Barbczicux  4 

Rciguac  3 

La  Grolle  3 


Le  Garde-Monllieu 

Gfaiersac 

CaYÎgnac 
{6)  Cubzac 
{c)  Le  Carbon-DIanc 
(<Q  Bordeaux 


4 
2 
4 
5 


4 


(a)  Bahdezieux  (Cbarenle),  pelite  ville  bien  bàlie  et  située  agréa- 
blcmenl ,  avec  sous-prcfccturc  :  sa  fontaine  d'eau  minérale  est  peu 
eslimée.  On  y  nourrit  des  moutons  et  des  cbapohs.  Hôtels  :  dé  TÉcu- 
lie-France,  Impérial.  Pop.  2,500  b. 

Un  parcourt  un  pays  Irlste  ,  des  landes  silencieuses;  on  s'ennuie 
pendaiu  un  long  trajet  >  où  rien  ne  vient  recréer  l'imagination  ni 
l.i  vue. 

(//j  CunzAC  (Gironde),  vills^e  où  est  situé  l'énlrepôl  des  vins 
•  ju'on  expédie  à  Paris.  Curiosité  :  les  ruines  d'un  cbàteau  attribué 
■iiix  qiinlrc  fils  Aymon. 

Ou  traverse  par  une  su|»crbe  route  V Enlre-iUUX'Mers ,  pays 
liant  et  varié  en  vignes,  en  maisons  de  campagne,  eo  cbateaux. 

On  traveise  le  village  de  la  Grave  d Amharès ,  et  on  laisse  à 
droite  Kornie  de  Tcrrasson ,  que  quatre  personnes  ne  peuvent  em- 
brasser. 

(r)  Lr  Cakdopc-Ulanc  (Gironde),  village  où  tout  respire  l'aisance 
el  la  propreté. 


pu  d'égale.  Le  pjrùtile  m 
rindiieii  i  la  frùe  qui  eK  ■ 
(jui  porte  douze  «Utuos,  IcMfudlai 
'loime»;  le  Tcatlbule  al i 
ble  et  vute  CMaKer  4ek 
■oen*.  AuboWdelanw 
Mlle  est  magnifiqne  t  oai 
pliu  jolies  de  Bordeaux. 
Il  faut  liaitBT  t'é^am  & 
Qùchei  «urtout  Knl  ■& 
Micbel,  doitt  le  «Biusai 
10' ou  du  11'  riécla.ei 
ItlUe  SuDl^Surin,  dOM 
NoD  luin  du  tkUin  Ma 
Saint-GenuM  et  oelle  d 
Entre  U  pUc«  Sûd-Gs 
■lenade  du  jardin  paUii 
^lles  bordeol  la  eotm  i 
lèic  le  muibe,  riche  en 
loule*  lei  viltea  de  Franc 
gniliccnce  dei  Uifica», 


ttt.  PARIS  A  BORDtAVISi  SIfr 

,  rappelle  lu  plus  tn  capitale  i  «n  tcnpi  ne  paix ,  rien  n'é- 
l'ioul  1g  mouvement  du  pan  de  U  lille  el  du  port  du  Cbar- 
c  ni:goriant  du  Charlron  se  dùtÎDgse  pai'  >es  maDiéres  ai- 
oblcs,  fastueuses  :  sa  table  est'BplendideineDt  Krvie,  et  il 
les  honuetu-s  avec  beaucoup  de  courtoisie  ;  se»  vnu  ,  qu'il 
monlrer  à  l'étranger,  le  dUtingueni  par  leur  Ttriélé  et  leur 
,  On  lui  pardonne  aisëment  une  eeriaine  Jactance,  maladie 


;  de  la  P 

TiTr^ .      ^ 

,  »  Uovan.  Le  bateau  à  vapeur  ti  JHarié-TA/rése  part  de 
a\  tiius  lc<  samedis,  el  l'orient  les  luiidis.  Bateaux  à  vapeur 
aulllnc  ,  quai  Louis  XVlll  ;  pour  Langon  el  la  Réole  ,  quai 
■nièrcs.  ^°rni  de  change  ;  Astruc  cadet,  fosses  des  Tan- 
11»  1-  !  Sibile,  rueMably,  n=  15. 

ijHsm.i  il  ta  Brèdt,  à  3  1. ,  berceau  de  Monicsquicii;  à  la 
'r  Corilaunn,  le  plus  beau  phare  que  possède  la  FràucBi  à 
liiei'ie  idvalc  de  Samt-JUrdard,  au-!  ebiilcnui  Je  Pujcard, 
,  sur  les  iini'ds  gracieui  de  la  Gironde. 
iv.KîK  »  co.MLLTFH  :  AlnOniach  gèlerai  du  commerce  île  Bor- 
,  rhei  Fou1(]uicr,  rue  Saint-Rcnii,  n"  48. 


i>E  IwmS  A  BORDEAUX, 
e ,  p^r  Cliarires,  Toiii-s  et  Angouléni 
154  1-  ï.  "■?  p-i- 

:iiiii1i'cs,  ai  1.  '(,.  /aynpageJèU. 

.1  Tours,  36  1.  '\,.  Voyei  jMjîe  153. 

\iii;oiili}me ,        59  1.  %.  f'oyei  paj-c  163.     , 
e  ù  Bordcaut,  37  I.        roi/ei  pa^c  2(3, 
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DE  PARIS  A  BOIIDEAUX , 

V  roule,  par  Cliàtcauroux  et  Périgueux. 

153  1.  i,  76  p.  f 


De  Paris  à  LimogcA 

La  MassouUie 

4 

(  V.  p.  105  ) 

97'/. 

{é)  MuciduQ 

i 

[a)  !)(.'  Limoges  à  Aixc 

3 

(/)  Moupon 

1 

1 

[//)  rjialus 

5'/» 

Saint-Médai*d 

\ 

La  Coquille 

3 

(^)  Liboumc 

m 

0 

/)  Thiviers 

i 

(/<)   SaiiU-pRi-doo 

4. 

Les  Palissons 

3 

Le  Carboo-Bbnc 
Cordeaux  (  t.  p.  '244} 

4 

.</)    Pcrigurux 

^'i- 

4 

'/  Al  m'.  (Ilautc-Vicniic} ,  pelitc  ville  sur  la  Fîetmr  »  a%ec  uii  au- 
«ion  rliàleau. 

(//  Ciui.is  (  Ilaute-Vicnnc) ,  sur  la  Tardoisc.  CurkuiUs  :  Io*> 
I  uincs  (lu  (*liàleau  Chabrol,  la  vieille  totu*  pi-cs  de  laquelle  fut  tui- 
Kifliard-Cd'ur-de-Lion    Comnurrf  :  chevaux.  Pop.  l,U(tUli. 

Saint'Yrii'x ,  à  (l  1.  X.  ().  sur  la  Loue,  est  une  |»etîte  ville  qui 
«oiDuieree  en  antiuioino,  a  un  tribunal  de  pi*ciDi<:rc  instaure  c-t 

r,,îO()  b. 

r;  TiiiviEiis  (Dordo^ne),  commciTC  en  iDoulons,  dont  U  ehau 
••si  (Icllralo.  Poj).  l  ,500  b.  • 

//)  PhiiKii  EUX  V Dordo^nc) ,  ebcf-lieu de  dûpartenicnt ,  surP/j//. 
avec  |>r(  IcTlure,  évêcbé,  collège,  tribuiviux ,  musée,  bibliothèque 
(le  1  ,()00  vol. ,  ibéâtre,  bain».  Cwù^sile's  :  les  ruines  d'un  ani|dii- 
ihd'àtre,  la  lour  Vc'sune,  sans  ]>orlc  ni  fenêtre;  la  cathédrale  «ian< 
In  rilé  ,  r(';j^lise  de  Saint-Front ,  dont  la  tour  a  30  foires  de  hauteur  ; 
«luis  une  cbapellc  un  relief  en  bois  représentant  \\.'fnnom*iat*on ,  li- 
busle  de  Montesquieu,  le  rbàtcau  des  Barrières,  Ph«>tcl  de  la  pic- 
<('(Mure,  le  camp  de  César  ou  de  Tun  de  ses  lieutciums,  en  f Ik  «:  ilc 
in  cité  ;  à  Marsar ,  la  fonlaine  qui  a  flux  et  reflux ,  le  soulcrmin  Ju 
<  /usrau,  prés  de  la  ville,  les  pi-umenadcs  de  Tounj,  de  la  Pdoua**, 
•  :u  Triangle,  du  Jardin  public.  Commerce  :  porcs»  chàtaif^r», 
;».ités  de  perdrix  ,  dits  Pétr'j  de  Pcriptrtix.  —  Ooèeli  :  de  Pranre, 
.lu  Clune-Verl.  Pop.  8,500  b. 

r)  MiT.iDAM  (Dordognc),  |>etilc  ville  au  milieu  d*unc  ricbe  con- 
îM-e  ;  for^'cs  el  inincs  aux  cnvii-ons.  Pop.  t  ,<>50  h. 


DE  BORDEAUX  A  TOULOUSE.  247 

(/)  Mo:fPON  (Dordogne),  jolie  petite  ville,  mais  qui  n'est 
guère  plus  peuplée  qu'un  village. 

On  traverse  une  belle  plaine  couverte  de  noyers,  de  mais ,  de 
chàlaignicrs. 

5af;}/-A/^<:^// (Gironde),  est  un  bourg  assez  joli  :  à  1  l.  est  Cou- 
tras ,  célèbre  par  la  victoire  de  Henri  IV.  • 

On  gravit  la  montagne  du  Pe'tro  :  vue  magnifique. 

[g)  LiBocRNB  ( Gironde) ,  jolie  ville ,  au  confluent  de  la  Dordogne , 
et  de  VIsU,  avec  soiis-préfectui*e ,  tribunaux;  collège,  atbénée, 
jardin  botanique,  école  de  navigation.  Curiosités  :  les  rues  laides 
et  propres ,  les  casernes ,  les  promenades ,  une  belle  place ,  la  sta- 
tue en  marbre  de  Montaigne.  Commerce  :  fabriques  de  petites  étoffes, 
vins,  eauiL-de-vie,  corderie.  Notelde  France,  niô  Saiut-Tbomas. 
Liir,  Troncbe.  Pop.  9,000  h. 

Au  tiers  de  la  route,  on  trouve  Castillon  (1) ,  ville  de  3,000  b., 
Sainte-Foy,  dont  les  vins  sont  renommés. 

{h)  Saixt-Pjirdon  (Gironde) ,  joli  village,  avec  des  maisons  élé- 
f;antes  rangées  des  deux  côtés  de  la  roule  ;  à  '/4  de  1.  plus  baut  est 
le  château  de  Vayres ,  beau  gothique  :  on  y  voit  deux  superbes 
cèdres  du  Liban,  et  la  chambre  où  Henri  IV coucha  après  la  bataille 
de  Contras. 

On  va  de  Libourne  à  Saint-Pardon  par  eau ,  navigation  qui  rap- 
;>cUe  oellc  des  plus  beaux  lacs  de  la  Suisse. 


COMMUNICATIONS. 

De  Bordeaux  à  Toulouse  y  70  1.,  35  p. 

Le  Bouscaul  3'|a  1  Pont-Saint-Hilairc  3 

Castres  Z'[^  '  Agcn  2'(, 

(Jerons  3  Croquelardit  3 

Laiif^ou  3       I  Magistère  3 

Cauderot  3       il  Malauze  3 

La  Uèolc  2       II  Moissac  3'/ 

La  Motic-Landron  2       '  Le  Saula  4 

Mannandc  •31  MouUuhan  S  '/; 

Tonneins  4       ),  Canals  4'/: 

Aiguillon  3        !  Saint-Jory  3  'j; 

Porl-Sainlc-3Iarie  2       |   Toulouse  4  '(; 

Voyet  la  description  de  ces  routes  de  Paris  à  Agen. 


i)  On  va  de  là  au  château  de  Montaçnc>Sainl-Michel ,  berceau  Je  l'a» leur 


1 
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D'Aspach  à  Beffùrt,  7  1.,  3  p.  7 
La  Chnpolle ,  3  1.  Bcffbrl ,  4  1.  (  Foj^  p.  23î  ). 


De  Sainl'Diey  à  Séleslal,  11  1. ,  5  p.  f . 

Gemaingolie,  3  1.  Sainte-Marie-ftux-Miiies  («)»  3  1.  Séles- 
lal (*),  5  l. 

(a)  Sâinte-Marie-aux-Mines  (  Haul-Rhin  ] ,  est  divisé  en  deux 
parties  par  la  Liepvre  :  elle  a  des  miiMS  d'argent  et  et  ploiiib  ;  celle 
(iernière  seule  est  exploitée.  Sa  fabrique  de  siamoise*  oecape  plu- 
sieurs milliers  d'ouvriers  au  dedans  et  au  dehors  :  la  manufiiclurc 
de  siamoises  de  MM.  Bleeh  frcrea  est  distinguée  par  soq  éteodue 
et  sa  heauté.  Le  kirschwaser  des  cnv irons  est  Irèa  reoomipé.  Le!« 
environs  sont  riches  en  beaux  sites ,  mais  l'air  y  eai  MÛsible  aux 
poitrinaires.  Hotels  :  le  Grand-Cerf,  le  PieUo-Bœiif.  Popula- 
tion 8,089  h.,  dont  4,147  catholiques,  3,782  prolealam,  et  150 
anabaptistes. 

(6)  SÉLESTÂT.  Foyet  page  99. 

Hibeauville  {Hmn-Mim  ),  chef-lieu  de  canloo,  ot  à  3  1.  de 
Colmar  et  de  Sélcstat.  Celte  ville  est  située  à  rentrée  de  la  vaHée 
pittoresque  qui  traverse  la  route  de  Colmar  à  Sainle-liarie-aus- 
Mines.  La  cime  de  la  montagne  qui  s'élève  à  rotueaC  de  la  ville  eal 
couronnée  par  les  ruines  du  château  de  Riheaupierre.  Le  beau 
jardin  du  château  du  Prince  appartient  à  la  famille  de  Been.  Au- 
dessous  de  remplacement  du  château  s'élève  la  belle  église  de  SaiDl- 
Grégoire,  où  Ton  remarque  plusieurt  moniiiena,  le  caveaa  sépul- 
cral de  la  famille  de  Kibeaupierre.  La  maison  cetnaMmc  au  eenirr 
de  la  ville  est  un  bel  édifice,  llibcauvillé  compte  pluaienrs  belles 
manufactures.  Hors  de  la  porte  inférieure,  plusieurs  scieries  et  la 
promenade  du  Blauclhof  on  Herrengarten.  Pop.,  &9246  II.,  deoi 
1 ,000  proteslans. 

Giirmar  (  Haut-Rhin  )  a  1  1.  de  Ribeauvillé ,  far  larooM  de  Col- 
mar à  Strasbourg,  est  une  petite  ville  peuplée  de  1  v)S9  k* 

Berrkheim  ou  Ohergheim  ,  petite  ville  au  pied  des  Vosges  ,  et 
peuplée  de  3, 1 94  h. ,  a  des  collines  couvertes  de  vignoUcs ;  grands 
ateliers  de  tissage  de  MM.  Schœfer. 


I]»B  PAl^lS  A'^FIWAL.'  '         2S9 

. _;^_^-    . 


De  Sêlesiat  à  Marckclsheim  («),  4  1. ,  2  p. 

{d)  Marololsheim  (3ts-Illiîn),|»^e  vjlle  tur  le  Rhin,  a  des 
blanchisseries  de  toiles ,  des  fabriques  de  tabac.  Pop.  1 ,500  h. 


DE  PARIS  A  EPINAL  (  2  roules  ). 
f* route,  par  Neufchât^au,  96  1.,  48  p. 

De  Paris  à  i^nj,         67  1.  Voyc%  roiOedeParis  à  Strasboorg, 
pageSê). 

Houdelincourt  5      |i  («')  .Mineeoiirt  6 


[à]  Domremy  5 

\h)  Neufchàteau  2'/, 

Chatenoy  3 


Daraieullc  5 

yt)  Épinal  2'/, 


{à)  DoMKE!icT  (Meuse) ,  viUaçe  sur  la  Meuse ,  où  naquit  Jeanne- 
(l'Arc.  On  y  a  élevé  un  monument  à  cette  héroïne.  Pop.  850  h. 

{b)  ^EUFciiATtfàu  (Vosges),  petite  TÎUe  près  du  confluent  du 
Mouzon  et  de  la  Meuse,  aTec  sous-préfecture,  collège,  tribunaux, 
bibliothèque  publique.  Commerce  :  grains,  -vins,  cuirs,  clous. 
Pop.  3,300  h. 

Excursion  à  Gran,  à  3  1.  de  Neitfchàteau ,  pour  visiter  Tarn- 
phiihéàtre  de  Julien,  qu'on  a  commencé  à  déblayer  eo  1821. 
Pop.  1,200  h. 

A  Roi'they,  bergerie  royale  des  Vosges. 

(r)  MiRECouRT  (Vosges),  sur  le  Madon,  avec  sous-préfecture , 
tribunaux,  bibliothèque.  Commerce  :  fabriques  de  dentelles,  d'in- 
sirumens  de  mu5iique.  Pop.  6,000  h. 

C outre xev nie ,  à  4  l.  de  M irecourt ,  est  un  Tillagede  600  bab. 
environ ,  et  renommé  par  ses  eaux  minérales ,  efficaces  dans  les  af- 
feclions  calculeuses  des  reins  et  de  la  vessie.  M.  Mamelet  diriire 
rétablissement.  ^ 

{d)  EriNAL  (Vosges) ,  sur  la  Moselle ,  avec  préfecture,  collège, 
bibliothèque  de  17,000  vol.,  musée,  théâtre,  bains,  tribunaux. 
CuriosiU's  :  les  jardins  Doublât,  les  promenades  dans  les  environs, 
les  papeteries  d'Arches,  deDocelles,  de  Laval,  de  Dinozè.  Corn- 
mrrce  :  grains ,  chanvre ,  bois ,  bestiaux ,  merrain  qu'on  jette  dans 


2iO  DE  NEUFCIIATEAL  A  MIRECOL'RT. 

le  Cosne  à  bois  perdu,  pour  être  réuni  en  flottes  sur  la  5aoik.  Lt*'. 
Jouve.  Pop.  7,000  h. 


DE  PAKIS  A  EPINAL , 

2*  route,  par  Charmes,  100  1.  7 ,  50  p.  -. 

De  Paris  à  Nancy  (v.  (a)  Charmes 

p.  86  )  84'/,           Igncy                                  :; 

Flayigny  3 '/a  W  Epinal                                   A 

Neuvillcr  3  '/a 

{a)  Cn  ARMES  (Vosges),  petite  rille  sur  la  Moselle.  Cuhùsàes  : 
dans  les  environs  de  belles  forges  et  tanneries,  le  pont  de  dix  ar- 
rhr»s  sur  la  Moselle.  Pop.  2,600  h.  • 

[h)  EriNAL.  Voyet  page  239. 


C0MMLMICAT10?fS. 

D* Epinal  à  Lunéville,  15  1. ,  7  p.  ■;. 


Giieoourl  4 

[a)  Rambervillicrs  3 


{b)  Mpyen 

{c)  Lunéville  («.p.  8f» 


■.a)  RàMBERTiLLiEBS  (  Vosges ) ,  sur  la  Martagne  :  fabrique  de 
draps ,  toiles ,  bas  de  Ininc,  cliapeaux,  faïence;  marebé  de  Uê, 
avoine,  boublons,  lin;  fontaine  minérale.  Pop.  4,900  b 
h:  MoTETT  (Meurtbe) ,  village  important.  Pop.  2,000  b. 

V)  Li  xÉviLLE.  Foycz  page 


De  Neuf  château  à  Tcal,  1 1  1. ,  5  p.  7. 

Manisrnv,  3  1.  Colombey  (a),  3  1.  Toul(^),  5  1. 

<  ti  C«)i.oNDET-Ai;x-RELLr.s-lFE«iMES  \  Mcuilhe),  bourg.  Ci 
rwhxïvv.  du  pavot,  fabrique  d'buile.  Pop.  1  ,Ofk)  b. 
,f>]  Ton..  Foyiz  page  79. 


De  Neu/château  à  Mireccurl .  f>  I. ,  4  p.  -, 

C-hatenoy,  ?*  I.  Mireoourt  ,6  1. 
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DE  PARIS  A  PLOMBIÈRES  (2  routes). 
l'«  route,  par  Nancy  et  Epinai,  103  1. ,  51  p.  7. 

De  Paris  à  Ligny,  67  1.  Voyez  roule  de  Su-asbourg,  p.  %^, 
De  Ligny  à  Épinal  ,291.  Voyez  page  2  39 . 
Xertigny  («) ,  41.  Plombières  (A) ,  3  L 

(â)  XvETHsif  T  (Vosges) ,  gros  bourg  qui  a  des  tbrges  et  maininets. 
Pop.  2,500  b. 

\h)  Plombières  (  Vosges  ) ,  pelitç  ville  au  (ojad  d'une  Tallée  pro- 
fonde ,  arrosée  par  VA%Lp'annt* 

Les  bains  de  Plombières  sont  :  '1<>  le  Bam-des- Dames ,  à  42  de- 
grés du  thermomètre  de  Rcîoumur»  qu'on  nomme  ainsi  parce  quMl 
appartint  aux  dames  de  Kemircmont;  2°  la  source  du  Chêne  j  ou 
du  Crucifix  ;  c'est  la  seule  où  on  ne  se  baigne  pa« ,  mais  où  on  boit  ; 
3"  les  sources  du  Grand-Bain,  ou  du  Milieu;  deux  principales, 
Tune  à  44  ,  et  Tau  Ire  à  49  degrés  de  Réaumur.  Le  Grand-Bain  est 
aussi  appelé  le  Bam-des-Pauvres  ;  4»*  le  Bain  tempère,  alimenlé 
par  deux  sources,  dont  Tune  à  26,  et  T autre  à  36  degrés  de  Réau- 
inur  ;  5°  le  Petit-Bain  qui  y  est  attenant,  dit  des  Capucins,  et  qui 
a  36  degrés  de  Réaumur.  Sun  bassin  est  divisé  en  deux  cases;  l'eau 
y  est  de  26  à  29  et  à  34  degrés;  6"  le  Bain-Neuf,  ou  Royal, 
achcYé  en  1819,  a  un  bassin  carré  dans  lequel  on  ~a  fait  arriTer 
une  soui*ce  des  éluves;  avanl  d'avoir  détourné  celle  source,  qu'on 
appelait  V Enfer,  elle  avait,  à  son  origine,  34  degrés;  elle  est  lu 
plus  chaude  de  toutes;  7°  il  y  a  une  autre  source  qui  sert  à  une 
étuve  dans  le  haut  de  la  ville,  presqu'en  face  du  Bain-des-Dames , 
et  qui  se  nomme  la  source  de  Bassompière,  j 

Si  celte  petite  ville  est  triste  par  elle-même,  ses  environs  sont 
aussi  agréables  que  pittoresques.  A  ^J4  de  1.  de  Plombières ,  dit 
M.  Vaysse,  est  une  érainence  nommée  la  Feuille'e ,  où  la  plupait 
des  étrangers  dirigent  leurs  promenades  au  moius  une  fois  durant 
leur  séjour  aux  eaux  ,  pour  jouir  de  la  vue  du  beau  vallon  appelé 
Val-dAjol  ou  Val-dAjou.  Il  offre  une  perspective  vraimeqt  in- 
téressante qu'animent  à  la  fois  une  riche  culture  et  une  multitude 
d'habitations  éparses,  tant  dans  le  vallon  même  que  sur  le  pen- 
chant et  sur  le  haut  des  montagnes  qui  le  bordent.  Mais  une  chose 
plus  intéressante  encore  que  ce  vallon,  ajoute  M.  Vaysse  ,  c'est  la 
ixï.spectablc  famille  d'agriculteurs  qui  Ta  peuplé  et  fei^lisé.  Elle  en 
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DE  PARIS  A  MLLHALSLN. 


porte  le  Dom ,  sous  lef{uc1  clic  est  encore  plus  ronnuc  que  «nm  vin 
nom  véritable,  qui  est  celui  de  Ffturon.  De  père  en  fiU ,  I«  Val- 
rAjou  se  sont  consacrés  au  soulagement  <lcb  ioalhcurcux,  tu  te  li- 
vrant a  la  partie  de  la  chirurgie,  qui  consiste  dans  l'art  de  reduirt 
ics  luxations  des  os  et  de  réparer  leurs  fractures. 

Les  ▼ova«;:eurs  doivent  lop:er  à  l'hôtel  de  TOurs,  chez  M.  Hérif* 


DE  P\RIS  A  PLOMBIÈRES , 

2*  route ,  par  Troyes  et  Vesoul ,  99  I.,  49  p.  ^. 


neParisàTroye8(v.p.207)  SU 
;)cTroye.sàVèsoul(v.p.230)  48 
Saulx  3  i 


Saint-SauTeur 
Foiigerolles  (r.  p.  3 23  > 
Plombières  (r.  p.  ?4f  ; 


3 


DE  PARIS  A  MULHAUSEN,  1  lo  l. ,  ô"  p.  ^. 


:)c  Paris  a  BefForl  (  i^. 

)..  rM)  •  102';.  I 

*  Iliavau'ii^'-sur-l'Elanj;  4       ; 


Altkirch 

Mulhausen  ■  v.  p.  230  ; 


I 
4 


FIX  DE  LA  IIIG10?(  OC  L  EST. 


C^lJUBl 


-n  '>3vtrttnce  d  en 


REGION  DU  MIDI. 


DE  PARIS  A  BORDEAUX  (  3  routes  ). 
l^'  route,  par  Orléans  et  Poitiers,  155  1.  7,  77  p.  | 


De  Paris  à  Angoulém< 

B 

(voy.  p.  163  ) 
Le  Roulcl 

118' 
4 

Pélignac 
[a)   Barbczicux 

2 
4 

Reiguac 

3 

La  GroUc 

3 

Le  Garde-MoDtlieu 

4 

Ghiersac 

2 

CaTignac 

4 

(A)  Guhzac 

5 

{c)  Le  Carbon-Blanc 

2 

(d)  Bordeaux. 

4 

(//)  Baubezieux  (Charenlc),  petite  ville  bien  bâlie  et  située  agréa- 
blement ,  avec  sous-préfecture  :  sa  fontaine  d'eau  minérale  est  peu 
estimée.  On  y  nourrit  des  moulons  et  des  chapolis.  Hôtels  :  dé  TÉcu- 
(ie-France,  Impérial.  Pop.  2,500  h. 

On  parcourt  un  pays  triste  ,  des  landes  silencieuses;  on  s'ennuie 
pendant  un  long  trajet  ^  où  rien  ne  vient  recréer  Timagination  ni 
In  vue. 

[/f)  Clu/.ac  (Gironde),  vills^e  où  est  situé  l'entrepôt  des  vin» 
(ju'on  expédie  à  Paris.  Curiosité' :  les  ruines  d'un  château  attiibué 
;iux  quatre  fils  Aymon. 

On  traverse  par  une  superbe  route  V Entre 'deiuc 'Mers ,  pays 
riant  et  varié  en  vignes,  en  maisons  de  campagne ,  en  cbàtenux. 

On  tj*averse  le  village  de  la  Grave  d Ambarès ,  et  on  laisse  à 
droite  i'orme  de  Tcrrasson ,  que  quatre  personnes  ne  peuvent  em- 
brasser. 

[c)  Le  Carbon-Blanc  (Gironde),  village  où  tout  respire  l'aisance 
f*t  la  propreté. 


DE  PAIia  k  WMDUDX. 


indeUGuoMM. 
(d)  Bmmuz  (Giratds).  L« 
qui  frappe  il'alnH  la  «j^— 
mouTemeot,  k  brait  de  ce  po 
RordaECf ,  b  bello  fine  de  fi«Éi 
immeoM  riTi^,..M«>iEl^% 
sur  le  port  eit  mwbdleforu  i 
gagne,  «n  Ibniie  d'en deiMsM 


thique  ;  c'est  l'aocf^at  bAld-ïe; 
ilire.lciiouTeanBordHunl  La 
Bqi-deeui  ;  il^caDduit  au  ftnbiM 
de  l'InteDdaiwe,  qid,  ■'dergia 
nom  de  Cfu^au~Soiigt ,  me  i 
édifiro,  permi  leeqoeée  «■  dit 
fréde  ;  à  gaueke  eM  la  «dlê  de 
tecte  Louii,  «uquel  Lcndneel 
DKns  plus  beuii  iiili'iiriiinwii  iil 
pe*  d'égale.  La  pjrâtik  ■»  ooa 
rinlliieD  ;  la  frise  qui  e*t  ea  dM 
qui  porte  doute  Meiuec,  letquellta  règamlim 


I  TcMibule  eM  ■qeuueui  i  de  tta^ei  eta  (dna  ■■  dea- 
iie  tÈcMm  iàtiii  per  la  eeiiyeh,  «t  tofc  fUki  •■•■»■ 
bout  ds  h  rM  dn  OMiMu&i^ti  ««  la  hanM.  tek 
ma  porte  doBM  av  laphealagaUt  MaM 


salle  est  tiMf, 

plus  jolies  île  Bordeaux.  Le  poM  mt  k.  ' 

11  roui  l'vivar  l'égSte  Sebl-AMdcd; 

llùche*  «urtoul  i«ai  adBHréae  deâ 

Micliet,  dont  le  vatsMaa  eel  (brt 

lO'oudulfdtcle.el 

KlUe  Saim^Sarîn,  ddnt 

Non  luin  dutbé^re  son 

Saini-GennBia  et  oelle  d 

Enire  11  place  SoîM-Gk 

naïade  du  jerdia  puUii 

grilles  bordeal  le  conra  i 

lère  le  musée ,  riclw  en 

toutes  les  TÎIka  de  Fnoi 

gnilicoice  dea  édifice». 
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temens,  rappcUu  lu  plut  In  capitale  i  en  temps  et  paii,  n'en  n'é- 
gale surtout  le  inouvemenl  du  port  de  la  TÏDe  el  du  port  du  Cbar* 
tron.  Le  nùgociont  du  Chartron  se  diiliagae  par  ws  nnuières  ai- 
sijcs ,  nobles ,  rulueuse»  :  sa  table  esraplendklenieiit  servie  ,  el  il 
en  lait  les  honneui-s  aTcc  beaucoup  de  courtobie;  ses  vins,  qu'il 
aime  ■  montrer  à  l'étranger,  se  distinguent  par  leur  rariélé  et  leur 
fioesse.  On  lui  pardonne  aiséinenl  une  eerlaine  jactance,  maladie 

tàbric|uGS  de  li 
urcheTcché,  ui 

JEii-diD  boLaniqi 
100,000 roi.  ^ 
f/âieh:dehV 
des  Amcricaln: 
Cbapeau-Rou^ 

de  mer,  à  Roi-nii.  Le  bateau  à  vapeur  la  iîarie-Tke'rête  part  de 
llcirdcaux  tous  les  samedis,  et  i-CTicnt  les  tuodts.  Bateaux  à  vapeur 
]>Our  Pauillac ,  quii  Louis  XVIII  ;  pour  Langou  el  la  Rcole  ,  quai 
dos  Sallnicres.  Âgeiu  de  change  !  Aslruc  eadet,  fossés  des  Tan- 
neurs, n"  2T  ;  Slbllc,  nieMnbly,  n»  15. 

EscuBsiox  il  la  Bride,  à  3  1. ,  berceau  de  Monlesquioti ;  à  la 
7hiir  de  Cordounn,  le  jilus  beau  phare  que  possède  la  Fràncet  a 
1,1  poudrerie  i-ovnic  île  Snml-Me'dard,  aux  obiUeaux  de  Pttjearâ, 
LafiUi',  sur  les  bnrds  giapiciiK  de  la  Uii-onde. 

Outiu>;e  1  (^oNiiiLTïB  ;  Alntbnach  général  au  commerce  de  Bor- 
■Ifmu:,  chci  Fout<|uicr,  rue  Saint-Ilenii ,  n"  48. 


DK  l'MlIS  A  BORDEAUX, 

l*'  roule  ,  par  Chaînes,  Toiifs  et  Aiigouléiiio, 
IJ4l.^77p.^. 

DeParlsnChaitres,  îl  I. 'J;,.  /'oyf:  page  J56. 

De  Cbarircs  à  Tours,  36  I.  'f,.  Voyei  p*!;c153. 

DeTourîiÙ  Angoulême,       S»  1.  '],.  Voyei  page  163. 
ri'Angoulèinc  à  Itordcauii ,  37  l.        foijet  page  943. 


9V  rtMB  A  aÛÊÊMUSt. 


DB  PARIS  A  BORDEAUX.. 
■  route.,  par  Chitfluroiu  »Mngmumt.r 


D«P 

[II.  p.  16b)  n 

'(«)  De  LniogM  àAwi  t 

{i)  Cb«lui                    '  S 

LatoquiOe  > 

(r)  TbiTier* 


{Jj  PcrigHcilz  a 

(a)  Aii>(H«ntvTkaDi4,| 
ticu  chlleau. 

{6)  CaiLM  (HuiU-Tlanoc 
i-uiDcs  du  cUtewi  Ctubrol,  li 
Hichard-CiBur-de-LîoD.  Cmk 

Samt-rriex.îtL  S.  Q. 


6,300  b. 

(e)  TaiTOM  (DonkflM),  l 
est  délicMe.  Pap 

((^  PÉiicmcK 
Kvec  jircrecture , 
de  1,600  Tol-,  Il 
lhéâlr«,liitour^ 
l.cilé,l'âgl.Md. 
itaai  uDc  ctupeUi 
liiuie  de  Monteiq 
lecture,  le  camp' 
la  cité  1  B  Mmtmc 
Cluaim,  pr^  im  '■ 
<lu  Triangle,  Ak 
jiiié*  de  perdrà , 
■lu  Chêne- Vert.  I 

(e)  HcriDU  (0 
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(  /)  Mojipo!*  (  Dordogne  ) ,  jolûs  petite  ville ,  mais  qui  n*C8l 
guère  plus  peuplée  qu*uii  village. 

On  traverse  une  belle  plaine  couverte  de  noyers,  de  mais ,  de 
chàlaignicrs. 

5af>i/-J/^i:^r/ (Gironde),  est  un  bourg  assez  joli  :  a  1  1.  est  Con- 
tras,  célèbre  par  la  victoire  de  Henri  IV.  • 

On  gravit  la  montagne  du  Pétro  :  vue  magnifique. 

{g)  LiBocRivE  (Gironde) ,  jolie  ville,  au  confluent  de  la  Dordogne 
et  de  VisU,  avec  sotis-prérectm*e ,  tribunaux;  collège,  atbénée, 
jardin  botanique,  école  de  navigation.  Curiosités  :  les  mes  larges 
et  propres ,  les  casernes ,  les  promenades ,  une  belle  place ,  la  sta- 
tue en  marbre  de  Montaigne.  Commerce  :  fabriques  de  petites  étoffes, 
vins,  caux-de-vie,  corderie.  Hôtel  à»  France,  rud  Saiut-Tbomas. 
Libr.  Troncbe.  Pop.  9,000  h. 

Au  tiers  de  la  route,  on  trouve  Castillon  (1) ,  ville  de  3,000  b.. 
Sainte 'Fojf,  dont  les  vins  sont  renommés. 

[h)  Saint-Pardon  ^Gironde) ,  joli  village,  avec  des  maisons  élé- 
gantes rangées  des  deux  côtés  de  la  route  ;  à  '^4  de  1.  plus  haut  est 
ic  château  de  Vayrcs ,  beau  gothique  :  on  y  voit  deux  superbes 
cèdres  du  Liban ,  et  la  chambre  où  Henri  IV  coucha  après  la  bataille 
de  Coutras. 

On  va  de  Ltbourne  à  Saint-Pardon  par  eau ,  navi*^ation  qui  rap- 
pelle ocUe  des  plus  beaux  lacs  de  la  Suisse. 


COMMUNICATIONS. 

De  Bordeaux  à  Toulouse  y  701.,  35  p. 

Le  Bouscaul                           3'/:,  !  Ponl-Saint-Hilairc  3 

Casiies                                    3'/,  \  Agcn  2'|; 

(ferons                                      3        ^  Croquelaniit  3 

Laufjon                                      3        ||  Magistère  3 

(«luderol                                   3        11  Malauze  3 

La  Ilèolc                                 2       II  Moîssac  3 '/^ 

La  Motic-Laiidron                 2          Le  Saula  4 

MariDando                       •        3       l,  MouUiuban  S  '/a 

fonneins                                  4        |  Canal  s  4'/, 

Aiguillon                                  3          Saint-Jory  3 '/a 

l'orl-Saintc-Marie                 2       'Toulouse  4'|., 

l'^oyez  la  description  de  ces  routes  de  Paris  à  Agen. 


^^  On  va  de  là  au  château  de  Montagne.Sainl-Michel ,  berceau  Je  l'a» leur 


De  Bcnieaax  à  la  RûduOt,  49  t,  l\  H  jf,'\. 

avec  sous-préfenMr«t  lrib«M«i,  pMC MfBML  A*mA6  1  h 
port ,  la  lllllb« ,  HM  taHÂM  M  «Sm  éi  k  iM».  Gm^m»  .- 
eiporUlîoD  de  bon*  vint,  imttm  Jîwiiii ,"<■!»  liMi^wMi. 
A^Ak/<le I'Uh». P«p.  4,U» k  ^. 

(i)  Siini-GHhi  (CUr«*a-Wliriava),  fftMlMit^ffai* 
a,000li. 

[]r     [1     1 1  •  n •     ].)  ri    1   1  li iijTn  1  -i 

tr«b  églûu  et  Itou  Upitaux ,  ua  anoien  «UliM  A  ^W  •■••• 
.r«iui  mminld.  Commerd  i  Ui,  tïm,   b— il  ^».  Vi|dlk- 

lioD  4,500  b. 

{dj  SuNTu /'oyei  pige  139. 
(a)  bicrnoo».  ^oy«  page  14*. 
(/)  Lk  RocisLu.  ^agwt  pifi  l40. 

ZïeSM^iiKjr  dlym»  14S1.;,  7t  p.^.    . 

De  Bordeaux  k  LuDOgM,  M  t.  ^ay»*,  «  pniMll  k*!**»* 

xaHÎDTene,  page  346.  '■• 

Oe-tbiioges  à>iibu«MMi  II  Le  Poal-ea-llv  '  ti 

(tvyfipage  164)  9t  •{.  '  Pt>«:Gfe«A  '  '^«^ 
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De  Bordeaux  àBayonne,  66  1.,  33  p.  (  Vey.  plus  bas.) 


DE  PARIS  A  BAYONNÈ, 
Par  Bordeaux,  221*1.  i^,  110  p.  |. 


De  Paris  à  Bordeaux 

Caloy 

3 

(  voy.  p. 241  ) 

155-/. 

[d)  Mont-de-Marsan 

3 

Le  Bouscaut 

3'/, 

Campagne 

3'/ 

Castres 

3 '/a 

{e)  Tartas 

4 

Gérons 

3 

Pontons 

3 

{a)  Langon 

3 

{/)  Sainl-Paul-Ies-Dax 

3'/ 

{b)  Bazas 

4 

Saint-Geours 

4 

Captieux 

5 

Les  Cantons 

4 

Le  Poteau 

.   4 

Ondres 

4 

(r)  Roquefort 

5 

(^)  Bayoonc 

3 

[à]  Lâ^gon  (Gironde  ) ,  petite  ville  sur  la  Garonne.  Commerce  : 
cauTt-dc-vic  ,  vins  de  Grave.  Hôtel  do  TEmpereur.  Pop.  3,300  h, 

{/})  Bazas  (Gironde) ,  bâti  sur  un  rocher,  possède  un  tribunal 
de  première  instance,  une  sous-préfecture,  un  séminaire.  Curio- 
sites  :  la  cathédrale ,  les  promenades.  Commerce  :  bétail  et  bois. 
Pop.  4,400  h. 

(c)  Roquefort  (Landes),  sur  la  Douze j  a  plusieurs  fouis  à 
chaux.  Comtncrce  :  miel,  cire,  chanvre,  laine.  Pop.  5,400  h. 

(V/)  MoM-DE- Marsan  (Landes),  chef-lieu  des  Landes,  avec 
pr<';fecture ,  tribunaux,  colléf;c,  théàlrc,  bains,  eaux  minéra- 
les i]\\\  ont  de  la  réputation.  Curiosités  :  la  préfecture  ,  le  palais  de 
ia  cour  d'assises,  les  prisons,  la  salle  de  spectacle  ,  le  port,  les 
rasnncs,  les  fontaines,  les  promenades.  Commerce  :  enti^epot  de 
Rayonne  pour  les  vins  et  eaux-de-vie,  fabriques  de  draps,  cou- 
vcrlurcs.  Libr,:  Cayrel.  Auberge  de  la  Providence.  Pop.  4,000  b. 

(r)  Tartas  (Landes),  sur  \^  Douze  y  est  une  ville  bien  bâtie  , 
l'entrepôt  des  départemens  voisins.  Commerce  :  seigle,  verrerie, 
froment ,  vins ,  ^  eaux  -  de  -  vie  ,  planches.  Hotels  :  la  Couronne , 
Saint-Etienne.  Pop.  2,500  h. 

(y)  Dax  (Landes),  suviAdour ,  possède  une  sous-préfe^turc, 
des  tribunaux  ,  un  collège,  un  cabinet  minéralogique.  Curiosités  : 
la  fontaine  au  milieu  de  la  ville ,  et  dout  on  ne  peut  supporter  la 
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chaleur,  à  dix  pas  de  la  source;  le  cabiuel  de  minêniope,  U 
r.ul^drale,  TUospicc  civil.  Commerce  :  çrAins ^  vins,  bois  de  cou- 
siriiction ,  goudron.  Hotels  :1e  Soleil,  la  Couronne.  Pop.  4,^)  b. 

Saint-Paul-les-Dax ,  à  peu.de  distance  de  la  ville  ,  a  ru  nalirr 
sainl  Vincenl-dc-Paul.  • 

[h)  Bayoxne  (Basses-Pyrénées) ,  au  confluent  de  V^dour^àc 
la  Nive ,  est  partagée  en  trois  parties  par  ces  rivières.  BajoniK 
possède  une  sous-préfcclurc  ,  «des  tribunaux ,  un  cvècbc ,  ud  sémi- 
naire, une  école  royale  de  navigation,  un  hôtel  des  monnaies, 
lettre  H.  Curiosités  :  la  citadelle  ,  sur  la  rive  droite  de  TAdour . 
ouvrage  de  Vauhan  ;  les  rues  d'Uzès  et  de  la  Rochelle,  arec 'por- 
tiques, lu  place  de  Grammont  et  les  édifices  qui  la  dccorent,  le 
port,  le  ilux  et  reflux  des  rivières,  les  AUées-Mariiles  et  la  «ue 
dont  on  y  jouit ,  les  travaux  de  la  ban*e  au  Boucaud ,  la  cathédrale, 
tes  constructions  navales,  le  château  Muracq.  Commerce:  eDlre|>ùt 
ot  commission  avec  l'Espagne ,  le  Nord  et  les  coloni«s ,  en  rins , 
oaux-de-vie;  affaires  de  banque  ,  péchô  de  la  morue,  laine  d'Es- 
pagne ,  bois  de  sapin ,  soieries,  jambons  estimés.  Libranrt  :  Gos<c. 
Bonzoro.  //o/!(r/ Saint-Etienne.  Pop.  15,500  lî. 


C011MUNICAT10:<S. 


De  Bayonne  à  Toulouse,  70  1. 7,  35  p.  j. 


Biaudos  4 

Pcyrehorade  5 

Puyoo  4 

[a]  Orthcz  ''\ 

Artix  5 

Pau(r.  p.  252)  5 

Bordes-d'Expoey  4    ' 

Tarbes  (r.  p.  -254  )  6 

Habastens  (  v.  p.  254  )  4  «/, 


Miélan 

Mirande  (v.  p.  954  ) 

Vicnau 

Aurh(v.  p.  254  ) 

Aubiet 

Gifflont 

lle-en^ourdain 

I..eguevin 

Toulouse  (v.  p.  279) 


•2    . 

3'. 

4  . 

2 

4 

Z 

4 


{a)  Outrez  (Basses-Pyrénées) ,  petite  ville,  sur  le  Gmre  de  Pau, 
avec  sous-pi*érectui*e ,  tribunal  de  première  instanov»  collège  ,  con- 
sistoire réformé.  Curiosités  :  ruines  dii  chiletti  et  Moncade  ,  où 
its  souverains  firent  long-temps  leur  résidence;  aux  environs, 
mines  de  soufre,  de  cliarl>on  do  pétrole.  Càmmerre  .'jambons. 
plumes  d'oie.  Pop.  7,000  h. 
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Saltès,  à  3  1.  S.-O.  d'Ortliez;  a  dans  son  ierritoire  des  sources 
d*eau  salée  ,  qui  donnent  du  beau  sel  blanc.  Pop.  5,000  b. 

Lescar  parait  au-delà  d'Ortliez  sur  un  bumble  coteau.  Des  sa- 
vans  croient  que  c^est  Tancien  Bentarum,  au  nom  duquel.a  succédé 
celui  de  Lesçar  {^Lascurra)^  à  cause  d'un  ruisseau  qui  passe  dans 
cette  antique  cité ,  et  qu'on  appeUe  Lascotart, 

Bilhère ,  non  loin  de  la  comnntne  de  Lons,  renfinnne  la  maison 
tic  Li'tssensaa,  où  Henri  IV  fut  nourri. 


Dê.Bayonne  à  SahU'Jeétn^'ik'Luz,  6  1. ,  3  p. 

Bidard,  3  l.  Saint-Jean-de^Luz  (a)^  3  I. 

(a)  Saint- Jeapt-de-Lcz  (Basses- Pyrénées] ,  sur  la  A^/v^/^  ^  qui 
la  divise  en  deux  parties  :  Saint- Jean-de-Luz  et  Sibourre.  C^est 
uiic  ville  (rcs-commerçaDte.  HoUU  :  de  la  Porle-d'Espagne ,  de  la 
Maison-Roiigc.  Pop.  3,000  h. 


DU  PARIS  A  MONT-DE-MARSâN,  1921. 1,96p.  |. 

De  Paris  à  Bordcaun  ,  155  l.  *(i.  Foyet  page  24(5. 

Hc  Bordeaux  à   Mont-de-Marsan,  37  1.         A^oyri  page  240. 


i.F  PARIS  A  PÉRIGLEUX,  121  l.  f ,  60  p.  f 

> 

De  Paris  à  Limoges,  9*  l.  'j^.  /'oy^t  page  165. 

De  Limo;;cs  à  Pcrigueux  ,  24  1.         Voyez  page  246. 


DE  PARIS  A  PAU , 

Par  Limoges  et  Bordeaux,  205  1.  7,  102  p.  ~, 

De  Paris  à  Bordeaux,  153  1.  '|a.  Voyez  page  246. 

De  Bordeaux  à  Roquefort       311.         Voyez  page  249. 


VilJcneuve-de-Marsah         4 

a)    Aire  5 

Oariln  4 


Auriac  3 

'h)  Pau  r, 


\ 


2.-)2  DE  PAU  A  BAG^iERES  DE  BIGORRE. 

(a)  Aire  (Landes) ,  ville  ancienne  ,  au  bas  d*iin  coteau  flomiar 
parle  3fas  dAcri^  avec  évêché,  séminaire,  collège.  PopaU- 
lion3,700h. 

[h)  Pau  (Basses-Pyrénées) ,  jolie  ville ,  jadis  capitale  du  Bévm, 
aujourd'hui  chef-lieu  du  déparftment  des  Basses-Pyrénées,  avec 
préfecture,  tribunaux,  académie,  collège  royal,  dépdc  royil 
d'étalons  ,  bibliothèque  de  15,000  vol.  CvriosHg's  :  le  châteaaoQ 
naquit  Henri  IV,  la  caiTière  d'albâtre,  les  promeDades,  sorloai 
le  parc  où  Henri  lY  prenait  le  plaisir  de  la  chasftc;  la  TaHée 
qu'arrose  le  Soiul ,  sur  les  bords  ddf^uel  sont  les  maisons  de  cim- 
pa^nc  de  Be'trretteiàe  7&ii/-y-rr0</,  jolies  habiUdîoDS.  Commctyc: 
▼ins  de  Jurançon  ,  jambons  de  Bayonne ,  cuisses  d^oie,  moueliDirs 
de  Béarn,  etc.  Auberges  :  la  Dorade,  THètd  de  France.  Pops- 
lation  10,000  h. 


COMMU!fICATIO!fS. 

De  Pau  aux  Eaux-Chaucks  et  aux  Eaax-Bcfmes , 

Ul.,5p.i. 

Sé^ignac  ,61.  Eaux-Bonnes  et  Eaux-Chaudes,  5  1. 


De  Pau  à  Tarées,  10  1. ,  5  p. 
Les  Bordes  d*Expocy,  4  1.  Tarbes,  6  l.  f^oyet  page  354. 


De  Pau  à  Bag^ncres  de  Bigorre^  par  Loardts, 

16  1.,  8  p. 

L«8tellc,  6  1.  Lourdes  {a) ,  4  1.  Bagaeres,  6  1.  f^pye*  fÊgt  t&9 . 

{a)  Lourdes  (Hautes-Pyi*énées) ,  petite  rilkiBr  la  Gare.  Cwâth- 
sites  :  le  lac ,  les  grottes ,  les  sites  cnchanteurt  et  variés  de  la  vallée. 
Commerce  :  fabriques  de  lin  ,  mouchoirs.  Pop.  ),B00  11. 

ExcuRSio?»  de  Pau  à  la  vallée  d'Ossau, 

On  traverse  la  plaine  du  Gave,  au  milieu  de  laquelle  coule  la  petite 
riiricrc  de  IVe's ,  dont  les  ri^cs  sont  couvertes  die  fraiches 
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dt  coleaux  oméi  de  belles  habitaliolu  el  enrichit  d«  vignoble» , 
où  l'on  recueille  le  jurançon.  Sur  un  de  cet  cMeaui  est  la  maison 
de  campagne  nomiDéc  Bergertt,  dans  une  positiini  magniHque. 
Bienlûl  après  on  arrive  à  Gan,  qui  a  donné  naissance  à  de  Marca  , 
archevêque  de  Paris. 

Rebtnac  est  remarquable  par  la  belle  source  de  yt$ ,  qu'ofl 
trouve  a  'I4  de  I.  Bu  sud  des  prés  de  Be'btnai;. 

Steignac  (!st  voisin  de  Réhenac.  De  SévigaM  on  de«cend  dana 
la  plaiae  SArvd^/,  plaine  Aianuante  située  au  d£boucbé  des  mon- 
tagnes, et  forméu  par  les  eaux  vagabondes  du  Cai'c  ttOloron, 
qui ,  sous  le  poni  de  Germe ,  se  sont  ouvert  un  passage  à  irnveri 
les  masses  calcaires  qu'elles  ODl  profondément  creusées.  Lu  belle 
grolle  d' Espabungue ,  ornée  de  nombreuses  slalactilea,  s'ouïra 
au  milieu  de  ce  mai-bre  cavemeui  ;  elle  est  située  sur  le  terriloim 
à'heile.  Le  village  de  ce  nom  n'est  sépare  que  par  le  Gave  de 
relui. dsZouvÀ-,  au  delà  duquel,  et  bieulôl  après,  on  voit  Ciulelt , 
où  l'on  remarque  les  ruines  du  Cathl- Jaloux.  Au  S.-S.-O.  de 
'  Casiels  est  le  beau  village  de  Bielle  ,  doni  l'église  est  omée  de  4 
belles  colonnes.  Au  delà  de  Bielle  on  aperçoit  plusieurs  villages 
épars  J.ins  des  campagnes  fertiles  ,  parmi  lesquelles  on  remarque 
la  commune  de  iMavie-Deiiui  Des  bnncs  de  marbre  blanc,  à 
^andcs  cl  petites  écailles ,  s' offrent  aux  regards  de  l'observateur. 
lU  renferment  de  bel  les  carrières ,  d'où  l'on  eitrait  quelquefois  des 
blocs  pour  la  sculplurc. 

Après  Louvie-Dessus,  et  à  l'extrémité  de  la  vallée  d'Ossau  ,  on 
uiriic  à  Lanms.  Là  on  quitte  le  chemin  des  Eaux-Chaudci  pour 
monter  aui  Saux-Boimei ,  qui  n'ea  sont  éloignées  que  de  2,000 
toises  ;  le  couis  du  Valentin ,  ses  nombreuses  et  belles  cascades , 
les  villages  S  AssoHste  cl  A'Âas ,  pilloresquemcnt  jdacés  en  ampbi- 
ibiiùlre  sur  les  lianes  d'une  montagne ,  fiaiipent  et  récréent  à  la  fois 
la  vue  Ju  vovageur.  Les  Eaui-Bonnes  jouissent  des  mêmes  aviBi- 
(agcs  que  possèdent  les  sources  thermales  des  Pjronèes.  (Extrait 
de  lu  Deieiiplion  dei  f'oyages  de  Madame  dueketM  djinffntlime 
,1.1»,  Ici  Pyreneei.  par  Palassou,  1825.) 
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OdIiùm,  unqiMTtd'benreapm,  MinoMbaoÉiw,  éa^  lU- 
ieaui  remarquaUèi. 

,Une  descoolB,  iiiiiiMin  h  Cêlf-éÊ  CfnsMt,  «MddiMB  jdi 
bauîn  de  la  GmnMne. 

{J)  Boibtinz  (Giiande).  l^  Ik^ib  ^  pOM  éa  HiiiiIwih  M  bb 
((ui  frappe  d'aboH  le  Tayagaur,  qiand  il  àni*«  à  k  Batfïli  ■  It 
mouTemcDl,  le  bnik  ie  ce  port,  celle ftrft  et  MiblkUnfadt 
rordage* ,  U  bello  ligne  de  bcMlM  qui  •'iUrael  ■■■  Im  hm^itm» 
immeiwe  ri*ière,-Bccn>âMnl>ncora  l'eAMinlM  •(  la  âm^flUt* 
sur  le  port  eit  one  belle  poile  de  *Ule,  Maopie  Jt^ar*4lr  Jtav. 
p>^,  en  Ibraie  d'are  de'knoi^fcetéletMiiîMka  hMée^aSa- 

I  inièrei ,  pnanenads  en  RwiM  de  boidavarti  t  è  A^^  ia  Ma  ftaia 
est  une  autre  poMedavHleoaTatltadaalHUtiMalrflftiBia^ 
thique  ;  c'eit  raiM;icn  hAle^ 
dira ,  le  nouvean  Bordeam^  1 
Bordeeui;  il^tooduit  i 
de  l'InlcndauTB,  qui,  i 
nom  de  Clu^aitSoufe ,  uoe  rue 
édiilccs ,  parmi  hagaali  <m  dkliDg 
rrédc  ;  à  gauebe  «M  la  «aile  de  nei 
tecie  LouU,  auquel  Loiidnaetrji 
mens  plus  beaui  inifiiiiumiii  iil.  maii 
pu  d'égale.  LepjrÏJtilB  aa-coBipoaa  de  it 
rinlbien  ;  la  Trise  qui  eit  an  dewm  i 
qui  porte  douze  statuai,  leupiellea 
lonoea;  le  tettibule  e*l majeaiuam i  de ekaqae oM rdna ^ d*^ 
blo  «I  vatleeaoalierMaMparlaemipaU,  «t(4afiaMMian^ 
meni.  Au  bout  de  la  nw  dn  Chmm»ABmpt  a«  la  howaa,  doM^ia 
Mlle  est  magnifique  \  une  porte  doMa  aor  la  pkaa  lajain ,  Ma  àm 
plus  joliei  (le  Bordeaux.  Le  pont  nr  la  Gain— «M  tg^ffiÊ^Ê». 

II  faut  Tiaiter  l'églbe  Salnl-\MU,  bmimmb  gHhJaM .*»  la» 
UlWtIiu  «uriaut  Knt  admiréaa  daa  l  I  l'iiiaiFii  Vi^ÀÊ  Sata- 
Micliel ,  doot  le  vaiiaeau  eu  Tort  beau }  l'dfifiae  Wairta  Owâa«  ^ 
M)"  au  du  11*  Jiel«,Mquipo«a^yilr|iiribaMlayaa«tré- 
Klise  Saint^nn,  ddnt  l'arebilacliKe  «  q 

Non  loin  du  tbMtre  tt        

Saînt-Gcrmak  et  Mlle ,_— 

Entre  la  plaM  gaiM-Gwai*  alla  h  J  iurgéÊ,Qt0tMlt^l»f^ 


làa-GMMW atla r    liiiiiniliirmiai'ni'l 
a  paUM  •  >•  piM  baUe  da  B^M»«I  JMà  11 
I  counda  Toamj.  twiUimMmiJttmÊÊny'* 


grille*  bordent  le  coundaToamj.  fwihémMmmtmÊtmj*'é' 
lérc  le  mnaée,  riebe  en  laUeauv  et  M  anlîfaM.  Baidna>  att  da 
toute*  Ici  *ill«a  de  FraMe  cdle  doM  le  atoManMar  ^■■■'•^  i"^ 
enillccnce  de*  édificea,  rdlégaaee  de*  dfiûpegM,  la  law  dM  t^ 
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Gmens,  rappelle  Iv  plus  tn  capitale  i  en  i«nqtt  ^piïx,  n'en  n'é- 
;ale  sui-loul  le  mouTemenl  du  port  de  la  nlle  et  du  port  du  Char- 
1-cn.  Le  négociant  du  ChaiiroD  9e  dÏMÏngae  p»r  tes  manières  ai- 
ùcs,  nobles,  fastueuMa  :  sa  table  eM'gplendideineiit  serrâ,  «i  il 
:n  lait  les  honneurB  btcc  lieaueoup  de  courtoisie;  ses  tîds  ,  qu'il 
liine  ■  montrer  à  l'étrao^r,  k  diatin^ent  par  leur  Tnriélé  «t  leur 
iacsse.  On  lui  pardonne  sis^enl  une  Cerlaïne  jactance ,  maladie 


1 00,000  T<J. 
'/.îfc/t.dcla 

i;hapeau-Roii 

ie  mer,  n  Rovaii.  I.e  lialcau  à  vapeur  la  Marie-The'rèsr  pari  de 
tiirdcaux  tous  les  samedis,  et  i-cTicnl  les  liuidis.  Bateaux  à  eepeur 
lOur  Pauillac ,  quai  Louis  XYIII  )  pour  Langon  el  la  Réole ,  quai 
les  Salinièrc).  Agent  de  change  ;  Asutjc  eadct,  fossés  des  Tan- 
leur»,  n"  îl  ;  Slbilc,  rueMablj,  n"  1&. 

K^cvnsioK  il  la  Bride,  à  3  l. ,  berceau  de  Montesquicili  à  la 
Tour  lie  Coidoiian,  le  plus  beau  pbare  que  possède  la  Prâncet  à 
,1  pnudiei'ic  rcivalc  de  Saml-JHfdard ,  aux  cliàlcnui  de  Pujeard, 
Liifiltc ,  sur  les  bords  ginoieiix  de  la  Gironde. 

Uitiia<;k  1  c:o><ii  LTMH  ,'  Altt&nack  général  du  commerce  de  Bar- 
'Irmii- .  rhci  Foulqtiiur.  rue  Sainl-Benii ,  n"  4H. 


lePAUIS  A  BORDEAUX, 

'i'  route,  iwr  Chaînes,  Tours  el  Angouléiiic , 
I5.il.^,77p.i. 

Ilerari'inCliaili'es,  31  1.  ■/.,.  /'oy^.  page  J5(J. 

De  Chartres  il  Tours,  36  I.  ■/,.  A'oyc.  pa?c  153. 

Ue  Tours  i  Ansoulêrac,       59  1. 'j,.  foy«  page  163.    . 
DWiigouIéine  à  liordeauT  ,  37  I.        foijet  page  3*3. 


2ir, 


DE   PARIS  A  BORDEAL'X. 


DE  PARIS  A  BOIU)E AUX , 

V  roule,  par  Châteauroux  et  Purigueux 

153  I.  i,  76  p.  f 


La  Massoullie 

4 

9î'l. 

(e)  Muci^ao 

4 

3 

(/)  Moupon 

4 

5 '/a 

Saint-Médai*d 

4 

3 

(^]  Liboume 

o 

4 

(/<)  Saiut-PardoD 

2 

3 

Le  Carbon-Bbnc 

4 

^•/a 

Cordeaux  (  v.  p.  244) 

4 

De  Paris  à  Limoges 
(  v.  p.  105  ) 
[ti]  De  Limoges  à  Aixé 
■Jj)  Qialus 

La  Coquille 
:/)  Thlviers 

Les  Palissons 
,(/)   Pcrigueux 


^n)  Aixi:  (Ilauic-Vicnne} ,  pelilc  ville  sur  la  Finme ,  avec  un  aii- 
ricrn  ohàleau. 

(//i  Cil  VIA  s  (  Hautc-Vicmie  ) ,  sur  la  Tardoise.  CuriosîU'j  :  Ie<» 
I  uiiies  (lu  rliàtcau  Chabrol ,  la  vieille  loiu'  pi-cs  de  laquelle  fui  lue 
llirliard-C(iur-(lc-Lion.  Comnuvvr  :  chevaux.  Pop.  l,U<H)b. 

Saint-Yrifx ,  à  (>  1.  N.  ().  sur  la  Loue ,  est  une  |>elite  %iUc  qui 
romnicrce  eu  uulimoinc,  a  un  tribunal  de  pi-cmicrc  inslaocc  ci 

(;,îoo  h. 

(r)  TiiiviERs  (Dordognc),  commerce  en  luoutoos,  dont  Ij  chair 
«isl  dcllcale.  Pop.  1 ,500  h.  • 

\^tl)  PtuiGiEux  iDordognc),  chef-lieu  de  dcpartcmcm,  surlVi/r, 
avec  ])r(-ic'Clure,  cvêchô,  collège,  tribunaux,  musée,  bibliothèque 
(](,>  1 ,(')()()  vol. ,  lhéûli*c,  bains.  CwiosiU's  :  les  ruines  d'un  araplii- 
ibéàlre,  la  tour  Vésunc,  sans  ]>or(c  ni  fenêtre;  la  cathédrale  dan*^ 
la  cité ,  ré,:;riso  de  Saint-Front ,  dont  la  tour  a  30  toises  de  hauteur  ; 
«i ans  une  chapelle  un  relief  en  bois  représentant  Vy^nnomnatton ,  le 
buste  de  Montesquieu,  le  chàlcau  des  Barrières,  Phôtcl  de  la  pié- 
ic'clure,  le  camp  de  César  ou  de  Tun  de  ses  licutenans,  en  face  de 
la  eité  ;  à  Marsac ,  la  fontaine  qui  a  flux  et  reflux ,  le  «outerrain  du 
(fuseau,  prés  de  la  ville,  les  promonades  de  Tounij»  <ie  la Pt^ouat*, 
«!ii  Trian};ic,  du  Jardin  public.  Commerce  :  |Nireft»  châtaigne». 
j.àlés  de  perdrix  ,  ditâ  Pé/rs  de  Prripieux,  —  Békb  :  de  France , 
.lu  Cbénc-Vert.  Pop.  8,500  h. 

r)  MiciDAM  (Doi-dognc),  petite  ville  au  milieu  d'une  nclic  con- 
'I «e  ;  forces  et  mines  aux  environs.  Pop.  1 ,650  h. 
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(  /)  MoxpoN  (  Dordogne  ) ,  jolie  petite  ville ,  mais  qui  n'est 
guère  plus  peuplée  qu'un  village. 

On  traverse  une  belle  plaine  couverte  de  noyers  y  de  maïs  y  de 
chàlaignicrs. 

Saini-Afe'dard  {Gironde),  est  un  bourg  assez  joli  :  à  1  1.  est  Cou- 
tras ,  célèbre  par  la  victoire  de  Henri  IV.  • 

On  gravit  la  montagne  du  Pétro  :  vue  magnifique. 

{g)  LiBocRNE  (Gironde) ,  jolie  ville ,  au  confluent  de  la  Dordognc 
et  de  Vis  le,  avec  soiis-préfecture ,  tribunaux;  collège  i  athénée, 
jardin  botanique,  école  de  navigation.  Curiosités  :  les  rues  larges 
et  propres ,  les  casernes ,  les  promenades ,  une  belle  place ,  la  sta- 
tue en  marbre  de  Montaigne.  Commerce  :  fabriques  de  petites  étoffes, 
vins,  eaux^e-vie,  corderie.  Ifételde  France,  ruô  Saint-Thomas. 
Liir.  Tronche.  Pop.  9,000  h. 

Au  tiers  de  la  route,  on  trouve  Castillon  (1),  ville  de  3,000  h.. 
Sainte- Fo^,  dont  les  vins  sont  renommés. 

(h)  Saixt-P;iiidon  (Gironde) ,  joli  village,  avec  des  maisons  élé- 
gantes rangées  des  deux  côtés  de  la  roule  ;  à  '/4  de  1.  plus  haut  est 
le  château  de  Vayres ,  beau  gothique  :  on  y  voit  deux  superbes 
cèdres  du  Liban,  cl  la  chambre  où  Henri  IV  coucha  après  la  bataille 
de  C outras. 

On  VI  de  Libourne  à  Saint-Pardon  par  eau,  navigation  qui  rap- 
|>cl)c  ocUe  des  plus  beaux  lacs  de  la  Suisse. 


C03mUNICAT10KS. 

De  Bordeaux  à  Toulouse ,  701.,  35  p. 

Le  Bouscaul  3'/,  1  Ponl-Sainl-Hilairc  3 

Castres  3 '/^  '   Agen  2'(, 

(Jci'ons  3        ,  Croquelardit  3 

Lani^on  3        p  Magistère  3 

Caudcrot  3       li  Malauze  3 

r,a  llèole  2       "I  3Ioissac  3'/-, 

La  Mollc-Landron  2        1  Le  Saula  4 

Marinandc  •        3       {,  Montauban  S  '/j 

Tonneins  4       |l  Canals  4'/, 

Aiguillon  3        I  Saint- Jory  3  •/, 

Porl-Saintc-Marie  2       jj  Toulouse  ^^\;. 

royez  la  description  de  ces  routes  de  Paris  à  Agen. 

'  i)  On  va  de  là, au  cbùieau  de  Montagne.Saint'.Michel ,  berceau  Je  l'a» t eut 


De  BenUattxdUBMluBt,i9T,^\H^'\. 


CarboD-Bline 

W  Bl.ye 
Etaaiien 


port,  k  lÛlm, 
eiporlalioo  im  boni  vi 

2,000  h.  ;■  .■     . 

(e)  Foia  {Ch>n>*».lDHriMn} ,  petite  «ik  «^Ikl^^.l 

troii  iglUes  M  Itoù  hàpiUm  '  *~  -    —  -     - 


(«)  b>catroKt.  yot/n  page  M9> 
'   {/)lkRociiLLi.  faynpi^lW. 


D«  Bordeeufi  Limoge»  I  Ul. /'oy**,  «apâHI  It'î^MiW 
MDi  iDTene,  pa^  SU.  '■  " 

De-tiiDogesà,AubiuMHi  II  La  PoM^B-HiV  "S 

(  voyex  pRge  1 B4  ]  91'].  |  Pflt*:Cniwll  '  \^ 
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De  Bordeaux  à  Bayonne ,  66  1.,  33  p.  (  Vey.  plus  bas.) 


dePARISaBAYONNE, 
Par  Bordeaux,  221*1.  |,  110  p.  |. 


De  Paris  à  Bordeaux 

Caloy 

3 

(  voy.  p.  241  ) 

155'/. 

{d)  MoDt-de-Marsan 

3 

Le  Bouscaut 

3'/, 

Campagne 

3.| 

Castres 

3 '/a 

{e)  Tartas 

4 

Gérons 

3 

Pontons 

3 

{a)  Langon 

3 

{/)  Sainl-Paul-les-Dax 

3'/ 

{b)  Bazas 

4 

Saint-Geours 

4 

Captieux 

5 

Les  Cintons 

4 

Le  Poteau 

.    4 

Ondres 

4 

{c)  Roquefort 

5 

{£)  Bajoone 

3 

[à]  Latïgon  (Gironde) ,  petite  ville  sur  la  Garonne.  Commerce  : 
cau\-de-vic  ,  \ins  de  Grave.  Hôtel  Aq  l'Empereur.  Pop.  3,300  h. 

[h)  Bazas  (Gironde) ,  bâti  sur  un  rocher,  possède  un  U'ibunal 
de  première  instance,  une  sous-préfeclure ,  un  séminaire.  Curio- 
sités :  la  cathédrale,  les  promenades.  Commerce  :  bétail  et  bois. 
Pop.  4,400  h. 

(r)  Roquefort  (Landes),  sur  la  Douze,  a  plusieurs  fours  à 
chaux.  Commerce  :  miel,  cire,  chanvre,  laine.  Pop.  5,400  h. 

(ff)  MoîsT -DE -Marsan  (Landes),  chef-lieu  des  Landes,  avec 
pn'îfeclure ,  tribunaux,  collège,  théâtre,  bains,  eaux  minéra- 
les ([ul  ont  de  la  réputation.  Curiosités  :  la  préfecture  ,  le  palais  de 
la  cour  d'assises,  les  prisons,  la  salle  de  spectacle  ,  le  port,  les 
rasnncs,  les  fontaines,  les  promenades.  Commerce  :  enti'epôt  de 
Jîayonne  pour  les  vins  et  eaux-de-vie ,  fabriques  de  draps,  cou- 
vertures. Libr.:  Cayrct.  Auberge  de  la  Providence.  Pop.  4,000  b. 

(r)  Tartas  (Landes),  sur  \a  Douze,  est  une  ville  bien  bâtie  , 
rcntrepôt  des  départemens  voisins.  Commerce  :  seig\e ,  verrerie, 
iVomcnt,  vins,,  eaux -de- vie  ,  planches.  Hotels  :  la  Couronne, 
Saint-Etienne.  Pop.  2,500  h. 

(y")  Dax  (Laudes),  suviAdour,  possède  une  sous-préfe^ture, 
des  tribunaux,  un  collège,  un  cabinet  minéralogique.  Curiosités  : 
la  fontaine  au  milieu  de  la  ville ,  et  doul  on  ne  peut  supporter  la 


3&0  DE  BkTome  Â  fobLbttK. 

chaleur,  à  Jii  pu  de  1»  •ourui  la  nhwfl  «fa  ■h^mImn,  h 
csihMrala.l'hoâpie«ci*U.  Comment i gnjatf,  nM,  Mi^M*> 
MriiMiDO.gaailc(>>./rdlfbikaoW,)frGMgkM.n^4,Ulb. 

SaiiU-Pmil-let-DaJc,  à  poo^  ^iUdBa  de  !■  «ilk,  ■  «■  HfeM 
saint  Vinceni-de-Puil- 

(ji)  Bmoioi  (BuMt-PTT 
laJVive,  cM  p«rtag4« a    ' 


■Mire,  une  Acoh  t«J«k  de 
ieure  H.  CurÎMàèt  i  k  dm 
ouTrege  de  Vaubaa  )  le*  rw 
lique*,  U  phM'de  OraiMM 
port,  le  flux  et  r<Éu  dM 
dont  on  7  jovit ,  le*  IraTMK  I 
lesoomlruclîaianaTBlea,  le 
M  <wijiini»«ic*i  avec  1*E^*9 


COHMORICATIOM. 

D*  Baj/amt  à  TmUmw»  70 1  Tt  -U;>  -f 


(a)  Ortbei 
Anis 

P>u(».p,  »>) 
Borda»4'Espo*7 
T*rl>ei[t>.  p.4l54} 
"■        -{..p.H4}*'(.j 


wprélbcti 

Its  M«*w>b*  freut  kM^Henf 
mùiei  de  «aalî* ,  de  diûfean 
plumei  d'oie.  Pop.  T.OOOh. 
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Saltès,  à  3  1.  S.-O.  d'Orthez;  a  dans  son  territoire  des  sources 
d*eau  salée  ,  qui  donnent  du  beau  sel  blanc»  Pop.  5,000  b. 

Lescar  parait  au-delà  d'Orlhez  sur  un  humble  coteau.  Des  sa- 
vans  croient  que  c'est  Tancien  Benearum,  au  nom  duquel.a  succédé 
celui  de  Lcsçar  {Lascurra),  à  casse  d'un  ruisseau  qui  pâwe,  dans 
celte  antique  cité,  et  qu'on  appelle  Z^/r^wrrv. 

Bilhère,  non  loin  de  la  commune  de  Lons,  renfinane  la  ixiais4in 
(le  Lassensaa,  où  Henri  IV  fut  nourri. 


De  Baytmne  à  Sami^Jeém^^de^Luz,  6  1. ,  3  p. 

Bidard,  3  l.  Saint- J^aii-de^Luz  (a)^  3  1. 

(a)  Saint- Jeaw-de-Ldz  (Basses- Pyrénées),  sur  la  iV<V^/^ ^  qui 
ia  divise  en  deux  parties  :  Saint- Jean-de-Luz  et  Sibourre.  C'est 
une  ville  trcs-commcrçante.  Hôtels  :  delà  Porte-d'Espagne ,  de  la 
Maison-Rouge.  Pop.  3,000  h. 


i)K  PARIS  A  MONT-DE-MARSAN,  1921. 1,96 p.  f 

De  Paris  à  Bordeaux,  155  l.  'I^.  Voyez  page  246. 

De  Bordeaux  à   Monl-de-Marsan,  37  1.         A^oyet  page  249. 


MF  PARIS  A  PÉRIGLELX,  121  l.  ^,  GO  p.  f 

Do  l'aris  à  Limoges ,  97  l.  '|j.  /'oyez  page  165. 

De  Limo;;es  à  Périgueiix  ,24  1.         Voyez  page  246. 


DE  PARIS  A  PAU , 

Par  Limoges  et  Bordeaux,  205  1.  7,  102  p.  ^. 

De  Paris  à  Bordeaux,  153  l.  'I,.  Voyez  page  246. 

De  Bordeaux  à  Roquefort       31  1.         Voyez  page  249. 


VilIcneuve-de-Marsan         4 

a)    Ai  If  5 

Carlin  4 


Auriac  3 

r^)  Pau  5 


2.V2  DE  PAU  K  BAGNènES  DE  BIGORRE. 

{a)  Aire  (Landes) ,  ville  ancienne  ,  au  bas  d*un  coteau  domuié 
parle  Afas  d^cri,  avec  évèchc,  séminaire,  collège.  PopuU- 
lion  3,700  h. 

(h)  Pàu  (Basi^es -Pyrénées) ,  jolie  ville ,  jadis  capitale  du  Béara , 
aujourd'hui  chef-lieu  du  départbmeut  des  Basses-Pyrénées,  a^ec 
prcfeclure,  tribunaux,  académie,  collège  royal,  dépôt  royal 
d'étalons,  bibliothèque  de  15,000  vol.  CuriosiUs  :  le  cbAlemoQ 
naquit  Henri  IV  ,  la  carrière  d' albâtre ,  les  promeDades  ,  surtoal 
le  parc  où  Henri  lY  prenait  le  plaisir  de  la  chasse;  la  TaOée 
qu'arrose  le  Sonsl ,  sur  les  bords  dil<)uel  sont  les  maisons  de  cam- 
pa ;;nc  de  Bcierett  cide  7&ti/-y-rr0</,  jolies  habitatiooi.  Commerce  : 
vins  de  Jurançon  ,  jambons  de  Bayonne ,  cuisses  d*oîe,  mouchoirs 
de  Béarn,  etc.  j4uberges  :  la  Dorade,  THôld  de  France.  Popu- 
lation 10,000  h. 


COMMUÎflCATIOÎIS. 

De  Pau  aux  Eaux-Chamles  et  aux  EauX'Bcmies , 
Sévignac ,  6  1.  Eaux-Bonucs  el  Eaux  -  Chaudes ,  5  1. 


De  Pau  à  Taries,  101.,  5  p. 
Les  Bordes  d*£xpoey,  4  1.  Tarbes,  6  l.  foyet  page  354. 


De  Pau  à  Ba^ncres  Je  Bigorre^  par  Lcuràu, 

IGl.,  8p. 

L«8teUe,  6  1.  Lourdes  (a)  ,  41.  Bagnères,  6 1.  Fope»  pege  269. 

^)  Lourdes  (Hautes-Pyrénées),  petite  rillaMr  la  Gare.  Cwr»- 
sites  :  le  lac ,  les  grottes,  les  sites  enchanleun  et^ranéa  de  la  vallée. 
Commrrce  :  fabriques  de  lin  ,  mouchoirs.  Pop.  S,800  k. 

ExcuRSiOM  de  Pau  à  la  vallée  d'Ossau. 

On  traverse  la  plaine  du  Gave,  au  milieu  de  laquelle  coule  la  petite 
rivière  de  Nés ,  dont  les  rives  sont  couvertes  et  fraidiefl  prairiet , 
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de  coteaux  omcs  de  bellei  Iwhitalions  et  enrichii  àa  vignobles  , 
où  l'oD  reriieille  1c  jurançon.  Sur  un  de  ces  eoleaui  al  la  maison 
de  CBiDiuigne  nomniée  Birgtrtt,  dans  une  poûltoD  magnifique. 
Bientôt  après  un  arrirc  à  G/m,  qui  a  donné  naissance  a  de  Marca, 
archeTéque  de  Paru. 

Reèeâac  est  renian{uabte  par  la  belle  source  de  Nfa ,  iju'od 
trouve  à  'I4  de  1.  au  sud  des  prës  de  Âettnae. 

Se'vignac  <st  toiiin  de  Rjbenac.  De  Sérigiiac  on  descend  dana 
ta  plaiae  d'^raify,  plaine  dharmante  située  au  déboïKbé  des  moit- 
tagnes ,  et  ronnéu  par  les  eaux  Ta^boodes  du  Gaiv  dOlonm, 
qui ,  sous  le  pool  de  Germe,  le  sont  ouvert  un  passage  à  Ifaiers 
les  mastcs  calcaires  qu'elles  ont  profundéDient  creusées.  La  belle 
grotte  d'Espabungue ,  ornée  de  nombreuses  stalactites,  s'ouvre 
au  oiilieii  de  ce  marbre  cavemeui  ;  elle  est  située  Sur  le  territoire 
à'Iieite.  Le  village  de  ce  nom  n'est  séparé  que  par  le  Gava  de 
celui, de  Lauvit ,  au  delà  duquel,  et  bientôt  après,  on  voit  CaïUtt, 
où  l'on  remarque  les  ruines  du  Caitel-Jahmi.  Au  S.-S.-O.  ds 
Castcls  CM  le  beau  village  de  Biel/e ,  dont  l'fglise  est  ornée  de  4 
belles  colonnes.  Au  delà  de  Bielle  on  aperçait  plusieurs  villages 
épars  dans  des  campngites  fertiles  ,  parmi  lesquelles  on  remarque 
la  commune  de  Louvic-Deiia)  De*  bancs  de  marbre  blanc,  a 
(grandes  ctpcliles  écailles,  s'offrent  aux  regards  de  l 'observai eut. 
Ils  icnfcrmcnt  de  belles c an icres ,  d'où  l'on  extrait  quelquefois  des 
blocs  pour  la  sculpture. 

Après  Loutie-Dessus,  et  à  reitrémitc  de  la  vallée  d'Ossau  ,  on 
airivc  à  Lanmi.  Là  on  quitte  le  chemin  des  Eaax-Chaude$  pour 
monter  aux  Kaax-Bomat ,  qui  n'en  sont  éloignées  que  de  î,000 
toiws  ;  le  cours  du  Valentin  ,  ses  nombreuses  et  belles  cascades  , 
les  villages  d!  Assouite  et  XAai ,  [Hitorcsquement  placés  en  ampbi- 
ihùétrc  sur  les  lianes il'une  montagne ,  fiappent  et  récréent  à  la  fois 
la  vue  du  voyageur.  Les  Kaui-Ilonnes  jouissent  des  mêmes  avdti- 
Ijgts  que  possèdent  les  sources  thermales  des  Pyrénées.  (  Eili  ait 
de  U  Diicription  dei  royagei  de  Madame  àacketlt  dÀngoitîtme 
,<<iiu  tes  l'yrfifes,  par  Pala.ssou,  1825.) 


2:,  i  DE  PARIS  A  TAREES. 


Vicnau 

{6)  Mirande 

•    • 

Hîélan 

• 

(t)  Habwieoft 

•  ■'• 

(</)  Tarbei 

•  t 

DE  P\RIS  A  TAREES,  187  1.,  93  p.  i. 

ï)c  Parisà  Périgueux 

(r.  p.  24«)  121  '/s 

De  Pcrigucus  à  Agen 
(r.  p.  2G8)  31 

/'z .   D' Aj^cn  à  Auch  (  v. 

p.  270)  17 

a)  Aucii  (Gers),  chef-lieu  du  dvparlemcnt  du  Gers,  sîé^e  de 
pi-étcclure ,  avec  tribunaux  de  première  instance  et  de  commcrre , 
collège  royal  y  salle  de  s()cctaclCy  bibliothèque  publiqaey  muiéc. 
(\n'osi/rs  :  la  place ,  située  sur  la  partie  la  plu»  élevée,  et  lami- 
née à  ro.  par  une  promenade  charmante,  d*où  Poo  aperçoit  In 
Pyrénées;  la  cathédrale,  les  viiraux,  les  boiseries da  ebirar,  l'es- 
ralier  de  granit  de  20U  marches  de  hauteur,  Pbôpilal,  le  théâtre, 
l'anricn  ])alais  aix:hiépisco|Nil ,  la  statue  de  M.  d*£ti|^Tt  citoyen 
dont  la  mémoire  est  singulièrement  révérée  à  Auch.  Cvmmnre  . 
vins,  fruit b  estimés,  laines,  cadis,  burats,  ci'épons,  pluows.  Ho- 
ir ly  :  chez  Alexandre,  chez  André.  Pop.  10,000  h. 

[6  Mn.4>nL  (Gers),  petite  ville  du  13=  siècle,  nir  \tL  Btiùf , 
siégc  «le  soas-préfccture.  Commerce  :  laine,  vin4,  caux-de-vie . 
tanneries.  C'est  la  patrie  du  cardinal  d'Ossat.  Pop.  3,800  h. 

(r  -  U\BÂsrE?(s  (Hautes-Pyrénées) ,  bourg  do  1,600  h. ,  daai  uim- 
heurcusc  situation  au  milieu  de  la  plaine  de  Bigorre. 

Le  (hemm,  depuis  ce  village  jusqu'à  Tarbes,  eit' droit,  planté 
de  noyers,  et  de  niveau  comme  l'allée  d'un  parc. 

,//  TiinREs,  chef-lieu  du  département  des  Hautea-PTréncea ,  sur 
\\4iiout\  possède  une  pi^feclurc,  un  évèché,  un  colléfpe  royal,  un 
dépôt  d'étalons,  une  bibliothèque,  un  théâtre,  etc.  Cwrioêées  .- W 
rues  l:ii;;es  et  aérées,  aiTOséCs  parles  eaux  de  l'Adour,  les  mar« 
rrnisiruits  avnr  les  cailloux  roulés  par  la  rivière,  les  cadres  de  di- 
vt.ises  croisées  et  le  seuil  des  portes  en  marbre  du  pays,  lj  caibé- 
«IimIc  ,  le  palais  épiscop.il ,  la  place  du  Maubourguct,  celle  de  Mar- 
'-ndiiMi,  où  se  tient  un  grand  marché  tous  les  15  jours  ;  la  prome- 
r.jii  (lu  Prado,  <lcjoliii  jardins,  ^^omifi^rre ;  quincaillerie, épicerie, 
•  Irivierie;  fabrique  de  papier,  tanneries.  HêUU  :  de  France,  en 
i\i-c  (le  la  place  Marcadicu;  du  Uon-Pastcur.  Pop.  ",800  h. 

Si  Ton  va  aux  euux  ,  on  consultera  à  Tarbet  le  célèbre 
n^sslen. 
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COMMUNICATION. 

De  Taries  à  Saini-Saavear{i), 

Autour  de  Te 

gulièrcmeol  aligi 
et  VEci^i,  anin 

En  remoDtanl 
l'Adour  la  coton 
qucLquelbis  d  séj 

Si  l'on  conlinue  d'aTancn  Ton  1«  S. ,  tm  (r*Terie  !■  Lwoie- 
Afouri'ne,  Mtuée  prêt  à'Osnm,  et  lîiiDeiue  par  la  bataille  qui  )'j 
ilonna  au  commeneemeiit  du  8<  ticcle  entre  les  Sarrasins  et  les  ha- 
bitans  du  paji. 

On  remarque,  à  l'O.  de  Lanni^'Hourbe,  le  bourg  d'OMlU  i 
il  eti  au^i  bien  bùli  et  non  dioîds  peuplé  que  beaucoup  de  villes  ; 
les  habilans  se  sont  toujours  distingués  de  leurs  voisins  par  la  sin- 
)^lBrilé  de  leur  coMunvc,  de  leur  langage  et  de  leurs  mœurs.  C'est 
Je  1»  que  sortent  les  rouliers,  connus  sous  le  nom  de  Seurairet, 
ilonl  les  pesantes  voitures  portent  plusieurs  sortes  de  marchaDdises 
dans  loulcs  les  parties  de  la  France  et  de  l'Europe. 

On  »ri'ivc  à  Lourdes,  silué  au  débouché  des  montagnes,  et 
lonJc  ,  ainsi  que  le  chileau  qui  le  commande ,  pour  arrêter  les  en- 
nemis de  l'Élal. 

A  peine  »-t-oii  oulre-pnsac  cette  <ille ,  qu'on  entre  dans  la  régiao 
intérieure  des  Fyrénce»  par  une  gorge  élroitc,  où  l'on  rooiarqne 
lie  nonibreuEU^s  ardoisières;  mais,  en  avançant  ters  le  S.,  On  dé- 
couvre la  plaine  XArgeUs,  où  se  fait  In  réunion  de  plusieurs  tor- 
rcn»  qui ,  après  avoir  pi-éci]jilé  leur  cours  à  ti'avers  les  rochers , 
coulent  sur  un  sol  propre  à  diflrienles  productions.  Ce  délicieni 
viillon  est  dominé  par  des  montagnes  qu'embellissent  des  bois 
épars,   de   gras  pâturages,    entrecoupés   d'une  infinité   d'habi- 
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'iôO  DE  taubes  a  saint-sauveur. 

Jiraucms;  il  domine  la  plaine  d'Argelès,  qui  cbarme  par  la  ▼ai-ieti* 
ilt's  objels  qui  s'ollrcnl  à  la  vue. 

l/abbnve  de  Samt-Savin  cl  les  ruine»  du  château  de  Baucfn»  , 
«Ut  l'aulcur  de  \ Itinéraire  des  HauUs-Pyrenees ,  donnent  une  leinte 
relii^it-'usc  au  paysaiçe.  Ces  lours,  à  demi  i-ongées  j)ar  Ti^c ,  rc« 
ii«''(M)iiihrcs  épars  au  milieu  d'une  vé^étalion  brillante»  êmeuvcol 
l  imagination  el  remplissent  l'àme  d'une  douce  mélancolie;  oaLC 
peut  faii-c  un  pas  dans  cet  arrondissement  sans  trouver  des  retin 
«h;  furtilications.  Dan»  cette  seule  vallée,  Geu,  fidnio*  s  SétMt- 
P as  tons ,  Beaucens ,  Soulon,  Saint-Savin ,  Areiians-ji  vatU  tL  Jr- 
I  as  »  avaient  des  châteaux-forts  el  des  tours. 

Sur  une  riche  et  verdoyante  colline  qui  domine  le  vallon  d*Ar« 
i;elèK ,  on  aperçoit ,  en  outre ,  le  château  de  Mhramonit  situé  |;re4 
(ic  Saint-Savin  et  dans  une  très  belle  position. 

A  rcxtrcmité  du  vallon  d*Ar{;elcs  est  le  village  de  PîerrefitU^ 
pi-t's  duquel  s'élève  une  longue  chaîne  de  roches  noirâtres,  et  qui, 
dans  la  dircctin!i  des  couches,  offi-ent  une  régularité  mcrTcilleuse ; 
on  y  admire ,  en  outre  ,  le  magnifique  chemin  qui  mène  aux  bains 
(le  Darc^es  |)ar  une  goige  étroite  el  profonde. 

H  faut  arriver  au  bassin  de  Lui  ]>our  jouir  de  la  plus  agréable 
prMspcctive.  Il  n^nfenne  les  bains  de  Saini-Sauveur ,  situés  à  une 
très  petite  distance  de  Lu/,  et  à  la  rive  gauche  du  Gave.  Les  mai- 
sons y  sont  bâties  contre  resrarpement  de  la  montagne,  et  rangées  sur 
deux  files  que  sé|>are  une  rue  assez  large  ;  celles  d^un  côté  sont  ados- 
sées contre  le  rocher,  tandis  que  de  l'autre  elles  paraissent  comme 
suspendues  sur  des  précipices,  au  fond  d<:squcK  le  Gave  roule  se» 
eaux  mugissantes.  De  riantes  prairies,  des  bosquets  touffus ,  de 
nombreuses  cascades,  des  eaux  vives  qui  circulent  de  toutes  parts, 
donnent  à  ce  site  Fair  d'un  lieu  enchanté,  et  en  font  le  séjour  le 
]ilus  a*;rcable  pendant  la  saison  des  eaux. 

Saint-Sauveur  possède  treize  bains  :  1^  bains  de  la  ChapeUe,  au 
nombre  de  trois,  'J4  degrés;  2"  ceux  de  la  Terrasse,  au  nombre 
»le  trois,  i?0  flej^rès;  3"  trois  de  liése'pta ,  ?7  degrés;  4**  deux  de 
Chatt'purcxjt  iî8  degrés;  5°  deux  du  Milieu,  58  degré». 

('es  bains  sont  en  général  mal  construits;  tes  couleuva^es  pcnc- 
trrnt  <|ii(rlquefois  jusqite  dans  les  cabinets  :  elles  ne  sont  jtas  dan- 
u'orcust's. 

KxMi'.siot  à  Gavarnic  :  prix  du  voyage  avec  porteurs»  24  li., 
rM)urriluie  romj>rise . 


la  n 

Une  cbainbre  propre  est  loués  Lfr.  parjonri  le  priidubainest 
de  I  fr.  50  cent.,  celui  de  lu  (MumUire  jounnlière  de  31^.  : 
nifnie.'i  pni  à  Sarat-Sauveur  et  CaïUerelt. 

Ou  csi  bien  traité  à  Lourdes,  chez  M.  Ribeltes,  i  te  poste  j  à 
PàrrefiUe,  cliei  M.  Cayrey.  Point  de  reteis  de  poaie  de  Barèges  k~ 
Sainl-$3u\eur  ;  à  Catitcrels,  on  iTeiiit  M.  Cayrcj,  qui  procure  des 
cbcvaui  pcudant  la  sainon. 

La  \n1Ue  de  Baslan,  où  joni  les  caui  de  BarÉges,  que  la  na- 
ture a  Iraùce  aicc  rigueur,  dépourvue  des  Ornemcos  rcpaDdus  avec 
lam  de  prorusion  dans  le«  eonlréea  adjacenlea,  o'a  pour  partage 
qu'une  (liste  unirorniinÉ.  Aucune  plaine  ne  la  sépare  des  monlagne» 
r|ui  la  dominenl ,  et  l'espace  étroit  qu'elles  laissent  Mix  bords  des 
lori-cns  n'est  couvert  que  de  débris. 


De  SairU-Sauveur  à  Caulerels. 

Caulerels  est  placé  dans  uii  vallon  solilairc;  dei  babilUions 
l'iiai-ses  l'environnent  el  seivcnt  aui  lioupeaux  ;  plusteur»  sont  ba- 
I>il6cs.  De  longs  cordon<i  de  forêts  les  cnluurenl  d'un  litcl  de  tcc- 
ijure;  les  sapins  el  tes  piturnges  s'entremêlent  allemalhremeni  et 
l'ûlrécisscnl  l'horizon;  un  reconnaît  uoe  culture  assidue  et  dirigée 
nvec  induslrie.  Douie  fontaine)  minérales  alliraieilt  a  elles  seules  ta 
vogue. 

Les  enui  des  Cabanes  ou  des  Pères,  les  plus  aneiennes ,  sunl 
abandonnces  depuis  que  celles  de  la  Railtère  ,  décoUTCrtes  (IfiOO) 
par  un  troupeau  de  chèvres,  réunissent  les  vertus  des  autres  Ton- 
ralnes  pour  la  cuie  des  maux  d'estomac  et  les  phtbisiei  humides. 
La  Itaillère  devient  un  préservatif  et  souvent  ua  remède. 
22- 


Vô^^  DE  SAlNT-SAtVEtR  A  CAUTERETS. 

>ourcr  pure  oîi  Pou  puite,  où  Ton  l>oit  la  Minlv  , 
0(i  la  hriiiiti* ,  flt>tiie  iiii  momeoi  dVire  ct^oM' , 
Viriii  ntibrllii-  »on  trinl  (les  (uulcur>  Je  b  rose. 

1.0  nom  de  qurlqucs  fontaines  de  (^autci*cls  est  une  espèce  d'h^'iOi- 
:i..-i^'r  rendu  aux  liuinmes  illuslres  qui  tes  ont  fait  connaître.  OUt 
!u  Koi  rapjx.'lle  la  f^uôrifum  d  AhaiTa  ,  j^'cmier  roi  d'Ai-agoo.  Mar- 
guerite, sd'ur  de  rranrois  1",  a  donné  sod  nom  à  la  fontaine  duDi 
elle  usait  firquenimenl. 

Le  >all()n  (le  (^autcr<ts  est  une  branche  de  la  Talléc  de  LavetU^i. 
.1  se  prolon^'c  de])uis  PicrrefiUe ,  du  N.  au  S. ,  jusqu'aux  limites  «le 
i;i  l'iaiice  el  de  rË»pa};nc;  il  n'olTic,  dans  prvM|uc  toute  sa  lun- 
^iicur,  qu'une  ^<>i<;e  clioitc,  dominée  par  dc!»  monta{;iics  très  fàt- 
«res  ,  dont  quelques  unes  sont  couvertes  de  l>ois,  d'autres  cntiere- 
Tiicnl  nue«  :  ce  vallon  est  arro«c  |)ar  U!i  torrent  dont  les  eaux  vuni 
•»c  nu-ler  avec  celles  du  (iavc,  au-<les«-ous  de  Pierrcfitle ,  et  qui. 
!  iiis  ««on  cours,  se  ])récipite  de  roclier  en  rocher. 

On  admire  prinei|uleiiienl  une  de  ces  cascades  naturelles  à  uot 
I  élite  ilislance  au  S.  de*;  bains  de  la  Uaillèit^. 

(^autorets,  dit  M.  Aliliert ,  possède  dix  miui*ccs  :  !<■  quatre  .i  l'o- 

•  i(M)t ,  sur  le  ilanc  d'une  montagne  appelée  le  Pir  du  Bair^,  <»avi>ir  : 
Firuidud ,  la  Iitinr ,  ou  haiii  du  milieu,  /'</:<*  et  (Vjari  '}'  mi  au 
midi,  la  Hm'llrrt  ,  le  Ptttt'Stu'nt'Saux'tur,  la  source  de  Mahounii , 
t  «.'lie  des  OlCiiJi ,  et  le  bain  du  lioù. 

Des  (|untre  premières  à  l'oiient,  deux  ap|iartieDnciil  à  des  |mi- 

•  i  u!i<'iN  :  firuioud  Axi  propriétaire  du  niènic  nom,  et  Poie  au  «icui 
(^à.'.enavr  Manuqiiet;  <*e1les  de  Crsar  \:\.  de  la  lirint  ap|>arlicnuiDi 
.'j  l.i  vallée  de  Safht-Snvm.  Des  >i\  sources  au  midiade  Cautein*. 

•  ii'ux  sont  des  propriétés  particulières;  les  autres  nppartienmnf 
'.  ^.ilemciil  à  la  vallée. 

Siiurrt .^  tl<  i'iit.  La  lenq)êrature  de  D/vzfiufi csl  de  -iî  drifre^iu 
'iieiiiiorif'ire  de  Hèaumur.  (I*est  un  des  plus  aj;réah1c's  ètabli«»t- 
..)<>ns;  il  comprend  une  buvette,  une  douche  d'un  volume  et  donc 

•  hule  assez  considérables;  douze  cabinets  à  baio!»  :  il  offre  un  lar;.*'' 
•< -nstile,  un  ]>elil  salon  de  repos,  un  chduflbir  à  plusieurs  casc«. 
•  '  n).(!ii<-re  a  prévenir  le  mélanine  du  lin^e,  des  plalcs-lbi-mes  mi  - 

)«•  .ure-  ,  des  jardins  en  terrasses,  «les  bosipiets.  Le  Pozr  a  -Ui  drst  - 
«'l  demi  de  lléaiunur  :  il  est,  p)ur  l'ordre  «lu  consiniclion ,  en  loii* 
♦■•  iiiblalilr  .1  riïlui  de  Dniittiui. 

La  tciiipér.itui-tr  df  11  litinr  est  «le  V^  dei;rês;  U  ▼  a  une  doucKv.- 
]ir!;riei:s<'  pour  les  doul(*urs  rhumatismales,  une  buTetto,  une  b<'Ui- 
:  ai^uoji  c  en  ».erp;'nline.  La  température  de  CVJrflresl  de  4*»  desrre»; 
u'.'  «louche,  unt*  bnvette,  deux  niauvaiscrs  Iraignoii'es,  «'onslitu«-r ' 
:.jjl  )  •  «  iblisscnient. 
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Sources  du  midi.  C'e$t  là  qu'on  trouTC  la  souhîc  de  la  RailUre^ 
dont  la  grande  réputation  a  altiré  dans  tous  les  temps  tant  de  ma- 
lades à  Cauterets  :  la  température  est  de  31  degrés.  L^établissement' 
consiste  en  2  4  cabinets  de  hains ,  dont  1 3  revêtus  en  marbre  poli , 
une  buvette  au  centre,  une  doucbe,  on  large pérîstile ,  deux  petits 
salons  y  un  dans  chaque  aile  du  bâtiment ,  et  un  grand  salon  au  pre- 
mier, deux  cbauflbirs  pour  le  linge. 

Le  PctU'Samt^ Sauveur j  ainsi  nommé  à  cause  de  son  analogie 
avec  les  eaux  de  la  vallée  de  Luz,  a  24  degi'és  de  température. 
La  source  du  Pre  e&K  de  38  degrés;  on  ne  la  boit  pas;  sa  douche 
est  la  plus  énergique  des  Pyrénées.  La  fonttûne  de  Mahourat,  en 
langage  du  pays  mauvais  trou ,  n*est  en  effet  que  ce  que  ce  nom 
désigne  :  sa  température  est  de  40  degrés.  Au  moyen  d^un  escarpe- 
ment de  roche,  on  a  pratiqué  dans  son  épaisseur  une  caverne  de 
quelques  tobes,  au  fond  de  laquellejaillit  une  source  très  abondante. 
La  source  des  OEuft  est  sans  établissement  comme  sans  emploi. 

M.  Delpit  est  le  médecin  qd'il  faut  consulter. 


De  Saint' Sauveur  à  Bagnères  de  Bigone. 

On  traverse  la  ville  de  Lourdes,  la  baroonie  des  Angles  et  le  vil- 
iage  de  Montgaillard ,  situé  sur  la  rive  gauche  de  VAdour, 

On  arrive  par  une  belle  plaine  à  Bagnéres,  où  les  eaux  les  plus 
pures  el  les  plus  limpides  coulent  de  toutes  parts;  elles  proviennent 
de  \Adour,  rivière  qui ,  divisée  en  plusieurs  canaux/,  répand ,  dans 
les  terres  quelle  arrose ,  les  mêmes  bienfaits  que  le  Nil  en  Egypte. 
Le  plus  remarquable  de  ces  canaux  ,  qui  porte  le  nom  ^ Alaric,  et 
tlont  on  attribue  la  construction  à  ce  roi  gotli ,  se  prolonge  depuis 
les  enviions  de  Pouxac  jusqu'au  delà  de  Rabiutens ;  ce  canal  au- 
rait ,  dit-on,  été  construit  pour  fouiniir  de  l'eau  à  un  camp  étal>li 
j)rès  de  celle  commune. 

liapirres  est  une  jolie  petite  ville  dont  les  lues  sont  bien  percées 
(  I  bien  arrosées,  les  maisons  bâties  avec  élégance.  La  place  de 
OjustoMs  est  une  promenade  agréable. 


•H\n       DE  SAl»T«AllVeVB  i.  DACSènU  DK  BICOHkl. 


ÉTAT  DES  SOOnCES  MI<IBIIALES  ET  TIIEIIHALU. 


1^1  biim  nirquoi  d'un»  toil(  apputia 


,  aiii|iKl  a  appinkm,  i  Ac  wrftri  a  ncoDitnii. 

n  itliï.  M— UUluiJiiHTiltnMrlis  loaitnta  d'MMnvl 

i  iturnil  c|iii  doil  (Mirwr  le  noBi  de  TAnxirff  Jte»  Iftrat. 


I 

gnéiei.  ... 

Les  personnes  qui  7  Tienoent  Mulet,  la  plupart  de  celles  qui  oe 
i'y  propmcDl  qu'un  «ëjour  momentané,  ou  qui  vealenl  s'eicippicr 
lies  cmhaiTas^du  ménage,  le  logent  ordinairement  dans  les  auberges 
ci-apiijs,  où  l'élégance  de  l'ameublemeci  est  mie  à  la  complaisanca 
des  maîtres  cl  à  la  chère  la  plus  exquise  :  le  Grand-Soleil,  cbet 
Miro,  maison  Ponchel;  X'hoklàe  Fnmce,  cbea  JH™*  teureUioc; 
VhSlelùu  Bou-Pasieur,  chez  H'»  reiiTe  Horel  ;  VhàtttAt  la  Paix , 
i^hC7.Al'°'Teuve  Salles;  et  Richard,  Iraileur. 

L<!s  gens  du  premier  rang,  et  ceux  qui  lieimeol  taUe  on  qui 
\culcnl  vivre  en  famille  ou  en  société  choisie;  ccui  qui  aiment  ■ 
viTrc  en  particulier  ou  à  avoir  une  table  servie  à  leur  grc,  soit 
l'our  la  délicatesse  et  l'abondance ,  soit  pour  de«  raisons  de  santé  , 
jii-enncnl  de  vastes  logemcns. 

On  trouve  encore  des  logemens  moins  spacieux  et  moins  beaui , 
|>ruporlionnés  aux  dificrcns  Irains  et  goûts  des  personnes  de  toutes 
les  conditions. 

I1,V3  aussi  d'à 
iiioîo!i  nombreuses  qui  y  ti 
Mlle.  Les  propi'ièiaïre  s  cèdent  la  vaisselle ,,  le  linge,  et  tout  ce  qu'ils 
peuvent  lirai'iiir  aux  pCD^ouiics  qui  logent  cbci  eux.  Uffîcieui  et 
iioiitièles  envci'sles  étrangers,  ils  sont  toujours  prêts  a  leur  rendre 
.It  bonne  grâce  les  wrvici-s  dont  ils  sont  capables. 

Voici  la  iroisiéme  manière  de  se  loger  :  les  étrangers  qui  n'ai- 
ment jias  le  tracas  des  auberges  prennent  des  appartemens  chez  les 
Imiirgcois,  et  se  fonl  D)ipni'lcrà  manger  par  les  traiteurs,  ou  vont 
dînei'  au  rcslauranl,  jioui'  avoir  l'agrément  d'y  faire  des  connais-  - 
vannes  qui  ne  lient  point  el  n'assujel tissent  à  rien.  C'est  là  qu'on 
|uuil  dcB  conversai  ions  les  plus  originales,  car  la  compagnie  v  est 
<'omposéc  ile  cilovens  de  tous  les  pays,  et  se  leDouvclle  presque 


l?i;i'       OF.  SAlNT-S.iLVF.l  R  A  UAGNl.RES  DE  lilGORRE. 

J'iusicurs  ctablisscmen^i  Je  bain^  ont  auKsi  ilc«  rhaiiil>rr«  pour  te* 
ulran^ers  ;nenos-lù  soiit  d'un  ^iMiiilavunlagc  piur  les  ni.iU^iv<>.  <  »r. 
|»cul,  sans  sortir  de  chtv.  siii  cl  sans  &' exposer  à  Tair  toujours  »r.vi«l. 
surtoul  le  malin,  prendre  son  bain  et  m:  renicllrc  rhaudement  djn« 
lu  lit.  l'ne  personne  délicate  et  soigneuse  de  sa  sanic  ne  doit  poioi 
néfjlijîcr  rctic  précaution. 

Dans  l'établissement  de  The'tu ,  appaiirnant  à  M.  le  rheralier^* 
laulas,  on  compte,  un  p^rand  nombre  de  lits  de  maîtres. 

La  classi>  la  moins  aisée  peut  se  i*endi'c  à  Baïinércs  sant  n  ain- 
•Irc  une  dépense  qui  Tcn  éloi^nr*  quel«[ucibis.  Dans  les  auhrnrr» 
d'une  moindre  nppareitoe  ,  un  est  lo*;é  et  nourri  |v)ur  de<«  pi-i\  irr». 
nuidiques.  Quelques  maisons  iKHJi'f^eoisos  pi-eoncnt  même  des  jKrn- 
sioiuiaires. 

Lo  prix  des  lo^emeiM  varie  d'une  saison  à  l'autre,  et  dans  k» 
•lÏTcrses  périodes  d'une  même  saison.  Oa  pinx  SftDl  subordtmM* 
a  rafiluence  des  étrangers  qui  arrivent  ]>endanl  Tannée  ;  ils  «oui 
làioins  cliei*s  au  commencement  de  mai  :  ils  an^rroenteiil  ef  <e  «nu- 
tiennent  jusqu'à  la  fin  de  septembre,  et  diminuent  insensiblement 
vers  la  fin  d'octobre,  époque  m'i  1rs  étrangers  quittent  la  rille. 

Les  personnes  qui  s**,  plaisent  micuK  à  la  camjuzne  qn'  <u  mi- 
lieu du  tourbillon  du  monde,  trouvent  éi;aIemont  des  maisons  dan* 
les  environs  de  bat;néres. 

Maison  oit  peuvent  lo^er  les  voya^HTS.  Chez  31  "^^  tcut^* 
Decamps,  Uelle^arde,  Lasserrc ,  Dumoret,  Souhics,  Comèrts. 
Monla^ut  ,  llivici'C. 

MM.  Dai-naud ,  Duflô ,  de  Torné  ,  Victor,  Grai-ictte  aine ,  Ha- 
monct  jeune,  Pcrez,  Drouilbet»  de  Sauviac ,  Mcnon,  Boê,  Des- 
trade,  Latour,  (lavc ,  Housse,  président;  Pét*antel ,  néjTooianI  ; 
llyarinihe  d  l'/er,  Acbille  d'I'/er,  do  Jaulas,  Jalon,  Las«cire, 
l'inac,  niéilerin  ;  (Cornet,  Dumoret,  médecin  ;  Daries ,  Uarrau , 
lionnel,  Pandirun  .  itrolesseur  ;  Hcrrol  -  Lagardc ,  Garrcm  ,  il 
antres. 

lîams.  On  pren*!  ordinairement  les  baios  le  matin  ,   pour  rti-o 

libre  le  reste  de  la  journée.  Pour  ne  |M)int  H'cx|ioser  au  froiil,  1e« 

dantcs  et  les  malades  se  servent  de  cbaises  à  |M)rtPur4.  l'ii  arrélt- 

'lu  prêlet ,  en  date  du  U  avril  18U) ,  a  fixé  le  pris  des  bains  ain«i 

qu'il  suit  : 

fr  . 

Pour  la  boisson  de  la  malinw "  H' 

Potn*  un  bnn  dont  la  durée  sera  d'une  beure  1oiiiqu*OD 

n\iM'ra  pas  des  porteurs •  Tj 

I!l  lors(pi  on  se  sei'vira  des  porteurs,  tout  compris.   .    •  1  1 -^ 

P«MM'  une  douclic,   sa:is  porteuis •  TiO 
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Salul,  coi: 
Mail,  à  r 

baiD»d< 

CoCDIIM 


dtabliuen 

Bagnères  d'autrei  médeciu,  parmi  leiqueli  nn  proFeueur  connu . 

Il)  ileiroiil  ausfii  Eciouiur  d'une  codeiHIb  des  méHecin*  ordinaires 
de  leurs  maladies,  afin  que  ecui  du  Heu  soient  mieui  à  portée  do 
ronnaiu^  Leur  Icmpérametil. 

Meiltcini.  MM.  Gaiiderai,  chevalier  de  la  Légian-d 'Honneur, 
iospeclrui'  des  eaux  thermaUs  ;  Sarabe  jrauw  aine ,  Pinac ,  Satai- 
^nac,  Jean-Pierre  Dumorel ,  Vedére,  Sarabejrouse' cadel . 

Mtdecint  tt  chirurgient .  MM.  Lalanoe  fils,  Bonnel,  HomaiD 
lils ,  proresicui'  d'aceoucliemens  ;  Soulé ,  DcspieilL ,  Etienne  Jaula, 

Phannacùtu.  MM.  LHvigne,  Doubrère,  MenoD,  Camus,  Du- 

Lrrlare.  Les  personnes  qui,  pour  échapper  à  l'ennui  et  a  la 
filif^anlG  éliquellc,  préfèreDl  se  distraire  par  la  jeelure  de  bonn 
"uïra};i:ï,  Irouvcnl  dan-i  Bagnère*  les  moyens  de  salisfaire  leur» 
i-oÙL<>.  I>a  librairie  de  Dossun  est  Irvs-bieu  assoi-lie  en  ouTragea  de 
llltoralure,  \njages  e(  romans. 

f-'oilarei.  Il  part  tous  leKJoun  (deBagnèresàTarbes)  une  Toi- 
ture tpii  rcTient  le  même  soir. 

Pendant  la  ^ison  des  eaui ,  il  an  paft  une  le  toir  (|iii  rcrlcnt  le 
lendemain  au  malin. 

Il  V  a  encore  pendant  Tiité,  chez  Bé rot- Samson,  prêt  laparoiste, 
iihg  toiture  qui  part  de  baf[nères  pouv  Pau  tous  les  dimanches  au 
iiialin,  et  revient  le  tendredi. 

Mareht'i.  Les  oiai-chcs  «c  tiennent  Ions  les  mmcdis  et  vendiedis. 
ttn  tioiiie,  cliaquejour  de  l'aniiil-t ,  une  pl-ice  bien  appioviiloniite 


5(ii  DE  SAINT-S\UVEUR  A  G4VAR?IIE. 

«^11  léj^unios,  poisson,  gibier,  Tolaillc,  beurre,  lait,  œufs,  ^iMa6c. 
bois  cl  (:barl)on,  etc. 

En  soilam  cb^  Baj;ncrcs,  dit  M.  Pa1asM>u,  le  premier  bâûmeDi 
qui  s'otVrc.  l\  la  vue  (lu  voya{;cur  csl  l'ancien  couvent  des  eapurini 
(Je  Mcdiuix,  fondé  par  la  maison  de  Gramont.  On  Toit  derricK 
celle  babilalion,  sortir  d'une  double  grolle,  i  .1  ruis&eau  |ai«blc» 
ibondani  en  truites  :  son  volume  d'eau  élonue,  et  se  mole  à  V^dovr 
à  peu  de  distance. 

En  joancjint  ver»  le  S. ,  on  arrive  ail  bourg  de  Cnmpan,  L'ob- 
sci^uteur,  ravi  de  la  beauté  d«  paysage ,  oublie  Tobjct  pi-inri|«l 
de  ses  rcebcrcbes  pour  contempler  les  bords  de  TAdour,  lapis^ 
d'une  riante  verdure;  Taspecl  des  monlagues  ne  fixe  pas  moins  son 
atlention  ;  il  voit  celles  de  la  rive  gaucbc  ornées  de  prairies ,  Je 
bocages  cl  de  futaies. 

Les  montagnes  de  la  rive  droite  n*ofTrent  que  d'arides  rocben 
de  marbre  gris,  parmi  lesquels  on  remarque  une  grotte  profonde, 
inaccessible  aux  ravons  du  soleil  ;  on  v  trouve  des  crislallisalioas 
calcaires;  une  inscription,  giavée  au  fond  de  cet«olre,  apprend 
que  M'"*'  la  comtesse  de  Brionne  le  parcourut  en  1766. 

On  irouvc,  au  S.  de  celle  grotte,  la  marbrière  de  Campan.  Elle 
pn*sente  communément  du  marbre  mêlé  de  vert  et  de  rouge  ;  le 
scbiste  argileux  et  la  terre  qui  la  conqioscnt  ne  sauraient  réstster 
long-temps  aux  injures  de  l'air  et  aux  causes  générales  de  destruc- 
tion reniar({uable  dans  les  Pyrénées.  Celte  dégradation  se  retrouve 
dans  les  huit  colonnes  ioni([ues,  de  marbi'c  de  Campau ,  qu*OD  roii 
au  cbàtcau  de  Trianon. 


De  Saint 'Sauveur  à  Gavarnù, 

On  trouve  d  abord  le  passage  effrayant  de  l'Ecbelle  >ODSuif  on 
rbemin  rlroit,  creusé  dans  le  pencbant  d'un  profond  précipice,  au 
pied  duquel  on  entend  le  bruit  continu  du  Gave  Béarnais  :  s^n  lit 
est  ressci  ré  entre  de  bautes  mcmlagnes,  dont  les  fondeiDCDs  sem- 
bb.nl  minés  par  les  gouiVres  épouvanubles  que  forment  les  eaux. 
On  voit  dans  ce  pass;ige  les  restes  d'une  tour  qu'on  avait  con- 
struite, dans  l'endroit  le  plus  resserré  de  la  gorge,  contre  les  in- 
cursions des  Mifpielets. 

(  )n  s'enqîressc  d'arriver  à  Ordre  pour  y  adaiîrer  la  belle  cas- 
(Mvle  située  derrière  la  maison  Palassti^  et  dont  M.  Dupcrreux  a 
«ionné  un  superbe  tableau.  Après  celte  commune,  on  li'ôuve  des 
blocs  prodigieux  de  granit,  entassés  >au£  ordre,  qu'on  nomme  le 
ihaos  ou  hi  PtyratU', 


On  p«6M  pir  Àrgclèt,  LoitnUj ,  Bagnèret  lie  Bigarre  eC  \Ei- 
ladïcu. 

Toul  près  de  lin  esl  l'ancieD  cbileau  de  BbuTezin,  qui  appoMinl 
ibord  aux  comles  de  Bigorre.  Il  e*il  ïiluc  sur  un  moQliciJe  irèï 
iic,  d'oi'i  il  domine  les  gorges  voisÎDes.  11  a  loua  li;»  caraclérci 
jiierorlercsseréndale. 

On  trouve,  au  dclÀ  de  ce  lieu,  les  bain)  de  Caplicrt.  On  dcs- 
iid  ensuite  dans  la  vallée  A'Aurt,  prés  la  fille  de  LaSarthe,  an- 
cnnc  résidence  des  barons  de  ee  DOm.  Les  moDlagnes  calcaii-cs , 
Il  sont  au  dels ,  soni  situées  dans  les  lieu»  ^uï  enrironnenl  les 
aibrières  de  Saraoeolin,  d'où  l'on  a  tiré  des  blocs  consldêrahlcï 
lui'  !crvii'  à  l'ornement  des  plus  superbes  palais,  et  surtout  du- 
i.iteau  de  Trianon.  Le  marbre  de  Sarancolin  eal  d'uu  rouge  de 
inR ,  presque  toujours  mêlé  de  grîs  et  de  jaune. 

Au  soi'lir  deSarnneolin,  la  goi^  se  rétrécit  considéi'ahlemenT , 
,  l'on  parcourt  une  espèce  de  défilé  où  la  tue  est  bornée  de  tous 
jlés,  mais  qui  conduit  au  site  le  plu*  étendu,  le  plus  larié  Cl  lu 
lus  bcnu  que  l'on  rencontre  dans  les  Pjrénèes  à  pareille  hauteur. 
I.  Labouiinièie  est  persuadé  que  le  bassin  d'^rreau,  Cadt'ac, 
fncitan,  Gacheit,  fielU  et  .SdâtZary,  rivalise  avec  celui  d'Ar. 
clés,  auquel  on  peut  Je*  comparer  pour  la  culture  et  pour  la  beauté 
l's  points  de  »uc. 

Si  l'on  suit  cette  vallée  jusqu'au  port  de  Sielte ,  on  (rouTc  ,  à 
elle  esii'émité,  la  maison  de  Chautère,  qui  sert  d'hospice 


ojas 


n  était  une  d 


icndaoce,  appartenaient  jadis  aux  Templiers  :  on  vi 
iiODOgramme  sur  les  ruines  d'une  chapelle  bllie  à  l'eiti-CE 
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I.a  vallée  de  Luchon  cummcncc  à  s'oiiTrir  à  la  dJaUnc^d'oBe 
dcini-Iieue  au  N.  de  Bugnèref»;  voui  la  irovez  dans  sa  plus  graïadc 
lar;;cur  près  de  cette  ^illc,  où  se  lail  lajooclioD  de  deux  mièi^s  : 
les  yeux  y  rencontrenl  un  gi*and  nombre  de  ^illaj^es  éparSt  des 
cliamps  hérissés  d'épis,  et  des  prairies  abreuirées  d*uiie  UkQaàk^ 
ruisseaux. 

On  ne  trouve»  dans  aucune  partio  des  Pyi*éoées,  d'eaux  wêêê: 
raies  dont  la  situation  soit  plus  agréable  que  celle  de  Bagnèrea  àm 
Ludion. 

LY'iiiblissement  thermal  est  d'un  aspect  très  mlêreseant.  Oa  j 
arrive  par  une  large  avenue  de  tilleuls.  Quatre  corps  de  KAtî-^j— 
composent  Téditice  ;  le  premier  a  une  façade  majestueuse.  Il  sort 
du  pied  de  la  montagne  un  grand  nombre  de  sources  qui  sont  coo- 
duiles  par  des  canaux  souterrains  dans  des  réservoirs;  cet  réser- 
voirs se  remplissent  et  fournissent  ensuite 'aux  baignoires,  à  Taide 
des  robinets ,  qui  laissent  aux  individus  le  choix  de  Taaa  ^oi  eaa- 
vicnt  à  leur  maladie. 

Parmi  les  sources  tant  vantées,  on  remarque  ;  1*  oeUe  de  la 
Reine ,  qui  est  la  plus  estimée;  2<*  la  Douer;  3*  b  Ckamde,  à 
droite;  4'*  la  Chaude  ,  à  gauche;  5"  celle  de  la  SmlUi  ^  celle  de 
la  Grotte;  7"  celle  d(*s  Humains;  8*^  celle  <[u  oo  noome  la  Grati€, 
à  cause  de  son  extrême  abondance.  On  dit  que  c'est  c^Ue  qui  eA  la 
plus  tbcrmalisée. 


DE  PARIS  A  BAdNÈllES  DE  BIGORIŒ, 

192  1.,  9Gp. 

De  Paris  à  Tarbes,  187  1.  Foyet  page  254.  Bagfidrea  («}.  &  I. 

y  oyez  page  259. 


DE  PAKIS  A  B.\RÈGES,  203  L,  101  p.  f. 

De  Paris  à  Pcrigucux 


(r.  p.  2i6)  121  «/, 

De  Périgueux  à  Agen 

(r.  p.  3<)8)  31'/, 


D'Agcu  à  Tarbes 


Lourdes 

h 

PierreliUe 

Liiz 

4 

BarègesXv.p*S77  ) 

* 

(r.  p.  :>54)  34'/, 

Voyez  la  description  de  ces  deroicres  stations  ,  p.  255  at  ssiv. 


De  Paris  à  Tari>aa  [1  JBertrin 

(o,  p.  354)  187     fi*Kaer»-de-Liichaa 

tU      (».  p.265) 


COHMUHICATIOH, 

Dt  Baptirts  dt  Lackon  à  Bagrtères  (U  Bigorre, 
201-,  10  p. 

Berlrin,  6  l.  t.uuienie-'^n  ,  1  1.  Ba^ères-de-Bigorre,  T.  1.  (■}. 
A.ye(paseî59. 

(i)  Lm  ptnoDiKi  qui  Jâirerool  iiiiler  In  TyrirtiH  ptuvcnl  canHmr  iS 
jouran  mu ïicnninii ,  cd  Inpirugïâni  At,  eeiic  eudift*  (on  tv.  ia}/foti tat- 

M  Ar  B>ri.gnl  : 

i"  JDiiTnK,  \tpK  de  Ltjnyi  i*,  Id  taantagnf  dt  Lient  t  \Kpùde  Lve,  dit  de 
la  PiqMUt;  ï-,  Ir  Ix  d'Estougoal ;  t»,  h  pic  duHidi,  la  Haaraaclltdl  Cnq- 
Ofri,\r  paUlMC,b',   If  Tmrmalrlit'.fAai  t   JaPi^c  dt  VOttra  CI  tu 

l>ir  Sauil-Sau^ar  a  {'.idnij  cj- cl  lo*.  Ja  «trlie  dt  Sni ,  \i  Brïehe-de-Balmii , 
.tlurborii  1 1'  «  u',  f'igntmalt,  Sa'M-Sarin  ,  Lourdci  ;  i3",  le  monl  Paatni; 

lime  injbliqâc  :  i>  frinrrvirt  dncripnj  n  piaemqat  da  Hanitt-Pjràitt ,  par 
Liboulmicre,  in-B*,  3  toL,  1034^  i"  âiir^  jIk  f'ojragrur  aux  bamj  rfe  5a- 
i»f",  flugnirei ,  Saiiu-SnBWW  ai  dutovli ,  in-ii ,  1819.  par  J.-B.  J*"i 
3-  f'o>B(.  oiu  Pjrii-Hi ,  par  Duuull  ,  m-V,  i  vol. ,  i  787.  H.  de  Mircclla. 
vient  de  publier  une  relalioD  d<-  un  vn^rige  lui  Vitiaà».  Noui  dvvani  • 


Ll   F  %kiS  k    A0Z3. 


:  f.  P\i;lS  i  \GEN    5  rouî^*. 

1"  route,  par  F*êrigueux  ei  Cer^erac. 
loi  1.  -^,  70  p.  -j-. 


i>'-    I'  i:  4%  H  l'trrÏL'UCUS 

es 

l. 

/'oy<:  [»'*^'':  ^  •^»• 

S'<l:Jt-^]ji^lclz 

7           '^    ViiicoeuTe  <ur-ljot 

• 

4    .           LaCrou-maocW 

2 

f  .:i  si  1  Donniez 

&  '  .       r,   Agen 

2 

^^nroii 

3 

1 

(^,   Lr.i.t.r.f.Kt:  ^Dordo^c),   prc.«  de  la  Dordagme, 
^Hjs-|iit'(V-f'iuir: ,  un  rt)\\*:'jirtf  i/nc  «'fçlÎMï  corisi^orîale.  Ovwdr/. 
i\*:  h*:  lUX  riiHi''rs.   Commerce  :  vins,  papim.  Pop.  8,T0"C»  k. 

7y.  \  n.i.i.M.i.vE-si  i-KoT 'Lol-*ri-<iaionno} ,  tîUc  du  ll'iiécie 
h;fii«:  'iti  ronlcraii  cl  divivic  en  drus  parties,  coiiununksnft  ^  on 
pfinl  iiiifiqiie,  ft  dont  l'aiclie  principale  a  lOH  picd«  d'oarcrlnre • 
.'>.'»  flf  li;iiilr:ur  et  -i  pieds  fî  |>oucc«  d'vpai«scur.  CurtatàtM  z  àioKL 
viciilf^s  loin  s,  1.1  rnaivjn  du  dur  Alphonse,  le  cluîleau.  Ce 
rdjii(|uf'  de  minois.  I*op.  riyTiOO  li. 

V.  Af;K>  i^  i.ol-f't-(fat-onnc  ) ,  rille  ancienne,  sur  U 
fliff-iicu  rir*  di'rpiirlcincfit,  avec  prcfeclure,  cour  roTale  »  êvècbc , 
*\t'\\\  Aoiniiiaiiirs,  co!léf;r,  ih«iître,  bihlioilicque  de  1  1,000  vohi- 
iiK-s  ,  Imïiis  publics.  Curiosités  :  la  i»asitiquc  de  Saint-Capnu,  h 
pi/iitMiiiir,  lo  poii! ,  les  pi-onicnaden ,  un  rocher  au  N.,cnBiu^ 
Mil- 1(!  sfinniifi  et  la  vue  de  ce  plateau.  Commeree  :  blé,  tîb,  eaui- 
ilr-\in,  prunes,  uiiinufnciure  de  toile  à  voiles, ^indiconcs,  noUc- 
iciiis,  siT^rs,  rf»tonimdcft.  //tUt  /s:âcn  Prîoces,  1* Etoile flanbnyiBAe- 
I.ihntii'i  :  NouIm.*!.  Pop.  1  l,(ïOO  h. 

A  :*•  I.  S.-(>.  s't':li'r\cr  JVe'rae  qui  a  de  belles  haifes,  un  hdiel  re- 
iioiniiii'r  j):ir  le  isilcnl  du  propriétaire  qui  appréle  m  nerreiUe  le» 
UMrinr%  de  perdrix  cl  en  fait  des  envois.  Pop.  &,000  h* 


AtaiUlart,  à  3  I.  (te  Motsiac,  a  fabrique  de  mlootsarnlencerie. 
Pop.  3,500  h. 

Vatenet-d jlgtn ,  à  4  I.  O. ,  a  des  iRnDeriei,  et  apprcle  des 
plumes  à  écrire  ,  que  l'on  tire  brilles  de  la  Russie  par  la  Hollande. 

(i)  Ao«.N.  foyeipageîGS.     . 


DBPA.KIS  A  AGEN, 
3'  route,  par  Bordeaux  elToniieins,  193  1.,  96  p.  7. 

De  Paris  n  Boi^eaui,  165  I.  'j,.  ^oy«i  page  343. 

De  Bordeaux  11  Loiigon  ,  131.  Votjti  page247. 

De  Lntigon  il  Cnudci-ol  3      (i^  Ai^iuillon                         "S 

(a)  L.1  R™Ib  s  Porl-Sninle-Maric         5 

l.ii  MollK'Lnndrcni  9  Ponl-Snint-Hilnire           3 

,4)   .Marmande  3      («)  k-^^a                              *.    1'\. 

jc]  Tormeins  4 

(a)  Li  RÉoLE  (Gironde),  jolie  pelite  rillesur  la  Garonne  ,  nvec 
sous-pvùfeelure.  Curiositet .-  les  resles  d'un  châleau-fbrt ,  l'ancien 
couvcnl  des  Bcnédiclins.  Cemmtrce  :  lins,  blé  ,  eaui-de-*le,  Ihd- 
nerius,  vinali^i'eries.  H^U  :  AkU  Tète-Noire,  du  CheTal-lllanc. 
l'op.  4,000  h. 

{h)  MtfiHi.'iOE  (Lot-et-Garonne)  ,  Tille  sur  la  Gannme,  «■  bien 
bili ,  a  des  rues  larges  el  qucltpies  jolies  places,  une  aoiu-lirérec- 
Î3- 
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i\irp  ol  (les  tribunaux.  Curiosités  :  le  r(»Ucgc ,  la  fontaine  au  aulmi 
de  lu  vill»'.  Comtnrrrr  ;l)lé,  vin^,  rau\-<lc-vic,  chanvre,  Uimc- 
ri<.'s.  IJôff  Is  :  de  l:i  Tèle-Nolrc  ,  de  la  Providence.  Pop.  7,C00  h. 

[r)  'rnNNr,i>s  (Lol-cl-(iaronfio)  est  une  ville  pelile,  mni^  indu- 
t rieuse,  et  ornée  de  beaux  édifircK.  Curiosiles :  rhôlel-de^Tillc,  h 
plaro  où  il  est  situé;  l'espiiinade  plantée  d*onnes,  et  d'où  Ton  a 
une  belle  vue.  ^.ommMr^  .*  culture  de  bon  tabac  ,  vins,  caui-Je- 
\\v  y  ronlcri^'s,  ])runc»  sèches,  //ô/r// .- d'Europe,  de  IXcu-dr- 
IVînire.   P()|>.  7,800  h. 

[fl  \\{\  ii.LOM  (Lot-et-(iaronne) ,  prés  du  confluent  du  Lct  et 
de  la  (iaronnc.  Cette  petite  vilk*  jouit  d'un  ciel  pur,  d'un  air  qu'on 
aini<;  :i  respirer.  On  doit  visiter  le  château.  Ai^uiUoocofuiiirrcc  fn 
vins,  eaux-ile-vie ,  cli:.  Pop.  2,000  h. 

[r)   AciiM    /^oy^r  page 'i()8. 


,  DE  PARIS  A  \l  C!I  (  2  routes). 
I'«  roule,  par  Agni,  IGU  I.7,  81  p.  7. 

De  Paris  a  Apjrn,  15*2  1.  'j,.  foyct  page  2fjH. 

A  si  a  fort  5  j 

[a)   l^crlourc  4  j 


■I 


Mnntasiruc 

Aurb  (r.  p.  S54  )  1 


[à]  Lrr.TfU  nr  (jers),  ville  très  ancienne,  assise  Kur  une  mOD- 
ta^DL' ,  dont  la  bas'*  est  an  osée  par  le  Gers,  Kllc  possède  une  sous- 
])réte(Mure.  (^uriostlrs  :  la  niai^niliipie  vue  (|u*on  a  du  baMÎon,  b 
roi.la'':ii>  antique  nu  bas  de  la  nionlajipic.  Commrrre  :  blé,  viD«. 
(>an\-(lc-vif>,  bétail,  cuirs  renonunés.  Pup.  7,004)  h. 

Siitnt-dftr'tie-Lomii^nr ,  à  5  1.  S.  de  Lvcloure,  |iosiê«lc  uci 
grande  rabri(|ue  de  rubans  de  fi!. 

Ffr  uninrf ,  à  1  1.  S. ,  n  une  belle  pla'^c,  un  hôpital,  une  usiidC. 
i.lli'  l'oniiiierce  en  minois.  Pop.  l(,t)00  h. 


i>E  PARIS  A  AUCII, 
2*^  route,  par  Toulouse ,  198  L,  99  p. 


De  Paris  à  l'oulousc  , 

;  r.  p.  -.^T  1  ) 
J^cjîucvin 
l/lle-cn-Joui*dain 


(lilUODl 

■1 

181 

Aubiel 

* 

4 

•> 

Auch  (v.  p.  9b  i  ) 

« 

DE  PARU  .A  TOCLOnSl. 


DE  PARIS  A  TOULOUSE,  l81  h,  90  p.  \. 


(a)   Czerche  4 

Salul-Pardoui  &'L 

DoniCDBO  4  'N 

(i)  Rrlies  3-f, 

Cre»ea>ac  4'j. 

(r)  SouillK 

(•}]  l/zEBCHE  (Corrèzc),  petite  ville  sur  un  rocher  «Icarpé ,  au 
pied  duquel  coiile  la  fetrre  :  elle  esl  bien  hàlie  el  a  <les  Duiioiu 
Irùs  propi-G^  oniccs  de  lourelles.  Pop.  3,000  b. 

Kxck.ii<:ioN  au  liarasdc  Pompadour;  aux  forces  de  la  Grjneric, 
il  celle»^  de  Chàlona  ,  cruiïla^  de  ïl^"  de  GenlU. 

{i)  ItiiiTEi  (  CorrÈze),  'ville  aDcieiuie,  eulourcc  de  bois,  et  que 
SA  position,  le  ctinmae  de  kud  ciel,  l'air  qu'on  y  respire,  a  fiiil 
surnoniDicr  la  GaUtrtrde. — Curioiite  :  les  promciudei  (oiiaécs  par 
les  anciens  vem  paris.  Commerce  .■vins,  lioîs  de  consIruFlion,  liuile 
de  noii ,  fabrique  de  bougies.  Pop.  G,H0O  b. 

(<•)  SoriLLic  (Loi) ,  prés  de  la  Dordogne  ;  il  s'y  fabrique  beau- 
roup  d'ouvrages  de  laillandei-ie ,  des  canons  de  fusils  et  de  la  grone 
drapci'ie.  Curioiile't  ;  te  pont  de  7  arches  ;  aui  envii'Ons,  les  fou- 
laines  du  (ioui'gctdu  ISoulol.  Commcrfe:  vins,  sel,  mcriiin,  TO- 
TaillL's.IrulU's.  Pop.  3,000  U. 

Gi/iiri/oH,  clief-licu  de  sous- préfecture,  à  â  I.  de  SouilUc,  com- 
nici'Ce  en  élollès,  toiles,  chat>Fllerie,  vins,  noix.  Pop.  à, 500  h. 

.d:  l'cTBAC  (Loi)  ,  |>clitc  ^iUe  située  sur  l'élanf;  du  même  nom  , 
appelé  aussi  étang  de  Sijcan,  a  des  cairiéres  de  chaui  inai);rcpro- 
pics  aiiK  morlIcrM hydrauliques.  Pop.  1,500  h. 

>;  CinoHS  (Loi),  ïi  lia  ancienne ,  sur  le  Lot,  «»ec  préfecture, 
é'Li'hé,  Iribunaiii,  collège,  théâtre,  séminaire,  pépinière,  bi- 
bliolliéque  de  10,000  roi.  Curiosîlri  :  le  collège,  le  séminaire , 
b  eathéilrale ,  antiquités  près  de  la  préfecture,  ruines  d'ompliï- 
thériLrc  dans  un  des  fauliourji.s ,  le  monument  élevé  a  Fèuélon ,  les 
prontcnad»  sur  les  bords  du  Lot.   Commerce   ;   truOes,    vins 
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csliniéft  ,  c»ux-(lr-vic ,  ruiis.  C/est  la  pairie  de  Marot  et  de  Ximi 
H6Uiàc%  Anilï.i'^'^adeurs.  Pop.  12,000  h. 

(Pi  CKissAnECrarn-cl-Gai-onnc),  i>clite  ville,  qui  rommerr? a 
Irulïes noires ,  falran,  laines,  bestiaux,  éroiro*  de  rhônr  p4Hir  L: 
tannerie ,  a  des  inarchéK  de  volailles  el  des  foires  rréquciitêet.  Pop 
4,600  h. 

Ig)  Mo>TAL"BA?r,  dirP-lieu  du  dirpartement  de  Tam-cl-Garoncf. 
avec  piviVcluro,  évôrhô,  relise  consistorLile  réfi)rmw,  iritmnjui. 
cnlli'j^e  ,  racultû  de  thi':olf>^ic,  thôàlre,  bihliotlirque  de  Hi,Oi'Ml  x-A 
Kilo  est  l)irn  hàtie  el  d'une  grande  propreté  »  a  des  édilircfs  ëlt^4.'5 
(;l  des  maisons  (U>iil  len  portes  sont  ornées  de  moulures.  iUtriuida 
lu  calliédralc,  rhôtel-dc-ville,  la  plarc  Royale  au  milieu  de  la  «ulr. 
la  pronionade  la  Fnhùse ,  surtout  pour  les  points  de  vue  ;  1rs  vn^i- 
rons ,  qui  sont  fort  aj^i'éaliles  et  ofli^ent  des  as|)ects  variés  et  aiiiint'« 
^"onnncrrt'  :  Mé,  vins,  minoterie,  cuirs,  toiles,  savon,  caux-<if- 
vi(!.  I/ôlrl i\i'.  France,  rue  Saint-Louis,  u"  '2(î,  près  la  place  Rovair 
Lt'hr.  :  llcllioré.  P<»p.  23,500  Ii. 

JVrp'tpr fisse ,  \\  .*>  1.,  soutint  un  siéf;e  contre  Louis  XII f,  fut 
])riM  (rassaui  cl  livré  aux  flammes  :  on  y  trouve  une  manufaclurr  de 
toiles  de  colon.  I*np.  3,000  h. 

(h)  Toui.oi  sr  ,  Haute-CiiU-onnc) ,  ville  ancienne,  sur  U  Garonne  . 
aulrniois  le  sii'i;c  d'un  parlement  ccicbre,  aujourd'hui  cbet-Vieu  d«.- 
«icparlemcnt ,  cl  possédant  prélecture,  an' hevrcbé,  cour  royale, 
église  consisloi-iiile  réibrmée ,  académie,  facultés  de  lbé<»logie , 
droit  cl  U-tlres,  collépe  royal,  école  secondaire  de  cbirurpe  et  de 
miMlcnlne,  école  lovaie  d*arlillerie,  fonderie  de  canons,  aradcmir. 
dontcclic  des  jiMi\  Ihiraux  est  ri>nommée,  jardin  botanique,  oli«ei- 
vatoire ,  poudrerie,  Iiùtel  des  monnaies  (lettre  M},  dc-ux  sénu- 
naires,  haras,  musée,  théâtre.  La  ville  est  grande,  mais  peu 
agrénhie  à  hahiter;  ses  maisons  sont  en  général  bâtie»  en  briques 
cl  vieilles.  Ciin'osiir's  :  riiôtel-de-ville,  où  s'assemblaient  jadis  le< 
Oapitouls;  le  pont  sur  la  (îaronne,  ouvTage  superbe  et  lenniBe 
par  un  arc-de-irinnqilu^  de  Fninçois  Mansard,  In  moulin  Basaclc, 
dont  le  méc^misnie  csl  dip:ne  d'attention,  le  moulin  du  ebàleau,  b 
place  ijui  c^\  devaiil  rhôlel-de-ville,  celles  de  .Saint-Gcor^jes ,  ût 
la  pn>reeiure,  de  Snint-C^yprien ,  ornée  de  lieauz  édilircs,  \c  qu.ii 
«pii  Tiif  jiaiiic  du  fanbours:  Saint-(-yprien,  les  églises  de  Sainr- 
Kliennc  el  de  Saint-Saturnin,  les  promenades  de  rKsplan.idc  el  du 
fanal  du  midi,  la  vue  des  ponts,  des  iW*luses,du  mouveracnt  des 
canaux  de  la  (îaronne  el  de  Briennc  à  leur  réunion  au  dessus  du 
moulin  de  Hasa'lc ,  les  jardins  de  I:i  préfecture,  le  jardin  de« 
plantes,  (.'ot/iment  :  î;i*ains,  sucre,  calé,  indigo,  fer,  laines  d'E*- 
pa^i.e  ,  piastres;  manufacture  royale  de  tabacs,  de  drapt,  d*é- 


toâcs  de  soie, 
Grand-SoIcil , 
■l'Angoulôme; 
Viciuteul ,  Sei 


COHKURICATIONS. 

De  Tcttiease à  Bagnirtt de  LacAon,  3ii.,  15. p.  7. 

Noc 
(d)  Sainl-Gautleiu 

(a)  SiiNT-GiinirNS  (Haute-Garonne),  lur  la  Garonne,  rills  qui 
fait  un  grand  comnerce  de  porc»,  demulpls  et  besliuii.  Popula- 
tion 5,000  h. 

(j)  BioNànu  0%  LucaoR.  /'oyet  page  365. 
'   A  4  1.  S.  O.,  SamI- Bertrand  a  une  marbrerie,  une  scierie  de 
3G  lamcB  uir  la  Garonne.  Il  eti  aorl  des  statues,  bas-reliels,  etc. 


De  Toulouse  à  Èagnires  de  Bigorrt ,  34  1.  |,  17  p.  f. 


De  Tcalouse  à  AUy,  l8  1,,  9  p.  {Feyez  plus  bas.  ) 


De  Tculcase  à  Foy,  14  1.,  7  p. 

l-aiioslc  n'est  pas  monlée. 


BE  PARIS  *  ALBY,  100  1.,  00  p.  f 

De  Taiis  à  TduIou^ 

Hoobevt  4  ||  {6)  A11>; 

La  poste  n'est  pas  monlce  de  Toulouse  à  Albj. 


?(;i  DE  SAINT-SAUVEUR  A  GAVâR?(IE. 

.^n  léfTiinic*;,  poisson,  gibier,  volaille,  beurre,  lait,  auf»,  «iandc. 
bois  cl  cbarlK)!!,  etc. 

Kn  s«)iiannlo  Hapnôrr»,  dit  M.  PalasM>u,  le  premier  bàtimeni 
qui  s'otVrr  à  la  vue  (lu  voyageur  est  l'ancien  couTeiil  des  capueiiu 
(le  MtMlcJux,  fondé  par  la  maison  de  («ramont.  On  voit  derrière 
cotte  habitation,  sortir  d'une  double  grotte,  i  .1  mi«»eau  paiûble, 
abondant  en  truites  :  son  volume  d'eau  étonne,  et  se  mêle  à  V^dovr 
a  peu  de  distance. 

Kn  a\ançanl  vers  le  S. ,  on  arrive  an  bourf;  de  Campan,  L'ob- 
sciTatcur,  ravi  de  la  beauté  da  paysa;;c ,  oublie  l'objet  principil 
de  ses  l'ccbercbes  pour  contempler  les  bords  de  l'Adour,  tapiftw* 
d'une  riante  verdure;  Taspect  des  niontai^ues  ne  fiie  pas  moins  son 
;ittentiuii  ;  il  voit  celles  de  la  rive  gaucbe  omccs  de  prairie* ,  de 
bocages  et  de  futaies. 

I^es  nionlagnes  de  la  rive  droite  n'offrent  que  d'arides  rocken 
de  marbre  ^ris ,  parmi  lesquels  on  remarque  une  ^otte  prolbode , 
inaccessible  aux  ruvons  du  soleil  ;  on  v  trouve  des  cristallisalioos 
calcaires;  une  inscription,  giavée  au  fond  de  eet moire,  apprend 
que  M"""  la  comtesse  de  Brionne  le  parcourut  en  1766. 

On  trouve,  au  S.  de  celte  grotte,  la  marbrière  de  Campan.  Elle 
présente  communément  du  marbre  mêlé  de  vert  et  de  rou{;r  ;  le 
sebiste  argileux  et  la  terre  ({ui  la  composent  ne  sauraient  rcs'isler 
long-temps  aux  injui  es  de  l'air  et  aux  causes  générales  de  destruc- 
tion reniar(|uable  dans  les  Pyrénées.  ('Cttc  dégradation  se  retrouve 
dans  les  huit  colonnes  ioni((ues,  de  marbit:  de  Campau  ,  qu*€Hi  voit 
ju  ebùleau  de  Trianon. 


De  Saint 'Sauveur  à  Gava  mû. 

On  trouve  d  abord  le  passage  crfrayant  de  l'Erbclle  >ODSuif  on 
chemin  èlruit,  creusé  dans  le  penchant  d'un  profond  précipice,  au 
pied  du(]uel  on  entend  le  bruit  continu  du  Gave  Beamaù;  son  ht 
est  resseà ré  entre  de  hautes  montagnes,  dont  les  fondemens  lem- 
bbnl  minés  par  les  gouiVres  épouvantables  que  forment  les  eaux. 
On  voit  dans  ce  passage  les  restes  d'une  tour  qu*on  avait  con- 
struite, dans  l'endroit  le  plus  resserré  de  la  gorge,  contre  les  in- 
cursions dos  Miquelets. 

On  s'empresse  d'arriver  à  Gè/frr  pour  y  admirer  Ul  belle  cas* 
r.4  le  située  derrière  la  maison  Pa/tisjrt,  et  dont  M.  Duperrcux  a 
donné  un  superbe  tableau.  Après  celte  connnune,  on  trouve  des 
hloes  {Modi^ieux  de  graiùt ,  entassés  sans  ordre,  qu'on  nomme  le 
(  hiws  ou  fn  Vtyradt . 


Oa  insse  par  JrgeUt,  Lourdet,  Bagnim  de  Bigarre  «t  KEi' 
ealadiru. 

Tout  prés  de  In  esl  l'ancien  cbdieaude  BlauTiSzîn,  qni  spparliui 
d'ubord  aux  comlcs  de  Bigorre.  11  eu  liluc  sui'  un  monlicule  trè) 
cleTÉ ,  d'où  il  domine  les  gorges  roisines.  11  a  lous  Its  caraclèrci 
d'une  farleres«e  rcndalc. 

OnlTouTe,  (udclà  de  ce  lieu,  les  bains  de  Capbcrt.  Od  des- 
cend ensuite  dans  la  vallée  d'ytare ,  prés  la  ville  de  Labarlhe,  an- 
cienne résidence  des  barons  de  ee  nom.  Les  monlagnes  calcaii'es, 
rjui  sont  au  deln ,  sonl  situées  dans  les  lieux  qui  enTÏroanent  les 
inai*briéi-es  de  Sai'nncolin,  d'où  l'on  a  tiré  des  blocs  considérables 
iinur  servir  à  l'orncnienl  des  plus  superbes  palais,  cl  surtout  du' 
château  de  Tiinnon.  Le  maibre  de  Sarancolin  est  d'uu  rouge  de 
sanf;,  presque  toujours  muté  de  gris  el  dejaunCp 

Au  sortir  de  Sarnncolîn ,  la  gorge  se  rélrécîl  coasidérablcmenl , 
et  l'on  parcoui'l  une  espèce  de  délilé  où  la  vue  est  bornée  de  loua 
{  ûlés,  ninis  qui  conduit  au  site  le  plus  étendu,  le  plus  varié  et  lu 
plus  beau  que  l'on  rencontre  dans  les  Pifrénées  ù  pareille  hauteur. 
M.  Laboulïniére  est  persuadé  que  te  liaisin  d',/rrfriiu.  Cade'ae , 
.Inckan,  Gachin,  y ù lie  i:\Sauit-Laiy,  rivulise  avec  eetui  d'Ar» 
gelés,  auquel  on  peut  Je  comparer  pour  la  culture  et  pour  la  beauté 
dos  points  de  vue. 

Si  l'on  suit  celle  vallée  jusqu'au  poit  de  Bielte,  on  trouve  ,  à 
celle  eili-émité,  lu  maison  de  Chaubère,  qui  aerl  d'bospicc  aux 
voyaf^iira  :  celle  maison  cl  une  va»te  prairie  qui  en  était  une  dé- 
pendance, appartenaient  jadis  aui  Templiers  :  on  voit  encore  leur 
iDonogramme  sur  les  ruines  d'une  chapelle  bàlle  à  l'eitrémilé  de 
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lAi  Tallée  de  Ludion  conunencc  à  s' ouvrir  à  1a  diftUBce  d'i 
(icmi-Iîeue  au  N.  (ic  Uuf^nèrcs;  vous  la  voyez  dans  sa  pUik  gnadc 
largeur  près  de  celte  ville,  où  se  fail  la  jooclioD  de  deux  mierci  : 
les  yeux  y  rcncontrcnl  un  gi*and  nombre  de  villafçea  ê|»an«  an 
champs  liérisscs  d'épis ,  el  des  prairies  abreuvées  d*uue  ioIiBilt^ 
ruisseaux. 

On  ne  trouve,  dans  aucune  partie  des  Pyréoées,  d'eaux  ■inr 
raies  dont  la  silualioo  soit  plus  agréable  que  celle  de  Bagwtes  4m 
Luchon. 

L'éinhllssemcnt  ibermal  est  d'un  aftpeci  très  mléressent.  On  j 
arrive  par  une  large  avenue  de  tilleuls.  Quatre  corps  de  *^' »■»*■«* 
roniposcnl  Tédifice  ;  le  premier  a  une  façade  majestueuse.  Il  sort 
du  pied  de  la  montagne  un  grand  nombre  de  sources  qui  sool  coo- 
duites  par  des  canaux  souterrains  dans  des  résenroin;  ces  réser> 
voirs  se  remplissent  et  fournissent  easuite'aux  baignoires,  à  Taide 
des  robinets ,  qui  laissent  aux  individus  le  choix  de  reu  ^ui  cee- 
vient  à  leur  maladie. 

Parmi  les  soui*ccs  tant  vantées,  on  i<cmarque  r  1*  oeUe  de  la 
Reine ,  qui  est  la  ])lus  estimée;  2<*  la  Douce;  3*  la  Chamdt ,  à 
droite  ;  4"  la  Chaude  ,  à  gauche;  5<*  celle  de  la  Saile;  6*  celle  de 
la  Grotte  ;  1°  celle  des  Homains;  8"  celle  «pi' on  nomBW  U  GrtMJV, 
à  cause  de  son  eitiémc  abondance.  On  dit  que  c'est  c^Ue  qui  eii  U 
plus  ihermalisée. 


DE  PARIS  A  BAGNÈUES  DE  BIGORIŒ, 

192  l.,  96  p- 

De  Paris  à  Tarbes,  187  l.  f^oy^rtpage  354.  Ba(&flreft{«}.  &  I. 
Voyez  page  259. 


DE  PARIS  A  BARÈGES,  203  1.,  101  p.  f. 


De  Paris  a  Périgueux 

(r.  p.  246)^  121  «/, 

De  Périgueux  à  Ageo 

(r.  p.  2(»8)  31»/, 

D'Agcn  à  Tarbes 

(t.  p.  254)  34'/. 

Voyez  la  description  de  ces  dernières  stations,  p.  355  otMiiv. 


Lourdes     ■ 

h 

Picrreiitte 

.'» 

Luz 

4 

fiarèges'(v.  p.  377  ) 

3 

De  Paria  ■  TariiM  R  Berb-in 

(u.  p.  ai)  IST      Btigaérta^e-Lachoa 

T  II      (v.  p.  265) 


COHHDMICATIOH. 

£te  Bagnèrts  tk  Luckeit  à  Bagnires  de  Bigerre, 
201-,  10  p. 

Berlrin,  6  I.  Lannemc^n ,  1  l,  Ba^èrcs-4e-Bigorre,  7.1.  (i). 
roy«  page  259. 


jour»  i  «Ilf  «i^iinioii ,  CD  tn  jarUEnnl  do  c«ll«  maDièn  (on  eit  tutfot^Hr- 

/(;  Piqucuri   J',  1p  Im  i'Eirnugoux  ;  i'.  k  pie  du  Mid,  ,  la  HaanjunitiM  Caq. 
Ovri ,  If  r>RilI«i  i'.   1r  Toarmaltl;  t'.ltMié  a  la  Pm  du  Vtfrpii  il  lu 

pur  Sainl-SiuMiirtiC^ifrvi,*  g>  Il  ia>,  la  wrlie  dt  Htiu ,  la  SricAc-i^Aiiiwl, 

Voiti  l'indlFatimi  de  dji>c»  ouiraga  inr  I»  PirtDm  <[ai  jouiucnl  de  I'h- 
iim«  |»i]bliqâv  T  i'  Idiurmin  drtcripttf  ft  piuortBjMt  4êi  Hauttx-Pjrèniti ,  par 
l.alTDulinicn,  io-B",  3  vi>l. ,  i8a4;  ï°  Guide  du  f^ageur  ouf  baÎRi  dt  Ba- 
"^1,  BafKira  ,  Sainl-Sairtar  a  Caaitreli ,  in-ii ,  igij,  par  J.-B.  J'"i 
.l-ro>Bg.aiiiPjnfB«i,p.rOuaaull,m-g«,  j  vol.,  1787.  M.  de  MarMlIm 

M.  Thier»  an  10I.  in-8°  >ur  ■•  même  .gjti.  M.  CarpcDIier  a  décril  l«  PyrioA. 


JGH  DE  PARIS  A  AGEN. 


DE  PARIS  A  AGEN  (3  routes). 

1"  route ,  par  Périgueux  et  Bergerac, 
1521.^,  76  p.  f. 


De  Paris  à  Périgueux  par  Chàteauroux  et  Limoges ,  1311. 

/'■'oy^xpagc246. 

Saint-Mamclz  7      '| 

{a)  lierj^crac  ^  'I*  ! 

(laslillonncz  5'j|,  i 

C^ncoii  3       I 


'»■ 


(6)  Villciieuve-sur-l.ot         4  ' 
U  Croii-Blaochc  I 

(c)  Agen  Z 


(a)  BcnccnAC  (Dordopic),  près  do  la  Dordogm,  _ 
sous-jiiéfcrlurc,  un  collège,  i/hc  église  consistOTHile.  Giriatàû : 
de  beaux  édinccs.   Commerce  :  vins,  papiers.  Pop.  8,700  h. 

(A)  ViM.K.\cuvE-sui\-LoT  (Lol-(;l-Garonne),  Titte  du  tVûècle 
bâtie  au  coi-dcau  et  dirisf^c  en  deuK  parties,  conununîcmni  par  un 
ponl  antique,  et  dont  Tarcbc  principale  a  108  picdii  d'ouTCTIure, 
55  de  bauleur  et  A  \ncds  0  pouces  d'épaisseur.  Ctaràuiltti:  deux 
Ticiiles  tours,  la  maison  du  duc  Alphonse,  le  château.  Càwtmerce: 
fabrique  de  niinots.  Pop.  5,500  li. 

(r)  Agen  (  Lot-et-Garonne) ,  ritle  ancienne^  sur  la  Gmrotmg, 
chef-lieu  de  département,  avec  préfecture,  cour  royale ,  CTéché, 
<]eLi\  séminaires,  collège,  théâtre,  bibliothèque  de  1 1,000  toIu- 
mes,  bains  publics.  Cunosifrs  :  la  basilique  de  Saint -Caprais,  li 
prt- fer lurc,  le  pont,  les  pi*onicnadcs ,  un  rocher  au  N.,cnDiiage 
sur  le  sonmict  et  la  vue  de  ce  plateau.  Commerce  :  bléi  tîo,  eaux* 
lie-vie >  prunes,  manufacture  de  toile  à  voiles, ^indieoiieiy  molle- 
tons, serves,  cotonnades.  //ôft/s:dcn  Princes,  l' Etoile fiamboyanle. 
Lthrairr  :  Noul>el.  Pop.  1 1,000  h. 

A  3  l.  S.-(>.  s'élève  Nerac  qui  a  de  belles  hal!es,  un  h^lel  re- 
nomuié  par  le  talent  du  propriétaire  qui  apprête  à  merveille  1rs 
terrines  de  perdrix  et  en  fait  des  envois.  Pop.  5,000  k. 


De  Paria  à  Mon 
Le  Ssula 


Pop.  9,000  h. 

.iuvillari,  à  3  I.  île  Moîsuc,  ■  faLrique  de  miaMaaralcncerie. 
Pop.  î,500li.  ^ 

VaUnet-d jigm ,  à  4  1.  O-,  a  des  lamierîas,  et  apprête  des 
plumes  n  écrire  ,  que  I'od  tire  bnitc9  de  la  Russie  par  la  Hollande. 

[i)  .\CES,  ^oyopogeîeS.      - 


DEPA.RIS  A  AGEN, 
3'  route,  par  Bordeaux  etToniicins,  193  1.,  96  p.  7. 


155  1.  %■  /'oynpnge243. 
131.         A'oy«pagc247. 
3      (rf)  Ai-uillon 
1  Purl-Salnle-Haric 

!  Pnnl-Sninl- Hilairc 

3      {e)    Asen 


De  Paris  à  BoHeaux , 

Do  Bordeuui  à  Laii);o)>, 
l>G  Lnii^onù  Caudci'Ot 

(a)   La  Kéole 

\.a  MoUt-Landrom 

,i)  Mai'mande 

,.■)   Tonneins 


{a)  La  Réole  (Gironde),  jolie  pelile  ville  sur  la  Cnronnr,  avec 
'^□u!>-pi'éli:M:1ure.  eariotitét  :  les  resics  d'un  ebâlean-forl ,  l'aiicieii 
couvenl  des  Bénédiclins.  Com>ner€t  :  vins ,  l.lé  ,  eoux-de-vie ,  li.n- 
iicries,  Tiuaigi'eries.  HàUU  :  de  la  Téie-Noire,  du  Cheval-Blanc. 
l'op-  4,000  h. 

(i)  MtsHinDi  fLot-«t-Garonoe)  ,  litle  sur  la  Garonne,  esl  b  ien 
hàti ,  n  des  rues  larges  et  que lijues  jolies  places,  une  laus-prérec- 
51  ' 
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i  111%  cl  (les  tribunaux .  Curiostlrs  :  le  collège ,  la  fontaLoc  au  milieu 
de  la  vilK'.  Commrrrr  .-Me,  vin^,  caux-dc-vic,  chanrrc  ,  tanne- 
ries. Ilnttis  :  de  la  Tèlc-Noire ,  de  la  Pi-o^idencc.  Pop.  7  ,600  h. 

{c)  l'o\NLi>A  (Lot-ct-(iai*oniio)  esl  une  ville  petite,  maift  indu»- 
trieuse,  et  ornée  de  beaux  édifices.  Curiosités  i  l'hàlel-iie^Tillc,  h 
])la('o  où  il  est  situé;  l'espianade  plantée  d'ormes,  et  d'où  I*od  i 
une  belle  vue.  6  ^mmrrr^  :  culture  de  bon  tabac  ,  vius,  <»iui-iJe- 
vie,  rordcries,  prunes  sécbes.  //o/!r// .■  d'Europe,  de  l'£cu-de- 
IVanre.   Pop.  7,800  b. 

(^/:  Aic.iiLLON  (  Lol-ct-Oaronne) ,  près  du  confluent  du  Ltoi  f\ 
de  la  Garonne.  Cette  petite  vilfr  jouit  d'un  ciel  pur,  d*un  air  qu'on 
aime  à  respirer.  On  doit  visiter  le  cbàtenu.  AiguilloocomiiMTCcen 
vins  ,  caux-fle-\ie ,  etc.  Pop.  2,000  h. 

{e)  Ag»:n    f^<oy«  page  2G8. 


i  DE  1>\1\ÎS  A  VLiCH  (  2  routes). 
r«  roule,  par  Ag<Mi,  IGi)  1.^,  8i  p.  •;. 

De  Paris  a  Apjen,  15*2  1.  'i».  /T^yrz  page  268. 


Aslafort  5 

(rt)   Leclourc  4 


Montas!  rue  -i 

.\urb  (f.  p.  254  )  i 


[a]  l.rr.Tornr  ^(Jers),  ville  très  ancienne,  nskisc  sur  uihî  mcn- 
ta|;iie  ,  dont  la  ba«^e  est  arrosée  par  le  Gers.  Kllc  povièdeuiie  sous- 
prciertiire.  Curios'les  :  la  nia^iiilique  vue  qu'on  a  du  bastion,  la 
f()i:ta<ne  antique  au  bas  de  la  montagne.  Commtret  :  blé,  via*, 
eaux-dovie,  bétail,  cuirs rcnonuncs.  Pop.  7,000  b. 

Saint-Clnr'de'Lomapie ,  à  5  1.  S.  de  Lvctoure,  |iosièiie  uci 
^lande  fabiique  de  rubans  de  fil. 

Flturunre ,  à  I  1.  S. ,  a  une  liellc  ])1acc,  unbôpilal,  une  nsîcji*- 
r.lK*  oomiiierce  en  mijiots.  Pop.  3,<>00  b. 


ijePAUIS  A  .\UCH, 
i?*"  route,  par  Toulouse,  198  L,  99  p. 


De  Paris  à  Toulouse  , 

.r.p. -271) 
Lcfjuevin 
l/lle<cn-Jourdain 


(jilDOOt 

■• 

181 

Aubiel 

o 

4 

Auck(v.p.  254) 

i 

Z 

(a)  L'iinCDE  (Corrèze),  |>elile  ville  surua  rocher  eiearpé ,  au 
pioil  duquel  coiUe  la  yetrre  :  elle  est  bien  hdlie  et  a  <ies  maitotu 
lri«  prupiG»  oni£cs  de  tourelles.  Pop.  2,000  h. 

[^^ciH^ioM  iiii  liai'as  de  Pompadour;  aux  forces  de  la  Grénerîc, 
a  riillcs  de  Chàloni ,  ermiliij^  de  »!'»•  de  Genlù. 

[6)  ItniTu  (Corvé/e) ,  lille  aacieiuie,  eutourée  de  buis,  et  <]ue 
s»  potilion,  le  cliarme  de  mid  ciel,  l'ait'  qu'an  y  respire,  a  fuit 
surnommer  la  GatUarde — Ctarioiitt  i  les  prOTncoadei  Ini-mée»  pav 
les  nnriens  remparls.  Commerci  :  vms,  bols  de  consiruelion,  builc 
de  noii ,  fabrique  de  Lou^les.  Pop.  C.SOO  h. 

(r)  SoriLLAC  (Loi) ,  prés  de  la  Dordegne  :  il  s'y  fabrique  b«au- 
roup  d'ouvra^c<i  de  (aillandeiie ,  des  canons  du  fusils  et  de  la  grosse 
draperie.  CiirfsJrï^j' .' le  pont  de  7  arches;  aux  environs,  les  (on- 
wiiics  du  Gourg  et  du  lîoulet.  Commerce  ;  vins,  sel,  meirain,  to- 
r>LII«,  IruIL-s.  Pop.  2,1)00  h. 

Gotirilon,  clief-lieu  de  sous-prcFeclure,  à  5  1.  de  Souillac,  com- 
merce en  élulFcs,  toiles,  chapellerie.  Tins,  iioli.  Pop.  5,500 h. 

d:  IVthic  (Lot),  pelitc  %ille  située  sur  l'élauf;  du  même  nom, 
3p[ielé  aussi  elaag  de  Sijean,  ■  des  carrières  de  chaux  maigre  pri>- 
pi  us  aux  inoi'ilers  hydrauliques.  Pop.  1  ,S00  h. 

[>]  Cinons  (  Lot),  ville  ancienne,  sur  le  Lot,  arec  prélecture, 
•iitrliù,  triliunaux ,  collège,  théjlre,  séminaire,  pépinière,  bi- 
bliolliéque  de  10,000  roi.  Curiosiïrs  ;  le  collège,  te  séminaire, 
la  cathédrale,  arkiiquilés  près  de  la  préfeclurc,  ruines  d'ampbi- 
thùAlrc  dans  un  des  raubour|i;s ,  le  monument  élevé  a  Fcnélon ,  le* 
promenades  sur   les  bords  du   Loi.   Commtrre   .-   trufles,    »in« 
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estimés  ,  caux-do-vic ,  cuirs.  C'est  la  patrie  de  Maroi  et  de  Muni 
Hôlt  /des  \nilms<:id<'uis.  Pop.  12,000  h. 

{/)  Cvi  ssAi»K(rarn-el -Garonne),  imlile  villo,  qui  rommcrr^ en 
Irullos  noires ,  «afran ,  laines ,  bestiaux ,  croirrs  de  rhônr  pnir  h 
tannerie,  a  des  niaiTliés  du  volailles  et  des  foires  rrét|ucniêct.  Fop 
4,600  h. 

if)  MoxTài'BA?!,  rhef-lieu  du  département  de  Ta m-ct -Garonne . 
avec  |)réle<*ture,  évOché,  église  consistoriale  i-éfortnw ,  li-ihunaui. 
collège,  f'HCultc  de  t1iéoloî;ie,  théàli-c,  bibliotk(*que  de  H%OhO  v.>1. 
Kllc  est  bien  bâtie  et  d'une  grande  propreté,  a  des  édilirr^  élt-^jm 
et  des  maisons  dont  les  jMtrIes  sont  ornées  de  mnuluros.  Curiusitrt 
Va  calbédralc,  rhôtel-dc-ville ,  la  place  Royale  au  milieu  de  la  ville, 
la  promenade  In  Fnlaisr ,  surtout  pour  les  points  de  vur;  les  envi- 
rons, qui  sont  fort  n|;réablrs  et  olTrenl  des  aspects  variés  et  animirs 
fotmnrrrt'  :  blé,  vins,  minoterie,  cuirs,  toiles,  savon,  eaux-ile- 
vie.  Unir i  Av.  France,  rue  Suint-Louis,  u'^  2G,  près  la  place  Rovalc. 
Ubr.  :  Ilellioré.  Pop.  '2-i,500  b. 

IVrp'fprlissf ,  \\  5  1.,  soutint  un  siéi;e  contre  Loui.>  XIII,  fut 
pris  d'assaul  i;i  livré  aux  Hammes  :  on  v  trouve  une  maouracture  de 
toiles  Ait  eoton.  lN)p.  '^^OOt)  b. 

[h]  'l'ori  oi  sK  Ibuile-Garonne} ,  ville  ancienne,  sur  la  Garonne  . 
autrefois  le  si'.'-^e  d'un  p;\rlement  célèbre,  aujourd'hui  rbck'-Vieu  de 
dépaiiement ,  et  possédant  préfecture,  a  relie  veché,  cour  royale, 
église  eonsistoiiale  réformée,  aca«lémie,  facultés  de  ibètjlopc , 
droit  et  ietirtrs,  collège  royal,  école  seconrbire  de  chirurgie  et  de 
médecine,  l'eolr  royale  d*arlillerie,  fonderie  de  canons,  académie, 
dont  celle  des  jeu\  lloiaux  est  rcnomni«*e,  jardin  botanique,  oli^ci- 
vatoire,  poudrerie,  bôtel  des  monnaies  (lettre  M),  deux  sémi* 
n.iiiT's,  haras,  musée,  théâtre,  l.a  ville  est  grande,  mais  peu 
agréable  à  habiter;  ses  maisons  sont  en  général  bâties  en  briques 
cl  virilités.  Cnrntjiitrs  :  l'Iiôtel-de-ville,  où  s'assemblaient  jadis  ]e« 
<'apitoiils;  le  pont  sur  la  (taronne,  ouvrage  superbe  cl  temiine 
par  un  are-de-iriumphe  de  François  Mansard,  le  moulin  Basarle. 
dont  le  méeaiiisnie  est  tligne  d'altention,  le  moulin  du  f*hàtcau,  U 
place  ip.ji  es;  devant  riiôtel-de-ville,  celles  de  Saint -Georges ,  de 
1.1  pr^liM-lure,  de  .S:iiii|-( Aprien ,  ornée  de  l>eaux  édifices.  Je  qu.ii 
(]iii  fiil  parlie  du  faubourg  Saint-(>prien,  les  églises  de  Sainr- 
I  Jienne  et  dtr  Saint-Saturnin,  les  promenades  de  l'Ksplanadc  et  ilu 
ranal  du  miiii ,  la  vue  des  ponts,  des  tVluseSfdu  roouvencnl  Ae> 
eanauT  de  I.i  (îaronne  et  de  ])rienne  »  leur  réunioD  au  dessus  du 
initulin  de  Hasa<-lr' ,  les  jardins  de  la  pi*êfecture,  le  jardin  di*^ 
j)lantes.  ('otnrtitrrr  :  crains,  sucre,  calé,  indigo,  fer,  laines  d'E«- 
p.i^i.(' ,  piastres;  manufacture  royale  de  tabacs,  de  drapt,  d'é- 


toffes  de  soie , 
Grand-Soleil , 
iTAngoulcnie: 
Vicuueul ,  SÎn 


coHMott  ICA  T  ions. 
De  TealctueàBafnèreideLaeAcntSU.,  IBp.^. 

.    .         1"'' 


•II" 


(a)  S^HT-GiDDET»  (Hauie-Garonne),  sur  la  Gamme,  rille  ({ui 
TaiL  UQ  grand  commerce  de  porci,  d«  mul^  M  bettiiuz.  Popubt- 
tionâ.OOOh. 

(i)  Bioniiiu  dk  Lucioh.  foyet  page  965. 
'   A  4  1.  S.  O-,  Saint- Bertrand  a  une  nurbrcne,  une  scierie  de 
36  lames  uir  la  Garonne.  Il  eu  sorl  des  sUlues ,  bas-reliett ,  etc. 


De  Toulouse  à  Baptères  de  Bigcrre ,  34  1.  |,  17  p.  j. 


De  Toulouse  à  SaiDl-Gaudecu,  901.  '{, 
■nùrcs  de  Uigorre,  T  1.  foyet  pngc  3^9. 


De  Toulouse  à  Alty,  l8  1.,  9  p.  {^oycï  plus  bas.  ) 


De  Tculcuse  à  Fey,  11  1.,  7  p. 


DE  PARIS  K  ALBY,  109  1.,  99  p.  f 

De  Tai'is  à  TouIouK  |{         La  Puiulc  Sainl-Sulpici 

(v.p.  3TI  ]  181  \{a)  Gaillac 

Mouberl  4  II  (A)   Alby 

La  poile  n'csl  pas  ln0Dlé«  de  Toulouse  k  Albj. 


^[\'k  DE  SAlNT-S\i:VEUR  A  GAVARNIE. 

«în  légumes,  poisson,  gibier,  Tolaillc,  beurre,  lait,  sufs,  «iaodc. 
bois  cl  cbarlMin,  etc. 

Kii  suitant  (K;  Hap^ncrcs,  dit  M.  Palassou,  le  premier  kâtimeni 
qui  s*otVrc  à  la  vue  du  voyageur  est  l'ancien  couvenl  de*  capurini 
<îc  M<'(loux,  fondé  par  la  maison  de  Oramont.  On  voîi  derrière 
cette  hiibilution,  sortir  d'une  double  grotte,  i  a  ruisseau  paisible, 
.ibondant  en  truites  :  son  volume  d'eau  étonne ,  et  se  mêle  à  Vjéihur 
à  peu  de  distance. 

En  a^;lnçant  vers  le  S. ,  on  arrive  an  bourg  de  C/tmpttn,  L'ob- 
servateur, ravi  de  la  beauté  da  paysage ,  oublie  l'objet  piinripai 
do  SCS  reebercbcs  pour  contempler  les  bords  de  l'Adour,  tapis!^ 
d'une  riante  verdure;  Taspect  des  montagnes  ne  H&c  pas  moin»  sou 
attention;  il  voit  celles  de  la  rive  gaucbe  ornées  de  prairies,  de 
bocages  cl  de  futaies. 

Les  montagnes  de  la  rive  droite  n'oflrent  que  d'arides  rocher* 
de  marbie  gris ,  parmi  lesquels  on  remarque  une  grotte  profonde , 
inaccessible  aux  ravons  du  soleil  ;  on  \  trouve  des  rristaIlisalioB& 
calcaires;  une  insciiplion ,  gravée  au  fond  de  cet  «Dire,  apprend 
que  M'"'*  la  e(mitesse  «le  Hrionne  le  parcourut  en  1766. 

On  trouve,  au  S.  de  cette  giotte,  la  marbrière  de  Campan.  Ellle 
présenti;  conununément  du  marbre  mêlé  de  vert  et  de  rou^e  ;  le 
scbisie  aigileux  et  la  tene  ({ui  la  composent  ne  sauraient  résister 
long-temps  aux  injui  es  de  l'.iir  et  aux  causes  générales  de  destruc- 
tion remarquable  dans  les  Pyrénées.  Cette  dégradation  se  retrouve 
dans  les  huit  colonnes  ioni<(ucs,  de  marbre  de  (^mpau  ,  qu\*n  roil 
ju  cbàtcau  de  Triamm. 


De  Saint-Sauveur  à  Gavarnie. 

On  trouve  d  abord  le  passage  effrayant  de  rKchclle  >oiisiiif  un 
rbemln  étroit,  creusé  dans  le  pencbant  d'un  profond  précipice,  au 
pied  du({uel  on  entend  le  bruit  C(mtinu  du  Gave  Bramais;  son  lit 
est  resserré  entre  dtr  liantes  montagnes,  dont  les  fondeiocns  sem- 
blent minés  par  les  goulVres  épouvantables  que  forment  les  eaux. 
<^n  voit  dans  ce  passage  les  restes  d'une  tour  qu'on  avait  con- 
struite, dans  l'entlrnil  le  ])lus  ress<;rré  do  la  gorge,  contre  les  in- 
cursions d(^K  .Mi({uelets. 

On  s'euq)iesse  d'arriver  à  Gèdre  pour  y  admirer  la  belle  cas- 
r«.le  située  deriiére  la  maison  Palttsstt,  et  dont  M.  Dupcrrcux  a 
«ioiiné  un  superbe  tableau.  Après  cette  commune,  on  trouve  dc!^ 
Mots  prodi^'ieux  de  granit,  entasses  «ans  ordre,  qu'on  nomme  le 
('hans  ou  f(i  Ptyradc. 


Dt  SahU-Saavear  à  Bagnires  dt  Lachcn. 

Oa  ^nsae^fm  jtrgtlèt,  Lourdet,  Bagnèmde  Bigorre  ttVEi- 

Toul  près  de  K  est  l'ancien  chileau  de  HauTézin,  qui  apparlbt 
d'ubord  nui  cumtcs  de  Bigon'e.  Il  est  lilué  sur  un  monljcule  très 
èXtiK ,  d'où  il  domine  les  gorges  roisines.  Il  a  loua  1^5  car«clèrci 
d'une  forteresse  Téodale. 

On  IrouTe ,  tu  delà  de  ce  lieu ,  les  bains  de  Caphei-t.  On  des- 
cend ensuite  dans  la  vallée  d'^urr,  fTKili  l'tWn  àe  Laiarihe ,  an- 
cienne résidence  des  barons  Je  ce  nom.  Les  montagnes  calcaires, 
cjoi  sont  au  delà,  sont  situées  dans  les  lieux  ^ui  environnent  les 
marbrières  de  Sai-uncolin,  d'où  l'on  a  tiré  des  blocs  considérables 
pour  Eci'vir  à  l'orncnicnt  des  plus  superbes  palais,  et  surtout  du- 
cbnteau  de  Trtnnon.  Le  marbre  de  SaraneoUii  est  d'un  rouge  de 
sang,  presque  toujours  niclé  de  gris  el  de  jaune. 

Au  sortir  de  Snrancolin,  la  goq^  se  rétrécit  considcrablcmcnt , 
et  l'on  parcourt  une  espèce  de  délilé  où  la  Tue  est  bornée  de  tous 
c  ûlés,  mais  qui  conduit  au  site  le  plu»  étendu,  le  plus  varié  et  lu 
|ilus  beau  que  l'on  rencontre  dans  les  Pyrénées  à  pareille  liauleur. 
M.  Laliouliniére  est  persuade  que  le  bassin  à'jirreau,  Cadeac , 
.Inchan,  Gachrn,  fùlU  el  Saint-Lary,  rivalise  avec  celui  d'Ar. 
(;e1ès,  auquel  on  peut  }e  comparer  pour  la  culture  et  pour  la  beauté 
des  points  de  Tuc. 

Si  l'on  suit  celle  v.illue  jusqu'au  {lott  de  Bielte ,  on  trouve  ,  h. 
cette  extrémité,  la  miii4on  de  Chaabire,  qui  sert  d'hospice  aux 
vojageur»  i  relie  maison  et  une  vaste  praii'ie  qui  en  était  une  dc- 
pendance,  appartenaient  jadis  aux  Templiers  :  on  voit  encore  leur 
monogramme  sur  les  ruines  d'une  cbapelle  bâiic  à  rcilromilc  de 
la  prairie. 
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I.a  vallée  de  Luclion  cuimnencc  à  s'oiiTrir  à  la  diiUBCt  <|*i 
demi-Iicue  au  N.  de  UugDcres;  vous  la  voyez  dans  &a  pUis  grande 
largeur  près  de  cette  ville,  où  se  fait  la  jooclioD  de  deux  mimt  : 
les  yeux  y  i*cncontrenl  un  gitind  nombre  de  villa<;es  épan«  ées 
cliaiiips  hérisses  d'épis ,  et  des  prairies  abreuvées  d'uite  iiîliinili^ 
ruisseaux. 

On  ne  trouve,  dans  aucune  partie  des  Pyrésées,  d'eaux  BiaB- 
raies  dont  la  silualion  soit  plus  agréable  que  celle  de  Bagaêtes  dt 
Luchon. 

L'étnblissement  thermal  est  d*un  aspect  très  intfrrMani  Oa  y 
arrive  par  une  large  avenue  de  tilleuls.  Quatre  corps  de  KAiImm^ 
composent  Tédifice  ;  le  premier  a  une  façade  majestueuse.  Il  sort 
du  pied  de  la  montagne  un  grand  nombre  de  sources  qui  %aol  coo- 
duiies  par  des  canaux  souterrains  dans  des  réserroin;  ces  réser- 
voirs se  remplissent  et  fournissent  casuite'aux  baijj^Doires ,  à  Taide 
des  robinets ,  qui  laissent  aux  individus  le  choix  de  Taaa  tgm  cea- 
vient  à  leur  maladie. 

Parmi  les  sources  tant  vantées,  on  remarque  ;  I*  celle  de  la 
Jtcitw ,  qui  est  la  plus  estimée  ;  3<»  la  Dourr  ;  Z*  H  Chituée,  à 
droite;  4"  la  Chaude  s  à  gauche;  h^  celle  de  la  StLUti  6^  celle  de 
la  Grotte  ;  1°  celle  des  fiomains  ;  8"^  celle  (pi'on  nomiae  la  GroêS€, 
à  cause  de  son  extrême  abondance.  On  dit  que  c*ett  cpUe  qui  esila 
plus  ibermalisée. 


DE  PARIS  A  BAGNÈRES  DE  BIGORIŒ, 

192  1.,  9Gp. 

De  Paris  à  Tarbes,  187  1.  f^oy^rspage  254.  Ba(Dèreft(«}.  S I. 
y  oyez  page  259. 


DE  PARIS  A  BARÈGES,  203  L,  101  p.  ^ 


De  Paris  à  Périgueux 

(r.  p.  '2-tG)^  121  «/, 

De  Périgueux  à  Agen 

(v.  p.  i>ti8)  31»/, 


D'Agcn  à  Tarbes 


Lourdes    -  .*» 

Pierreiitte  .'* 

Luz  4 

Baréges*(v.  p.  277  )  ? 


(r.  p.  254)  34'/, 

Voyez  la  description  de  ces  dcraicres  slalions,  p.  355  «ft  soiv. 


DK  PARIS  A  bàgnères  de  LUaiON , 

207  1.1,  103  p.  f         -    .    • 

De  Pam  k  Tubea  II  Aertria  7  <j, 

(v.p.  354)  187     6*K>>^r«»4e-tocboa    . 

T  II      (  w.  p.  265  )  « 


De  Baptères  de  Luc/um  à  Bagrtèreî  de  Bigcrre, 
201.,  10  p. 

Berlrin,  8  1,  LannemEïiin ,  7  1,  Ba^éres-dc-Bîgonre ,  7.1.  (i). 
foyci  page  9^9. 


/a  Piquairi  I>,  \t  lac  d'EstoiiSBUi  !  (',  loprc  éa  Midi ,  la  Haur^armJi  àu- 
Oi<n,1t /«l^  tocj  ÏS  Ir  riwr»IiilM{fi',  (T^tlF  a  la  Pi«e  Ji  l'Html  H  tu 
^Httii  d' ArriA  i  7»,  Couimrj,  pir/j<i,  5iunj-5aiiL«ur  el  Pfnrvjîjrr  j  i',  (riHtniv, 
par  Ssinl.Sauwiir  M  Gidrni  i^'  r\  lo',  tatsriiadeJlMi,  1*  firfcAi.ifr-AibHd, 
Marb^rrf  1 1'  CI  i>%  f'igMota/r,  Saint  -  Saftn ,  Ijjnrtbi  i  i3',  le  Monr  i'uanv,' 
j  i**  el  j  5',  iHfuioii  au  mont  P/rdu, 

Voici  l'indicaiiod  ih  ditcH  auiraen  tdr  lu  PTrcHM  qnl  jouiSHnt  de  I'm- 
iiihf  ).ubLii|ae  :  i"  Umirain  dtirnpti}  et  pittoraiin  iii  Hsata-Pjrmti  ,fai 

ifgtl,  Dagnèra  ,  Soinl.SmuKir  O  CaaIrrHI  ,  in-li,  1B19,  plr  J.-B.  J'"i 
ï- f o_|'ag»  OM  PfrfWI ,  par  Duuiili,iQ-g°,  1  vol,,  1787.  U.  deMarcellot 
•  leni  de  poblitr  UDe  relai^on  de  ion  vnjage  aui  l'yivntn.  ^ou>  deTOni  • 
M,  TTiitn  an  ïol.  iii-g"  lur  la  mrat  wjel.  U,  Câtpiolier  a  d^tilln  Pjrtntt» 
<D  fsologBt  d  (H  naionliile. 


JGH  DE  PARIS  A  AGEM. 


La  Ooix-Blaoche  S  '  ; , 

(r)  Agen  ) 


DE  PARIS  A  AGEN  (3  routes). 

1"  route ,  par  Périgueux  et  Bergerac, 
1521.  i,  76  p.  f. 

De  Paris  à  Périgueux  par  Chàteauroux  et  Limoges,  1311.  '•!- 
/'oyérpagc  246. 

Saint-MamcU  7      '{  (^)  ViUcoeuve-ftur-*Loi         4 

(a)   Bergerac  ^  '1'  ; 

C^astillonncz  5  '|a  j 

C'^ncoii  3       I 

(a)  Be nr.cn AC  (Dordognc),  près  de  la  Dordogae, 
sous-piéfcclure,  un  mllégey  i/nc  église  consi^oriale.  CmtmsîUj  : 
de  beaux  édilîccs.  Commerce  :  vin»,  pajHcrs.  Pop.  8,700  h. 

(6)  ViLLEXKuvE-sui\-I.oT  (Lol-cl-(iaronne),  Tittc  du  13*ùècle 
halie  au  cordeau  el  divisf^c  en  deux  parties,  commuiiicti*  par  un 
ponl  antique,  et  dont  rarchc  principale  a  108  pieds  d'ouvenure, 
55  de  hauteur  et  4  ))ieds  ()  pouces  d'épaisseur.  Curtosàri  :  deux 
ricilles  tours ,  la  maison  du  duc  Alphonse,  le  ehâtcui. 
rubrique  de  minots.  Pop.  r>,500  h. 

(r)  Agen  (  Lot-et-Garonne) ,  Tille  ancienne,  sur  la  d 
rhel-Iiou  de  département,  avec  préfecture,  eourrojale,  évéchc, 
dei)\  séminaires,  collège,  théâtre ,  bibliothèque  de  11,000  ▼dû- 
mes, bains  publics.  Curiositrs  :  la  basilique  de  SainuCaprais ,  h 
prél'eriurc,  le  pont,  les  promenades ,  un  rocher  au  N.,enDiiage 
sur  le  sommet  et  la  vue  de  ce  plateau.  Commerce  :  blé,  TÎn,  eaux- 
ile-\ie>  prunes,  inanufacture  de  toile  à  voiles, ^iniliciincs,  amUe- 
tons, sfM'gcs,  cotonnades,  //oftis: dcn  Princes,  l'Ëloileflambnjaiile. 
Lihrairc  :  Noul>cI.  Pop.  1  1,000  h. 

A  o  I.  S.-O.  sY'lévc  Ne'rae  qui  a  de  belles  haUes,  un  b^iel  re- 
nommé par  le  talent  du  propriétaire  qui  apprête  k  Bwrveille  les 
teri-ines  de  |)erdrix  et  en  fuit  des  envois.  Pop.  6,000  k» 


2*  rou 

De  Pan 

Lel 

(a)  Moi 

Hkl 

(a)  M 


Pop.  9,uuu  n. 

.luvUlart,  à  3  I.  de  Huisuc,  ■  f>bri<]uBde  mÎDotaarBtencerie. 
Pop.  3,500  h-  _ 

yaUnee-tCjfgtn,  à  4  I.  O-,  o  des  linDeries,  et  apprête  dei 
plumes  à  écrire  ,  que  l'on  tire  bniles  de  la  Russie  par  la  HoUande. 

[i)   AQ«.foy«  page  2(18.      . 


DBPA.KIS  A  AGEN, 

3*  route,  par  Bordeaux  etTonneins,  193  I 


De  Paris  n  Doi'deauK  , 
Uc  Bordeaux  'n  Lançon, 

[)e  l.arigoiià  Cnudci'O 
(o)   L.1  Réole 

l.ii  MollF.-LBnJron 

,i)   Mai-mande 


155  1.  ■(,.  ^ey«  page  343. 
131.         /'vivipage24T. 
3      [d]  A>f;uillon 
3  Porl-Sninle-Mnric 


(')   Asen 


il-SniD|.HiU>ii'< 


[a]  La  Réole  (Gironde),  jolie  petite  ville  sur  la  Garomu ,  avec 
.ous-prùfitclure.  €urioiitet .-  les  re<iles  d'un  château-fort,  l'ancien 
souvent  des  Bcnédiclin^.  Cammirce  :  vins,  blé  ,  eaui-de-rle,  Ihd- 
leries,  viiial{;i'erieii.  HàUlt  :  de  la  Téle-Noire,  du  Cheral-ltlanc- 
l'op.  4,000  h. 

(i)  MiaHUDi  (Lot-et-Garonne)  ,  Tille  Mir  la  Garonne,  est  b  ien 
nixi  ,  a  des  rues  lar{;es  et  que lijues  jolies  places,  une  aous-préfe  c- 
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f\ire  cl  (les  tribunaux.  Curiosifrs  :  le  colK'<^ ,  la  fontaine  au  miL«u 
lie  la  vill»..  Commercr  ;l)lé,  viii^,  caux-dc-vie,  chanrre  ,  tanne- 
rie<;.  H'Ut  Is  :  de  la  T«»lc->oirc  ,  de  la  Pi*«videncc.  l'op.  7  ,CO0  h. 

[c\  ToNNLiNs  (Lot-et-(iai*oniir)  est  une  ville  petite,  mais  indiit- 
irlouso,  el  ornée  de  beaux  cdiliees.  Ctirioiiifs  :  T hôtel -de-rille,  la 
])lare  où  il  est  situé;  l'esplanade  plantée  d'ormes,  et  ci'<»ù  l'on  a 
uTio  belle  vue.  fom^irrr^  :  culture  de  bon  tabac  ,  vins,  csaui-Je- 
>io,  rordorics,  prunes  sèches.  //o/r/!r  .*  d'Europe,  de  l'Ecu^- 
l'rance.   l*op.  7,800  b. 

[tl.  AiniLLON  (Lot-ct-(varonnc) ,  pivs  du  confluent  du  Loi  ti 
de  la  Garonne.  Celte  petite  ville  jouit  d'un  ciel  pur,  d'un  air  (p'oa 
alnif^  à  respirer.  On  doit  visiter  le  château.  Ai^uiUoocomaiprccfn 
vins,  eaux-de-vic,  etc.  Pop.  *2,000  h. 

{e)   Aglw   /-oy^  page  2G8. 


i  DE  PARIS  A  \l  CH  [  2  roules). 
l'«  roule,  par  Ageii ,  IGÎ)  I.7,  81  p.  7. 

De  Paris  à  A{;en,  \'}'2  1.  ',,.  /'oyrx  page  208. 

Aitlarorl  5   j  Moniastruc  ■§ 

(a)   LccJourc  4    |  Aueh  {v.  p.  254  )  1 

(a)  l.v.r.unnr.  (jers),  Aille  très  ancienne,  assise  sur  une  men- 
ta|;nc  ,  dont  la  bas<>  est  arrosée  par  le  Grrs.  Klle  povièdeuiie  sout- 
])rérerluiv.  (^itrios'lrs  :  Va  niaj;niiique  vue  qu'on  a  du  bastion,  U 
i'or.ia'iie  antique  au  bus  de  la  montagne.  Commerce  :  blé,  ^im. 
eaux-tl<-vir,  bétail ,  cuirs  renonimés.  Pop.  7,000  h. 

Sinnt'Cinr-dt-Lonuipir ,  à  5  1.  S.  de  Lecloure,  |iosic«ie  uci 
grande  rabri(|uc  de  rubans  do  lil. 

l'ff  xinnict' ,  à  1  1.  S. ,  a  une  belle  place,  un  hôpital,  une  usuu*. 
i'.Uc  coinnicrce  en  ni'uiots.  Pop.  3,O00  h. 


DE  PARIS  A  VUCH, 
2*'  route,  par  Toulouse,  198  L,  99  p. 


De  Paris  à  1  oulouse  , 

!  (jiinool 

•1 

;  f.  p.  '>7I  ) 

181 

Aubiet 

.t 

i-.ei;uevin 

h 

Auch  (V.  p.  954  ) 

i 

l/lle-en-Joui*dain 

'^ 

DE  PARIS  A  TOULOnSK. 


DE  PARIS  à.  TOULOUSE,  l81  K,  90p. 

De  Paris  à  Limogea 

{v.p.  165)  9 

Pierre-BulTiére 
Msigaac 

(a)   Lizeruhe 

SaiuL-PardouK 

Doazcimo 
(i)  Briies 


(r)  SouiUk 

(a)  Uziaeni  (Corrèze),  pelîle  ritle  suruD  rocher  eicorpé ,  lu 
piod  duquel  coiile  la  ftxère  .-  clic  est  bieu  bâiie  el  a  dci  nuiiotu 
In»  pio|u-c«  orufcs  de  tourelles.  Pop.  3,000  h. 

F^xCLBMo^  nu  taras  de  Pompatlour ;  nux  forges  de  la  Gràieric, 
3  ctllet  de  Chàlons  ,  erinlta~e  de  M'°'  de  Genib. 

(i)  ItniiEi  (Corré«),  ville  Dnciemie,  eulourée  de  buis,  et  que 
sa  posiLioD,  ]p  rliame  de  sud  ciel,  l'air  qu'on  y  respire,  a  ta'n 
■urnomnicr  la  Gaillnrdr — Curioiile'i  les  promcDadei  fm-iaées  par 
les  anciens  lemparl».  Cotnmerre  :  tins,  bois  de  conslruclion ,  builc 
de  noit ,  r^ibrique  de  bougies.  Pop.  G,SOO  b. 

(rj  Soi'iLLjic  (Lot),  près  de  la  Dordegne  i  il  s'y  fabrique  beau- 
roup  d'ouvrages  de  laillandei-ie ,  des  canons  do  fusils  el  de  la  sroœ 
ilrajicile.  CwiosiU't  ;  le  pont  de  T  arclics  ;  aux  enïîi'OnSj  les  fon- 
laïiics  du  (iouig  et  du  lîoulcl.  Cammerre  :  tins,  sel,  meiraio,  to- 
taillcs,  truites.  Pop.  S.UOOb. 

Gtiiiriloa,  tlicf-licu  de  sous-préfeclure,  à  5  I.  de  SouilUc,  com- 
nici  ce  en  L-lolTcs ,  toiles,  chapellerie ,  iii>s ,  iioli.  Pop.  5,500  h. 

d;  l'LTutc  (Loi) ,  petite  tille  située  sur  l'élaui;  du  même  Dum, 
ap|icli''  .ius<ii  tlang  dt  Sijran,  ■  des  carrières  de  chaux  maigre  pro- 
pres aux  morliei-s hydrauliques.  Pop.  1,500  h. 

Il)  Ciiioiis  (  Loi] ,  ville  ancienne,  sur  1c  Lot,  avec  préfocture, 
ùiichù,  Iribunaiii,  collège,  ihùàlre,  séminaire,  pépinîèi'e ,  bi- 
bliollicqUG  de  10,000  vol.  Cariositfs  :  le  collège,  le  séminaire, 
la  calhcilrale,  anliquilès  prés  de  In  préfecture,  ruines  d'nmpbi- 
thL''ilre  dans  un  des  faubourj;s,  le  monument  élevé  ■  fcnélon,  les 
promenades   sur  les  bords  du   Loi.   Commerce   :   trulks,    vins 
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csliméfi  ,  c.iux-(lo-vic ,  cuirs.  C'est  la  patrie  de  Marol  et  de  Mural 
Hôtt/ào'^  Anil»as«i:ul<'uis.  Pop.  12,000  h. 

(f)  (Ui  ssADE  (rarn-cl-Garoniic) ,  iKîlite  ville,  qui  comncrcc  en 
Irulles  noires,  «alVan,  laines,  hesliaux,  écoiTrs  de  rhcor  pour  L 
tannoiic,  a  des  marchés  de  volailles  et  des  foire»  fréquentces.  Fop. 
4,600  h. 

if]  Mo.vTAUBA.t,  rlicf-licu  du  département  de  Tam-ct-Garonr.e . 
avec  piviccturo,  évérlic,  cf;lise  consistorûile  réfurméc  ,  irilnuuui. 
collé^f; ,  faculté  de  tl)éolo;i^ic,  lliéàtrc,  bihliothrque d<'  lO,0l*0  mi. 
Mlle  est  l)icn  hàtie  et  d'une  grande  propreté,  a  dct  édilircs  él(!,rjR« 
cl  des  maisons  dont  les  |M>rtcs  sont  ornées  de  inoulunrs.  i^iriosttu 
la  calliédralc,  rhôlcl-drwille ,  la  place  Rovaleau  milieu  de  U  «illc, 
la  promenade  la  Falaise ,  surtout  pour  les  p<iints  de  vur  ;  les  envi- 
rons, qui  sont  fort  afçréahles  et  ofli-eni  des  as|H*ct!i  variée  ri  animt** 
f^ovnntrct'  :  lilé,  vins,  minoterie,  cuirs,  toiles,  savon,  c.iux-«ie- 
>ic.  UolrlAii  France,  rue  Saint-Louis,  n*^  20,  près  la  place  Royale 
Lihr.  :  Ilellioré.  INq».  '2:J,500  li. 

iXrp'tprlissr ,  à  U  I.,  soutint  un  siècle  eonlre  Loui«  Xllf ,  fui 
pris  d'assanl  cl  li^rc  auv  flammes  :  on  y  trouve  une  nanuracturp  de 
toiles  de  coton.  Pop.  )l,00()  h. 

{h)  Tori.oi  sK  .ll.iutc-(iaronnc),  ville  ancienne,  sur  la  Garomte  . 
auticfois  le  si('';;i>  d'un  parlement  célèbre,  aujourdliui  dief-lieu  dt 
département,  cl  posséiianC  prélecture,  an'licvèché,  cour  mvalr , 
éqliso  eonsislori.ile  réformée,   académie,  facultés    de  thc«ilo|;ic , 
droit  et  lettres,  collège  royal,  école  secondaire  de  chirurj;ie  et  d« 
médecine,  école  i ovale  d'artillerie,  fonderie  de  canons,  acadcniic. 
dont  celle  des  jeuK  iloi  aux  est  renommt'rc,  jardin  bolanit|uc ,  ultsoi  - 
T.iloire,  pou(lrc>iie,  liôtcl  des  monnaies  (lettre  M^,  dru\  scnn- 
naires,    liaras,  musée,   tliéàlre.    La  ville  est  frrande,  mais  |ieu 
a<;réal)le  à  liahifer;  ses  maisons  sont  en  pénéral  liàlics  «*n  liritpjeA 
cl  vieilles.  Curiositrs  :  riiôtel-de-ville,  où  s'assemkdaieni  jadis  lr« 
Oapitoiils;  \c.  pont  sur  la  (iaronne,   ouvrai;c  superbe  et  temiim- 
par  un  nrc-de-ii-i'iinplie  de  François  Mansard,  le  moulin  Tiasaclc. 
dont  le  mécanisme  est  dipie  d'attention,  le  moulin  du  château,  U 
place  «|ui  est  devant  ri»ôirl-ile-\illc,  celles  de  Saint-<«cori:es ,  «Ir 
la  pi-i'-leriure,  de  Saint-C'Vprien ,  ornée  de  beaui  cdilices.  Je  f|u.ii 
qui  Util  partie  du   faubourg;   SHint-dyprien,  1rs  églises  de  Saint - 
litiennc  et  de  Saint-Saturnin,  les  promenades  de  TEsplanadc  et  du 
canal  du  miili ,  la  vue  des  jionts,  des  écluses,  du  nouvemcnt  des 
iMiiaii\  de  1.1  Garonne  et  de  Rrienne  à  leur  féunkm  au  dessus  du 
moulin  de   Hasaijr ,   les  jardins  de  la   préfeeture,  le  jardin  dt-* 
p!a!»tes.  Cnniniffrt  :  L'iains,  sucre,  café,  indipi,  fer,  laines  d'E«- 
p.i^i.«- ,  piastres;  manufacture  royale  de  tabacs,  de  drapa,  d'e- 


toOe*  de  soie 
Grand-Soleil 
iTAngoulàne; 


COHNUKICATIONS. 

De  Touloaseà  Bapièrtsde  X.ack<m,%\\.,  15  p.  |. 


;II<' 


(d)  Sainl-Gautlenf 

(a)  SiiRT-GioDEM  (Haute-Garonne),  lur  la  Garonne,  tUIc  qui 
fail  un  grand  commerce  de  porc*,  de  DHit^U  et  betliaiuc.  Popuk- 
tian  5,000  h. 

(j)  BionÈBu  Di  LucRon.  foyei  page  365. 
'   A  4  1.  S.  O. ,  Samt-Berirand  a  une  marbrerie,  une  scierie  de 
3G  lames  sur  la  Garonne.  Il  en  sort  des  statues,  bas-relieSl,  etc. 


De  Tculoase  à  Bagnères  âe  Bigcrre ,  34  I,  ^,  17  p.  -j. 

De  Toulouse  à  Saut-Gaudeux ,  30  1.  'J,.  Lannemeian ,  ^  \-  Ba- 
gnùrcs  de  Bigoire,  7  1.  Foyei  page  Î59. 


De  Toulouse  à  Jlty,  18  I.,  g  p.  (^cycï  plus  bas.  ) 


àFtnf,  14  1-,  7  p. 


DE  PARIS  A  ALBY,  1 09  1.,  99  p.  |. 

Oc  Paris  à  Toulouse  -    Il  La  Pointe  Sainl-Sulpjci 

(w.  p.  271  )  181   !(fl)  Gaillac 

Monbeit  4  ||  [i]   Albj 

La  poste  n'csl  pas  moDlée  de  Toulouse  à  Albj. 
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(a)  Gaili.ac  (Tarn),  sur  le  Tarn,  commerce  en  tîm, 
cuirs.  I/oirldu  Cheval-Blanc.  Pop.  7,500  h. 

(6)  Albt  (Tai*n),  ville  ancienne,  sur  uiie  émiiience,  dont k port 
est  arrost';  par  le  Tarn;  c'est  le  chef-lieu  du  départenenl  :  il  j  a 
préfeclure,  Irilmnaux,  archevêché,  bihliothèqiie ,  théâtre.  Ocnb- 
jàr's  :  les  environs,  l'éj^lise  de  Sainte-Cécile,  le  palais  arcbiépÏMO- 
pal,  rhûtel  de  la  préfecture,  l'hôlel  Saint-Jacqucn ,  la  saUe  de 
spectacle,  le  janlin  royal,  la  promenade  de  la  Lire.  Commerce. 
vins  d'AlLy.  //ôiei  dcA  Ambassadeur».  Pop.  1  l^OOO  h. 

Sur  le  Tarn,  à  1  l.  Ë.  d'Alby,  se  construit  une  UMne  pour  la 
aciers,  laquelle  sera  très-considérable.  Là  est  uue  cascade 
d'étj'c  visitée,  et  dont  ou  utili8cra  Ictf eaux. 


DE  PARIS  A  CAHORS,  153  1.,  76  p.  i. 
Voyez  de  Paris  à  Toulouse ,  p.  271. 


DE  PARIS  A  MONTAUBAN,  168  1.  ^,  84  p.^. 
Voyez  de  Paris  à  Toulouse,  p.  271. 


DE  PARIS  A  TULLE,  120  L  |,  60  p.  |. 

De  Paris  à  Uzcrchc  ,1131.»],.  Foyei  pa^  Î7 1  -  TuUe  (e) ,  7  I. 

[a)  Tulle  ((^orrcze) ,  chef-lieu  du  dépaiiemeiit  de  la  Carrèu , 
au  confluent  de  la  Corrètr  cl  du  Solon»  avec  préfecture,  cvcchè, 
tribunaux ,  blbKotlic<|ue ,  collé;;e.  Curioske's:  la  manulkrtiire  royale 
d'armes  à  (eu,  qui  urrupc  1,300  ouTriers,  les  proipieiiadcs  sur  la 
ConV'zc.  Commerce  :  armes  à  feu ,  bougies,  élofle»  de  laine ,  cor- 
roierics  ,  papier  tendu ,  lire  des  papeteries  enTiropiiaiiiei ,  blondes , 
dentelles ,  connues  sous  le  nom  de  poitU  de  Tuik.  BaÎM  public»  à 
renlréi*  de  la  promenade  Finoi,  Pop.  8,097  h. 

Excrnsio^f.  A  1  I.  de  Tulle  à  Tintignac ^  ou  ge  TOtcnt  learettea 
d'arènes,  d'anipliilhéàlre ,  de  cirque. 


ITE  PARIB  A  VBRriCHjLHV    - 
COMKUniCATlOTIS. 

De  Tulle  à  ArgaOaly  U  1.,  7  p. 


De  TalUàCUrmont,  34).^,  17  p.  f . 

{d}  Églelona  T  -L  II  Itoclierort  G 

(*)  Uuel  7  'l.     Clerroom  (p.  p.  1T5  )  7 

Bourg  J^tic  6 '1,1 

(d)  ÉoLETom  (CnréM),  bit  on  gruid  cotnnerca  ds  Ué  et  de 
seigle.  Pop.  1,201  h. 

{S)  UsSEL  (Corréze) ,  petite  Tille  qui  commerce  en  cbailTTe,  pcl- 
letei'ics,  loiles,  cire,  ei  possède  des  làbiiques  d'éiotfée  de  laine- 
Pop.  3,600  b. 


DE  P.MUS  K  PERPIGNAN  {  3  rontes  ). 
1"  route,  par  Orléans  et  Toulouse,  2351.,  117  p.  i. 
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Bai4«ir«: 

(«.p.  2U) 

ISI 

Moux 

Casiaocl 

3 

Crascades 

na/icpe 

3 

Ylllefranche 

i 

[r)  Sijoan 

CasIcluBudary 

!, 

Fitou 

VilIcpLnle 

3 

C/lSalce. 

Alzoune 

î 

(f)  Perfg""! 

^c)    Carcauoime  t 'j, 

[a)  Vii-LErniHCBi  (Ilaule-Garofire),  petite  vilte  «ur  la  J/drvr , 
aTec  <ous-]ii'éreciure .  Conancrce!  vera  à  «aie,  graii»,  Ttm,  toile» 
dechanire.  Pop.  3,000  b. 

(A)  CisiELniuDxBt  (Aude),  sur  ude  éminence  ,  au  pied  de  la- 
quelk  paue  le  canal  du  Midi  ;  elle  powède  une  loiu-pr^eclurc  , 
un  coUé^,  ime  aocict*  d'agricultui^ ,  une  bour«c.  Ciriofitrt  -■  nn 
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hassin  tic  six   ccnls  toises ,  r]iôlol-(lc-\ille.    Commerce  ;  iB«*lon« 
caiilalous,  crains,  >ins,  soie.  Pop.  O.^iMI'»  h, 

(<■)  ('.mu.assonm:  (Au(U*,  rhef-ïii'u  de  l'Auilc,  avrp  prcfiTiun- , 
cvcrlu' ,  iribuiiaux  ,  rnlléi;o  ,sôniiriair<' ,  tlirâtrc.  KIÎc  i"»1  |t;n M::»  t  ru 
deux  imrlics:  lu  viltt  haulf ,  noiiiiiiéc  lu  Citt' ,  cl  la  vilU-  htusc  ,t»r- 
r«':e  v\  ri-i^'uliij'n'.  CiirioAifr's  :  doux  places,  la  lontaiiu*  dr  Ni-plun»-. 
rhôlil-dt-villc,  rô};lisc  dos  ri  d<vanl  r.iiiurins,  la  ratlit-drale , 
rôlablisM'iïU'nl  livJraiiliquc  do  filature  do  iaino,  les  prnnirnjd*^, 
Ja  halle,  le  pont-aquéduo  do  Frcsqucl,  à  '  \  de  i.  de  li  Tille,  \c» 
tonderies  de  draps,  (\iunutrct  :  eau\-do-vio  pour  Co'li* ,  lîoid*  aux  ; 
olives,  vius,  luauuiai-luics  de  draps  pour  le  Levaul,  l'Aiiu-i  it|ue  e*. 
rinde.  I.ifir.  :  (ladiat-Capelle.  î/iUf/ di:  l'Anj^je  de  Saîiil- Jt.in- 
Ha]itiste.  Pop.  lf>,TOO  h. 

Kxcn.sioN.  A  0  I.  S.  do  Carcassomic  sonl  les  bains  de  Rennet. 
Les  sources  sou!  au  iiondno  de  cinq,  trois  chaudes  et  deux  froide^  ; 
1"  le  ha'm  tir  hi  lit im  ,  de  il*î  doj;rés  Uéaumur  ;  î**  le  (»*ifn  Jott  de 
41  doi:r«':s;  ri'  le  ham  tlonx  do  iJ*2  tl('j;r«'s  cl  demi;  4'"  \jk  source 
du  Cerr/f  ;  Ti"  la  source  du  Pont, — A  I  île  du  luuuîiii  du  roi  cl  Cla- 
quons, tilalure  de  laiiios. 

\ti .  NAr.i.ii%M.  .  Auile  ,  ^illo  anciounnc ,  «ur  un  canal  qu«*  h:« 
Romains lirôirnt  da  la  rivirro  d'Audoà  la  nier,  près  d'unlar  noiuniv 
ri''tan^tff  lu  fi->nhhif  ;  elle  possi'-dr  une  sous-prérociuro ,  un  ^:mi- 
nairo  ,  un  rolléue  ,  une  écolo  rnvale  de  na^i^.ilion,  un  inu^éc  ,  ui 
th«'-ùtro,  dos  hains.  ('un'tt.\ilt s  :1a  cathûlralo  ina"he\oc,  le  chu-ur, 
le  niausolrr  ruiné  de  Philippe-lo-llardi ,  roi  <)c  l'rance,  et  f ils  dr 
.saint  Lriiis;  lo*i  oii;uos  ;  les  éj;!i<.es  iV"^  Nt»lre-nanie,  de  1   Xnmur- 
f^uior,  les  .Minimes,  les  (^arniélilo>« ,  Notre-Dame  de  la  Mijni.  Ic« 
nuus  do  la  ville  ,  lo!>  tables  vtitives  trouvées  en  lôOtï;  la  ^rcnouil 
léie  ,  ])iorro  dans  le  iH'nilior  de  l'é^Lso  Saint-PauL;  les  murf  de 
riiôtol-de-villo,  et  (piolquos  maison^  qui  conliomieiit  des  vc<4i^< 
d'antiquili'-s ,  tels  r]ue  hiis-reliefs,  inscripliun^.    Cummsrcf     miel: 
lo  nieill'-ur  se  lire  lic  (lorhiéro,  hourg  à  •>  I.  «le  >arl>uiU!c;  hlé , 
draps,  «)li\es,  oire,   t'ahriipios  di*   vert-de-gris,    sel  marin,   vie. 
/A«'Â /ostimi-  de  la  Diirade.  Pop.  '.I,.*itl0  h. 

Fx(.i  i.sioN.  Stu'  le  chemin  do  Mtmlfit  flùr,  de  NarlM>nnr  à  Ile- 
ricrs,  pour  admirer  le  travail  du  canal,  auquel  on  a  ou%ej-t  un 
passat;o  à  li-a\ers  une  monta;;ne  peroile  de  I  ^t)  tuiles.  Nous  don- 
nons ,  m  mite,  dos  détails  sur  le  (liuial  du  Midi,  c&lrailsdt*  l\/n- 
fivairt  du  iit ptirtemt ni  ti<  ClhruuU  (Il 


\^  ('■»».//  i/.i  .V.j/i.  O  r.iu.il,  a|>]^li-  iu«qii'.i  la  ri'iniuliim  )c  Gifuif  ro^-j/  d» 
/  .i#.:.Tirii>i  ,  lot  uiu-  lip»  iiiir\i'il1r^  (li:  l'I  iun|i«-.  (.'t>i  |p  |ih»  ];rsinil  tuniin*-  It 
^lu*  ifiilc  il:»  ui'uuuituk  (IviiL  ill'  f  kl  tlluMiii':  |ur  lui  uu  a  «ii  «'u^Hirr  îmuir- 
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(€)  SuEkV  (Aude)  y  petite  ville  célèbre  par  la  rictoire  d^Charlei 
Martel,  sur  les  Sarrazins,  en  737  ;  elle  a  des  marais  salms.  Pop. 
1,800  h. 

(/)  Sàlccs  (Pyrénées-Orienlales),  bourg  peu  éloigné  à^là  Sal^ 
sulœ  des  Konuiins.  Curiosité  i  le  cbâteau  fort ,  bâti  par  Charles- 
Quint  y  à  Topposite  de  celui  de  Leucale. 


raunicaiions  commerciales,  indusiriellet  et  agricoles  da  midi  de  la*  France;  par 
lui  a  e(e  efTecloée  celle  reunion  des  deux  mers,  si  loiig>tempa  regardée  comma 
chimérique  oo  d^ane  exécuiion  trop  difficile. 

On  doit  cet  ouvrage  célèbre  au  génie ,  au  courage  et  à  la  prodigieuse  inlelH- 
gence  de  Pierre- Paul  Riqv^t,  qui  en  fut  Tanleur  et  Fentrepreneur. 

Le  canal  du  Midi  fut  commencé  en  i666,  et  se  trouva  navigable  en  i68i. 
Pifrre-Paul  Riquct,  k  qui  Béziers  avait  donné  naissance,  mourut  en  i68o,  avan^ 
d^avoir  vu  couronner  sa  grande  entreprise  par  Pentier  succè*  dont  il  n^était 
alors  plus  permis  de  douter. 

Pendant  les  1 5  annéerqne  dura  la  consiniclion  du  canal,  on  exécuta  des  tra- 
vaux dont  rimmensilé  étonne  rimaginalioa.  11  fut  déblayé  1 4, 800,000  mètres 
cubes  de  terres,  3,700,000  mètres  cubes  de  rochers,  et  bâti  3, 000, 000  demètrea 
cubes  de  maçonnerie. 

La  dépense  s'ele^a  à  17,000,000  délivres,  dont  un  peu  plus  d'un  tiers  fut 
fourni  par  la  seule  province  de  Languedoc,  outre  son  contingent  dans  les  autres 
deux  tiers,  où  elle  Mut  c(jhiribuer  proportionnellement  comme  les  autres  pro- 
vinces du  royaume. 

Ce  canal  commence  à  la  Garonne  ,  sous  Toulouse ,  passe  dans  Pun  des  fau- 
bourgs de  celte  ville,  prc6  de  Villefranche-Lauragais;  à  Casielnaudary,  à  Car- 
ca «sonne,  à  Trèbes,  près  d''AziUe,  non  loin  de  Narbonne,'  ville  où  il  aboutit  par 
une  de  ses  branches  \  sous  Béziers,  à  Agde,  et  se  termine  dans  Pétang  de  Thau, 
près  de  Marseillan. 

Sa  longueur  loi  a  le,  depuis  son  embouchure  dans  Pclang  de  Thau  jusqu^k  son 
embouchure  opposée  dans  la  Garonne,  est  de  239,507  mètres  88  cenlimètres  , 
dont  1  87,408  mètres  1  1  centimètres  du  point  de  partage  à  la  Méditerranée ,  et 
5i,09()  mètres  77  ceniimèire*  du  même  point  de  partage  à  la  Garonne. 

La  largeur  moyenne  du  canal  et  de  ses  francs'bords  est  de  49  mètres  54  cen- 
timètres -,  celle  de  sa  voie  d'eau  a  sa  surface  est  de  a  a  mètres  ,  et  celle  de  chacun 
de  ses  francs-bords  est  de  i3  mètres  77  cenlimètres. 

Il  Y  a  17  eorps  d'ccluies  du  côté  «le  POcéan  el  45  du  c6léde  la  Méditerranée, 
en  tout  Ga,  donl  37  simples,  18  doubles,  5  triples,  un  quadruple  et  un  ocluple, 
«  c  qui  comprend  100  bas>inà  el  100  chutes,  donl  la  hauteur  moyenne  devient  k 
a  mètres  5ao  millimètres. 

Nous  regrettons  de  ne  pouvoir  donner  également  la  description  des  ouvrages 
les  plus  remarquables  el  les  plus  dignes  de  fixer  Pailenlion  des  voyageurs  ^  les 
bornes  d^une  notice  ne  nous  permettent  que  de  les  indiquer. 

Ces  ouvrages  sont  :  i*  Pécluse  ponde,  près  d'Agde;       *        • 

a*>  La  traversée  du  lorrent  de  Libron,  près  de  Vias,  k  G  kilomètres  de  Pé* 
(  luse  ronde; 

3**  La  digue  mobile  sur  la  rivière  d'Orbe,  sous  Béziers  ( 

4**  LVcluse  ocluple  de  Foncerane,  vis-à-vis  Béziers; 

b°  La  montagne  percée  à'EnseruM  ou  Malpas,  à  8  kilomètres  et  deo^i  à  PO. 
de  Pécluse  de  Foncerane  ; 

24 
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[gj  Perpignan,  chef-lieu  du  dêparlcmenl  des 
talcs,  siéj^c  de  pi-éfeclurc,  avec  évèrhc,  .séminaire,  muMC, }ardn 
bolaniquc  ,  hôleljdes  monnaies  (  IcUi-c  Q);  pcpinicre,  bcr|tfrie 
royale  ,  tribunaux,  bibliothèque  de  13,000  \o\,  ,  théâtre,  Wî». 
Curiosités  :  la  couronne  de  fer  qui  surmoute  la  cage  du  linbre  ée 
l'horloge,  rancienne  bourse  ou  loge  de  Perpignan,  Féglife 


6*>  Le  «rand  pont  aqueduc,  rar  U  rivière  de  Ceuc,  à  i  kiloaiêlfwià  IL  à» 
raubtfigf  et  des  bureaux  du  Somail  ; 

7^  Le  (>ont  aqueduc  de  IXepudrt ,  en  fer  k  cheval,  tiine  entre  Ftninflr  ». 
Parazai 

%'>  Le  pont  aqueduc  d^Qr6ie/,  pré»  et  à  1^.  de  Ttrb^t  ; 

Q°  Les  épanchoirs  cl  1rs  <lévertoin  de  la  rivière  de  Fmqmtii 

lo'   Le  ma{;uiûque  pont  aqueduc  de  Fretquelf 

11^  L*;  joli  baftiln  formant  le  port  de  CarcaMonoe; 

11'*  LVnoniie  eicavaiion  faite  pour  eiahlir  la  noavdle  partie  do  raanl  ^i 
{tasse  par  Carca^sonne; 

i3"  L'aqiiéduc  à  syphon,  et  ce|>eDdanl  k  trois  arches,  surit  petite  rivtcrp 
de  TrclH>ul,  à  environ  ft  kilomètreft  à  Tf^.  de  Castelnaodarv  ; 

i4<^  Lm  <|iia(lruple  écluse  Je  Saint-Korh  ,  k  Castelnaudatr.  et  le  hltii»  ^i 
est  sou^  lu  uième  ville; 

1  S**  Le  bassin  et  autres  ouvrages  du  point  de  partage  de  3i«iiroiue ,  silve  à 
i3  kilomètres  et  demi  à  PO.  de  Castclnaudary  ; 

iG*^  Le  ))ont  aquctiuc  sur  la  ri%  irrr  de  Ijertmort ,  près  de  VillcfraitcW; 

I7'>  Les  ouvrages  de  Tembouchure  du  canal  dans  U  Garamie ,  cm  d^ 
sculpture  au  conQucni  «le  la  branche  du  ranal  qui  vient  de  U  ville  de  Tm> 
louse ,  av  ce  le  canal  du  Midi ,  non  loin  de  Pembouchure  de  celui-ci  dans  h  Ga- 
ronne ; 

i8"  Celle  branche  de  canal  venant  de  Toulouse,  dérivée  de  U  Garonne  a^ 
dessous  de  la  chaussée  du  moulin  du  Basmtle  j 

1 9*'  Enfin,  les  ouvrages  de  la  nionlagne  noire ,  les  rcscrroirs  de  SmMmi-F*rv! 
et  Iximpy^  la  %  otite  des  Cammaies ,  les  rigoles  et  les  |Trtses  d*eaii  qoi  sont  mt 
(  etie  montagne  et  dans  la  plaine. 

il  y  a  sur  le  canal  environ  3oo  barques  marchandes  occnpece  a«  divers 
transpoiu.  toutes  nppartenanl  à  des})artiruliers. 

In  rorlic,  ap|»elc>  hatfau  de  poste ,  appartenant  an  gourememeBt.dcatiaean 
transport  d*  s  vo\ageui-s  ei  de  leurs  elTeis,  passe  et  repasse  tous  les  jours  ter  ton* 
les  poiniN  de  la  ligne  navigable,  depuis  Agdejusqu*k Toulouse,  et  defUisTee- 
lou^i'  iuM|U^â  A;;de. 

•  La  ndv. galion  sur  ce  canal  esi  interrompue  chaque  année  dans  les  me» 
I  d'utnil  <i  !>fplembrr>,  entre  la  foire  de  Kcaueaire  et  celle  de  Bordeaos.  |«rr« 
t  qu\)n  emploie  ce  tenqis  à  uellover  tontes  le»  parties  q|ni  e»  OAl  besom .  ce  a 
«  re'iKin  r  1rs  ravages  qu'ont  occaMonnes  les  pluies,  les  drbnrdruwnf  et  le  lenips. 
<  D'jprr."  tir  nouvfUes  dis()osiiion<  dues  k  M.  ringeuieureB  chef,  directetir  ile 

•  (  e  (  .mal ,  les  chômages  annuels  vont  être  réduits  k  dit  chotages  Inennaut . 

•  qui  ne  pi'U^ent  manquer  de  procurer  de  trc'S  grands  avantages  k  U  navigatioii 
I  de>  barques  et  au  li»c  du  canal.  • 

I.r<.  romniunes  du  département  de  Tlleranlt  qui  reyoiveut  le  canal  aor  bar 
tetriioire,  sont  cel'e»  d'Olontar,  Cruxy,  Capr*tang,  Poilbcs,  ColoBkier»,  Bc- 
zr'>,  \illeneuve,  r"rlir.'gnes .  Vias,  Agde  et  MarseiUan. 
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Jean  »  ruDiversité ,  le  palais  de  justice ,  r  hdlelrde-Tille ,  les  places 
de  la  Loge,  d'Armes  et  Royale,  les  promenades  sur  les  (juais  de 
la  fille  ;  le  canal  d*arrosage ,  les  hôpitaux  Saint*Jean  et  de  la  Mi- 
séricorde ;  la  citadelle  et  le  puits ,  les  remparts  en  briques ,  les  ca- 
sernes. Commerce  :  vins  de  Rivesaltes ,  de  Maccabec,  de  Grenache, 
fabrique  d*é(oflès  de  laine,  huile.  Hételti  des  Ambassadeurs,  du 
Petit-Paris.  Pop.  16,000  h. 

RivesaUes ,  renommé  par  ses  vins  muscats,  est  à  2  1.  N.  de  Per- 
pignan ,  et  a  3,000  h. 

Céret,  à  5  l.  S.-O. ,  a  un  pont  magnifique  d*UDe  seule  arche,  et 
2,800  h. 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

2«  route,  par  Bourges,  236  1.  v,  118  p.  \. 

De  Paris  à  Nogent  sur  Yemissson  ,32  1.        Foxjez  page  1 90. 
De  Nogent  à  Bourges,  22  1.        Voyez  page  169. 

De  Bourges  à  Issoudun,  8  1,  '(a  /^oy^ r  page  170. 

Châteauroux,  6  1.  'j,  f^oy^z  page  165. 

De  Chàleauroux  à  Perpignan  ,       168  l.T.p.  147,165,27  1,275. 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

3*  route,  par  Lyon,  240  l.  7,  120  p.  \. 

De  Paris  à  Montpellier,  200  1.  'j.  Voyez  page  304. 

De  Montpellier  à  Narbonne,     25  1.       Voyez  page  312. 
De  Narbonne  à  Perpignan,       15  1.        Voyez  page  275. 


COM.MUNICATION. 

De  Perpîpian  au  Port- Vendre,  8  1.,  4  p. 

Elnc  [a) ,  3  1.  Çollloure  [h),  3  I.  Le  Port- Vendre  (c),  2  1. 

[a)  Elwe  (Pyrénées-Orientales),  petite  rille  ancienne.  Curio- 
sités :  le  cloître  des  prêtres  de  la  communauté  de  la  cathédrale ,  le» 
colonnes  de  la  galerie.  Pop.  1 ,800  h. 
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lui-c  et  (les  tribunaux.  Cun'oAttr's  :  le  collège ,  la  fontaineau  milieu 
de  la  villt..  Comnirrrr  :  blé,  vins,  oaux>ilc-vie,  chanrre ,  linne- 
rif's.  //(Uf  Is  :  de  la  'rèle-Noirc  ,  de  la  Pmvidence.  l»op.  7  ,GÛO  1i. 

yf)  l'ov.M.iNs  (Lot-ct-(iai'onrir)  csl  une  ville  pclilc,  mais  indua- 
trîeusc,  cl  ornée  de  beaux  édilires.  CurioJÙf's  :  rhôtel-de-Tillc,  la 
place  où  il  est  situé;  l'esplanade  plantée  d'ornes,  et  d'où  Veto,  a 
une  belle  vue.  Comnurrr  :  cuUuvo  de  bon  tabac  ,  vins,  caui-^- 
Aie,  rurdeii.'s,  prune»  sèebes.  1/ otr h  :  d'Europe ^  de  l*Eeii-dc- 
rranee.   Pop.  7,St)0  b. 

(</.  Airiii.i.oM  (Lot-et-Garonne),  prt'«  du  confluent  du  Lot  n 
de  la  Garonne,  Cette  |)ctitc  ville  jouit  d'un  ciel  pur,  d*un  air  qa'oo 
aime  à  respirer.  On  doit  visiter  le  château.  Aiguillon conanerce  cd 
\ins,  caux-de-vie,  etc.  Pop.  '2,000  h. 

(<■}   Agkm   ^"oy^*:  pa{;c  3fi8. 


i  DE  PARIS  A  \rCIl  [  2  roules). 
l'«  roule,  par  Agrii ,  IGÎ)  l.^,  81  p.  7. 

De  Paris  à  A^en,  l^y}  I.  ",,.  / oyrx  pa{;e  Îfi8. 


Asiafort  "> 

[fi]   Lcelourc  4 


i  Mont asi rue  •* 

I  Aueh  (f.  p.  354  )  1 


'a\  l.rr.ioriic  .Gers>,  \ille  1res  ancienne ,  assise  sur  uuc  mon- 
ta^iie  ,  dont  la  base  est  arrost'e  par  le  (iers,  Klle  |M]Vièdeuiic  sou^- 
])réierlure.  Curios'Us  :  la  nia^iiiliipio  vue  qu'on  a  du  bastion ,  la 
toi.ta'ne  anti(pie  au  bas  de  la  inunlagnc.  Commerce:  blé,  ^io». 
eaux-de-vie,  bétail ,  euirs  renommés.  Pop.  7,000  h. 

Stintl'CùiK'fie'Lomapir ,  à  5  1.  S.  de  Luctoure,  |iosacde  utr 
grande  {'.ibriquc  de  rubans  de  (il. 

Fhurancv ,  à  1  I.  S. ,  a  une  l>elle  plaec,  un  hôpital,  une  oûu*- 
illlf  eoniiiieree  en  m'uiols.  Pop.  ri, 000  b. 


i)K  PARIS  A  AUCll, 
'^'^  roule,  par  Toulouse ,  198  L,  99  p. 


De  Paris  à  Toulouse  , 

(r.  p.  -^Tl)  181 

Le^uevin  4 

I/lle-cn-Joui*dain  Z 


i  (jiroonl  -i 

.1 


I  Aubiet 
Auch  (v.  p.  354  } 


(a)  UzERCn  (Corrèie},  petil«  ville  sur  un  roth«r  dcarpé,  au 
pÏDil  iluquel  coiile  la  Veière  :  elle  est  bien  bâtie  et  a  des  maîioui 
très  propiiEt  ornées  de  tourelles.  Pop.  3,000  h. 

Kxci;rsio>  nuliarasdc /'DD7>iii/bur;  aiiï  forpcs  de  la  Gi'ineric, 
à  celle  de  Châloos  ,  eruiila^  de  M»"  Je  Genlis. 

(A)  ItiiiiES  (Corrèzs),  ville  ancienne,  euloui'ée  de  boîji ,  et  que 
sa  position,  le  rliarme  de  mn  ciel,  l'ail'  qu'on  y  respire,  a  lait 
turnomtncr  la  Gaillnnk .-^CwrioiiU  t  les  promenades  IniToëes  par 
les  anciens  lemparts.  Contmtrce  .-  vins ,  bois  de  construction ,  buîle 
de  noix  ,  fabrique  de  boupes.  Pop.  G,800  h. 

(r)  Soi'iLLtc  (Lot) ,  près  de  la  Dordognt  i  il  s'y  fabi'Ique  beau- 
coup d'ouvi'a);es  de  laillandeiie ,  des  canons  du  Tusils  et  de  la  gro«ae 
dni])crie.  Curiouïf'i  :  le  pont  de  '  arches;  auï  environs,  les  fon- 
taines du  Gourf-  cl  du  ISoulcl.  Commerce  :  vins,  sel ,  mcrrain,  to- 
raillus,  IruMi^s.  Pop.  3,O00b. 

GùHCi/ow.clicf-lieu  deaons-prcfeclure,  b  5  !.  de  Souillac,  c<Mn- 
txcrre  en  étulPes,  toiles,  cliapcUerie ,  vins,  noix.  Fop.  â,500h. 

d)  l'uiHtc  (Loi],  petite  ^ille  située  sur  l'élan);  du  même  nom, 
ap|>clé  nu«si  flaag  de  Sijcan,  a  des  carrières  de  cbaul  maigre  pro- 
pi  es  aux  moi'liei-H  hvdrauliques.  Pop.  1 ,500  h. 

[f)  CAnons  (  Lot  ) ,  ville  ancienne ,  sur  te  Lot,  avec  préroclurc , 
cticlié,  tribunaux,  collège,  ibèàlre,  séminaire,  pépinière,  bï- 
hllollièque  de  10,000  vol.  CariosiU's  :  le  collège,  le  séminaire, 
la  enllièilralc,  antiquités  près  As  la  préfecture,  ruines  d'ampbi- 
thi'Alrc  dans  un  des  Faubourgs,  le  monument  élevé  a  Fcoèlon,  le» 
pronicnades   sur  les  bords  du   Lot.   Commerce   ■-   Irullcs,    vins 
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csliméf»  f  caux-<lc-vic ,  cuirs.  C'est  U  pairie  de  Marol  et  de  Xiini 
^J/lr/drs  Aniha«i«ji(lcurs.  Pop.  12,000  h. 

(/^  Ck\  SS4UE  (Tarn-cl-Garonnc) ,  iHîlile  ville,  qui  commerce  en 
Irullci noires ,  «atVan,  l.iincs,  bestiaux,  éroiro»  de  rh«*ne  pour  b 
tannerie,  a  des  marchés  de  volailles  et  des  foires  fréquentéei.  Pop. 
4,600  h. 

(f)  Mo\TAL'BA!f,  rbcf-lieu  du  dôpartemeot  de  Ta m-ct- Garonne, 
avec  prôliTtui'c,  évcch/^,  t'élise  consistoruile  i*êfc}rniéc,  irîhunauf. 
collc^c  ,  facultc  de  théologie,  1110311%,  bililiolhrquc  de  Hl,Ot>^l  vol 
Kllc  est  bien  bàlie  et  d'une  {grande  propreté,  a  des  édilirr^  élè;;aii« 
cl  des  niai^^ms  «loiit  les  portes  sont  ornées  de  moulures,  furn/jûrt 
la  calbcdralc ,  rhotel-de-villc ,  la  place  Rovalc  au  milieu  de  la  «illc. 
la  promenade  la  Falaise ,  surtout  pour  les  points  de  vur;  les  envi- 
rons ,  qui  sont  tort  np^*cnblrs  et  offrenl  des  aspects  variés  et  animéf 
f^omvurce  :  blé,  vins,  minoterie,  cuirs,  toiles,  savon,  caux-«le- 
vie.  llôlfl\v  France,  rue  Saint-Louis,  n*'  2 G,  près  la  plare  Rovalr 
Libr.  :  Uctboré.  Pop.  23,500  b. 

Nrp^rprlissr ,  à  5  I.,  soutint  un  siéf;e  contre  Louis  XIII,  fut 
pris  (fassaui  et  livré  aux  flammes  :  on  v  trouve  une  manufaciure  de 
toiles  de  coton.  Pop.  ï),000  h. 

{h)  Turi.oi  sr  ,  llautc-Ciaronnr) ,  ville  aneienne,  sur  la  Garonne  , 
nulri^fois  le  sicge  d'un  parlement  célèbre,  aujourd'hui  chcf-Ueu  dr 
drpartcment,  et  possédant  préfecture,  archevêché ,  cour  rovalc, 
église  ronsistoriale  réformée,  académie,  facultés  de  ihêolof^ie . 
droit  et  lettres,  collent;  royal,  école  secondaire  de  chirurgie  et  de 
médciMne,  école  royale  d'artillerie,  fonderie  de  canons,  académir, 
dont  celle  des  jeu\  lloraux  est  renommée,  jardin  botanique,  ob«ei- 
valoire,  pou<ircrie,  hôtel  des  monnaies  (lettre  M),  deux  sémi- 
nniiTs,  haras,  musée,  théâtre.  La  ville  est  prande,  mais  peu 
agréable  à  habiter;  ses  maisons  sont  en  général  liàlicn»  en  brique» 
et  vieilles.  Curios/fes  :  riiôtel-dc-villc,  où  s'assemblaient  jadi«  le« 
(lapilouls;  h;  pont  sur  la  (îanmnc,  ouvra{;c  supcrl>e  et  tcmiiDi* 
par  un  arc-de-iriMuiphe  <le  i'rimcois  Mansard,  le  moulin  Basaclc. 
dont  le  niéranisnic  est  diî^ne  d'attention,  le  moulin  du  rhàlcau,  la 
place  ([ui  est  devant  riiôlcl-de-ville,  celles  de  Sainl-Oeorprs ,  dtr 
la  pn-lfcture,  de  Saint-(!)yprien ,  ornée  de  beaux  édifices,  le  quai 
qui  fiii  partie  du  fanbourj;  Saint-Cvprien ,  les  é{»lises  de  Sainr- 
lltiennc  et  <le  Saint -Saturnin,  les  promenades  de  TÊspUnade  et  du 
ranal  du  midi,  la  vue  des  ponts,  des  écluses,  du  mouveniciit  de» 
caiian^  de  l.i  (îaronnc  et  de  Ilrienne  à  leur  réunioD  au  demi»  du 
moulin  de  liasa'-Ir ,  les  jaidins  de  In  préfecture,  le  jardin  de^ 
plant(*s.  (.'ommrrrr  :  srains,  sucre,  café,  indigo,  fer,  laines  d'E*- 
pa^hc ,  piasln>s;  manufacture  rovalc  de  tabacs,  de  dmpt,  d*é- 


loffcï  do  soie 
Grand-Soleil 
«t'Angoulùtae. 
Vieuiseut.S 


De  TcuhufeàBagniresde  LacA<m,iti.,  15  p.  f. 


sll" 


(a)  SitnT-GtiniEi»  (Haute-Garonne),  lur  la  Garonne,  trille  qui 
fait  UD  prand  commerce  de  parcs,  i»  mutais  al  be«iauz>  Popula- 
tion 5,000  h. 

(j)  Btonia»  vu  Lucron.  foyei  pa|;e  965. 
'    A  *  I.  S.  O.,  Sami-Bertrand a  une  marbrerie,  une  scierie  de 
3G  lamca  sur  la  Garonne.  Il  en  sort  des  slaLucs,  bas-reliefl,  etc. 


De  Tculouse  à  Bagnires  de  Bigorre ,  34  I.  7  ,  11  p.  7. 

DcToulouseà  Saiot-Gaudeos ,  301.  -J,. 
gncrcs  de  bigorre,  T  1.  f oyrt  pnge  3 59 . 


De  Toalouse  à  Alby,  l8  1.,  9  p.  {Vcyez  plus  bas.  )" 


De  Toukast  à  Foy,  14  1.,  7  p. 


DE  PARIS  A  ALBY,  199  1.,  99  p.  f 

De  Tai  Is  à  Toulouse  ||         La  Pointe  Saînl-Sulpio 

[v.  p,  371  )  181  ha)  Guillac 

Monbevt  4  II  {b)  Alby 

La  poite  n'est  pas  montée  de  Toulouse  a  Alb;. 
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(a)  Gkiiikc  (Tarn),  sur  le  Tarn,  commerce  eo  ▼in,  finâlf  . 
cuirs.  I/otfldii  Cheval-Blanc.  Pop.  7,500  h. 

(6)  Albt  (Tam),  ville  ancienne,  sur  une  émiiience,  dooft  Wport 
est  urrosi;  par  le  Tarn;  c'est  le  chef-lieu  du  déparfement  :  il  j  a 
préfecture,  tribunaux,  archevêché,  bihliothcque ,  théàli*c.  Cmrm- 
siU's  :  les  environs,  l'église  de  Sainte-Cécile,  le  palais  arcbiêpuco- 
pal,  l'hôtel  de  la  préfecture,  Thôtel  Saint- Jacques ,  la  saUe  de 
spectacle,  le  jardin  royal,  la  promenade  de  la  Lice.  Cammtrre  : 
vins  d'Alby.  //o/iti dcH  Aniba^sadeur».  Pop.  1 1,000  b. 

Sur  le  Tarn,  à  1  l.  E.  d'Alby,  se  construit  une  usine  pour  les 
aciers,  laquelle  sera  très-considérable.  Là  est  uue  cascade  difpe 
d'éti'c  visitée,  et  dont  on  utilisera  leïcaux. 


DE  PARIS  A  CAHORS,  153  1.,  76  p.  i. 
Voyez  de  Paris  à  Toulouse ,  p.  271. 


DE  PARIS  A  MONTAUBAN ,  168  1. 1,  84  p.  -J, 
Voyez  de  Paris  à  Toulouse,  p.  27 1 . 


DE  PARIS  A  TULLE,  120  L  |,  60  p.  \. 

De  Paris  à  Uzcrche ,1131.»],.  royet  page  27 1 .  TuUe  («) ,  7  I. 


[a)  Tri.i.E  (Corrcze) ,  chef-lieu  du  dcparteineiit  de  la  Cvrrète , 
au  confluent  de  la  Corrèie  et  du  Solon,  avec  préfeclurCp  è^ècbé, 
tribunaux ,  bihKotlièque ,  collc|;e.  Curioske's:  la  manufarture rojale 
d'armes  à  ieu,  qui  orcupe  1 ,200  ouvriers,  les  projucnadcs  sur  la 
CoriV'ze.  Commtrcr  :  armes  à  feu ,  bouçies,  étoiles  de  laine»  cor- 
n)ierii*s  ,  pn|)icr  tendu ,  tiré  des  papeteries  enTironnantcs ,  blondes , 
dentelles ,  roimucs  sous  le  nom  de  point  de  Tuile»  fiainf  pHblirs  à 
rentré*.'  de  la  promenade  Ft'nof,  Pop.  8,097  h. 

Excrnsio:^.  A  1  l.  de  Tulle  à  TinUpiae ^  ou  ■>  TOÎanI  les TCHea 
d'arènes,  d'amphithéâtre,  de  cirque. 


D, 


De  TalU  à  CUrmmt,  34  I.  7,  17  p.  f 

giclons 

aurg  Lutic  6  'j,  | 

D  gnild  commerue  ib  blé  et  de 


T 'L  II  RûcbeTor» 

7- JCkniionl(».n.  17ï) 


ËaitTOKS  (Corrèie},  bit  m 
.  Pop.  r,S01  h. 
UssEL  (Corréze) ,  petite  Tille  qui  coromeree  en  dunrre,'  pol- 
ies, toiles,  cire,  et  possède  des  fabriques  d'étoiles  de  UlDe- 
3,600  h. 


DE  P\1US  A  PERPIGNAN  {  3  roDies  ). 
ouïe,  par  Orléans  ei  Toulouse,  2351.,  117  p.-i. 


B>rbeir>c 

(f.  p.  271  ) 

SI 

Moui 

ustilnc» 

3 

Cruecades 

Aùpe 

3 

llulianche 

i 

(<)  Sijcn 

i.ld,muJar, 

& 

Filou 

llc|.i»le 

3 

U)  Sïlce. 

.onne 

î 

[gj   PerpignoD 

)  Vii.LETnjtncBi  (Haule-Geronne),  petite  rille  «ur  \a  Âtarer, 
sou^-pi'B lecture.  Commerce:  lers  à  soie,  grains,  vîm,  toiloE 
lianvre.  Pop.  2,000  h. 

)  Cisi[i.nii;DiRt  (Aude),  sur  uae  ctuinence,  au  pied  de  la- 
ie passe  le  canal  du  Midi  ;  elle  potsùde  uds  lous-prilêetiwe  , 
ollége,  voefociélé  d'agriculture,  une  boun«.  Cwialitt't  :  an 
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Ijassin  tic  six   ceuls  loiscs ,  riiôtol-<!r»-\illo.    Commerce  ;  m«»lon« 
raiiUilous,  mains,  \ms  ,  soie.  Pop.  9,:înfi  h, 

^r'  ('Mir\ss«»>M.  ;.\uilr  ,  rlicf-liru  de  l'Auilo,  avec  pri'-ftTïurr  . 
cvèrlu'-,tril»mi:iu^  ,  «•nllrm',>t'iiiin;iir«-,  llir;i!rc.  Klli'»-s!  j»;m  l.i:;i  «  ei 
deux.  i>ai  lies  :  la  villt  haulf ,  iioiiiii)éc  la  Citf ,  el  la  vitft  tnty%c  ,  car- 
rée v\  r«':;ulii'Tr.  Cnriositfs  :  d<ni\  |ilaces ,  la  lonlaiiie  ili*  Nfplurs»  . 
ri»ôtclMl«*-\ille,  réiriiM?  de»»  ri  dr\anl  c*u|ni«  in*.,  la  r.iih.-Jia'ç  . 
relal)li'«si-iii(;iil  livdraidique  de  iilature  de  laine,  le-*  pi-iimrTUiJ<^. 
J.i  lialh- ,  le  jioiit-aqiictlue  de  Fresqurl,  à  '  \  de  i.  de  I  i  Tille,  !■> 
toiideriis  de  draps.  Comnu  rrr  :  q^\i\-Av-\\o  pour  Oîti- ,  Hnrdf  ai;\  . 
olives,  vins,  in.inura<-lures  de  draps  pour  le  Levatil ,  1"  Vuki  ique  *.: 
rinde.  /.//'/•.:  (iadial-C'.upellc.  IIoUlAc  l'Auj^e  de  Saiiil- Ji.*';- 
Baptisle.  Pop.  I.*>,7ni)  li. 

Exeii.sK».  A  0  I.  S.  de  Carrassonnc  sont  les  liains  de  fitnntt 
Les  sources  sou!  au  nonihre  de  ciii<i,  trois  cliaudes  el  deu\  l'ruide*  ; 
1^  le  fui  ni  tir  In  lit  int  ,  de  '6'2  drj;rês  iVéaunmi-;  '2**  !«■  fntin  Joii  Jt* 
41  de:;ii'-s;  .i  '  le  ham  doux  de  15*  di'j;rt's  et  demi;  #"  \.\  *oiïrrr 
du  Ctnit  ;  r>"  la  souire  du  Puni,  —  A  Tilc  du  iiioulin  Ju  roi  cl  .Ma- 
queus,  tilalure  de  lairii-s. 

y*i    "Skwv.wsw.     Auile  ,  ville   aiirieunn*'* ,  «^ur  uu  canal  «ju»*  U-» 
Romains  liirit'iil  dala  rivière  d   Vutie.i  la  mer,  jire'^  ilunld''  nf-mm*- 
rF.tiuijih  la  linilinif  ;  ellir  possrd»'  une  siiu«»-prêrerture ,  un  >^»'mi- 
naire  ,  un  rollr^e  ,  une  ri*ole  rnvale  de  na^i:^.(lion,  un  mu-'cr  ,  uri 
lliràtre,  des  bains.  Cun'tisilt  .\  ;  la  rallu'drale  ina  he^èc,  le  rl.n-.ir. 
le  mausolre  ruiné  de  Pliilippe-le-llardi ,  roi  de  France,  et  tiU  dr 
.*ainl  Lruis;  le^-.  or«ues  ;  le-»  rj^li^cs  d»'  Ni»lre-IKune,  de  I   \ro»'Ur- 
fjuier,  les  Minimes,  les  (^arniéiiles ,  ]Nolrt:-l>anie  do  l.i  .Mijin,  le* 
nnns  de  Li  ville  ,  Xv.s  laliles  Mitives  Inm^êes  en  lôTiti;  l.i  j^i^ciioiiil 
li'i-e  ,  piei  re  d.ins  le  hi'nilier  de  l'ëgLAe  Sainl-Paul;  lc«  luurfc  de 
riinti'I-dt'-villf,  et  tpiel<|ues  ni.iison'*  i|ui  rontienncnt  des  vcs|i^c« 
d'nniifpiiits  ,  \v\>  «pu-  iLis-rcliels,  in>'jriprKinN.    (\,mm:rre  .  micï; 
le  mrill-'ur  se  tire  de  (lorhiêre ,  Iiouiî;  à  ••  I.  de  .N<irlioui:c:  Ide  , 
draps,  «»li\es,   .-iie,   tidiriipirs  de   verl-de-|;ris,    sel  Diarin ,   elr 
f/ûlt  /rsiinjr  de  11  DiMade.  Pop.  Îl,.'»n0  h. 

Fxï  i..sio>.  Sur  le  eliemin  de  Montf»t  llitr^  de  Narbonne  .'i  lic- 
ricrs,  pour  ailmirer  le  travail  du  eanal ,  auquel  on  a  uu«'ert  un 
passa^'e  à  traders  uii<-  monl.i^'ne  perci'c  de  1*20  toi«es.  >'uu*  d«>n- 
noiis,  en  noie,  di-s  détails  sur  le  (Minai  du  Midi,  cxtraitMic  P./n- 
tiuain  dmitpartemtnl lit  fUertiuil  \^[   . 


i'  ('.>•■..".'  W,i  W;j/i.  (;,•  r;iiial,  ap]H|i-  nfqu'.t  l;i  ri-tnltiUon  \r  Cat.ai  rii»j/  d» 
/.l/.i.^4-li'l.  ,  ft  niif  lit'»  lui  r\»-iilc<«  iJc  l'Iuiop-.  i.'v*:  \r  |»lu»  gi  and  i  omm**  !• 
f.liu  iK  II-  il>  Uf  uuuii  ij»  UliiI  cil'  •  kl  illiiMtt.1',  p.ir  lui  uu  *  mi  »\>|HTei  'r»iwu-* 


DE  PARIS  A  PBRPlGNAIf.  277 

(e)  SunkV  (  Aude) ,  petite  ville  célèbre  par  la  rictoire  d^Charlet 
Martel ,  sur  les  Sarrazins ,  en  7  37  ;  elle  a  des  marais  salins.  Pop. 
1,800  h. 

(/)  Salccs  (Pyrénées-Orienlales),  bourg  peu  éloigné  dftkla  Sal- 
sutœ  des  Romains.  Curiosité  :  le  cbâteau  fort ,  bâti  par  Chnrlet- 
Quint,  à  Topposite  de  celui  de  Leucale.  ^ 


raunicaiioD*  commerciales,  industrielles  et  agricoles  do  midi  de  la*  France;  par 
lui  a  e'te'  eflectuée  cette  reunion  des  deux  mers,  si  long-temps  regarda  comme 
chimérique  ou  d^une  exécution  trop  difficile. 

On  doit  cet  ouvrage  célèbre  au  ge'nie ,  au  courage  et  à  la  prodigieuse  intelli- 
gence de  Pierre-Paul  Riqi;^t,  qui  en  fut  Tauleur  et  Tentrepreneur. 

Le  canal  du  Midi  fut  commence' en  i666,  et  se  troura  navigable  en  i68i. 
Pierre*Paul  Riquct,  à  qui  Beziers  avait  donné  naissance,  mourut  en  i69o,  avan,! 
d^avoir  tu  couronner  sa  grande  entreprise  par  Peotier  soccèft  dont  il  notait 
alors  plus  permis  de  douter. 

Pendani  les  i  S  annéerque  dura  la  construction  du  canal,  on  exécuta  des  tn«. 
Taux  dont  Timmensilé  étonne  PimaginatioB.  11  fut  del>layé  1 4, 800,000  mètres 
cubes  de  terres,  3,700,000  mètres  cubes  de  rochers,  et  bâli  3, 000,000  demêtrea 
cubes  de  maçonnerie. 

L41  dépense  s'é1e>a  à  1  7,000,000  de  livres,  dont  un  })eu  plus  d'un  tiers  fui 
fourni  par  la  seule  province  de  Languedoc,  ouire  son  contingent  dans  les  autres 
deux  tiers ,  où  elle  dut  cdtiiribuer  proportionnellement  comme  les  autres  pro- 
vinces du  royaume, 

Ce  canal  commence  k  la  Garonne  ,  sous  Toulouse,  passe  dans  Pun  des  fau- 
bourgs de  celte  ville,  près  de  Villerranche-Lauragais',  à  Casielnaudary,  à  Car- 
cas&onne,  k  Trcbes,  près  d^Azille,  non  loin  de  Narbonne,'  ville  où  il  aboutit  par 
une  Je  ses  branches  \  sous  Béziers,  k  Agde,  ei  se  termine  dans  Tétang  de  Thau, 
près  de  Marseillan. 

Sa  longueur  loiale,  ilrptiis  son  embouchure  dansTétang  dcTban  jusqu^k  son 
embouchure  opposée  dans  la  Garonne,  est  de  239,607  mètres  88  centimètres  , 
dont  187,408  mèires  1  1  ccntimcires  du  point  de  partagea  la  Méditerranée,  et 
5î,of)9  mètres  77  ccniimctres  du  même  point  de  partage  k  la  Garonne. 

La  largeur  moyenne  du  canal  et  de  ^es  francs«hords  est  de  4^  mètres  54  cen- 
timètres \  celle  de  sa  voie  d'eau  a  sa  surface  est  de  a  a  mètres ,  et  celle  de  chacun 
de  se»  francs-bords  est  de  1  3  mètres  77  centimètres. 

Il  y  a  I  7  corps  dVcluses  du  côté  de  l'Océan  et  45  du  côté  de  la  Méditerranée, 
en  tout  Ga,  dont  37  simples,  1  8  doubles,  5  triples,  un  quadruple  et  un  uctuple, 
te  qui  comprend  100  bas>ins  cl  100  chutes,  dont  la  hauteur  moyenne  devient  à 
■X  mètres  5ao  millimètres. 

Nous  regrettons  de  ne  pouvoir  donner  également  la  description  des  ouvrages 
les  plus  remarquables  et  les  plus  dignes  de  fixer  railenlion  des  voyageurs  \  les 
l)ornes  d^une  notice  ne  nous  permettent  que  de  les  indiquer. 

Ces  ouvrages  sont  :  1®  l'écluse  pnde,  près  d^Agde^        ^        • 

1^  La  traversée  du  torrent  de  Libron,  près  de  Vias,  à  6  kilomètres  de  Té- 
«  luse  ronde  \ 

3°  La  digue  mobile  sur  la  rivière  d^Orbe,  sous  Céziers  { 

4«  L^ écluse  ociuple  de  jFoncernne,  vis-k-vis  Béxiers; 

5**  La  montagne  percée  d'£/uerune  ou  Malpas,  k  8  kilomètres  et  deti^i  k  VQ, 
de  l 'écluse  de  Fonceront  ,• 
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{f^)  Perpignan,  c\icf-licu  du  département  des  Pjrénêcf-Oiirfl- 
tales,  sié«;e  de  pi-éfeclurc,  avec  c\crlié,  Hcminaire,  mufcc,  jardm 
bolaniquc,  hôleljdes  monnaies  flcllrc  Q);  pépinière,  berscrie 
royale  ,  Irihunaux,  bibliothèque  de  13,000  vol. ,  ihéàtre,  kûw- 
Curiosités  :  la  couronne  de  fer  qui  surmoule  la  cage  «lu  limbre  dr 
l'horloge,  l'ancienne  boui*sc  ou  loge  de  Perpignan ,  Téi^lise 


B«  Li>  ^rancl  |»oni  aiiuedue,  hur  U  rivicre  de  C««e,  à  >  kilnin<<r«*k  Vf,.  ^ 
Taubi'i  go  et  de»  bureaux  du  Somail  ; 

7^   l.c  puni  aiiuédue  de  Bepudre ,  en  fer  k  cheval  «  tiluè  rntr«  ''nini-  » 
Parazai 

8*^   Lo  ponl  aqueiluc  d^Orfrir/ ,  près  el  à  TO.  dr  Trèfrff  ; 

9<>  Les  cpauchoir»  cl  Ut  de^rnoin  dr  la  rMëre  de  Frrsqmrli 

to*   Le  m.i{riiili<|ue  ponl  aquinluc  de  Fresquelf 

1 1*'   L(^  joli  l)a«»iii  formant  le  port  de  Ca^^a^snnne; 

13"  I/ciioriiur  exravaiion  faiiu  |H>ur  eiahlir  la  nouvelle  pariir  da  caaal  ^• 
)^sw  par  (jurra.x^onne; 

i3  -  L'aqueduc  à  s_\plion,  et  re|»endant  à  trois  arrhe»,  Mir  la  peljl*  nvicr* 
de  Tu-Imiu1,  â  euvinui  (>  kildini-trM  a  l'h.  de  Ostt-lnaudar^  ; 

lA'^  L.i  qviadruplc  i^lu»i'  df  Saiui-IUirh  ,   à  Ca»telnaudanr,  et  le  btiam  fs 
ost  Aoii»  lu  lut'me  \illr; 

i5°  L<^  lia»sin  el  auire«  ourragr»  dn  point  de  partage  de  XaimNMr,  «irne  a 
i3  kilomi-irrs  et  demi  à  1*0.  de  Latlehiaudarv  ; 

16''  Lf  ]M>iii  aipicduc  sur  la  nvirrr  Ae  ixrsmort ,  prr*  de  ViUefrancVc; 

17-'  Lrs  ouvia^csi  de  rvinlMiuchurr  du  ranal  dant  la  Garonne  .  leni  t\t 
sculplurr  au  (oudueul  de  la  braiirhe  du  canal  qui  «icnl  d<*  la  ^.IW  de  Tmi- 
liiuse,  J%e(^  le  canal  du  .Midi,  non  loin  de  rembouckure  derelui*«i  danftbfîi- 
rouiie  ', 

18"  On«' hranclic  dr  canal  %-rnanl  de  Toulnuie,  dcri\ee  de  la  Garoanc  ac 
dessous  d(>  la  ihau^o  du  moulin  du  liamfle  { 

I  9"  Kiifin.  les  ouvrages  de  la  uionlagiie  noire,  iei  re*rrvnir»  de  SmMi-Ff^** 
cl  Ijampr^  la  voùle  d* -^  Cainmaze^t ,  le»  rigolo*  el  les  prue»  dVau  qui  «oci  MB 
(ciif*  montagne  «'t  djus  la  plaiiir. 

II  }  a  sur  le  canal  environ  3oo  liarque»  marrhaDdc»  ocrnpce*  aai  Jivcri 
transpoiu,  touti*»  .ip|iariouant  ii  des  |Mrti<-uliers. 

In  i-Mclic.  ap|x-li-  bateau  dejtoMe^  ap|»artenant  au  gourernemeni.  de*li»e  at-i 
iran^pori  d'  «  V(»vagrur>  <-l  de  leurs  clTt-lii.  pa«se  el  re|i«s«e  tous  1rs  jmir»  scr  tin.* 
1(S  poiiilN  dr  l.i  ligne,  navigable,  depuis  .%gde  jus4|u'â  Tuulou»e.  ri  dr]p«i  •Ion- 
lou»f  jusqu'à  .\j;<lir. 

•  La  ii.i>  ig.ii>f>ii  ^ur  ce  ranal  e>l  inlrrroni|i\>e  chaque  année  dam  le*  dk»  • 
t  d'ai>ui  <  1  SI  piembre ,  entre  la  foire  de  Krauraire  et  relie  de  R<Yrtfraui.  jarr* 
I  <pi\>n  «-inpliiie  re  leiufis  à  neiiovcr  toutes  le»  (tarlies  qui  en  ont  hrsoin.  et  a 
«  rep.tr'  t  Us  i.i\  ;ipi  »  qu'ont  ocraMonnes  les  pluies,  les  drburdi'ieiia  ei  le  temps 
f  D^jpii^  «le  iiou\rUe«  iIi!>|io«iiioiia  duen  à  M.  ringeniearen  rhcf .  direrirur  i.r 
«  I  e  ranul .  les  rhomage»  a Miiuels  vont  l'ire  réduits  à  dti  ebnaM|eft  iriennaut . 
•  qui  ne  pi  u>ent  ui.inquer  de  piorurcr  tir  très  grands  aviniag**  a  U  oa^igatM* 
I  Je>  li.iiqui-<  «.-t  au  h»r  du  r^nal.  • 

Lr»  (  (iiuiiiune*  du  département  de  l'IliMauli  qui  recoÏTenl  \e  CAsal  Mtf  In. 
irinJuire.  »<»n?  k^vVvs  d*(>lonFae.  Cru*}.  ra|ir«tang,  Poilhes,  Co'.ùmbiert ,  Et 
?'•..  \illfneuvr.  P' ilii.gncN .  Via».  A^'dc  et  MarseiUaD. 
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Jean ,  TuDiversité ,  le  palais  de  justice ,  Phôtelrde-yiUe  »  les  places 
de  la  Loge,  d'Armes  et  Royale,  les  promenades  sur  les  (piais  de 
la  ^ille  ;  le  canal  d'arrosage ,  les  hôpitaux  Saint*Jeaii  el  de  la  Mi- 
séricorde ;  la  citadelle  et  le  puits ,  les  remparts  en  bricjaes ,  les  ca- 
sernes. Commerce  :  vins  de  Rivesaltes ,  de  Maccabec,  de  Grenache, 
fabrique  d*étofïes  de  laine,  huile.  HôUiti  des  Ambassadeurs,  du 
Petit-Paris.  Pop.  16,000  h. 

Rivesaltes ,  renommé  par  ses  vms  muscats,  esl  à  2  1.  N.  de  Per- 
pignan ,  et  a  3,000  h. 

Ce'ret,  à  5  1.  S.-O. ,  a  un  pont  magnifique  d!une  seule  arche ,  et 
2,800  h. 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

2*  route,  par  Bourges,  236  1.  v,  H8  p.  \. 

De  Paris  à  Nogent  sur  Yemissson  ,32  1.        Voyez  page  1 90. 
DeNogenl  à  Bourges,  22  1.        Voyez  i^^e  169. 

De  Bourges  à  Issoudun  ,  8  1.  '|a  Voyez  page  170. 

Châteauroux,  6  1.  '|a  Voyez  page  165. 

De  Chàleauroux  à  Pci-pignan  ,       1 68  l.T.p.  147,165,27 1,275. 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

3«  route,  par  Lyori,  240  1.  7,  120  p.  ^. 

De  Paris  à  Montpellier,  200  1.  '/,  Voyez  page  304. 

De  Montpellier  à  Narbonnc,     25  1.       Voyez  page  312. 
De  Nai bonne  à  Perpignan,       15  1.        Voyez  page  275. 


COMMUNICATION. 

De  Perpignan  au  Port-Fendre ,  8  1.,  4  p. 

EIne  [a) ,  3  I.  Collioure  {b),  3  1.  Le  Port- Vendre  (c),  2  1. 

(a)  Elwe  (  Pyi-énées-Orienlales) ,  petite  rille  ancienne.  Curio- 
sités :  Je  cloître  des  prêtres  de  la  communauté  de  la  cathédrale ,  le» 
colonnes  de  la  galerie.  Pop.  1 ,800  h. 


^^.  DE  Pilla  L  AClILLàC. 

•^"_L:v.iï    P n ".niegv-OrigBi il»  .petite  TÎHe  qviaaporf     j 
v:r  '^  M-M.'.-àrmsrïe .  et  c<it  •i-rfec*iue  par  un  ckàleMi  ettrOHpelitf 
:.<-_5.  <.'*.— r;vrr  ;  1»;  .r^xber,  rtcol  le  pied  forme  une  toor.  Ctm- 
■w^-.-'f  .  V  :r^  -^i-rifu^t».  sànices  salues.  HôUh  ■  dn  Parr,  ^  U  Re- 
^■«-r-.r-.^f>-  t'.f .  2,''.0  k. 

Et  -.7  i^E-:  1 .  A  I  •>  '  (oiâes  de  CcUiourc,  VcrBÙtaçe  de  .Vpôr-tev 
^  ''.---  '.■;.<■;•». 

'    F.iT'Vi«^ic    PTrenerv4  >neiit.ftles' ,  port  doraÏDé  par  W  fait 
S^x'.-L^r-.^ .  <i=tesdu  par  (ie«  mootajnes  et  deux  Ibrts. 


Z>£  Pirpiçnan  à  la  Jcfiquure ,  12  I.,  6  p. 
Li?  I^:<ulcu   «  ,  0  1.  La  Jooquiêre    poste  étrangère;,  6  1. 
:   Le  B<:t  loc    pTrenées-Orienlale») ,  rîllage  c|qî 

Erl\je ,  à  1  L  '  ■  de  Boulou,  était  autrefois  m  ebàteaa  fort, 
bâti  pn?s  de*!  tropkres  de  Pompée. 

Eo  sortant  de  Boulou ,  la  où  commence  TEftpapie  et  où  fiak  h 
Eracce  ,  on  lit ,  «ur  un  rîcux  chcoe  ,  ces  mots  s:raTés  :  Le  f  Icfscr: 
/Vir  U  Roi ,  ann.'-e  1S2-Î.  PeodAnt  lou^-tempa  on  drapean  bfaac 
couroonait  cet  arbre,  et  annortçail  que  le  1"  ié^er  arait,  le  pre- 
mier, franchi ,  eu  I8'?3,  les  Pvrénées. 

Du::ommier,  ainsi  que  Daçobert ,  furent  enlerrés  à  Bellegarde, 
place  foi  te  un  peu  plus  loin. 

Prats  de  Moilo  ,  est  une  petite  iiillc  très  forte ,  ao  oiîlîao  des 
monia^mes  ;  on  y  fabrique  des  draps  communs.  Pop.  5,000  k. 


i)K  PVRIS  A  ALRILL.VC,  137  I.,  68  p.  ^ 


r)c  Pari*  à  rzerclic 

[à]  Arj^entat 

•   .1 

.  V.  p.  27 1  ) 

113'/, 

Monvert 

4 

Tulle    r.  p.  27  4) 

m 
1 

{b)  Aurillac 

5 

n  Arcentat  (Corrèze),  pclilc  ville  qui  i  iiTirr  en  iiilaîUes  ; 
U  Dordof^nr  commence  à  y  porter  bateau.  Pbp.  St^OOb. 

[it^  ArniLi.AC  (  Canlal  ) ,  ville  ancieune,  arroMe  par  \a  Jorétmei 
nlw*f-lii'u  de  département,  avec  préfecture,  dépôt  dT étalons,  col- 
i<'çc,  tribunaux;  l«i  cour  rojale  est  à  Riom.  Otnos^s :  VhML- 
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de-TÎUe ,  les  promenades ,  surtout  celle  quieiit  ukis  titer  de  la  ririère, 
les  points  de  vue  dont  on  y  jouit  ;  ranclenne  abbaye  Sainl-Gerand , 
le  couvent  des  carmes  ;  le  château-fort ,  les  bords  dé  là  Jordane , 
aux  environs  Thippodrome ,  la  ferme  expérîmeiitale.  Commerce: 
fromages,  papeteries,  tanneries,  bestiaux,  ebaudronnerie.  C'est 
la  patrie  de  Carrier.  ffoUi  des  Trois-Frérea ,  fvr  le  cbamp  de  Foire. 
i:i^.>  Ferrari.  Pop.  10,000  h. 


DE  PARIS  A  MENDE ,  138  l.  i ,  69  p.  f . 


De  Paris  à  Clermont 

(v.p.  171)  96 
(a)  De  Clermont  à  Yayre       3 '/a 
{6)  Issoire  4 '/a 

Lempde  4  '/a 

La  Baraque  6 


{c)  Saint-Plour  5 

La  Bessiére  de  Lair  3  ■/« 

(d)  Saint-Chely  4'|a 
Saint-Amans  6 

(e)  Mende  5 


[a)  Vayre  (Puy-de-Dôme) ,  joli  bourg,  chef-lieu  de  canton. 
ËxcuRsioM.   Au  Puy-de-Marmont ,  magnifique  vue  sui*  la   Li- 

magnc. 

Oo  parcourt  un  pays  riche,  fertile  en  beaux  points  de  vue. 

[b)  Issoire  (Puy-de-Dôme),  ancieraïc  ville,  sur  la  Couse ,  avec 
sous-prcfeclure ,  collège,  dépôt  d' étalons.  Curiosités:  la  situation 
de  la  ville,  la  place  où  se  tiennent  les  foires  el  marches,  celle 
plantée  d'arbres,  qui  sert  de  promenade.  Commerce  :  cliaudronset 
instrumcns  en  cuivre.  Pop.  5,000  h. 

Usson,hi  1  1.  '|, ,  avec  un  chàleau-fort.  A  quelque  distance 
irUsson  est  l'ancien  château  de  la  Fayette,  appartenant  à  la  fa- 
mille de  ce  nom. 

(f)  Sairt-Flodu  (Cantal) ,  ville  bdtie  Tan  1000,  sur  une  mon- 
la^nie  de  laves  basaltiques.  Elle  possède  une  sous-préfecture,  un 
collège  ,  une  bibliothèque  peu  nombreuse ,  un  cabinet  de  physique. 
Curiosité  :  la  cathédrale.  Commerce  :  blé,  mulets,  chaudrons,  us- 
tensiles de  cuisine,  aubergistes  :  Amagat,  Missonicr,  Delcros.  Po- 
])ulation  5,000  h. 

{d)  Saim-Chely  (Lozère),  petite  ville.  Commerce  :  bestiaux. 
Pop.  2,400  h. 

(e)  Mende  (  Lozère) ,  chef-lieu  du  département  de  la  Lozère  , 
dvec  èvcché,  collège  royal,  séminaire,  bibliothèque  de  7,000  vol. 
(^'est  une  ville  mal  bâtie ,  située  sur  le  Lot.  Curiosités  :  le  clochei* 
de  la  cathédrale ,  plusieurs  belles  fontaines  ;  à  la  préfecture ,  la  ga- 

24* 
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leric  des  tableaux  peints  par  Bernard.  Commerce  :  iakif»  àe 
serges,  cadis  ,  gros  lainages,  aubergistes  :  Planchoo  cafta,  Xer- 
cier,  Roy.  Pop.  5,700  h. 

Exe  un  SI  ON .  Sur  la  montagne  qui  domine  Meode  est  W 
Sarni-Privat,  de  100  loises  de  hauteur.      . 

A  2  1.  à  l'E.,  aux  eaux  de  Bagnols. 

A  1  I. ,  au  village  de  Lanrjuols,  monument  aotique 
angle  est  décore  d  un  pilastre  corinthien. 

A   Château- Se\if  de  R<md<m,  à  5  1.  N.-E.  Duguescfin  fiABK 
au  siège  de  cette  place  ,  en  1  380. 

Il  y  a  des  mines  de  plomb  à  Aliène,  a  3  1.  ;  d'argent,  de p><aA 
cl  de  cuivre  ,  à  VilUfort»  à  9  I.  E.-S.-E. 


DE  PARIS  A  CARCASSONNE , 

:?0i  1.  7 ,  102  p.  f .  (  Voyez  page  275.  ) 

DE  PARIS  A  RODEZ,  142  I.,  71  p. 

De  Paris  à  Clermonl    90       D         La  Guide  T    , 

Saint-Flour(t;.p.281)  18'/^  |  [h)  EspalHoo  S'. 

[a)  Chaudes -Aiguës  "  '/»  1  W  I^o*lc  " 

\a)  Cii.irDEs-AiG*  ES  (Cantal), petite  ville  dont  les  eauxoiinéfalei 
ont  de  la  réputation.  Pop.  2,800  h. 

{h)  KsrALi.ioN  (Aveyron),  ville,  dans  un  magnifique  bania  ar- 
rosé par  le  Lot ,  avec  tribunal  de  première  instance.  Cwriuàe*  :  b 
rue  principale,  le  pout.  Pop.  4,500  h. 

(r)  Rodez,  chef-lieu  de  T Aveyron ,  avec  préfecture,  tnboDSUX , 
cvcrhé  ,  colléfcc  royal ,  pép'micre  dépaiicmentalc ,  bibliothèque  de 
1  ô,()00  V. ,  cabinets  d'histoire  naturelle ,  bains.  Cmrios^'s  :  l'aBricn 
collège  ,  la  cathédrale ,  le  clocher  de  250  pieds  d'eléralioii ,  rbt»- 
Icl  do  Ja  préfecture.  Je  séminaire,  le  collège  roval,  les  proBie- 
nadcs.  Hôtels  :  des  Princes;  de  la  Ville  de  PmÎs.  Pop.  8,OtlO  h. 

K\cunsio.\  n  1  I.  O.  de  llodez,  aux  grottaide  Sa^Mr. 


DE  PUT  A  HBNOE.  383 


DE  PARIS  AU  PUY,  125  1.  i ,  62  p.  f 


De  Paris  à  Lcmpde 

(v.  p.  281)  ,     108»/, 

La  Chaumelte  6 


Limandre 
(a)  Le  Pujr 


{a)  Le  Put,  chef-lieu  du  département  de  la  Haute-Loire,  arec 
préfecture ,  évéché ,  séminaire ,  collège  rojal ,  pépinière ,  biblio- 
thèque de  50,000  vol.  Curiosités  :  les  rues  Saint-Jacques  et  Saint- 
Gilles  ,  de  belles  fontaines ,  la  promenade  de  BreUÛi'i,  la  cathé- 
drale ,  la  vue  dont  on  jouit  de  Tesplanade  où  cet  édifice  est  bâti , 
la  chapelle  Saint-Clair,  ancien  temple  de  Diane;  Tèglise  de  la 
Chaise-Dieu,  le  chœur  a  743  stalles  ;  THôtel-Dieu,  rii||||^al  gé- 
néral, le  séminaire,  le  collège,  l'hotel-de-ville,  les  casernes, Thô- 
tel  de  la  préfecture,  le  musée  pour  les  antiquités  du  département. 
Commerça  :  mules,  niulcrs,  bestiaux,  cuirs  et  dentelles.  Hôtels  t 
Beral,  Fonteille.  Pop.  15,000  h. 

Ouvrage  a  consulter  :  Statistique  de  la  Haute-Loire  »  par  D^ri- 
bier  de  Chaissac,  in-S**,  au  Puy,  1824. 


COMMUNICA.TIOr«. 

Du  Puy  à  Saint-Etienne ,  17  1.  7,  8  p.  {. 

Isscngeaux  (a),  6  I.  '/a.  Ponl-Salomon ,  7  1.  Saint-Étienne  (6), 
4  I. 

(rt)  IssENGEAux  (  llaulc-Loire) ,  petite  ville  assez  commerçante. 
Les  bois  de  construclioa  cl  les  bestiaux  font  la  partie  principale  de 
son  commerce.  Pop.  2,800  h. 

KxcurvsioN  à  Tabbave  de  Bellecomhe ,  et  à  la  foret  de  ce  nom; 
à  Chtnnbonnct ,  mine  de  plomb  sulfuré. 

[h)  Saint-Etienne,  frayez  page  200. 


Du  Puy  à  Mende,  15  1.  de  pays^ 

Direction  de  Lyon  à  Toulouse. 

Kn  passant  par  Costaroz ,  Pradelles  et  Langognt ,  contrée  vol- 
canique et  sauvage,  pays  curieux  à  visiter. 
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(a)  Gkiu.kc  (Tani),  mit  le  Tarn,  commerce  en  rmÊ,  Ihuls  , 
cuirs.  IlâUl i\M  Cheval-Blanc.  Pop.  7,500  h. 

{b)  Albt  (Tarn),  ville  ancienne,  sur  une  éniiuence,  liant  le  porc 
est  arrose  par  le  Tarn;  c'est  le  cbef*lieu  du  départemem  :  il  j  a 
préfecture,  tribunaux,  archevêché,  bibliothèque,  théâtre.  Cur»- 
sUrs  :  les  environs,  l'église  de  Sainte>Cccile ,  le  palais  arcbiépiaco- 
pal,  riiùtel  de  la  préfecture,  Thôtel  Saint- Jacques ,  la  saUc  de 
spectacle,  le  jardin  royal,  la  promenade  de  la  Lice.  Comtmtrce  ; 
vins  d'Alby.  //ôltldcs  Ambassadeurs.  Pop.  1 1,000  b. 

Sur  le  Tarn,  à  1  1.  E.  d'Alby,  se  construit  une  usine  pour  les 
aciers,  laquelle  sera  Irès-considérable.  Là  est  une  cascade  digne 
d'éti'c  visitée,  et  dont  ou  utilisera  Ictf  eaux. 


DE  PARIS  A  CAHORS,  153  1.,  76  p.  |. 
Voyez  de  Paris  à  Toulouse,  p.  271. 


DE  PARIS  A  MONT  AL  BAN ,  168  1.  ^,  84  p.  -J. 
Vcyez  de  Paris  à  Toulouse,  p.  27 1 . 


DE  PARIS  A  TULLE,  120  L  |,  60  p.  \. 

De  Paris  à  Uzerche ,  1 1 3  1.  *J,.  l'oyet  pa^  27 1 .  TuUe  («)  ,  7  I. 

[à]  Tulle  (Corrcze) ,  chef-lieu  do  département  de  U  Ccrrèu , 
au  confluent  de  la  Corrrt/r  et  du  Soltm,  avec  préfeclure,  èréclié, 
tribunaux ,  blbKolbcque ,  collé;;e.  CuribsU/s:  la  manufàrtnre rojale 
d'armes  U  (eu,  qui  occupe  1 ,200  ouTriers,  les  promenades  sur  U 
Corrcze.  Commerce  :  armes  à  feu ,  boufpes,  étofles  de  laine,  cor- 
roieries  ,  papier  tcmlu ,  tiré  des  papeteries  enriroonanies ,  blondes , 
dentelles ,  connues  sous  le  nom  de  pomi  dr  Tulic»  BaÛM  puUics  à 
Tenlré*;  de  la  promenade  Final.  Pop.  8,097  h. 

Rxcrnsiu.'H.  A  1  1.  de  Tulle  à  Tintignac  ,  où  MTOiapI  lea  restes 
d'arènes,  d'amphithéâtre,  de  cirque. 


Del 


(-)  K«lel0M 
(«]  Uuel 

Boui^LuI 

(dj  ÊoLiTom  (Corrèie],  ftit  un  gnnd  c 
■eigle.  Pop.  1,301  h. 

(f)  UssEL  (Corrèze) ,  p«iile  Tille  qui  comm 
leteries,  loiles,  cire,  El  possède  des  Tabiiqi 
Pop.  3,600  h. 


rce  en  chAorre,'  pel- 
s  d'étoflèa  de  huK. 


DE  P\RIS  A  PERPIGNAN  (  3  rentes  ). 
'  roule,  par  Orléans  et  Toulouse,  235 1.,  1 17  p.  -i. 


De  Parii  a  ToulouM 

Barbeirac 

{...  p.  2Î  1  ) 

SI 

Moui 

Castanct 

C:ni««ie» 

Ba/iége 

(d)   Nnrboiioc 

^a)  VLllerrancbe 

(r)  Sij«an 

{6)    Caslclnnudar; 

Filou 

ViUepmle 

l/]  Sale» 

Alzonoe 

(é-)  P'nf'p^ 

(c)   Carcassomie 


*■/■ 


(a)  ViLLEPKincai  (Hauie-Gu-onne),  perite  ville  «ur  la  i/orvr, 
arec  sous-jn-é reclure.  Commerce:  vers  à  soie,  graim,  lins,  loiles 
de  chanvre.  Pop.  3,000  b. 

(A)  CuTiLHiLDiRT  (.\ude],  SUT  unc  éminence ,  au  pied  de  la- 
quelle paue  le  canal  du  Midi  ;  elle  powàde  uns  «Hu-préfeeuire , 
UD  collège ,  wM  Mcicté  d'agrîculiure ,  une  boune.  Cvrieiitt'i  t  un 
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bassin  de  six   cciils  loiscs ,  riiô!ol-(lr-\ilIc.   Commerre  :  mrton« 
canlalous,  crains,  \ins,  soiiî.  Pop.  Î»,^*n0  h, 

{f)  ('\ii(;*'»so>M.  ^Audi*;,  clirf-îiou  de  IWudr,  avec  pn-fcrtur»; . 
cvcrlié  ,  lribunjiu\ ,  rolU-jrejStîmiiiair*; ,  llirAlre.  KIU* ♦•%!  |>arta:;i >  «s 
deux  i»ai  lies  :  l.i  vi/Zr  hautt- ,  noiniiiéo  la  Vik ,  cl  la  vilU  hassr  ,  car- 
rée n  ii':;ulirre.  Cfir/osi/rs  :  deux  |>la«"cs ,  la  IbntaiiiL*  «li*  NVpiuiy*, 
rhntel-«K'-villc,  réi;liso  des  ci-devant  ra|mriiis,  la  ralhcdralc  , 
rotahlisseiiiciit  hvdraidi(iue  de  iilalure  de  laine,  les  proniriud«H. 
la  halle,  le  |iunt-aquéduc  df:  Frcs<|uely  à  '  -,  de  I.  de  l.i  ville,  l** 
tonderics  de  l'.raps.  (  'oitimwrf  .'caux-de-vic  jM)ur  ('.«.■»!«■ ,  linrd*  atit  ; 
ulives,  vins,  nianufaeluies  de  draps  pour  le  Levant,  rAuicrique  c: 
l'Inde.  I.ihr.  :  (iadiat-C.apelle.  ilôtei Ac  l'Anjjc  de  Saiiii-.K.in- 
haplislc:.  Pop.  lf»,T(»()  li. 

Exeu-.sn».  A  (i  1.  S.  de  Carcassonne  sont  Ic-^  liains  de  Rrwyrs. 
Les  sourct-s  sont  au  nondire  de  cinq,  trois  chaudes  cl  deux  fniides  ; 
l'»  le  haindf  hi  litim,  de  ii?  dr|;n*s  Kôaumur;  'î**  le  fmin  fort  Je- 
41  «Irj^ii's  ;  ;i  '  U;  lui  iu  doux  de  Ii'2  dfi;rt"s  cl  demi;  \  '  la  source 
du  (Vrr//  ;  5"  la  souirt*  du  Punt. — A  l'île  du  moulin  ilu  roi  cl  3Ia- 
quens,  tiialiirc  de  laiii«-s. 

(r/i  iNA»;i:o>M:  .  Xutlr'i,  ville   anricimne ,  «ur  un  canal  qu«-  h.-* 
Romains tirèiTUt  da  la  riviôrr  fl'Audr  à  la  mer,  prêt  d'unlar  ni>iuni«: 
r Etaui:  dt  la  /{'Hil/inr;  vWv  possrdr  une  soiis-piV-lorlure  ,  un  sémi- 
naire ,  un  ciillri;!! ,  nnr  iTolr  royalr  «le  navi^Miion,  un  mu-^-iH- ,  ur 
lliràlr**,  des  bains.  i'iiriuM'fn  ;  la  rallu'drale  ina-'lievcc  ,  le  rluiur, 
le  niausolre  ruiné  de  Pliiiippr-lc-llardl ,  roi  de  l'ranrc,  et  tils  dr 
.«ainl  L«uis;  les  or^ut-s  ;  les  éj;lises  di*  Nolre-nanie,  di*  lAm^ur- 
^uier,  les  Minimes,  les  (^arntélites ,  Nolrc*l>aine  Je  la  Mij<ii,  Ic^ 
murs  lie  la  \ille  ,  les  laides  volivei*  trouvées  en  1. *>(•(■;  la  {;rt:nouil 
1ère  ,  pierre  ilans  le  bénitier  de  Téf^lise  Sjinl-l^auL;  ic<  mur»  de 
riiôlel-de-ville,  et  quelques  maisons  qui  contieniii*nl  df%  ^csl^c« 
d'antiquités,  tels  ipii*  bas-relieis,  inscriptions,    i'ummerce  :  miel; 
le  meiii-'ur  se  tire  de  (^irbiére ,  bourg  à  •>  I.  de  Mftrlioiiiic  ;  blé, 
draps,  <ilives,  »'ire ,   l'abriipies  de   vert-de-i;ris,   sel  marin,  elr 
//ait  l  viûiiu-  de  la  Dorade.  Pop.  t>,.MtO  b. 

K\(.i  i.sioN.  Sur  le  elieniin  de  Mo/il/i*  llit  r,  de  Nai-bonne  à  Be- 
xicrs,  jxiur  admirer  le  travail  du  canal,  auquel  on  a  ouvert  un 
passade  à  tra\ei-s  une  montaj^ne  percée  de  \'20  tui!>cs.  Ni>us  don- 
nons ,  en  note,  des  détails  sur  le  ('HUial  du  MiJi,  extraits  de  l'«/n- 
nutiirt  du  dt partrMtnt  dt  tliri-auU  J   , 


.  \\  C.irnt!  tin  Vnh.  Ce  «aii.il.  a|i|ii|i>  m^qu'a  la  it<%iiluliiin  l»'  Cat^l  ro*al  d* 
I  tir.ipi.iLi*.  ,  i-«r  uiH  ilck  iii'rit'i[lt«  ilc  riiii<)|ii-.  f/i»;  |<>  plu»  {^^anJ  lODim»-  !t 
^liu  ii;ili-  ii>>  ui->uuuicu>(l«.-iit  i-llr  ••!  illuMiktr^  {«.ir  lui  uu  a  «ti  t'opi-rri  înivir- 
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(«)Stnin  (Aude),p«lita  ville  célèbre  par  la  TÎcloire  dq^Charlei 

Martel,  sur  le*  Sai-razina,  en  T 37  ;  elle  a  dci  nwrais  salmi.  Pop. 

1,800  h. 

(/)  SiLCU  (PjrénëeA-OrieDlalci),  bourg  peii  éloigné  d»la  Sat- 

tula  des  Romains.  Curiotile!  le  château  Tort ,  biti  par  ChiirLei- 

Quint ,  à  l'oppoiile  de  celui  de  Leucale. 
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'  Lt  di^i»  mobile  inr  11  rWiirr  d'Orbe,  inni  r.i 
<-  L'dcliua  Mlnple  de  f-oncenu.,  lil-k-TJ.  B«{er 
°  La  mcpalignc  percée  d'EnffrufMoa  JHnfprTiji  1 
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(^)  Pf.rpionan,  chef-lieu  du  drpaiicmcnt  des  PTrénvct-Oiira- 
lalcs,  sitî^c  de  piiîfcclurc,  avcr.  cWcrhc,  séminain*,  muM,  jardm 
bolanupe  ,  hôlcl]drft  monnaies  Ictlrc  Q>;  jurpinièrc,  bcmrit 
rovulc  ,  Irihunaux,  bibliothèque  de  13,000  vol.  ,  théâtre,  bftiv 
Curiosiles  :  la  couronne  de;  fer  qui  surmoutc  la  ca^e  du  timbR  ^ 
riiorlo^^n,  ranricnnc  bourse  ou  loge  de  Perpi^an,  Téf^lÎM 


(')«  Le  ^rand  |mnt  aqucdur,  Mir  la  rivière  de  Cef»e,  à  »  kiloai<4rMà  IT.  àt 
Taubi-it;*-  et  Ji>s  i>ureau\  du  Snmail  { 

•j"  \.v  |H)ni  aqueduc  lU'  Jlepudrê ,  en  fer  k  (-lierai,  «iloé  entre  Im*«v  • 
Paraza  ,• 

S  '   Lr  poni  aifuéiluc  d^Or6ie/,  près  el  à  l'O.  6r  Tfrbei  ; 

9°  Les  C'pdiiihoir»  cl  It'S  de'vrrMÙr^  de  la  ri^irre  de  Fruqitfli 

10  '   Le  iiiiif;nitii|ue  |>uut  aquêdnr  de  Fffsqurl; 

1  1^  Lf  joli  l>a»sin  l'ormaiii  le  |Hirt  de  Can-a»»onDef 

i  j"  L'«>ii«>riiir  eicuvaiiou  l'uiie  |H}ur  «luMir  la  nonvelW  partie  da  rabal  ^> 
]>a&M'  pal  Ca^ra^M>nn^î 

i3"  L'.iqueduc  à  syplion,  el  r<>|H>ndjiil  à  trnic  arihes,  Hir  la  pclil#  rivirr» 
dr  Trel>iiiil,  à  environ  (•  kilnmètrr^  a  TK.  de  (lastrtnaudarr  ; 

I  î"  La  qiiadnipli-  i^-Ium>  de  Saiiii-ltoi  h  ,  à  CûMeliiaudarv,  el  le  baiMO  qui 
fit  tout  la  ni«''nMt  >iIlo; 

1  S"  L<-  l>a»>in  ri  auircs  ourragM  dn  point  de  paria^  de  .Vaiiroiiif  ,  •iive  a 
i3  kiloincirtrM'l  demi  a  TO.  de  (^slclnaudar\  ; 

i6'*  Le  |K>iit  aqiieduc  sur  la  1 1\  i«  le  i)r  Ijrrtmntt ,  priik  de  VdIefraDcbc  ; 

17"  Lr>9  ouvid^'ek  de  rrinliiiurlnirr  du  ranrfl  djiii  la  Garoone  .  fmi  il* 
trulpiiirc  au  luunuentdela  branrlie  du  ranal  qui  \ii-nl  di*  la  «dte  d'  loii- 
louse,  j^ee  le  t'anal  du  Midi,  non  loin  de  l 'embouchure de crlui-ci  daiubda- 
runiie  ; 

iK"  Celle  hraneho  dr  ranal  %rnanl  de  Toulouse,  dérivée  de  la  Garonne  ac 
de&soiis  de  la  (hau«<ic'e  du  moulin  du  lia\itflf  { 

I  f)'  Knlin,  lc«  ouvrages  de  la  monlapiH;  noire,  les  ro'«ervnir>  il#>  S^uu-Ff*^^' 
et  l.awp;\  la  M.tùle  dr«  Vatnmaze^ ,  le*  rigoles  el  les  pri^e»  dVau  qui  soni  kv 
«  eli»^  iiuMitapnc  et  dan^  la  plaine. 

11  \  a  sur  le  ranal  environ  itoo  harquM  marchande»  occupée*  au  divcf  • 
trans|i<tiiN.  tnuliii  .ip|wirienanl  a  des  pari  nul  ier». 

l  n  (  iM  lie ,  ap|>«>U'  hatfnu  lir  jtnHf ,  aiqtarlenant  au  (rouvernemenl .  drMine  an 
transjX'rl  d- «  v(»\.igrui>  ei  de  leur^  elVelt.  pasie  ri  ri»|Nis«e  inu*  les  jntiri  sur  Uiv» 
le>  poiiiiN  de  la  l.{;ne  na\i{;alde,  depuis  A{;dr  ju<«|u'ii  Toulouse .  el  depo  «Toi- 
loUM*  iuoqu'a  A^'de. 

•  La  iia>  -^aiifui  <>ur  <'e  ranal  r!ii  inlerronipur  i-liai|ue  année  dan*  le«  nio  * 
c  d'aiiùi  il  »|>ieinl)ri> ,  entre  la  foire  de  lW*auraire  et  celle  île  B^irileaui.  fNirr* 
I  «ju'on  emploie  re  |rui|>s  il  neiioyr  toute»  le»  par  lies  qui  rn  oni  hr»oiM  .   ei   a 

•  rr|>.M  1 1  le>  rav.-ipift  qu\Mil  «ireu:>ionne.4  le*  pluie*,  les  ilrburdemeD» ei  le  lenps 
i  D'dpri-^  «II-  iM>u\eUr!i  d>»|o«iiioiis  due^  à  M.  rin«^rninir en  rl»cf.  direrleiir  t.r 
I  (  e  raudl,  le»  <  liotnagi-»  aniiurls  voiil  l'ire  leduit*  a  dn  chômage»  triennaut 

•  qui  ne  |»«-ii^eiit  manquer  de  pioeurer  de  très  grands  avanlages  a  la  na^igatto. 
«  JeN  liaïqUcH  et  au  tiitr  du  ranal.   ■ 

1  0"  enniiiiiinr»  du  deparlenicnt  de  rileVaull  qui  recOÎTcnl  le  canal  mit  hm. 
innto  le.  M>ni  eel  ••»  irttliuifai-.  Ou/y.  (!ai>e«tan{*,  Poilhe»,  Co!ivmbicrfc .  B«'- 
.■'-..  \lllenru^e.   V  il'i.'{;nes.  Vias,   \^'(lcti  Marseillan. 
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Jean ,  runiversité ,  le  palais  de  justice ,  rhôtel-de-ville ,  les  places 
de  la  Loge,  d'Armes  et  Royale,  les  promenades  sur  les  quais  de 
la  -ville  ;  le  canal  d'arrosage ,  les  hôpilaux  Saint-Jean  et.  de  la  Mi- 
séricorde ;  la  citadelle  ti  le  puits ,  les  remparts  en  briques,  les  ca- 
sternes.  Commerce  :  vins  de  Rivesaltes,  de  Maccabec ,  de  Grenache, 
fabrique  d'éloflès  de  laine,  huile.  Hôieltz  des  Ambassadeurs,  du 
Petit-Paris.  Pop.  16,000  h. 

Rivesaltes,  renommé  par  ses  vins  muscats,  est  à  2  1.  N.  de  Per- 
pignan ,  et  a  S, 000  h. 

Ceret,  à  5  1.  S.-O. ,  a  un  pont  magnifique  d*une  seule  arche ,  et 
2,800  h. 


BE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

2*  route,  par  Bourges,  236  1.  7,  118  p.  \* 

De  Paris  à  Nogent  sur  Yemîssson  ,321.        Foyet  page  1 90. 
De  Nogenl  à  Bourges ,  22  1.        f^(Oy«  page  169. 

De  Bourges  à  Issoudun  ,  8  1.  'Ja  Voyez  page  170. 

Chàtcauroux,  6  1.  'ja  Voyez  page  165. 

De  Chàleauroux  à  Pei-pignan  ,       1 68  I. T.p.  147,165,27 1,275 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

3*  route,  par  Lyoii,  240  1.  7,  120  p.  7. 

De  Paris  à  Montpellier,  200  \,%  Voyez  page  304. 

De  Monlpellicr  à  Narbonne,     25  1.       Voyez  page  312. 
De  Naibonne  à  Perpignan,       15  1.        Voyez  page  275. 


COMMUNICATION. 

De  Perpignan  au  Port- Vendre,  81.,  i  p. 

EIne  («) ,  3  1.  Çollioure  {h),  3  1.  Le  Port- Vendre  (c),  2  1. 

[a]  Elne  (Pyrénées-Orientales),  petite  ville  ancienne.  Cvrio- 
sites  :  \e  cloître  des  preuves  de  la  communauté  de  la  cathédrale ,  Ici 
colonnes  de  la  galerie.  Pop.  1 ,800  h. 
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DE  PARIS  A  AURILLAC. 


(A)  CoLLiotRE  (Pyrénécs-Orienlalcs) ,  pelitc  rille  qui  a  oi  porf 
sur  la  Mc(lilci'i>anée,  et  est  défendue  par  un  château  et  Iraii  petits 
loris.  CuriosUe  :  le  clocher,  dont  le  pied  forme  uœ  tour.  Com- 
merce :  vins  exccllens,  sardines  salées.  Héteh:  du  Parc,  de  11  Re- 
nommée. Pop.  2,000  h. 

Excursion.  A  100  toises  de  ColUourc, rcrmitaçe  de  yoàrt'iha^ 
dr  Consolation, 

(r)  Port-Vekdre  (Pyrénées-Orientales),  port  domine  |iar  le  fiofi 
Salnt-£lrae ,  défendu  par  des  montagnes  el  deux  Ports. 


De  Perpignan  à  la  Jonquière,  12  1.,  6  p. 
Le  Doulou  (<t)  ,  C  1.  La  Jonquiére  (poste  ctrang^ère) ,  6  L 


en 


{a)  Le  Bot'i.ou  (  Pyrénées- Orientales) ,  rîllage  qui 
liégc. 

Ecluse,  à  1  1.  '/a  de  Boulou,  était  autrefois  on  cbàlean-lbrt , 
bâti  près  des  trophées  de  Pompée. 

En  soiiant  de  Boulou ,  là  où  commence  PEspague  ei  où  finie  h 
France  ,  on  lit ,  sur  un  vieux  chêne  ,  ces  mots  graTés  :  Le  1 
rive  le  Roi  f  année  1823.  Pendant  loug-lempn  un  drapeau 
couronnait  cet  arhrc,  el  annonçait  que  le  f  léger  arait,  le  pre- 
mier, franchi ,  en  1823,  les  Pyrénées. 

Dugommicr,  ainsi  que  Dagobcrt ,  furenl  enterrés  à  Bellegank, 
place  forte  un  peu  plus  loin. 

Frais  de  Mollo  ,  est  une  petite  ville  très  forte ,  au  BÎlîan  des 
montagnes  ;  on  y  fabrique  des  draps  communs.  Pop.  5,000  b. 


DK  PARIS  A  AURILLAC,  137  1.,  68  p.  |. 


De  Paris  à  l'zerche 

(a)  Argental 

"•., 

(»'.  p.  271  ) 

ll3'/3 

Monvert 

4 

Tulle  (r.  p.  27  4) 

7 

{h)  AuriUac 

6 

\a)  AncENTAT  (Corrcze),  petite  \i11e  qui  cuMiicrce  en  fiilailles  ; 
It  Dordognr  commence  à  y  porter  bateau.  Pop.  )|900b. 

{H)  Alrillac  (  Cantal  ) ,  ville  ancienne ,  arrosée  par  la  Jardâme; 
chrf-lieu  de  département,  avec  préfecture,  dêpôl  d* étalons,  col- 
lège, tribunaux;  la  cour  royale  est  à  Riom.  CmiosiUsz  lliôlel- 


DBFAMS  AMENDE.                                 SSC 

M<inelbdekriTiéi«, 

abbaye  SuDt-Genmd, 

iboriUdiU  Jorduie, 

ifimtMtie.  Commerce: 

«»  le  cbampde  Poire. 

DE  PARIS  A  MENDE 

î.  j. 

De  Paris  à  ClenDont 

n 

S 

{«.p.  ITI)             96 

Uir       3  '(. 

;«)  DeaerraooliVBjre      3', 

*'|. 

{é}  Issoire                             4-, 

auDt.Anaiu                 6 

Lempde                           4  ■ , 

C") 

Heode                             S 

La  Baraque                    6 

(n)  \'»rBK  (  Puy-de-Dôme) ,  joli  liourg ,  chef-lieu  de  canlon. 
Eic(;ksio.i.    Au  Puy-dt-Marmûnl ,  magnilique  tue  sui-  la   Li- 

On  parcourt  un  pays  liche ,  Tcrlite  CD  beaux  points  de  tuc. 

{h)  IwoiRB  (Vuy-dc-Dûme),  ancienne  ville,  sur  la  Coûte ,  aïec 
<iou9>j>i'éreclure,  cnllégc,  dcpâl  d'claloD9.  Cur/o((ir«  :  la  situation 
de  la  lille,  la  place  où  se  lieunent  les  foires  el  marches,  celle 
plantce  d'aibi  ci ,  qui  *crt  de  promenade .  Commerce  :  chaudrons  cl 
insrrumcns  en  cuivre.  Pop.  5,000  h. 

Uuen,a  I  I.  '\, ,  atec  un  cUàleau-forl.  A  quelque  distance 
d'Lsson  est  l'ancien  château  de  la  Fayette,  appartenant  à  la  lii' 

(c]  Sii:<T-FLoun  (Cantal) ,  ville  billie  l'au  1000,  sur  une  mon- 
in^nc  de  tuvcK  liasalliqucs.  Elle  possède  une  sous-préfecture,  un 
uitllégc  ,  une  liihiiothéquc  peu  nombreuse  ,  un  cabinet  de  physique. 
Curiosité:  lu  caltiûdrale.  Cammeree  :  bU ,  mulets,  chaudiutis,  us- 
tensiles de  cui<ine.  ^ujfr°ù/i-i  .■  Amagat,  Missoniar,  Delcros.  Po- 
pulation 5,000  h. 

(d)  Sti>T-CBELi  (Lozère) ,  petite  Tille.  Coîamerce  :  bestiaux, 
l'op.  3,400  h. 

(t)  Me:<de  (Lozère) ,  cbcf-tieu  du  dcpartemcnl  de  la  Lozère, 
jvec  èïcchè ,  collè}^  royal ,  séminaire ,  bibliothèque  île  7  ,000  vol. 
ITcst  une  ville  mal  bàlic  ,  située  sur  le  Lot.  Curiotilei  :  le  clocher 
delà  calhnli-atc,  plusieurs  belles  fontaines;  à  la  préfecture ,  laga- 
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leric  des  ubleaux  peints  par  Bernard.  Comum'ite  :  faknqwi  et 
serges ,  cadU  ,  gros  lainages,  jluhcrghies  :  Planckoo  c»kl ,  Skr- 
oier,  hcy.  Pop.  5,700  h. 

Exci  KS105 .  Sur  la  montagne  qui  domine  3IeQde  est  W 
Samt- Privât ,  de  100  toises  de  hauteur. 

A  *2  1.  à  TE.,  aux  eaux  île  Ba^nols. 

A  1  1.  y  au  village  de  LanejuoU ,  moooiBeDt  antique 
angle  csl  décoré  duo  pilastre  corinthien. 

A    Chàteau-Sevf  de  Rvndon,  à  5  I.  N.-E.  Di^uescfin  foltic 
au  siège  de  celte  place  ,  en  1  380. 

11  y  a  des  mines  de  plomb  à  AUenr»  à  3  1.  ;  d*arçent,  de  plflflb 
et  de  cuivre ,  à  Villefort,  4  91.  E.-S.-E. 


i>E  PARIS  A  C\RC\SSONNE , 

!?0i  1.  ^ ,  102  p.  ^.  (  Vcyez  page  275.  ) 


DE  PARIS  A  RODEZ,  U2  1.,  71  p. 


I 
I 


De  Paris  à  Clcrmont    96       D         La  Gulole 
Saint-Flour(t;.p.281)  18 '/a  |  [b)  Espallioo  S'i 

[a)  Chaudes- Algues  7  •),  ||  (r)  Rodez  7 

\a)  Cii\i'DEs-AiG>.Es  (Cantal), petite  ville  dont  les  eaux minénlef 
ont  de  1.1  réjiutution.  Pup.  2,800  h. 

\h)  KsrÀLi.io.'v  (Aveyron),  ville,  dans  un  magnifique  bania  ar^ 
rosé  par  le  Lot ,  avec  tribunal  de  première  instance.  Cwrwittt')^ 
rue  principal'!,  le  ])out.  Pop.  4,500  h. 


1 


,  *  -  — — — .--  — y — — 

collège  ,  la  cathédrale,  le  clocher  de  250  pieds  d^éJéraCioo,  rii«»- 
tel  d<:  la  préfecture,  le  séminaire,  le  coUcge  rojral,  les  promc- 
rad<^.  Hôtels  :  des  Princes;  de  la  Ville  de  Paria.  Pop.  8,0U0  h. 

K\(.uu.siofr  il  1  I.  O.  de  Hodez,  aux  groticsde  Soitme» 
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DE  PARIS  AD  PUY,  125  1.  i  ,  62  p.  |. 

De  Paris  à  Lempde  II        Limandre  7 

{V,  p.  281  )  ,     108'/a     (a)  Le  Puy  4 

La  Chaumelte  6       || 

(à)  Lb  Put,  ehef-lieu  du  département  de  la  Haute-Loire^  avec 
pi^éfecture,  évéché,  séminaire,  collège  royal,  pépinière,  biblio- 
thèque de  50,000  vol.  Curiosités  :  les  rues  Saint-Jacques  et  Saint- 
Gilles  ,  de  belles  fontaines ,  la  promenade  de  Brettuiï,  la  cathé- 
drale ,  la  vue  dont  nn  jouit  de  Tesplanade  où  cet  édifice  est  bâti , 
la  chapelle  Saint-Clair,  ancien  temple  de  Diane;  Téglise  de  la 
Chaise-Dieu,  le  chœur  a  743  stalles  ;  THôtel-Dieu,  Th^îtal  gé- 
néral ,  le  séminaire ,  le  collège,  l'hôtel-de-ville,  les  casernes ,  l'hô- 
tel de  la  préfecture,  le  musée  pour  les  antiquités  du  département. 
Commerce:  mules,  mulets,  bestiaux,  cuirs  et  dentelles.  Hôtels t 
Berat,  Fonteille.  Pop.  15,000  h. 

Ouvrage  a  cojmsulter  :  Statistique  de  la  Haute-Loire ,  par  D^ri- 
bier  de  Chaissac,  in-S'*,  au  Puy,  1824. 


COMMUNICATION. 

Du  Puy  à  Saint-Etienne  y  17  1.  7,  8  p.  7. 

Issengcaux  [a),  6  1.  '/j.  Pont-Salomon ,  7  1.  Saint-Etienne  (^), 
4  I. 

[n)  IssEKfGEAux  (  llaulc-Lolre) ,  petite  ville  assez  commerçante. 
Les  bois  de  construction  cl  les  bestiaux  font  la  partie  principale  de 
son  commerce.  Pop.  2,800  h. 

Exclusion  à  l'abbaye  de  Bellecombe,  et  à  la  forêt  de  ce  nom  j 
à  Chtimhonnet ,  mine  de  plomb  sulfuré. 

[h)  SAiNT-EirENNE.  Voyez  page  200. 


Du  Puy  à  Mende,  15  \,  de  pays. 

Direction  de  Lyon  à  Toulouse. 

Kn  passant  par  Costaroz ,  Pradelles  et  Langogne,  contrée  vol- 
canique et  sauvage,  pays  curieux  à  visiter. 
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DE  PARIS  A  MARSEILLE. 


DE  P\U1S  A  MARSEILLE,  206  L  i,  103  p   i. 


De  Paris  à  Lyon, 

(a)  Sainl-Fons 

{b)   Sainl-Simphoricn-d*0- 

zon 
(r)  Vienne 

Aube  rive 
yd)  Le  Péage  de  Roussil- 
Ion 

Sai^t-Rambert 
(r)   Sahit-Vallier 
(/)Tain 
{g)  Valence 
{/i)   La  Paillasse 

Loriol 

Derbièrcs 


119  1.  royrxi>age  181.  (1) 

2  (0  Monlelimart 

(Ar)  Donzère 

2  (0    LaPalud 

3  (m)  MomAfl 

4  (n)  Oraiige 
(o)  Sorgues 

2  Ip)  AvigDOo 

3  Saint-ÀDdîol 
3  {q)  OrgOD 
3'/,  (r)  Pont-Rojal 

5  Saint-Caoat 
3  (/)    Aix 
3  (0   Le  Pin 
3  (u)  Marseille 


(a)  Saint-Fons  (  Rbônc) ,  village  à  rextrcmitc  d'ime  vaste  pUine. 

{6)  SiiNT-SiMnioRiEX-D'Ozoïi  (Isère),  bourg  de  1,100  b. ,  oix 
commence  la  Posie-aux-Anes. 

(r)  Vienne  (  Isère) ,  ville  ancienne,  sur  le  Bhâne,  chef- lieu  d*ar* 
rondisscmcnt   de  sous-préfecliire ,   avec  tribunaux , 


I  I 


l  ne  famille  angUite  qui  veut  aller  à  Avifoon  par  le  Rh&ne  pread  le 


<i)clii'  (IVau  n)0)ennant  dix  louii  environ*  en  y  comprenant  le 
pi  PcmharquemeDt  de  ses  ynimrfs  el  efTeU  :  on  lone  un  balean  panicnliar  j^ 
le  mime  prix  à  peu  pm.  Si  elle  loue  un  bateau ,  elle  |*eai  t*emb«r<|tr  a  bi4i  . 
à  dix  hrurfS  du  »oir  elle  arrive  à  Condriutx^  où  elle  pane  la  nuit.  La»  dtox  ri«e« 
(lu  fUii'inc  depuis  Lyon  juMju^à  Condrieux  ofTreni  da  beaux  pointa  de  Toe  ;  \-f 
»ct«iiKl  jour  elle*  sVmharqui'  à  neuf  heures  du  malin,  et  joail  d*un  ^lecuclr 
|>lu!«  l)<MU  niiinr  que  «clui  de  la  veille  :  des  rhainet  de  moMafoea  coorenncc» 
di*  vi^'nck  ,  ol  ^urmitiilees  dr  ruines  d^aucient  chileaux,  rk  etià  de»  villa^M  qui 
A'rcliup|M.>nt  du  milieu  du  feuillage  d^in  vert  fonce;  à  quaira  bcnm  on  arrn* 
à  /  a  lente  :  on  couche  à  la  posie,  mais  asaes  loin  dafinvti  letroisicnM  jotir 
on  quille  Nulcncr  dans  la  uatinco.  Les  rochers  t-roiafeai  «a baolnir  et  drvien* 
ncnt   plus  imjHisans  ;  la  vue  des  Alftes  forme  le  fond  Ai  UbWnn.  L^afvra-auli 
on  p<i>»c  sous  le  |>ont  du  Saùtt'EMpril  avec  une  sorte  de  acBMlion  pénibW ,  m 
r\>iit  lu  prentii-re  fois  qu\>n  traverse  Tarche  de  ce  pont  adainUc.  L^anbergr 
•lu  Sati.t-Kspril  est  bonne.  Le  quatrième  jour  on  quitta  la  SaÏBl-Ejprit  à  huil 
Ikutc  du  malin,  ei  dan*  quelipirs  heures  on  dcbarqmak  ATÎgooa.   (fi 
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collège.  Curiosités  :  la  cathédrale,  le  mausolée  de  Tarchevéque 
Montmorzn  ,  dans  le  chœur  ;  la  Maison  can'ée ,  dans  le  genre  de 
celle  de  Nîmes  ;  les  restes  d'un  amphithédlre,  d*im  théâtre,  le  plan 
de  r aiguille  >  qu'on  croit  être  le  tombeau  de  quelque  Uomaîn  :  on 
le  voit  au  sortir  de  la  yille  ;  lo  musée  ,  riche  en  antiqiiités  ;  le  fort 
Pipet  et  lo  fort  Salomou ,  ce  dernier  passe  pour  avoir  été  la  prison 
de  Pilate.  Commerce:  draps,  résine,  cuivre,  papier  renommée 
Auberge  de  la  Table-Ronde.  Pop.  13,000  h. 

Excursions  :  aux  mines  de  Gère;  leur  produit  est  de  30  à  40  pour 
1 00  :  les  bords  de  la  Gère  offrent  des  sites  pittoresques*. 

A  Sainte-Colombe  t  séparé  de  Vienne  par  un  pont  qu'on  dit  de 
construction  romaine  :  on  y  mange  d'exccllens  recuites. 

(d)  Le  Péage  de  Roussillon  (  Isère  ) ,  bourg  de  1 ,000  hab. ,  où 
Charles  IX  donna  Tédit  de  ce  nom  qui  fixa  le  commencement  de 
l'année  au  1*'' janvier. 

(e)  Saint-Yai.lier  (Drôme),  gros  bourg,  au  confluent  de  la 
Galaure  et  du  Rhône. — Curiosités  :  les  environs,  le  château,  les 
filatures.  Auberge  de  la  Poste.  Pop.  2,000  h. 

(y^  Tain  (Drôme) ,  pelile  ville  sur  le  Rhône. — Curiosités  :  tau- 
robole  entre  deux  colonnes  milliaires,  le  pont  en  fil  de  fer.  Com- 
merce :  vins  de  V Ermitage  et  de  Côte-Rôtie ,  filature  de  soie  et  fa- 
brique de  draps.  Auberge  de  la  Poste.  Pop.  1 ,650  h. 

ËxcunsioKs  :  à  Toumon,  séparé  de  Tain  par  le  Rhône  ;  petite  ville 
du  déparlcracnt  de  TArdcche,  avec  sous-préfeclure ,  et  où  on  re- 
marque le  vieux  château  des  ducs  de  Soubbe,  le  pont  d^une  seule 
arche  et  le  collège. 

A  '14  de  I.  E. ,  au  coteau  de  V Ermitage,  ainsi  nommé  à  cause 
d'un  ancien  ermitage,  dont  une  cbapelle,  située  au  sommet,  oc- 
cupe la  place  :  belle  vue  du  haut  de  ces  vignobles. 

A  Annonay»  pourvoir  les  belles  papeteries  de  MM.  Montgolfier, 
et  le  pont  en  fil  de  fer. 

[g]  Valence  (Drôme) ,  petite  ville  sur  le  Rhône,  avec  préfec- 
ture, évèclu",  séminaiie,  collège,  école  royale  d'artillerie ,  biblio- 
thèque de  1  4,000  vol. ,  théâtre ,  bains.  Curiosités  :  la  cathédrale  , 
la  citadelle,  les  jardins,  la  préfecture,  la  promenade  du  Champ- 
de-Mars,  le  mausolée  de  Pie  M.  Commerce  :  dépôt  de  vins  et  des 
soies  du  Midi ,  huile  d'olive  et  de  noix.  Hôte t  de  la  Poste.  Popula- 
tion 14,000  h. 

De  Valence  à  Loriot,  route  plate  et  caillouteuse. 

(h)  La  Paillasse  (Drôme)  est  un  petit  village  qui  conduit  à 
Livron ,  bourg  où  l'on  passe  la  Drôme  sur  un  beau  pont ,  du  haut 
duquel  on  aperçoit,  à  2  l.  vers  TE.,  la  tour  du  château  de  Crcst, 
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ciétc  d'agriculture ,  bibltatkèque  prateMaMi ,  ooUcgo ,  cbaBbrâ  de 
DMDUfocture» ,  île.  Griotde't  :  l'artMle-UiiiBphe.  caaou  ifay  le 
paya  mus  le  non  d'art  de  Maràa  :  il  «'élèie  à  cAti  d'an  chan^  «tt 
milieu  de  la  roule  ;  la  hauteur  cil  de  60  piads  au  deiaua  du  hI  hit 
lequel  il  occupe  uo  paraUélogramiDe  d'une  longueur  À  p«u  |wi* 
semblable;  uoe  grande  muraille  Iréa  bien  ooaserrée  qui  fkiiwl 
|iartie  d'un  ihëlire ,  dont  il  ne  rcMe  que  de  faible*  Incei ,  et  qui 
eat  mal  à  propoi  nommé  eirque  par  le*  auleurti  elles  habitana  ; 
cette  muraille  ■  1 2  pied*  d'cpaiueur,  300  de  Ux^eur  et  1 08  de 
hauteur;  dans  le*  maiaoni  particulière*,  diTcn  fngmen*  d'anti- 
quité*, une  mo*Blque,  un  taurobole.  Cammtret  i  taie*,  laine*,  M- 
Iran,  builc*,  'riiu,  eaux-de-Yie,  truOê*,  garance,  ffàltli  :  delà 
Poste ,  du  GriÛbnnl'Or.  Pop.  8,000  h. 

Aux  enriroDs  d'Orange  ta  plaine  est  lelIeiBsnl  couTerte  de  cail' 
loux  roulé*,  qu'en  bien  des  endmils  elle  realeen  frictw. 

Courltion,  bourg  muré  qu'on  trouve  a  mi^hemin,  eat  peuplé 
d'cnYli-on  I  ,t(00  habllani 

A  une  dcmi-lieue  S.-O.  de  ce  bour;;  e*t  un  petit  lac  d'eau  salée. 

Apres  Coarttio»,  les  terres  engraissées  par  V^uraùe  ne  lai»- 
sent  presque  plus  iair  de  cailloux  roulés,  mai*  ils  reparaissent 
après  Bediiridt ,  petit  bourg  qu'au  laisse  sur  lagaucbeàmi-cbemki 
de  Coiirleio»  à  Sorguei ,  et  à  cent  pas  de  la  route- 
On  laisse  à  droite,  en  arrivant  à  Sorf;ue*,  te  chemin  de  Châ- 
traxmeuf,  bourg  connu  par  ses  viin  sous  li:  nom  de  vins  de  CAi- 
leaunevf  da  pape  ,  parce  que  tes  papes  y  avaient  jadis  un  château, 

(»]  Sdrcues  (  Vaucluse),  bourg  muré,  moins  considérable ,  de 
niuilié,  que  Courteton.  Curioiitéi  les  deux  lours  qui  faisaient  partie 
d'un  ancien  chiilLMU  des  pa[)"ï.  Commrrce :  vins,  eau-de-vie,  ga- 
rance ,  papclci'ïes ,  fubricgucs  de  garance.  Les  cailloux  ,  ioteirou- 
pui  par  le  bassin  de  I»  Sorgues  ,  ne  tardent  pas  reparaïtiv. 

On  laisse  a  fauche  U  roule  de  Caspenlrat  ;  ensuite ,  en  lace  de 
relie  qui  runJuit  direclenicnl  à  Maisei/ù:  •  le  voyageur  entre  dan* 
hi  plaine  fertile  li'Avipu/ni  à  I  I.  de  celle  ville,  qui  se  préoente  en 
j>ci''[icrlivc  ,  sur  la  <li'oilc ,  depuis  te  départ  de  Sorgues. 

ipj  AviQ.ion  (Vaucluse) ,  ville  gauloise,  ai^ourd'bui  cbef-licu  de 
({(.'parlement ,  avec  préfecture,  tribunaux,  collège  rojal,  jardin 
botanique,  bibliulhcquc  publique  ,  nniséum,  etc.  Ella  est  dans  une 
belle  et  heureuse  situation  ;  les  rues  sont  en  général  lortucuici ,  les 
maisons  anciennes  assez  basses.  CariosUèt:  le  grand  bèpitiil  ou 
Hùlel-Dicu,  dont  la  (âçade  est  magnifique,  le*  bétels  de  Cauniont, 
de  CrlIloQ  ;  l'élégante  et  noble  architeclure  de  la  nouvelle  salle  de 
spectacle,  consln'ite  sur  l'alignement,  et  n  celé  de  rbôlel-de- 
>  illc  ,  èdilîcc  gothique  de  mauvais  goi'il ,  qu'on  se  propose  de  t  e- 
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Jean ,  runiversité ,  le  palais  de  justice ,  rhôtelrde-Tille ,  les  places 
de  la  Loge,  d'Armes  et  Royale,  les  promenades  sur  les  quais  de 
la  tille  ;  le  canal  d*arrosage ,  les  hôpitaux  Saint^fean  ei  de  la  Mî- 
séricorde  ;  la  citadelle  et  le  puits ,  les  remparts  en  briques,  les  ca- 
sernes. Commerce  :  vins  de  Rivesaltes ,  de  Maccabec,  de  Grenache, 
fabrique  d'étoflès  de  laine,  huile.  Hotelti  des  Ambassadeurs,  du 
Petit-Paris.  Pop.  16,000  h. 

Rivesaltes ,  renommé  par  ses  vins  muscats,  est  à  3  1.  N.  de  Per- 
pignan ,  et  a  3,000  h. 

Ce'rct,  à  5  l.  S.-O. ,  a  un  pont  magnifique  d^une  seule  arche,  et 
2,800  h. 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 
2*  route,  par  Bourges,  236  1.  7 ,  118  p.  f . 

De  Paris  à  Nogent  sur  Yemîâsson  ,32  1.        Voyez  page  1 90. 
De  Nogenl  à  Bourges,  22  1.        ^<?y«  page  169. 

De  Bourges  à  Issoudun  ,  8  1.  'ja  /^oytfzpage  170. 

Chàteauroux,  6  1.  'ja  ^oy^r  page  165. 

De  Chàleauroux  à  Perpignan  ,       168  l./^.p.  147,165,27  1,275 


DE  PARIS  A  PERPIGNAN, 

3*  route,  par  Lyon,  240  1.  7,  120  p.  7. 

De  Paris  à  Montpellier,  200  1.  '|j  Voyez  page  304. 

De  Montpellier  à  Narbonne,     25  1.       Voyez  page  312. 
De  Narbonne  à  Perpignan,       15  1.        Voyez  page  27  5. 


COMiMUNICATIOIS. 

De  Perpignan  au  Perl- Vendre,  81.,  4  p. 

Elne  («) ,  3  1.  CoUioure  (A),  3  1.  Le  Port- Vendre  (c),  2  1. 

(tf)  Elne  (Pyrénées-Orientales),  petite  Tille  ancienne.  Curio- 
sités :  le  cloître  des  prêtres  de  la  communauté  de  la  cathédrale ,  le» 
colonnes  de  la  galerie.  Pop.  1 ,800  h. 
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{/>)  CoLMOirRE  (Pyrénécs-Orienlales) ,  petite  tîHc  qui  a  «  porf 
sur  la  Médilerranée ,  et  est  défendue  par  un  château  et  Irais  pdjti 
forls.  Curiosité  :  le  clocher,  dont  le  pied  forme  une  tow.  Com- 
merce :  vins  excellens,  sardines  salées.  Hôtels:  du  Parc,  ^  Il  Re- 
nommée. Pop.  2,000  h. 

Excursion.  A  1 00  toises  de  Collioure, Termitage  de  yoàrt'ÙÊm 
de  Consolation. 

(r)  Port-Vendre  (Pyrénées-Orientales),  port  dominé  par  le  bit 
Saint-Elrac ,  défendu  par  des  montagnes  et  deux  forts. 


De  Perpignan  à  la  Jonquière,  12  1.,  6  p. 
Le  Houlou  (a) ,  G  I.  La  Jonquiére  (poste étrangère),  6  L 

[a)  Le  Borr.ou  (  Pyrénées- Orientales) ,  TÎUage  <|oi  conuBerce  en 
liége. 

Ecluse,  à  1  1.  >/2  de  Boulou,  était  autrefois  im  rliilifam-fort , 
bâti  près  des  trophées  de  Pompée. 

En  sortant  de  Houlou ,  lu  où  commence  PEspagne  et  où  6aic  h 
France  ,  on  lit ,  sur  uu  vieux  chcne  ,  ces  mots  graTes  :  Le  1*  léf(er: 
Five  le  Hoi ,  année  1H23.  Pendant  long-tempa  un  drapeau  blanc 
couronnait  cet  arhrc,  el  annonçait  que  le  l*'  léger  arait,  le  pre- 
mier, franchi ,  en  1823,  les  Pyrénées. 

Dugommier,  ainsi  que  Dagobert ,  furent  enterrés  à  Bellegarde, 
place  forte  un  peu  plus  loin. 

Prats  de  Mollo  ,  est  une  petite  ville  très  forte ,  an  BBÎIîao  des 
montagnes  ;  on  y  fabrique  des  draps  communs.  Pop.  5,000  h. 


DK  PAUIS  A  AURILL\C,  137  1.,  68  p.  ^ 


T)c  Paris  à  Uzcrche 

[a)  Argentat 

7'.. 

^r.  p.  271  ) 

113-/, 

Monvert 

4 

Tulle  (r.  p.  27  4) 

7 

(6)  AuriUac 

5 

:a]  ARGFNT4T  (Corrczc),  petite  ville  qui  cuMiicrce  en  futailles  ; 
la  Dordognc  commence  à  y  porter  bateau.  Pop.  )«900b. 

(6)  AuRiLLAC  (  Clanlal  ) ,  ville  ancieune,  arrosée  par  la  JorWanr  ; 
chef-lieu  de  département ,  avec  préfecture ,  d^i6t  d* étalons,  col- 
lège, tribunaux;  la  cour  royale  est  à  Rîom.  QpwiWs:  lliôlel- 
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?«C 


de-TÎlle  f  les  promeiutdes ,  surtout  celk  qui  ed  iém  As  de  la  rrrière, 
les  points  de  yue  doDt  on  y  jouit  ;  rancîesme  abbaye  Saint-Gerand , 
le  couvent  des  carmes  ;  le  cbâteau-fort  »  les  bords  dé  la  Jordane , 
aux  environs  rhîppodrome ,  la  ferme  expérimentale.  Commerce  : 
fromages,  papeteries,  tanneries,  bestiaux ,  ebaudromiene.  C'est 
la  patrie  de  Carrier,  ffoéel  des  Troîs-Fréres ,  sur  le  ebamp  de  Foire. 
Li6.,  Ferrari.  Pop.  10,000  h. 


DE  PARIS  A  MENDE ,  138  L  t,  69  p.  f. 


De  Paris  a  Clermont 

{c)  Salnt-Plour 

5 

(v.p.  171  )             96 

La  Bessiére  de  Lair 

3»j. 

{a)  De  Clermont  à  Vayre      3 '/a 

{d)  Saint-Chely 

^•1^ 

{6)  Issoire                              4'/, 

Saint-Amans 

6 

Lempde                           4  */, 

(e)  Mende 

5 

La  Baraque                     6 

{a)  Vayre  (  Puy-de-Dome) ,  joli  bour^,  chef-lieu  de  canton. 
Excursion.   Au  Puy-de-Marmont ,  magnifique  vue  sui*  la   Li- 
magne. 

On  parcourt  un  pays  riche,  fertile  en  beaux  points  de  yuc. 

[b)  Issoire  (Puy-de-Dôme),  ancienne  ville,  sur  la  CoUse ,  avec 
sous-prcfeclure ,  collège,  dépôt  d'étalons.  Curiosités  :  la  situation 
(Je  la  ville,  la  place  où  se  tiennent  les  foires  et  marches,  celle 
plantée  d'aibres,  qui  sert  de  promenade.  Commerce  :  cliaudronsct 
instrumcDS  en  cuivre.  Pop.  5,000  b. 

Ussotifà  1  l.  '|, ,  avec  un  chat  eau-fort.  A  quelque  distance 
«rUsson  est  l'ancien  château  de  la  Fayette,  appartenant  à  la  fa- 
mille de  ce  nom. 

(c)  Saint-Flolr  (Cantal) ,  ville  bâtie  l'an  1000,  sur  une  mon- 
tagne de  laves  basaltiques.  Elle  possède  une  sous-préfecture,  un 
collège  ,  une  hihliothè(|ue  peu  nombreuse  ,  un  cabinet  de  physique. 
Curiosité  :  la  cathédrale.  Commerce  :  blé,  mulets,  chaudrons,  us- 
tensiles de  cuisine.  Aul)€rgistcs  :  Amagat,  Missonicr,  Delcros.  Po- 
pulation 5,000  h. 

{d)  Saix>t-Chely  (Lozère),  petite  ville.  Commerce  :  bestiaux. 
Pop.  2,400  h. 

(c)  Mende  (Lozère),  chef-lieu  du  département  de  la  Lozère, 
avec  évèché,  collège  royal,  séminaire,  bibliothèque  de  7,000  vol. 
(^'est  une  ville  mal  bâtie ,  située  sur  le  Lot.  Curiosités  :  le  clocher 
de  la  cathédrale ,  plusieurs  belles  fontaines  ;  à  la  préfecture ,  la  ga- 

24* 
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leric  des  tableaux  peints  par  Bernard.  Commerce  :  Cabriyei  de 
serges ,  cadis  ,  gros  lainages.  AubergisUs  :  Planclioa  cadd ,  Mer- 
cicr,  Rey.  Pop.  5,700  h. 

ExcuusioN.  Sur  la  montagne  qui  domine  Meode  est  W 
Sahit'Privat ,  de  100  toises  de  hauteur. 

A  2  1.  à  l'E. ,  aux  eaux  de  Bagnols. 

A  1  1. ,  au  village  de  Lanejuols ,  moaumeot  antique  dont 
angle  est  décore  d'un  pilastre  corinthien. 

A    ChàUmi-Nevf  de  Rmidon,  à  5  1.  N.-E.  Duguescfin  loi  toe 
au  siège  de  celte  place  ,  en  1 380. 

H  y  a  des  mines  de  plomb  à  A  lient ,  à  3  1.  ;  d'argent,  de  plcah 
et  de  cuivre  ,  à  VUlefort,  à  9  I.  E.-S.-E. 


DE  PARIS  A  CARCVSSONNE , 

204  1.  ^ ,  102  p.  ^.  (  Vcyei  page  275.  ) 


DE  PARIS  A  RODEZ,  142  1.,  71  p, 


1 


De  Paris  à  Clcrmont    9 G       D         La  Guiole 
Saint-Flour (f.  p.  28 1  )  1 8  '/,  |  {b)  Espallioo  S  • , 

(/t)  Chaudes- Aiguës  7  '|i  |  (r)  Rodez  T 

[a)  CiiAUDEs-AicrEs  (Cantal),  petite  ville  dool  les  eaux minénlet 
ont  de  1.1  ré]iutation.  Pop.  2,800  h. 

[h)  EsrALi.io.x  (Aveyron),  ville,  dans  un  iiiagmfii|iie  hawin  ar- 
rosé par  le  Lot ,  avec  tribunal  de  première  instance.  Cmuèû  :  b 
rue  principal'?,  le  pout.  Pop.  4,500  h. 

(r)  Rodez  ,  rhef-lieu  de  rAveyron ,  avec  préfecture,  tribonatti , 
c%ëché  ,  collette  royal ,  pép'micre  dcpaiiemcntalc ,  bibliolkrque  de 
1  0,000  v. ,  cabinets  d'histoire  naturelle ,  bains.  Cmriosée's:  TaBrien 
collège  ,  la  cathédnilc ,  le  clocher  de  250  pieds  d*élévalioD,  Vhù- 
tel  de  Ja  prcfeclure,  le  séminaire,  le  coU«^  re/al,  les  prome- 
nades. llôUh  :  des  Princes;  de  la  Ville  de  Paris.  Pop.  S,OUO  fa. 

Facuiusion  à  1  I.  G.  de  Rodez,  aux  grottes  de  SoÎmk'- 
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De  Paris  à  Lempde 

(v.  p.  281  )  ,     108'/, 

La  ChaumeUe  6 


Limandre  7 

(a)  Le  Puj  4 


{a)  Le  Pot,  ebef-Ueu  du  département  de  la  Haute-Loire  ^  arec 
pi'éfecture,  évéché,  séminaire,  collège  ro]fal,  pépinière,  biblio- 
thèque de  50,000  Yol.  Curiosités  :  les  rues  Saint-Jacques  et  Saint- 
Gilles  ,  de  belles  fontaines ,  la  promenade  de  Breteuit,  la  cathé- 
drale ,  la  vue  dont  nn  jouit  de  Tesplanade  où  cet  édifice  est  bâti , 
ia  chapelle  Saint-Clair,  ancien  temple  de  Diane;  Téglise  de  la 
Chaise-Dieu,  le  chœur  a  743  slatles;  THdtel-Dieu,  rh||^al  gé- 
néral, le  séminaire,  le  collège,  rhôtel-de-ville,  les  casernes,  Thô- 
tel  de  la  préfecture,  le  musée  pour  les  antiquités  du  département. 
Commerce  :  mules,  mulets,  bestiaux,  cuirs  et  dentelles.  Hôtels  z 
Bcrat,  Fonteiile.  Pop.  15,000  h. 

Ouvrage  a  co^nsulter  :  Statistique  de  ta  Haute-Loire  s  par  Deri- 
bier  de  Chaissac,  in-S'*,  au  Puy,  1824. 


COMMUÎilCATION. 

Du  Puy  à  Saint-Etienne ,  17  1.  7,  8  p.  |. 

Issengcaux  (<?) ,  6  I.  '/,.  Ponl-Salomon ,  7  1.  Saint-Etienne  {b), 
4  1. 

{(i)  IssENGEAux  (  Ilaulc-Loirc) ,  petite  ville  assez  commerçante. 
Les  bois  de  construction  cl  les  bestiaux  font  la  partie  principale  de 
son  commerce.  Pop.  2,800  h. 

Exclusion  à  l'abbaye  de  Beltecombe ,  et  à  la  forêt  de  ce  nom  ; 
à  Chmnbonnet ,  mine  de  plomb  sulfuré. 

[b)  Saint-Etienne,  f^oijez  page  200. 


Du  Puy  à  Mende,  loi.  de  pays. 

Direction  de  Lyon  à  Toulouse. 

En  passant  par  Costaroz,  Pradetles  et  Langogne ,  conlr«c  vcrf- 
canique  et  sauvage,  pays  curieux  à  visiter. 
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DE  PARIS  A  M-VRSEILLE ,  206  1.  ^,  103  p  i- 


De  P.iris  à  Lyon, 

!n,   Salnl-Fons  2 
..A)   Sainl-Simphorien-d'O- 

zon  2 

t''  Vienne  3 

Aubcrive  4 
[(ti  Le  Péage  de  Roussîl- 

Ion  2 

Saiut-Rarobert  3 

{f)  Saîm-Vallier  3 

(/)Tain  3';. 

[g]  Valence  5 

,7/^   La  Paillasse  3 

I^oriol  3 

Dei'bièrcs  3 


119  1.  royrzita^e  181.  (1> 


\i)  MoDlelimart 
[k]   Donzère 
(0    LaPalud 
(m)  Momas 
(fi)  Orange 
[o)  Sorgues 
Ip)  Avignon 

Saint-Andiol 
{q)  Orgon 
(r)  Pont-Rojal 

Saint-Caoat 
is)    Aix 
[t)  Le  Pin 
u)  Marseille 


4 
» 


• 

4 


(^)  Saint-Fons  [  Rlionc) ,  village  à  rextrémité  d^ime  vaste  plaine. 

[6)  Svi>T-SiMriioiviF.N-i>'Ozoir  i^  Iscrc) ,  bourg  de  1,100  h.,  ou 
roniincncc  la  Posle-aux-Anes, 

[r]  Vienne  (  Isère) ,  ville  ancienne,  sur  le  Rhône ^  chef-lieu  d*ar- 
rondissemeut   de  sous-préfecliire ,   avec  tribunaux ,  ardkerêcbc: , 


^1     l  ne  famille  anglaiie  qui  vrul  aller  h.  Avignon  par  le  Klii'>ne  preaJ  I' 
'oolir  dVau  nin\eiinani  di«  louit  eii\iron,  en  y  cuin|ireDaDl  le  «Irbarqvna^v: 
cl  IVmlMrqucnieiit  dr  tes  voilant  el  efTelt  :  on  lone  un  l»alPau  paniralNT  poci 
le  inrinc  prix  à  |mii  près.  Si  elle  loue  un  liateav ,  elle  penl  ft*embar<|«rf  Â  wik\à\ . 
j  ilix  linirt- 1  ilu  M>ir  file  un  ivr  à  Condritax,  où  elle  pawc  la  nuit.  \jek  dccn  ru» 
«lu  rili<'>!ii-  ilc|uiib  l.\on  juM|U*ii  ('.oiwhieui  nfTreni  de  beau  &  pointa  de  ^  ne;*. 
MH(tii(i  |i>iir  tllr  NVn)l>jri|Uf  à  neuf  licurrt  du  malin,  el  jouit  d*un  •prcui:!-- 
\»\\is  h,  Mil  nu'inr  qur  relui  de  la  veille  :  des  rhaînet  de  moniapiea  rournupi'r* 
iJ**  \i^iifs ,  01  >urin(>niees  dr  ruine»  d'uucirnfcihàleaui,  rà  H  la  de»  Til/a^rr»  «j:* 
<«\-rlm|i|H-nt  (lu  milieu  du  feuillage  d'un  verl  fonrc  :  à  quaira  bcores  i»n  «nii. 
u  /  alcine  :  on  eouriie  a  la  pokir ,  mitii  aMea  loin  daitavct  lelroiiiïpvic  jom 
on  i;\iiii<-  Valf-nrc  d:iu«  la  ni.iiinti*.  Le>  rocher»  iruiucBl en kanlrtir  el  drvien- 
iieril    |>1iis  iinjKtvmv;  la  vue  de«  Al|»e»  l'orme  le  lood  da  Ublcau.  L'afTea-Uiil. 
Ti  |ia<M    vtu»  le  |>nnt  dti  Saùif-l'tpni  a^rr  une  <orle  de  KOMlitm  pvniMc  «  fc: 
r\><ii  la  prciiiû-re  loi»  qu'on  travir»e  Tarche  de  ce  poM admîral»\e.  L*auber|;r 
•  lu  >.iit't-F^prit  est  honiir.  Le  quaini'inr  jour  on  quille  le  Saint-E*prii  à  hu  : 
liiiiic^  lin  malin,  el  djiu  quoique»  heure*  on  dcharqucà  Avignon,   y.^urlr.' 


<) 
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collège.  Curiaiilej  :  la  cathédrale ,  le  maïuolie  de  rarcheréque 
Hontmorin ,  daoi  le  chœur  i  la  Maison  carrée ,  daiu  le  genre  de 
celle  de  Nimci  ;  lei  restes  d'un  amphilhédlre,  d'un  lUilrc,  le  plan 
de  r^iguitU  ,  qu'on  croit  être  le  lombeau  de  quelcpie  Romain  i  on 
le  Toit  au  (orlir  de  la  ville  ;  la  musée  ,  riche  «d  anliq||ilé«  ;  le  (brl 
Pipel  CL  le  Tort  Salomoii ,  ce  dernier  pasie  pour  aroir  élé  la  priion 
de  Pilate.  Covunerce  :  drap*,  résine,  cuivre,  papier  renommé. 
AaUrge  de  la  Table-Ronde.  Pop.  1  3,000  h. 

ExcuniioKS  :  aux  mines  de  Gère;  leur  produiL  est  de  30  à  40  pour 
100  :  les  bords  de  la  Gèi-o  offrent  des  sites  pittoresques'. 

A  Sainte-Colombe  ,  séparé  de  Vienne  par  un  pont  qu'on  dit  de 
cotisli-uclion  romaine  :  on  j  mnnge  d'ciccUens  recuite*. 

[d)  Le  PiicB  m  Rouuillon  (  Isère  ) ,  bourg  de  1 ,000  hab. ,  où 
Charles  IX  donna  l'édit  de  ce  nom  qui  lixa  ti 


l'ni 


(r)  Sii:<T-Vii.tiEB  (Drôme),  gros  bourg,  au  conHuent  de  la 
Galaiirc  et  du  Bkâne. —  CurioliU's  t  les  environs,  le  chilleau,  lea 
lilaiurcs.  Auberge  de  la  Posle.  Pop.  9,000  h. 

(/)  T.is  (Drome) ,  perile  ville  sur  le  Rk6i\e .—CxtrioiHéi  .-  lau- 
robole  entre  deux  Colonnes  miltiaires ,  le  pont  en  111  de  fer.  Coat- 
meree  :  vins  de  X'Ermilage  cl  de  CôU-Bôtie,  lilalure  de  soie  et  Ta- 
brique  de  draps.  Auberge  de  la  Poste.  Pop.  1 ,650  h. 

LxcïHsioxa  :  n  Tounan,  séparé  de  Tain  par  le  Ebone  ;  petite  ville 
du  dcpai'tcmeni  de  l'Ardcche,  avec  sous-préfecture,  et  où  on  re- 
marque le  vieui  château  des  ducs  de  Soubise ,  le  pont  d'une  seule 
airhc  et  le  collège. 

A  '\i,  de  I.  E. ,  au  coteau  de  V Ermitage,  ainsi  nommé  à  cause 
d'un  ancien  ermitage,  dont  une  chapelle,  située  au  sommet,  oc- 
cupe la  place  ;  belle  vue  du  haut  de  ces  vignobles. 

.\  Annonay,  pourvoir  les  belles  papeteries  de  MM.  Monlgolller, 
et  le  pont  va  lit  de  fer. 

(^■)  V.LE^cE(D^ômc),  petite  ville  sur  le  Bkône ,  avec  préfec- 
ture, étèolié,  séminaiie,  collège,  école  rovale  d'ai'tillerie ,  hiblio- 
llicque  de  1  \  ,000  vol. ,  théâtre ,  bains.  C^ioiUei  :  U  cathédrale , 
lu  citadelle,  les  jardins,  la  préfecture,  la  promenade  du  Champ- 
Jc-.M.ir.s,  le  mausolée  de  Pic  VI.  Comnifrce  :  dépôt  de  vins  et  des 
soies  du  .Midi ,  huile  d'olive  et  de  noii.  Hôtel  Ae.  la  Poïte.  Popula- 
tion li.OOOh. 

Ue  Valence  à  Loriol,  route  plate  et  caillouteuse. 

(h)  La  PiiLi.t'i'.e  (Drùme)  est  un  petit  village  qui  conduit  à 
Lïuron ,  buurg  où  l'on  passe  la  Drôme  sur  un  beau  pont ,  du  haut 
duquel  ou  aperfoil,  à  3  1.  vers  l'E.,  la  tour  du  château  de  Creil. 
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ciélc  d'agricuhure,  bibliothèque  proiestanie,  oolUgo,  cbuiibrâ  do 

pajv  soiu  le  nom  d'arc  dt  Maràu  :  il  •'élève  â  oAti  d'un  chunp  au 
mÙieu  de  la  route  ;  m  hauteur  eit  de  60  pieds  au  daum  du  lol  aur 
lequel  il  occupe  un  perallélf^nmuDe  d'une  longueur  &  peu  pris 
semblable;  une  grande  muraille  tréi  bim  conaerrée  qui  faisM 
partie  d'un  ibéjlre ,  dont  il  ne  reste  que  de  faible*  tracei ,  et  qui 
eat  mal  à  propos  Domné  eirqiu  par  le»  auleuni  et'Ies  habitant  ; 
cette  muraille  a  I  !  piedi  d'^)aitieur,  300  de  longueur  et  I  OS  ife 
hauteur;  dana  lea  mûioDi  parllculièrei,  diTcra  fragiuei»  d'tnii- 
quilés ,  une  mosaïque ,  un  laurobole.  Conaneree  :  toie*,  lainei,  la- 
rron, huiles,  Tin*,  eaui-de-vie ,  IrufTes,  garance.  Héieb  :  da  la 
Poste,  du  GrifToD^'Or.  Pop.  8,000  b. 

Aux  enviroo*  d'Orange  la  plaine  est  tellement  couverte  de  cail- 
loui  rouléi,  qu'en  bien  des  endi-oils  elle  reste  en  friche. 

CourUton,  bour^  muré  qu'on  Iroufc  i  mi-cheniin,  eu  pedpté 
d'cniiron  I,fl00  hubilans 

A  une  dcmi-licuc  S.-O.  de  ce  hour;;  est  un  petit  lac  d'eau  salée. 

Apiès  Courteion,  les  terres  etigraissiie»  pai-  X'jiaraue  De  lai»- 
scnt  presque  plus  voie  de  cailloux  roulés,  mais  ils  reparats«en( 
après  Bcdiirùû ,  pelilbour);  qu'on  laisse  sur  la  gauche  a  mi-chemin 
de  Conitrion  à  Sorgufs,  et  à  cent  pas  de  la  route- 
On  laisse  à  di'oîle,  eu  arrivant  à  Sorgues,  te  chemin  de  Ckd- 
leauneii/,  buui-g  connu  par  ses  vins  snus  li:  nom  de  Vins  de  CAd- 
leaunruf  du  pape  ,  parce  que  les  papes  y  avaient  jadis  un  château, 

(o)  SonctiES  (  Vaucluse),  boui'i;  muré,  moins  conùdérable,  de 
moilié,  que  Couririon.  Cwioiitt:  les  deux  lours  qui  faisaient  partie 
d'un  ancien  cluilcau  de»  pajcis.  Commerce:  vins,  eau-de-rie,  ga- 
rance, papeteries ,  fubriqucs  de  garance.  Les  cailloux,  interrom- 
pus par  le  bassin  de  h  Sorgues,  ne  tardent  paa reparalti'e. 

On  laisse  à  gauche  la  roule  de  Carpeidiai  ;  ensuite,  en  &Ce  da 
celle  qui  c onJuit  directement  à  Marseille  •  le  voyageur  entre  dans 
1,1  plaire  l'crtile  à'AvigTton,  à  H.  de  celle  ville,  qui  se  présente  en 
jiifi>|icclive  ,  sur  la  droïlc,  depuis  le  départ  de  Sorgues. 

ip)  Avia.ton  (Vaucluse) ,  ville  gauloise,  aujourd'hui  chef-tieu  de 
départ cmen I ,  arec  préfecture,  tribunaux,  collège  rojal,  jardin 
botanique,  bibliuLbcquc  publique  ,  muséum,  etc.  Elle  est  dans  une 
belle  et  bcui'cuse  situnliuD  ;  les  rues  sont  en  général  lortueuiea ,  les 
maisons  ancicnnci  assci  basses.  Cariositès  :  le  grand  hôpital  ou 
Kùiel-DIcu,  dont  la  façade  est  ma^ifique,  le*  hôtels  de  Cauniont, 
de  Grillon  ;  l'élcganle  et  noble  archllecluro  de  la  nouvelle  salle  da 
spectacle,  constn'Jte  sur  l'alignement,  et  n  cAté  de  l'hâlel-de- 
1  jlJe ,  édilicc  gothique  de  mauvais  goiii ,  qu'on  se  propose  de  i  e- 


jsS  i>r  rvnis  \  Mvr.sriM/:. 

ronstniirc  ;  lo  raliiUnii  iVr<iiU  rrnl  une  liin::uc  siÙH*  lU:  paji»».  ■  :  - 
lire  tiolbiMur,  (j;roii  prcniliiiil  pour  uiir  l'«iilfrc«»sr.    Li  jurt  •  .<-  . 
cufM'c  ]»;ii   Uîs   pripci,    cl   ensuite  p.u-   Iouin    \iro- li-^,ii% .    i  .«.. 
ciinviTho  en   rnserne  ;  U;   inmlie-iu  ile   .le.in    WII  .    Ii*   ^  u\  !•  » 
lomhennx  rlevcs  aux  p.ipc^  qui  résidèn-nl  :i  A^i^'non,  que  la  iv%i- 
lulion    nail  pa»;  dclruit:  relui  de    I.aurc    n'esi    plu»*  ;    mi   r»  r..n- 
«.truit  une  eoinnne  île  cypns  sur  la  plarc  où  il  existait  ;  e'c^l  i 
prêsf'Tii  un  jardin.  Dans  ré;;;li<e  de  la  Misorirorde  «•*!  un  eruntii 
en  i\<!ir<;,  de  vin^jl-six  jK)urr-«%  tle  loni; ,  que  le  ^«lyajreur  n'^-ubitri 
pas  de  se  laiie  uwMilrer.  Il  faudra  voir  Ivs  In%-alide«> ,  le  jinlin  -h* 
plantts  ,  visiter  le  musée,  la  hildiollièquc  assez  lielle  ,  •."arrrîci  «.-r 
le  ])lHleau,  en  renionlanl  à  eôtc  du  palais,  pour  jouir  »l  .i(Jinir.d.)€« 
pijinls  de  vue  ;  parcourir  la  promenatlo  d'éle,  pre»  de  la  imiio  :iiî«î 
tVOii/t  ;   la  promenade   d'iiiver,  sur  le  cours  Saint-Micliel  ;     •.n- 
lempler  le  j»ont  magnifique,  en  hois,  en  lare  de  la  (lOrlc  d  Oïdr, 
le(|uel  s'élenil  d  un  bras  du  lleuve  à  l'auti-c  ,  elriminnitiiquc  j  i  \'i- 
/t■ntuvt•'lf  i'.iriL'unn  :  et  enlin  aller  loj^er  à  Ibnlel  d"Kim>[ic ,  un 
des  plus  Iwaux.  t'-tablissemens  qui  i-xisii-nl  en  France.   Commerce  : 
eîiu-de-vie,  <'sj»iii-de-\in ,    Iniile  d  tdive  ,  ^raiuc  •lelrètle,  !r*jil* 
«ecs  ,  (••isi'îu-es ,  roii\cMtuivs  de  laine«  ,  dra|is,  rtotTe>  de  M»ie,  l\o- 
renc»'.  lIMcIs-  de  riùniqH';  eliez  >l(iulin,au  l*alais-Kii%al ;  Sai*il- 
Yves,  <'l>e/.  Pï-yiavain  ,  pl.wr  du  Mari'lii'-au\-H»M  l>rs  ,  table  d"h«">î»' 
rniturts  ipiipaitenl  pour  I  île  et  la  fontaine  de  Xaurlu^^c.    /.'r. 
Séijuin.  INq».  3t»,n(H)b. 

Kxr.i  r.siiiN  :  \  l;i  inntaine  «le  l'auchisr.  On  e*t  comluil  i  V  lu- 
eluse  par  la  juisle,  des  loueurs  de  voitures  ou  de  i'be\au\  ,  qui  i  i- 
nirnent  le  voya'^eur.  On  fnqdoieàcctteexeur^ion  kuit.'idi\  hruM-"  : 
on  }>:i>st>  ]>ar  V //f ,  i\\i\  est  dans  une  jolie  siliialion  ,  vl  pnsMilr  de* 
fabri<pies  pittoresque*»  ;  l'auberse  de  l*i':lrarque  et  I.aurc  a  dt  îi 
réputation  :  on  eomnianile  son  ilîner  en  passant  ;  au  retour  nn  in'-uf: 
un  repas  j)r«'s<nrenli«Tement  ser%i  en  poisson.  On  ne  doit  %  i*if' . 
la  fontaini-  que  lorsqu'elle  est  tiV's  basse  ou  très  bautr. 

Oivr.Ai.i:  A  {.oNsriiiii.  Dt^rrt'fttlon  ilr  ftijnfifanu  tic   i\t.>tlusf  . 
jiar  \v  do«'l«'ur  (îuérin.  Avi^min ,  I  rt  1  -î. 

A  '-\  I.  «l'AvipHMi  est  <\irptiitrns  f  \ille  ancienne,  sidiëe  dans  u*  • 
position  airrrable,  sur  la  ri%i''re  xW-tusson  ,  au  pii^l  du  niivic  />•- 
toux.  <'<'itt'  ville  possètle  un  tiibunal  de  prcmiëi-c  insfarice.  of.e 
bibliotlii'qur  d«r  2  !,()(»()  vol.,  nmsée ,  salle  de  «pc^larlc.  Car-  - 
s'tt^  :  lc«s  ri'si«-s  tl'un  are  de  Iriompbc ,  dont  on  ne  connaîi  point 
pnsiii\enienl  r«)ri';iii«»;  Ir  palais  rpiscopal ,  In  rathéthute  .  dont  .«-i 
admire  ie  portail  ;  riinpifal ,  monument  curit-nx  par  snn  iVont'opf  f* 
«■I  par  son  esealii-i  ,  <!<miI  la  >onte  surtout  parai',  un  \enta\»lc  ••!.•  f- 
d  .»  iixii-  :  liiî  aqurdu'-  «lans  le  irenre  aniiipie.  i'om'fitrct   :  s.:ir  .  «^  • 
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fran,  fabriques  d'eau-dc-vic,  'viiriol,  espril-de-viiiy  eau-forte, 
savons ,  tanneries  ,  el  moulins  »  garance ,  filalure  de  coton.  PoDU- 
lalion  9,000  h.  ;# 

Sur  la  rive  gauche  de  la  Durance,  à  4  1*  S.-O.  d'Avignon,  est 
situé  CavaiUon,  dans  un  territoire  très  fertile  et  très  agréable. 
Cun'osiU's  :  les  restes  d'un  arc  de  triomphe  ;  rtôlel-de-YiUe ,  joli 
monument  moderne.  Commerce  :  fruits,  noix,  olives  ,  cultures  de 
mûriers  pour  les  vers  à  soie ,  moulins  à  garance ,  martinet  à  chau- 
drons. Les  melons  A^Eumalhe  ou  d'hiver,  que  produit  son  territoire, 
sont  délicieux.  Pop.  4,000  h. 

En  sortant  d'Avignon  ,  la  plaine  est  boisée  et  rafraîchie  tant  par 
les  prairies,  les  bosquets,  et  les  avenues  de  maisons  de  campagne  , 
que  par  les  eaux  courantes  du  canal  de  la  Durance.  C'est  à  Bon- 
pas,  dont  l'édilice  subsiste  encore  sur  la  rive  droite,  qu'on  quitte 
la  route  de  Marseille  pour  prendre  la  roule  de  CavaiUon,  quand  on 
veut  aller  à  Vaucluse.  ^ 

En  traversant  la  Durance,  on  entre  dans  le  département  des 
Bouches-du-Rhônc. 

La  plaine,  depuis  cette  rivière  jusqu'à  Saint- Andio l ,  n'a  rien 
de  remarquable.  Vers  le  milieu  de  la  distance,  on  traverse  le  vil- 
lage de  Cabanes;  celui  do  SanU-Andio^îk  rien  de  remarquable 
qu'un  assc7.  joli  parc  attenant  au  château. 

Depuis  ce  village  jusqu'à  Orgon ,  même  nature  de  pays,  on 
aperçoit  devant  soi  une  triste  chaîne  de  montagnes  calcaires  ,  dont 
les  plus  hautes  sommités  s'élèvent  à  peine  à  4Û0  mètres  au-dessus, 
du  niveau  de  la  mer.  Celle  chaîne,  qu'on  nomme  les  Alpines, 
commence  à  Orgon,  cl  finit  près  de  Tarascon  ,  en  courant  de  l'E. 

à  ro. 

{q)  Orgon  (Bouches-du-Rhône),  petite  ville  située  au  pied  des 
inonlagncs ,  non  loin  de  la  Durance.  Elle  a  un  bureau  de  poste  ,  el 
une  assez  bonne  auberge.  On  y  voit  un  canal  qui  traverse  une  mon- 
iBî^nc  d'outre  en  outre-  Commerce  :  toiles,  étoffes,  quincaillerie. 
Pop.  2,400  h. 

Avant  d'arriver  au  relais,  on  traverse,  sur  un  pont  de  pierre, 
le  canal  de  Craponne ,  destiné  à  l'arrosage  de  la  plaine  if^r/i?/. 

(/'}  Po.NT-RoTAL  (Bouches-du-Rhône),  maison  qui  a  une  jolie 
fontaine. 

La  petite  ville  qu'on  rencontre  à  1  1.  àe  Saint- Carmat, 'ai  Lam- 
hesc ,  où  se  tenaient  autrefois  les  assemblées  de  la  province.  Pop. 
3,500  h. 

Salon  ,  jolie  ville  »  à  3  l.  de  Lamhcsc.  Curiosités  :  le  portrait 
d  Adam  de  Craponne,  auteur  «lu  canal,  dont  celte  ville  est  la  patrie, 
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celui  de  Lamanon ,  compngnnn  de  Lapevrou^o,  Ji.-  busie  du  iid.y.'i 
de  Sutiren,  et  les  ruines  du  lombcau  du  ianuru^  NirttraiiD.u*. 
Cofrifntrrr  :  huile ,  laVjriqucs  de  savon  el  de  chandelle,  i-.iv  .  t^r- 
neries,  bestiaux,  Pop.  5,!>O0h. 

Le  pavs  est  plus  cultivtj ,  le  climat  plus  chaud,  les  niniers  ci  Ir^ 
imandiei-s  plus  nombreux.  A  quelques  lieues  \ci*s  l'E.,  s'elcn. 
dans  les  nues,  la  monta jyne  ealcaii-c  de  Sainte- rirtoirt  ,  de  hW»*» 
mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 

(j'  A IX  (  Bouchcs-du-Rbône) ,  ancienne  ville  «iturc  de  l'au:"» 
côlr  de  la  Durance,  avec  sous-prércclure,  an:hevLi«h«',  facult*^  é* 
thL'olop:ie  et  de  droit,  collège  ,  etc.  Curiosités  :  Us  ruts  hU.'n  j'^i- 
rées  en  j;cnéral ,  trois  fontaines,  la  grille  d'enln-e  nïOrh'trlft  ,  \A\* 
promeiKvde;  rhôtel-de-ville ,  riche  en  anliqiifs  ;  le  ba«-rt.lirf .  it- 
prcseiitiuil  Taccouchement  de  Léda  ;  la  statue  de  Vill.ii-s  par  Ctju«- 
•oii;  i'Iiôtel-Dicu ,  le  poi-tail  de  réjjlisc,  la  métropole,  un  t.i- 
bleuu  ^olhiquc  que  Ton  croit  peint  par  le  roi  René,  les  «cuJpiure» 
le  I:i  crédence ,  l'autel  de  Saint-Mitre  dans  la  chapelle  de  ce  nom  , 
le  baptislèie  ;  l'église  Saiiitc-Marie-Madclaine,  une  Jtwoneiattùn  j 
l'auU'l  de  la  Vierge,  la  f'ijitfitiim  tic  ta  f'itrge ,  beau  morceau  Je: 
Lti\îciix  ;  :*i  la  sacristie,  un  lablcau  goihique ,  repré«enlanl  \ .in- 
fwr.riation;  la  fontaine  d^  la  rue  Houlé^-rju  de  l*)3'?.  rdlp  de  b 
place  des  Prêcheurs  en  ITtWi,  les  fonlHines  du  Cours,  la  Tour  de 
I  horloge  de  la  ville,  la  salle  de  spectacle,  les  pronicnadf'<  du 
NHirs  de  la  Rotonde  ,  du  cours  de  Saint-Louis,  celui  de  II  Trinité  , 
du  jeu  de  mail,  du  eours  Sainle-Anne;  aux  environs,  dc^  luMide» 
rharnianles.  (^ommrrce  :  vins,  eaux-de-vie,  huile  d'olive,  so\t  . 
lainjî,  <lraps,  indiennes.  Hôltfs:  des  Princes,  *ur  le  Cour«,  n  3  ; 
'lu  Soleil ,  sur  le  Ojurs,  n"  3^i  ;  du  Cours,  cbe/  Caillai d,  mii  II 
«lours  ,  II"  "21 .  lÀhr.  :  Terris,  Aubin. 

OiMiAGE    A   coMsi'Mf.h.  -//-r  ,  nnciiti  rt  mottrt'Jir ,  m-S*-     An, 

Kxcnisio.N  au  Thohntt ,  éloigne  de  trois  mille*,  appartmant 
au  niar({uis  de  Galifet  ;  bal  cbanipétre  les  dimaiiehcs,  Âonenijt 
brilhiiit  au  mois  de  mai. 

A  ///  Sfiurifif  ou  Roche-Fonftiihc ,  maison  de  c.inipagnc. 

\  i  1.  ().  dWix  est  Ja  pelite  ville  de  /irrrr  ^  située  *'Ur  le»  itoitio 
le  l'iilang  de  Martîptts  ,  ce  qui  la  i-end  malsaine.  Klle  posvfde  de 
iIcIh-s  Milines.  Commtrcf  :  huile  d'olive ,  amamlcs,  lî;ni^^*  P«»p 

'.»;.-)<)  h. 

Sutnt-Cfiamtins,  petite  ville,  esi  situé  sur  le  mèmectans:.  Cwrro- 
.•n  :  deux  arcs  de  triomphe,  un  pont  sur  la  Toutonbre ,  uuvrjt^Ci 
•  'ifiSti-uits  par  les  Romains.  Pup.  '2,400  |,. 
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Martigari.  La  siiualioo  de  cetle  ville,  {ilacM  eotre'rriuu^te 
Bcrrc  el  un  cnnal.qui  communique  >  la  mer,  ctl  três-(iugulîCt  ; 
•-'esl  pour  ainsi  dire  une  réunion  de  (rois  petites  ville*  (pi  «emblcM 
■^ni'lir  du  win  dea  eaui;  c'ell  pourquoi  on  leur  adooni  le  nom  de 
l' mise  provençale.  La  partie  principale  est  celle  du  milieu  i  ées 
pècheun  j  conslruisirenl  des  cabane*  au  xi"  liècle.  Ce  Ait  B*J- 
mond  Bûi-enger,  comte  de  Provence ,  qui  ta  hllil  en  1  336  ,  el  hii 
donna  le  nom  d'ilc  Saint-Genieï.  La  partie  consinùte  du  eâté  du 
nord,  se  nomme  Ferrièret ;  à  l'opposile  eal  Jonqvièrei ,  qui  eil 
unie  à  l'ilc  par  un  «impie  pont.  Le  long  canal  qui  coule  enire  l'Ile 
et  Jonquicres  ,  e»l  Uiujours  cDuiertde  bateaui  ion  l'appelle  l'étang 
•ie  Garante  ;  il  a  prés  d'une  lieue  d'éleadue. 

Celle  ville  n'esl  puère  habilùe  que  par  des  pécheun;  auui 
la  pêche  cBi-elIc  la  principale  occupation  dl  «ea  habilaDi(l). 

Dans  le  lieu  le  plus  élevé  de  la  villa  est  un  oratoire  coniacri  à 
Mai'ie,  patronne  des  navjxaleur*  i  on  la  nomme  Notre-Dame  ée 
la  mer.  Celle  chapelle  est  1res  rréquenlée.  La  vue  dont  on  j  Jouit 
Ml  admirable  1  on  cmbi'aHse  d'uii  coup  d'œil  l'étang  de  Berre,  cou- 
^erl  de  tartanes  ,  cl  let  villes  riantes  dont  il  est  entouré  ,  Harlîgues 
qui  semble  portée  sur  les  eaux  ,  la  plaine  de  Fox ,  l'étiuig  de  Ca- 
I  onto ,  la  montagne  de  Sainte- Victoire  ,  et  la  mei'  qui  lennbe  au 
midi  ce  maj-nillque  tableau. 

[t]  Le  Viy,  (  Bnuclic!>-du-Ithônc) ,  pelil  bourg  cl  dernier  relais. 
I,p  Konimcl  de  la  longue  descente  qui  conduit  à  Marseille  se  nomme 
la  f'iita  ,  on  v  jouît  d'une  superbe  vue.  On  cnlcnd  le  bruit  du  port 
-lo  Marieillc." 

fu)  iMiHSEii.i.c  (  Bouclies-du-Rhdne) ,  une  des  villes  les  plus  an- 
l'icniics  de  France ,  fondée  600  ans  avant  l'ère  chrétienne.  El1e~ 
ii'esL  plus  que  l'ombre  de  ce  qu'elle  était  autrefois  :  c'est  le  cber- 
lieu  du  dcjiiiilenienl  de»  Bnuclies-<lu-lthone  ;  elle  possède  une  pré- 
lîrlui'c,  des  iribunnui ,  un  évèclié,  une  église  consistoriale  vc- 
i;>iinéc  ,  une  académie  ilc  belles-lelircs ,  sciences  el  arts  ,  un  hâlel 
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lies  moiinaiï»'^  (Icllrcs  A  M  ,  iino  l'rrolc  rnynlo  tk*  navi-xV»:.  jie 
bnursr,  un  iim»-i'C  ,  unr;  asstîz  lu-llc  biMiDtlicqtJC.  Li*  j»  ;•  <  -■. 
lies  j)liis  l)i'iiu\  Je  la  MêJilcirainV  :  il  |»t'iit  rrnjttnir  pi»  '.  i?   ^  i.' 

I  ciiJs  >:n*>;r:iii\.   Le  quart icT  *ilin'  nilrc  II- (-our-s  cl  l«    |,  -r:.    «* 
\i«  illc  \\\\r  ;  II.'  icsir  ,  f.>rnianl  à  |k'11  |h«"'s  U'*  i!tMi\   !i.  i-    :■    V 
si.lll'*  ,  roiïinovc  ht  \il!f  iieu\r;  1  une  a  tics  iiics  on  ;:•»!.  ri!  r  :     - 
i-i  ii,.tl  |).iN.  l's,  r;mti<'  ih's  I  iir».  lai-:Ts,  liion  ;ili  i/c- ,    l-.»'.:--' 
îiiai-iniis    lili'ii  -liâlics,   <lniit    (|uclijiu"'»  ums  piiitciil    l't  «uf.: ..  ir  ' 
riMMU  «la   IMi^cl;  les  nn.'s   Me  l.i  <^i!.nrl»irrc  ,    lîraii*  riu  ,  *    ■ 

II  I  l'-.i!  ,  »-n!il    iiia*^i>ilii|iU's  ;  l.i  salii*  «le  *>j»rtfai-lc   ii!»  i  ift:  li"-  :; 
in.n(|iu"(.'  :  l.i  l'arafl«'  en  est  un  |»ru  lourilc  ;  m»i  ijoit  \i.»l?i  r  -.4  * 
l'oMmi,   1  hôpil  il  <lii    Î>aliil-Ksprlt ,   Tr^liM*  inlVi  it.'ui  c    t\.-    **:, 
Virhii  .  !  l;ôl<-l-.!e->llle,  sur  h-  J"»it ,  cniistiiiit  par  l'u.'i-!  ;  l.i  î     .■• 
osi  lo^c  ,  «jUMri'tP  ilfpii'«i  «luu\  Iji'UiesjUMpï  a  quatre  lif'jic*  et  i 
niio;  K-  j)'Ht   l)ieuiii)inir ,  fornu';  par  l.i  jnnctiiin  ilr  l'île  Kif»i;;.o. 

iMc  irlli.'  (lu  (liàleati  jI'IT,  prison  il  Ktat.  Parmi  h-s  proin-ri  :"•.-« . 
'»i;   ir:iiiiiMic   «.riliml    le    ('.(iiirs,    luriiié    t\r   r!ru\    i-:iij^-<»   li  11  lire* 
tpi  .icrciup.i.  :  i':.i   (le  beaux   rilili»'cs  ;    1rs  ;ill«;es   ili-   Mtiîh.ir  *- r! 
l'url    .ijiéal'le».  ;    on    :i    île  Immux    points   dr    mh.^    i!ii   Itii-t    >■  '^2- 
I).iii;«  -de  -  il -(  l.iitir  ;    un   sp«'Cî:irle  Hun   ni'iir  1   1  -.irlt^ix   (>{■'.. 
ijir'dll'rr  le   |»ort  :  ratlluenrr  ilrs  m'-^'Di'iai:'»  n.iliini-n:\  t  \  -.tr  v.'-r 
1.1  v.uii'le  <leN  «'■î'-luuus,  i!i-s  ino'urs  i-l  i!."- I;!î:«*.rjrs  ,    }i   r -.''.iJ- 
.li  s  \.iiss,Mii\,  li,  ^  e),.il(<i.pcs  et  lie».  iMtcIiM*»  ,  ntln-nl  un  1  ,1  !    w.  y- 
I  li.tlilen.i.i.l  «MU  1«'U\  ;  le  cnup  il  •«■il  ili*  la  poi  te  (i   \i\  !■•»  n>..-.~.'i  |-  * ■ 
lie  1  »'li>ri  \.iluli  •• ,   i-l:il)li>sciuenl  <lonl  M.irscillf  se  ^l^nJ-..     :  ;>>• 
iitt<',  iMi  a  ini  paiini-auia   dun  j^enre  ui:i<pte;    li-  poi  t  ,    ).i  ^i^.    .  '' 
•\ui;]ia^ne  il  la  mer,  iormeiit  quatre  taMeaux  «iitlirri,*.   lic-vj-  ■ 
lie  ]M'isnnn<>s  priji  r»  ni  le  M-jour  «le  .MarMilIf  .1  lelui  lU-  llorl»;»ux 
qiicîijucs  unes  1  égaillent  eelt<' xille  rrunnii-  la  plus  |,ellf  •:•■  I  itic«. 
:\|'i/s  l'arls;  le  eliiuat  en  est  ilmix,  le  ei«|  pur  «  l  lar'-nirf.!  i«i:.l'i. 
j  a.  il-  i/ii.s/ri// :  1rs  <  ousins  sont  d'-s  hôtes  ineoir.iiiodes  il-cî  ••'\  *• 
'i<  r!i:i  par  ini  ritli-au  nonuné  ttin*rnf/rt  . 

.^la:-«  l.le  pnsM',!»-  île  bonnes  f.iliriip'es  ilo  s;iV4in,  iW  mn-f.Ti 
i\r  :•  Il  fuK.n  i^'s  ,  il«-s  lalïlnrrii.s  <le  sui'i-e.  l.llo  etuninei  re  on  •'*.!* '^^  . 
'.:'i'!  s,  (It-nrres  l'olirni.iles.  Ilùfth  :  îles  .\nil»a'*s.it.i<-ur«  .  r..'r  l»«  i'- 
^•••'■i;  (i  l'uroj^e  ,  lur  ra\iilon.  /ififia  :  Imlivrt,  plare  «Ju  firiri.j- 
'  li-  a'ii'  ;  \u/i[lv,  1  ui*  \  aeon.  U'ihis  ilt  tut  r  à  la  ]i»nlJii;»'  «lu  r-u, 
'.  l'.-.i-vls  r«.>nlrre  du  port.  Lthi'o'nt >  ,  iMWXovns^  Mo*sy,  Ma<»\rtl  . 
i.ll.ll.l  >!i.   r<:p.  '.Ki.OtM)  h. 

!".\«  \  \  siiiA».  :  iiH  tl.;Ut  fin  d  If;  l'entri""!'  fsf  fei-meop-inme  t*\iai!i»-. 

•  I  I  «.ssij  ré«'  '.'ntre  d<-u\  riM-|iers,  sur  les<picls  ••"éî^^clll  li"  toit  N.i'î:t- 

I..i,i,  .1    dini'e,  (I  le   lui  l   Sainl-.Mi'olas,  ,1  ^.uielie  ;   pri»nu«.a  i— 

:    il  iiiii.rs  tint  a;:i.-.d)l«'s  ;  au  l'or",  au  rhtilttw  k'nf  »  piti;n«  v.x  l»^ 
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lU  bord  de  la  mer,  mais  dans  ttm*  sîtuaiion  oppôiée  i  tu  eliâteau 
Borelli,  à  1  1.  S.  de  Marseille  y  sur  le  bord  de  la  mer»  cbÂtean  rc- 
narquable  par  son  élégance ,  sa  distribution ,  et  sa  galerie  de  ta- 
ileati&« 


COmitJfflCATION. 

D'Orgon  à  Tartucon,  8  i.,  4  p« 

>aiht-Eemj  (a),  41.  Tarascon  (^),  4  1. 

En  sortant  à'Orgon  on  suit  une  plaine  continuelle  bornée  à  peu 
le  dislance  à  gauche  par  la  chaîne  des  Alpines.  A  droite  on  aper^ 
oit  des  campagnes  couvertes  de  prairies,  de  vergers  et  de  jardins 
lans  le  territoire  de  Samt-Renu, 

{a)  Saint-Remi  (  Bouches-du-Rhône  ) ,  petite  ville  très  anciemie 
lans  une  agréable  position.  Curiosités  tV^rc  de  triomphe  situé  sur 
m  petit  plateau  à  un  quart  de  lieue  de  In  ville,  le  mausolée  à  trois 
)u  quatre  mètres  de  l'arc  ,  sur  le  même  plateau,  ouvrag^reroar* 
[uahlc  des  Romains,  et  précieux  restes  d* antiquités,  une  belle  pro- 
ncnadc.  Celle  ville  possède  une  filature  de  soie.  Commerce  :  huile 
l  oUtc.  Pop.  5,000  h. 

En  approchant  de  Tarascon  la  plaine  devient  plus  bellQ  et  plus 
crlilc.  Elle  produit  en  froment  7  pour  1 . 

{6)  Tarascon  (  Bourhes-du-Rli6ne  ) ,  ville  remarquable  par  son 
i;;réal)le  position  sur  la  rive  gauche  du  Rhône,  siège  de  sous-pré- 
ecture  avec  tribunal  civil,  collège,  bibliothèque  publique,  théâtre, 
d)aHolr.  Curiosités  :  son  antique  château,  appelé  vulgairement 
^liàtcau  du  Roi  Rcne ,  en  fort  bon  état,  et  surmonté  d'une  plate» 
brnic  d\)ii  Ton  jouit  d'une  très  belle  vue  sur  le  bassin  du  Rhône; 
lans  réalise  de  Sainte-Marthe,  le  tombeau  de  celte  sainte,  le  tableau 
ic  la  Tarasque  ;  la  maison  des  radoubs  pour  la  construction  des 
)Hk'anx  :i  sel.  Commerce  :  amidon  «vinaigre ,  blé,  vins,  eau-de- 
ie,  huile.  Pop.  12,000  h. 

(Jii  va  visiter  à  4  1.  ^ries ,  ville  ancienne  qui  possède  une  soui- 
>rèfeclure  ,  un  tribunal  de  commerce,  un  collège  communal,  une 
icole  gratuite  de  dessin,  une  bibliothèque,  un  cabinet  d'histoire 
laturelle,  un  musée ,  un  hospice  civil  pour  les  malades,  un  haras 
•oyal. 

La  ville  d'Arles  est  construite  sur  une  colline  de  rocher  calcaire, 
aillé  ù  pic ,  à  l'Orient ,  mais  de  toute  autre  part  accessible  par  det 
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iniiitos  (loufrcs  cilacîi'cs.  Des  nMMiuincns  anliquos  ,  t\oni  h-.ri-  -i- 
niL'im;  s'onor^uoiHirail ,  i\vs  t'i;li'it*s  Huxqui'lli.s  la  ^nlliiiîi.t  îi:.  .t 
1)1110  «Iniiiie  Ir  plus  j^rand  nirii.'o,  tl«*s  iikhiuiiiciis  i  i\ils  Jonl  .e  ■  «.-- 
brc  M.in.\firfi  i\  louriii  les  tlrssins,  soiU  tlissrniiiii'-s  ««ur  s.i  surfi- 

Nous  allons  iju'ulri-  le  voyai^our  dans  cMle  ville,  où  son»  i  iryet 
lik's  ut)(.'  toule  (ic  rijri()«>ilcs. 

MiiM  \ir.>s  \M  iijrrs    \),  —  ThttUn  .  Il  csl  plari-  ;iu  iniiii  «ifl  r 

i»l)illi<'àlii;.  l'.n  piMiélraiil  «laivs  les  r.ixrs,  on  iTc-niiii;iii  h*  i- 

'ijrliiî,'<s  sur  l<îN<|U(ll(.'S  riaient  appuyr*  les  irrailinn.  Ih-u»  [^fii  ■- 

<lf  ia  ili'voiîUlou  l'xiériourc  sont  vlslhles;  clli-s  sc»nl   iliie«'l'n^ 

)ji|K)si''(s,  v\  apparlioiine'il  à  1.»  partie  irrtaii;;ulîii  c  de  rfrvrc-v- 

(lelle  (lu  iiiiili  y  eii|;a;:::éc  dhiM  les  murs  de  la   ^illc,   consrrxe  <^- 

■  u;u\  «':la;;es,  el  pmle  le  nom  île  Tuur  tle  Hointu/.  lue  titii%i  i.. 

^rrad»'  s'i-l/rve  sni- relU;  du  second  élaf^e  ;  mais  reltc  coii«ti-ii<-li<-:j. 

Inii<:  d-iis  le  ni<»Mii  ;«j;o,  n'a  jamais  appartenu  au  ihc.'jlre.  O'Ilt  J. 

•lui'i .  ipic  Ton  Iriiiixe  au  lioiit  de  la  rue  de  |:i  C^alailr  ,  ue  cin^enc 

plus  (pic  r;iiT.»<le  du  premier  èlaj;e.  (-'csl  jKir  eclfo  arcjde  '\uv  J'..-xi 

.-ni  ÏM-  ;)  I.i  pi-lilf^  place  sur  laquelle  eM  l,i  maison  de  M.  de  l'en  m  . 

aulrcliiis  1.»  M'<* rff'tnrlt .   (ietle  maison  est  l»;iiie  exaruincil  "«ui 

I  «  iuplafMjm.'nl  di*  l.i  scène,  et  c'esi  «liMi».  sa  cour  que  *■•.:  iruuvt;!.'. 

d«'u\  culoi  lies  i\v  Itff'-lio  ïilViriiine  (]ui  sêliAenl  encore  rour-rj.-.-  * 

•  le  If.'ui-  enlaidi  iiii'îil  sur  raiiTnpie  J^rfSffuiutu. 

La  |)elil«-  fM>iir  chl  un  \«'-ri!al»lc  Mustam  j  elle  cunlient  d'.-»  !:  :-" 
1.1.  iiU  (1  .iiilrrs  cNilitnnes  f{ui ,  di«-p«»srcs  sui*  le  reste  de  l.i  *i  t-i.i  .  ■; 
r.i'.imii'i.iit  iii  l;i  ■!>  fiu  aiion  ;  ili'U\  stalucs  de  danseusi-». ,  «»rnM'..i."' 
ri>i.M.;ial»!i'  il'un  llii;"ilie,  îles  rra^'iiicns  lies  reiiiarcpialdes,  J  .v.u-  * 
f  I  '  jI-'-s  cl  lin  nonilti'i-  considéi'al.di^  de  délii'is  de  iris«s,  de  eui  iii  ii-  • 
d'.n  rliiii.wes,  tmis  d'un  hc.ui  marlire  et  iPun  c\eell«-nl  irm^.id. 

1.  .111  t:i'-  ilu  .Noida  (-onser\é  seii  entaldemenl,  i{ui  e-l  ■-.■ni|->- 
d  iiiii-  iiiiiiiii'rc  e\li-;tii|-dinaire.  Au  lieu  irarc|iiira\e ,  i-lle  pi   ««.'..' 
niu  Ni  ril.dil'.-  hisi*  dcri'pie,  dont  les  niélo|:<-s  stml  reir.pli^  •lIî"lnl■ 
t^^«  i.Kiil  p;âr  des  p;ilrrcs  1 1  ]>ar  des  taureaux  à  nii-eoips.  ij'ii  *i  \\ 
'11-  d  ■  l'it'nl ,  el  si-(iiliîi-;it  s'i-lanrer.  Au  iîi-«isus  i  sj  plae-'c  ».;»'  lu»» 

•  "i  iiiilii'.nni- ,  oiiii'-e  ifun  rinceau  eonliiiu  ,  en  feuilles  d'.i-'.inil  •  . 
«■Ii..:;v.c  (-nr«iul(  incul  s»*  tcrnÙDe  jiar  une  ;^ranile  llrur  cer.lf  .ilc  jI'-»' 
SOI  II  I  t  ;i  i:ii-j'ni  ps  ri  .ilternalivemeiil  des  enlaiis,  des  saii-rinTs,  ili  « 
linii,.  Il  \  ji  (Ifs  ois(Mii\  dislrihui's  dans  les  viik*s. 

Ltis-ti  ii.  /  lia  ifttùfi  t .  Xa".  premiei*  e^l  uu  bas-itîlicf  que  l'on  rroii 


l  I  l'.iip.r»  ili"»  di- :i.io  i|ir<iTi  \.i  l.ir  »ui  Ir»  iniiinnneii*  Ani.ip'-r*  «1*  Vi 
>i'l'  '    ili-  i!i ,    I  •  ii:i  m  (!(■«  lî'iui  tir»*ilu-ltliûiii'. 
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avoir  été  trouvé  au  centre  mcme  du  Preseenàtm,  C'est  un  marbre 
sculpté  sur  trois  faces,  de  1™.  33  de  largeur,  et  de  0™.  80  de 
hauteur  :  les  petits  côtés  ont  0^.  35.  La  face  principale  est  divisée 
en  trois  bandes  pei-pendiculaires.  Celles  des  côtés ,  encadrées  d'une 
moulure  en  feuilles  d'eau ,  représentent  des  branches  de  laurier 
très  touffues  et  chargées  de  petits  oiseaux.  La  partie  du  centre, 
enfoncée  de  0*".  Iti,  représente  jipollon  assis,  appuyé  sur  une 
lyre ,  et  ayant  à  ses  côtés  un  trépied  ;  sur  le  flanc  droit  du  marbre 
est  représenté  Marsyas ,  suspendu  à. un  ehéne  ;  sur  le  flanc  gauche, 
un  jeune  Phrygien  aiguisant  un  couteau  :  le  Phrygien  et  Marsyas 
sont  d'un  dessin  élégant.  " 

Te  te  de  Déesse,  La  seconde  découverte  que  l'on  a  faite  est  celle 
d'une  tête  de  femme,  en  marbre  grec,  dont  la  grosseur  annonce 
une  figure  de  six  pieds  et  demi  de  proportion  :  «lie  est  baissée  ;  la 
roanicre  dont  le  cou  et  Fépaule  gauche  sont  terminés  ,  annonce  que 
la  tcle  était  rapportée  à  une  figure  drapée,  taillée  d'un  autre  bloc. 
A  Texceplion  d^  cette  cassure  et  d'un  petit  défaut  entre  le  cou  et 
la  joue  droite ,  qui  paraît  une  carie  du  marbre ,  la  tête  est  de  la 
conservation  la  plus  ndmirable.  Le  poli  des  chairs,  le  fini  des  che- 
veux n'ont  pas  soutien  l'altération  la  plus  légère  :  tout  y  est  vierge, 
tout  y  csl  pur  comme  au  sortir  de  l'atelier  de  l'artiste.  Ce  travail 
est  (Vune  perfection  rare,  et  les  formes  sont  du  style  le  plus  élevé. 

ObeUsquc.  L'obélisque  d'Arles  est  le  seul  monolithe  de  granit 
exécuté  hors  d'ilgvpte  :  remarquable  sous  ce  rapport,  il  ne  l'est 
pas  moins  par  la  hardiesse  de  ses  formes  et  son  élétation.  Il  est 
«l'un  î^ranil  do  1  Eslcrcl,  moins  brillant  et  moins  durable  qne  celui 
(le  Svène. 

L'obélisque  a  47  pieds  de  long,  et  5  pieds  3  pouces  de  largeur 
à  sa  base.  Il  est  porté  par  quatre  lions.  Ce  piédestal,  qui  est  en 
j)icrre  coquil!«*re ,  à  1  \  pieds  de  hauteur  ;  ainsi ,  le  monument  en- 
tier a  02  pieds  d'élévatiou.  H  est  imposant  et  noble  ,  quoique  l'é- 
tendue de  la  place  au  milieu  de  laquelle  il  s'élève,  ne  soit  pas  tout- 
à-lail  eu  rapport  avec  son  élévation. 

Colonnes  de  la  place  Saint-Luc  un.  Sur  la  place  Saint-Luciw  ou 
place  des  Hommes,  se  trouvent  deux  colonnes  de  granit,  adossées 
au  ujur  d'une  maison,  et  contenues  par  des  bandes  de  fer.  Elles 
souticnuentjl'ancjle  d'un  fronton  d'ordre  corinthien.  La  base  et  l'ar- 
«  hilrave  sont  ciiMés  de  petits  trous  que  l'on  regarde  comme  les 
traces  d'une  inscription  en  bronze. 

Amphithcàlrc.  La  magnilicence  romaine  s'y  déploie  avec  toute 
sa  grandeur  :  étonnant  par  son  immensité ,  imposant  par  l'avantage 
<le  sa  situation,  il  domine  la  ville,  il  appelle  l'œil  du  voyageur; 
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ciélc  d'agriculture,  bibliothèque  proteiitante •  ooUëgo,  cbambrè  de 
raanufactureft ,  etc.  Curiotvte's  :  rarc-de-lnoBiplie,  cowm  danp  le 
pays  sous  le  nom  d*arc  de  Marius  :  il  s^éleTe  à  c6té  d'tm  champ  au 
mUieu  de  la  roule  ;  sa  hauteur  est  de  60  pieds  au  dessus  du  sol  sur 
lequel  il  occupe  uo  parallélogramme  d'une  longueur  &  peu  pi^ 
semblable;  une  grande  muraille  très  bien  consenrëe  qui  fîusac 
partie  d'un  théâtre,  dont  il  ne  reste  que  de  faibles  traces,  et  qui 
est  mal  à  propos  nommé  etrqite  par  les  auteurs  et'les  habitans  ; 
cette  muraille  a  1 2  pieds  d'épaisseur,  300  de  longueur  et  1 08  de 
hauteur;  dans  les  maisons  particulières,  divers  firagmens  d'anti- 
quités, une  mosaïque,  un  taurobole.  Commerce  :  soies,  laines,  sa- 
fran, huiles,  vins,  eaux-de-Tie,  truffes,  garanee.  HéUb :  delà 
Poste,  du  GrifTon-d'Or.  Pop.  8,000  h. 

Aux  environs  d'Orange  la  plaine  est  tellement  couverte  de  cail- 
loux roulés,  qu'en  bien  des  endroits  elle  reste  en  friche. 

Courtesont  bourg  muré  qu'on  trouve  à  mi-chemin,  est  peuplé 
d'environ  1,800  habitans 

A  une  demi-lieue  S.-O.  de  ce  bouriç  est  un  petit  lac  d'eau  salée. 

Après  Courteson,  les  terres  engraissées  par  ï  Auraise  ne  lais- 
sent presque  plus  >oir  de  cailloux  roulés,  mais  ils  reparaissent 
après  Be'daridt ,  petit  bourg  qu'on  laisse  sur  la  gauche  à  mi-chemin 
de  Courteson  à  Sorgucs  ,  et  à  cent  pas  de  la  route. 

On  laisse  à  droite,  en  arrivant  à  S  orgues,  le  chemin  de  Chà- 
teaunenf ,  bourg  connu  par  ses  vins  sous  le  nom  de  vins  de  Ckdf- 
teauneuf  du  pape  ,  parce  que  les  papes  y  avaient  jadis  un  château, 

{o)  SoRGUKS  (  Vaucluse),  bourg  mui'é,  moins  considérable ,  de 
moitié,  que  Courteson.  Curiosité  :  les  deux  tours  qui  faisaient  partie 
d'un  ancien  châleau  des  papts.  Commerce:  vins,  eau-de-vie,  ga- 
rance, papeteries,  fubriques  de  garance.  Les  cailloux,  interrom- 
pus par  le  bassin  de  U  Sorgues  ,  ne  tardent  pas  reparaître. 

On  laisse  à  (gauche  la  roule  de  Carpentras ;  ensuite,  en  face  de 
celle  qui  conduit  directement  à  Marseille  •  le  voyageur  entre  dans 
la  plaine  fertile  (ÏAvipion,  à  1  1.  de  cette  ville,  qui  se  présente  en 
perspective  ,  sur  la  droile ,  depuis  le  départ  de  Sorgues. 

ip)  Avignon  (  Vaucluse) ,  ville  gauloise ,  aujourd'hui  chef-lieu  de 
département,  avec  préfcciure,  tribunaux,  collège  royal,  jardin 
botanique,  bibliothèque  publique  ,  muséum,  etc.  Elle  est  dans  une 
belle  et  heureuse  situation  ;  les  rues  sont  eu  général  tortueuses ,  les 
maisons  anciennes  assez  basses.  Curiosités:  le  grand  hôpital  ou 
Hôtel-Dieu,  dont  la  façade  est  magnifique ,  les  hôtels  de  Cauniont , 
de  Grillon  ;  l'élégante  et  noble  architecture  de  la  nouvelle  salle  do 
spectacle,  conslrifiîe  sur  l'alignement,  et  à  côté  de  l'hôlel-de- 
vjIIc,  édifice  gothique  de  mauvais  goût,  qu'on  se  propose  de  rc- 
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ronstniirc  ;  le  Palais  où  rc«îtlèrent  une  longue  suite  de  papes,  cdi- 
fice  gothique ,  qu'on  prendrait  pour  une  foiiereMC.  La  putie  ur- 
cupée  pav  les  papes,  cl  ensuite  par  leurs  vice -légats,  a  été 
convertie  en  caserne  ;  le  tombeau  de  Jean  Wll ,  le  seul  des 
tombeaux  élevas  aux  papes  qui  résidèrent  à  Avignon  ,  que  la  révo- 
lution n'ait  pas  détruit;  celui  de  Ijiure  n'est  plus;  oo  a  con- 
struit une  colonne  de  cyprès  sur  la  place  oîi  il  cûlaît  ;  r*esl  k 
présent  un  jardin.  Dans  l'église  de  la  Miséricorde  est  un  cmcifii 
en  ivoire,  de  vingt-six  pouces  de  long,  que  le  vovageur  n'oublicn 
pas  de  se  faille  montrer.  Il  faudra  voir  les  InTalidcs ,  le  jardin  des 
plantes  ,  visiter  le  musée,  la  bibliothèque  assez  belle  ,  s'arrêter  mr 
le  plateau,  en  remontant  à  côté  du  palais,  pour  jouir  d'admirable» 
points  de  vue  ;  parcourir  la  promenade  d*été ,  près  de  la  porte  dite 
d'Ou/f;  la  promenade  d'hiver,  sur  le  cours  Saint-Michel;  con- 
templer le  pont  magnifique,  en  bois,  en  face  de  la  porte  d'Oule, 
lequel  s'étend  d'un  bras  du  fleuve  a  l'autre ,  et  conmnmique  à  /VA 
irneuvc-lfS'y^vtgnon;  et  enfin  aller  loger  ^  l'bôlel  d'Europe ,  un 
^es  plui«  beaux  élablissemens  qui  existent  en  Fiunce.  Comimeree  : 
eau-dc-vie,  cspi-it-de-vin,  huile  d'olive,  graine  de  trèfle,  fruits 
secs ,  essences ,  couvcrtui*cs  de  laines  ,  draps ,  étoiles  de  soie ,  flo- 
rence.  I/ofr/jr  de  Europe  ;  chez  Moulin,  au  Palais-Ro^al ;  Saint- 
Yves  ,  chez  PcYtavain  ,  pince  du  Mari*hé-aux-Herbes  ,  t^e  dliAie. 
foituns  qui  partent  pour  l'île  et  la  fontaine  de  Vaucluse.  Li^. 
Séguin.  Pop.  30,000  h. 

Kxrrr.sioN  :  A  la  fontaine  de  faucluse.  On  est  conduit  à  Vau- 
cluse par  la  poste ,  dos  loueurs  de  voitures  ou  de  chevaux ,  qui  ra- 
mènent le  voyageur.  (  )n  emploie  à  cette  excursion  huit  à  dix  heure»  ; 
on  passe  par  V  lir ,  qui  est  dans  une  jolie  situation  ,  et  possède  de» 
fabriques  pittoresques;  Tauberge  de  Pétrarque  et  Laure  a  de  la 
réputation  :  on  commande  son  dîner  en  passant  ;  au  retour  on  trouve 
un  ix'pas  presqu'entièiTment  servi  en  poisson.  On  ne  doit  visiter 
la  fontaine  que  loi*squ'elle  est  très  basse  ou  très  haute. 

OuvnÂCE  A  co?iSL'i.TF.R.  Dt'scription  He  la/oniaùie  de  fauelaie  . 
par  le  docteur  Guérin.  Avignon ,  1813. 

A  3 1.  d'Avignon  est  Cnrpentras,  ville  ancienne,  située  dans  une 
position  agréable,  sur  la  rivière  ^ Ausson,  au  pied  du  niaoi  /V»- 
toux,  Otte  ville  posscsle  un  tribunal  de  première  inrianoe,  une 
bibliothèque  de  2 -t, 000  vol.,  musée,  salle  de  iprïtaelc.  CmrtO" 
sites  :  les  restes  d'un  ai*c  de  triomphe ,  dont  on  ne  connaît  point 
positivement  Torigine;  U*  palais  épisco|Nil,  la  caihodralc,  dont  nn 
admire  le  portail  ;  l'iinpital ,  monument  curieux  par  tOB.fronlis|Nr« 
et  par  son  escalier ,  dont  la  voîîle  surtout  parai',  un  vèntablc  rhcf- 
d'ii'UM-p  ;  un  aqueduc  dans  le  gcniT  antique.  Vwmmcree  :  soie  .  «a- 
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rmn,  làbriquc&  d'eau- do -vie,  lîli-iot, 
savon!! ,  lannei'îes  ,  cl  moulins  n  garance 
talion  0,000  h. 

Sur  la  rive  gaucbe  de  la  Durance,  à 
situé  Cavatlloiti  dans  un  territoire  \n 
Curiosités  :  les  restes  d'un  arc  de  irioi 
Dioniiment  moderne.  Commeret  :  fc\i\\i 

mûriers  pour  les  vers  à  soie ,  moulins  à  garance  ,  marlmet  à  chau- 
drons. Les  melons  d'funwM^ottd'hiTer,  que  produit  son  territoire, 
sont  dclicieui.  Pop.  4,000  b. 

En  sortaoi  d'Avignon ,  la  [Jaina  est  boisée  et  rafratchie  tant  par 
les  prairies,  les  bosquets,  elles  avenues  de  maisons  de  campagne  > 
que  par  les  eaux  courantes  du  canal  de  la  Durance.  C'est  a  Bon- 
pas,  dont  l'éditice  subsiste  encore  sur  la  rifa  droite,  qu'on  quitte 
la  roule  de  Marseille  pour  prendre  la  roule  de  Cavailloo,  qiumd  on 
veut  aller  à  Vaucluse.  '~ 

En  li'averiant  la  Durance,  on  entre  dans  le  département  des 
Doucbes -du- Rbûn  c  ■ 

La  plaine,  depuis  celle  ri^iér*  jusqu'à  SainC-z^ndiol ,  n'a  rien 
de  remarquable.  Vers  lo  milieu  de  la  liistance,  on  Iraverac  le  vil- 
lage de  Cabanes;  celui  de  Saint-^nilmLaa  rien  de  remarquable 
({u'iui  assex  joli  parc  aitenanl  au  ehàlcau. 

Depuis  ce  village  jusqu'il  Orgon,  mêmi;  natuic  de  pays,  On 
aperçoit  devant  soi  une  triste  chaine  de  montagnes  calcaires  ,  dont 
IfS  plus  hautes  sommités  s'élèvent  à  peine  à  400  luèlres  au-dessus, 
■lu  niveau  de  la  mer.  Celle  cbaine,  qu'on  nomme  les  Alpines, 
commence  à  Uigou ,  et  linit  prés  de  Tarascon  ,  en  coiiraiit  de  l'E. 
i  l'O. 

[ij)  OBCo;i(Bouelie5-dii-Rbâne),peUle  ville  située  au  pied  des 
iiionLHgncs  ,  non  loin  de  la  Durimcc.  Elle  a  un  bureau  de  poste  ,  et 
une  as^cz  bonne  Huber;;e.  Un  y  voit  un  canal  qui  traverse  une  mon- 
tagne d'outre  en  outre.  Commerce:  toiles,  étoffes,  quincaillerie. 
l'op.  2,400  b. 

,\vant  d'arrivei'  au  relais ,  on  traverse  ,  sur  un  pont  de  pierre , 
le  canal  de  Crapon-e ,  décliné  à  l'arrosage  de  la  plaine  Sjrles. 
{•■)  ro:<i-IloiiL  (Bnucbca-du-Hliiinc),  maison  qui  a  une  jolie 

Lapetilc  ville  qu'on  rencontrer  1  1.  Ae  Sainl-Camat ,'ef,\.  f,am- 
èfsc,  où  se  tenaient  aulrcfois  tes  aucinblées  de  In  province.  Pop. 
3,500  h. 

Salon  ,  jolie  ville  ,  à  3  I.  de  lamicic.  CvriosiU'i  :  le  portrait 
ilAdam  JeCi'.-ipouiic,  »ulcur>bi  canal,  doul  celle  >illc  est  la  patrie, 
S5 
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colui  de  Lamanon,  compagnon  de  Lapevrousc,  Iv  LuMe  du  !».-!;.•■• 
dcSuflren,  cl  les  ruines  du  tombeau  du  faincu!i  >'cn(niaii.u«. 
Commirrc  :  builc,  fabriques  de  sa^on  et  de  cbamlcllc  .  »j.i.. .  tc- 
neries,  bestiaux,  Pop.  5,500  h. 

Le  pays  est  plus  cultivé  ,  le  climat  plus  cbaud,  les  oliviers  c>  le^ 
^mandiei-s  plus  nombreux.  A  qucrlqucs  lieues  vcis  l'E.,  s*eJt»t. 
dans  les  nues,  la  monta{;iic  calcaire  de  Sainte-f'iriorrt  ,  de  I.IK*' 
mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  nier. 

[s-  Aix  ( Roucbcs-du-Rhônf) ,  ancienne  ville  siiuce  de  lau;:»- 
rôle  <lc  la  Durance ,  avec  sous-prcfecturt' ,  aiTbcvtflit-,  Ciruh*-  d- 
lbt:o)ogie  et  de  droit,  coUt-jçc  ,  etc.  Curiosités  :  les  rui.s  bien  |»-f- 
oée*.  cil  j^ciiéral,  trois  fontaines,  lajzrille  d'enln-c  ^OrhfUtff  ,  v\i* 
promen:ulc;  Tbôtel-de-ville,  riche  en  antiques;  le  lus-ixlicf .  re- 
préseiilant  l'accouchement  de  Léda  ;  la  statue  de  VitJ.ir^  par  Cu*- 
•ou;  niôlel-Dieu ,  le  portail  de  Têglisc,  la   mélrop4ilc,  un   Ij- 
bicuu  |;;otIiiquc  que  Ton  ci*oit  peint  jtar  le  roi  René,  les  ^uipiurc*? 
le  l.i  créilcnce ,  l'autel  de  Saint-Miire  dans  la  chapelle  de  ce  noni  , 
Je  baptisirre  ;  l'église  Sainlc-Maric-Madelaiiie ,  une  ^4 mtoncMliim  It 
i'aulcl  de  la  Vierge,  la  risifution  <h    /u  firrî^r,  beju  moneau  dt- 
l.(î^icux;à  la  sacristie,  un  tableau  gothique,  reprc>«nlint  Win- 
nor.ciation;  la  fontaine  d^  la  rue  llouirgoii  de   103?,  rcU''  Je  b 
place  des  Prf>cheurs  en  ITtWi,  les  fontaines  du  Cours,  la  Tour  dir 
rhorlogc  de  la  ville,   la  salle  de  spectacle,  les  pr«inicnadc«  du 
NHjrs  de  la  Rotonde  ,  du  cours  de  Saint-Louis,  celui  de  11  Trinité  , 
du  jeu  de  mail,  du  cours  Sainic-Anne;  aux  enrirons,  des  Ki«tidn 
rharmantes.  Comintrce  :  vins,  eaux-de-vie ,   huile  d'olin',  soit  . 
lain«î,  draps,  indiennes.  IJôtt  h  :  de»  Princes,  sur  le  C^urs,  n-  3  ; 
•  iu  Soleil ,  sur  le  Cours,  n"  ?!»  ;  du  Cours,  chez  (àaîl)jrd,  «ui  k 
«-ours  ,  n"  27.  i.ihr.  :  Terris,  Aubin. 

OrvRAr.K    A   co^isuLTKii.  ^//Ir  ,  anciinri  moHrrjtf  ,  m-8*-    An. 

Kxcir.sioM  au  Thohnrf »  éloigné  de  ti^ois  milles,  apparlcnarit 
lu  ni:ir(|uis  «le  Galifet  ;  bal  champêtre  les  dimaiiche*».  Àcnertiji 
brillant  au  mois  de  mai. 

A  /tt  Stiuriuc  ou  lîoche-Fontnthc ,  maison  de  camp.ign*.'. 

A  4  I.  ().  d'Aix  est  Ja  petite  vilb'  de  Urne  ^  situt-e  *ur  le»  boriJ« 
•le  r<':lang  de  Jlfftrfii^us  ,  ce  qui  la  rend  malsaine.  Elle  possède  «h* 
riches  salines.  Commtrcf  :  huile  d'olive ,  amandes,  lùnres.  Pop 

î, «.:,()  h. 

Suinl'Chmminsj  ]KMile  ville,  est  situé  sur  le  mené  élans;.  Curro- 
.v/  ■  lieux  arcs  de  triomphe,  un  pont  sur  la  Toulo^hrr ,  ouvrai;cft 
•  o/isiruits  par  les  Ilomuins.  Pup.  2,  MM)  h. 
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Martigart.  La  sitiutioD  de  cette  TiUe,  placée  entra^'étan^e 
Bcire  el  un  cnnal.qui  communique  à  U  mer,  o«  tr«B-«iuguMn  -, 
■j'esl  pour  ainsi  dire  une  réunion  de  (rois  petites  Tille»  qui  lendileDt 
snclir  du  mïd  dei  eaui  ;  c'eal  pourquoi  oo  leur  ■  dooni  le  non  de 
f  mise  provençale.  La  partie  priacipale  est  celle  du  milieu  :  das 
pùcheun  T  construisirent  des  cabaues  au  ii*.  liècle.  Ce  fiit  Ray- 
mond Ucii-cnger,  comte  de  Pitivence ,  qui  la  bilit  en  1 936  ,  el  hû 
donna  le  nom  d'île  Sainl-Genât.  La  partie  conslruile  du  eàté  du 
iioiil,  se  nomme  FtrrUreit  à  l'oi^site  est  Jonquièrei ,  qui  est 
unie  à  l'ilc  par  un  simple  pont.  Le  long  canal  qoi  coule  entre  Ttle 
cl  Jonquicret  >  esi  loujours  courert  de  bateaux  :ag  l'appelle  rélang 
lie  Caronte  ;  il  a  près  d'une  lîeuc  d'élcudue. 

Celle  ville  n'est  ^ère  habitée  que  par  dea  pécheurs;  aussi 
1^1  pécbc  esl-ellc  [a  principale  occupation  dS  sei  bBbitans(l). 

Dans  le  lieu  le  plus  élevé  de  la  ville  eM  un  oratoire  consacra  à 
Mai'ic,  patronne  des  nayi^aleurs;  on  ta  nomme  Notre-Dame  lU 
la  mer.  Celle  cbapelle  est  1res  Tréquentce.'  La  lue  dont  oo  j  jouit 
ctt  admirable  ;  on  cmbi-asse  d'un  coup  d'œil  l'élangde  Berre,  cod- 
'crl  de  Inrtanes  ,  cl  les  Tilles  rianles  dont  il  est  enlouré  ,  Marligues 
qui  semble  poiiée  sur  les  eaux  ,  la  plaine  de  Poi ,  l'élang  de  Ca- 
I  onlc ,  la  montagne  do  Salnle-Vicloire  ,  et  la  mer  qui  lerminc  au 
midi  ce  matinilique  lableau. 

(()  Le  l'is  (  Boucbcii-du-Rhône),  petit  bouri;  cl  dei-nier  rcbis. 
l,c  sommet  de  lu  longue  dcsreiile  qui  conduit  à  Marieille  se  Dorome 
la  f-'iifii ,  on  V  jouit  d'une  superbe  tuc.  On  entend  le  bruit  du  port 
,lo  Marseille/ 

lu)  Maiiseille  (Bouclies-du-llhône),  une  des  villes  les  plus  an- 
ricmicsdc  Fmni-e,  fondée  tiOO  ans  acant  l'tre  chrélicnne.  Elle' 
n'est  plus  que  l'omlirc  de  ce  qu'elle  était  autrefois  :  c'est  le  cbef- 
lîeu  du  dépai'tcment  des  llnuclies-du-Ilhône  ;  elle  po<iscde  une  pré- 
;èi:4urc  ,  dea  trlbunnui,  un  v»écbé,  une  église  consisloriale  i-é- 
Ini  iiiée  ,  une  académie  cle  belles-lettres ,  sciences  et  aris  ,  un  hôtel 


Tenï  le  plui  ^rlnd  un  buoini  pour  t^hamme  pAUTr«  et  Ittorkui ,  le  ■omintil 
--1  le  repoi,  Cfl»  »cenn  pkiiartiquH  ont  «]c«T«  l«t  pinf^cani  d»-|)liii  ^anda 
ifiainu.  «(«Unfonl  h  chime  d«  eu  jnlit  ubtcani  qu'on  ■ppeltr  dn  Manntt. 


■XlO 
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•  les  niominios  (IcnrrsAM:,  iino  crnli»  rDvrilc  «It:  ii.ivj,-i-   •■ ,  r.-' 
boursr,  un  inusrt* ,  une  a«4sc/  hcllc  l>i1)l)t)ilic<|uo.   !.»•  |     •■-•_■ 
«li's  |»lus  l)«*;m\  (le  l:«  Mcilitci  rancc  :  il  jniit  runirnir  pi<  -  •.•   :•  .' 
rvi\\s  >ai'>i.':iux.  l.e  (|ii:irtiei' «ilUK*  t-nlre  le  (-ciurs  vl  !••  j.   •    .  •*• 
virillt*  villv  ;  le  icsir  ,  lorniaiil  ;i  |n*u  j»r»!s  U-^  Av.w  li.  .  -    :     *■' 
N».'lllo  ,  iMni|Mps<.'  la  \ll!f  neuve;  1  une  a  tles  rue>  vu  ;;fj:«  i  .i  •  * 
Il  iii.<l  |».i\.e^,  ranire  «les   rue-  lai'L'<-*,  hirn  ai.i/»'».    ii!.]     . 
maisons   lili'ii   halles,   ilrml  (|uel(iues  uins  poiii'ni    l'i  i^r    i  ii 
risr;iu  ilu   l*ni;cl  j  les  rues   <lu  la  (^lîineliJL'r».»  ,    lie.iuv.- lu  ,  *    ' 
l'«  rn'-.ii  ,  <-tm\    nia^nill(|ues  ;  la  s.jlte  tle  «.ihm-Lu  ]<«   in  i  j'f  ■  "   '. 
mai  (|U(''.'  :  la  lai-acle  en  est  un  jm'U  lnurile  ;  on  dnil  %  i«i'<  r  •  i  >  ■ 
••(iiu-i.j  l ,   riiô])ilil  «lu    Sainl-Ksjiril ,   Tr^'lix'  inltiiei.ie   ti     •* 
VieSiii .  !  l:ôl<»l-.!t->ille,  sur  k  p^rl ,  conslriiî!  ji.ir  l'a.'ri  :  I  »  i 
DU  Uj»e  .  nuMM'Ie  tK'jiins  ileux  lieuics  |us»jit  .i  qunln-  li'*-.'-  •»   . 
une;  It*  pm!    Dicudunné  ,  (îiinié  par  l.i  jonetiou  de  l'ilo  li  i7..i..  •.-. 
}\('»'  e«.llr  (lu  cliàte.iu  d'il',  prisufi  iri'Jal.  Paiiiiî  h^  p-. •.•;.•  ■•  .1  •"•■*  . 
ni-    I  rniii  (]ui>   »-i:!!om    le    ('ours,    fijuné    de    deux    i.iIj.'»   tl  irl'i'. '. 
(|u  .irecmp.i   !.e- i   de  hcaux   édiliees  ;    li's  all/e<  <!•'  Mt  il!:  n    '«•1.-! 
Inil     a^  ira  M  es  ;    on   a    de  heauv    points    di*    \uo  ■:•;  l 'lî    ^' !?•:- 
I  ).iii;r- de- 1  I -(  larde;    im  sprM'îiele  non    in«'i:îs  i;h1im\   • -^   ■■'..• 
«|!-  «illr«?  U;  port  :  I  anitienee  dt-s  ni''i:'»«'iai:s  h.iTtni,.i'i\  •!    •■.  ■■  _•  i 
\.i  vailiMi:  des  cisiuims ,  des  nui-urs  v\  A.-^  l.îi;:rarrs.   !  i  :•  j  "  'j  . 
■  Il  s  \.iiss.Mii\j  il;  ^  (l.alowpes  et  ili-s  l».it»'lrls  ,  ittln'iM  un  !  il   ■  \'.  ^ 
»  il.tld('n.i.-t:l  eurii'ux  ;  le  eoiiji  d  •lil  d>'  la  poi  te  u    \i\  r«T  i;,  _".■!   |.    . 
d(î  lid  >ei  v;iloire ,    ilaMlssfiiu'iil  dont   Maisrjjlf  sr  ^î'ii'-.     .  ■  .'' • 
tilie,  ««11  ;i  un  panorama  d  un  j;cnru  uiii<pie;    |i*  pmt  ,   I  i  •.  1!     .    • 
•'an:[>a^ne  el  la  mer,  iorineni  tpialre  laMeaux  dilîi-ir-r.*i.   !'.•>  .*j 
i]t-  jHMsoniies  pli  II  I'  ni  \o.  si'-jnur  do  MaisrlMc  a  '■«■h:":  .!•    linr  !..  m\ 
«jiielcjiii's  unes  ref:ardent  cette  ville  roniim-  la  plus  l  tVv  <:•  1m  'Cf. 
Tpii's  Palis  ;  le  eliiiiat  en  est  doux,  le  ei«l  pur  et  iar'-i:.»:'  »•  'd'i . 
j  ».  !i-  /ii{'.\/n'/:  1rs  (  ousins  sont  d«"s  hôtes  ineoi:.mode>  d«:.î    a  ^• 
'!<  !i  1'  1  |i.n  un  ridi-au  nomnii'  ctiUMnifri  . 

A'ai'ri.ir  piis».i''di'  dr  hoiirics  r.ihritp'es  do  s.ivnp. ,  S*'  n<\\  T-i' 
'!■■  -.i.o  l'n'..(  1  i.s  ,  d»-s  r.dlinerii  s  de  suivie,  l.lle  eomimifc  »  r.  i*;^**  • 
••.••'•-.  drni  (  es  i-o!i::ii,d(s.  //n/t  h  :  «Irs  .\n>h.iss  !.]•  ui.«  .  1  ■;■  I'»-  »  ■ 
^'  t'j;  d  Luro|>(> ,  iiii-  ra\i!!on.  /Juita  :  Ind-vitt  p'ae<  •»"  *  »»  •»■'•- 
'  !:•  «le;  \ii/illv,  iiir  >;n'on.  Ji>ihis  th  mt  r  a  la  lof.tJir.»  du  1  1, 
■.»-.i-\is  l'i-iiirre  d'j  port.  /,///v7r/v.« ,  ('auujiiis.  Massif,  M.i-.\n! 
I  .haiil  Mi.  iNip.  M;i,(uM)  h. 

r.\"  I  '  siow:  ;iH  rfiôfttui  d  II';  l'enlrre  l'st  foinvepu"  i.n«  •  \\»"i-  . 
I  î  1  rssii  1  II-  riiti  e  n'iux  l'oi  hcrs ,  sur  Irsiuiels  s  r'èxrnl  li-  l»»»'  *^  v  •■ 
'■■"•,    I   dnil'i-,  «I  1"  l'oit  Saii<t-.\ii'id,is,  :'i  gauche;   ja"i;.'»  • 
.!  iiiii.i  s  lin  I  a«i  ■  .d)l«'*:  ;  an  IHi'",  t\\x  chùh itf  /''•'.  nru;:;- •.' i- 


d'oroon  a  tAfîAftèdAi  !29i 

au  bord  de  la  mer,  mais  dans  Une  situation  oppoiéei  ttu  thâteau 
Bore  m,  à  1  1.  S.  de  Marseille ,  6ur  le  bord  de  la  mer,  château  rc- 
iiiait]uable  par  son  élégance ,  sa  distribntion ,  et  sa  galerie  de  ta- 
bleaux. 


COMMUNICATION. 

Ù'Orgon  à  Tarascotif  8  L,  4  pi 

Saiht-Kemj  (a),  41.  Tarascon  (5),  4  1. 

En  soilant  à'Orgon  on  suit  une  plaine  continuelle  bornée  à  peu 
de  dislance  à  gauche  par  la  chaîne  des  Alpines.  A  droite  on  aper^ 
çoit  des  campagnes  couvertes  de  prairies,  de  vergers  et  de  jardins 
dans  le  territoire  de  Saint- Rettù, 

[a)  Saint-Remi  (  Boucbes-du-Rhône  ) ,  petite  ville  très  anciemie 
dans  UDC agréable  posilioD.  CurtjosUes iX^xc  de  triomphe  situé  sur 
un  petit  plateau  à  un  quart  de  lieue  de  la  ville,  le  mausolée  à  trois 
ou  ^ualre  mètieft  de  Tai'e ,  sur  le  même  plateau,  ouvrag^reroar* 
qunVjlc  des  Romains,  et  précieux  restes  d'antiquités,  une  belle  pro- 
menade.  Celle  ville  possède  une  filature  de  soie.  Commerce  :  huile 
a'oliYc.  Pop.  5,000  h. 

£d  approchant  de  Tarascon  la  plaine  devient  plus  bellQ  et  plus 
forliic.  Elle  produit  en  froment  7  pour  1 . 

{b)  Tarascon  (  Bouches-du- Rhône  ) ,  ville  remarquable  par  son 
a<^rcable  i)Osition  sur  la  rive  gauche  du  Rbônc,  siège  desous-pré- 
Iccture  avec  tribunal  civil ,  collège ,  bibliothèque  publique,  théâtre, 
abattoir.  Curiosités  :  son  antique  château ,  appelé  vulgairement 
CiiaUau  (tu  Hoi  René,  en  fort  bon  état,  et  surmonté  d^une  plate- 
fornie  d'où  l'on  jouit  d'une  très  belle  vue  sur  le  bassin  du  Rhône; 
dans  rèj;llsc  de  Sainle-Marlbe,  le  tombeau  de  celte  sainte, le  tableau 
(le  la  Tarasquc  ;  la  maison  des  radoubs  pour  la  construction  des 
bateaux  ;'•  sel.  Commerce  :  amidon  .vinaigre ,  blé,  vins,  eau-de- 
Tie,  huile.  Pop.  12,000  b. 

On  va  visiter  à  4  1.  Arles ,  ville  ancienne  qui  possède  une  sous- 
préfecture  ,  un  tribunal  de  commerce,  un  collège  communal,  une 
école  gratuite  de  dessin,  une  bibliothèque,  un  cabinet  d'histoire 
naturelle,  un  musée  ,  un  hospice  civil  pour  les  malades,  un  haras 
roval, 

La  ville  d'Arles  est  construite  sur  une  colline  de  rocher  calcaire, 
taillé  ù  pic ,  à  TOricnt ,  mais  de  toute  autre  part  acceasilde  par  des 
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iicnl«'s  «luuccs  Cl  lacîîes.  Des  nwmuincns  anliqurs  ,  flun!  I;  n*  'i:- 
inôuic  s'rm»rj;ucillirail ,  des  t'|;lis<*s  Muxqurllos  l.i  pnlhii  it.   '. .  ^.'.,% 
piiic  lionne  le  \>Uis  i;riUKl  luriiîc,  tU's  iiioiiuinrnK  rï\iU  Jf»nl ..;  ■  vi- 
Ih'o  M:iintu-fi:i  iomni  les  ili'ssins,  soiil  (lissi'niiin's  -ur  si  ^mt*'-'' 

Nous  allons  miiilir  le  \  i>  valeur  clans  crtlc  %illc,  où  mio?  i  i--<e. 
Iiifs  uut:  foule  (ie  ('n(-iosilé>. 

MOM  Mi.Ns  \>ii«.urs    1).  —  ThiiUrf.  Il  vM  plari*  au  iiii<ii  Jr  î  -r 
nliijhr.ili'î.  r.n  pr'irtranl  tlans  les  ra\<'H,  on  rcconrinit  1»«\-."-.- 
•nrlijiôi-»  ^^nr  Icxpn  lies  riaient  appuyi^  les  gradin;*.  I)ru\  p'  r'i  :- 

•  le  la  tli- 'oratuni  l'xléritHirc  sont  >isil>les;  clU's  sont    iliiO'l'ri.T 
Hi|H)si'i;s,  et  appartiennent  â  la  pallie  rectan^ulaii  e  de  l'crwci.'- 

(  a'ile  (lu  midi  y  eni^a^ée  ihms  les  murs  de  la  ville,  runseM^  "< 
■  ieu\  rla|:;es,  el  poiie  le  nom  de  Tour  tlt  Juttatuf.  lire  ii'u^i  i  .•. 
iieatlr  si'lève  ï%ui'  «'elle  du  second  êlai;e  ;  mais  ccll*»  con.HTi  .«rîi  jj . 
hitc  d'-ns  le  mov(  n  à^c,  n'a  jamais  appai'tenu  au  ihèàli-c.  (.'«dk  ■: . 
MOI  d  .  (pi«-  Ton  li'onxe  au  boni  d<-  la  rue  de  l:i  (^alado  ,  m;  ('••n'^'-M'' 
plus  (jne-  r.n-cade  du  premiei*  élafre.  O'esl  |wr  i-ellc  .injJe  ijue  i'-'U 
.-oiiM'  .1  la  petite  place  sui'  lacpielle  r^l  la  niai^inde  M.  tïi:  l'en  m  . 
iiuli'-rois  II  Mf'\t  r!''t>rth  .  (^elle  nnison  e^l  li.ilic  cxar'.i'Xtitji  i  ^u. 
Il  mplar«-menl  île  la  seônc,  ri  e'est  dans  sa  rour  que  st:  îrouvr.'j! 
deux  eoloi  iHs  (h-  hri-'lic  afi  iraiiie  cpii  s  "clèxt^nl  enC'.TC  roui  ::;:*..  - 

•  le  l(;ur  eitial)li  nu';il  *iur  l'antiipie  J'rfStt hium. 

I.a  pe!it<"  rdur  Tkt  un  \ëiit,-il»le  M!i%ntin  i  elle  e«iKtlenl  d»-  ii  «j 
m.  !iî->  d  .liitif's  e(il«»nnes  ({ui ,  di-posrt's  sur  le  le-^lc  île  la  «..  îi.-  .  • . 
<-..!ir.i<-l.tlriit  la  ùi"i-i»i  .iiion  ;  doux  stalucs  de  danM.-U'ir'» ,  «it-r.-:' 
ri>i.>:.n.iMi'  d  un  lli<-,itrc,  des  iVa:;inens  Ires  reinai'tpj.ildci.  1  i.'i-  • 
il/  ji  (  N  (I  nn  noiiiiii  (■  (-iin<>idéraMe  tir  dclu'is  de  fiis^-s,  ii(>  fu  :.i   :.i  < 
d'.i- •  LiiiaNes,  iiiMs  iruii  hrau  marlire  el  d'un  c^irellt-nl  ti-a^.nl. 

I.  .111  r.l»-  ilu  .\i»iil  a  i-onser^é  son  entaldenicnt,  i|ui  i'«.i  ■■  mi-  - 
il  mil    niaiiii'ie  eNliaonlinairr.   Au  lieu  d\iirliilia\e  ,  r!li   pi  ■>*'..' 
nv.t  ^.■^  i!.d>iv  rii>r  iloriipje ,  dont  les  nn'lop<'s  sont  n.'irpli>  dî-iri- 
li\i  1  u  \\\  p.ir  di'.s  patries  ri  ])ai'  des  taureaux  à  mi-roi  ]»*.  t\A  *'^r  " 
^U'  «r    in-nl ,  el  S'iuMcîit  s  idaneer.  Au  dessus  csl  plari'*'  mh'  lu*' 

•  "I  ■ii-lii'.-i:n«' ,   oinre  d'un  rin<-eau  eontiiui,  en  leuillcs  il'.i  \iin^  • 
•'li..--ue  inionit  nient  se  lennioe  pae  une  ;^rande  llcur  ceiiti  i^o  il*'*', 
•«oi  ;•  i.i  .,  nil-itiips  i-t  alteniittivcnient  des  enlan»,  des  s,iii_'iieis,  .Je* 
li.uis.  Il  ^  ;i  (les  «UM'.nix  di>li  ihurs  d:uis  les  \iiles. 

/"..»-/<  /..  /  tlu  tfttâtii \  \a:  pivmier  csl  uu  iKis-rcJicrquo  1  on  rri»»i 


l  .■  I  ■iij-  r»  «II»  iIi'.i.In  iji;*..ii  \.i  l.rc  >iii  If»  iiiiiiiiimpiii  aiii.-p'i»*  V  »i 

■>;i'    .  .i-i  lillili»  .i-.l  -J\.ilil    niîM.i--    .1,.  M.  I,    milite    dl-  ViiKlUU%(..   "î'i    1: 

'■'C  ■    '!■■  ■'.■  _     1  •  :i  ml  lU*»  ri-iui  hr«-dii-lthùiii. 
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avoir  été  trouvé  au  centre  mcme  du  Preseennan,  C'est  un  marbre 
sculpté  sur  trois  faces,  de  1™.  33  de  largeur,  et  de  Q^.  80  de 
hauteiu*  :  les  petits  côtés  ont  0™.  35.  La  face  principale  est  divisée 
en  trois  bandes  perpendiculaii*es.  Celles  des  côtés ,  encadrées  d'une 
moulure  en  feuilles  d'eau ,  représentent  des  branches  de  laui^ier 
très  toulTues  et  chargées  de  petits  oiseaux.  La  partie  du  centre, 
cufoncée  de  0°^  16,  représente  Apolhn  assis,  appuyé  sur  une 
lyre ,  et  ayant  à  ses  côtés  un  trépied  ;  sur  le  flanc  droit  du  marbre 
est  représenté  Marsyas  ,  suspendu  à,  un  chêne  ;  sur  le  flanc  gauche, 
un  jeuite  Phrygien  aiguisant  un  couteau  :  le  Phrygien  et  Marsyas 
Aont  d'un  dessin  élégant. 

TéU  de  Déesse,  La  seconde  découverte  que  l'on  a  faite  est  celle 
d'une  tête  de  femme,  en  marbre  grec,  dont  la  grosseur  annonce 
une  figure  de  six  pieds  et  demi  de  proportion  :  elle  est  baissée  ;  la 
manière  dont  le  cou  et  Tépaule  gauche  sout  terminés ,  annonce  que 
la  télc  était  rapportée  à  une  figure  drapée,  taillée  d'un  autre  bloc. 
A  Texccption  d^  cette  cassure  et  d'un  petit  défaut  entre  le  cou  et 
la  joue  droite ,  qui  paraît  une  carie  du  marbre ,  la  léte  est  de  la 
conservation  la  plus  admirable.  Le  poli  des  chairs,  le  (ini  des  che- 
veux n'ont  pas  souffert  l'allcration  la  plus  légère  :  tout  y  est  vierge, 
tout  y  est  pur  comme  au  sortir  de  l'atelier  de  l'artiste.  Ce  travail 
est  (Vune  perfeclion  rare,  cl  les  formes  sont  du  style  le  plus  élevé. 

Obélisque.  L'obélisque  d'Arles  est  le  seul  monolithe  de  granit 
cxéculc  hors  d'Kgypte  i  remarquable  sous  ce  rapport,  il  ne  l'est 
pas  moins  par  la  hardiesse  de  ses  formes  et  son  élévation.  Il  est 
d'un  i^ranit  de  TEstcrel,  moins  brillant  et  moins  durable  qne  celui 
tle  Syriic. 

L'obélisque  a  47  pieds  de  long,  cl  5  pieds  3  pouces  de  largeur 
à  sa  base.  H  est  porté  par  quatre  lions.  Ce  piédestal,  qui  est  en 
pierre  roquillère,  à  14  pieds  de  hauteur;  ainsi,  le  monument  en- 
tier a  (j2  pieds  d'élévation.  H  est  imposant  et  noble  ,  quoique  l'é- 
leniluc  de  la  place  au  milieu  de  laquelle  il  s'élève ,  ne  soit  pas  tout- 
à-l'ail  en  rapport  avec  son  élévation. 

Colonnes  de  la plaee  Saint-Lucien,  Sur  la  place  Saint-Lucivi  ou 
j)lace  des  Hommes,  se  trouvent  deux  cofônncs  de  granit,  adossées 
au  mur  d'une  maison,  et  contenues  par  des  bandes  de  fer.  Elles 
souticnnentj'anglc  d'un  fronton  d'ordre  corinthien.  La  base  et  l'ar- 
f  hilrave  sont  criblés  de  petits  trous  que  l'on  regarde  comme  les 
traces  d'une  inscription  en  bronze. 

Amphithéiilre .  La  miiçnilirence  romaine  s'y  déploie  avec  toute 
sa  grandeur  :  étonnant  par  son  immensité  ,  imposant  par  l'avantage 
de  sa  situation,  il  domine  la  ville,  il  appelle  l'œil  du  voyagcvu*; 
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c^csl  l'objet  qu*il  remarque  <l*abord,  c'est  celui  qu*il  enJibri: 
cnijM'fssé  de  connaître. 

La  longueur  de  son  axe  c^t  de  140  ■".  du  nord  au  «ud.  Sa\ir- 
geur  ou  retendue  de  son  petit  axe  est  de  lO-J  "*.  de  Test  à  Irme*! . 
il  a  du  avoir  4^  ranf^s  de  gradins,  et  contenir  ?à  mille  iipertatnin. 
11  a  deux  ordies  d'aiTliiKrclui'e  comme  1* ampli it lié j'itrc  de  J^isiDr*. 
et  roniinc  lui  il  fs\  percé  de  <)0  arcailes  ;  mui.s  ses  dimension»  «aq* 
un  peu  ])Uis  fVtrlcSy  et  son  étendue  plus  roiuidci-ahlc . 

Aux  (Xtréniités  des  axes  étaient  pratiquées  quatre  porter.  !• 
principale  est  celle  du  nord;  elle  cM  belle  quoique  saiM  omenicn^, 
d'une  ;;randcui'  imposante  et  d'une  forme  majestueuse.  Le  cnrn<J<>r 
par  lequel  elle  conduisait  dans  l'arène,  est  d'une  construclioo  i;:- 
^énleuse  et  ma|^nilîque. 

Sous  cette  porte  est  Tentréc  d'un  étaj^e  soulcrrain  qui  e«t  la  puriK 
la  plus  singulière  et  la  plus  curieuse  de  ramphitbëàtre.  Le  curriilnr 
dans  lequel  on' pénètre  d'abord,  est  exactement  au-dessus  de  rriu^ 
de  la  porte  septentrionale.  11  avance  de  ^î>  '**.  dans  Imlcrieur. 
(^est  n])pai*emmeut  l'épaisseur  du  massif  de  rèdîlîoe  jusqu  i 
rarèiie. 

Tn)ls  {paieries  circulaiiTS,  formées  pîir  six  prêc'inrlions  p:inil- 
lèles  et  concentriques,  sont  pratiquées  sous  l'éditice  el  savonren- 
jusqu'à  Taréne.  Les  deux  premières,  voûtées  à  plein  cmlrc,  s*mi» 
séparé<-s  par  un  mur  commun  de  soutènement  qui  e^l  )>âli  a^er  le*. 
moellons  scmillés,  disposés  avec  la  régularité  la  plus  rsarte.  l.-< 
même  coupe  et  lu  mémo  disposition  des  pierres  se  lencunlretit  dan« 
toutes  los  autres  constructions  souterratnes.  A  la  hauteur  de  lroi< 
mètres  ilu  sol ,  une  assise  de  pierres  plus  larges  et  tailléc<«  in  tildo. 
foi>me  une  saillie  qui  rè^ie  dans  toute  la  lonf^ueur  desrorridoi^ 
r.'trst  la  naissance  (les  voiilcs.  La  troisième  {;alerie.  qui  a  n-i-u  1' 
nom  (le   Gaitric  Charhs  X,  et  dont  jusqu'à    présent   f\n    n*;i^Ji> 
pas  même  soupçonné  rexisteucc,  est  sé|»aréc  des  deux  autres  /wir 
des  riiaiubres  tiu  lo^es  voùlii-s  transvrrs:ilemenl. 

iMuMt .  Le  .Musée  établi  dans  l'église  de  SuinU'.-infv,  rcnlcnr  ■ 
MU  ^i.iud  n«imbn>  de  morceaux  anlii|uos  : 

l*^"  litiA-rtfft/'t't/nrstnMut  Us  Miisrs ;  2"  U  fnmeux  MiV'T'ts 
«''est  un«'  ii^uie  en\el«»ppée  d'un  lonj»  serpent  entre  lespli^  éu*\\M  î 
sont  sculptés  les  signes  du  /(Mliaque;  3"  (r  croupe  de  X/rtUe  f-rrfe 
'i  rltft'pr  Af  s  <nf.ins;  i'^  i'Jiitrl  litîiie  à  la  honne  Déesse:  b*  i  n 
rt'pjH  portant  une  inscripiion  en  l'honneur  de  Conslauliu  11 ,  Ids 
du  ^r.unl  (lonstanliu  ;  fi*>  l'nr  honw  militaire  ,  qui  iwrte  le»  m>ms 
•les  empereurs  Thrntiost  et  /'tileniinitM. 

Tu  uii  les  sarco]iliages  nous  rcmarqueroos  : 
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1'^  G^lui  de  Comelia  Jactta,  le  plus  beau  de  ceux  qu'Arles 
conserve  ;  2**  celui  de  Julià  tyrrania,  orné  d'instnmieiis  de  mu^ 
sique  ;  3**  anonyme  représentant  une  chasse  au  cerf  et  au  sanglier  ; 
4^  anonyme  représentant  la  cueillette  des  olives;  S*' tombeau  àCUy- 
dria  Tertulla,  et  à'Axta  Celiona*  Leurs  bustes  sont  en  grand  sur 
le  devant  du  sarcophage ,  au  milieu  de  figures  d'une  plus  petite 
]>roi)oriion  ;  ils  sont  remarquables  sous  le  rapport  des  costumes. 

Mo.vuMEws  GOTHIQUES.  —  Eglùc  dc  SaôU-Trophime ,  L'église  de 
Sahit-Trophime  est  d  une  baute  antiquité.  Remarquable  par  la  pro- 
fondeur du  sanctuaire ,  l'ordi^e  des  pilastres  qui  contournent  la  nef, 
et  la  hardiesse  des  voûtes ,  elle  Test  plus  encore  par  Tarcbitecture 
de  son  portail ,  qui ,  construit  au  xiii*'  siècle  ,  passe  pour  un  cbef- 
d' œuvre  du  moyen  âge.  Le  dessiu  en  est  simple  et  grand ,  les  dé- 
tails très  riches,  et  la  sculpture  aussi  bonne  qu'on  puisse  l'attendre 
de  cette  époque. 

C/b^fr-é-.,  Entre  la  rue  des  Prêtres  et  l'église  de  Sainf'Trophime 
se  trouve  l'ancien  cloître  de  l'Abbaye  ;  il  communique  à  l'églie  par 
un  escalier  de  construction  moderne  et  d'assez  mauvais  goût.  La 
forme  du  cloître  est  celle  d'un  quadrilatère  dont  les  côtés  sont  con- 
sacres aux  galeries ,  tandis  que  rcnceinle  ,  laissée*  à  ciel  décou- 
vert ,  servait  anciennement  de  cour  ou  de  jardin  au  couvent.  Les 
voûtes  ù  arcs  pointus  ,  les  arêtes  dont  elles  sont  coupées ,  les  ou- 
vertures cinlrccs  qui  résinent  du  coté  de  la  cour,  les  pierres  tumu- 
laircs  incruslrécs  dans  les  murs,  le  demi-jour  qui  éclaire  ces  por- 
tiques ,  tout  concourt  à  répandre  dans  ce  lieu  ce  ton  de  mystère  et 
(le  solennité  que  les  monumens  antiques,  trop  dépréeiés  dans  le 
dernier  siècle,  ont  seuls  le  pouvoir  d'exprimer.  Plusieiurs  ar- 
tistes (  1  )  distingués  en  ont  fait  un  sujet  d'étude. 

Nobc-Damt -de-Grâce ,  Cette  église,  située  à  un  demi-quart  de 
lieue  au  S.-E.  de  la  ville  d'Arles,  fut  fondée,  au  vi«  siècle,  par 
1  évèque  de  Saint  rirgile. 

La  vue  extérieure  de  Notre-Dame-de-Gràce  est  piquante  sous 
tous  les  aspects.  Elle  doit  principalement  cet  avantage  a  son  clo- 
cher, dont  la  forme  est  élégante  et  hardie. 

.ibbayc  de  Moidc-Major.  L'abbaye  de  Morde-Major  fut  fondée 
au  x»"  siècle,  sur  une  colline  voisine  de  la  ville,  qui ,  par  sa  posi- 
tion, domine  un  paysage  aussi  agréable  qu'étendu^  L'église  et  le 
cloître  sont  de  construction  golhicjue;  le  corps  du  monastère,  bâti 
sous  le  règne  de  Louis  XIV,  présente  toute  la  magnificence  de  ce 
i;rand  siècle. 


{  0  Nous  croyons  devoir  ciler  parmi  ces  artistes,  MM.  Revoit  cl  Richard  de 
Lyon  ;  ce  dernier  y  a  trouve  le  sujet  de  plusieurs  tableaux  charmanSi 
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Tour.  Celle  supcibe  lour  fui  édifiée,  en  1369,  par  F«f  <ie 
Ulmo  ,  abbé  de  Monlc-Major,  el  réicbrier  de  Sainf-Vîctor  é-  ÎUr-  | 
seillc;  cHc  esl  en  belles  pierres  de  FoDlTicillc ,  ornée  de  rcCcedt  e: 
couronnée  de  mâchicoulis  ;  sa  hauteur  est  de  26™. ,  »  largeur. 
t2'".  de  Test  à  l'ouesi,  el  de  6"^.  50'.  dû  noi-d  au  sud;  le»  mon 
sont  d'une  énorme  épaisseur,  clcest  dan»  leur  épaisseur  qu'est  prv 
tiqué  l'escalier  par  lequel  on  arriTc  au  sommet. 

Chapelle  iU  Sainte-Croix,  Ce  charmant  édifice  est  Toiain  i-; 
Monie-Major  ;  on  Ta  cru  long-lemps  construit  par  Charleiaape 
c'élail  une  erreur  ;  il  ne  daie  que  de  l'an  1019,  peu  de  temps  jprp» 
la  fondation  de  M<mlc-Major  ;  son  plan  est  une  croix  greccpie ,  f'.i - 
méc  par  quatre  cercles  rentrant  Tun  dans  Tautre. 

MoNUMENs  Modekm:*.  —  HMel'àe-vHù,  La  villa  d'Arles ,  *i 
riche  en  monumens  antiques,  |>ossède  aussi  plusieurs  mouumcri 
d'architecture  moderne,  parmi  lesquels  on  distingue  le  C^iiest  » 
Veglfse  de  la  Charité,  Xr'glise  de  Saint- Julien ,  la  Boiomle  tiVhîiel- 
de-villf ,  qui  fui  construit  sous  le  régne  de  Louis  XJ  V,  d*après  les 
(Icssins  du  célèbre  JIansard{\)* 

Outràgb  ▲  CONSULTER  *.  jét/Honach  de  la  ville  dJrks,  in-lî  , 
1825. 


DE  PARIS  A  VALENCE,  146  1.  |,  73  p.  f 

De  Paris  à  Lyon ,        1  lîM.        foyez page  181. 
De  Lyon  à  Valence        27  1.  'j,  Foyet  page  284. 


De  FaUncc  à  GrencHe,  23  1.,  1 1  p.  7. 


Tullins  3 

Yoreppe  3 

Grenoble  A 


Homaus  4 

Les  Faurics  3 

Saint -Marcelin  3 

La  Lait>;rerie  3  „ 

f'oyet  \ti  description  de  la  route  de  Grenoble  à  Valence,  en 
lisant  en  sens  inverse ,  page  324. 

(i>  C'e>t  aussi  d'après  les  dessins  de  Mansanl  qtM  fat  bâtie  U  —ima  é* 
M.  Rourhaud ,  à  la  Culatif  ;  celle  de  Madame  Besson ,  à  U  ntf  Ai  Csllrgr ,  cl  U 
pavillon  de  la  maison  Laugirr ,  auprr»  duquel  M.  le  haroo  Qurtrou*  vieat  d' 
lain;  nlev<;r  une  façade  dont  Pelugaoce  reproduit  celle  des  awitoni  éê  U  rksos* 
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DE  P\RIS  A  AVIGNON  ,  1791.  i,  89  p.  ^; 

De  Paris  a  Ljod  ,      1191.       Foyet  page  IB 1 . 
De  Ljooà  ATlgDOD,  60  1.  '/.  Foyet  juge  3S4. 


COMHUItlCXTIO». 


D' Avignon  à  Tarascon,  151.-;,  7  p.  |' 

La  Bi<eude-de-Sue ,  4  1.  ■|,,   La  Foui,  5  1. ,  Tarucoih^  C  I. 
/'ay«  page  993. 


DE  PARIS  A  AIX ,  198  I.  f ,  99  p.  i. 

IW:  l'avisa  Lïon,    1 1  9  I.         l-'oyex  page  181 . 
Uo  LvoD  à  a'ix,         791.  ■(,  /'«yei-page  Î84. 


iiE  PVUIS  A  PRIVAS,  158  1.,  79  p. 

1)l  l'ai  is  a  Lyon ,  1191.  f^oyez  page  181, 
De  Lvoni  Valence,  37  I,  '/.  royei  page  2S4. 
I>L-  Valence  à  Piivas,  1 1  I.  'J, ,  la  route  n'est  pas  muolée. 

Pru-at ,  jolie  petite  «ilte  ,  chef- lieu  du  déparlemCDI  de  l'Ar- 
ilci-lic  ,  nvcc  prePcclurc,  tribunaux  ,  cgliseVon^islorialc  réfomée, 
liibliiilliOque  publique.  Curïoiitei  :  les  prùoD!  ,  l'hâlel  de  la  prj- 
lùciurc.  le  parc  cl  le  jardin  anglais.  Conuurrct  :  cuira,  soie  ou- 
vite  >  organsin ,  irame. 

La  Foulk ,  à  4  1.  M.-E.  dePrirl^,  est  un  bourg  qui  ■  une  mioe 
Je  fer  en  eiploilalion;  le»  minera b  j  sont  grillé|,  puis  fondui  i 

^ubenat,  a  cniiron  h  1. ,  est  une  petite  lille  oi'i  I'od  vend  pour 
phnd'un  million  de  soie  giége  par  an. 

fa/i  J  près  d'Au))CDa3,  a  1]inq  sources  d'c 
tVetjueutées. 
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i>K  P.VUIS  A  TOULON  ,22\  1.  i  ,  il  n  p. 

De  Paris  à  Marseille,  <'"j'*'i 

(  r.  p.  '2H  i  200'..  .     /;•   Le  HraiiU..*! 

et    Aul)aj,'iK*.  4       ;     '-;  Toulon 

■tj)  AcnALMT.  .  r>miolus-(lu-Uliôr.r   ,    iM'tilc  viM»'  •^ur  1 1   .'       • 
qui  commoicc  en  ])o!(Mic's,  iKi|u:lcrio.s;  e"i"i.i   j.i    j».|ti  it    •.• 

liarlliLlcnn  .  Pop.  f.,()n(»  li.  j 

rAr.insn)N  au  vaUcm  enrlianleur  «li*  (irffu  nos. 

Gévuiios  es!  un  hoiirj:  «jui  a  ili's  nislaux  ,  «n  I  ,.^0'.»  [. 
/;    Lrlirwssi.T  .^Vai'  ,  hourj;  tpii  rfimiiicn-c  en  \\\^ù-    :     . 
Pop.  -i.-WiT  11. 

On  niiurhe  entre  ile«i  rocliers  iisscire>  ;  le  ^allnn  l  fJ .    .  ■.      \ 
qu'on  n.'ncoiilre,   esl   un  autir  liifili*.  dr»'   rhorniop\'»-»:  '.:.   »  f 
«■ilenre,  urn*  nalure  niorlc  ,  resli*  «Irs  ilrlui-»  ijc  i-t>r«^'  <i  i'- •  ]  «:    ■ 
soleil,  «picUpies  cris  «{'oiseaux  <lf  prcir  :  Miiia  le  \.i!l,in  •!  '  *.  ■    .•' 
mais  hientnt   loul  reprrnd  1.»  pli\sioii(.iiii«'  l'I    li'  Ru»ij\.-r"  *■ 
Pniveiice;  on  reronnaîl  aux  «jrauyjrrs,  aux  oli\iei-H  cl  iUil  >  .'■• 
(]u*t>n  .ipproclie  tl»'  "l'oulon. 

r   Torio>-  :  Vai-    .  <  lief-lleu  du  il«'-paiteinenl  du  \ "ai .  »^'     ^  -• 
prélectuie,  Irihuiiaux,  «•<»ll«'|:e,  «■«•nie  ro\ale  «le  ni^i.'i'j  -r  ,    .  i. 
«!«.*  l)olani«pH* ,  iWeiines.  Curhuilfs  :  rii('i(('l-d«--\ille  ,  «>!i  s»  M-   .•   r". 
les  deux  thernu's  s«'ulp!«''s  par  Pu^el ,  le  «*i-<lf'vant  -in'.j'.  «i 
place  ]>ul»li«pie  noniniéi' le  ('hiiinfi-th-liiititiNt  ,  \v  \\m\   ï.iui-    ". 
uiaisDii  «'()niniun«; ,  vur  le  «piai  Mareluiul  ;  l'aix-nal  ilr«  Tn  -"•'>  i' 
l'rie,  le  la/aiet ,  !«•  poil,  l  arsenal  deniaiine,  lr>  il»i:.iif.-, 
«iinleii«'.    les   (oiu'es,   la  luàluiv,    l.i  \«>il«-iîe,   le   ^i  .iT>.i  ::  i.i-»:' 
li  aimes  .  le  lia«>'sin  d«?  M.  (îro^nard,  de  -il Ml  pieiU  Jf  Im.j-^it   : 
«!«•  lar^e;  If  liaj:n«',  les  «piais,  la  \ue  du  liant  dr*.  rlm  lu  «  %    '    n 
uuft,  .-saMïn,  ^ills,  eaux-de-Ti«' ,  huiles,  «".ipi-es,  lii-iie«  .  .m  «'^i*- 
laisiiis,  //'Vr/j  :  l)«?  la  C.roix-de-.Malte ,  dv  la  (".roix-tl'f  »r .  ilu  1  .•■: 
<r(>f.  <\ij't>  :  l'-'-piUiic ,  sur  le  porl  ;  l\ieli.ud,  rue  lSi«ia/f;    i.  i 
Mutine,   (!lian)p-de-r>alaill('.    I.ift.   "SI.   llcllue.  I»fl  «■!  «I»'i«.*«  «;•  tu 
P«>p.    .I.dooli. 

Lx«  ^|.sIn^  :  V  î  1.  «le  r«Mi1()n ,  1  1.  «le  la  mer,  en  y  *a  xi  ■?•  r  It  » 
elt  il,  iiusi^s  ilos  (r/////»v.i  ,  (ioiii  ||.  «.r"|«»ur  est  reroniin.Uïtli-    •    .eux 
•  1  i:   soMllnnt  «!«•  la  piiiliinc;    l«s  «1«'Ii«ms  de  1.1  xiUc   s«»r!  \\u^  a» 
^         uitciK-ur  ,  ipn   n  l'sl  pas  toujiMU'S  trê«»  pn.pi»'    >  j..» 
■Misiill."'!».   aux  n  al.îil's  I»    yt.\:,\  ,1^.  Mie  pris  des  hauteur*  d»' 
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ibapelle  Notre-Dame  de  ConMilMioB  ;  H.  GmiAlen  ast  dd  ntéde- 
ào  qu'ils  doiTCDt  canauller  itcc  tonte  confiance  ;  IliAtel'  d'Angle- 
«rre ,  aoe  auberge  où  il«  leroni  bien  inii^.  On  loge  woéù  cbei 
ai  paTticiilicn-  On  peut  compter  iiir  une  dépenae  jounaliire  de 
«pi  à  huitTranci  au  moina.  Hyèrea  eat  la  patrie  de  HuôU*». 


COMKUniCATIOR. 

De  Toulon  d  NUe,  H I.  7,  22  p.  j. 


>.  pliu  bM)  33 


E  PARIS  A  NICE,  251  1.  ^,  125  p.  { 


De  Paris  à  L  jon 

(«.p.lBI)  119 
De  Lyon  à  Aix 

(«.p. 384}  79'), 

Les  Bannellcs  3  <j, 

La  grande  Pugère  3 

a)   Tourve»  3 

t)    Briennilcs  3 

FEassaDs  3  -h 


{e)  Le  Luc  S 

{d)  Vidaubon  3'|, 

WLeMuy  3.J, 

ij)  Fréjus  4 

Lestrell«*  A 

[g]  Cannei  C 

(A)  Amibes  4 

Sainl-Laurent  du  Var  G 

(0  Nice(po*te«traBg.)(t)  2 


Entre  les  BamieUti ,  petit  hameau,  et  ta  GrimtU- Pugère ,  on 
rouTcunc  vasie plaine  ou  Marius  riimasiacrcr  300,000  hommes, 

Exci'nsio^s  :  à  Sainl-Maximm,  qui  possède  une  belle  église. 

A  la  Sainic- Basane ,  qui  est  le  rendez-vous  d'un  grand  nombre 
le  pijlcrins  :  c'c<it  là ,  dit-on  ,  que  se  relira  Madeleine  pour  pleurer 
tes  péchés;  elle  est  à  pl^  de  4^0  toises  au-dessus  duniTcau  de  la 
mer  :  on  t  jouit  de  points  de  vue  admirables. 

[a]  ToiKïES  (Var) ,  bourg  où  l'on  voit  des  fabriques  d'eau-de- 
<ic ,  de  savon,  de  papier,  dd  cbiteau  à  deDÙ-ruinc,  de  belles 
eaui ,  de  belles  prairies.  Pop.  3,000  h. 


!.  Pop.  I9;&68  h. 

Dan*  l'arroiMliueineiil  de  Graiu  est  falèewe  , 
rues  sont  tirées  au  cordean  ,  ft  dont  l'êgli*e ,  orné 
à  ta  ronurine ,  conHniite  dawia  fonae  d'upe  eroi 
d'être  viulée. 


BPAItlI.  *  KIEIK 


icre  cl  de  la  Croit-des-Marbi-es ,  sont  modernes  :  c'csl  là 
[lalcinenl  que  logeai  les  élrangcn,  qui,  altirés  par  la  dou- 
iucUnât,  p»<«enl  Tfaiver  à  Nice;  à  la  vérild  l'jté  y  est  Tort 
I ,  mai-  celle  chaleur  est  agrcablemenl  tempérée  par  une  briM 
:■',  qui  toui  lea  jouTaa' élève  à  ilii  Usures  du  malin  ,  et  MuRk 
au  cuucliei-  du  loMl;  aussi  vit-on  lon^- temps  dans  ce  pnjs. 
ram|U};nc  répond  parfuilement  k  ec  qu'un  ciel  si  beau  seiobls 
dire  i  c'est  une  plaine  coupée  par  des  coteaux  ,  derrière  Ics- 
■•'L'Iétenl  trois  rangs  de  montagnes,  dont  le  dernier  se  coo- 
,\vc  \ii-i  Al|ies.  C'est  a  ce  triple  rempart ,  à  cet  abri  naturel, 
ir-c  duil  r.ivantage  d'une  si  douce  température.  Les  coteaux 
cmvciis  de  bastides  ou  peliles  maisons  peintes  de  difTcreutes 
lis,  qu'on  aperçoit  au  travers  do  feuillage  tei-ne  des  uliiiers. 
n^-ue  du  pavs  est  un  provençal  corrompu;  mai)  on  parle  la 
lis  dans  tous  tes  cercles. 

e  n'uO'rc  aucun  monument  anlique,  mais  à  Cimier  (CmM- 
'I } ,  qui  est  à  trois  quarts  do  lioue  nord ,  sur  une  colline ,  on 
!  i\oi  vertiges  qui  indiquent  une  ville  aulcefois  très  connidé- 
Cciic  ville  était  en  ef^I  In  capitale  de  l»  province  des  Alpes 
mes.  On  y  voit  encore  des  ruines  de  bains ,  de  temples  et 
impliiihéàli'c  qui  est  très  rceonnaissablc.  De  celte  colline  cik- 
x ,  cl  ipii  surpasse  loul  ce  que  l'imagination  des  jwfiles  a 
it  de  plus  séduisant ,  un  jouît  de  |hiîii1s  de  vus  admirable*  ; 
esl-elle  eouTeitea  d'élé)*an1c> maisona  de  can^gne,  c[ue  tes 
;crs  se  plaisent  surtout  a  babiter. 


:^0i  HE  PARIS  A  MONTPELLIER. 

Hôtt  h  :  Yorck  ,  le  Dauphin,  le»  Qualres^Nalions. 

Les  lerres  sont  ^Msuilres  en  vij;ncs  soutciiucji  ,  d'espace  en  e*- 
i»r\<Mr  ,  |»ar  des  ro^^eaux  liés  à  des  figuiers,  des  nniaiiciicm,  d»  j#-- 
rhcrs;  dans  les  intervalles  on  sème  altemalivcmeiil  tiu  Lie  «i  i«« 
fcvL's  ;  ajoutons  des  berceaux ,  des  allées ,  des  bosquet»  d  orinfci-» . 
de  riironiers,  de  eéilrats,  de  lauriers,  de  myrtes,  de  greiuiJjer« 
qui  donnent  l'idée  d'un  prinlem]M  continuel ,  et  coiiti-nMcnt  a,n^i- 
blonient  avec  les  Al[>rs,  souvent  couvertes  de  nci^ ,  qu'on  ic- 
rouvre  à  deux  ou  li'ois  lieues  au  delà  ,  et  qui  tennineol  ce  nuniv 
tableau. 

La  société  estlrès  brillante  à  Nice,  surtout  pendant  le  v.*)our 
des  étrani;ers.  Les  plaisirs  du  carnaval  y  sont  presque  aus«î  uii- 
més  que  dans  les  plus  grandes  villes.  Il  y  a  une  salle  de  spectre!-? 
fort  jolie  où  l'on  joue  des  opéra  italiens  ,  et  où  Von  donisc  nllema- 
tivement  toutes  les  semaines  Lai  cl  cooccrl. 


DK   P.VIWS   A   MOMPKLLIER  (  2  roules  . 
l'«  roule  ,  par  Lyon,  1^00  l.  1,  100  p.  ^. 


De  Paris  à  la  Palud  • 

■  r.  p.  2S4  )  Hî(;«  ,, 

fi'   ronl-Sainl-Ksprit  2 

[6)   Ha-nols  3'/, 

(r)   (lonnaux  W 

Val  i  «filières  'J'i', 

Ku  Foux  3 


!         Saint-(àerva<v  3 

\  (r/)  Nùncs  3  , 

!         Cchau  S  , 

{r)  Lunel  J  : 

!         (^olombièrcs  3 

'  fj)  Montpellier  3  , 


[/t^  PoM-SAr^T-KsriiiT  ((.iard)i  petite  ville  sur  le  Rliôiie.  Curto- 
si/r^  :  le  |)onl ,  lon^  de  i  1 0  toises ,  large  de  2  toi<«cs  4  pieds  4  pouces. 
L  usa^'c  n\  était  interdit  aux  voilui'cs  et  maiT}ianilisc!i ;  Je  nou- 
veijiix  travaux  en  pei-niHtent  le  passage  aux  poids  les  |»ius  fort^; 
la  riiadeile  balte  en  l(i'2'2,  Tbôpital.  ^■iuhrrfc  à  la  l'oslc.  Pnpu- 
lalion  î,()(K>b. 

/*.  lUf.MH.s  ;  Gard  »,  petite  ville  près  de  la  Cèw»  qui  roule  drs 
paillettes  «lor.  (\triositr's  :  la  place,  le  bassin.  Comme  êtc  :  faLri- 
qii«'s  (for-aiisius,  MTges.  NtUt  l c\\vi  Lamorousr.  Pop.  -I/JIM»  h. 

r  (  .oN>Ai  X  (  Gaitl  ' ,  bourg  qui  a  de  belles  fontaines.  Vopu- 
lation  !MK)li. 

//  >iMi  s  ((iani  ,  ancienne  et -grande  ville,  chef-lieu  de  dépar- 
••on;cnt,  avec  préleclure,  évécbé,  cour  royale ,  église  relonnce. 


deuous,  moiii  qui  éluîent  fenncea  en  ba«  par  un  parapet  ou  appui. 
Ces  arp.idfls  soiil  ornéci  île  colonnes  d'ordre  toscan.  Cet  aniphi- 
thénlre  pouiail  contenir  environ  I  T, 000  personnes ,  &  raison  de 
ÎO  pouces  par  place. 

Mti!H]?i-Ci*iiÉE.  Ce  tuperbe  édifice  forme  un  caiTJ  long,  isolé , 
qui  lui  a  f^iit  donner  )e  num  de  Maiton-Carr/é  .-  il  a  13  lojses  de 
lonj^eur,  en  y  comprenant  le  loslibule.  L'intérieur  n'a  paa  plus 
de  8  toises  lie  lonpieur,  6  de  largeur,  et  autant  d'éléialion.  L'en- 
li-ée  regnrde  le  septentrion,  cl  1c  fond  le  midi.  Les  murs  de  cet  édi- 
licc  lonl  cunslruits  de  très  belles  pierres  blanches ,  de  l'cpaîssetu- 

Lc  hûlîment  est  omc  au  dehors  de  30  colonnes ,  dont  diacone  a 
Î4  canneluies.  Ces  colonnes  sont  d'ordre  corinthien,  toutes  traî- 
técs'dnris  lo  même  goût.  Elle»  sont  »  plusieurs  assises,  et  forTnées 
lie  divci-scs  pièces  dont  à  peine  on  aperçoit  les  joints;  les  moulures 
de  ces  li^iec»  sont  ti-nvaillées  avec  délicatesse;  les  chapiteaux  sont 
taillés  à  feuilles  d'oliTicr,  d'une  grice  et  d'une  beauté  inimitables. 
C.fs  feuilles  sont  d'un  travail  très  recherché. 

L'édifico  est  d'une  belle  structure  et  de  forme  cari'ée  ;  considéré 
<:n  dedans ,  il  forme  un  vaisseau  de  T  toises  3  pieds  de  lanji;ueui , 
lie  4  toises  5  picits  3  pouces  de  largeur,  et  de  6  toises  l  pied 
l\  ponces  de  hauteur.  Il  est  voijtc  en  forme  de  tonne ,  a*ec  des  arc<i 
doubleaui ,  dout  les  uns  sont  rentrans  et  les  autres  saillaoe.  Ln 
|)orle  d'entrée  esta  plein  cintre  et  regarde  le  leiaol;  elle  a  3  toise 
1  picils  3  pouces  de  hauteur,  et  I  loisc  5  pieds  Z  pouces  de  largeur- 

Lt  TOUR  M.cxi.  C'est  U  tour  la  plus  grande  et  la  micui  hilli* 
lie  toutes  celles  qui  repaient  le  long  des  anciens  mura  de  Ntmrs  ' 
l'cLle  tour  ne  présente  presque  plus  <pic  des  débris. 

26- 
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c'est  l'objet  qu'il  remarque  d'abord ,  c'est  celui  qu'il  ctt  d'abnrc 
empressé  de  connaître. 

La  longueur  de  mn  axe  est  de  1 40  ».  du  nord  au  sud.  Sa  lar- 
geur ou  retendue  de  son  petit  axe  est  de  103  ".  de  Tesl  à  W 
il  a  dû  aYoir  A^  rangs  de  gradins,  et  contenir  25  mille  spectau 
Il  a  deux  ordres  d'arcbileclure  comme  l'ampliitLéàlrc  de  ^i 
et  comme  lui  il  est  percé  de  60  arcades;  mais  ses  dimeoaioas  mdi 
un  peu  plus  fortes ,  et  son  étendue  plus  considérable. 

Aux  rxtrémités  des  axes  étaient  pratiquées  quatre  portes  :  b 
principale  est  celle  du  nord  ;  elle  est  belle  quoique  sans  omemem. 
d'une  grandeur  imposante  cl  d'une  forme  majestueuse.  Le  corridor 
par  lequel  elle  conduisait  dans  l'aréue ,  est  d'une  constructioo  in- 
génieuse et  magnifique. 

Sons  cette  porte  est  Tentrée  d'un  étage  souterrain  qui  est  la  partie 
la  plus  singulier!^  et  la  plus  curieuse  de  l'ampbitbéâtre.  Le  corridor 
dans  lc(|ucl  ov  pénètre  d'abord ,  est  exactement  au-dessus  de  celui 
de  la  porte  septentrionale.  Il  avance  de  35  ™.  dans  riolcrîeur. 
C'est  appai-emment  l'épaisseur  du  massif  de  rédifice  jusqu'ù 
rarêno. 

Trois  galeries  circulaires,  formées  par  six  précbnctÎQiis  paral- 
lèles et  concentriques ,  sont  pratiquées  sous  l'édilice  et  s'avanreni 
jusqu'à  Taréne.  Les  deux  premières,  voûtées  à  plein  cintre,  sont 
séparées  par  un  mur  commun  de  soutènement  qui  est  hâti  a%er  des 
moellons  semillés,  disposés  avec  la  régularité  la  plus  exacte.  I..i 
même  coupe  et  la  même  disposition  des  pierres  se  rencontrent  dans 
toutes  les  autres  constructions  souterraines.  A  la  hauteur  de  troi« 
métrés  du  sol ,  une  assise  de  pieiTes  plus  larges  et  taillées  en  filet:^. 
forme  une  saillie  qui  n'gne  dans  toute  la  longueur  des  corridors 
(Vv-fil  la  naissance  des  voûtes.  La  troifiiéme  galerie,  qui  a  reçu  le 
nooi  (](>  GaUrif  Charits  X,  et  dont  jusqu'à  présent  on  n*avaii 
]>as  même  soupçonné  rexisteucc,  est  séparée  des  deux  autres  pon- 
des riiMinlires  ou  loges  voûttVs  transversalement. 

Mnstt .  Le  Musée  établi  dans  l'église  de  SainU-Awne»  rentermi' 
'Jn  gland  nombre  de  morceaux  antiques  : 

1  o  Bas-rtliff  rcpresadani  Ut  Muses  ;  2*»  U  fameux  Miihms  . 
c'est  une  figure  cn>eloppée  d'un  long  serpent  entre  lesplb  duquel 
sont  sculptés  les  signes  du  Zo^liaque;  3"  le  groupe  de  ^tdee prifr 
à  f forcer  sts  en/ans;  4«  r Autel  dédie  À  la  baime  Déesâe;  5»  Ln 
ri'pjH  portant  une  inscription  en  l'honnenr  de  Comtantîn  11,  lil» 
du  grand  Constantin  ;  fi»  Une  borne  milàaire  ,  qui  porte  lea  n«Hns 
•les  empereurs  Theodose  et  f'aleniinien. 

IVirmi  les  sarcophages  nous  rcuiarqueroos  : 
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1  "  Celui  de  Comelia  Jacœa ,  le  plus  heau  de  ceux  qu* Arles 
conserve  ;  *2"  celui  de  Julài  tyrremia,  orné  d'instrumena  de  mu- 
sique  ;  ^^  anonyme  représentant  une  chasse  au  cerf  et  au  sanglier  ; 
4^  anonyme  représentant  la  cueillette  des  olives;  h^  tombeau  à'Hy" 
dt'ia  Terhdla,  et  ^ Axla  Celiona*  Leurs  bustes  soûl  en  grand  sur 
le  devant  du  sarcophage ,  au  milieu  de  figures  d*une  plus  petite 
pro]>ortion  ;  ils  sont  remarquables  sous  le  rapport  des  costumes. 

Mo.NUMENs  GOTHIQUES.  —  Eglisc  de  Saini- Trophtmt .  L*église  de 
Saint-Trophiine  est  d'une  baute  antiquité.  Remarquable  par  la  pro- 
fondeur du  sanctuaire ,  Tordre  des  pilastres  qui  contournent  la  nef, 
et  la  hardiesse  des  voûtes,  elle  Test  plus  encore  par  Tarcbitecture 
de  son  portail ,  qui ,  construit  au  xiii<^  siècle  ,  passe  pour  un  chef- 
d 'œuvre  du  moyen  âge.  Le  dessiu  en  est  simple  et  grand ,  les  dé- 
tails très  riches,  et  la  sculpture  aussi  bonne  qu'on  puisse  l'attendre 
de  celte  époque. 

C/bi/rr.  Entre  la  rue  des  Prêtres  et  l'église  de  Saini'Trophime 
se  trouve  Tancien  cloître  de  l'Abbaye  ;  il  communique  à  Téglie  par 
un  escalier  de  construction  moderne  et  d'assez  mauvais  goût.  La 
forme  du  cloître  est  celle  d'un  quadrilatère  dont  les  côtés  sont  con- 
sacrés aux  galeries,  tandis  que  rcnccinle ,  laissée*  à  ciel  décou- 
vert ,  servait  anciennement  de  cour  ou  de  jardin  au  couvent.  Les 
voûtes  à  arcs  pointus  ,  les  arêtes  dont  elles  sont  coupées,  les  ou- 
vertures cintrées  qui  rèi^nent  du  côté  de  la  cour,  les  pierres  tumu- 
lalrcs  Inri'uslrécs  dans  les  murs,  le  demi-jour  qui  éclaire  ces  por- 
tiques ,  tout  concourt  à  répandi-e  dans  ce  lieu  ce  ton  de  mystère  et 
de  solenoi^c  que  les  monumens  antiques,  trop  dépréciés  dans  le 
dernier  siècle,  ont  seuls  le  pouvoir  d'exprimer.  Plusieiu*s  ar- 
tistes (  I  )  distingués  en  ont  fait  un  sujet  d'étude. 

Notrt-Damt-dt- Grâce,  Cette  église,  située  à  un  demi-quart  de 
lieue  au  S. -F.,  de  la  ville  d'Arles,  fut  fondée,  au  vi«  siècle,  par 
révèfjuc  de  Saint  f  ir^ilc. 

La  vue  extérieure  de  Notre-Dame-de-Gràce  est  piquante  sous 
Ions  les  aspects.  Elle  doit  principalement  cet  avantage  a  son  clo- 
clier,  dont  la  forme  est  élégante  et  hardie. 

.ibhayc  de  Montc-Major.  L'abbaye  de  Monte-Major  fut  fondée 
au  x^  siècle,  sur  une  colline  voisine  de  la  ville,  qui,  par  sa  posi- 
tion ,  domine  un  paysage  aussi  agréable  qu'étendu^  L'église  et  le 
cloître  sont  de  construction  gothique;  le  corj)s  du  monastère,  bâti 
sous  le  règne  de  Louis  XIV,  présente  toute  la  magnificence  de  ce 


grand  siècle. 


i  i")   Nou'i  croyons  devoir  cilcr  parmi  ces  artistes,  MM.  Revoit  ei  Richard  de 
l.yon  ;  ce  dernier  y  a  irouvé  le  sujet  de  plusieurs  tableaux  charmans, 
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Tour.  Celle  superbe  lour  fiil  édifiée ,  en  1 369 ,  par  fm»  de 
L'imo  ,  abbé  de  Monle-Major,  ei  célcbrier  de  Saint-Victor  de  YLtr- 
seillc  ;  cUc  esl  en  belles  pierres  de  Fonlrieillc  ,  ornée  de  refends  et 
couronnée  de  mâcbicoubs  ;  sa  hauteur  cal  de  26™. ,  sa  lar^^eor. 
12"'.  de  Test  à  Touest,  el  de  G'»'.  50'.  du  DOi*d  au  sud;  les  mn 
sonl  dune  énorme  épaisseur,  cl  c'est  dans  leur  épaisseur  qu'est  prt- 
tiqué  l'escalier  par  lequel  on  arri'vc  au  sommet. 

Chapelle  de  Samtc-Croix,   Ce  charmant  édifice  est  Toisin  dr 
Monte-Major  ;  on  Ta  cru  long-lemps  construit  par  Charienaffne 
c'élait  une  erreur  ;  il  ne  date  que  de  Tan  1019,  peu  de  temps  aprr* 
la  fondation  de  Monle-Major;  son  plan  est  une  croix  grec<|ue,  foi- 
race  par  quatre  cercles  rentrant  l'un  dans  Tautre. 

Moni:mb!(s  Modermj».  —  Hotel-de-vilù •  La  YÎlla  dWrles,  «i 
riche  en  monumens  antiques,  possède  aussi  phisîeurs  mounmcni 
d'architecture  modei-ne,  parmi  lesquels  on  distiii|{«ie  le  Celiege  , 
V église  de  la  Charile,  V église  de  Sainl- Julien ,\m  JUtùmde  etVàdiel' 
de-ville  ,  qui  fut  construit  sous  le  régne  de  Louis  XIV,  diaprés  les 
(Icssios  du  célèbre  Mantard (  1  ). 

Octràgb  a  conscLTER  :  Abnanaeh  de  la  ville  dArlts»  in*12  , 
1825. 


DE  PARIS  A  VALENCE,  146  1.  },  73  p.  |. 

De  Paris  à  Lyon ,        1 1 ÎM .        f'oyez  page  181. 
De  Lyon  à  Valence       27  1.  'j,  Voyet  page  284. 


De  Valence  à  Grenoble^  23  I.,  11  p.  7. 


Tullins  3 

Voreppe  3 

Grenoble  K 


Homans  4 

Les  Faurics  3 

Saint -Marcelin  3 

La  Laigrcrie  3 

P'oyetX^  description  de  la  route  de  Grenoble  a  Valence,  en 
lisant  en  sens  i^rerse,  page  324. 

(i")  C'e>t  aussi  d'aprrs  les  denins  de  Maosard  qiM  (Vit  bllk  la  —liiia  d« 
M.  Knuchaud  ,  à  la  Caladfi  celle  de  Madame  Besaon ,  à  U  raf  d»  CMft ,  «t  I* 
pavillon  df  la  maison  Laurier,  auprès  duquel  M.  le  KaroD  Cbartroas*  vient  «i« 
lairr  clevcr  une  façade  dont  Pélugaoce  reproduit  celle  des  aaiMai  da  la  ckêm»- 
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DE  PARIS  A  AVIGNON  ,  179  1.  7 ,  89  p.  \ 

De  Paris  à  Lyon ,      1191.       ^oyez  page  181. 
De  Lyoo  à  Avignoo^  60  1.  '/a  ^oyez  page  384. 


COMMUNICATION. 

D'Avignon  à  Tarascon,  15  1.  -J  ,  7  p.  j 

La  B<^de-de-Saze ,  4  1.  '/a,  La  Foux,  5  1. ,  Tara0coo>  1 1. 

f'oyez  page  293. 

DE  PARIS  A  AIX ,  198  1.  1 ,  99  p.  ^. 

De  Paris  à  Lyon ,    1  1 9  L        F  oyez  page  181. 
Do  Lyon  à  Aix,         791.  '(^  A'oy^rz'page  284. 


DE  PARIS  A  PRIVAS,  158  1.,  79  p. 

De  Pans  à  Lyon ,  119  1.  Voyez  page  1 8 1  ^ 
De  Lyon  à  Valence,  37  I,  ■/:,  Foxjet  page  284. 
De  Valence  à  Privas,  1 1  l.  'j,  ,  la  roule  n'est  pas  montée. 

Privas ,  jolie  petite  ville  ,  chef-lieu  du  département  de  l'Ar- 
dtclic  ,  avec  préfecture,  tribunaux  ,  cgliseVonsistorialc  réformée, 
bibliothèque  publique.  Curiosités  :  les  prLV)ns,  Thôtel  de  la  pré- 
lecture, le  parc  et  le  jardin  anglais.  Commerce  :  cuirs,  soie  ou- 
vrée, organsin,  trame. 

La  Voulue,  à  4  1.  N.-E.  de  Priras,  est  un  bourg  qui  a  une  mine 
de  fer  en  exploitation;  les  minerais  y  sont  grillés,  puis  fondus  a 
ricjine.  * 

^uhenaSy  à  environ  5  1. ,  est  une  petite  ville  où  Ton  vend  pour 
phi^  d'un  million  de  soie  gi'cge  par  an. 

Vais  y  près  d'Aubenas,  a  *cinq  sources  d'eaux  minérales  assez 
ff  equeutées. 


I  H  i 


I.f    F  AîJ**   V    T«iLLt)>  . 


i.r.  PMUS  V  TOl'LC»  .  2:i  i.  ; .  1  I  ••  j, 


DoPaiU  iMir*rille, 


p.  -2^  i 


Auln_-nt: 


■ 

-I 


<.Ujf* 


'     1  ou;  on 


1  » 


//     Air:\'  >tT.      liolliJii-^-il'l-Ilbnl.'-    .     J"!JIO   V|!l»^  ^;jr   .  .■    /  •      • 
ii'ji  roiiiin«MCc '"ti  ]»ol(:iir<i,  p.i|H:t»:H';*;   «;  t'^l    li    pirri».     !• 
r.;irl\ii:i*-niiN.  Pop.  isIumi  h. 

K\t:î  I  ^i«»^  au  Million  «nrlKintcur  «!•   (iftn<rt'  ,. 

(jtwtvtn  f-l  un  Imur^:  «jiil  .1  »l».s  nlxi.iiix  ,  t'\    \  .^rn-  J. 
//    I.i:  lii  %«  s.sLT     V;ii    ,  bour;;  ipii  i  .•iiïnicr»».-  en  huii-.    J     »  ♦ 

Pop.   -Î.WiT  11. 

On  rn.irrlifr  cnUe  Jt-i  rochers  ii'^siTr».*  ;  le  \nr.  in  i  (j*  . 
fju'ori  rrntoulrr,  c»il  un  ;iulir  tlt  IïIl- (!•'<■  l'In-iTTiop^!.- :  u:  ^  \*' 
«.iliMirc  .  uiicî  natuiT  inorlo  ,  ir<.l«;  «le*,  ili-ln  i-i  il»»  1  i.k*.  l'rin.  -in  ■ 
«.(jk-il,  (pjrl<piesrilMr(ii-iMU\  «!«■  jirii».-  :  vmi.i  !*•  \  i!l..ri  «i  i'".'.  ^■• 
mais  hii.-ntôt  tniil  n-pinid  la  plivsinii«  iwi*.'  *\  !«;  nioii\.-rr' r  i  \ 
Vii)\'vuri\  dn  iiMninti.iit  aux  orani:»'»-»,  aux  oliviers  cl  au\  Kk.^-» 
qu'on  a]»pi'orli<.>  ili.'  loulon. 

r   ToiK»    Vài    ,  I  lier-llou  du  iK-pailcmi-nl  lia  V  ir.  .■»^'v 
prt"l('rUii(;,  lril>uiiau\,  r<illi'-;;(',  i-rulo  nï^a't*  do  n:MijT»i  t.  , 
de  l)Olaiiii|ii(' ,  tliciincs.  Curiositts  :  rhnlrl-«li-\illf  ,  o!i  *oii'  -.'  .r: 
\e>  deux  llu-inics  si'ulplrs  par  Pu-cct ,  le  ii-«lr\Miit  s-mi:.  u-  . 
place  j»ul»li(pif  iioniini'f  le  Chnitifi-i^t-Iiattunt  ,  le   Imi  Joui»  ■'  .  ■ 
uiais«iii  romniuiu* ,  siir  le  quai  Marelmiui  :  1  aisen.il  de*  !r«  •-t«  ^  >- 
l'iie,  le  la/are!,  le  poil,  l'ai-si-nal  de  nui  nie,  le-»  rh.ir.ln    * .  »- 
inideiie.    h's   roi;,'rs,    la   luàlUie  ,   la  ^oiii'iie,  le   ^i  ed  11  .-j*»' 
d  .unM.'i ,  li:  lia'-siii  de  M.  (iri>::iiai'«l ,  de  •»'"»  pieds  Jf  |.u  .:«ii»   !•'■ 
«i»'  laiL^e;  U*  bajrnr,  les" quais,  la  >uc  <lu  liaul  «les  rloi-h«:«    '  '  •'• 
trif  lit:  <;a\  on  ,  \ins  ,  eau\-de-Tie  ,  liuiles,  làpre*,  iL'ue^  .  ».i  »'^'  - 
i.iisiiis.  H'itth:  De  la  C'.iol\-de-M.dle,  de  la  (-ioi\-<i"f  »i.  du  l.i'-: 
«l'Oi  .  Cu/fs  :  l>paj:ne,  sur  le  porl  ;  l\iehaid,  rue  Hnv.i/e  ;    I..-  i. 
Marine,    ('dianip-de-lîataille.    /./'^.    M.   licUue ,  W  ér.»Mi^*t  «««ni 
Pop.   :.l.(M>n  II. 

L\«  ri.siii\  :  V  H.  de  roii1(Mi,  1  I.  lie  la  nier,  on  y  *a  M-îJ*  r  Ir» 
tit  in  irijsi-»;  Iles  d "////*■ /Y  J  ,  doiil  le  >rn)ur  est  reromin.uuli-  ..   ,.cui 
I  ;i  si»Mlli<nt  dr  la  poitrine;   les  delior»  de  la  ^îUc  -surt  \\\\*  a' 

■  i..v,iiiH  que  I  inléiii'ur.  qui   n'rsi  p;is  tiiiijoui'«  trè^  pr«>pir.  >-»ti» 

■  oijsiill.in».  aux  nial^xdi'"  Ir  pi-irit  de  ^ue  pris  des  h.ul^eur^  d«    • 
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hap*  I'  S  4ir  I  ar  ■)  de  ConiolMioii  ;  H.  GanMdcD  est  oo  néde- 
lu  j_  ■'«  ■•■■■  itMilter  BTcc  tDulaconlùuice;  l'hôtel  d'Angle* 
UT« ,  une  auberge  où  ili  MTOiit  bien  irailés.  On  loge  aain  <sliez 
n  part  kulierk  Ou  peut  compler  lur  une  dépenie  jtMirnalîire  de 
ept  àbuitTranci  aummut.  Hj^reieiila  pairie  de  HasaUcm. 


COHMtniCATIoR. 

Dt  Toalon  d  Nice,  44 1. 1 ,  22  p.  ^. 


jiers 

«■!' 

ULuo                                      4 

:aTnoule« 
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DE  PARIS  A 

NICE,  251  I.  i,  125  p.  f. 

De  Paris  à  Lyon 

W  Le  Luc                            5 

(r.p.181) 

119 

(J)Vidauban                         3'/, 

De  L;on  à  Ail 

MLeMuy                           3  ■/, 

(«.p.  Î8t) 

79'|, 

C/1  Fréjo»                              4 

Les  Bannettcs 

ï'i. 

LcsircUe.                           * 

La  grande  Pugère 

(ff)   Canne»                                C 

a)   Tourve» 

3 

(A)  Amibes                           4 

i)    Briennllca 

3 

Saint-UurentduVar    6 

Flsssans 

3'(. 

(0  Nice(po»teétranE.)(l)  3 

Eotre  les  Batmfttfi . 

pelil  ha 

neau  ,  et  la  Grande- Pugère ,  on 

ouvc  une  vasie  pinine  uu  Marins  lit  massacrer  200,000  hommes , 

Ekc^  1IST07IS  :  ù  Saiat-Maximm ,  qui  possède  une  belle  église. 

A  la  Sitintf- Baume,  qui  est  le  render-vous  d'un  grand  nombre 
;  pOlcrIns  :  c'est  là ,  dit-on  ,  que  se  retira  Mndeleine  pour  pleurer 
s  péchés;  elle  est  à  pli^  de  450  (oises  au-dessus  du  niteau  de  la 
er  :  on  j  jouit  de  points  de  vue  admirables. 

(a)  TouKVEs  (  Var] ,  bourg  où  l'on  Toil  des  làbriquc*  d'eau-de- 
ic,  de  saion ,  de  papier,  un  chdleau  à  demi-ruine,  de  belles 
lui,  de  belles  prairies.  Pop.  3,000h. 


mtr^enl  4  poilefl  d'Anli 


:,{yj  £iE  PARIS  A   MCE. 

;/,  liRir.Noii.Es  i  Vai;,  pHilc  iiiU<.*dunt  le  cUmat  estant»,  joui 
qiir  le  ricl  on  csl  pur,  située  dans  un  ai;rt*aljlc  lerri'dire.  •%« 
îious-prérerture ,  Irihunaux  ,  UiWiolliMjuo  |»ublir|ue.  CWairfr  :or 
hclle  ronlainc.  Cumtturce  :  prunes  cxquÎMïA  ,  oriioges,  ImIa. 
fruits.  l*op.  5,848. 

,r:  Li:  L«  r-si  R-HiTou  :  V;ir  ,  ;;ios  bourg  qui  commerce  «i- 
roilciis  iiiairoiis.  Pop.  '1,57'}  h. 

(int^Af,  csl  uni"  poiitc  ville  qui,  rêlc  ,  ressrmhic  à  unf  c  '■ 
IhjîIIc  (le  lleui-s  au  milieu  d'une  forêt.  L*odorat  v  est  enib^uiLe^' 
l'odeur  de  eilrons,  d'oranges,  du  pariums,  dont  die  fait  un  rrii. 
ronuiierre.  Pnp.  10,5?>'ih. 

Dans  Tarrondissement  de  (îrasse  est  f'afbonne,  %-îIlajre  dr.n:  •?» 
rues  sont  tirées  au  rordcau  ,  et  dont  l'c^lisc  ,  ornée  d'un  bel  arS- 
à  la  romaine,  ronsli-uite  dans  la  forme  d*uiic  croix  latine •  aieri*? 
d'êln'  visitée. 

[tl\  Vidai  n\>  {  Var\  vinai;e  aux  rnvirnns*du(pjcl  on  rj  voir  if 
rasraih'  ])ro(luite  par  la  rivière  t\' .Iri^fns,  Pop.  1 ,476  Ji. 

,r  l.r  M'Y  .  Vai-\  boni:;  sur  X  Jrtuhy,  qui  a  pliutrurs  moulin» 
à  huile  et  des  srieiies.  i*op.   1 ,7'5S  li. 

./'  Ii.ijis  .\"ar, ,  ancienne  ville,  fondée  par  k*s  rh«">cecti*. 
AVer  é\ér  lu* ,  tribunal  de  rrmimerce.  Curiosités  :  les  4tli:ri«<MsaM^f» 
du  poil ,  un  are  de  la  porte  nmiainc  bàlit*  |».ii-  (leur,  trs  debm 
d*un  a<|uédu(* ,  dun  temple  et  d'un  anipbitbéàtii* ,  d  anr'irns  mur« . 
•run  j»liare,  la  porte  dorée,  etc.,  etc.  Commrrcr  :  lie«:os ,  ru»r*. 
savon  ,  umélbysles ,  cristaux  ,  jaspe  ruu^e  et  blanc  aux  cn^irorÂ 

Pop.  •:,;it)(»  li. 

C'/csi  à  Saiiit-Rtiphatl ,  petit  port  à  une  demî-lieuv  do  Frrj'i* 
que  lîoiiaparir  débarqua  à  son  retour  d'KiC\iitc. 

Suitt-Trtifu  1 1  p«'lile  ville  à  ô  1.  S.  de  Fréjus,  a  un  port  a»Ki 
t'réquenlé;  él.dtlissenicnl  de  madra;;ues  pour  la  |>écbe  du  llmb. 
péi-bc  de  poissons  de  ta  Méditerranée,  et  corail.  Comrmrrr  :  «ui». 
buile  ,  bois  ,  miel,  marions,  lié^'c  brut ,  lM)uelions ,  ancbois  t  loci- 
\cns  ,  dont  M.  Martin  fait  un  :;iMiid  rommercc.  Pop.  2,'*0i>  L. 

i*.  ('.\>Ms  ^Van,  |H*lile  ville,   au  fond  d'un  golfe,  avec  p«.n 
«-t  cli.itiMu.   ('tfwwt rrr  :   sardines,  ancbois,  \îns,  buile,  ciu>'a» 
Napoléon  \  (léharipia  le  1"  mars  1KI5.  Pop.  4,0*^*11. 

■  A'  \m  iiît  s  ,  \  ar. ,  ancienne  ville,  avec  poii  cl  cbàfrau.  I  *'.'.  • 
\f/*.\  :  'lu  liasiîoM,  liés  jolie  vue,  les  restes  d*unHic.ific  runi.iin  , 
janii'is  I  •  iiiplis  d'oran^eis.  On  v  a  létabli,  sur  Tune  dr^  foiilaioc*. 
'1'  ni.tioii*  qi.'i  vu  avait  été  enlevé  pendant  la  rêvolutittii ,  et  >\u. 
»  q!|M  llr  !'i-po(pir  vA  le  bicnfiit  de  celle  restauration,  à  Uquelle*^ 
:.il'.iilif  Se  noui  .le   I.ouis    \\1.    (\nnmtrcr  :  huiles.  Populati.i 
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driiirc  et  de  la  CroitMlcs-MBrbrea ,  sont  moderuM  :  c'cil  ta 
cipkilcinciil  que  logeât  les  étrangers ,  qui ,  alliiés  par  la  dou- 
■  Ju  climal ,  paisenl  l'hiver  n  Nice  ;  à  la  Tér'ili  Vile  j  est  fort 
id ,  mais  celle  chaleur  est  agrcablemeni  tempérée  pur  unv  briM 
nci',  qui  loiu  les  jouras' élève  à  dix  Hture*  du  malin  ,  et  «oulHc 
jii'au  roueliei-  du  aoleit;  auui  vit-on  Ion); -temps  dans  ce  pays. 
.aramp.i;;nc  répond  par niilement  à  pc  qu'un  ciel  si  beau  sembW 
aicMre  ;  c'est  une  plaine  coupée  par  des  colcniii ,  derrière  len- 
:s  s'élétent  Iruii  ran^  de  niontai^cs,  dont  le  dernier  se  con- 
L  iitci'  les  At|ie«.  C'est  »  ce  [riple  rempan  ,  h  cet  abri  naturel , 
Nice  doit  l'avanlHge  d'une  si  douce  tempéralure.  Les  cnleaui 

rnuii'i'is  de  bastides  ou  pcliles  maisons  peinte*  île  dillfcreules 
CUIS,  qu'on  aperçoit  au  travers  da  feuillage  tei-ne  des  uliviet^. 
bn^ue  du  pavs  est  un  provençal  corrompu;  mais  on  parle  la 
rais  dans  loua  les  cercles. 

lire  n'ulFre  aucun  monuntenl  aniique,  mais  à  Cimier  [CetM- 
■im  ] ,  qui  est  à  trois  quarts  de  lieue  nord ,  sur  ime  colline  ,  on 
\c  dus  vestiges  qui  indiquent  une  ville  autrefois  très  considé- 
e.  <^tle  ville  était  en  elKtt  la  capitale  de  la  provimre  des  Alpes 
rlinii^s.  (In  y  voit  encore  des  ruines  de  bains,  de  temples  et 

ampbilhéàlrc  qui  «tirés  reconnâïssablc .  De  celte  colline  en- 
ili're ,  cl  qui  surpasse  luul  re  que  l'imagination  des  ]ioetes  a 
luit  di:  plus  séduisant ,  on  jouil  de  points  de  vue  admirables  : 
i  esl-elle  CfMivei-lea  d'éléRantes  maisons  de  can^Mgne,  que  les 
ngers  se  plaisent  suMoul  à  babiur. 


30  i  r>K  PARIS  A  MONTPtl.LIEU. 

Hôtels  :  Yorrk  ,  le  Dauphin,  le*  (^)uatt'C^Nations. 

Lrs  iciTCs  soiil  plniiuVs  en  vi;;nes  soutenues  ,  d'espace  ra  r»- 
iiK'f  ,  |i;ti-  (les  ro*<e:iux  lirs  à  d<.*s  figuiers,  des  nni;iiifiirr«,  <ic»>- 
r\)fis;  ihins  lo  inU>rv;ill4:s  ou  Kt-mc  aUcrnativcincnl  ilu  Lie  ri» 
i\:\  fs  ;  ajoulons  (les  licrrciuix  ,  drs  alIcCR,  des  bosquec.s  d'orznstr . 
ilr  (  iiroiiiers,  ilc  rôirals,  de  lauriers,  de  myrtes,  de  prcn^iW» 
qui  (iMiiiient  l'idôe  d'un  prinlcnip!»  contiourl ,  et  coiiti*»Mrnt  àstn- 
hlciiiiiit  aver  les  Alprs,  souTcnt  couvertes  de  nei;;e  ,  i|U*on  k- 
rr)u\ rc  à  deux  ou  trois  lieues  au  delà  ,  et  qui  terminent  re  Durifif 

tjMi  ;(U. 

La  soriêic  est  tivs  brillante  à  Nice,  surtout  pendant  le  ^i-j^as 
(les  L-t rangers.  Les  plaisii-s  du  carnaval  y  sont  pi-esque  aussi  is.- 
mi\  (]ue  dans  les  plus  grandes  villes.  II  y  a  une  salle  do  spcciari: 
fort  jolie  uù  l'on  joue  des  opéra  italiens  ,  et  où  l'on  doncu  .ilterTii 
tlvcnieiit  loutc*  les  semaines  bnl  clcooccrt. 


m:   PAlllS    A    MONTPKLLIEK  (2  roules  . 
l^'  roule ,  par  Lyon,  200  1.  ;,  100  p.  ;. 
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'//  lNi>  r-S*rxT-Ksp!«iT  ((îard^ ,  pclilc  ^illc  mii*  le  Hhône.  Curh.- 
silfi  •  Ir  ponl  Joii^  fie  1 1 0  mises ,  jar^e  de  2  toiser  4  pîed%  4  pour  es. 
L  usa^jc  en  était  inlcnlil  aux  voitures  ri  marclMinlises  ;  Je  nou- 
veaux travaux  en  permettent  le  passai;^;  aux  poids  les  piu^  fnit«; 
!:«  <-il. nielle  bàli«ren  H'».}'?,  riiùpilal.  ^iulnr^t  ù  U  l'iMtc.  l'opii- 
ialiori  i,(U)(»  h. 

/'  lUi.xii.s  .  (taid  ■ ,  petite  ville  prés  de  la  Cite ,  qui  roule  drs 
paillettes  diii'.  Curiosités  :  la  pi  are ,  le  Imssin.  Commetrr  :  PaLri- 
qu»'s  d'or::aiiHiijs,  siiires.  //r!/r  /  rlie/.  Lnmorousc.  Pop.  ^.UOl»  b. 

r  (.i»>sAix  .  (iaitl  : ,  Uiurj;  qui  a  de  belles  ronlaincs.  Vopu- 
latiDii  *.<()(>  II. 

//  M  Ml  s  ((iard  ,  ancienne  ol -grande  ville,  ebcf-licu  de  depar- 
•■::i.eiit,  u\er  prelcirlure,  i-vècbé,  cour  royale,  êf^lisc  relon»»rr. 


ns  PAVIS  K  MoHtrELLHK. 


Sur  relaya  supérieur  ir^e,  du  cMé  et  la  fkce,  un  pareil  por- 
liifue  aTso  le  même  nombne  d'arciidea  perpendiculaires  i  ceQes  da  ' 
deuous ,  maia  qui  étaient  rennces  en  bas  par  Un  parapet  ou  appui. 
Cet  arcades  sont  ornéei  de  colonnes  d'ordre  loscao.  Cet  amphi- 
ibéàlre  pou'aït  contenir  enviroD  17,000  personnes,  a  raison  de 
30  pouces  pnrplare. 

Miisos-GiiiRÉE.  Ce  superbe  édiPice  forme  un  cairé  long,  isolé, 
qui  lui  n  Oiil  donner  le  nom  de  Maiton-Camfë  ;  il  a  19  toises  de 
lonf^ueur,  en  v  comprenant  le  vestibule.  L'intérieur  n'a  p^S  plus 
de  B  loiiics  de  lan);ueuT,  6  de  1arf;eur,  et  autant  d'éleTation.  L'eu- 
li'ce  i-e^»i'ile  le  scplenlrioa ,  et  le  fond  le  midi.  Les  murs  de  cet  édi- 
lire  sont  construits  de  Ires  belles  pierres  blanclies,  de  l'épaîssew 
ircnviron  2  pieds,  avec  de  petites  cannelures  en  liaison. 

Le  biltiment  est  orné  au  dehors  de  30  colonnes,  dont  chacone  a 
?4  cannelures.  Ces  colonnes  sont  d'ordre  corinthien,  toutes  trai- 
lùcs'dniis  lo  même  goût.  Elles  sont  à  plu-iieurt  assises ,  et  formées 
(le  divei-ses  pièces  dont  a  peine  on  aperçoit  les  Joints;  les  moulures 
lie  ces  bases  sont  travaillées  avec  délienlesse -,  le»  chapîteaui  sont 
laillûs  à  feuilles  d'olivier,  d'une  (;ràce  et  d'une  heauté  inimitables. 
(.06  feuilles  sont  d'un  travail  trcHrcetierehc. 

L'édifiée  est  d'une  belle  structure  et  de  forme  cari-ée  i  considéré 
en  dedans,  il  forme  un  vaisseau  de  7  toises  3  pieds  de  loDgueui, 
lie  \  toises  5  pieds  3  pouces  de  largeur,  et  de  6  toises  I  pied 
l>  [lociccsde  hauteur.  11  est  voûté  en  forme  de  tonne,  avec  des  arcs 
(loubleaux ,  dont  les  uns  sont  renlrans  et  les  autres  soiJIam.  La 
IKii'te  d'entrée  est  à  plein  cintre  et  regarde  le  levant  ;  elle  b  3  toiser 
i  pieds  3  pouces  de  hauteur,  et  l  toise  5  pieds  3  pouces  de  largeur, 

L\  Ti]uH  M4GXB-  C'est  la  tour  la  plus^p'ande  et  la  mieui  hàtic 
lie  toutes  celles  qui  régnaient  le  \an^  des  anciens  murs  de  Nîmes  > 
relie  lour  ne  présente  presque  plus  que  des  débris. 

26" 


:;0^  i»F.  pvnis  a  marseii.lk. 

1..»  iiiiir  M;»;:iH'  c'si  ninslruili'  ni  t'.icnn  iivimiuuIhIc  »  t  |,^.--  i^» 
la  t'nnv  il'uii  lotrau  qui  «  Itil  renU'iim:  aulrti'ois  il.iiis  I  •  ti»  •  .    ; 
.MiiMN.   l/i'ilirni'  ••••  lr«>ij%ail  iulIiic  l<iul  mlifr  iluns  rvW*.  *it. j.^ 
C.i-Ur  i«uir  avait  7   lart-^  |»ar  cii  bas  et  S  ji.ii-  ni  )i  lut  ;  i'»  i:--.    .- 
lia»»  iir  sont  |Miint  t";;.iles  clans  leur  liiiif^uciir;   les   Irnio   prt'UM» 
Mia«  .  •'•»  .'.  r<MTiiliiil,  mil  rliarune  5  luises,  vl  prcM'iilfiiT,  dan-!  •. 
mlll»ii.  uiu."  soi-iu  iliî  noisre  icintt!  en  ar«»  diiultloau,  tl  iin^  î  ■.- 
.'i  jiiiiis  lie  |>i  oroiiik'ur  II  d'une  toise  de  hauteur.  I.a  (|u.ili  ienie  f.".. 
qui  iij;aril('  Ir  ni>rd,  a  S  toises;  la  rin(|uiciiic ,  pl.irrc»  au  Ict.ili  i 
A  ImÏsi-s  .'>  iiifils;  la  sixi/'ino,  qui  est  entre  le  levant   et    le  lui'L . 
?,  loivis  :i  plc-ds;  tMiiin,  la  septième ,  qui  regarde  lir  iiiiiii,  .<  .'«  i.>  «•« 
\  |iie.ls  dr  li>n^ucur  ;  quant  aux  8  iai*es  supérieures ,  «dl«>M  tvj;  ^ 
ma   l«)ii^uriir  «^.dc,  qui  était  de  2  |j)isrs  ."*  pieds. 

Cv  qui  icsle  di:  cette  superhe  tour  n*.i  piis  plus  de  I  \  t:ïj%<'» 
Ii.Miit  tir,  iM  II*  pied  eu  est  rtinihlé  au  dckuis  d'riMirmi  :?  ti>i%i>.  [.•.« 
Il:  iiilv'-cs  (I  rcsiMliiT  sont  ali.ittus,  de  sorte  qu'iMi  ne  p#".jt  piu»  « 
n:.)îitrr  qn'a>e«"  \v  srifuirs  d'une  échelle,  ou  «*n  pi.uMnl  le  fui. 
non  sans  daii.;n-,  dans  les  lr«ius  qu'on  y  a  faits  t>\pii*«.  Il  ri"  !<•'•'• 
i!<-«  (iriii  mens  qu'un  pan  vers  le  midi. 

l-v  1  ON  i  AiM'.  I.a  source  est  renfermée  par  uni*  murai!:''  taiîc  **..: 
la  'i^'iir  de  raiieienne;  les  escaliers  demi-rii'cuiaire<«  pai  I»«Mj'ieU  nr 
\  dc^-i'cnii  sont  .ui^si  faits  sur  rantifjue.  1.  escalier  à  dt  ..\  r^iiq**. 
q';i  est  au  tlessns  de  ces  premiers,  est  un  ou^'.i.:»"  iimiImiu:;  '* 
piiiii  ,  par  où  1rs  caux  de  la  font.iine  >'écoulenl  dm»  \r  pr'ir..'- 
iiissiii,  n't.'sl  .iiijotnd  hui  ipi'à  3  arches;  l'ancien  était  a  i  à.i:.«  • 
niûiir  place. 

Le  piteiicr  hassin,  que  Ton  nomme  mal  à  propos  'V   .V»/"/  '•' 
•  :ail  la  p'ac-  dfslinée  aux  liains.   (rest  au  même   lieu  il**   I  ar.'i-: 
qi    (  si  r-it:)sirnii  le  ^'rand  st^lidiate  ou  piédestal  ipûpoiie  la  <!iIl' 

I  a  II  isi-  i!r  ri»  s(>!oli.ilr  est  exactement  copiée  «le  1  aiicicîi.  I.»  • 
i-hanilurs  d»*s  anciens  hains  x*  ont  été  conservées,  et  l'on  a  un*  e. 
lit  \aiil  irciirs  une  nouvelle  frise  de  colonnes  ipii  «outiennenl  u:.* 

<  <ii.i'  lir  II)  saillie.  Cv  liassin,  qui,  chez  l(*s  Uomaiiis,  n'.tvait  »i!i* 
ii><;iti-  lie  l'ciu  que  dans  ses  rigoles,  en  est  maintenant  touj»»..-. * 

I I  :-ipIi. 

■  .  lîf  .intique  représente  un  jeune  hoiiiini-  im  tt  «■a».*  li.iih»-.  >•  • 
l'.i  \ru\  sniil  iVisfs  et  parta;;és  en  p-osses  lioucles  presque  ejT.i/e'. 
ij.ti  m-  \iiiji  qui*  jusqu'aux  épaules;  la  foinie  de  la  I»  *c  ^ppi«»«l. 
n*«.i-/  ili  la  londcui  :  Ii-  front  en  est  lai\4e ,  les  \eux  bien  leodus  ,  !• 
il./  '!  .1.1  h"  1 1  nient  lomné  vl  la  bouche  petite;  latailîe  en  es!  l»t\li- , 
^•1  T.i.':  t  I  nnbli*  ;  ses  b.iiiclics  sont  relrvées,  sa  jKnti'ine  laije  it  -•• . 
«  I  .airs  li.inîcs.  I  r  siiilptenr  .i  l'orme  la  laideur  di  i'e«.|i.i.i  i>'  •  l  •!•» 
<-]>•  .!■■•>  .wv-   tant  il'ait  et  de  proportion,  ipi'il  serait  ditlui'.e  •! 


perie  nrdîiiaire  qui  caractiriM  la  représdtatîa>  d'm^  £*iciilâ.  Le 
tronc  en  eol  Tort  et  TÎgoureui. 

Li  Toai  DU  Giio.  Ce  pool  nt  un  <Im  t^na  beasi  moreeaus  de 
l'sDtiquité  ;  il  est  Uti  sur  U  ririira  du  Gardon,  antraftùi  ifpclie 
Gard,  dont  il  a  retenu  )a  nwn;  rivière  qui  prend  n  source  dans 
les  Cùiennes  et  coule  de  t'occideol  au  leranl.  Cet  ancien  pool  se 
li-ouTc  à  4 1.  et  Ters  le  N.-E.  de  NliMs,  ulre  le  cUleau  de  Suai- 
Privatel  le  TÎHage  de  Jtemoutàu. 

Trois  rangs  d'arcade»  à  plan  ciolre,  ilerjès  les  uoes  sur  les 
autres,  composent  cet  édifice  et  eo  fennent  Iraia  ponts.  Le  premier 
ponl ,  &  le  prei^lre  depuis  la  superficie  de  la  rÎTicre  jusqu'au  haut 
de  la  cymaise,  a  10  toises  !  pieds  de  hauteur  et  S3  toises  de  lon- 
gueur i  il  a  6  arches,  dont  la  ciaquième  est  celle  sous  laquelle 
Ecute  passent  ordinairemeDl  les  eaui  de  la  ririère  t  celle-ei  a 

1  3  toises  d'aurerture,  et  les  autres  en  ont  moins  i  elles  sont  parlées  - 
sur  b  piles ,  qui  ont  chacune  3  toises  de  largeur  et  3  toises  I  piod 
G  pouces  d'épaisseur  en  façade.  Le  sectuid  pout,  formé  de  17  ar- 
ches, a  10  toises  de  haulcur,  depuis  le  dessus  de  la  cymaise  du 
premier  jusqu'au  dessus  de  celle  qui  le  couronne  :  cinq  de  ses  piles 
répondent  ù  celles  du  premier  pont,  qui  leur  serrent  de  fondement  ; 
sa  longueur  est  Je  1 33  toises  S  pieds.  Enfin ,  le  troisième  pont  n'a 
que  4  loises  de  hauteur,  depuis  la  cymaise  du  second  jusqu'au  des- 
sus des  dalles  qui  le  couvrent,  et  a  136  tuiscs  3  pieds  rie  Fongucur. 
Il  est  compose  de  35  arches ,  dont  chacune  a  2  toises  3  pieds  d'où- 
Tcrturc  et  2  toises  de  hauteur)  leurs  piles  ont  1  toise  2  pieds  d'é- 
paisseur en  façade;  l'élévation  entière  de  l'édiliee ,  depuis  l'eau 
jusqu'à  la  cîme  du  troisième  pont,  est  de  S-l  luises  3  pieds. 

Ce  pont  est  tout  hàti  de  pierres  de  iBille  posées  à  sec  ,  sans 
mniiicr  ni  cimcnl  ;  elles  pamisscnt  avoir  été  tirées  d'une  carrière 
voisine ,  située  à  un  dcini'quarl  de  lieue  de  1.^ ,  en  descendant  la  ri- 
i  iéi'C ,  à  main  gauche  :  celles  qui  font  face  oui  piles  du  premier  et 
du  second  pont  sont  de  toute  la  largeur  de  la  pile ,  sur  3  pieds 

2  pouces  de  larj;eur  et  I  pied  0  |iouces  de  haut ,  avec  bossage*  à 
leuis  jhiremcns  et  mie  ciselure  à  leurs  joints  (I). 

r.umi  les  objets  modernes  dignes  d'êlre  visités,  on  remarque 
les  boulcvarts,  le  palais  de  justice,  la  cathédrale,  le  eollégc,  les 
girumcnadcs.  les  abreuvoirs,  la  partie  du  canal  de  la  fontaine  jus- 


298  I>E  VALEÏICE  A  GREHOBLE. 

Tour.  Celle  supeibe  lour  fut  édifiée ,  en  1 369 ,  pir  Pons  de 
Ulmo  ,  abbé  de  Monle-Major,  el  réiébrier  de  Sainl-Vîctor  de  Mar- 
seille ;  elle  esi  en  belles  pierres  de  FoniTieillc ,  ornée  d«  refend»  et 
rouronnée  de  màcbicoulis  ;  sa  hauteur  cM  de  Sô™. ,  sa  hu^:eur. 
12"*.  de  Tcfit  à  Touest,  cl  de  G"^  50^.  dû  nord  au  sud;  les  mon 
soni  d'une  énorme  é])aissour,  et  c'est  dans  leur  épaisseur  qu'est  pn- 
tiqué  l'escalier  par  lequel  on  arrive  au  sommet. 

Chapflle  dt  SamU-Croix,  Ce  charmant  édifice  est  Toisin  M 
Montc-MHJor  ;  on  Ta  cru  long-temps  construit  par  Charlcnapie 
c'était  une  erreur  ;  il  ne  date  que  de  Tan  1019,  peu  de  temps  apre> 
la  fondation  de  Monte-Major;  son  plan  est  une  croix  grecque,  foi • 
loée  par  quatre  cercles  rentrant  Tun  dans  Tautre. 

MoNLMBNs  MoDERNEh. —  Hôtcl-de-vUle.  La  Tilla  dWHes.  v 
riche  en  monumens  antiques,  |K>ssède  aussi  plusieurs  mouumcof 
d'arcliitccture  modci^ne,  parmi  lesquels  on  distingue  le  Coiiese  m 
V église  de  la  Charité,  \  église  de  Saini- Julien  ,  la  Koàmàe  el  VkêUt- 
dc-villt' ,  qui  fut  construit  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  d*apres  les 
(lessins  du  célèbre  Mansard  (  1  ). 

OuTRÀGB  A  coivscLTER  :  Alnumaeh  de  la  ville  djirlet,  iB-13  , 
1825. 


DE  PARIS  A  VALENCE,  146  1.  |,  73  p.  f 

De  Paris  à  Lyon ,        119  1.        l'oyez  page  181. 
De  Lyon  à  Valence        27  1.  «j.  Voyez  page  284. 


De  Valence  à  GrencHe,  23  1.,  11  p.  |^. 


Tullins  3 

Voreppe  3 

Grenoble  4 


Romans  4 

Les  Faurics  3 

Saint-Marcelin  3 

I-a  Laigicrie  3 

Voyez  la  description  de  la  roule  de  Grenoble  &  Vâlfloce,  en 

lisant  en  sens  inverse,  page  324. 


(i'^  C'e^t  auMÎ  d'apr«>f  les  denins  de  Manurd  qii«  fbl  bAtk  la  «sisom  et 
M.  Ri)urhau(I ,  à  la  Calade i  celle  de  Madame  BeuoD ,  à  b  rM  da  CmUifi  ,  et  I* 
pavillon  dr  la  mai»on  Laugirr ,  auprès  duquel  M.  le  haron  GkanrooMTÎml  de 
lairr  clevtrr  une  façade  dont  Pelogauce  reproduit  celle  des  mmitotm  éê  la  ckao*- 

►ce  iWiHUn. 
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DE  PARIS  A  AVIGNON  ,  179  1.  f ,  89  p.  f: 

De  Paris  à  Lyon ,      1191.        Foyez  page  181. 
De  LyoD  à  AvignoD^  60  1.  '/a  f^oyez  page  284. 


COMMUNICATION. 


D'Avipwn  à  Tarascon,  15  1.  7  ,  7  p.  ^ 

La  Bcgude-de-Sa2e ,  4  1.  '/a»  La  Foux,  5  1. ,  Tarafcon^  1 1. 

frayez  page  293. 


DE  PARIS  A  AIX ,  1 98  1.  1 ,  99  p.  |. 

s 

De  Paris  à  Lyon ,    119  1.        F  oyez  page  181. 
Do  Lyon  à  Aix,         791.  'j^  A't>y«»page  284. 


DE  PARIS  A  PRIVAS,  158  1.,  79  p. 

De  Pans  à  Lyon ,  119  1.  F  oyez  page  1 8 1  ^ 
De  Lyon  à  Valence,  37  1,  '/a  Voyez  page  284. 
De  Valence  à  Privas,  1 1  1.  '(^ ,  la  roule  n'esl  pas  montée. 

Privas ,  jolie  pelile  ville  ,  chef-lieu  du  déparlement  de  l'Ar- 
dêclie  ,  avec  préfeclure ,  tribunaux  ,  cglise'bonsistorialc  réformée , 
bibliothèque  publique.  Curiosités  :  les  prisons,  Thôlel  de  la  pré- 
l'eclure,  le  parc  et  le  jardin  anglais.  Commerce  :  cuirs,  soie  ou- 
vrée, organsin,  trame. 

La  FouUe,  à  4  1.  N.-E.  de  Privas,  est  un  bourg  qui  a  une  mine 
de  fer  en  exploitation;  les  teinerais  y  sont  grillé|,  puis  fondus  à 
Fienne. 

^ubeîiaSf  à  environ  5  1. ,  est  une  petite  ville  où  Ton  vend  pour 
pKis  d'un  million  de  soie  grcge  par  an. 

Fais  j  près  d'Aubenas,  a  'cinq  sources  d'eaux  minérales  assex 
f/equeutées. 


300  Ï>F'  TARIS  A  TOULON. 


DE  PARIS  A  TOULON ,  22 1  l.  ;  ,  1 1 0  p.  ; 


a  '. 


De  Paris  à  Marseille, 

(r.  p.  284  )  200»;, 

Auhavruc  4 


•o' 


(àijcs 
'■  [h)  Le  Rcaul^v^i 
.  (r)  Toulon 


{a)  Ain4r.?iE  { Rouchos-tlu-Uhonr^ ,  petite  villr  sur  U  /  f:.'^ 
qui  conmit^rcc  en  poteries ,  pa|>eteries;  e'csl  la  }>.itrie  «ie  I  il* 
Uarlhclctny.  Pop.  ('>,00<)  h. 

E\ci  nsiox  au  vallon  enchanteur  <le  Gemenos. 

Ct'mnios  esl  un  hourp  qui  a  des  cristaux  ,  cl  1  ,ffOù  h. 

:/'  Lr.  Br.AissET  (  Var; ,  bourg  qui  rommcrre  en  huile  (i''»liTC' 
Pop.  Ii,'U)7  h. 

Oi\  marche  entre  des  rochers  resserrés  ;  le  Talion  SO^l'fulti . 
qu'on  rencoiilre,  est  un  aulre  délilé  des  'rhcrmopylos  ;  un  ».i»ii> 
silenre,  une  nature  niorlc  ,  reste  des  déhris  de  roc»  calrinc«  p.ir  ic 
soleil ,  quehpies  cris  d'oiseaux  do  proie  :  voilà  le  vallon  d'(  >Mii>ulr« . 
mais  hicnlôt  tout  reprend  la  phvsionomie  et  le  mouvement  Ji'  !i 
Provence  ;  on  reconnaît  aux  orangers ,  aux  oliviers  et  aux  Ikistulcs. 
qu'on  approche  de  Toulon. 

<•■  Toi  i.o>  1^  Vfir;  ,  chef-lieu  du  dépaiicmcnt  du  Var,  avec  snu». 
préleclure,  tribunaux,  collrjiçe,  école  royale  de  navî|;nTion.  j.^iJtr. 
de  botanitpie,  thermes.  Cunusi'le's  :  rhôtel-<l(-villr ,  où  mî  imu»t'nl 
les  deux  thei-mes  sculptés  par  Pu^el,  le  ci-devanl  Kcminiiie.  \\ 
place  pubrupie  nommée  le  (lunnj)-<ft''Iiatmft«' ,  le  lorl  Joub«it.  Ij 
maison  <*ommune ,  sur  le  quai  Marchand;  l'arsenal  de«  ln>u|M-'»(k 
irrre  ,  le  lazaret,  h:  poil,  l'arsenal  de  marine,  l<^s  rhanticis.  b 
niidcric,  les  l'or:;cs  ,  la  luàlun* ,  la  voih-ric,  le  :;ran«l  in;u-i%ir. 
d  armes  ,  le  bassin  de  M.  Orognard,  de  3<H)  pieds  de  loiti:«ui  I<M' 
de  large;  le  bagne,  les' quais,  la  \uc  du  haut  des  rlochei'».  f\m- 
fHf  rrt  :  savon ,  vins ,  caux-dc-vie ,  huiles ,  câpre»,  lifriiei« ,  orange*, 
laisins.  Hôtels:  De  la  (Iroix-de-Malle,  de  la  Croix-<rt)i,  du  I.iob 
d*(.)r.  (\\lVs  :  Kspagne,  sur  le  port;  Richard,  rue  RotjIc  ;  fie  L 
Marine,   (^diamp-de-Halaille.  Li'i.  M.  BcUue,  bel  ê la blis<i« •nient 

Pop.  ;;  1,000  h. 

Lxci  i.sio>  :  A  4  l.  de  Toirton,  1  1.  de  la  mer,  on  y  *«  \i-ii«r  le* 
dtlicifusfs  îles  d'I/i/rrts ,  dont  le  séjour  esl  recommandé  .i  ceui 

•  |;ii  sonlIWnt  de  la  poitrine:   les  dehors  do  la  ^ille  m»!  pUi*  at- 
tiiiyan^  que  l'intérieur,  qui  n'est  pas  toiijoum  très  iH-opie.  Sou* 

•  onsrill.ms  aux  malades  lr  point  de  \ue  pri«  des  hauteurs  de  1- 


Dl  PAKis  A.  nicE.  sot 

))BpeIIe  Noire-Dame  de  Conaolalion  ;  H  •  GeoMilen  eu  m  néde- 
ÎD  qu'iU  doiieDt  conculLer  aiec  loute  eonfiutce  ;  l'hAtel  d'Angle- 
erre ,  xxae  auberge  où  ils  seroDl  bien  Irailës.  On  loge  aaan  chez 
M  particulier*.  On  peut  compter  lur  une  dépanie  JourMliéra  de 
ept  à  buit  rruici  au  rnoioi.  Hjérei  e*l  la  pairie  de  Massillon. 


COMBOtlICATIOR. 

De  Toaîm  à  NUt,  44  1.  7,  22  p.  i. 


jjera 
:arnoules 

l' 

LeLiw                                      4 
De  Luc  à  Nice  («.plua  bu)  33 

DE  PARIS  A 

NICE,  2511.^,  125  p.  f 

De  Paris  à  Lyon 

(r.  p.  181) 
De  Ljon  à  Ail 

{v.ç.liK) 
Les  Banoellcs 
La  grande  Pugère 

a)  Tourve* 

b)  BrignoUes 
Flassau. 

119 

3 
3 

3'(. 

(c)  Le  Luc                            3 
(<0  Vidauban                         3  '/, 
[,)LeMuy                           3.,, 
if)  Fréjus                                  A 

Leslrelles                           4 
(g)   Canne»                                6 
{A)  Amibe»                           4 

Saint-Laurent  du  Var    C 
(0  Niœ(posleBlrauE.){l)  2 

Entre  tes  BamieUet , 

petit  ha 

neau,  el  la  Grande- Pugère,  oa 

rouTc  une  vaste  plaine  ou  Marius  lit  massacrer  300,000  hommes , 

E^icinsiONs  :  à  Saiat-JIfaximm ,  qui  possède  une  belle  église. 

A  b  Sainte  -  B/iiime ,  qui  est  te  rendez-vous  d'un  grand  nombre 
le  pèlerins  ;  c'est  là ,  dit-on ,  que  se  retira  Madeleine  pour  pleurer 
■es  péchés  ;  elle  est  à  plys  de  450  toises  au-dessus  du  niveau  de  la 
Dcr  '■  on  jjoult  de  points  de  vue  admirables. 

(<]]  ToviivES  (Var),  bourg  où  l'on  voit  des  fabrique*  d'eau-de- 
vie,  de  savou  ,  de  papier,  un  château  à  demi-ruinè,  de  belles 
:nui ,  dp  belles  prairies.  Pop.  î,000  b. 


!.  Pop.  l3,S&3h. 
Dans  l'arrondlMement  de  GraMe  eM  faltom^,  i 
rues  sont  tirées  au  cordeaa  ,  çt  dont  I'£glue  ,  ormii. 
à  h  rotoriine ,  cODsttvite  daBaii  fbme  d'me  eroô 
d'élre  TiMlée. 


s  PARIS  A  Htekk 


ri(;é  lers  ceport  tei^sd'uneRHilaiiwtrè)  Bbondaate,  ■*«»- 
!  mnppréciable  pour  les  marins  ;  l'église  ,  t|ui  porle  le  nom  de 
la-Ripar^a,  es(  l'édiRce  le  plut  remarquable  ite  la  ville  vieille. 
principal  faubourg  esl  celui  de  Sa înl-Jean- Baptiste  ;  ceui  de  la 
idricre  et  de  la  Croil-des-Marbres ,  sonl  modernes  :  c'est  là 
icipalement  que  logeai  les  étrangers,  qui ,  allliés  par  la  dou* 
r  du  climat ,  paasent  l'Iiivei'  à  Nice  ;  i  la  Terité  l'été  j  est  fort 
ud ,  mais  celle  chaleui'  esl  agréabtemenl  tempéi-éc  par  une  brîso 
mer,  qui  tous  les  jourss'élève  à  dix  Hbui-es  du  matb  ,  el  souRh 
{u'du  euuclier  du  tcMl;  aussi  vît-on  lon);-lemjis  dans  ce  pays. 
ji  campagne  répond  paTHiilemenl  à  ce  qu'un  ciel  si  beau  sembla 
nietire  ;  c'est  une  plaine  coupée  par  des  cole.-ini ,  derrière  les- 
Is  .s'étèteni  ti'uis  ra«f;s  de  nionla^pies,  donl  le  deiiiier  se  con- 
I  a*pc  les  Allies,  C'esl  à  ec  Iriple  i-empai-t ,  à  cel  abri  naturel , 
>iii'c  doit  l'avanlage  d'une  si  douce  lempéralure.  Les  coteaux 
l  rriuvei'ls  de  bastides  on  petites  nuiisons  peintes  de  dilTëreiiles 
Icuvs.  qu'on  apereoU  au  travers  du  Peuiltage  terne  des  ulivien. 
bn^'ue  du  pavs  est  un  provençal  corrompu  ;  mais  on  parle  la 
icais  dans  tous  les  cercles. 

ijii'e  n'ulfrc  nuoun  monument  antique,  mais  à  Cimier  (  Coin- 
iim  1 ,  qui  est  à  trois  quarts  de  lieue  nord,  sur  une  colline  ,  on 
ivc  d('!>  vestiges  qui  indiquent  une  ville  autrefois  1res  consida- 
le.  Cette  ville  était  en  ef^t  In  capitule  de  la  province  dn  Alpes 
ilini'K.  On  j  voit  encore  des  ruines  de  bains,  de  temples  et 
1  ampliilhéàli'G  qui  est  très  rcconnaissablc .  D«  celte  colline  en- 
nlil.^ ,  el  qui  surpasse  Icuit  ce  que  l'imagination  des  jwgtcs  a 
duil  de  plus  séduisant ,  un  jouit  de  pninls  de  vue  admirables  ; 
<i  est-elle  couvertes  d'élépanTi^iunisons  de  cm^gne,  que  Ws 
ingers  se  plaisent  tarlout  à  Latûler. 


i 


30 i  I>E  PARIS  A  MONTPELLIER. 

H'Urh  :  Yorck  ,  le  Dauphiii,  le»  Quatre»- N  al  ion». 

Les  icrrcs  soûl  planirc*  en  vij;ncs  soutenues  ,  d>ft|MCc  «  •*- 
nnrr  ,  ]>;ir  des  roseaux  \\v.%  à  des  fij;uici'S,  des  amandiers.  àt%  pt- 
rhris  ;  dans  les  intervulles  on  sème  aUemativemcnl  du  bkë  et  is 
fcx  es  ;  ajoutons  des  herceaux ,  des  allceft,  des  boftquctA  d'oras«:er . 
de  cilronicrs,  de  retirais,  de  lauriers,  de  myrtes,  «le  çrenaJien 
qui  donnenl  Tidéc  d'un  prinlenipA  continuel ,  et  coulraMent  asm- 
hlenieiit  avec  les  Alpes,  souvent  couvertes  de  ncipv ,  tfu'on  tk- 
rouvre  à  deux  ou  trois  lieues  au  delà  ,  et  qui  tennineDt  re  iiuni|« 
lahUiiU. 

La  soriéié  csfli-ès  brillante  à  Nice,  surtout  pendant  le  **y3u 
des  étrangers.  Les  ]>Iaisirs  du  carnaval  Y  sont  presque  aussi  ui- 
niés  que  dans  les  plus  grandes  villes.  Il  y  a  une  salle  de  spectjrk 
fort  jolie  où  Ton  joue  des  o]>éra  italiens  ,  et  où  l'on  donne  altenu- 
il  veinent  toutes  les  semaines  bal  et  concert. 


DF.   PAIWS   A   MONTPKLLIEU  (  2  routes  % 
U»  roule  ,  par  Lyon ,  200  l.  ; ,  100  p.  \. 


De  Paris  à  la 

Palud 

• 

Saint-lîenrasy 

3 

(  V.  p.  2S4 

)    . 

1  (><)  •;, 

j  {([)  Ntines 

J-, 

rt' 

Vr.nl -Sa  inl-K 

sprit 

!         Cchau 

i   . 

(*} 

Bapiols 

3-1, 

.  [e)  Luncl 

3    . 

(<■) 

(  lonnaux 

1 

3 

1         Clolombières 

3 

Valif^nières 

3-1, 

'  {/)  MonlpcUicr 

3   . 

La  Foux 

3 

1 

[fi  INiM-SiixT-EspKiT  (Gard) ,  petite  ville  sur  le  Ilhôiie.  Cwru*' 
sites  •  le  pont,  Ion;; de  i  1 0  toises ,  lar^  de  3  toises  4  pieds 4  pouces. 
l.'usa^'e  en  était  interdit  aux  voilui-cs  et  marc ham lises;  de  nou- 
veaux iiavaux  en  peiinrtlent  le  passaj;e  aux  poids  le»  |»ius  fmi^  ; 
!a  <-iladelle  Italie  en  l(»'j?,  Tbôpital.  Auhtrge  à  la  P«»le.  Popu- 
lation i.OOOh. 

h  lUi.%()i.s  ^  (jard  ^ ,  |>ctilc  ville  près  de  la  Cèxt»  cpiî  rouJe  des 
paillettes  d'oi'.  Curiosités  :  la  place,  le  bassin.  CowmuiTe  :  fabri» 
qu«'s  d'oicansiiis,  serjjes.  IltUe l  v\\vi.  Lamorousc.  Pop-  4,900  b. 

r  (.oN.NAix  ^  (lartl  -,  Injurg  qui  a  de  belles  fontaniea.  Vo^iu- 
lation  tMM)li. 

tl  Mmi.s  ((iard  '  ,  ancienne  el-f;randc  ville,  rhcf-lieu  de  dêpar- 
'■'.nient,  avec  piéi'eetui-c,  êvècbé,  cour  royale,  êj^lÎM  rétunDrr, 


Surl'élnge  «u|>érieuT  règne,  du  cAté  de  la  fâre,  un  pareil  por- 
tique aireo  le  m^me  Dombre  d'arcmlca  perpendiculaires  à  celles  lia  ' 
dessous,  mais  qui  élaienl  fermées  en  bas  par  un  parapet  ou  aftpui. 
Ces  arcndes  Bout  ornées  de  colimnes  d'oi'dre  loscan.  Cel  ampbî- 
tbéjlre  |H>uvait  contenir  environ  I  7,000  personnes,  à  raison  de 
!0  pouces  par  place. 

Maison- CàRHÉE.  Ce  superbe  édifice  forme  un  carré  long,  isolé, 
qui  lui  a  rail  donner  le  nom  de  Maâon-Camfé  i  il  b  13  toises  de 
longueur,  en  y  comprenant  le  vestibule.  L'intérieur  n'a  pas  plus 
de  à  toises  de  lon^eur,  6  de  largeur,  et  autaol  d'élévation.  L'en- 
trée regarde  le  seplenlrion,  cl  le  fond  le  midi.  Les  murs  de  cel  édi- 
fice lonl  conHiruilS  de  très  belles  pierres  blanches,  de  l'épaisseui- 

Le  hâlimenl  e!.l  omé  au  dehors  de  30  colonnes ,  dont  cbacone  a 
!*  cnnneluics.  Ces  colonnes  son!  d'ordre  eorinlhien,  toutes  irai- 
lées'daiis  In  même  goût.  Elles  sont  à  plusieurs  assises,  et  formces 
de  dit-oi'sc^  pièces  dont  à  peine  on  aperçoit  les  joints;  les  moulures 
lie  Rcs  lisses  sont  H'aTallIées  avec  délicatesse;  les  chapiteaux  sont 
i!iill<is  à  (ciiillci  d'olivier,  d'une  grâce  et  d'une  beauté  inimitables. 
Ces  lèuilles  swil  d'un  travail  lies  reehercbé. 

L'édifice  est  d'une  belle  structure  et  do  formocarrée;  coDsidéré 
i^Ti  dedans,  il  forme  un  vaisseau  de  *  toises  3  piedsdc  longucui, 
lie  i  toises  6  pieds  3  pouces  de  largeur,  et  de  6  loïses  1  pied 
li  ponces  de  hauteur.  11  est  voùlc  ea  foime  de  tonne,  a*ec  des  arcs 
doubtcaux,  dont  les  uns  sont  l'cntrens  et  les  autres  saillant.  Ln 
IMirle  d'enlrée  est  à  plein  cintre  et  regarde  le  levant;  elle  a  3  toîsc 
'1  pieds  3  pouces  de  hauteur,  et  1  toise  5  pieds  3  pouces  de  largeur. 

La  tour  Mactie.  C'est  la  tour  la  plus  grande  et  la  micui  biti* 
de  toutes  celles  qui  rcgnaicot  le  long  des  anciens  murs  de  Klmes  i 
''Cite  tour  ne  présente  presque  plus  que  des  débris. 


;;0t^  DE  PAHIS  A  MARSEIKLL. 

l.a  lour  Mai;n(î  est  cnnslruilo  vn  r.i«;or.  pviMniiddlc  «f  j,ç,,.  ^_, 
la  rlmi' «ruii  c'oljaiKjui  cluil  renl'crnié  aulri-fois  iIjiiis  iffi*'^. .    ; 
.Niiiics.   l/riliruMî  sir  trou\ui(  iiiiriiie  tout  eiilicr  dans  rvWv  »if^.j.^ 
(\'{U'  lour  avait  7   (ares  par  en  bas  cl  K  jiur  fii  haut  :  f.  l|.*  . ,, 
l»a«>  iK-  s(»n!  jM)iiii  égales  dans  leur  lon^ucui-;  les   IroU   i>r<n.i.f*, 
|ii;'.(i'e"»  .\  rtMîCMlml,  on!  cliarunc  5  luises,  et  lircscntnif ,  «Ijm  }-* 
milieu,  une  *inv\e  <Ie  croisse  feinte  en  an*  doublcau,  dune  t ,." 
.')  jiiiii.s  «Je  profondeur  et  d'une  toise  de  liaulcur.  La  t|u.ili  iviue  (l^, 
qui  i('^.ir<l(*  le  nord,  a  S  toises;  la  rinquicnie,  plarêv  au  IcTaDî.  i 
S  iniscs  .')  pieds;  U  si\ii'-nie ,  tpii  est  entre  le  levant  «-t   le  iimit .  • 

0  toises  ^>  puMls;  enfin,  la  septième,  qui  re^aitle  le  iiiiiJi,  a  -'i  i...«h 
•1  picils  lie  longueur;  «juant  aux  8  f arcn  supî'rieurcs ,  ell«*«  .ivjl:.' 
iii.e  longueur  ê^ale ,  qui  était  de  '2  toises  .">  pieds. 

Ce  (|iii  lesle  de  relie  supcrl>c  tour  n\i  j»iis  plu«%  de  I  -î  loi**'*  •• 
i).'.ul(  111-,  et  le  pied  eu  est  etmd)lé  ou  deliurs  dVnvirtHi  '2  toi^^e^.  L:* 
n.  inl.'-es  et  l'eseulier  sont  abattus,  de  sorte  qu'on  ne  peur  pîu«  ^ 
n:oiiter  (|u;nec  le  seeoui-s  d*unc  érliellc,  ou  en  pKieant  /c  f  i*-J, 
n<jii  sans  danj^'cr,  dans  les  trous  qu'on  y  a  fuils  expies.  11  ne  rr<**- 
i\'"*  orrieiiions  qu'un  pun  %'ei'S  le  midi. 

L\  1  o.MMM-.  La  souree  est  i-t!nfermt'e  par  une  niurai'î**  l'.nî»?  *:. 
la  "îi:;ije  île  Taïieienne;  les  esealiers  demi-eirciilaires  par  l'-siiueis  ••.-. 
\  f]e«-eend  sont  aussi  l'.iils  sur  Tantiipie.  L'ese.ilicr  .«  dt;i\  niUipi  *. 
q-ii  est  au  dessus  de  ces  premiers,  est  un  ciu^îa^e  modceiu:  :  *•' 
poiil ,  par  où  les  onux  île  la  fontaine  s'êriiulenl  d  m*  le  pr»-ir.i'  ; 
iiassiii,  n'csl  aujourd'hui  cpi'à  '2  urelies;  l'uiicien  elait  a  î  d.m*  'i 
MïûiH.*  j»]aee. 

Le  pirinier  bassin,  que  l'on  nomme  mal  à  propos  >t  -Vv»*»/  ir. 
lî.iil  ia  plai'i-  destinée  au\  bains.  (Test  au  même  lieu  ilf*  Itirri'f 
(p.'isl  eonslruil  le  •^l'aiid  stylobale  ou  piédestal  «pu  p*iilc  la  stalu*-. 
I.i  fi  is»'  de  le  st\lobale  est  exaetemeiil  rcqiiée  »le  1  .loeicn.  1.»  ■• 
rh.iMdiie*  des  aneiens  bains  v  ont  été  eonscrxée'* ,  et  Ton  a  mi*  •<>. 
lit  \. (lit  d'elles  une  nouvelle  frise  de  colonnes  qui  «oiilieuriorf  un* 

1  <ii.i'-}ir  (  n  saillie,  ('e  bassin,  qui,  elle/  les  rtoniaiiis,  n'avait  s.ui<> 
duiif(>  lie  Teau  (|ue  dans  ses  rigoles,  eu  est  mainleiianl  loiij>iu:^ 
!(  i-.qiii. 

'  .-lie  aiili(|ue  repn'senle  un  jeune  boinine  nu  et  -iar.»  bjib*-.  *^'  * 
rl.r\eii\  soni  frisrs  et  partaicés  en  jçmsses  boueles  pri  *«p.e  «v-ii»-. 
qui  ne  xont  que  jusqu'aux  épaules;  la  forme  de  la  Ivfc  appn*»  l. 
n-M'^  i]i-  la  loiideur  ;  le  front  on  est  lai '^e ,  les  \eux  htfu  Ifudu*  ,  i* 
M./  ri'  ;i.!ii'nnienl  tourné  el  la  bourbe  petite;  la  taille  en  e*l  liUr  . 
f,'inin!f  1 1  nobir  ;  ses  banelies  stint  relevéï's,  sa  poilimc  lav.;e  tl  *  • 
•  ■[  ..ni»'-.  Ii.nites.  ï.e  srulpletn-  .i  Ibriiié  la  larf;.-ur  di  i  e*i..r.4.»'*  •  l  •!•» 
e]>.>i.]i-H  .t^e'   tant  d'ail  el  de  propiulion,  qu'il  m  rail  dillieile  d> 


Ironc  en  eit  Tori  ei  Tigoureui. 

Li  roni  DD  Gabd.  Ce  [tool  est  un.  des  plus  bewx  morcetus  de 
l'sDll<[uîlé  ;  il  est  blli  sur  la  rÎTière  du  Ganhn,  mnlrafbis  appeUe 
CarJ ,  dont  il  ■  retenu  )e  Dom  i  rivière  ^i  prend  ta  «ource  dans 
l«s  CéTennei  et  coule  de  l'occideqt  «U  leraol.  Cet  ancien  pont  •« 
ti-ouTC  à  4  1.  et  Ters  le  N.-E.  de  Nimes,  entre  le  chlleau  de  SaâU- 
pTtuatel  le  TiUagede  Rànmlàu. 

Trois  rangs  d'arcade»  k  pleia  cintre ,  éler^  )ei  unes  sur  le* 
autres,  composent  cet  édifice  et  en  fonneot  trois  poDts.  Le  premier 
poDI ,  à  le  preqdre  depuis  la  superficie  de  la  riiière  jusqu'au  baut 
de  la  cymaise,  a  10  toises  2  pieds  de  hauteur  et  83  toùes  de  lon- 
gueur i  il  a  6  arches ,  dont  la  cinijuiéine  eat  celle  sous  laquelle 
seule  passent  ontinairemenl  les  eaui  de  la  riTiére  :  ceUe-eî  a 
1 3  loises  d'ouverture ,  et  les  autres  en  eut  moins  i  elles  s<ml  portées  • 
sur  5  piles ,  qui  ont  cliacune  3  toises  de  laideur  et  3  toises  I  pied 
6  pouces  d'«paisscur  en  ihcadc.  Le  second  pout,  (armé  de  IJ  ar- 
ches, a  10  toises  de  hauteur,  depuis  le  dessus  île  la  cymaise  du 
premier  jusqu'au  dessus  de  celle  qui  le  couronne  :  cinq  de  ses  piles 
répondent  à  celles  du  pi'cmier  pont,  qui  leur  serrent  de  fondemeot  ; 
u  longueur  est  Je  133  toises  3  pieds.  Enfui,  le  troisième  pont  n'a 
que  4  loises  de  hauteur,  depuis  la  c^mnise  du  Mcond  jusqu'au  des- 
sus des  dalles  qui  le  couvrent,  et  a  136  tuises  3  pieds  de  longueur. 
11  est  compose  de  35  arches,  dont  chacune  a  3  loises!  pieds  d'ou- 
verluie  et  3  loises  de  hauteur  ;  leurs  piles  ont  I  loîsc  1  pieds  d'é- 
paisseur en  façade  ;  l'éliiïalion  entière  de  l'edilice,  depuis  l'eau 
jusqu'il  la  cime  du  Iroisième  pont,  est  de  31  toises  3  pieds. 

Ce  poni  est  tout  bâii  de  pierres  de  taille  posées  à  sec ,  Mns 
mnilier  ni  ciment  ;  elles  paraissent  a»oir  clé  tirées  d'une  carrière 
voisine ,  siluèc  à  un  demi-quait  de  lieue  de  là ,  en  descendant  la  ri- 
viii'i'C ,  à  main  gauche  :  celtes  qui  font  Bice  aux  jiiles  du  premier  et 
du  second  pont  sont  de  loule  la  lurgeur  de  In  pile,  sur  3  pieds 
3  ]iouces  de  lar;;eur  et  I  pied  9  pouces  de  haut ,  atec  bossage*  à 
Icuis  pircnicns  et  mic  ciselure  à  Icui-s  joints  (1). 

l'^irmi  les  objets  modernes  dignes  d'élrc  visités,  on  remarque 
les  boulcvarts,  le  palais  de  justice,  la  cathédrale,  le  collège,  les 
promenades,  les  abreuvoirs,  la  partie  du  canal  de  la  (iialainc  jus- 
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qu'à  li.'splanadc.  Commerce  :  soie,  vins,  «•:iux-de-vic ,  clroinKTï^- 
IJtUth  :  le  Louvre,  le  Luxcinhourjf.    Uhrairr  :   (■nuile.   P'-k-     \ 
liiiitm  il,onn  h.  ! 

(<  ■  \a  m  I.     Hc'raiill  ),  potilc  ville  dont  1rs  vins  niUMMl<«  uni  u/      ' 
^ninclc  rrputalion  :  il  y  a  de»  fabrique»  d'euu-de-v  ie  «•!  d  «'«pril-i'- 
vln.  Ilôh  h  :  ilu  l'alais-Royal ,  du  (îrand-Stdeil.  Pop.   "ijOiti»  h, 
Diiiis  If»  environ»  snni  de»  niarai»  »alan». 

\/)  Mo.MPFi.iiKn  (Hérault),  cher-lieu  de  dt^parfrmenl  .  .it< 
pirli'clure,  cour  royale,  éM*'i«lié,  éeolf*  du^tMiic,  c«dlr:;r»,  ii''K» 
jurviin  (les  plantes,  hibliollièques,  lliéàlrc,  etc.  Le»  in.iison»,  l'ii- 
tie»  sur  une  hauteur,  sV'lèvcnt  pn  aniphilliéàlrc  ,  et  d<>min**ni  *ai^ 
plaine  rielic  et  ferlilc  arrosée  par  le  Ltz,  Ueauenup  ilc  vuvs  ««^•:! 
torUieu^^es  et  sombre»;  il  faut  «cuvent  monter  ou  ilcvendrc  :  n  ■!.« 
cette  intMHnniodité  est  romp«*n»éc  par  ra%anta!;e  d'avoir  pu  et.tMir 
des  eonduits  souterrains  ]>our  le  pass:(ge  de»  eaux,  ce  qui  (  onlri- 
hue  autant  à  la  pi*oprclô  de  la  ville  qu'à  la  salulirité  de  r.iir.  i.a 
doueein-  du  rlinial  et  lu  eélêhre  école  de  médecine  de  3lonf|>r/li«f 
y  attii eut  chaque  année  une  foule  d'étranger»,  ain»i  qu'un  con«'iiui<k 
nonihri  iix  d'cicve».  Les  ])ronienades  les  plu»  iViMpienlécs  »«>nl  l'os- 
plauade  et  la  place  du  Peyi'ou.  La  première  olli-e  un  omhrastr  *im- 
pénctralilc  aux  rayons  du  •ioleil ,  tandis  (pie  la  seconde  est  enlii-rc- 
nienl  (lécou\erte  ;  (.'lie  se  termine,  du  C('»lé  de  la  canip:i:;ne  ,  par  une 
terrasse  orn(''e  d'un  château  d'eau  auquel  ahoutit  un  su|N'ilie  -.iqur- 
iluc.  Curhuitt's  :  la  Iwurse,  l.i  l'iiaJelle,  ré«M)lr  de  mZ-ilcirM»,  ié- 
v;li»c  (le  Saint-Pierre,  h;»  fontaines,  la  maison  C*^)«piillc,  le  lh«"-.itrr, 
la  salle  des  concerts,  la  place  de  la  (^anourz'ue,  et  dans  li*  rlniur 
de  la  l'atlxMli.de,  un  tahleau  de  Hourdon;  le  jardin  de^  pljni««; 
la  hihlioth('>(|iie  de  la  faculté  de  médecine,  coni|Htsée  d'enviitm 
on,(M)n  >ol.,  parmi  lesipiels  se  trouvent  beaucoup  de  Tn<inu«rrits . 
Duveric  .tu  pultlic,  du  l"(»ctobre  au  l"M»ptembre,  de|>uis*i  hi-uit-s 
du  Ml  (lin  jusipi'à  1  lieure  de  rupivs-midi ,  tous  les  joui^  de  la  v- 
niaine,  e\ceplc  le  jeudi,  le  dimanche  et  les  jour»  de  fêle:  le  uiu^f 
aiialoiniipK»,  ouvert  tou»  le»  jour»  de  la  si'maine,  excrplé  le  ji  iih 
»'l  l(;  (liinm<-hc,  depuis  '2  jiiH(pi'à  i  heures  de  rapn'*»-niidi  :  Je  c«»n- 
^'  i  ^.l^M^''  du  j.irdin  des  plantes,  ouvert  le  jeudi  de  chaipie  s*>niiioc. 
pcriil. ml  le  semestre  d'hi\er,  depuis  midi  juM]u'à  I  heure*,  et  jwn- 
daiit  le  sfmeslre  dété  ,  tous  les  joucsdc  la  semaine,  excepte  le /ciidi 
el  II-  dimanche,  depuis  t>  jusqu'à  Ht  lïeuivs  du  matin.  Commrrrr  : 
*iiojis,  lirpicin-s,  ]>.irrums,  viliiid  et  vert  de  j;ii»,  olives,  >iam«»iM-«», 
nioiii'lii)ii-s,  taiincrit'. 

i]i*>{  la  p.iliie  de  Ihiurdon ,  p(iiilie  cl  graveur,  de  UoucWi  . 
//  7r/j  :  le  C'hev.il-Iilanc,  du  .Midi ,  \ir  Petit-Pari».  Lihr.  Sev.die. 
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Pomalhio.  Restaurateurs  :  André  père,  TÛ-à-Tis  la  comédie  ;  Pîcal, 
place  de  la  Comédie.  Fop.  36,000  h. 

Excursions  :  aux  eaux  minérales  ^Jvesne,  4  41.  S.-O.  dft  Lo- 
dève,  à  4  f.  N.-O.  de  Bcdarieux,  à  3  1.  N.-O.  de  Sam^Gtrvaù, 
à  3  1.  '|a  O.  de  Cornus, 

La  source  jaillit  du  pied  de  la  montagne  escarpée  dans  un  Tal|on 
agréable  et  fertile  ;  elle  Ta  se  jeter  dans  la  rivière  à'Orb,  qui  n'est 
qu'à  50  pas  de  distance.  Les  différens  filets  d'eau  qui  naissent  dans 
le  bassin  forment  un  volume  de  prés  de  4  pouces.  Cette  surabon- 
dance fait  qu'on  la  renouvelle  avec  une  grande  fiicilité.  Dix  minutes 
suffisent  pour  remplir  le  grand  bassin,  où  20  personnes  pensent 
aisément  se  baigner.  Les  individus^  qui ,  par  délicatesse  ou  par  la 
nature  de  la  maladie,  veulent  prendre  les  bains  en  particulier, 

trouvent  toutes  les  commodilpa,ail^yspeavgD| souhaiter. 

On  use  de  ces  eaux  en  bam  ou  en  boisson  .~Le  ndRi  «e  pi^euu 

matin  à  jeun  ;  les  individus  robustes  peuvent  en  prendre  uu  second 

le  soir.  Leur  durée  est  ordinairement  d'une  heure. 

Sur  les  bords  de  l'aquéduc  qui  conduit  l'eau  à  la  rivière,  on  a 
construit  des  bancs  couverts,  où  les  malades  atteints  d'ulcères  aux 
jambes  vont  plonger  ces  parties  plusieurs  fois  le  jour;  ils  couvrent 
l'ulcère  avec  des  linges  trempés  dans  l'eau  minérale. 

La  boi<;son  se  prend  le  malin  au  sortir  du  bain  ;  la  dose  ordr- 
nairc  est  de  six  à  huit  verres,  pris  à  dix  minutes  de  distance  l'uil 
de  l'autre. 

Les  eaux  minérales  d'Avesne  sont  toniques,  apéritives  et  anti- 
herpétiques. Quelques  jours  après  en  avoir  usé,  on  se  sent  beau- 
coup plus  de  force  dans  les  systèmes  nerveux  et  digestif;  les  urines 
sont  copieuses  et  bourbeuses.  D'autres  fois  se  sont  de  fortes  sueurs 
qui  se  manifestent  ;  les  chemises  que  quittent  les  malades  sont  rous- 
sâtics;  quelquefois  la  peau  se  couvre  de  croûtes. 

.iux  hahisde  Dalaruc.  Les  bains  portent  le  nom  de  la  commune 
où  Ils  se  trouvent.  Les  eaux  qu'on  y  dirige  sont  salines  thermales; 
leur  source  est  :i  environ  200  pas  de  Tétang  de  Thau;  elles  ont 
une  saveur  éminemment  salée  et  très  piquante;  elles  jettent  une 
fuiiK-c  continuelle  qui  semble  avoir  quelque  odeur  de  soufire,  et 
])araisscnt  au  toucher  presque  aussi  chaudes  que  l'eau  commune 
prête  à  bouillir;  mais  celte  chaleur  devient  en  très  peu  de  temps 
supportable. 

Kllcs  s'emploient  contre  la  paralysie,  le  rhumatisme  et  autres 
nialuclics  où  il  est  nécessaire  d'ouvrir  les  pores  et  d'exciter  les 
sueurs;  elles  ne  sont  d'ailleurs  point  nuisibles  à  la  poitrine,  parce 
qu  elles  n'ont  aucune  acidité.  Prises  intérieurement,  elles  produi* 
sent  des  effets  purgatifs. 
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Doux  *.orltR  i\o.  haiiis  se  praliqueiil  à  lialai  ur  ;  l'un  M.-  pr-^nr:  u-.» 
1 1  cuuirr  iiuiiif,  «loiil  !.i  rhalriif  fsl  au  o2-  fl<-mi'-  il;j  lliciin..n^  t 
a."  KiMiimui-;  Tauliv,  plus  iloux,  «-si  rdiii  qu'on  apprllc  le  ''V.  * 
ta  cnrt  ;  sa  chaleur  ne  \a  pas  au  tlclâ  «lu  -IH*-  ou  '.\*J  tlt.'iO.  ti  i.  •*■ 
biiii  iMiv  qu'elle  sv.  porte  au  'lO*  ;  ri-Iui-«  i  ««si  lif.iuroup  p:u*  t 
usa;:r  qur  l«*  premier.  Il  n'es!  pas  possible  auK  ]ifi-soiirieH.  ibt:  . 
hî«  plus  roliustes ,  de  resler  plus  de  1  .*>  minutes  iLiris  le  liairi  irs- 
in.rr  y  et  ))lus  île  Ti  dans  le  bain  rhaud. 

On  nnploic ,  à    Ualaruc ,    le  bain  local ,   le  demi  -  bain  il 

dourht'. 

(  )n  y  emploie  enrore  les  bains  sous  fonno  de  %'apriirs  :  reli  •* 
pratique  en  plaçant  le  malade  dans  une  éluve  propre  i  m  u-^tj* 
l-a  ebaleur  de  réluvc  de  «es  kiins  se  porte  .m  MV  ou  -5 1'  il»  ji.    : 

tlii.>ruii»nii'lre;  les  malades  v  sont  mis  rimverlJ»  si-uîenienl  «1  un  «it  «; 
*As.  (i. ,  . .  u.>  iiv  i.ti-tieni  pas'a  être  Inul  Irenqiês  di'  sueur  :  iU  v  it^- 

lent  aulaut  de  temps  que  leur»  l'oi^res  peuvent  le  peniieltn*. 

(Inniiur*  il  prui  r«'*sulter  de  l'administration  des  e:iii\  de  bilat-jc 
des  ini-(/nv(*niens  f;ra\es  si  elle  est  mal  diri<;i''e,  on  nfn  um>  q^  j- 
prcs  avoir  ronsulté  les  médeenis  qui  eunnaissi*nt  la  pmpiich-  àc* 
eaux,  et  qui  savent  délerminer  les  e:is  où  il  faut  y  remurir  cl  .i 
nianiii'c  t\v  \rs  prendre. 

T.rs  bains  de  Ral.n'ue  sont  ouverts  pendant  le»  mois  d^*  m^i  •-( 
juifi ,  ♦•rjitnidjre  et  orhdii'e. 

V  Ct  f/f  .  ;'i  .1  I.  I!.  :  on  pa««Mî  pai*  I'ronft\'ntin ,  dont  le*  T'il^'anx 
prrnliiisiMit  d  exrellrns  \ins  niiisiMts.  ('nrn:\ftr»  :  le  ^rantl  p*»nt ,  .i 
cii.iililli',  la  tour  des  Pilotes;  belles  vues  maritimes. 

Euvnons  it*  Muntf>eUirr,  CJn  indiquera  l'oeore  au  vo^.ijrui  /V- 
/•»/c.  II-  pont  Jiivrnaf,  le  monticule  de  Mtifut'hme  ,  la  Pt.^ciuf ,  Ir 
(■i<is  ili'  Siifif-Morliai ,  sur  I«*quel  rst  une  aDi'iciiiie  i'-j;lis4r  on  **»!»< 
Ic-s  liindu'.mx  lie  Piei're  de  Promenée,  de  l.i  belle  Masueb*no  el  d*' 
[•MUS  iMiliin*». 

!.•".  nonduTUHt'K  carrières  «le  pierre  drs  enviions  de  M<»nip«*lUei 
sont  siii-|iinl  très  reniariptablrs  par  la  blaiielifur  île  |j  pierir,  :.t 
f  inlilc  ilr  l.i  huile,  qu  elle  doit  à  rbom<i:.'èiii'ite  de  sa  «*iinqKMi'i*'^n , 
et  ijui  la  leii.l  propre  à  rereroir  les  fornics  W-s  plus  dèlie.iie^,  ri. 
par  «a  propii«  ii>,  de  durcir  "i  l'air  par  une  lente  des«iirari<in  ;  •'  t-*J 
aux  qii.iliii-t  I  l'unics  de  i-elte  pieri'e,  mise  rn  «i*u\it;  fvir  d  habil*  ^ 
.u  listes,  qu"  l.i  ville  de  Mniilpellier  doit  la  beauté  de  sr*  edilirrs. 

Les  pMiiiipales  de  ces  rarrières  sont  ouvertes  à  PipMn ,  .t  /.-t 
I  t  mut  .  .1  .Stitiêt-Ji,in-*it'f't,ftn  i-l  à  Jttvijnnr ,  canton  de  M«»!itpel- 
'i''r;  .1  Lit'ul-I  'ni,  il  (\i\tritx  ««i  \  f'timf>ir::iits,  canton*  de  i.unf» 
<-t  de  (''i.%ft'ff.s,  \a\  premiiTs  bans,  saiis  par  une  inliltralinn  •!•■ 
'  oulf-in    |,tiinàti-e,   sont  débiles  en  moiilons;  â  *2  ou  3  mètres  au 
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dessous  de  la  terre  Tégétale,  onjiarTieiit  à  la  pierre  blanche,  c|iie 
Ton  exploite  par  banquettes  oif  gradins,  jusqu'à  une  profondeur 
de  8,  10  et  quelquefois  1 2  mèlnes,  profondôiir  Alaqnelie  rafQuence 
des  eaux  oblige  de  renoncer  à  l'extraction,  les  moyens  d'épuise- 
ment devenant  alors  trop  coûteux. 

Les  environs  de  Saint-Pons,  jusque  Ters  Olargues,  looirklies 
en  marbre  à  base  calcaire  de  diverses  couleurs,  telles  que  le  blanc 
Tcinc,  le  gris  bleuâtre,  le  rouge  elle  jaune,  dont  les  teintes. sovil 
vives;  ils  sont,  pour  la  plupart,  susceptibles  d'un  beau  pôll  $  les 
bancs  de  marbre  si  connus  de  Caunes,  dans  le  département  de 
FAude,  se 'prolongent  dans  les  oorannnM  Uôiitvophêi  :«]ai  appar- 
tiennent à  celui ^ riKraHlt;  onexpkûle  pnnoîpaleDMit  k FûiJHiM^ 
éCamt^pouile  marhrepwie,  qui- est  k  variété  la  plus  reAerc^e 
par  les  nartiriers. 
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7'  route ,  par  Mende  ,  And  use  et  Sommièros, 

179  1.  ,89  p.  i. 

M: 

De  Pompidou  à  Monlpe/àer  761  1.  'la.  La  route  n'est  pa&  montée. 

Roule  plus  courte  de  2 1  1.  '|i  >  mais  qui  a  des  lieues  plus  foftes; 
pays  neigeux  et  montueux. 

j^nduse  (Gard),  est  une  pelilc  ville  sur  Xe  Gardon'^  i^\  pos- 
sède un  tribunal  de  commerce,  a  des  tanneries,  mégisseries,  et 
5,500  I». 

Sommières ,  sur  la  VldowrU  •»  a  des  fabriques,  de  mollfitons, 
château  fort,  et  3,600  h. 


De  Paris  à  Mende 

Florac 

(v.p.  281  ) 

139 '|a 

Pompidou 

Fressinet 

4 

COMMUNICATIONS. 

Dm  Pont  Saint-Esprit  à  Mornas,  3  1.,  1  p.  7. 
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Fal)r<V'"^* 

3 

(ji<;cun 

2 

(à,  Mczc 

3 

(b)  Pc/cnas 

4 

De  Ment pc Hier  à  Narhcnne ,  2.S  I.,  1  2  p.  ^. 

[c]  La  Bégude  de  JorJj  }  ' , 

{(i)  Bézicn  '  3  •  ^ 

Nissan  3'^ 

J  (r)  Narboone  4 

{a)  MÈ7.K  (Hérault),  petite  Tille  sur  Télan^  de  Tkau,  dool  les 
«aiupa^ncs  sont  fertiles  et  auiniées.  Pop.  3.000  ii. 

\b\  PizL?(AS  (Hérault),  près  de  V Ife'rauli,  Cette  ville  pcMsr^ 
UD  roUéî^c,  une  bourse ,  un  théâtre.  Otriosiie't  :  reclure  ronde  de 
quati-e-vin^ts  pieds  détour;  la  source  pr<'*s  de  Gabion,  à  iru» 
lieues  cl  demie;  les  environs  riches.  Taries»  couTerts  de  ^i^rDcs, 
d\>livicrs  ;  les  promenades ,  la  salle  de  spectacle.  Comm^rrre  : 
Tdi  -  de  -  pris  ;  marchés  coasidérables  les  samedis,  qui  rr^lrat 
le  cours  des  caux-de-vie.  Hôtels  :  le  Lion-D'Or,  le  Chapeau- 
Eoupc.  Pop.  8,000  h. 

{c}  hk  Ri'.r.i  i>E-bE-JonDT  (  Hérault) ,  relais  où  Ton  toU  im  beau 
domaine  bien  entretenu,  ap|>arlcnant  à  la  pf)sle.  Depuis  la  b«pMk 
jusqu'à  Be'iitrs  la  coiilréc  est,  en  été,  vraiment  délicieuse. 

(r/)  BL/irhs  (Hérault),  ancienne  ville  située  sur  le  canal  do 
Midi,  près  de  VOrhe,  avecsous-préfcclure,  collège,  bibliiiibèque , 
des  bains.  Cunosites  :  riicurcuse  situation  de  la  ^ille,  des  restes 
d'arènes,  d'aquéducs,  et  des  inscri|}lions  antiques,  les  pfiinls  de 
vue  de  la  terrasse,  de  la  petite  esplanade,  de  Saint -Lijuis,  des 
Carmes  ,  de  la  place  des  Cauterelles,  de  la  citadelle  »  les  9  ik-luses 
au  pori  du  canal ,  les  promenades  et  la  montaf^ne  percée;  la  statue 
de  Pepé/ue  ,  les  éi;lises  Saint-Nazaire  et  Sainte- A phnttlise,  le  col- 
lège ,  la  bibliothèque ,  la  rue  Française  ;  rétablissement  des  croies 
chrétiennes,  riiôpital  hors  la  ville;  prés  de  BézierM,  recluse  de 
FoTufraiif  ,  et  la  voûte  de  Mnipas.  Les  postillons  conduisent  à  la 
première  pour  un  quart  de  poste  ,  à  là  dci'nïére  pour  u&e  poste  en 
sus.  Il  faut  voir  aussi  le  bourg  de  f'itlrnruvr ,  le  village  de  Lijfiém, 
Vetuirrs ,  renommé  par  ses  eaux  minérales.  On  recommamla  J«*« 
fi(;ueK  de  Puissaticon ,  les  raisins  de  Sfjfirs,  le  pbier  Je  Léutrrns  • 
les  pi;;nona  et  les  petits  pâtés.  Commerce:  eaux-de-vie,  esprit-de- 
vin, huile  ,  sa^on,  fruits  confits.  C'est  la  patrie  de  Hiquet ,  auteur 
(lu  canal  du  Languedoc.  Hotels  :  du  Nord ,  sur  la  |ilace  de  U  eila- 
(lelle  ;  les  Balances.  Pop.  15,000  h. 

Le  bateau  de  jHiste  part  tous  les  jours  pour  Toulouse,  de  là  pour 


DE  LA  roux  A  TARASCOn.  313 

Bordeaux,  par  !■  Garonne.  11  faut  parcourir  Gancal,  i[iii  est  inlé- 

^gde,  t.urU  me  gKx^àeV Hérault,  k  51.  et  ' |,  de  Bédtrs. 
A  1  t.  de  la  ner  en  un  enlrepâi  des  diveiMa  produeliaiu  du  dê- 
partemeut  de  l'Hcrautt,  enremié  ei  «éparé  de  la  TÏIle  par  le  port, 
où  nbordent  près  de  1,^00  fÛMoaui  pw  éd.  Pop.  T,T(H)  h. 

(<)  Nairobi™,  f'oyei  page  27«. 


DE  PARIS  A  NIMES  (  2  romes). 
1"  route,  par  Lyon,  187  l.,  93  p.  -i.  Feyefp.  284. 

DE  PA.RIS  A  NIMES, 

2*  route,  par  Clermont  et  Mende,  172  I.*,  86  p. 

De  Paris  à  SIende  11  Le  Pompidou  5 

(w.p.îBI)  lïS'fJ    Saint-JeanduGard  7 

Freuinet  A       1  Ledignan  7 

Florac  A'J,  H  Nîmes  (r.  p.  304  )  6 


COMMUHICATIONS. 

De  Nttnes  à  Tarasccn,  1  1.,  3  p.  7. 
CurhusBoi,  3  I-  Tarascon  (a),  4  1.  ^oy«p3geî93. 


De  NItmj  à  Avignon,  15  1.,  7  p.  \. 

Tatv  3'|,  Il  La  Bùgude de  Saze 

3.       Il  Avignon  («.p.  387) 


D*  In  Faux  à  Tarascon,  6  I.,  3  p.  Vcyez  page  293. 


De  Sainl-Remy  à  Sainl-Àndicl,  â  i.,  2  p.  -J. 
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DE  P\R1S  A  BE.VUCAIRE  [  2  roules   . 

1  "  roule  ,  par  Lyon  et  Valence ,  1 87  1 .  -^ ,  5>3  p.  ;      I 

De  Paris  à  La  Foux,  181  1.  '/«.  Ployez  de  Par»  à  MontpcCie. 
pRiTC  304.  Beaucaire,  C  1. 


DE  PXUIS  K  BEAUCAIRE, 

2'  route,  par  Moulins,  Clermont,  Mende  et  Nime*. 

178  L  j,  96  p.  ^. 

Do  Tans  à  Mendc,  1 38  l.  <|,.  J'ayet  |»afpe  28 1 . 
De  Mcndc  k  Nîmes,  33  1.  '|,.  Foytz  pa^e  313. 
(^iirhussot,  3  1.  lieaucairc  \a\,  3  1. 

. /7>  bEA.vc4iRE  (Gard  ) ,  petite  'ville  sur  le  Rliôoe ,  en  face  de  Ta- 
rjv:on,  auquel  la  joint  un  ])ont  de  bateaux.  Elle  c«t  célèbre  pur  U 
tbire  qui  s'y  lient  tous  les  ans  ,  le  22  juillet ,  et  finit  le  ?8  du  tahm 
mois  :i  minuit.  Les  cfrcls  payables  en  fuirc  sont  exigibles  le  3S  de 
ce  mois  «  et  ne  peuvent  être  protestés  que  le  lendemaÎD.  (^urtatUts 
]'.>  (]u.ti,  les  rues,  les  l>ains,  l'botcl-de- ville,  régli%e  paroL<«ftiale . 
i'cplinade  sur  les  bords  du  Hhôm*  ;  le  canal  qui  prend,  à  B«sucaire. 
les  eaux  du  Ilbôiie,  par  une  écluse,  et  cominunique ,  par  le»  ca- 
naux (le  la  Rade t le  ,  des  Etangs ,  du  31idi  à  U  Garonne.  Hôtel àe» 
Ouatro-Uois.  Pop.  9,500  b.  / 

On  ]>aie ,  en  s'anélant  ïi  Beaucoire,  une  posic  en  tuf  de  U  da- 
tinrc  sur  Tarascon  ,  et  des  autres  relais.  # 

Aipics-MorUs  (Gainl),  petite  ville  dont  le  port  lût  creuse  p^r 
Saint- I.(»uis .  et  où  ce  prinre  s'embarqua ,  en  1 34t> ,  pour  la  Terre- 
Sainte.  La  mer  s'en  est  retirée  à  plu.s  de  lieux  lieuess-  On  coortruit 
un  nouveau  p<iit  au  ]»oint  île  réunion  des  quatre  canaux»  à  la kclie 
lourde  Ojnstance,  qui  sert  de  prison,  et  située  à  l*8Dgle occidental 
des  reuiparls  de  la  ville  :  cette  tour  fut  construite  par  Saini-Loui*. 


DB  PARIS  A  niera. 


deP\R1SaDRjVGUIGNAN,230I.  ^,  U5  p.  i. 

>e  PBi'UàAis,  198  I.  ■),.  ^oy^i  page  984. 

l'Aixà  Vidauban,  33  1, -j,.  f>ynpaga  301. 

)e  Vidaubao  à  DraguigiMiii  (i^ ,  8  1.  '|i.  Rome  de  iraTerse,  la 
poslc  y  conduil. 

(a)  DiAGuicKi:!  (Var),  chef-tieu de prélectnra ,  aveceolUge, 
■  rbunaux,  bibUoltiéque  pubU(|iie.  CuriaiUtt  :  belles  (oDUines, 
ai'ilmpnblic,  beau  cabinet  de  médaillcii,  letenvirou*.  Cottateree  i 
lrap«,  bas,  poierie,  sêioo,  huile,  dùlillerie.  Pop.  8,A00li.* 


DE  PARIS  A  DIGNE,  194  1.,  !)7  p. 


De  Paris 

aLïon 

(0  La  Mure                       3 

(  "■  P- 

181  ) 

119 

[*)  Souchons                        3.ii 

Bron 

Î'I- 

Corps                              3./. 

a)   Sl-fcaure 

l^es-MÙ 

es   î 

i)   LaVerpi 

U-^re 

(i)  Bruline.                          5  .,, 

r)  BourgoJn 

(m)  Gap                                 3'/ 

Eclose. 

Le  Viras                            5 

La  Frot 

Hourebcau                         3 

rf)  Rives 

(„)   Si»Lcron                              3.( 

r)    Voi'cppe 

[o]   Leseale                            t 

/■,  Grenoble 

(/-)  Le»  Grillons                    3 

~VVi/ille 

(7)  Digne                              3 

/,;    Lafrcj 

î 

f«)  SMNT-l:ivF.E.iT-r.ES-MLRE*  (hère).  Vill.ee  où  l'on  observe 
in  prand  nombre  de  mùrici-s. 

' b)  Lt  VERriLi.Éiir  (Isère),  boui^  avec  aneien  cbAteau. 

le)  Bnt'ncoin  (Isère),  pclile  ville  avec  tribunal  de  première 
nsinncc.  Ciiriosiir's  :  laplmc,  (tu  Taubourg  Jallin,  la  fabrique  de 
oilcs  peintes  de  MM.  Pcrrcgaux  cl  Robin.  Hôtel da  Palais-Roval . 
'op.  3,'JOÛh. 

KicL'Hsio^is  :  Au  Saut-du-Rkône  ;  a  T  1.  de  Bourgoio ,  a  la  grotte 
le  la  Balnie,  qui  toàrile  d'être  visilée. 
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coui'  femiM 
La  porla  est 
quée  d«deu 
Ire  de  colon 
apparlenir  ■ 

En  BTantde  lBfaçadadttcar]awle4ogis,  s'ét^deutTArs  l'Isère 
Iroti  terrusea  tleféei  l'un*  uic  l'autre ,  et  appujées  lur  un  glacù 
reiétu  de  gainn.  Les  écuries,  la  car^,  la  cuisine  et  ses  dimm- 
[lances  au  rtE-de-cliBUuée  subsUlenl  dani  louie  leur  intégrité  La 
chemince  de  la  cuisine,  large,  profonde,  nppujëe  sur  deux  co- 
lonnes de  );raait  f^is ,  porte  un  caractère  chevaleresque  el  impo- 
Mnt;  le  coi'ps-de-logis  n*ait  trois  étages,  le  second  et  le  IroisienM 
ont  été  démolis ,  il  reste  encore  au  premier  le  cabinet  de  Bavard  , 
et  la  chatabrc  où  Hélène  des  AlUmandK  mit  au  jour  ce  héros.  Les 
murs  ont  près  de  six  pieds  d'épaisseur,  et  sont  bàlis  d'énormes 
pierres  de  taille  ;  l'ancien  plaFood ,  dont  les  solives  sont  peintes  de 
eoulcurs  variées  ;  les  peintures  à  (resifue  des  Irumeaui  sont  asseï 
bien  cunsei-vées.  Le  temps  ou  plutôt  le  défnut  d'entretien  des  (oi- 
Tures  délinjit  les  hoiacries,  les  parquets  et  les  lombris- 

Ab  sud  s'élève  un  grand  pavillon,  jadis  flaD<]ué  dp  tours;  ses 
fcnélres  sont  orncei  de  nraûlui-es  soignées;  elles  èliîent  TermèeS 
par  des  grillages  en  Ter,  dont  deux  ou  trois  seulement  subsislenl.  Le 
milieu  de  la  tour  carrée  du  château  claîl  orné  d'une  fontune  qui 
jailllssail  en  cascade  ,  cl  allait  arroser  les  jardins  enterrasse,  situé* 
uu  dessnu<>  de  la  façade  du  chileau. 

A  la  Ckar/rfuse  :  deux  chemins  j  conduisent  ;  l'un ,  scabi'Cui  et 
diUicicile,  tourne  le  Saint- Ëynard ,  pas^e  au  Sapey,  etn'esl  pra- 
ticable que  pour  le»  personnes  à  cheval ;>  l'autre,  beaucoup  pItM 
Ion:;,  [iass«par  SacBt-Lmtrtttl-dji-Pont ,  c'est  celui  que  nous  suî- 
vinics.  La  roule  est  iracce  dans  une  vallée  très  resserrée  où  coule 
l'Isère.  Api'cs  avoir  traversé  les  villages  de  la  Bviiitrate ,  de 
Salni-Roierli  et  du  Fimlintil,  On  arrive  il  la  Foreppe,  Au  delà  le 
chemin  s'enfunco  dans  les  montagnes;  a  mesure  qu'on  s'élève  la 
lempéraluri!  se  rcfroidil,  l'on  rencontre  par  inlervalles  quclqu» 
i-bétifs  hameaux ,  el,  après  trois  bcuies  de  marche,  on  arrive  à 
Saint-Laurent.  Ce  bourg  est  construit  bu  pied  de  montagnes  a  pic  , 
d'une  élévation  prodigieuse,  qui,  vues  d'une  ccriajne  distance, 
27- 
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mr.'i  l'osplanailc.  Commerce  :  soie,  vins,  p!iii\-(le-vie ,  clrOjnJ<*rii»* 
llnhls  :  Ir  l.nuvrc,  le  Luxeinbourj^.    Uhnurr  :   (r.iuJe.    P'^j.t:- 
iaiion  il,nnn  II. 

[f;  \.\  >i  I.  .  H«''i'auU  ),  petite  villi'  «lonl  les  \m  niiiHrRi<«  nnf  uv 
grandi*  irputation  :  il  y  a  des  fabriquer  d'eaii-fle-\ie  ri  il  f«|iril-Jf - 
\ln.  Il'th  h  :  du  Palais-Royal,  du  (îrand-Soleil.  Pop.   >,lMîo  h. 

Dans  |i>H  rri\  irons  HonI  des  marais  salans. 

( /')  .MoNTPEi.iiF.il  (Hùrault),  clier-licii  de  département,  .it.v 
piVîTcrluro,  cour  rovale,  c;M:'*hô,  école  dus^énie,  eoïli"':;r*,  \'\r\\* 
janiin  des  plantes,  liildiolliè(pies ,  théâtre,  ele.  I^s  tnaÎMHM.  lu- 
tifs  sur  une  hauteur,  s'élèvent  en  aniphiihéàire ,  et  ilfiminrnl  un^ 
plaine  riche  et  fertile  ari*oséc  par  le  Lez,  Beaucoup  de  ru<*%  -^iil 
torUieuscs  et  sombres;  il  faut  souvent  monter  ou  dcvendre  :  niil<i 
cette  incommodité  est  compensée  par  l'a^antaî^e  d*avoir  pu  iL-rth'.ir 
des  conduits  souterrains  pour  le  p.iss;i^e  des  eanic ,  re  qui  r^ntri- 
hue  autant  à  la  propreté  de  la  ville  qu'à  la  salulirilé  de  l'air.  \j^ 
douceur  du  climat  et  la  célèbre  école  de  médecine  de  Montpclfirr 
y  alliiciit  chaque  année  une  foule  d'étranj^crs,  ainsi  qu'un  coiv'tnjrs 
nonùu'cux  d'élévcs.  Les  promenades  les  plus  fréquentée^  sont  r«^- 
phiiiade  cl  la  place  du  Peyrou.  La  première  otiie  un  ombra^  im« 
péncirahic  aux  rayons  du  soleil,  tandis  que  la  seconde  est  enlicrc- 
nicnl  décou>ei  le  ;  clic  se  termine ,  du  côté  de  la  canipavcnc  ,  fiar  une 
terrasse  ornée  d'un  chàleau  d'eau  auquel  ulmulit  un  su|K*rbe  uquc- 
duc.  CttrinsUf's  :  la  Ixmrse,  la  citadelle,  l'école  de  niinlecin**,  lé- 
^lisc  de  S.ûnt-Pierrc,  les  fontaines,  la  maison  (Inquilli*,  le  llié/itrr, 
la  salle  des  concerts,  la  place  de  la  C<anourï;ue,  et  dans  le  r|i«iur 
de  la  cathédrale,  un  tableau  de  llourdon;  le  jardin  des  planif«; 
la  bibliothèque  île  la  faculté  de  médecine  ,  compnst*c  d'en«-irt>o 
30, 01)0  \ol.,  parmi  lesquels  se  truu\enl  beaucoup  de  inami«cril<^. 
«uivciic  au  pid)Iie,  du  1" octobre  au  {"septembre,  depuis*.*  bcui*^ 
du  nriliu  jusqu'à  1  heure  de  l'apivs-midi,  tous  les  jours  de  la  sr- 
niaine,  c^iccplc  le  jeudi,  le  dimanche  et  les  jours  de  f'élc;  lemu^e 
aiiatonnquc,  ouvert  tous  b's  jours  de  la  semaine,  excepté  lejruJi 
<'t  le  diin.inchc  ,  depuis  '2  jusqit'à  4  heures  de  l'apn^^-niidi  ;  le  con- 
•^i  I  ^  .ifniri-  du  jardin  des  plantes,  ouvert  le  jeudi  de  cbaqiie  sf-ni.iir»r. 
pefiii.ini  le  siincslre  d'hi\er  ,  depuis  midi  jusqu'à  4  beui-e«,  ri  |K'n- 
daiit  le  semestre  jfélé  ,  tous  les  jours  de  la  semaine,  e\ref»lé  le  jeudi 
et  le  dimanche,  depuis  ('»  jusqu'à  10  heuivs  du  malin.  Commerce  : 
*irops,  liipicurs,  |Kiifums,  vihiid  cl  vert  de  j;ris,  olives,  MAmiàso«, 
nioui'hoiis,  laimerie. 

(!"«*«l  la  pairie  de  Bourdon,  peinire  et  f;raveur,  iVe  Uouebci . 
//  'ff/x  :  le  ChcvaUrdanr,  du  .Midi ,  h-  Pctil-Paris.  AiAr.  Se«aU«  . 
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Pomathio.  Restaurateurs  :  André  père,  TÎa-à-TÎs  la  comédie  ;  Pîcai, 
place  de  la  Comédie.  Fop.  36,000  h. 

Excursions  :  aux  eaux  minérales  ^Jvesne,  4  41.  S.-O.  de  Lo- 
dtvcy  à  4  I.  N.-O.  de  BédarUux,  à  3  1.  N.-O.  de  Samt-Gervaù» 
à  3  I.  'la  O.  de  Cornus, 

La  source  jaillit  du  pied  de  la  monlagne  escarpée  dans  un  Talion 
agréable  et  fertile;  elle  va  se  jeter  dans  la  rivière  àkOrb»  qui  n'est 
qu'à  50  pas  de  distance.  Les  différens  filets  d'eau  qui  naissent  dans 
le  bassin  forment  un  volume  de  prés  de  4  pouces.  Cette  surabon- 
dance fait  qu'on  la  renouvelle  avec  une  grande  fecilité.  Dix  minutes 
suffisent  pour  remplir  le  grand  bassin,  où  20  personnes  peuvent 
aisément  se  baigner.  Les  individus  qui ,  par  délicatesse  ou  par  la 
nature  de  la  maladie,  veulent  prendre  les  bains  en  particulier, 

trou  vent  toutes  les  rnmmodjififl  og^ib  peuventjpuhaiter.        _____ 
On  use  de  ces  eaux  ea  bain  ou  en  boisson.  Le  fiuii  «e  pivuu  M 

malin  à  jeun  ;  les  individus  robustes  peuvent  en  prendre  uu  second 

le  soir.  Leur  durée  est  ordinairement  d'une  beure. 

Sur  les  bords  de  l'aquéduc  qui  conduit  l'eau  à  la  rivière,  on  a 
consiruit  des  bancs  couverts,  où  les  malades  atteints  d'uIcéres  aux 
jambes  vont  plonger  ces  parties  plusieurs  fois  le  jour;  ils  couvrent 
i'ulccre  avec  à^s  linges  trempés  dans  l'eau  minérale. 

La  boisson  se  prend  le  malin  au  sortir  du  bain  ;  la  dose  ordr- 
naire  est  de  six  à  buil  verres,  pris  à  dix  minutes  de  distance  l'uil 
de  l'autre . 

Les  eaux  minérales  d'Avesne  sont  toniques,  apérilives  et  anti- 
hei-pétiqucs.  Quelques  jours  après  en  avoir  usé,  on  se  sent  beau- 
coup plus  de  force  dans  les  systèmes  nerveux  et  digestif;  les  urines 
sont  copieuses  et  bourbeuses.  D'autres  fois  se  sont  de  fortes  sueurs 
qui  se  manifestent  ;  les  chemises  que  quittent  les  malades  sont  rous- 
sàtrcs;  quelquefois  la  peau  se  couvre  de  croûtes. 

Aux  bains  de  Balaruc.  Les  bains  portent  le  nom  de  la  commune 
où  ils  se  trouvent.  Les  eaux  qu'on  y  dirige  sont  salines  thermales; 
leur  source  est  à  environ  200  pas  de  Tétang  de  Thaui  elles  ont 
une  saveur  éminemment  salée  et  très  piquante;  elles  jettent  une 
l'unu-e  continuelle  qui  semble  avoir  quelque  odeur  de  soufre,  et 
paraissent  au  loucher  presque  aussi  chaudes  que  l'eau  commune 
prête  à  bouillir;  mais  celle  chaleur  devient  en  très  peu  de  tempe 
supportable. 

Klles  s'emploient  contre  la  paralysie,  le  rhumatisme  et  autres 
maladies  où  il  est  nécessaire  d'ouvrir  les  pores  et  d'exciter  les 
sueurs;  elles  ne  sont  d'ailleurs  point  nuisibles  à  la  poitrine,  parce 
qu'elles  n'ont  aucune  acidité.  Prises  intérieurement,  elles  produis 
sent  des  elTcts  purgatifs. 


;;|(î  1)K  PARIS  A.  MOMPELMER. 

Deux  sorlcs  ilc  bains  se  pratiqui'iil  à  lialaruc  ;  l'un  se  i«irr,:ii'.« 
Il  source  iiii'im*,  «l«nU  \i\  rhalcur  rsl  au  'M-  il«'t:iô  du  lliuni.rr  ■• 
a.'  Ktaiumu-;  raulrc,  plusiloux,  t-sl  roUii  quon  a|.|»€ne  K  •"■  r 
/ti  curt-  ;  S.I  chaleur  ne  va  pas  au  ik'Ki  ilu  Mi'-  ou  .il*  »1»  .:rc,  «i  .  •*; 
l)icii  r.iro  quelle  se  porle  au  iO*  ;  celui-ci  vat  hciui  otjp  pta*  : 
usa;:c  que  \v.  premier.  II  n'est  pas  possible  au\  jH-rsoiint-..  Ck-: 
li'«  plus  robustes ,  de  reslef  plus  de  I .'»  minutes  «iin&  le  baÏL  !d- 
pi:ré ,  cl  i»lus  de  f»  dans  le  bain  chaud. 

On  emploie,  à   Balaruc ,    le  bain  local,   le  demi -b  un  it 
(louche. 

( )n  y  emploie  encore  les  bains  s<»us  forme  de  % apcurs  :  rrli  -* 

pratique  en  plaçant  le  malade  d:uiK  une  cluve  propn-   •  rel  u«-^* 

La  chaleur  de  réluve  de  ces  l»ains  si»  porte  au  ^il»*"  ou  M'  d*-i-i-  :\ 

thi:rnïoiii»ire;  les  malailes  v  sont  mis  ruuvcits  seuîenieril  d  un  »iî  i» 
»*».  iâ..,  , .  iâ.,  .lu  lai-uem  pas'a  être  tout  lrem|iê*>  d»r  sueur  :  iU  %  f<- 

tcut  aulaul  de  temps  que  leurs  loi^*e.s  peuvent  le  pemicltjv. 

(^.iiiiiiiic  il  peut  résulter  de  radmini^lralion  des  eaux  de  bibtor 
des  iiu-i>iiv<':iiiens  ^i'a>es  si  elle  e**t  mal  dirigée,  on  n  en  um  q..  :• 
près  avoir  consulté  les  médecins  qui  connaissent  Ia  pmpiieli-  Jtrs 
eau\,  et  f|ui  sivent  déteiiniiier  les  cas  où  il  faut  \  recourii  et  .1 
manière  de  l»'s  prendre. 

T.rs  bains  de  Ralaruc  sont  ouverts  pendant  les  mois  d<*  iimi  '■! 
juin  ,  sepii'inbre  et  octobre. 

V  Cf  fit  t  \\  .">  I.  r,.  :  on  pa'^sf;  par  /-"niu/tinhin ,  dont  les  ci.t^a'îx 
profluisriit  d'excellens  vins  nnisi*ats.  Curioiitrs  :  le  ;;rand  poni .  .1 
citadelle,  la  tour  des  Pilotes;  belles  vues  Ufaritinu^. 

i'invtrons  tif  MontfH'Uitr.  On  indi(pMM*a  «"nrore  au  vov.ijeui  /V- 
t'th  ,  le  pool  Juyrnnt ,  le  monticule  de  Mnpirhnie  ,  la  i^i>c:\t  .  It 
rlos  lie  Stint'MtiHt\il ,  sur  Ie«piel  est  inie  aDci(>nne  éi;liv  on  mu/ 
les  tdiiibe.nix  d«.'  l'ierrc  de  Provence,  île  la  belle  Masuelone  1'  •;• 
leurs  enllniH. 

Les  nombreuses  carrières  de  pierre  des  environs  tb*  Monjp«i!j«*î 
*«iint  «.n ri  oui  très  remarquables  par  la  blancheur  de  ia  pi*>:f  .  ..1 
ficililc  lie  la  l.iille,  qu'elle  doit  à  l'Iiomou'èneilé  de  va  eoii«p'i-«i*j  «n  . 
et  qui  l;i  ij'ii.I  pnq)re  à  receroir  les  Cormes  b.-s  plu<i  di'lie.iit'« .  «:. 
par  sa  proprii'ié,  de  durcir  à  l'air  par  une  lente  dessirjtion  ;  t  t*' 
aux  ip)alilé->  ri'unies  de  celle  pieri'C,  mise  en  (eu\re  p.«r  d  habdt  s 
ai  listes,  i|(i<-  la  ville  de  Mtintj)ellier  tloil  la  beauté  de  s»'<  cdilic***. 

Les  pi  ineipales  (h*  ecs  e:nriéres  s«inl  ouvertes  à  Pijnitn ,  .1  /  : 
/  r /•«,'//  ,  .»  S*/r'if./fiiu-//f'f'eJttj  et  à  Jurijmir ,  canton  de  Momp<^L 
'.••r;  .\  A/»///-/  /V/,  à  Cttifn'ff  «»i  ,1  $'iiniinrir,its ,  oanloits  de  /.  .'v. 
il  «le  (''nfn'e.*.  Les  preiiiieis  bans,  salis  par  une  intiltralmn  -î' 
«  «»ilein   jaunâtre,  sont  debitt:s  en  nioèlluns;  a  '2  ou  •}  ni*:li>*s  ju 
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dessous  de  la  terre  végétale ,  on_parTient  à  la  pierre  blanche ,  que 
l'on  exploite  par  banquettes  oif  gradins ,  jusmi'à  une  profondeur 
de  8  y  10  et  quelquefois  1 3  méli^eSyprofondÂtir  a  laquelle  Toffluence 
des  eaux  oblige  de  renoncer  à  l'extraction ,  les  moyens  d'épuise- 
ment devenant  alors  trop  coûteux. 

Les  environs  de  5'(a0t/-/'oyt/^  jusque  Ters  O largues ^  aonirîcbea 
en  marbre  à  base  calcaire  de  diverses  couleurs ,  telles  que  le  blanc 
Tciné,  le  gris  bleuâtre,  le  rouge  et  le  jaune,  dont  les  teintes.soot 
vives  ;  ils  sont ,  pour  la  plupart ,  susceptibles  d'un  beau  poli  ;  les 
bancs  de  marbre  si  connus  de  Caunts,  dans  le  département  de 
l'Aude,  se 'prolongent  dans  les  oonuMnes  Uîmtvopbëi  ^qoi  appar- 
tiennent à  celui -de  l'Hérault;  oncsploile  pnncîpalemaat  k  Fe'i^ÊÊBf^ 
dihaUpoulXt  marbre  gritfie,  qui  est  la  v^tiété  la  phia  ivdierc^e 
par  lesmaHirsers. 


De  Paris  à  Mende 

Florac 

(v.p.  281  ) 

139  «la 

Pompidou 

Fressinet 

4 

DE  PARIS  A  MONTPELLIER , 

2*  route ,  par  Mende ,  And  use  et  SommièroA, 

1791.,  89  p.  i. 

M: 

De  Pompidou  à  Montpellier  261  I.  '/a.  La  route  n'est  pas  montée. 

Route  plus  courte  de  2 1  1.  'j, ,  mais  qui  a  des  lieues  plus  fortes; 
pays  neigeux  et  montueux.  > 

Anduse  (Gard),  est  une  petite  ville  sur  le  Gardon'^  €^\  pos- 
sède un  tribunal  de  coniraerce ,  a  des  tanneries,  mégisseries,  et 
5,500  11. 

Sommières ,  %Mv  la  Vidourle  y  a  des  fabriques. de  mollaU>nf,im 
château  fort,  et  3,600  h. 


COMMUNICATIONS. 

Du  Pont  Saint-Esprit  à  Momas,  3  1.,  1  p.  7. 


:U2  DE  MONTPELLIER  A  NARUO^T^TE. 


De  Ment pe Hier  à  Narbcrme ,  2.5  I.,   I  2  p.  ;-. 


Fabriques  3 

(jl^ean  2 

(a)   Mèze  3 

{b)   Pé/fînas  4';, 


{c)  La  Bcgude  de  Jor Jj  3 

(d,  Bczicrs  3 

Nissan  n 

(r)  Narbonne  4 


{a)  Mk7.f.  (Hérault),  petite  Tille  sur  l'élanf;  de  TLau ,  dont  ks 
«aiupa^ncs  sont  fertiles  et  animées.  Pop.  3.000  h. 

\h)  PfZLMAS  (Hérault},  prés  de  r//rrtfu//.  Cette  Tille  pMwde 
un  collépc,  une  bourse ,  un  tbéâlre.  CnriosUes  :  recluse  runde  d- 
qualie-vin^ts  pieds  de  tour;  la  source  prés  de  Cahtan ,  .1  troM 
lieues  et  demie;  les  environs  i-iches,  rariés,  couTcrLs  de  «i^nir». 
d'olivif>rs  ;  les  promenades  ,  la  salle  de  spectacle.  Commrree  : 
rcvi-dv-pïs;  roarrliés  considérables  les  samedis,  qui  rr^lrnc 
le  cours  des  e;iux-dc-vie.  HôUls  :  le  Lion^D'Or,  le  Ckapcau- 
Houpe.  Pop.  8,000  b. 

{r}  La  Rïici  i)F.-i>e- Jor.DT  (  Hérault) ,  relais  où  Ton  roil  un  beau 
domaine  bien  cntrrtenu,  appartenant  à  la  poste.  Depuis  la  IW:pkk 
ju5(}u*à  Bc'iurs  la  contrée  est,  en  été,  vraiment  délicieuse. 

(f/)  Bi'./ir.Ks  (Hérault),  ancienne  ville  située  sur  le  canal  du 
llidi,  prés  de  X Orbe ,  avecsous-préfcclure,  collège,  bibliullièouv , 
dt's  bains.   Curiosités  :  l'iieureuse  situation  de  la  ville  ,  des  rcsies 
d'aréncs,  d'aquéducs,  et  des  inscriptions  antiques,  les  |M)iDU  dr 
vuo  de  la  terrasse,  de  la  petite  esplanade,  de  Saint -L<iuis,   d«'« 
Carmes  ,  de  la  place  des  Cauterelles,  de  la  citadelle ,  les  'J  ci-lu«es 
au  poil  du  canal,  les  promenades  et  la  nK>nta};nc  percée;  la  statue 
de  Pcpé/uf* ,  les  éi^lises  Saint-Nazaire  et  S»inle-Aphn>i1t»e,  le  roi- 
lé^c,  la  bililiotbéque,  la  rue  Française;  l'élablisM'ment  des  croirs 
cbréliennes,  Tbôpital  bors  la  ville;  prés  de  Hé/.iers,  Tecluse  de 
FoTist'nmr  ,  et  la  voûte  de  Matpas,  Les  postillons  conduisent  à  la 
première  pour  un  quart  de  poste  ,  à  là  dei-niérc  pour  uAe  poste  en 
sus.  Il  faut  voir  aussi  le  bour^  de  f'iili'nruvr ,  le  village  de  Lijnan, 
Fendit  s  t  rcn«)mmé  par  ses  eaux  minérales.  On  reconuiuoile  Jf* 
figues  de  Pitissaliron ,  les  raisins  de  y^Jiet,  le  gibier  de  Laurens  • 
les  pit^nona  cl  les  ]»elils  pâtés.  Commerce  :  cau\-dc-vie,  esprit-de- 
vin, bulle  ,  s;i\on,  fruits  confits.  (Vest  la  piitrie  de  Hiquet ,  auteur 
du  canal  du  Languedoc.  Hôtels  :  «lu  Nord,  sur  la  |ilace  de  U  ciia- 
dclle  ;  Ifs  lialances.  Pop.  15,000  b. 

Le  biifttiu  dt  jwstt  part  tous  les  Jours  |iour  Toulouse ,  de  là  pour 


DE  LJL  FOUX  K  TARASCON.  3  i  3 

Bordeaux ,  par  la  Garoime.  Il  faut  parcourir  Gancel,  qui  est  inté- 
ressant. ^ 

yigde ,  sur  la  rÎTc  gauohe  de  VHerauUj  à  5  1.  et  '|a  de  Béxt^rs. 
A  1  1.  de  la  mer  est  un  entrepôt  des  di^enes  productions  du  dé- 
partement de  THérault,  enfermé  et  séparé  de  la  ville  par  le  port, 
où  abordent  prés  de  1,200  Taisseaux  par  an.  Pop.  7,700  h. 

{e)  Narbornx.  Voyet  page  376. 


DE  PARIS  A  NIMES  (  2  roules). 
!'•  route,  par  Lyon,  187  1.,  93  p.  \.  Voyez  p.  284 

DE  PARIS  A  NIMES, 

*^ 
2'  route,  par  Clermont  et  Mende,  172  1/,  86  p. 


De  Paris  à  Mende 

(r.  p.  281)  I38'|a 
Frcssinel  4 

Florac  4'ja 


Le  Pompidou  5 

Saint-Jean  du  Gard  7 

Ledignan  7 

Nîmes  (v.  p.  304  )  6 


COMMUNICATIONS. 

De  Nîmes  à  Tarasccn,  7  1.,  3  p.  7. 
Curbussoi,  3  1.  Tarasccn  («),  4  l.  Foyei  page  293. 


De  Nîmes  à  Avignon,  15  1.,  7  p.  7. 

Saint-Gerrasy  ^^V\   ^^  Bcgude  de  Saze  5 

La  Foux  3.      |  Avignon  (v.  p.  287)  4 '/a 


De  la  Feux  à  Tarascon,  6  1.,  3  p.  Voyez  page  293. 


De  Saint'Remy  à  Saint- Àndicl,  5  1.,  2  p.  7.       <> 
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21  i  DF.  l»AIUS  A  i;e.vucairf.. 


DE  P\R1S  A  BEAUCAIRE  (  2  routes   . 
l'«  route  ,  par  Lyon  et  Valence,  187  1.  -j^,  93  p.'|. 

De  Paris  ù  La  Foux,  181  1.  '/i.  f^oyet  de  Par»  à  MontpeLici, 
page  304.  Beaucaire,  C  1. 


DE  PARIS  A  BEAL CAIRE, 

2^  roule,  par  Moulins,  Clermont,  Mende  et  Nîmes, 

178  1.  ^,  96  p.  j. 

Do  Paris  à  Mendc,  1 38  1.  '|,.  f'oyet  page  2K 1 . 
De  Mcndc  à  Nîmes,  33  l.  'j,.  Voytx  pa^c  313. 
Ciirhussot,  3  1.  Beaucairc  \a\^  3  I. 

\a)  bEivcAinr  (Gard  ) ,  petite  ville  sur  le  Rhône ,  en  face  de  Ta- 
rascon,  auquel  la  joint  un  pont  de  bateaux.  Elle  ext  célèbre  par  ta 
foire  qui  s*y  lient  tous  les  ans ,  le  '2'2  juillet,  et  finit  le  3fl  du  même 
mois  à  minuit.  Les  ellels  pavaldes  en  foire  sont  exigibles  le  3S  de 
ce  mois,  et  ne  ]>euventclre  protestes  que  le  lendemain.  Curwtàu 
Vi  quti,  les  rues,  les  bains,  rhôtcl-de-villc,  Téffliie  paroiouW . 
i' esplanade  sur  lesbord«  du  Uhône  ;  le  eanal  qui  prend,  a  Beaucaire, 
les  eaux  du  lUiôite,  par  une  écluse,  et  communique  ,  par  les  ca- 
naux de  la  Radr.Ue  ,  des  Etangs,  du  Midi  à  la  Garonne.  BôUiàtA 
Qualn'-Kois.  Pop.  9,500  h.  / 

On  ]Kiie ,  en  s'airètimt  à  Beaucaire,  une  poste  en  sus  de  b  du- 
t.inre  sur  Tai^ascon  ,  et  des  autres  relais.  • 

Ai^ics-MorUs  ^(iai*d),  petite  \ille  dont  le  port  fut  creuse  pji 
Sa  m! -Louis ,  et  où  ce  prince  s*emb;irqua ,  en  I  9  Mî ,  pour  la  Tenv- 
Saintc.  La  mer  s'en  est  retirée  ù  plus  de 'deux  lieues-  On  coartruii 
un  iiouiFeiiu  port  au  ]>oint  de  réunion  des  quatre  canaux,  à  la  belle 
lourde  Gtjastance,  qui  sort  de  prison,  et  siliu*e  à  Pangle occidental 
des  leinparls  de  la  >ille  .  cette  tour  fut  construire  par  Saint-Loui». 


DB  PARIS  A  DIGNK. 


DE  PARIS  A  DRjVGUIGNAN,  2301.  i,  115  p.  j. 

De  Pai'is  à  Aîi,  198  I.  'J,.  ^oyet'paft  384. 

DAiià  Vidaubao.  33  I. -j.. /'oyr*  page  301 . 

De  Vidauban  à  Draguignaa  (n),  8  1.  'Ji.  Roule  de  Irvierti,  la 
posic  y  conduil. 

(a)  DiLicDicnia  (Var),  cheT-lieo  de  préfecture ,  aTee^»>tlége, 
tirbunaui,  Libliolhèque  publique.  Curù/skei  :  beilei  fomÙMS, 
jaiiKn  pnblic ,  beau  cabinel  de  médailles,  lei  enTirous.  Coiàtnerve  : 
draps,  bas,  poterie,  savoD,  huile,  distillerie.  Pop.  8,000  b.* 


DE  PARIS  A  DIGNE,  194  1.,  !)7  p. 

DePai-isàLyon 

(;..p.l8i}          119 

(0  UMure                         3 
{*)  Souchona                        i  .1, 

Brou                               ï'|, 
(a)  St-feaurenl-dei-Mûre»   ! 

(*)   U  Vcrpillii-re                   3 

(c)   Bourguïn                            3 

Ecluie                              3 

(i)   Brullnet                              1  ■/. 

WGap                                 3.,. 

Le  Viras                            5 

La  Frelle                        * 

Hourebcau                      3 

[d)   Rive,                                    3 
;<■]   Vuccppe                          3 
ly,  Grenoble                            i 

(n)  Sisteroo                           3.f, 
(o)  Leicale                           4 
{/,)  Les  GrilloDS                    3 

;.-}-Vi/,ille                             4 

(î)  Digne                              3 

(^)  S.mT.L»iiiE:.T-i>Es.MKBE5(hc;re).  ViU.ge  où  l'onobseiic 
un  grand  iiombrc  de  iDÛriers. 

'i)   Là  VEHriLLÈHE  (  Isère),  bourg  arec  ancien  château. 

(r)  Bni-aGOiN  (Isère),  pctile  ville  avec  tribunal  de  première 
instance.  Ciiriouïf't:  la  plme ,  nu  faubourg  Jallin ,  la  febrîque  de 
loilc*  peintes  ds  MM.  Pcrre^ux  cl  Robin.  Hôtel  A\i  FalaÏB-Royal- 
l'op.  3,yoob. 

Kici-H&IOKS  :  Au  Saul-dv-JthSiu: ;  à  '  I.  de  BourgoÏD,  à  la  gi-ollc 
do  la  Bainie,  qui  incrile  d'être  visîice. 


»B  PAHI8  A  DICIlii: 


bourg  conûd 
A'jiUvard, 


qué«  de  deu 
I  re  de  colon 
apparleoir  au  lempt  de>  premiàres  cmindei.  , 

En  aitiA  de  la  façade  du  corpH-de-lagù ,  s'élebdent*er>l1sèrc 
■mil  terrasses  ilcT^  I'uim  sue  l'aulre ,  et  appujéei  aur  un  ^>cU 
rciélu  de  gainn.  Les  écuries,  la  cavf,  la  cuisine  et  ses  d«n- 
clancea  au  rec-de-cbaiiuée  subsinenl  dans  toule  leur  intégrité!  La 
chemiaée  de  la  cuisine ,  large,  profoode,  appuyée  sur  deux  co- 
lonnes de  granit  gris,  porte  un  caraclére  cheTsIerestfue  el  impo- 
sant ;  le  coi'ps-de- logis  avait  trois  étages ,  le  second  el  le  Iroisiëme 
ont  été  démolis ,  il  reste  encore  au  premier  le  cabinet  de  Rajard  , 
el  la  chambre  où  Hélène  des  AlUmands  mil  nu  jour  ce  héros.  Les 
muTs  ont  près  de  six  pieds  d'épaisseur,  et  sont  bâtis  d'énormes 
pierres  de  taille  ;  l'anfîcn  plafond,  dont  les  soUves  sont  peintes  de 
couleurs  itariécs  ;  les  peintures  à  fresque  des  trumeaux  sont  assez 
bien  Cunsei-réca.  Le  temps  ou  plutôt  le  défaut  d'entretien  des  toi- 
lures  détruit  les  boiseries,  les  parquets  et  les  lonkbris- 

Ab  sud  s'ètéve  un  grand  pavillon,  jadis  flan<]iià  da  tours;  ses 
fenêtres  sont  ornées  de  moului'ei  soignées;  elles  éluent  fennées 
par  des  gnllngcscn  fer,  dont  deux  ou  trois  seulement  subsistent.  Le 
milieu  de  ta  tour  carrée  du  cliàteau  était  orné  d'une  fontaine  qui 
j^iillissait  en  cascade  ,  cl  allait  arroser  les  jardins  en  terrasse,  situé* 
au  (k'swus  de  la  façade  du  rhitcau. 

A  la  Charlmtie  :  deux  chemins  y  conduisent  ;  l'un ,  scabreux  et 
JilVicicile,  tourne  le  Sainl-Eynard ,  passe  au  Sapey,  etn'est  pra- 
ticable que  pour  les  personnes  à  cheval ^  l'autre,  beaucoup  plus 
loiii;,  |iassaj>ar  Sainl-Littiretil-éu-Pont ,  c'est  celui  que  nous  sui- 
vinirs.  La  route  est  tracée  dans  une  vallée  très  resserrée  où  coule 
l'Isère.  Api*cs  avoir  traverse  les  villages  de  la  BvUierale ,  de 
Saint- Roirrl,  et  du  Fonlanil,  On  arrive  k  la  Fortppe.  Au  delà  le 
ehemin  s'cnfuncc  dans  les  montagnes;  à  mesure  qu'on  s'élève  la 
température  se  refroidit,  l'on  rcnconli-e  par  inler<rallcs  quelques 
rliétifs  hameaux  ,  el ,  après  trois  heures  de  marche,  on  arrive  l'i 
Saint- Laurent.  Ce  bourg  est  construit  au  pied  de  montagnes  a  pic  , 
d'une  élémion  prodigieuse ,  qui ,  vuas  d'une  ceiiaine  distance , 
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L'entrée  du  déiert,  du  cdtc 
On  suit  pendant  quelque  temps  • 

pelouses.  B)»nlàt  un  immense  I 
Itards  ;  on  l'appelle  la  Con'^i 
lÎDUc  de  descendre.  Le  chemi 
deux  chaînes  de  rochers  ftemt 
lagnc  à  gauche  se  recouillc  lé) 

le  l'ocher,  l'cnlicc  du  désert  apparaît  aussitôt.  Un  pont  d'une  seule 
aivhc,  jeté  sur  le  Guiecs,  établit  la  communication  enire  les  deux 
montagnes,  réparées  l'une  de  l'autre  de  trente  à  quarante  pas.  Uti 
peiTt  bâtiment,  construit  au  delà  du  pont,  sert  d'habitation  au  U-èrc 
portier,  et  feime  l'entrée  de  cette  solitude  (l). 

Dés  qu'on  a  franchi  la  porte  eitérieur^du  coursât,  on  entre 
dans  une  vaste  enceinte;  alors  se  présenVla  Hiçade  principale M> 
d'une  architecture  simple  et  noble  ;  elle  est  construite  en  pierres 
de  taille,  recouverte  en  ardoises,  et  ressemble  plutôt  au  aéjour 
d'un  pi'ince,  qu'à  l'habilation  d'bonuncs  voués  n  la  prière  et  à  la 
pénitence. 

Ce  célèbre  monastère  se  compose  de  dcui  grands  corps  de  hù' 
limenii  en  fuimc  de  parallélogramme,  dont  l'un  est  dii'igc  oblique- 
ment contre  l'autre ,  et  forme  avec  lui  un  angle  aigu  ;  le  premier  a 
cnvii'on  I JO  toises  de  longueur,  sur  r>0  de  lurgcur.  Une  longue 
galerie  conduit ,  il' un  côté  ,  aux  maison  de  chacun  des  grands  of- 
(iciei's  de  l'ordre  ;  celle  du  général  occupe  l'exti'émîté  de  cette 
galerie  A  gniiclie  sont  les  cuisines  et  le  l'ércctoirc.  L'église  est 
placée  au  centre  de  l'édilice.  Au  premier  étagi^  se  Ij^vc  la  salle 
capiliilairc,  les  chambres  des  Trères,  et  des  logemens  pour  les 
prieurs  qui  étnicnl  Hp[ielés  au  chapitre  général. 

Le  second  porps-du- logis  put  avoir  300  toiws  de  long  sur  50 
lie  large  i  cette  priic  dus  bâtiment  forme  le  cloître,  contre  lequel 
sont  r:mgécs  les  rcllults  des  j-eligicuï ,  au  nombre  de  5^.  Ce 
cloître  est  conijiosé  de  trois  cours  parallèles  :  le  cimclièie  occupe 
celle  du  milieu  {^^  ;  une  multitude  de  |>clitcs  arcades  à  vitres  plom- 
bées éclaiiciit  CCS  longs  rorrîdors ,  qu'im  ne  peut  parcouinr  sans 
une  vive  cnolion.  Quatre  fontaines  d'une  eau  aussi  froide  ([lie  la 
glace ,  destinée  à  l'usage  dos  religieux ,  interrompent  seules  le  si 
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leiicr  t|u*i  n-fjpic  sous  res  voûlcs.  Tous  ri*s  hùliincns  midi  eni-ui*- 
»!«•  jardins  c!  <ic  cours  assez  vastes,  cl  fermés  par  uîi  mur  k\  «j%ir# 
•iOO  loihcs  <!e  loiîi;ueur  sur  350  de  laipeur.  Lrçli«e  n'oU'r»  ri.T 
«le  rciiî;ii(jual)le ;  les  lielles  slales  qui  la  dé'*or.iirnt  en  furnii  '.-oir. 
vées  api  «.'s  la  <lispe«-s"n»u  des  rcliiîioux.  11  exUliî  dans  riiitêrîeui  >♦. 
«•ouvi'iil  irols  rbajirlles  :  relie  des  Moils,  celle  dite  tf**mt itu^^'t .  »• 
celle  (!i-  sjiiiit  Louih  :  relie  deriiiêie  csl  .stirinoiitce  \V\i\\  joli  di'«i>;, 
e!  assez,  hicn  ornée. 

Lii  cellule  de  chaque  religieux  se  compose  d'une  rhainbrr  4  cik- 
clier,  «l'un  pclil  oratoire  cl  il'uii  aleliiT  destiné  à  rexcrcic*»  d*;.: 
art  ni<'f';uil(pie.  Chaque  cellule  a  un  pctil  janlin,  sépare  et  ind* - 
pendant  \\  . 

1  a  salle  du  chapitre  a  la  (011110  d'un  carré  Itm^,  sa  lonï;ix*ur  •  *'. 
de  40  à  •')()  pieds,  cl  sa  larp^'ur  de  05  a  -jO  ;  dans  le  fond  eM  ijtie 
chaire  destinée  pour  les  généraux  de  Toidre  quand  iU  haranrujienf 
le  chapitre  assemhlé  ;  dans  la  partie  supérieure ,  ininiéJiareiut-nl 
sous  le  plafond  et  tout  autour  de  eelle  salle,  sont  placés  par  r^n^ 
d'»iirirî::i(;té  les  jioi  ti-ails  des  j;énérau\  «le  l'orilcc. 

Les  cuisines  niérilent  d*élrc  xucn;  on  y  it*niarque  de  \odsui-« 
lahles  de  niarhre  destinées  :i  préparer  les  alinieiis  ]>our  Ir?»  rcli- 
:;ieux  ;  .1  côté  de  la  cheminée»,  et  tout  prés  d  un  lover  brùlaiM . 
jaillit  une  onde  limpide  à  tlols  placés. 

(Ih.iipic  i-elii;icu\  csl  servi  dans  sa  cellule;  il  ne  f.iit  qu'un  «4x1 
repas,  v\  Ir  son*  une  légère  collation.  I^es  jours  de  ciinianrhen  •  .: 
<le  félrs,  qui,  d.uis  l'ordre,  sont  1res  nomhrcuTi ,  ces  rcliji«n;\ 
uian^cnl  au  réfectoire.  Pcndaut  le  repas,  l'un  d'eux  fait  la  Icrtur^ 
sur  le  ton  des  h'con.s. 

l/lialiillcinent  des  Chartreux  consiste  en  une  robe  de  draphUnr. 
serré»*  d'une  ceinture  de  cuir  hianc.  ou  d'une  corde  do  chamir. 
avec  une  petite  cnculle  à  laquelle  est  attaché  un  rapuce  aussi  àv 
drap  hianc.  Us  ont  la  télc  rasée;  l'usa^^e  du  lin^r  leur  e«t  interdit, 
ils  n'fiiit  pour  chemisa  que  des  tuniques  de  5crï;e.  Ils  couebenl  <«Lr 
des  paillasses,  cl  n'ont  rpie  des  linceuls  de  laine. 

■i'    N  i/ii  i.r  \  Isère  ■ ,  jjros  huuri;.  sur  la  Itonuinrhc.  i^urttmUt 
le  jMtiii ,  les  ateliers  de  >1M.  Térier;  on  visitait  le  rhâlcau  ::*>lhique 
de  I  I  sdii;uirres,  qui  a  été  hrôlé  en  ISS.*! ,  et  qui  n*€»t  plu*  tiuxi". 
rnoncraudc  ccikIics.  l»op.  O,0nnh. 

//    \.K  fui  Y  ilséif  ,  \illa;;e  à  l'entrée  d'une  vallée,  dans  le  f<»n»l 
•11'  laquelle  csl  un  lac  que  la  roule  rôtoic  par  un  beau  chemin  ;  un 


I      l  nr  lalilf.  un  ia'Mrn.l,  un  1  lunlii ,  i|iic|i|iir»  Ii«rr«,  i:n  Mtdir.   m%z* 
'U  II  :,  I  »  .11,1  %\!i%o'u-,  \ii,li  ni  ipi'i,  iuu"i»lr  \v  niubil.rr  il'un  f.li.ir'resi 
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en  loDj;c  eiuuîie  un  sccund,  eofiii 
cbc  du  cùlK  opposé ,  Tci's  la  j^ut 
pas,  wiit  a«scz  larges,  el  l'ieilen 
On  passe  à  Sair^The'offrfy  ;  a 
le  Tlllage  de  Pkrrt-ChUel,  conn 
(0  \.K  MuBE  (Haules-Alpes) ,  ! 
clous,  grosses  loil es.  Pop.  1,900... 

Dn  passe  sur  un  benu  poQl  en  marbre  grossier. 
(A)  SovcHOss  (Hauic»-.\lpc»)j  à  l'O.  de  ce' bourg  >'ëlé<te  une 
iQoiiTltgnc  isolée  en  forme  de  càlc  irooquù  :  c'est  le  mont  Aïgaille, 
quia  3,000  mcti-es  au  dessus  delà  mer.  De  l'autre  t6lé,l'0JKiu:> 
de  3,000  mcires,  frappe  les  regards. 

[l)  BnL'TiKET  (Hautes-Alpes), bourg;  poste.  On  aperçoit  ta moD- 
lagiie  de Ga/>,  autrement  J/on^/foyan/,  ()»4,300  mèlres  au  dessua 
du  nireau  de  la  meri  on  reste  une  heure  pour  la  franchir;  desja* 
Ions  indiquent  la  roulo  aux  Tojegeurs  en  bUcr,  quand  elle  est  cou- 
terie  de  neige.  ,. 

(ni)  Gif  (Hautcs-.^lpes),  ville  aneicnnc,  cbePIieu du déparlCDient  - 
des  Hautes-.y pcs ,  avee  prcfeclure,  collège,  ibéâlrc,  bains.  Cu- 
Tiutite's  :  le  n^onumcnl  du  coonclablc  de  Lcsdiguicres,  eicculé  en 
albâtre  par  Jncoh  Hichicr;  les  casernes,  la  cathédrale,  la  prome- 
nade, quelques  bàtimens  récemment  construits,  l'évcclié.  Com- 
merce :  loiles,  étoiles  de  laine  cl  coton  ,  mégisserie,  gi-aius,  fruits, 
besliaui.euirs.  //Jfeù  :  du  Laval ,  Mozoudier.  Pop.  9,000  h. 

K\ciHBioss  !  Sur  le  Monl-Genèvre,  vue  magnift[[ue;  au  Pre'qui 
/remile  ou  lii  Mvlte  trcnihlanU ,  ile  flollantc  dans  im  petit  lac  ;  a 
I  \.àa  Serres,  aux  ruines  du  mont  Scleucus,  aujoura'hui  la  Bâtie 
mont  SaU'on.  Apiés  Gap,  la  poste  u'est  pas  montée. 

(n)  SistEnoN  [  Ba<.se4-Alpcs  ] ,  petite  ville,  au  cimllucnt  de  la 
iJurtince  et  du  /lurtlij  et  dans  une  gorge  tellement  étroite,  que  la 
llui-niice  parait  avoir  brisé  la  montagne  pour  s'oiiviir  un  passage. 
y.llr  pusscile  une  sous-pi-cfcclurc,  un  collège,  des  lilulures  de  soie. 
fiirimi/e:  la  citadelle  où  fut  enfermé  Casimir  Y,  l'O!  de  Pologne. 
I'i>)>.  ^,000  h. 

Après  Sisleinn  le  p-tvs  devient  sauvage;  on  traverse  le  Tareven 
et  te  Grâce,  lori-eus  qui  se  Jettent  dans  la  Durance;  On  arrive  n 
t'a/'i'Uie,  entouré  de  vergers  et  de  prairies. 

Ce  lissage  de  la  Durance  à  Sisleron  et  à  Mirabeau,  ainsi  que 
l'inspeclion  de*  vallces,  semblerait  annoncer  que  la  Durance  for- 
mait dans  les  anciens  temp»  une  suite  de  Incs  superposés. 
(a)  Lescale  (Bas.ses- Alpes),  village  peuplé  de  7  à  800  h. 
Sui-  la  déctiïilc  de  la  monlogne  qui  borde  b  rive  gaucho  de  ta 
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Duranrc,  itsl  une  suite  tréminenrcs  pvi*ai»i«lalci  ixifMiiecs  ror*rr. 
f/rs  Mers.  Le  vin  des  Mcic^  csl  estime. 

Bfrt's  est  nn  boiir^  assez  conimeiriint. 

\  Mnlijay,  heau  cliàlrau. 

//  Lls  (iRii.i.oNs  (pliasses-Alpes) ,  l>ourg. 

On  l'st  dans  1rs  Alpes;  la  vallée  est  ravagée* ,  stérile;  hieniôf  « 
pnvs  change  d'asprrl  ;  on  n|)ei-coil  Di|;nc  à  traver»  «les  prairif«. 
des  \(>i^'eis,  des  bastidfs ,  à  1  instar  de  celles  que  nous  arims  .'v- 
naarquêes  autour  de  Mont|K*nicr. 

(r/':  DioK  (  Basses-Alpes) ,  sur  le  Khône,  avec  aouS"prcleciui t . 
coilô^e ,  pépinU'i-e.  Curiosités  :  la  promenade  »  rûfrlÎM*  Ncilre-D^mf . 
lu  préfeclure,  la  fontaine  minérale  à  1  1.  de  la  irille  et  dont  \ts  caui 
sont  ellicaces  {M)ur  les  rhuniaiisnios.  Commrrre  :  laine,  béfail,  |kïi«. 
prunes  rccheiTli<''cs.  yiubrtft  :  le  l*elil-l*aris.  l*c^.  3,400  h. 

Barre loneUt  esl  sans  conti-edil  la  plus  jolie  tîIIc  du  déparfmutf. 
Kilo  roninicrcc  en  blé,  luoutoiis.  Pop.  3,000  h. 


COMMUMCATIONS, 

Ot  Sisterni  à  M:::icS'^iie  (.7),  5  1.,  2  p.  7. 

[a  MÂ!<(osQir.  (  Basses-Alpes),  sur  la  Durance ,  dans  un  piy 
fertile.  Commtne  :  huile  iine,  olives,  aiDaodus,  truflès,  eau-de- 
>ie.  Pop.  4,000  11. 

A  4  1.  <!st  Forraltjuitr,  sur  une  montai^e,  lequel  commcrre  rri 
eaux-dc-vie,  vin»,  etc.  Pop.  3,00t»  h. 


Dr  Dip\€  à  BripiclUs,  3ô  1.,  12  p.  7. 


Mezel 

3 

Quinsou 

La  Bc^de-Blaurlie 

3 

{b)  BaijoU 

n)   Rie/. 

4 

(r)  Brijpiollcs 

.'1 


\,tt)  BiE/  .Basses- Alpes;,  ville  nncienne.  6 urjô/dri  .■  dans  l' inté- 
rieur des  inscriptions,  ruines  antiques;  près  do  la  Tille,  sor  le  bord 
d'un  rlieinin,  quatre  supeil»es  colonnes  d'ordre  corinlhîen,  et  nun 
loin  de  là,  au  milieu  des  champs,  une  rotonde  de  huit colowics du 
niémi;  ordre;  la  fontaine  du  IX'nii.,  avec  pierre  voiivr,  cDchâsser 
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maçonnerie.  Commerce  :  vin  »  oxcollans  frtiUs,  fabrique  de 
tites  ouages.  Pop.  3,000  h. 

Rsio^f  :  A  3  1.  de  Riez,  à  MmUtert,  irille  ancienne,  la  cba- 
Notre-t>ame-de-Beaavezet ,  ealre  deux  montagne»  escar- 
ui  soutiennent  à  leur  sommet  une  chaîne  de  250  pieds ,  au 
le  laquelle  est  une  grande  étoile  à  cinq  raies. 
•àRjoLs  (Var),  gros  village  peuplé  de  3,400  h.,  dépend 
ondissement  de  BrignoUes. 
RiGifOLLES  (Var).  Voyet  page  302. 
este  n'est  pas  montée  ftur  cette  route. 


De  Riei  à  Aix ,  14  1.,  7  p. 


ceux  5 

nt-Paul  2  '/, 


{è)  PeyroUes  3 

M  Aix  3'/, 


jtREorx  (  Basses- Alpes ) ,  bourg  où  sont  des  eaux  thermales, 

de  1,200  h. 

^EYHOLLEs  (Bouchcs-du-Rliôiic) ,  bourg  prés  de  la  Dwrance. 

'lés  :  le  chàlcau,  une  grotte  curieuse.  Pop.  1 ,750  h. 

lix  (Bouches-du-Rhône).  F  oyez  page  290. 

>osle  n'est  pas  montée  sur  celle  route. 


DE  PARIS  A  GAP,  172  1.  7,  86  p.  |. 

1  is  à  Lvon ,  119  1.  Voyez  page  181. 

on  à  Ciap,      53  1.  '/j.  Voyez  page  315. 


K  PARIS  A  GRENOBLE,  1 40  1.  4^,  73  p.  ^ 

lis  ;i  Lyon,         119  1.  Aoy^-z  page  1 8 1 .         ^ 

on  à  (ircnohlc  ,    2*  I.  '|,.  Voyez  page  315. 


•\ ' 
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DE  P\RIS  A  BEAUCAIRE  (  2  routes  ). 
l'«  route ,  par  Lyon  et  Valence,  187  l,  ^,  93  p."^. 

De  Paris  ù  La  Foux,  181  I.  '/«.  ^oyex  de  Parix  à  Montpelliei, 
pa^c  304.  Bcaucaire,  G  1. 

DE  PARIS  A  BEAL CAIRE, 

1*^  route,  par  Moulins,  Clermont,  Mende  et  Ninies, 

178  1.  f ,  96  p.  f. 

De  Paris  à  Mendc,  1 38  1.  '|,.  f'oyez  pa{^  28 1 . 
De  Mende  m  Nîmes,  33  1.  <|,.  Voytx  page  313. 
Ciirbassot,  3  1.  Ucaucaire  (a),  3  1. 

(/r)  Beâvchrk  (Gard) ,  petite  "ville  sur  le  Rhône,  en  face  de  Ta- 
rascon,  auquel  la  joint  un  pont  de  bateaux.  Elle  est  célèbre  par  la 
tbirc  qui  s'y  tient  tous  les  ans ,  le  22  juillet ,  et  finit  le  38  du  même 
niuis  i\  minuit.  Les  cilets  payables  en  foire  sont  exigibles  le  S8  de 
rc  mois,  et  ne  peuvent  cire  protestés  que  le  lendemain.  Cwrîosâês : 
le  quâi,  les  rues,  les  bains,  l'hôtcl-de- ville,  l'église  paroiMiale , 
i'c«>planade  sur  les  bord*  du  Khone  ;  le  canal  qui  prend,  â  BcAUcairr, 
les  eaux  du  Ulioue,  par  une  écluse,  et  communique ,  par  les  ca- 
naux de  la  RadcUe  ,  des  Etangs ,  du  31idi  à  la  Garonne,  ffôitiàci 
Ouatre-Kois.  Pop.  9,500  h.  / 

On  paie ,  en  s'aiTcttuit  à  Beaucaire,  une  poste  en  tus  de  la  dis- 
tance sur  Tarascon  ,  et  des  autres  relais.  # 

.'ii'ptes-Mortts  ((>ai*d),  petite  ville  dont  le  port  fîit  creuse  par 
Saint -I.ouis ,  et  où  ce  prince  s'embarqua ,  en  1 344> ,  pour  la  Ten«- 
Saintc.  La  mer  s'en  est  retirée  à  plus  de  lieux  lieues-  On  eoflilruii 
un  nuuTcuu  port  au  ]>oint  de  réunion  des  quatre  canaui,  à  fas  belle 
lourde  Constance,  qui  sert  de  prison,  et  située  à  Pangle oceidcnial 
lies  remparts  de  la  ville  :  celle  tour  fut  construite  par  Sûnt-Loui*. 


DE  P.VRIS  A  DRJVGUIGNAN,  2301.  i,  U5  p.  i. 

De  Paris  à  Ail,  19S  1.  '1,.  ^oy»  pag«  984. 

D'Aiià  Vidaubao,  91 1,  </,.  foyn  jwp)  301 . 

De  Vidauban  à  Draguigoan  {a] ,  6  1.  '|,.  RouU  de  IrsTert^,  L 
posLc  y  conduil. 


(a)  DiÀGuiGniN  (Var),  cheMien de préfectiua ,  aveccolUge, 
li'ibunaui.  LibUolhèque  publique.  Curiaikti  :  belles  footaioet, 
jarcKn  publie ,  beau  cabinet  de  médailles,  lesenviroiu.  Coitmeree  i 
draps ,  bas ,  polerie ,  utod  ,  huile ,  distillerie.  Pop.  8,flOO  h.  * 


DE  PARIS 

A  DIGNE,  194  1.,!)7p. 

DePaiisàLyon 
(  ^,p.  !8I  ) 

Bron 
(n]  Sl-feaurenl-des-Mû 
\i)  LaVerpilUtre 
[c)   Bourgoin 

Eciose 

119 

es   7 
3 
3 

3 

(0  UMure 
(*)  Souchons 

Corps 

LaGuinguetiedeBoje 
(i)  Bruiinet 
(m)  Gup 

l.e  Viras 

3.(. 

La  Frellc 

>> 

Hourebcau 

:y)  Ri»ea 
(f)   Voicppo 
IJ-;  Grenoble 
:^)- Vieille 

1 
3 
4 

4 

{«)  Sisleron 
(o)   Lcseale 
(^)  Les  Grillons 
(7)  Digne 

3 

(^1  SAisT.L»ti.E;.T-iiES-MLdi:s  (Isère).  Village  où  l'on  observe 
un  [^raDd  nombre  de  mûriers. 

(b)    L»  VKnpri-LÉBe  (iséi-e),  bouif;  aiec  ancien  cbâieau. 

ic)  Boi'iicors  (Isère),  petite  ville  avec  tribunal  de  première 
inslance.  Ciiriotile'i:  la  plane,  au  Hiubnurg  Jalim,  la  fabrique  de 
loilcspcinlcsdaMAi.Pcri'cgaux  Cl  Robin,  //o'fe/du  Palais-Roval. 
l'op.  3,900b. 

Exci'Hsioss  :  Au  Saul-du-Rkônt;  i  7  I.  de  Bourgoîn,  à  la  grollc 
de  ta  Balme,  qui  mérite  d'être  visitée. 


La  paris  est  une  arcade  erénelèe,  oi^Tarte  dans  ime  courlÏDë  flan- 
quée de  deux  toura  ronde»,  donl  l'une  >er*ail  de  chapelle ,  etl'au- 
ire  de  colombier  :  l'archileclare  de  celte  uwoiiire  parlie  semble 
apparleoir  au  lemp*  des  premières  croiiiadS.  , 

En  BTant  de  la  façade  du  corpnnle-logis,  s'étetidenl  *en  l'Isère 
iroii  Inrassea  élefêei  l'une  sue  l'aulre ,  et  appujéei  sur  un  glacis 
i-eTélu  de  gainn.  Les  écuries,  la  are,  la  cuisine  et  ses  dàoi- 
tlances  au  rcx-de-chaïusée  aubslaleni  dan*  loule  leur  intégrité  La 
cheminée  de  la  cuisine,  large,  profonde,  appujée  sur  deux  co- 
lonnes de  granit  gris ,  porte  un  caractère  cheTnIeresque  et  impo- 
sant; le  coi'ps-de-logiï  aiait  trois  étages,  le  second  et  le  troisième 
oni  été  démolis ,  il  reste  encore  au  premici'  le  cabinet  de  Rajnrd  , 
et  la  chambre  où  Hélène  des  Allemands  mil  au  jour  ce  héros,  he* 
anus  onl  près  de  six  pieds  d'épaisseur,  et  sont  bitis  d'énormes 
pierres  de  taille  ;  l'ancien  plafond,  dont  les  solives  sont  peintes  de 
couleurs  itariée«  ;  les  peintures  à  fresque  des  truiueaui  sont  asseï 
bien  cunserrécs.  Le  temps  ou  ptulôl  le  dérnul  d'entretien  des  loi- 
lures  déli'uil  les  boiseries,  les  parquels  et  les  lambris. 

An  sud  s'élève  un  grand  pavillon,  jadis  llanqué  (b  tours;  ses 
fenêtres  sont  oriiéei  de  moulures  soignées;  elles  ètÉieni  fermées 
par  des  grillngesen  fer,  dont  deux  ou  trois  seulement  subsistent.  Le 
milieu  de  ta  tour  carrée  du  cbâleau  était  orné  d'une  faDtainc  qui 
|»illissiiiL  en  cascade  ,  et  nllait  arroser  les  jardins  en  (errasse,  situé* 
ïu  dessous  ilu  la  façade  du  rhiteau. 

A  la  Charlmise  :  deux  chemins  j  conduisent  ;  l'un ,  icabreui  et 
iliUicicile,  lourne  le  Saint-Eynard ,  paG.ie  au  Sapcy,  etn'est  pra- 
licablc  que  pour  les  personnes  à  cheval b  l'aulre,  beaucoup  plus 
long,  [lassepar  Saml-Laurent-du-Pont,  c'est  celui  que  nous  siù- 
vinics.  Ln  roule  est  tracée  dnns  une  vallée  liés  resserrée  où  coule 
risérc.  Après  awir  traversé  les  villages  de  la  Bvisierate ,  de 
SaoU-Roieri,  et  du  Fonianil,  on  arrive  à  la  Vorrppt.  Au  delà  le 
chemin  s'enfonce  dans  les  montagnes;  à  mesure  qu'on  s'cléve  In 
lempÉ rature  se  refroidit,  l'on  renconlro  par  ioicrvallcs  quelques 
i^liélifs  hameaux  ,  el ,  après  Irois  heuies  de  marche ,  on  arrive  à 
Saint-LtDircjit.  Ce  bourg  est  consiruit  au  pied  de  mantagnes  à  pic  , 
d'une  élévation  prodigieuse  ,  qui,  vdob  d'une  ceiiaine  dislance , 
37* 
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• --iiii)!  'i»l  .1  lits   iorlirirailon»».  .V  |»eu  de  ilisl.inri-  J^  Su:.?-!  ,  - 
.1  :.î  «>.;  H'iiNc  1<*  luiHHMU  i\c  J''*U''Oiu't  ,  <|ui  oU'n-  un  y  nul  i*.'  ».• 
.  \iri  iiK  Mu  m  |iiltort'MHir.  r»u'iilnl  1rs  inoiUa.;iics  jiri».»'n!en*    •  i     . 
uiif  1'.  1 1  H-ic  iiiMinmml.iMe;  «■lîavaiH'aiilciirorc  ,  uni:  \«rili.c«i:  •' 
M.. .s  1.    ,  ulh*  Uî  rlici.jiii  sci.'il:!»'  liilr,  «'^l  le  «ieul  i».*»  •.%.»_;«.  qu  i,r,  i;    . 
.:,...,    •  l'î   la  |»ieiiilêr<î  riihiL'  de  rc  dûseii.    Vpn-s  iiMiti    \i  .*     : 
■  I  t.-.'  I'  >.'i.',  I«*  rlit".i;iîl  se  irt'rcil  diivaiil.iue  ,  I«'«.  llursla^ni'^  * 
X    .,!    I    iii..'  Iiîlle  li.âult.iir  «|u'i)i.   |M*ul  .1  |ii;inf  xnii   i»-  rii«î.  La  :... 

-î  'i'-.;in'  imiIoijI   l.iilUc  «l.iis  le  riw  ;    il  a  Tallii  t  tahlit ,    •    . 
_,  i:..:     |.i.»î..iniiiir,  un  mur  li  -s  éjKiîs  pour  "«uulenir  le  !*•.:  i 
i)  I  .•  •)     (■■..Loi;- l(  s  plus  (lanj.'(.-ieu\ ,  des  l>l<j(*s  de  ii>.'li<  r^,  |i!«    • 
.'i.   i'-  !i  i:-.i  d'i  |ir«  ""i-^i"i.'«'»  ser^riil  de  parapels;  .iillrur>  le  mr  ;..•. 

'     ■  ■:'!.■  •  ..  \ii'ti',  ii«'  iJiJiuu'ic  a  hoppost r  nu  |Hi*si^eil*'  t«  i*- 

\  ;.:.  ■  ]  ■:::(■  li-.ije  de  Sainl-I.aurent ,  le  rhemin  îr.»%ci*e  un  r  ••  : 
.jt.'  I..    .il  ■«  I  î  ili.ui.  i*  d'"  diirrîion,  el  le  Icureiil  ipi'oii  a  «.a  jI;*.t>^î.. 
Il    i  î.i  ,.u:'I.c.  se  ini;:\«.'  aîom  à  la  dniile.  J.Seiitnt   »»i:  lii-»;/ «u-    i» 
«i.  •  ..".   .    i-M  ie  ailciss.'c  riiiil.e  un  lorlicr  pvr.iniidal  ,  au  •iivri<%  ,i..- 
<|:i>  !  I  !i  a  1  (il  une  la:  .,r  (  nu]iiii-r  pour  l.i  suite  de  la  mule.  \  ii  ^  •{•:  . 
i  1  «Il  ■■  •!..!.••  !«■"  .m  •. ,  ijiii  a  jiiix  r.i«'ini*  ••nr  la  smijnii'!.  aï;^uîei:-c  i  ■ 
«(■  ]..]iir.    lui  li     ■]!•:  un  .ispn-i  viainiciil  cxliaoï'Jin  iii«-     I       < '". 
ajM.i  (  .1.1  I  I  »  ;  la  i'  ■ ,  Il  iii\  '•••l'.lptêi  .s  dans  le  roe  ,  «i  d».>*  r.ii  i^  i<  •.♦-• 
!i.i-    <    ,  I  !:s  jiii    la   liai!',  di*   ipicl(|ue   sulilairc    .V    ii!«.'<»Uii-    «lu  • 
n^Hi'-  .  .'.' il;- iii'.i:  s:-l:»i^;uMlu  ^#-7/<;"jf ,  l'I  Inn^^e  i  n /jj'aj  l»»«!'.«u  • 
«■•..n-j    «...  i  I  II. ..■,;. :.;iii'.  l.'.'ItiuÏ!  tiu  toi'rrisi  ue  w  t'.»M  «p.**  t  ni- • 
III-".;  I-.  t-  :i«lrr;  i;i<nli.l  il  n-sse  enlirrenuiil ,  el  le  pîu--  pi«.!i-  .1  «. 
I'-'--..   I    .,  a*  dîii'  •'.  -»  iii'ux  sidilaires.  Après  tii'ux   li(i:n-«»  di.  ::.«f- 
t  iii  .  .  ■  1  ■«'.  «  ■!i .:.;«  ■  l  sia-  la  liauleiu-,  i»ii  apeieoi!  la  Cdiirli  <R.<e  .  «p. 
i'  .:     'lilô  'U-  •   ■>  •  iilscis,  n.-s'c:idjle  à  u::?  *iî'f  !.  .•  ••   Mi»    - 
!  i:-.  'î<  '•(11. 

i  <  t..ijM  IK;  i!('  >.iii.l-Iîrui.i.  l'sl  à  un  rpmrl  de  lieue  d**  ii  f.hj  • 
■.    <  hi  u.a"ii  un  «  î;«iiiin  •M'aip:'"  el  sombre,    an  .îcia   I'.'J'j»  . 
.i-  11.  ]  I  Iil  %.ii!i»ii.  \«  is  la  drniie  on  aprirnil  la  p»!ie  rj,  «j-  ;'• 
■  lii-M.ijii!-  t  i    I '■  Mi/f''/.\  ;  la  %i»ùle  esl  prinle  en  I  h-A  d  t/.;'. 
.«•  .1  i  l'.i'  s  il'nr;  '".n-  les  nuus  sitiil  plaoi-*  de»  o.ii  !•■'•■  Jc« 
,  'fis  DU  .;  i'  »i  lit  le  litaiiit's  de  la  sainte  \  ier,:e.  ^tu  .'"tn 
I  1  «r.ii:'.-  li  liiH    liiit-t   ni.i|estueu*:e  se  pri-MMile  la  •  hapci't 
.1    S...  I-     i.iSKi,   a.s;..f  siii"  un  roî"  rlevi- ,  au  ]>ied  Jj«piel  •  ««iji 
,!'■  I-  Ml-  ri  MX  ;i,  :ri;isji  f ,  :||.,.  s,)Mi-!»e  il'e.m  vive. 
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L'entrée  du  désert ,  du  câtc 
On  luit  pendant  quelque  lempi  • 

pelouses.  BltDtdl  un  immcnM  I 

(^i-d?  1  on  l'appelle  la  Corriri, 
tînuc  de  descendre.  Le  chemi 
deux  chaînes  de  rochers  demi 

lagnc  à  gauche  se  reoouiba  légèrement  en  Todle,  et,  en  loununt 
le  rocher,  l'cnliùc  du  dcsert  appnraît  auuitél.  Un  ponl  d'une  seule 
aKche ,  jeté  sur  le  Guiecs ,  établit  la  cammimicBlion  ciDtre  les  deux 
iDonli^es,  wparceH  l'une  de  l'autre  de  trente  à  quarante  pas.  Un 
petit  bâtûnEnl,  construit  au  delà  du  pont,  sert  d'habitation  bu  f^'érc 
poi-tier,  cl  Terme  l'entrée  de  cette  solitude  (1). 

Dés  qu'on  a  friuiebi  la  porte  eitérieur^du  couTsnt,  on  entre 
dans  une  vbsIo  enceinte  ;  alora  se  présenVia  fncade  principale  ^ 
d'une  archileclure  simple  et  noble  ;  elle  est  cunsiruile  an  pierres 
■le  tiiillc,  recouverte  en  .-irdoises,  et  rcssemblit  plutôt  au  icjour 
d'un  prince,  qu'à  Tbabitation  d'hommes  ^Oués  à  la  prière  el  à  )a 
pciiitenec. 

Ce  célèbre  mnn.islcre  îe  compose  de  Jeux  grands  corps  de  hâ- 
limens  en  forme  de  paiiillélogramme  ,  dont  l'un  efX  dtiHgo  ohliquc- 
menlconti-G  l'aulre,  et  Toime  avec  lui  un  angle  aigui  le  premier  a_ 
cnvii-on  ISO  toÎ!.es  de  lonj^ucur,  sur  50  de  lurgcur.  Une  longue 
galerie  conduit ,  d'un  ctilé  ,  aux  maison*  de  chacun  des  grands  of- 
ficiers de  l'oidic  ;  celle  du  général  occupe  l'extrémité  de  celti- 
(galerie.  A  gniiclic  sont  les  euisines  et  le  rérectoire.  L'église  est 
placée  au  cciilrc  de  l'édillce.  Au  pi-emier  étage  se  l^''c  la  lallc 
capîlulairc,  les  chambres  des  frères,  et  des  logemens  pour  les 
prieurs  qui  élnicnt  appelés  au  chapitre  général. 

Le  second  ror|i«-<lc -logis  peut  avoir  3U0  loise^  de  long  sut  âO 
•le  lai'ge  :  celle  paitic  des  bàtîmcns  forme  le  cloître ,  contre  lequel 
sont  ningécs  les  cellules  des  religieux,  au  nombre  de  â4.  Ce 
rloitrc  est  c(>m|iosé  de  trois  cours  paraUèlcs  :  le  cirnclicre  occupe 
celle  du  milieu  (->;  ;  une  niullitude  de  petites  aicadcs  à  vitres  plom- 
bées éciaircnl  ces  longs  corridors  ,  qu'on  ne  peut  pai'courir  sans 
une  vive  émotion.  I^lualic  fontaines  d'une  eau  aussi  froide  qiïe  la 
(;lacc ,  dcsiinèc  à  l'usage  des  religieux,  interrompent  seules  le  si 
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Iciire  (lui  l't'jn^c  sous  res  vonlc**.  Tous  ro<  hiiliinens  *oni  çni"W" 
lU»  jurtlini  cl  de  rouis  assez  Tastcs,  cl  tcinKS  par  U!i  mur  J  eii*.r4 
'iOO  loisos  <!<;  loiii;u(;ur  sur  3ô(»  de  larjrrur.  L'«*;;li«e  n'olti*.  f>* 
«le  iciiuiuiualilc  ;  les  licllcs  MaU's  qui  la  dévuraiciil  vr.  furtii-  »:xu- 
vécs  ;i|H«"s  la  dispc«>lon  des  relijjieux.  11  f'xi«lc  dans  rintérKUT  î. 
rouvcnl  liols  rliajioUes  :  relie  des  Moiis,  ct'lU*  dile  tlume»tùî.t ,  ■'. 
relie  «!(r  s;iint  Louis  :  relie  dernière  est  surnioutcc  d'un  joli  di'-nc 
el  assez  l>i«*ii  ornée. 

La  rellule  de  rluique  religieux  se  eompose  d'une  rharnbrr  j  c-h.- 
rlier,  d'un  pelil  oraloire  <'l  d'un  atelier  dcsliné  à  lexerejc»*  «t*;-' 
art  iiK  raiiitpie.  Clwupie  rcUulc  a  un  petit  jardin,  M'parv  et  inû  • 
pend.tiit  il. 

la  salle  du  rhapilre  o  la  foimc  d'un  rarri;  Ion;;,  ^  lon;:ucur  '.-i 
lie  4n  à  .*)()  pieds,  el  ust  largeur  de  '2b  a  -îO  ;  dans  le  fond  e«>t  u-m 
•  liaire  destinée  pour  les  généraux  do  l'oidre  «|uanrl  iU  liaranrujirn? 
ie  rlia]>ili-c  asseinldé ;  dans  la  partie  supéiicurc  ,  irnincdijifniieni 
sous  Ir  plafond  et  tnul  auttiui*  fie  eette  salle,  sont  placés  fur  r.ir..- 
d'aiirit:::!rlé  les  poitrails  des  i;énérau\  de  l'ordre. 

L«-s  niisiiK's  niérilent  d'èlrc  \ues;  on  y  remarque  de\oD:ni**' 
lahirs  lit'  marbre  drsiim':es  à  pré]>arer  les  alinirns  |>our  lr<  rcli- 
:;ieu\  :  ;i  rôle  de  la  rlirniinée,  el  loul  près  d'un  foyer  krûluil. 
jaillil  une  onde  liinpidi*  à  ilols  î^larés. 

r.li.upir  relii;ieiiv  est  srr%i  dans  sa  cellule;  il  ne  fîiil  qu'un  *e\J. 
rej)as,  «i  le  soir  une  léj;éit.'  rollation.  Les  jours  de  dinKinrhes  ■  - 
de,  (Vus,  «jui,  dans  l'ordre,  sonl  très  nunibrcu\y  ces  icli^eux 
Utan^eiit  au  rérectoire.  PcndaDi  le  repas,  l'un  d'eux  t'ait  la  Icrlur* 
sur  le  l«»n  ijes  leçons. 

L'iiahillrment  «les  ('harlrcux  consiste  en  unr  robe  de  drap  bUrK, 
serré*'  ilun*-  reintiire  de  ruir  lilanr.  ou  d'une  nirëe  de  rban%if  . 
avei;  une  petite  ruculle  à  laquelle  est  utiarbê  un  rapuce  aus»i  d*- 
diap  l>!anr.  Us  ont  In  tête  lasée;  rusa<;e  du  linge  leur  vsl  înlridst; 
ds  n'i>ni  pour  rlieniise  que  de^  tuniques  de  serge.  lU  roucbcitl  sur 
des  paillasses,  1 1  n'ont  que  des  linceuls  de  laine. 

.'p'    N  izii.i.r  :  Isère    ,  gri»s  buuri;,  sur  la  Honiancbe.  t'urtu^tfa 
le  {Htiit ,  les  alt'liers  de  MM.  Férier;  t»n  \isiiail  le  rbâteau  ;:i<lliiqui' 
■le  l.«  sili^uiéres,  qui  a  été  brûlé  en  185."» ,  et  qui  n'csl  plus  quiir 
Miou'f  :iu  de  crndics.  P«tp.  '.\<inn  b. 

■;//  \.K  li.i  Y  i  Isère  ,  %illa;;e  à  rentrée  d'une  vallée,  dans  le  f^nd 
•II'  lai|u«'IIe  est  un  l.ir  qm;  la  n>iile  côtoie  par  un  beau  cbemin  ;  on 
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en  loDj^c  ensuite  un  second ,  enfin 
cbc  du  cûi<-  opposé,  lei-a  la  Mitr 
pas,  «int  assez  lai');cs,  cl  Tteil  en 
On  passe  à  Saint- TAe'offrry  ;  à 
le  village  de  PUrn-ChâUl,  conn 
(i)  \.K  MuKE  (Hautes-Alpes),  I 

clous,  grosses  toiles..  Pop.  1,900 

On  passe  sur  un  beau  poijt  en  marbre  grossier. 
{k)  Sotcuoiis  (  HaulcB-Alpcs);  à  l'O.  de  ce'boui'g  s'élëTo  une 
laoïilM^c  isolée  en  forme  do  cote  tronqué  :  c^cst  le  moaX  jligutlU  , 
quia  3,000  mètres  nu  dessus  de  ta  mer.  De  l'autre  côlé,  r0j(biu:> 
de  3,000  méires,  frappe  les  regai-ds. 

(^j  BauTiKRT  (Hantcs-Alpes) ,  bourg  ;  posle.  On  aperçoit  la  mon- 
tagne de  Ga^,  autrement  Jfon^AlJy(I^(/,  d«4',!00mèlresau  dessus 
du  nireiude  la  meri  on  resie  une  heare  pour  la  rranchir;  desja- 
Ions  iodiqucoi  la  roule  aux  lojageurs  en  hiTer,  quand  elle  est  cou- 
rerle  de  neige.  _  ^ 

(m)  Gif  (Hautes-Alpes),  ville  ancienne,  chel^Iicu  du  département  - 
des  Hautes- Alpes ,  avec  prérectui-e,  collùge,  lliéàlre,  bains.  Cu- 
rioiiléi  :  le  ir.onumeul  du  connétable  de  Lcsdiguiércs,  exiicuté  en 
albâtre  par  Jacob  Richîcr;  les  casernes,  la  calliédralc,  la  prome- 
nade, quelques  bàtimcns  récemment  conslniiis,  l'ùvéclié.  Com- 
merce :  1uilc!>,  ctolTes  de  laine  cl  coton,  lafj^sserie,  grains,  fi-uits, 
licsliaui,  cuirs.  IlâUis  :  in  l^saX ,  M-uoudicr.  Pop.  9,000  b. 

KxcLRsiu^is  :  Sur  le  Monl-Genèvrct  vue  rongnifii|ue]  au  Pre'qui 
ti-cmbU  ou  la  Moite.  IrrahlaïUe ,  ilc  llollantc  dans  un  pclil  lac  ;  à 
t  I.  de  Scnvi,  aux  ruines  du  mont  Seleucus,  aujonia'hui  la  Bélie 
mont Sale'on.  Api'és  Gap,  la  poste  n'est  pas  montée. 

,'n)  Sisirnov  { liasses-Alpes  ),  petite  ville,  au  confluent  de  la 
IJiiriincc  et  du  Hiicfh,  cl  dans  une  gorge  tellement  étioile  ,  que  la 
Duvaiice  parait  avoir  brisé  la  montagne  pour  s'ouvrir  un  passage. 
KUi'  possède  uncsou<i-prclcclure,  uu  collège,  des  filatures  de  soie. 
(  '}:ri,>i'le:  la  citadelle  où  fui  cnliïrmé  Casimir  V,  roi  de  Pologne. 
V>,y.  .1,0001.. 

.■\pi-és  Sisleiun  le  pays  devient  sauvage;  ontravei'se  le  Taravoii 
cl  le  Grave,  toiTeiis  qui  sejcllent  dans  la  Durance;  On  arrive  à 
l'oltiiuie  ,  entouré  du  vergers  cl  do  prairies. 

Ce  |tassagc  de  la  Durance  à  SLstcron  cl  à  JUimSfau,  ainsi  que 
l'inspection  des  vallées,  scnililerail  annoncer  que  la  Durance  fur- 
mail  dans  les  anciens  tcmpii  une  suite  de  lacs  superposés. 
iû)  LcscALE  (Itas-scs-Alpcs) ,  village  peuplé  de  7  à  800  h. 
Soi-  la  déclivité  de  la  montagne  qui  borde  la  rive  gauche  de  la 


;i22  I>E  DICNK  A  DRIGKOLLES. 

Duranro,  esl  une  suite  (rémiuenccs  pvitiiiiidaleft  dchbbmîcs  rorurr. 
{Us  Mfvs.  Le  vin  «les  Môes  esl  estimé. 

Mft's  est  un  boiuf;  assez  coniniciTiint. 

V  Malijuy,  lieau  chùtrau. 

■/v'  I.Ls  (îniLi.o.Nft  ^l)asse;6-Alpes)  y  l)our(;. 

Ou  osi  dans  les  Alpes;  la  vallée  eM  m^ajccc,  stt-riie;  hicniÀf  .r 
finvs  change  d'asperl  ;  on  apei-çoil  Dij^c  à  IraTcn  Je»  |iiairi(« 
des  v(.Mf;eis,  des  httsiides,  à  1  instar  de  celles  que  nous  avon»  rc- 
roarquëes  autour  de  Montpellier. 

(Y;  I)i(;>k  (  Hasscs-Alpes] ,  ftur  le  lUiôney  aven  Miuft>prélèctait . 
(*oIléi;e ,  pépinkc're.  Curiost'/rs  :  la  promenade,  l'cf^li^ie  NoIre-DjiLr. 
la  préi'erture,  la  t'onlaine  minérale  à  1  1.  de  la^illeetdont  le^  cjui 
sont  eflicaces  pour  les  rhumatismes.  Commrrre  :  laine,  bi-lailj  |m»«. 
prunes  rechciTliées.  Aubtrpe  :  le  Pelil-Paris.  Pop.  3,40t>  h. 

DarrcloneUt  est  sans  conli-edit  la  plus  jolie  Tille  du  déparlrffDenl. 
K)le  ronancrce  en  blé,  moutons.  Pop.  3,0(^0  h. 


CO^IMLMCATIONS 

[fi>  MiNOSQiE  (  Ibsses-Alpes  ) ,  sur  la  Durance ,  dan»  un  pa«» 
t'ertile.  Commfnr  :  huile  iînc,  olives,  amandes,  Iruflès,  eaunle- 
>ic.  Pop.  4,000  11. 

A  4  I.  est  Forraltjuitr,  sur  une  montagne,  lequel  comiDerre  rn 
eaux-de-Tic,  ^ins,  etc.  Pop.  3,000  li. 


Dr  Dip\f  à  BriptcUrs,  25  I.,  12  p.  ^. 


Mezel 

3 

Quinsou 

La  Hé^ude-Blauchr 

3 

{b)  liarjols 

[n-   Rie/. 

4 

(r)  Iiri};nolles 

.1 


\u)  \\\rj.  .'Dasses-.\l|M;s},  ville  ancienne.  Cvrib/ârJ  :  dua  l'inle- 
rirur  des  insri  ipliims ,  ruines  antiques  ;  près  de  la  ville,  sur  le  bord 
d'un  chemin,  (|uatre  sup<*il>cs  colonnes  d'ordre  corinihicnv  cl  non 
loin  de  la,  au  milieu  des  champs,  une  rotonde  de  huit ooloones du 
mémi;  ordre;  la  lonlaine  do  lûez,  o\ec  pieri-c  voii've,  enrhàss''«' 
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daiis  la  maçonnerie.  Commerce  :  iriD^  excalUnsfrtiils»  (abi*iquede 
cordes  dites  ouages.  Pop.  3,000  h. 

£xcuRsio?(  :  A  2  1.  de  Riez,  à  MouHeri,  irille  ancienne,  la  cha- 
pelle de  Nolre-t>ame-de-BeaoTezet ,  eslre  deux  montagnes  escar- 
pées, qui  soutiennent  à  leur  sommet  une  chaîne  de  250  pieds,  au 
milieu  de  laquelle  est  une  grande  étoile  à  cinq  raies. 

{b)  Bârjols  (Var  ),  gros  village  peuplé  de  8,400  h.,  dépend 
de  r arrondissement  de  Brignolles. 

(c)  BaiGifOLLEs  (Var).  Voyez  page  303. 

La  poste  n'est  pas  montée  6ur  celle  route. 


De  Riez  à  Aix ,  14  1.,  7  p. 


[a]   Greoux 
Saint- Paul 


5 

2./. 


{6)  PeyroUes 

(r)   Aix 


i 


(a)  GiiEorx  (  Basses- Alpes ) ,  hourg  où  sont  des  eaux  thermales, 
peuplé  de  1,200  h. 

{b)  Peyuolles  (Bouches-du-Rliône  ) ,  bourg  près  de  la  Dwance. 
Curiosités  :  le  châlcau,  une  grotte  curieuse.  Pop.  1 ,750  h. 

{c)  Aix  (Bouches-du-Rhone).  Voyez  page  290. 

La  poste  n'est  pas  montée  sur  cette  roule. 


DE  PARIS  A  GAP,  172  1.  ^,  86  p.  |. 

Do  Paris  à  Lyon ,  119  1.  Voyez  page  181. 

I)»'  Lvon  à  Gap,      53  1.  '|,.  Voyei  page  315. 


DE  PARIS  A  GRENOBLE,  14G  1. 1,  73  p.  j. 

De  Paris  :i  Lyon,  119  1.  Voyez  page  181 . 

lîc  Lvon  à  Grenoble  ,    27  I.  '|,.  Voyez  page  315. 


"^^ 


3}i  PF  GAZ  A  VOr.EPPF. 


C.0>IMLNii:ATIO>S. 

De  Grnullc  à  Valeuu ,  23  1.,   11  p.  -^ . 

o.  Vorcjjpe  4  ;'         Les  Faurîcs 

[h\  Tullins  "^  il  (^"   ï^«"nans 

La  Laipcric  3  ji  (e)  Valence 

c     Saint -MarcelUii  W  \\ 

II 

o)  Voi.FPPE  \^Isèrc).  /oytipagc  31  f». 

b^  TiLiiNS  (Iscre),  pclite  rille  donl  la  position  est  chaiiaari.' 
elle  a  (les  fabriques  d*acicr,  ai-mcs ,  forges ,  martinets  pour  iC  ■-u- 
vrcrop.  3,500  11. 

Le  j)a\s  qu'on  parcourt  est  admii-ahle  :  les  rcf;aids  du  w.i^u. 
sont  cin:lianlés  par  des  vues  telles  qu'aucun  pavs  n'en  offne  :  i.'  I'.iu- 
paix*ourir  la  n>ulc  à  pied. 

r:  S.vi>T-MAi\cr.i.i.iN  (Isère),  pclite  ville,  avec  sous-prtfec:urL . 
dans  un  lorrain  agréable,  près  de  V Isère.  Elle  commerce  en  «tM  -^ 
soie  è(M'ue  :  des  boulevards  forment  une  agréable  promenade.  1*')^ . 
3,500  11. 

ExrnvsiOM.  Prés  i\c Saoru: ,  ù  1  1. ,  filature  de  soie,  chcF-d  iiu*:* 
de  iné<^ani(iuc  de  Vauranson. 

La  route  rnnlinue  d'otlnr  de  beaux  points  de  vue,  une  naure 
riante,  animée. 

(i)  RoMA>s  ^  Drôme  ; ,  dans  une  plaine  magnifique  sur  les  bnt  > 
lie  rUèrc.  Comnurcf  :  pelleteries,  laines,  fabriques  Je  la*,  n- 
liiies,    tanneries,  li(|ueurs  e\rellentos,  rocbms  qui  s'eipuiirri 
(îrenolile.   HôUls  :  de  la  Coupe-d'Or,  du   Lion-d  Dr.    P-^r'UlJ 
hoTi  G,00(»  b. 

f]  \  \i.i:>CE  (l)rùmc).  /oyrrpage  î?85. 

yofti.  Cl'est  par  cet  embrancbement  que  l'on  se  rend  Je  .*/  •  " 
ptllitr.  du  Pont'Sumt-Esprit  \:\  de  yimcM  ,  à  Ormoèff. 


Du  Gai  à  Vcrrppej  9  !• ,  i  p.  ; 

.\loniti>rr.i;,  iî  1.  Voiron  ^a  ,  î  1.  Voi-epj>e,  3  1. 

.(/    Voir.oN  (Isère),  [lotite  ville,  avec  chambre  de  maouticiiir^- 
i-t  ixiurNe  de  romnierre.  Commerce  :  papier,  acier,  toiles  dites  or 

faiK  n^  uillanderie.  l*op.  fi.500  h. 


DE  PABIS  K  ClAMBEKT. 


De  Vcircn  à  Rivet,  i  1.,  1  p.  ^ 


De  Vcirmà  Tallms ,  31.,  1  p.- 


Dt  Fiemuà  Greiu>èU,2\  1.,  10  p.  7. 

La  Détourbe  3  'J,  Il  Rîtu 

Cbilonna;  3         Voreppe  (  «.  p.  316  ) 

La  Frelle  4 'j,  ||  GrCDobla  (v.  p.  316) 


Dt  GrencèU  à  Ckamiéry,  en  SaToie,  14  I.,  7  p. 
Lumbin,  h  I.  Chaparetllaa, -â  1.  Cliambérj  (a),  41. 
(a)  CHiméBi  (Savoie.)  foyei  page  3Î6. 

De  Grenoble  à  Chapareillim  la  roule  suit  un  cbemin  eo  forme 
de  (errasse.  On  passe  detaut  le  Torl  Barrtaux  .-  beaux  points  de 
vue,  «cènes  magniOijucs  ;  U  vallée  de  Crrii'vaui^ini  les  cimes  dei 
Alpes,  les  détours  de  l'Isère  sont  autant  de  riches  panoramas. 

■  DE  PARIS  A  CHiMBÉRY,  148  1.,  74  p. 

De  Paris  à  Ljon  (  j]  Ponl-de-BeauToisin        3  '/■ 

(r.  p.  ISl)  119  {c)  LesÉcheltesdeSaroie 

De  Lvon  ù  Bourgoio  (Po»te  étrangère)        4 

(i>'p.  315)  10'f.  Saint-TbibaulldeCoui 

(a)  DeBourgoinàlaTour^  (Poste  élrangére)       3 

du-Piii  4  (J)  Chambéry  (  (tf.  )  3 

U-Goi  1 

»  L^Toun-Du-Pi:' (Isère),  cbcf-lîeu  de  souB-prérecturc.  Com- 
Hop.  l,000h. 


000  nE  P\RIS    V   •-liVMUÎltY. 

>r  rr)M-LE-bE4i:voisiN  (îsrre),  [>elilc  \illi-  sui   le  (jui^t*.  <"  •- 
iiurcf  :  rhîin^re,  blé,  frabrique  de  loilct».  Pop.  1  ,-2jX»  L. 

\.\\  iKiiurc  du  pays  change  ;\  mcsui-e  qu'on  approrhe  d»   i-  v* 
M»nv,  k'ï>  montagnes  ont  une  beauté  plus  sévère  ,  Ho*  lorme^  i;.« 
«;;iindcs. 

Vvanl  «l'arriver  au  bourg  des  Echelles ,   on  passe;   \x  i'*iA 
•filtre  doux  montagnes ,  dans  une  gorj^e  d'un  aspect  qui  a  qL<>.- 
oh«»«c  d  horrible. 

r'  Lus  l'^iiELLEs,  bourg  de  1,500  ù  1,500  inJiritius  :  le  ;.t- 
jiiL'c  dos  Lchellcs  t)u  de  la  tjrolle  môrile   l'attention  de*  '.' 
^ours. 

A  peu  de  distance  au  delà  de  Stiint-Ththtwl/  de  Coujt  se  prrr  ; 
l:i  holle  cascade  de  Coux ,  décrite  par  J.-J.  Rousseau. 

fi)  (.^UAMBÉRT,  ville  ancienne ,  appailcnant  :i  la  Savoie.  CV- 
iiUs  :  1.1  rue  Couverte,  la  calbédmle,  les  deux  places  publHjj'-* 
If'S  dou\  fontaines,  la  situation  de  la  ville,  les  promenades.  P>n. 
l?,(M)Oh. 

FLxcrnsioN  :i  la  Dent  de  XivoUt,  à  peu  de  distance  de  li  ^dl<  . 
fu  Bout  du  Monde ,  aux  abîmes  fie  Mian. 


riy   DE   14  REGION    DU   MIDI. 


VOYAGE    PITTORESQUE 


ou 


©lÊSCMfTPaOH 


urio^ifé^     ^îlatitrcfU^ 


Sz^e  MZ  *y^rancej 


EXTRAITE    DE    M.    DEPPING. 


Slin. 

Grottes  df  la  Haime.  Ces  groltcs  sont  situées,  dans  le  Bu§ey,  au 
pied  d'un  rocher  au  haut  duquel  on  voyait  jadis  la  Chartreuse  de 
Pierre  Chàtel.  11  faut  se  munir  de  flambeaux  pour  en  parcourir  les 
vastes  détours  :  un  vcslihule  de  30  pieds  de  haut  sur  60  de  large 
leur  scil  dcnlréc  ;  au  bout  de  ce  vestibule  la  voûte  et  le  sol  s'abais- 
sent :  on  desrend,  par  une  rampe  très  i-apide  taillée  en  zigzag,  dans 
les  vérilal>les  ^'rolles;  des  voûtes  de  dlflërenle  coupe  en  dôme,  en 
herceau  ,  :i  ares  douhleaux,  quelques  unes  à  clés  pendantes,  s'y  dis- 
pu!<iit  les  rei;ards  ;  elles  sont  toutes  ornées  d'une  infinité  de  has- 
VK.  liel's  et  de  stalactites  plus  ou  moins  allongées. 

Lac  de  îSanlua.  (>'esl  une  nappe  d'eau  qui  contient  2,680  lie»- 
Lires  de  surface. 

Cascade  de  Ccrvnjricn ,  canton  de  Champagne ,  commune  de 
J'iricu;  elle  est  d'un  seul  jet  ;  la  chute  des  eaux  est  de  5P  mètres. 

Le  lac  de  McnUycr,  ]U'ès  de  Gap,  est  remarquable  par  un  t^oufli'c 
dont  on  n'a  jamais  sondé  le  fond  ;  le  lac  de  PelletnUier,  situé  à  peu 
<le  dislance  du  pré<*édenl,  mérite  l 'attention  sous  ud  autre  rapport. 


;n 


DL   P  VUIS  A   I)I(;M.. 


•♦-^,iiil)l  'iil  a  (It's   rorlilicalioiis.  A  peu  de  dislam^i-  tli-  Sj,iii'.-l...  - 
ir:.l  «>::  tr*  un*'  1»*  liaintau  do  l'oxivoiri*  ,  (|uî  oiln.'  un  \v.*\u\  «1^-  f.. 
I Ain  riiriin  nt  jiilloi«*<«jiir.  irirntôt  les  inuntau'Des  jHV'iT.tcn»    »  i 
mi»;  1).  M  Iric  luMJniuiiilahle  ;  iT.  a\îiin;aulcMir<irc  ,  wwv.  \  «imIcJ'i-  :' • 
M..;s  '.:i.|.u'il«-  le  «'licnilii  seijil:lr  iiiir,  rs|  le  seul  |>;i^«.i^*-  rju  op.  >: .. 
..i;\c,    ■  Cv!   la  pieinlère  ciilrée  de  ce  dcsert.    .\|ir«''s  ;i'.  oi.-  l't  r  :, 
i.î:«*  1»  »;•;<•,  !•■  clM'Hiin  se  lélM-eil  davant.i;^e  ,  les  inoril.i^v^  % 
.    ..»    «   ihî*  lolle  liaiilenr  (|ii\)ii  pi.'ul  à  |ielin*  voir  Ii.«  i  i».-!.  I.a  |.  :. 
>■  ;  I'     jur  paiioul  l.iiik-e  dai:s  le  roi' ;    il  a  fallu  i  l.ihlîi ,    i    .: 
L.  i:i  :■    |.r«'î«.iuli*ur,  un  mur  Ir.'s  épais  pour  «jutentr  \v  i  htri . 
i»  ,■.-  il- .  (j-,:l:oiS  Us  pliis  dauL'Meux,  des  l»Uie«»  de  kmIk.i-^,  j.,*    . 
,ii.   ir  li.i:l  ilîj  jui'-i^ii.'M',  M.M'Atiil  de  p.irapel.s;  aillnirH  le  r«»- :.»_■. 
!■       -.l:     • .,  \(.ùi.',  i!e  ni.ininc  ù  h' opposer  au  pas*».i.i' «l»»  t-  / 
I   .|.i      ■    i"  vii''!iii  r. 

\  L.:.    i-'li  e  ll'.iie  de  Sainl-I.aurent ,  le  rhenin  Irnir-isf  un  j-  r 
■  lo  !..   .;■  ••  '.i  rli.iMjf  d''  direciiiMi,  el  le  torrent  cpiiui  .i  i';i  ;u■»•^•^.•J• 
ll    I   !.:  ^■•i:'-î.e  se  iiMiive   alois  à  la  dniite.  l'ieiitôl   un   kJ*!:;  jj    i* 
s(  .  ....  ".   ji,)i  If  ad<i"Si'e  ronl.e  un  roelier  pvraniidal  ,  au  »i.«^ers  ..♦..- 
ij.i'  !  •  .1  .1  1  ii(  une  lai  ^f  <  nujuirr  pour  l.i  suite  de  la  l'oule.  l  u  <  «i  :.■ 
il  iii    •  (!i.!:'  'i'^  aiiN  ,  «|«ii  a  pris  iai"liH'  sur  la  sominilO  an^tiltu-i:  \ 
le  i-Miicr.   lui   i! -i:i!e  un  aspi-it  MaiuirTit  cxliaordiii-iiif     |   .   t  •-; 
.i|>c  i  I  •■,!  I  I  \\  1.1  c'  ' ,  Il  i)i\  •enlptr»  s  dans  le  roe  ,  ri  des  ca.  .iii*  :♦.« 
''■'■■  '  .;''•"   i'*'    '•'   •■  aliJ  dt*   (pU'lcpie   sidilairc-    A    ine^u.T-   •]u '. 
■TN  M--'  :' ,  !.•  c  h'  ni.i:  s".'|;ii^ne  du  (iittf  rs ,  el  loii,;e  eu  /'.j/.ij:  \nK  t\u.. 
•  ■ .  .»■  ;   •«■  .  I-  !  I  n,-.  .:.:;.:ii«'.  l.'-  lu  uil  <lu  torrert  uo  Sf  r.i«l  i|-.«'  l  id>  • 
i.i  ".i  «■■  !•  îiilic  ;  l.unii.!  it  n-^se  enlirrcninil ,  el  le  plus  pi'i|..:ii  *  - 
II-'.  .    1    .;•;{•  dan^  r.  -•  li'*a\  *-olilali'es.  A|três  deux   licirii-s  dr  i  •».• 
(  I.'  .  -.  -I  o.  I  i!i  !-.;•:  ■  1  »ia'  1.1  li.uileiU'.  nn  a]ici(;oil  la  (lliai  îi  ciiho  .  -ji.. 


|..i 


II.  : 


ii -:i  •!  ir 


':il»'  <i<   ^..>  <  .illi<'ts  ,  res.«-eiidjle  à  u::'j  MÎ!e  J.  •' 
!«  '«II. 


•  i 


I    I  •  l.ii  .  ilr  <ic  S.iiiil-Iii  uiii.  es!  â  un  (pini't  de  lieue  t]«^  li  l'ha:- 
..    Oii  uî.i'il  lai  rîiriniii  i--i"aip:' et   stinilire,    au  îlcl.i  d'.i'p.-» 
'■  i  '•  |:i  lit  '.  tlhi.'.  \  »  rs  1,1  di-oile  op.  apeiroil  la  jolie  i"':.i|-  j  ■ 
■  !;«•-!). :iii'    . '.-   ('•  \alt''s.\:  la  >orite  est  pi'inte  en  M»'u  d  i/;.'. 
..  i;  li  i  t'ii!.  s  il'ui-;   MM"  li.'s  murs  «<in(  plaiM».  {\\*%  eai"  a.-  }■•.» 
:■  ■  j  .t  's  r.\\  :.  \'  '\\\{  le-i  Ulanies  de  l.i  saint»'  \  j*Mj;«'.  .N::i  i"'" 
.   .1  1  •  nîr;»'  «1  iin>    Im  et   iiia;e-aueii«'e  se  pnë<»rnl''  Il  i  h.ipt*:'" 
•  ..  :-.  i.imi,  a.s,..,'  sur  un  riu*  elevi; ,  au  pie«l  dii'piel  •nu"' 
IM-  il  iiv  n:  .:i:Mn«'.  îiiji'  so-.uee  d'eau  vive. 


•  l-»"!l...i.   .  .■    j'*.:liîl«  .«i-î!«  Ir  iiMin  i"-  i 


I  lu*   I-  ■■: 


'•    i!.    \i;««  |.;i»^'l.iji'i:«.-r»  iir    !•  »  •  j 
j'.«ili  •  •  ili"  I  I    ilf««TÎ . 


DE  PARIS  A  DlGHt.  319 

L'cDlrée  du  désert. 
On  suit  [tcodant  quelqu  • 

pelouJ^Gi.  Rlentâtuniii 
(jaids  ;  on  l'appelle  h 
tiDUC  de  descrndre.  L 
dcui  chaines  de  roche 
lagnc  à  gauche  se  rtxo 
le  l'odier,  l'enlix'c  du  d 

anche ,  jeté  sur  le  Gulecs ,  établit  la  comntuDicMùm  entre  les  deux 
montagnes,  wparées  l'une  de  l'mlre  de  trente  à  quarante  pas.  Utt 
l>crtl  bâtiment,  conslruii  au  delà  du  pont,  sert  d'habilatioa  auTivrc 
poi'tiei',  et  femie  l'entrée  de  celte  solitude  (1). 

Dès  qu'on  a  franchi  la  porte  exléricur&Ju  coutsbI,  on  entre 
dans  une  vaiie  enceinte;  alors  te  pi-ésenffla  Taçade  principale |it 
d'une  arcliiteclurc  simple  et  noble;  elle  est  construite  en  pierres 
cte  [aille,  recoutertc  en  ardoises,  el  ressemble  plulol  au  séjour 
d'un  prince,  qu'à  l'habilalion  d'hoDUnes  voués  à  la  prière  et  à  In 
péuilcnoc. 

Ce  célèbre  monastère  se  compose  de  dcu^  ^jrands  corpi  de  hà- 
limens  en  foi'me  de  paiiillélogranune ,  dont  l'un  est  dirige  oblique- 
méat  contre  l'auli'c,  cl  hvoK:  avec  lui  un  angle  aigu;  le  premier  a 
environ  150  loi  ses  de  longueur,  sur  [lO  do  largeur.  Une  longue 
^lerie  conduit ,  d'un  raté  ,  aux  maisoiB  de  chacun  des  (^ands  of- 
liciers  de  Torche  ;  celle  du  général  occupe  l'eitrémilé  de  celte 
galerie.  A  (;aiiclie  sont  les  cuisines  et  le  rérecloirc.  L'église  csl 
|ilacée  au  centre  de  l'édifice.  Au  pi'enûcr  étage  se  tjlpivc  la  salle 
capilulairc,  les  chambres  des  frères,  et  des  logeuiens  pour  les 
prieurs  qui  étaient  appelés  au  chapitre  général. 

Le  second  coiiis-dc-Ingis  |iGUI  avoir  300  toises  de  long  sur  50 
de  large  :  celle  [Kirlie  des  halimens  forme  le  cloître,  contre  lequel 
.'^ont  rangées  les  cellules  des  religieux,  au  nombre  de  h\.  Ce 
rloilrc  esl  cam|)osé  de  traïa  cours  parallèles  :  le  cimcllèrc  occupe 
celle  du  milieu  (3)  ;  une  multitude  de  pclitcs  arcadei  à  vilres  plom- 
bées éclairent  ces  longs  corridors ,  qu'on  ne  {leut  pai'COuHr  sans 

glace,  destinée  il  l'usage  des  religieuse,  interrompent  seules  le  si 
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Icnri?  «lui  règrnc  sous  ces  voulcs.  Tou^  rc*  halimen^  soni  tfor-w» 
(l(î  jai'dins  cl  de  cours  assez  vastes,  cl  rerniés  par  U!i  mur  deiiT.ri 
iOO  lr)iHCs  dif  longueur  sur  350  Je  larjjrur.  Lt-p^iKe  nofin.  r.ff. 
tic  rcuiaïqualiU*  ;  les  liclJcs  slalcs  qui  la  tiendraient  rn  furrtiî  •.•ni» - 
vces  ;i|»n''s  la  dispci-sion «les  religieux.  11  e\i«te  dans  ft' iiiléi'îf ui  *. 
rouvcnl  licils  rliajK'Iles  :  celle  des  Morls,  ccllt'!  dilc  tl^me^tiq^t  ^  ».: 
rcllf*  de  s;iint  Louis  :  celle  dernièic  esl  surmoiitce  d'un  joli  ti(''ifie. 
cl  assez  bien  ornée. 

La  cellule  de  chaque  religieux  se  compose  d'uiic  chambre  a  ca- 
cher, d'un  ]»clil  oratoire  «'l  d'un  alelicr  destiné  à  l'c\crrir<*  «i'u 
aii  iiiéranicpie.  Chaque  cellule  a  un  petit  jardin,  sépnrê  el  irni?- 
pendant  \\'' . 

La  salle  du  chapitre  a  la  forme  d'un  carré  long,  sa  lonsurur  '  •: 
de  4U  à  50  pieds,  el  sa  largeur  de  'iô  à  -tO  ;  dans  le  fond  e»i  use 
chaire  d(?stinée  pour  les  généraux  de  Tordre  quand  iU  haranpiaifrt 
le  cha]iilr<f  asscndilé;  dans  la  partie  KU|>érieure ,  immédiarniK ni 
sous  le  plafond  et  tout  autour  de  celle  salle,  sont  placés  pjr  rar.* 
iranri(i:!iclé  les  ])orti-aits  des  f;énérau\  «le  l'orih-c. 

Les  ruii;ines  niérircnt  «rèlre  vues;  on  y  remarque  delonsu** 
lahlo  <lc  niarhre  destinées  à  préparer  les  alimrns  |Hiur  le*  rch- 
:;ieux  :  à  <'ôlé  de  la  chcniinée,  el  tout  prés  d'un  loyer  brûlant. 
jaillil  une  onde  linqiide  à  ilot«i  placés. 

C'.h.upie  relii;i(>ux  est  servi  dans  sa  cellule;  il  ne  fiit  qu'un  «ru'. 
rejias,  ri  le  stiir  une  lé^çére  collation.  Le»  jours  de  dimanche»  •  _ 
de  feus,  qui,  dans  r«>rdre,  sont  très  nombreux,  ces  relijieyx 
uian^iMt  au  réfectoire.  Pendant  le  repas,  Tun  d'eux  fait  la  lerlurr 
•»ur  le  liin  <jes  leçons. 

L'haliillcnienl  des  (Chartreux  consiste  en  une  robe  dr  drap  Mine, 
serré'r  d'une  cciiilurc  de  cuir  hiauc  ou  d'une  corde  de  cban%ic. 
avec  une  petite  ruculle  à  laquelle  est  allaché  un  cnpuce  aussi  tir* 
drap  hl.uic.  Us  ont  la  léle  rasée;  Tusage  du  linge  leur  esl  inleidit. 
ds  n'nni  pour  chcinisc  que  des  tuniques  de  serge.  Ils  coucbeot  «ur 
des  paillasses,  cl  n'ont  que  des  linceuls  de  laine. 

.\i'    N  i/ii  i.n  (  Isère  ■ ,  gi*os  hour^;,  sur  la  Konuincbe.  CnrkmUi 
h*  pos.t ,  h's  ateliers  de  "WA.  Péricr;  cm  visitait  le  rbâieau  f^ofhiquc 
de  i.«sdij;uli'res,  (pii  a  été  hiùlé  en  182."» ,  el  qui  n'est  plus  qu'ur 
Mioniiaudc  riiidic-».  Pop.  ^jUtJOh. 

.  //  L\  l'i.rY  I  Isère  ,  \illa;;e  à  l'entrée  d'une  TaUL>e,  dans  le  fond 
de  laquelle  est  un  hie  que  la  roule  rôïoic  par  un  beau  chi-inin  ;  i«n 


I  ■   l  nr  tal»|r.  lit)  la^'irnil,  un  •■nu  iti\,  ipiciqiir»  li«n>.  un  *jld  t-r.    miz* 
■'»•  iiii  I  -.  .j»,;  l'fiivolr,  \iiiN  1*11  *jnoi  mif^iMi-  Ir  inulid.iT  d'un  C.h.irirriii 
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en  lonijc  eoiuile  uu  sccund , 
cbc  du  cûlK  oppusé,  tcrs  1» 
pas,  sont  assez  Ini'ges,  el  Vu 

On  pa&se  à  Salnt-Thioffir 
le  Tlllage  de  Pitrrt-CUUl, 

(0  Lt  MuBE  (HaulGti-Alp 
cloua,  gruues loiles.  Pop.  I,.    .  .. 

On  païue  sur  uD  beau  poQt  eo  marbre  grossier. 

(A)  SoL'CHom  (  Haulcs-Alpcs  )  ;  à  l'O.  de  ce'boui^  ■'éléio  une 
iDoiiltignc  Uolée  ea  farine  do  càio  irooquû  :  c'oit  le  mont  Aignille, 
quia  2,000  mètres  du  dessus  de  la  mer.  De  l'autre  cAlé,  l' OJwiu:. 
de  3,000  mclres,  frappe  les  regards. 

{/)  BnuTtnaT  (Haiite»-Alpes),bourg{  poste.  On  aperçoit  la  mon- 
tagne de  C(^i  autrement  Jfonf-ffayari/,  dtfliilOO  mclres  au  dessus 
du  nireau  de  la  mer;  on  reste  une  heure  pour  Ir  Tranchir;  desja- 
loQs  indiquent  la  routo  aux  lojagcurs  en  hiver,  quand  elle  est  cou- 
Tcrle  de  neige.  ,: 

(m]  Gtr  [Kautcs- Alpes),  ville  aDcicnue,  chenicu  du  département  - 
des  Hautes-.\lpc:i ,  avec  préfecluie,  collùgc,  théâtre,  bains.  Cu- 
rtosiles  :  le  ir.onumout  du  eonnétable  de  Lesdiguiores,  eïéculé  en 
albâtre  par  Jacnb  Kicbicr  )  les  casernes,  l.i  calliédratc,  la  prome- 
nade, i)ucl(|ucs  hàtimeiis  récemment  ConstmitS,  l'i:\èclié.  Com- 
mrrce  :  lailcs,  élorPus  de  Liinc  cl  coton,  laégîsïeric,  giiiîns,  Truils, 
hesllaui,  cuirs.  tfoWi  :  de  Laval,  Muoudici-.  Pop.  9,000  b. 

Exclusions  '■  Sur  le  lUont-Genêvre,  vue  magnifique;  au  Pre'qvi 
tremble  ou  la  Moite  Iremilante ,  ilc  flottante  dons  un  petit  lac  ;  n 
1  I.  de  Serret,  aux  ruines  du  mont  Seleucus,  aujnuM'bui  la  Bâiie 
mont  Sale'on.  .\près  (îap,  la  poste  u'est  pas  montée. 

[n)  S»TEno>  { liasses-Alpes  ] ,  petite  ville,  au  connuent  de  la 
l/iirancr  et  du  Dxuch,  cl  dans  une  gorge  tellement  ctioite  ,  que  la 

Y.Wi:  pu<.«itlc  unesous-pnifccturc,  un  collège,  des  filatures  de  soie. 
f'nioiilc  :  la  citadelle  où  fut  cnli:rmù  Casimir  ^',  roi  de  Pologne. 
roj..  -i.OOOh. 

.^pl■és  Sîïteicm  !c  paTS  devient  sauvage;  on  traverse  le  Taravon 
cl  It-  Giave,  torreu*  qui  se  jettent  dans  In  Durancci   on  arrive  n 

Ce  [h-issage  de  la  Durance  à  Sisteron  cl  '»  Mirabeau ,  ainsi  que 
riiis|H:elion  dc«  vallées,  scnildcraît  annoncer  que  la  Durance  fur- 
ni.tit  dans  tes  iinriens  temps  une  suite  de  lacs  superposée. 

,,u)  l.EsCM.t  (Kasscs-Alpcs),  village  peuplé  de  7  à  SOO  h. 

Sui-  la  déclivité  de  la  montagne  qui  horde  la  li^e  gauche  de  la 
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Durance,  csl  uue  smxe  d'cmiDenccs  p\i-ainidales  nfWMULiiror 
f/rs  3/rrs.  Le  ^in  des  Môcs  csl  estime. 
3frrs  est  un  bouif;  assez  commerçant. 
A  Malijay,  beau  château. 

p]  Lls  (iniLLONs  ^Basscfi-Alpes) ,  bourj;. 

On  est  dans  les  Aijies;  la  vallée  csl  raTafcée,  stérile;  bien 
pays  change  d'aspcci  ;  on  apci-coit  Digne  à  travers  des  prai 
des  vergers,  des  bastides,  à  1  instar  de  celles  que  ikmis  stooi 
marquées  autour  de  3iontpellier. 

{q)  DiG?iE  (Kasses-Alpes),  sur  le  Rhône  y  avec  sous-prëfee 
collège ,  [vépinière.  Curiosités  :  la  pi-omcnade»  l'i^lvie  N<flre-D 
la  pi*crecture,  la  fontaine  minérale  à  1  l.  de  la  TÎIle  ei  «kmt  les 
sont  eilicaccs  pour  les  rhumatismes.  Commerce  :  laine,  bétail^ 
prunes  recherchées.  Aubrrçe  :  le  Petit-Paris.  Pop.  3,400  h. 

Barre  lunette  est  sans  coni  redit  la  plus  jolie  ville  <lu  ttcparln 
Fille  commerce  en  blé,  moutons.  Pop.  3,000  h. 


COMML'MCATIOXS. 

[a]  Ma.?(osqi-e  (  Basses-Alpes),  sur  la  Ihsrance »  dans  un 
reiiilc.  Commetre  :  huile  fine,  olives,  amaDdes,  truflès,  eai 
vie.  Pop.  4,000  h. 

A  4  1.  est  Forcalf/uitr,  sur  une  montagne,  lequel  cominer 
eaux-de-Tie,  vins,  etc.  Pop.  3,000  h. 


Dr  Dipic  à  Bripicllcs ,  25  I.,  12  p.  7. 


Mczel  3 

La  Bégude-blaiiche  3 

{a)  Riez  4 


Quinsou 
{b)  BarjoU 
(r)  Brignollct 


{fi)  Rie/  (Basses-Alpes),  ville  ancienne.  Curiosàet : éÊU^V 
rieur  des  inscriptions,  ruines  antiques  ;  près  de  la  ville»  mm  le  ' 
d'un  chemin,  quatre  superbes  colomies  d'ordi*e  corinthien,  et 
loin  de  là ,  au  milieu  des  champs,  une  rotonde  de  huitcolonn 
mémo  ordre;  la  fontaine  de  Riez,  avec  pierre  vott'tt»  ench 
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:.  Commerce  :  tia,  excall«a> fruiu ,  (Ubi-îquede 
cordes  dLles  ouages.  Pop.  3,000  ti. 
^  Exr.uRsia:!  :  A  3  1.  de  Riez,  à  Maatieri,  ville  aucieime,  U  cha- 
pelle de  Nu[rc-t>ame-de-BeaaTeiet ,  ealre  dcui  moatagnei  eicar- 
pces,  qui  «outieDDCDl  à  leur  Momiel  une  chaîne  de  950  pieds,  au 
inilieu  de  laquelle  est  une  grande  étoile  à  cinq  raies. 

(j)  BiiuoLs  { Var  ) ,  gros  YÎllago  peuplé  de  8,400  h. ,  dépend 
\    de  l'arroadissemeni  de  BriKnolies. 

(c)  BaicnoLLES  (Var).  Voyet  page  301. 
!         La  poale  n'esl  pas  montée  Sur  celte  roule. 


DtRieià  Aix,  14  1.,  7  p. 


Sainl-Paul  3'/.  |I  (r)   Ail  3'/. 

i  a)  Gheotx  (  fiasaes-Alpcs } ,  bourg  où  sont  des  enua  ihermaki , 
peuplé  de  1,300  h. 

{*)  PiTKOLLEs  (Bouchcs-du-HIiôiic) .  booi'p  près  lie  la  Dvrance. 
Cwrâtùés  :  le  chitcau,  une  gi'otle  curieuse.  Pop.  1 ,750  h. 

\.c)  Ali  (Bouelies-du-Ithône).  Toy*;  page  390. 

I.B  poslc  n'efl  pas  montùe  sur  celle  roule . 


E  PARIS  A  GAI',  172  1.  i.  80  p.  ^ 

l.voo,  1101.  royn  page  181. 

Cap,     53  1.'/,.  yoyei  paj-e  315. 


i  PARIS  A  GUENOBLE,  140  1.^,  73  p.  j. 

■is;.l,Ton.         II9I.         /'oyci  page  181. 

in  à  Grenoble,    37  I.  ',',.  l'oyei  page  315. 


3?i  DE  r.\Z  A  VOFiEPPE. 


COMMIS  ICA  TIO>S. 

De  G  mu  lie  à  Faleme,  33  1.,  1 1  p.  - . 

o^   Vorcijpe  4  !'.  Les  Faurics  l 

{h\  TuIIins  3  ';  (d.  Uomans 

La  Laijrrcric  3  |  (r)  Valence 

c     Sainl-MarceUin  3  j 

a,  VoiEPPE  Js«rr).  /oyrzpage  Slfi. 

b^  TiLLiNS  (Isère),  petite  rille  dont  la  position  est  chai-manie 
elle  :i  (les  faliriqucs  d*acicr,  aimes ,  forges ,  martinets  pour  ie  ciii- 
vie.  Pop.  3,500  h. 

Le  pavs  qu'on  ]tarcourt  eM  admirable  :  les  regards  du  tojt.ijcui 
soDt  ciiobanics  par  des  vues  telles  qu'aucun  pays  n'en  offre  :  ï\  Mu' 
parcourir  la  nmli*  à  pied. 

ri  S\i>T-MAncr.i.i.i>  (Isère),  petite  ville,  avec  sous-prtrferf un. . 
dans  un  terrain  apréable,  près  do  V Isère.  KUe  rommcrce  en  ^ im  *■ 
soie  è(*ruc  :  des  boulevards  forment  une  agréable  prtMDcnade.  \f*y^. 
3,r)(H)|.. 

Kxcuhsio>.  Près  de  Saôtw ,  à  1  1. ,  filature  de  soie,  cbcf-d'au*f 
de  mécanique  de  Vauranson. 

La  route  continue  d'oiîrir  de  beaux  points  de  ^rue,  une  naiurt 
riante,  animée. 

ji)  HoMA>s  (  Drôme  ) ,  dans  une  plaine  maf^ifiriue  sur  les  bord* 
de  r Isère.  Comvurrt  :  pelleteries,  laines,  fahiiques  de  ba*.  ri- 
iines,    tanneries,  liqueurs  excellentes,  melons  q[ui  sViporioct 
(jienoblc.   Hnttts  :  de  la  Coupe-d'Or,  du   Lion-d'Or.   Pi»r'U:a 
lion  e'i,(M)()  b. 

t    Vvi.K>cE  (I)rùmr).  /oyrz  page  î?83. 

Sota.  (^'est  par  cet  embrancbement  que  Ton  se  rend  de  .l/c"' 
ptllht ,  du  Pont-Saint-Esprit  et  de  IVimrs,  à  Grenoble. 


Du  Gaz  à  Vcreppe^  9  1,,  i  p.  j. 

Alonlfcrr.i:,  *  I.  Voiron  \a  ,  \  1.  Voreppe,  3  1. 

.r/  Voiivox  (Isère),  petite  ville,  avec  chambre  de  maiwfjcivr 
l'i  Im)ui  se  de  commerce.  Comfnercc  :  papier,  acier,  toiles  dites  àt 
f'nii.  tif  tdillandci'ie.  Pop.  f),50()  h. 


DE  PABIS  A  CHAMBKHT. 


Dt  Vciren  à  Rivtt,  \  1.,  1  p.  7, 


De  Voironà  Tullins ,  31.,  1  p.j. 


De  Fùmu  à  Grenoble,  21  I.,  10  p.  \. 


i;:l 


Voreppe{v.p.  316} 
Grei>oliIe(v.  p.  316) 


Dt  GrencbU  à  Chamhèry,  en  SaToie,  14  I-,  7  p. 
Lumbin,  â  I.  Chapareillan, -â  I.  Chambvr;  (a),  41. 
(a)  CaiMiiiBT  (Satoie.)  Voyei  page  336. 

De  Grenoble  à  Ckaparelllan  la  roule  «uit  UD  chemin  eo  forme 
tle  terrasse.  On  passe  deraDt  te  Tort  Bamtatic  .-  beaux  poims  de 
vue,  Mènes  magniriijues  ;  la  lallée  de  Gre'iîvaudan,  les  cimes  des 
Alpes,  les  détours  de  l'iscre  sont  aulanl  dn  riches  paiuramas. 

•  D«  PARIS  A  CHiMBÉRY,  148  1.,  74  p. 


De  Paris  à  Lyon 

(i.  p.  181)             119 
De  Lvon  à  fiourgoin 

(^.■p.3l5)              lO'/. 
la]  Oc  Bourgoin  à  la  Toui^ 

du-Pin                        4 
UGai                         2 

(f)  Les  Echellesde  Savoie 

(PosU  élrang^re)        4 
Saiot-Thibaultde  Coux 
(Poste  étraDgére)       3 
(d)  Ghambéry  (  ri/.  )             3 

:<■)  l,,Toi:ii-Dt-P.s  (Isère),  c 
•rurce  :  Tins,  graino,  chanire,  ! 

Pop.  i.eooh. 

cf-licudesoufi-prcfccture.  Com- 
as ,  mûriers  pour  les  vers  a  soie. 

.f» 


1 

1 

.'  ■    1 

1 

kl 

"•il- 

if 

A  peu  de  dislance  au  delà  de  Samt-Thibanlt  de  Co 
î;i  belle  cascade  de  Coux ,  décrite  par  J  .-J .  Kouviea 

\d)  CBAMBéETy  yille  anciamey  appartenant  k  la 
sites  :  la  me  Couverte,  la  cathédrale^  les  deas  pli 
les  deux  fontaines ,  la  situation  de  la  TÎUe  »  les  pro 
12,000  h. 

Excuasioii  à  la  Demtdt  Nhtokt,  à  ptiajdt  &Ih 
ju  Boui  du,  Mtmàe»  aux  aèîmes  de 
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VOYAGE    PITTORE#Q€E 

^aM  U6  «Département , 
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RXTRAITE    DE    M.    DEPPING. 


5(în. 

Grottes  dt-  la  Halme.  C^s  grollcs  sont  situées,  dans  le  Bu^ey,  au 
})icd  d'un  rocher  au  haul  duquel  on  voyait  jadis  la  Chartreuse  de 
Pierre  ChàteL  11  faut  se  munir  de  flambeaux  pour  en  parcourir  les 
vastes  détours  :  un  vestibule  de  30  pieds  de  haut  sur  60  de  large 
leur  sert  d'enlréc  ;  au  bout  de  ce  vestibule  la  voûte  et  le  sol  s'abais* 
sent  :  on  descend,  par  une  rampe  très  rapide  taillée  en  zigzag,  dans 
les  vérilabics  f^rollcs;  des  voûtes  de  diflërcnlc  coupe  en  dôme,  en 
berceau  ,  à  arc-^  doubleaux,  quelques  unes  à  clés  pendantes,  s'y  dis- 
put<  lit  les  rcç;ards  ;  elles  sont  toutes  ornées  d'une  infmité  de  bas- 
r<  liels  et  de  stalactites  plus  ou  moins  allongées. 

Lac  de  Sanlua.  (l'est  une  nappe  d'eau  qui  contient  2,680  hee- 
i.ires  de  surlace. 

Cascade  de  CerveT/rieit ,  canton  de  Champagne  j  commune  de 
J'irr'ru;  elle  est  d'un  seul  jet  ;  la  chute  des  eaux  est  de  5P  mètres. 

l.e  lac  de  Mcnlcyer,  ]>rès  de  Gap,  est  remarquable  par  un  i;ou(Tie 
dont  on  n'a  jamais  sondé  le  fond  ;  le  lac  de  PetieatUiery  situé  à  peu 
«le  dislance  du  précédent,  mérite  l'attention  sous  uo  autre  rapport. 


l 


',\'2Q  ï)¥.  ivvnis  A  dic;?:e. 

[encf.  «lui  rt"nîc  sous  rc^  vcn'iU-s.  Tous  ces  hàlhncns  Mini  coi'"»%'.i'- 
«le  jarilins  et  de  roui  s  assez  \astrs ,  cl  lernics  par  un  mur  d  «i^ir* 
iOn  toUes  lie  longueur  sur  3ô(I  Je  larj^rur.  L'«:îli!«  noliV':  r.^ 
«le  reiiîiti  «iiiahle  ;  les  lielles  slalcs  qui  la  «léniraiciil  en  fimiil  «^tLi- 
vées  nin'"s  la  <lispe«*î.lon  »lcs  religieux.  Il  exi«lc  dans  rintèn''ui  •*. 
rouv<iii  hois  rhajiclles  :  celle  des  Morts,  celle  dite  f/^'mtj/tfptf ,  * 
celle  <!r  siii/il  Louis  :  celte  dernière  csl  siirmontce  d'un  joli  di'>cv. 
et  ass(!/  Iiicn  ornée. 

La  cellule  de  chaque  relif;iou\  se  compose  d'une  chambre  à  c»n.- 
clier,  «l'un  petit  oratoire  cl  d'un  atelier  destiné  à  l'exercirp  d'-' 
art  ni«raiii<pie.  Chaque  cellule  a  un  pclil  jardin,  sc'>pai-é  cl  imi»- 
pendant  { 1   . 

La  salle  du  chapitre  a  la  (oiiue  d'un  caiTe  lonj;,  ^a  loninicur  r»i 
de  40  \\  .")0  ])ieds,  et  sa  larj^'ur  de  *Jâ  à  -iO  ;  dans  le  fond  eM  •-« 
chaire  destinée  pour  les  généraux  de  Tordre  quand  iIa  harancuaieM 
le  chapitre  assenddé;  dans  la  partie  supérieure,  imméiliafeiiK-nl 
>ous  le  plafond  et  tout  autour  de  celte  salle,  sont  placés  par  ran,* 
«raiH'ioîxiclé  les  pr)i  traits  des  î;énéraux  de  l'onlrc. 

Les  f^uisines  méritent  détre  \\\v^\  on  y  remarque  de  loozue^ 
lahles  «i«^  ntarhre  iIcMinées  n  jiréparer  les  alimrns  jnmr  le?»  reli- 
:;ieux  ;  ;i  côté  de  la  cheminé<*,  et  tout  prés  d'un  foyer  brùUsil . 
jaillit  iMie  onde  limpide  à  ilol«>  i^lacés. 

C.li.upie  relij;icu\  est  ser%i  dans  sa  cellule;  il  ne  fail  qu*im  «eul 
rej»as.  cl  le  soir  une  léi;èrc  collation.  Les  jours  de  dimanches  •  u 
i\v.  féifs,  qui,  tlans  Tordre,  sont  1res  nombreux,  ces  reh^h^ux 
nkang( m  au  réfectoire.  PcndaDt  le  repas,  Tun  d'eux  fait  la  lerlurr 
sur  le  tim  des  leçons. 

L'hahillcment  des  (Chartreux  consiste  en  une  robe  de  drap  bliinr. 
serré*'  d  un«'  ccintuie  de  cuir  hiane  ou  d'une  corMe  de  chancre, 
avec  i:iie  petite  cuculle  à  laquelle  e^t  attaché  un  rapucc  aussi  de 
drap  hi.inc.  Us  ont  la  tête  rasée;  Tu^^age  du  lin^e  leur  est  interdit; 
ils  n'««nl  p«)ur  chemise  que  de^  tuniques  de  serî;c.  Ils  rouchcnl  sur 
des  paillasses,  et  n'ont  que  des  linceuls  de  laine. 

./;    \  i/ii  IF  \  Isi'-re  ■ ,  pnis  huuri;,  sur  la  llttmanche.  Cttrtoi'Ut 
le  poitt ,  les  ateliers  de  MM.  Ti-iier;  on  visitait  le  château  ;:iilhique 
'le  I  «sdii^uii'res,  cpii  a  été  hiûlé  en  I.SO,"i ,  el  qui  n'est  plus  qu'ur 
inoiii'i'.ni  de  ccndies.  l»op.  •?,ti(M)h. 

fi    \.K  Visx  liséré" ,  villa;;e  à  l'entrée  d'une  vallée,  dans  le  f«ind 
•Ir  lai|ucll<>  est  un  lac  que  la  rtnilc  rôïoic  par  un  beau  chem'in  ;  on 


I      l  !tr  lalilr,  un  l.i"'fn  I,  un  n  r.i  itn  ,  ijtif|i|iir»  liin-!i,  un  iah!>*'r.    1114:'* 
•  >•  If  I.  [«••••I  «iiHii'i-,  \ii.l%  rn  f|n'><  inu*i«lf  li*  uiubilirr  «l'un  (Iharrrcoi 
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en  longe  eiuiiiie  un  sccunil,  enfin 
chc  du  c&Xr.  opposé ,  tcis  la  Alar 
pas,  SQnl  asicz  larges,  cl  r<eil  en 

Un  pïMe  à  Sainl-TAe'o^riy:  a 
le  ïillaçe  de  Pûrn-Chdûl,  conn 

;i-)  LiMu.E  (Haules-Alpes) ,  ! 
cloua,  grusnes  luiles.  Pop.  1,900... 

[k)  SoLCHOM  (Hauics-Alpci);  à  l'O.  de  ce' boui'g  l'élère  une 
luoiilngDc  uolée  en  foroie  de  ciïlc  Innquû  :  c'est  le  mont  jiigmUe, 
qui  a  '2,000  rocli'es  au  dessus  delà  mer.  De  l'autre  cAlët  '^Obiov^, 
de  3,000  mctres,  frapiie  les  regai'ds. 

(/]  BnvTiKBi  (Hautes- Alpes] ,  bourg  ;  poste.  On  aperçoit  la  mon- 
tagne de  Gap,  autrement  Mont- Boyard,  d«4,300  mèlres  au  desstu 
du  niveau  de  ta  mer;  on  resia  une  benre  pour  la  franchir;  des  ja- 
lons, indiquent  la  routa  aux  lojageurs  en  hiver,  quand  elle  est  cou- 

(ifi)  Gtr(HauIcs-A]pes),  ville  ancicDuc,  cher-lieu  du  départemenl  ■ 
dus  Hautes-Alpes,  avec  prùfeclure,  collcgc,  théâtre,  bains.  Cu- 
Moj/lï'i  .- lu  monument  du  connétable  de  Lcsdiguiércs,  eiccuté  en 
nlbitre  pni-  Jncob  Richicri  les  casernes,  la  calliédralc,  la  prome- 
nade, quelques  Lûtimcns  récemment  Canslruils,  l'évéché.  Cem- 
mcrce  :  1oilc!i,  éloUùs  de  laine  el  cotnn  ,  laùj^iïïcric ,  gi-ains,  fi-uiu, 
hcstiaui ,  culis.  J/SCc/t  !  de  Laval ,  Mizoudîcr.  Pop.  9,000  h. 

£xciHSiuAS  :  Sur  le  Monl-Ginèvre,  vue  mngnifit[ue;  au  Prequc 
Iremile  ou  /a  Slolte  tremblanU,  il  c  flot  lan  le  dons  un  petit  lac;  n 
1  1.  de  Serrer,  aux  ruines  du  mont  Seleucus,  aujourd'hui  la  Bâtie 
mont  Sale'on.  Apni-s  Uap,  la  poste  n'est  pas  moDiéc. 

^n)  SisTFno>  (  Rasscs-Alpes  },  petite  ville,  au  confluent  de  la 
/Jiiiiiarr  el  du  Huecli,  el  dans  une  gorge  tcUcnieat  étroilo,  quo  la 
llui-aiice  parait  avoir  brisé  la  montagne  pour  s'ouviir  un  passage. 
Klli'  pussédu  une  sou-i-prélccture ,  un  collège,  des  filatures  de  soie. 
'  'iirvutlri  la  ciladcllc  où  fut  cnliii-nié  Casimir  V,  roi  de  Pologfie- 
i'c,|,.  i.dOOh. 

A  pi  et  Slstciitn  le  pars  devient  sauvage;  ontravei^e  le  Taravon 
ni  le  Orave,  toiTens  qui  se  jcllent  dont  ta  Durancc;  on  arrive  à 
l'oloiuit,  criloui'é  du  vergers  el  de  prairies. 

(^  |kissagc  de  la  Durance  à  Sisteron  el  à  Mirabeau,  ainsi  qui' 
l'iiispeclion  de*  vallées,  seniUeraït  annoncer  que  la  Durance  fur- 
mail  dans  les  anciens  temps  une  suite  de  Incs  superposés. 
.0)  1.ESCALE  (HaMC!!- Alpes),  village  peuplé  de  T  à  800  h. 
Sui-  la  dOcliïité  de  la  montagne  qui  horde  la  live  gaueho  de  la 
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Duranrc,  est  une  suilc  d'éminenccs  pyi-amidales  nonoicct  rori^; 
fifs  3ÎCCS.  Le  vin  «les  Mées  csl  estime. 

Jllrcs  osl  un  bouif;  assez  coiumerçant. 

A  Matijai/f  l>eau  chàlrau. 
p    Lls  (iRiLi.o.Ns  ^Basseîi-Alpes) ,  bourg. 

On  est  dans  les  Alpes;  la  vallée  csl  ravagée- ,  stérile;  hicotoï  * 
pavs  change  d*as|>erl  ;  on  apei-çoit  Digne  à  travers  «les  prairif*. 
de<%  voi^'cis,  des  biutidts ,  à  T instar  de  celles  que  nous  aToos  :«- 
marquées  autour  de  Montpellier. 

\q  Digne  (liasses- Alpes),  sur  le  Rhône,  avec  sous-pi éfectui t . 
rollé^e ,  pé|)iniére.  Cttriosites  :  la  promenade,  rc^lisc  Ncttre-Dainf . 
la  préfecture,  la  fontaine  roinéiale  à  1  1.  de  la  ville  el  dont  les  eaui 
sont  ellîcaccs  pour  les  rbuniaiismes.  Commerce  :  laine,  bétail,  poi«. 
prunes  recherchées.  Auber^  :  le  Petit-Paris.  Pop.  3,400  h. 

Barrttonettt  est  sans  conti*edil  ta  plus  jolie  ville  du  dcpariCTDtAt. 
Kilo  roiuuierce  en  blé,  luoutous.  Pop.  3,000  h. 


COMMUMCATIONS 

[a]  Mi>osQi'E  (  Basses-Alpes  ) ,  sur  la  Dwrance ,  dans  un  p>T» 
fertile.  Commerce  :  huile  iîne,  olives,  amandes,  truflès,  eau-d^- 
vie.  Pop.  4,000  h. 

xV  4  1.  est  Forcahjuitr,  sur  une  montagne,  lequel  commerce  en 
eaux-de-vie,  vins,  etc.  Pop.  3,000  h. 


Dr  Dipic  à  BripicUcs ,  2o  I.,  12  p.  ^. 


Mczel  3 

La  Hcgude-Blaurhe  3 

{n)   Riez  4 


Quinsou  .'i 

{b)  Raijols  6 

(r)  RrignoUes  .'» 


(a)  Riez  (Dusses- A I|>cs),  ville  ancienne.  Curibji2^>  :  dans  Tinte- 
rieur  des  inscriptions,  ruines  antiques  ;  près  de  la  ville,  fUr  le  bord 
d^ui  chemin,  (|ualre  superl>es  colonnes  d*ordi*e  corintlùeii,  et  non 
loin  de  là,  au  milieu  des  clininps,  une  rotonde  de  huit  colonnes  dn 
même  ordre;  la  fontaine  de  Riez,  avec  pierre  voiivc,  enchâssée 
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daiis  la  maçonnerie.  Commerce  :  vio^  excellens  fruits,  fabrique  de 
cordes  dites  ouages.  Pop.  3,000  h. 

£xcuRsio?t  :  A  2  1.  de  Riez,  à  Moutiers,  irille  ancienne,  la  cha- 
pelle de  Notre-t>ame-de-BeaaTezet ,  ealre  deux  montagne»  escar- 
pées, qui  soutiennent  à  leur  sommet  une  chaîne  de  250  pieds,  au 
milieu  de  laquelle  est  une  grande  étoile  à  cinq  raies. 

(5)  Barjols  (Yar),  gros  \iUagc  peuplé  de  3,400  h.,  dépend 
de  l'arrondissement  de  BrigooUes. 

(c)  BaiGifOLLEs  (Yar).  Voyez  page  302. 

La  poste  n'est  pas  montée  sur  cette  route. 


De  Riez  à  Aix ,  14  1.,  7  p. 


(à)  Greoux 
Saint-Paul 


5 


{b)  PeyroUes 

(r)    Aix 


3'/. 


(a)  Gacorx  (  Basses- Alpes ) ,  bourg  où  sont  des  eaux  thermales, 
peuplé  de  1,200  h. 

{b)  Peyrolles  (Bouches-du-Rliône),  bourg  près  de  la  Ihirance. 
Curiosités  :  le  chàlcau,  une  grotte  curieuse.  Pop.  1 ,750  h. 

[c)  Aix  (Bouches-du-Rhône).  F  oyez  page  290. 

La  poste  n'est  pas  montée  sur  cette  roule. 


DE  PARIS  A  GAP,  172  1.  i,  86  p.  f. 

De  Paris  à  Lyon ,  1191.  Voyet  page  181. 

Di-  Lvon  à  (jap,      53  1.  '/a.  Voyez  page  315. 


DE  PARIS  A  GRENOBLE,  14G  I.  ^,  73  p.  ^ 

De  Pai  is  ù  Lvon,  119  1.  Aoy^r  page  181.  ^ 

lîc  Lvon  à  Grenoble  ,    2*  1.  'I».  Voyez  page  315. 


T 
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3?i  T)E  GAZ  A  VOnEPPE. 


<:OMMLNICATIO>S. 

De  Grerwlle  à  Valcmcy  23  1..  1 1  p.  -^ . 


a\   Vorcnpe  4 

[h\   Tullius  'J 

La  Laijrrcric  3 

c     Sainl-Marcellin  3 


Les  Faurics 
(</^   Uomans 
(r)  Valence 


,<2,  Voi.EPPE  (Lsèrc).  /oytfîpage  316. 

'K  TuLLi.Ns  (Iscrc),  pclilc  rillc  doiil  la  position  est  chai-mam* 
clic  a  des  fabriques  d'acier,  armes ,  forges ,  martinets  pour  le  cti- 
vre.  Pop.  3,500  h. 

Le  pays  qu'on  parcourt  est  admirable  :  tes  regards  du  tot.vcui 
sont  ciicbanlcs  par  des  vues  lelles  qu'aucun  pavs  n'en  offre  :  ii  fau' 
parcourir  la  roule  à  pied. 

r:  S.viM-MÀncr.Li.iN  (Isère),  petite  ville,  avec  8ous-pr«ferturi . 
dans  un  terrain  aj^rôable,  près  de  V Isère,  Elle  commerce  en  ^ iih  ' 
soie  èrruc  :  des  boulevards  forment  une  agréable  promenade.  1*'^. 
3,50011. 

ExcrnsiON.  Près  de  Saône ,  à  1  1. ,  filature  de  soie ,  cbcf-d'auvi' 
de  mécanique  deVaucanson. 

La  route  continue  «rolTrir  de  beaux  points  de  Tue»  me  nature 
riante,  animée. 

^d)  Romans  {  Drôme  ) ,  dans  une  plaine  magnifirpe  sur  les  bot«i* 
(le  risère.  Comnurre  :  pelleteries,  laines,  fabriques  de  Ka*.  ri- 
lines,    lajuicries,  liqueurs  excellentes,  melons  qui  s'exportcct  ■ 
(irenoMo.   UMtls  :  de  la  Coupe-d'Or,  du   Lion-d  Or.    Pitputa 
lion  (1,000  b. 

<•}  V\i.K>CE  (I)romc).  /'(oy^rpage  285. 

Nota,  (^'cst  par  cet  embrancbement  que  l'on  se  rend  Je  yi:.< 
ptU'irr.  «lu  Pont'Saint-EsprU  et  de  Ximes,  à  Grenoble. 


Du  Gaz  à  Vcreppcy  91.,  i  p.  ^. 
.MonlfiMi.i:,  *-?  1.  Voiron  \a  ,  i  1.  Vorep|)e,  3  L 

.II',  VoiivoN  (Isère),  petite  ville,  avec  chambre  de  nanuhicliirr 
v\  l)()ui  se  de  coRimerce.  Commeret  :  papier,  acier,  toiles  dites  de 
f'mr'.n,  taillanderie.  Pop.  ïi,50(l  h. 


DE  PABIS  A  CSAMBEKT. 


De  VcirmàRivcs,  »  1.,  1  p.  7 


De  Vcinm  à  Tallms ,  3  I.,  1  p.ri. 


De  Vietmeà  Grenoble,  2\  \.,  10  p.  j. 


3  'J,  n  RiTcs 

3  Vorei 

4  '\,  I  GrcH 


La  Délourbe 

Châlonna;  3  '    Il  Voreppe  (v.  p.  316  ) 

La  Frelle  4  -f,  [|  Gremble  (v.  |>.  316  ) 


Dt  Grencèie  à  Ckambéry,  en  SaToie,  14  I.,  ~i  p. 
Lurabin,  5  I.  Chapareillaii,-5  ).  Cbambér;  {a),  41. 
(a)  CHimÉïi  (Saïoie.)  Foyet  page  326. 

De  Grenoble  à  Chnpartillan  la  route  suil  un  chemin  en  fonne 
de  terrasse.  On  passe  devaiil  1c  fort  Banvaux  :  beaux  poinis  de 
-vue ,  iceDes  magnifiques  1  la  vallée  de  Gre'iivaiuùoi,  les  cimes  dei 
Alpes,  les  dclours  de  l'iscre  sont  autant  de  riches  panoramas. 

•  DE  PARIS  A  CHAMBÉRY,  148  I.,  74  p. 

De  Paris  à  Ljon  (  J]  Pont-de-BeauToiain        9  '|, 

{v.  p.  181  )  119  (c)  LesÉchcllesdeSaroie 

Oe  Ljon  à  Bourgoin  (Poste  étrao^re)        4 

(  r.  p.  3 1 5  )  10'/^  Sainl-ThihauUde  Coux 

(a)   De  BourgoinàlaTour-  (Poste  élrangère)       3 

du-Piii  1  (d)  Chamhér;  (  à/.  )  3 

UGa»  2 

.n)  LATovH-CL-PtK  (hère),  chef-lieu  de sous-préreclure.  Com- 
mcrct  :  'ins,  grains,  chanvre,  lins,  mûriers  pour  les  »ei»  à  soie. 
Pop,  l,600h. 


000  r^E  PARJS   \   (.Ii\MBtllY. 

'à)  Pon't-de-Bexuvoisi»  (Uère) ,  petite  ville  .sui  le  Guitm. 
ifurce  :  chancre,  blé,  frabiique  de  luilet».  Pop.  1  ,*200  b. 

La  nature  du  pays  cbange  à  mcsui-e  qu'un  approche  à^  \ 
voie  ;  les  montagnes  ont  une  beauté  plus  sévère  ,  «{e«  forme 
>:;andes. 

Vvant  d'arriver  au  bourg  </f/  ErhelUs ,  on  pa&se  la  C' 
l'entre  deux  montagnes,  dans  une  gorge  d'un  aspect  qui  a  qi 
chose  d'horrible. 

,c)  Les  Echelles,  bourg  de  1,200  à  1,500  iodividus  :  I 
>ai;c  des  Échelles  ou  de  la  grotte  mérite  l'attentioD  6t*> 


j;eurs. 


A  peu  de  distance  au  delà  de  Snint-Thibanit  dt  Coujc  &c  pre 
Va  belle  cascade  de  Coux ,  décrite  par  J.-J.  Uousseau. 

,//)  Chambért,  ville  ancienne ,  appartenant  »  la  Savoie.  < 
(ites  :  la  rue  Couverte,  la  ralbcdmle,  les  deux  places  pubii 
lr;s  deux  fontaines,  la  situation  de  la  ville,  le»  prommadc^. 
13,000  h. 

Excursion  à  la  DenttU  JVivoUt,  à  peu  de  distance  de  Li  ^ 
.»u  JSout  du  Alondr ,  aux  ablmts  tie  Mt'an. 


rilt   DE  LA  RTCION    DL   MIDI. 


VOYAGE    PITTORESQUE 


ou 


BES(DMlPT]t<OH 


EXTRAITE    DE    M.    DEPPING. 


2tin. 

Grottes  dt-  la  ïialme.  Ces  grollcs  sont  situées,  dans  le  Bu§cij,  au 
j)icd  d'un  rocher  au  haut  duquel  on  voyait  jadis  la  Chartreuse  de 
Pierre  ChàteL  11  faut  se  munir  de  flambeaux  pour  en  parcourir  les 
vastes  détours  :  un  vestibule  de  30  pieds  de  haut  sur  60  de  large 
leur  sert  d'enh  ce  ;  au  bout  de  ce  vestibule  la  voûte  et  le  sol  s'abais- 
sent :  on  descend,  par  une  rampe  très  i-apide  taillée  en  zigzag,  dans 
les  véritables  grottes;  des  voûtes  de  difTérenle  coupe  en  dôme,  en 
berceau  ,  à  arcs  doubleaux,  quelques  unes  à  clés  pendantes,  s'y  dis- 
putrnl  les  regards;  elles  sont  toutes  ornées  d'une  infinité  de  bas- 
r(  licfs  et  de  stalactites  plus  ou  moins  allongées. 

Lac  de  i\(in(ua.  (^esl  une  nappe  d'eau  qui  contient  2,680  }»ec- 
l.ires  de  surface. 

Cascade  de  Cerveyrieu,  canton  de  Champagne  y  commune  de 
l'irieu  ;  elle  est  d'un  seul  jet  ;  la  chute  des  eaux  est  de  5P  mètres. 

Le  lac  de  ùlcnlcycr,  ]>rés  de  Gap,  est  remarquable  par  un  goufti'c 
dont  on  n'a  jamais  sonde  le  fond  ;  le  lac  de  PellemUier,  situé  à  peu 
de  distance  du  précédent,  mérite  rallcnlion  sous  un  autre  rapport. 


:i2S  CURIOSITES    îiATlRELLES 

11  se  balance  ronlinucllenienl  sur  la  surface  ixDe  masse  de  tocne 
en  Ibrntr  de  table  ronde ,  tlélachéc  du  marais  environnant  pir  ia* 
e.sna<!o  cirrulaire  d'cn\iron  10  centimètre?^.  Le  dûimrlre  Je  ".t 
i)laleuii  mobile  est  de  3  mètres;  il  en  a  autunl  d'ôj>aisvrur.  Qujad 
on  se  place  dessus ,  et  qu'on  s'appuie  sur  une  perche  dont  le  U.<u 
porte  sur  \*i  terrain  voisin,  on  fait  tourner  celte  espèce  d'île  « 
(lroii(>  (>t  à  gauche. 

2lrbcct>c. 

J{o<  furs  (If  liuoms.  Les  environs  de  IXuomSp  bourg  situé  Mir  li 
rive  gauche  de  Vjérdèche ,  présentent  un  assembla^  de  rurbcr«  c 
de  pics  qui  sont  dans  le  désordre  le  plus  «nj^ulier  :  de  tout  cùtr»  oc 
ne  voit  (|ue  des  masses  énormes  brisées  et  isolées  les  unes  des  au- 
tres. On  admire  encoi-e  davantage  des  cs|>èce9n^*au^es  creusée» 
avec  beaucoup  de  régularité  dans  le  rocbcr  qui  porte  toutes  cet 
masses.  O  sont  des  moules  spbériques  enfonces  de  4 ,  6  ■  8  pied* 
dans  le  marbre. 

(2e  qui  est  encore  plus  sinî^ulicr  et  plus  admirable  que  ces  objets, 
ce  sont  les  rocbes  ctibi(|ues  du  même  canton. 

Lu  rhtitt  t't  If  pont  naturrl  de  t  Ardrche.  L'Ardcche  est  fomèe 
par  -U)  ruisseaux  (jui  se  réunissent  dans  le  bas-fonds  du  Vivanis- 
In  ^rand  nombre  do  ces  ruisseaux,  en  se  précipitant  en  cascades 
des  pics  supérieurs  des  montagnes,  offrent  de  tous  cotés  des  vuei 
])ittore«>(|iies;  mais  elles  cèilent  toutes  en  beauté  à  celle  que  pré- 
senle  1  Ardècbe  à  1  endroit  où  ses  eaux  des<*cndent  d'une  pente  près- 
(jue  perpendiculaire,  et  dans  le  voisina;;e  d  une  cascade  qui  rejette 
du  baut  d'une  rocbe  basaltique  appelée  le  Ray-Pic,  et  élevée  de 
!!?()  toises  au  dessus  du  bassin  creusé  par  la  chute. 

\u  dessus  de  celte  catararle,  il  s'élève  sur  l'.Vrdèche  uo  pool 
iiatuiel  appelée  it  fHinl  tf^-itT.  Deux  hautes  montagnes,  coupées  « 
))i.' ,  resserrent  à  droite  et  à  gauche  la  rivière,  et  se  rejuignrnt  rn 
loriiH'  i]«>  xoùte,  piésentanl  ainsi  le  s|>eetacle  d'un  pont  nalurtl  d*- 
niai  lMi>  grisâtre  qui  s*élè\e  au  dessus  de«  eaux  presque  de  la  luu- 
leiir  ili*  '}()()  piods.  1/aicbe  de  ce  pont  est  la  plus  hardie  pcul-rirc 
(pli  existe  en  France  ;  elle  est  haute  de  IM)  pieds,  depuis  la  clé  jus- 
qu'au ni>cau  moveii  de  la  rivière.  Sa  largeur,  prise  d'une  pile  a 
î'.iiilre,  «'st  tb-  \{V.\  pie<ls. 

/..'/  jroltf  fit-  f'tilvn.  Panui  les  grottes  du  Fivaraa^  pays  si  ter- 
nie cil  mer\eilles  ,  celle  de  falon  mérite  une  attenlioa  parli- 
l'iilici  e. 

<  )m  ciiiploic  une  beure  pour  arriver  au  château  de  Valon,  nu  pied 
■l(  i.i  montagne  des  ^'rôties.  On  ▼  parvient  avec  lieaucoup  de  difli- 


cullé,  à  cause  de  la  rapidité  de  lapenio;  lonqu'oo  M  armé  à  l'en- 
trée de»  grottes ,  ûtuée»  '»  prés  de  SO  toiiei  au  d^l^  du  niveau 
de  la  rivièi'c ,  od  observe  une  i-oche  cougée-à  pic  :  c'eitl' énorme 
eai-rici-c  de  pieri-e  calcaire  grisâtre,  qui  sert  de  toit  à  la  grotte  Mil' 
terrainc.  On  s'y  (ptroduit  ea  se  eoucbant  sur  le  ventre,  car  le 
pas!a;;e  eu  est  très  étroit.  Un  majeslueux  corridor  l'oflre  alors  atix 

En  s'enruocant  toujours  dans  cet  antre  long  et  t^Mcieui ,  on  ai- 
i-ive  à  de  magiiiliques  stalactites  pTratoIdales  ;  elles  ont  plus  de 
t'r  ficds  d'élévalioD ,  sur  4  à  â  de  diamètre ,  len  U  base.  Les  unes 
et  les  autres  Oot  une .  stalactite   correspoudante  suspendue  a  In 

On  li-ouve  en  VÎTarais  un  grand  nombre  de  caiemes  semblables, 
maismoms  curieuses  que  cuile«;i.  11  y  en  a  *ers  J/erruer,  à  fogue', 
à  Chaumeyrai ,  à  Firac ,  prés  fagnat ,  au  iottrg  Saâd-Andtot,  a 
fivûri. 

Le  gouffi-e  de  lu  Gaule.  Ce  gouilre  est  situé  dans  une  Tallée  de 
montagnes  dXViTjiv. 

l^s  moningiics  qui  lurmenl  1c  bassin  de  la  Gouie  ont  8  I.  de 
lour;  U  plus  ék'vtie  d'entre  elles  est  d'environ  50  toises  au  dessus 
du  gouflie ,  dans  lequel  se  pi-ccipileiit  sc^  eaux  ,  cl  elle  est  élevée 
d'envirou  1 1  î  Voi^c.s  au  dessus  du  niveau  de  Vjirdèehe.  Le  fond  de 
l'c  bassin  est  une  petite  plaiim  arrosée  de  sept  ruisseaux  ,  dont  les 
i-aux  ,  réunies  près  de  là  dans  un  petit  bassin  formé  par  leui-  chute 
dans  la  roche  vî^c,  tombent  en  cataracte  dans  lu  précipice  de  la 
lioulc ,  qui  est  de  fii^uiv  ovale  ;  elles  se  répandent  ensuîlc  d'un  bas- 
sin dans  un  »iili'i';  une  seconde  cataracte  souterraine  succède  à  la 
premiéi-c  ,  et  une  li-oisiéiiic  à  la  seconde. 

Après  avoir  riioulé  lUns  la  montagne ,  les  eaux  de  la  Goule  vont 
<v  l'aiic  jour  dans  le  vnisiiia^'i'  du  pont  d'Ave  :  elles  sor'cnl  de  deux 
iiii  trois  l'iimluils  siiuterraiiia ,  et  se  rendent  à  l'Ardéchc.  . 

Le  pi'ccipice  lia  Bout  du  mondf,  où  s'engoulTic  la  livière  de 
/Jonu  ,  a  pcul-éli-e  ItUI  luises  de  profondeur.  1,'iril  du  spectateur 
.{ui  'c  tient  sur  les  bords  n'ose  le  sonder. 

/.<  cralfit  di  Sailli- Ijfgcr.  Le  ci-alére  de  l'aiicicu  volcan  de 
Sdi[it-Lé^rr  présente  une  cn:'eîntc  circulaire  formée  par  des  roches 
gianitiqucs  dî^pasccs  en  nmphitliéàtrc  et  terminées  en  pic  )  l'inté- 
l'icur  est  composé  de  plaines  cultivées  cl  de  nappes  d'eaux  nùnc- 
I  aies  iroide«  cl  cbaudes ,  qiii  sortent ,  les  imes  du  centre  du  cratère. 
'^l  les  autres  des  hauteurs  d'alentour;  ce  cratère  n'est  qu'un  grand 
i-rible  ù  travers  lequel  s'échappent  en  abondance  des  vapeurs  nœ- 
jihiliqucs  qyi  donnent  la  mort  à  foui  être  animé  qui  les  respuc.  Cet 


?,'M\  <:uRiosnf.s  n.vTi  ni.i.î.Es 

nièr«'s  d\'.M\ ,  fiorl  à  îrros  bouillons  de  cclIcs-ci ,  e!  so  lixe  *ur  l  r.. 
jioutvu  «luil  lie  fassiî  ahsoluiuciit  aucun  wnl  ;  Icv-»  nKiimlrr*  (•  ..^ 
■ju  hnMiillanls  raltsorbcnl  (»u  li:  rcticnnciil  il.ms  le  hilM->ia!-  itx  v^- 
Ici i-ain  ;  ou  ne  lo  seul  |)as  pciKlant  ri  a|irr>  le»  Ibilc-s  pliiU^s. 

L:«  ;;rnn(î  (Itî  JV/t/rric  l'sl  aussi  iuncsli'  que  ce  crairrrc.  »ur«:j 
.lans  1rs  l<'iii|)s  si'cs  el  ralnics. 

Z,^   vnfrtiti  fif  C/tfHffrari.  Ouand  on  c*sl  à  H'fcht  muurr ,  !"ic-.t 
\ol(aii  (!e  (llicnavari  se  présente  à  peu  de  dislaiirc.    De  nou*-..  • 
Mn|ii'i^("»  ''Oiil  iiiéna:4res  au  \<>yageur  ipii  f:i-a^il  relie   iiionM.-». 
'jiian  l  il  arrive  au  plateau,  ses  rej;ards  sont  frappés  irtirie  -u-.. 
n.iJe  imnnnse  de  basaltes  (jui  sert  de  soutien  et  de  leriip.iif   . 
plalrau.  l/.ispeel  en  est  des  plus  sinf^ulieis  :  qij^m  m;   tî.'urc  •'  • 
luilllcrs  di'  j)risine««  noirs  rangés  sur  un*-  j>enle  le^  uns  aupit»    •• 
autres,  de  diverses  bauteurs  et  épaisseui-s,  mais  aTanI  p#iur  i.i  f!-- 
part   il»  pieds  d  élrvall<m,  occupant  un  espace  de  t'-OO  |..ieii» ,  •• 
t:ta:jl  n.'.'cn;\cils  de  ma-.srs  ii  rétîulières  de  basaltes. 

I.ts  Jitihm.s  dt  Mfhlhntf.  On  arrive  au  bame.tu  de  Mo'f^ru:\  *i- 
lîic  à  inn-!<jiic  distance  d«'  Jttsfrtc,  par  pliisîeui-s  rainjH-^  luV.n  i 
laillct-^  d  i!.s  les  la\es  pour  adoiicir  le  eb(*inin.  Ai>iès  u^uir  mj'i'- 
assiv  li»M:;-lcinps,  i.n  approclie  d'un  abîme  liés  runeu\,  »|U'"  l  n 
appelle  «laiis  11-  pa\s  l<rs  liolvir^  tU  Mtinthrnf.  Cest  un  énorns*'  «i.- 
tonniiir  de  -ISI)  plids  de  piornndeur,  et  dont  le  hf>rd  a  •)<>»»  pu-if 
de  diaiiièire;  dvi  c«'.lé  du  S.-O.  ,  il  a  une  larue  derliiiure  pir  '..•- 
«jinlli-  i>:i  peut  jn'iu'trer  daii*«  lintcrieur.  On  s*v  rend  p.n  unra»  r 
tics  esc.ii|ii"  ;  Cl"!  niii.-  iMiulc  pLuible,  niais  l'aspect  su  rpieuau!  .' 
1  abiiiic  CM  i'aîl  bieiiiot  oublier  les  ilillieullés.  Dès  (pi*«»n  «-si  ii:.« 
I  iiilt'iiei  r,  l'atlenlii/n  e*it  attirée  de  tous  les  eotés  :  i»n  ne  ^.vï\  «"■ 
«prii  l'a.il  .idiulrer  \v  plus,  ou  ces  niui s  <'oupês  et  unis  i'.,rnfii».  .^  • 
lia\au\  de  uia(;oiun;rJ'',  ou  ces  la>es  saillantes  revi'lucs  d'un  .lii 
>•  Uisir,  (  I  lallîées  eu  inruic  «le  tours,  de  bastions,  de  dcnu-i-î-» 
•  I  de  tuiifis  s,»il«'s  de  rortili<'alions. 

I.t>  ('iiiiit.Mt s  tlt s  (it iim.  Kn  lennintant  la  rivière  du  /'  :'•/•.' 
enlic  f'i:!\y  il  .{iid'if'iiiH  .\  ,  oii  aura ,  dans  un  rnuil  Irajrl,  ur.f  i.î«;  • 
<1«-  «e  iji,r  1rs  \\'\\\  \  oieailiijues  piiiduiscnl  ,   sinon  de  plus  jr.iii>l 
du  iiumms  de  plus  a:;reable.  Les  b(M*ds  d<"  Cette  lisière  sont  d»rti-.« 
d  (i-ie  '.li'e  i!(>  enlonnade'i  bt^altiqucs  dont  les  exli'etz:itc>  l'orn.vtit 
«les  p.ixt  '".  i)!i  ili's  rli.oissi'-es. 

i's  e-i  .li.j  , .  •.  d  Anîiai^iies  »pie  se  trouve  la  plus  IhiIIc  colonnade  . 
ail  .n.'j- j.,  I  .•  dis  aci-fssiiire.s  les  plus  curieu\.  Elle  «e  Jêveloppi. 
>><«  J'  !  ■  dii  \..'..ii;!,  .i!i  pied  de  la  montagne  de  U  Co^'pf -  i> 
«p.  !.  >  'i'  I-  i;^  '  wi  iiu\  ,  es|  uu  coura«it  de  lave  qui  ronnuewie  .va 
liu.:  d  1.1  M.  i..i.i^iii' «  !  des  •  liJ  jiisipi'â  la  ebau«>sfe  hjiUaiiquc.  !-•  * 
1  '■'■' ixeiiî  l'.'s  tins  deiiiéic  let  autres  pour  joindre  le  cou:  jr.f. 


de  Monfptsat.  l^cs  coloanatks  t'éteodeot  depuis  oea 

,  sur  un  espace  de  plusieurs  lieuei ,  josqu'à  Uuel. 

■  mage.  A  1  I.  ')>  de  BriiEs,  ootoU  un  lerraÎD  lànné 

granil  d'une  couleur  roiigeâlre;  c'esl  suudoulo  celle 
:  qui  leur  a  fait  donner  le  nom  de  Macht  rouge.  Au  mi- 

(■raoils  s'cléve  un  rocber  pyramidal  et  itolé  de  laie 
ilus  de  1 00  pieds  de  haut ,  et  environ  1 60  de  lour.  Une 
gianit  eoioure  le  rocher  jusqu'à  une  hauteur  de  sept 

Uttii^t. 

hes.  Fon IcM orbes ,  en  \ar\^\eào<:ieD  ,Jonlanie  Irmiélrc  , 
ourccs  InlerniiHcntcs  les  plus  Connues  en  France.  C'est 
k'  pLiL^  de  1  â  pledn  de  large ,  qui  eoule  avec  une  grande 
le  jaillïl  d'un  anire  nu  bout  d'une  cbaùic  de  rochers , 
lagos  de  Foiigas  el  Brlleilat,  ci  auprès  de  la  nyière  de 
tie  rnifcrinc  un  profond  réservoir.  - 
une  grniide  partie  de  l'année  elle  coule  d'une  manici'e 
mime  toutes  Icseaui  vives  i  mais,  dans  les  mois  ebaudn, 
(^  ([ue  |Kir  intervalles,  en  dîsparaîssani  pendant  3?  mi- 
[iiides ,  après  cbaquc  ccoulemenl  de  3G  minutes  3E>  se- 


•s  lir'ilantfs.  DcuTt  montagnes,  celles  de  Fontaignei  el 
soiii  en  pi'oic  au  feu  dévoslaleur.  La  première,  située 
■  lilla^jcde  Craniac,  entre  le  £o/ et  VJvtyrorit  a  en- 
ieil;^  lie  hauteur.  A  mi-câle  on  voit  une  grande  crevasse 
lipliijiie  qui  renlérme  [8  petits  cratères  groupés  sur 
lir>i'ilée  d'arlires  d'un  vert  pile,  et  remplie  de  pierre* 
rïriécs  ou  de  terre  rou^e  brûlée,  cette  crevasse  pré' 
I  l\is|ieel  d'une  vaste  plaie.  Pendant  le  joui'  le  feu  n'est 
mais  dans  l'ubscuritè  de  la  nuit  tout  le  goulfre  parail 
lie.  En  s'approchant  de  ce  brasier  naturel ,  on  sent  la 


«I  •»  •) 
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Ici  re  nsoiinor  sous  SCS  pus.  Si ,  hrav.iiil  la  ruinée  r\  it  l.»;-.-     ♦ 
leur  qu'on  rprouvo  à  la  planh;  des  piotls,  on  -Vi^  anre  ju^qu'  .u  ■  — 
sus  iU's  M)U|>iraux,  Ttril  ploni;»»  dans  des  j;oul!rc«,  lU-  \n  u*- 
rinr.uiilt.srence  l'Sl  très-vive.  Les  liàtons  (|u'on  v  onliu.   r  -..•:'.  • 
bout  (l<-  t'utlipirs  nïinuU'S,  cnlliinnués  ol  souvent  <  '.u<ui  i-  -. 

La  /i>/t  L'iit  ,  aulrc  iiumla.'nc  brûlante  à  peu  il?.-  di^î  i.,-  i-  •;.     • 
dfi  Fuiih/iL'iH s t  parait  s'enjbr.isi'r  avei*  plus  du  \iv.i:  j'.-  ri  •.  .;■ 
que  dans  relle-ri  le  iVu  diminue.  Dans  la  monta:rn;'  de  l.i  .V  /    . 
«•n.'v;i''Sr*- laiies  pai  rinei-ncTu' «inul  jjariîies  de  tlruis    !••  % ••  ;: 
«l'alun.  <  >n  riie  eui'ore  l'iurendie  des  liouilli-res  de  (''■.■.    . 
s'élrii.h'iil  '{ustpie  siu"  le  bnnl  du  l.nf. 

Lt  i  (îrofff  .<  f/*  Sti.lhs  <  t  fir  Solsdv,  \  rexlrèinil»'*  m*  ri  li'V-     * 
valli.i!  df  Sfif/fs,  et  à  peu  d';  distance  de  iiothz  ,  est  um  iih'.-  • 
[lierre  ralraire  ^ur  le<|Uïd  tm  a  lià'i  li'  villa;;f  de  Sr'ft  >.  I>  i  *•   .  . 
de  re  ro'lu'r  se  précipite  un.  ruisseau  »pii  sr  d:\iM'  en  d  i.  \  «s*.!     • 
dr  in  |,lri!s  il»-  haut.   Leurs  eaux  Icndienl  ilans  ileux  h  x^'-xi.^ ,    \ 
elles  N    i-|i,i|>p<Mit  pour  aller  air.jsi-r  \vs  wallons  de  M  •nV  •■  .    fi-    ■ 
ii«"'rc  •  >  '.  (Mo-ad*  s  SI'  IrnuM;  uni;  super!"*  jfrutîr  ,  «Inul  l.à  toir.:**  i  •  *- 
soinlili   .;  ««'Ilr  d'nn  1er  a   rli<"\.d.  S.i  voùlc   s  t:Ir><;  i  :i  ci;tv>:j'    .' . 
son  r;iîif.',  rnurnniire  d«*  IrriM-s  rt  de  ll-'uieis   «niv.ijr*.   eî  t::. 
de  les* ■ '0*1   de  licne,  «le  s«"o|i»prn«lres,   de  puîvpf^d'-s  i-i   d  -.jlf 
idanl»"- »iai  nu'uleuM's ,  esj  !.rdl«'M'  «mi  ar«'  tirs  «uneii,  eî  !ii«>-  r- - 
iu'*tr«  r  'i.r.js  rinti-rii'ur  l"s  lavons  t\n  snleil  rell;:î-'s  p.ti-  1 1  »  .:    ♦ 
du  l).»-  il'. 

]-''i";'>'«ui  xiiMit  il«»  la  ;^roll«'  «le  Salles,  eelle  de  S  ■'  .:-^  .  rj  .. 
est  «'•loi  ;iii''e  «Iîuh*  ii'-ue ,   n«'  srnibli'  plus  qu'une  ea^i'ii'»".  (.»'.•  -■ 
"si  siîjji  e  N«"rs  le  Ii:îuI  «I  un  eoteui  couvert  «le  lii»is;  s:t:i  rr  îi     ■  •:••- 
«•ieiîsr,  .«nd)ra.:ce  de  li!î«'uls  eî  île  !rèiie«î,  est  lerii:«."»*  pai    ui*  iii  .■ 
d«'  nj,n-.»n!!«'rie ,  on  l'un  n'a  laiss«:  (ju'une  [M'iile  jwule.  *  >r    U-  .r 
il'alioid  une  ^i.un!"  cm\«>  ,  lailli'-e  d<:  luain  il  lnunineK .  ^{  »..  p  »■ 
\\\v  i:ii  anhiMiin;-,  ilu  lestf  »îij  •'imlerrain.  On  pas*»'   »•::«.•, -te  d.'« 
iu»e  a!  <■•'  I.M.;e  lie  in  pi«'ds  i.i  haute  de  fin.  A  «rn;  p.i-.  p!;;s  \.  1 
M»ùi(;  s'.i|),iissr  ,    el   l"'  passa  «"i  • ,   ol»»>lrue  par  îIi"-*  «It  p<'t-»  r  i!"  i  :  .'- 
n'a  ipe    „'  pieds  dt*  luuleur.  (!«l  «di^lacle  Iranclii ,  il  *#•  pi.»n-...    ;• 
■iecoii/.i   alli'e  «pii  m*  iélr«':«i!  «le  r.a'in»';  «-nliu  Itm  par\i-  ri!    •  : 
Iroi;  :••  plus  ii-d'H-v^inl  «le  li  jr«>He.  I«*i  la  »«e«'ue  ^'a^'ij'.  Ut:  .  ."; 
v.Tîl  Ml  i;  s  \i.ùl«'s,  qiu'  les  lumières  mi  peuvent  éclairer.  I*.*  i  •.■.■•  - 
«issi'inen!  ilr  la  \oix,  eîian:.'i''e ,  par  I.i  ilisposilion  du  l«"»'"«i.  »n   «' 
îiii«-s«-iii.  î:s  ou  en  ^ons  (Mitre'*i>ti[»i's ,  les  parois  reM"tu»'<  do  tU\\'^  t  ;• 
l  alli.  'le  nit'laM:,';'«s  «lu  noir  «1«  s  ondues,  le  ealniP  profonl ,  l**-  ' 
■hIiii*-  i."  «m's  lii'u\.  1.1  liisîf  Inruic  «l«'s  niassfs  pétri'ièe^ .  *  •-.*  •■. 
rii«'  I  i;a  «_l-:atio'i  e'  i;:vpii|.  ,l|.s  i.lrrs  lu;;ulu«'*. 

"ïi      •    :    s«!i"  '.i;»i  di'  S-.!^.!.'.  ou  <c  loiu'nc  du   côt»*  d'i  S  .' 
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à  coup  un  abime  ^>peU ,  du»  !«  langage  <Iu 
paji,  le  Tindoul,  Celle  grande  creruse,  de  110  pied*  de  |iro- 
fimdcur,  est  sîluce  sur  le  pcDchaDt  d'un  lertre.  Soo  ouTcrlure , 
presque  IrÎBpgulaire,  a  394  pieds  de  (our  ;  ses  cotés  sont  coupés 
à  pic. 

Li^ï  Toiagcum  peuTciil  encore  Tisiler  d'auires  grotles,  noinnié- 
luent  ccllca  de  la  Poujade,  sur  la  rive  droite  de  la  DmerhU ,  et 
relies  de  Sànt-Rovu ,  auprès  du  Tarn. 

Source  de  la  D<mi  H  de  Saliioume  ,  arrondistement  de  Sarlal. 

La  première  prend  naissance  dam  une  lallée  très  étroite,  rea- 
plil  un  bassin  de  8S  toises  de  circon  lé  renée.  On  n'en  connaît  point 
encore  ta  profondeur.  Ses  eaux  sont  claires  comme  le  ciîslal,  et 
sur  ses  bords  il  croit  beaucoup  de  cresson.  La  source  de  Saliboume 
tort  de  terre  a<cc  plus  d'impétuosité ,  et  Ibrinc  un  lac  qui  renjènnc 
beaucoup  de  Liucliels. 

Dans  le  même  arrondisse  m  unt  on  IrouTe  la  source  de  Bouu'e , 
qui  sort  également  d'un  abime,  et  qui  e&l  toujours  abondante  et 
limpide.  Les  curieux  visitent  aussi  la  source  de  la  Sour:ac ,  (an-' 
taine  qui,  en  sortant  d'une  grotte  auprès  du  village  de  Sottnac , 
fait  une  chute  de  3(i  pieds  de  baut. 

LagroUc  de  Miremonl ,  aulrefoiï  appelée  le  Ciujeau  ou  Trou  dt 
Grandvillr.  Elle  est  située  enli-e  Sarlal  et  Pf'rigveux  ,  auprès  d'un 
village  appelé  Pivatet ,  aux  deux  tiers  de  la  hauteur  d'une  collioe 
eitrèincnicnl  aride.  Sa  profondeur,  depuis  l'ouverture  jusqu'à  l'ei- 
ti'émilc  de  1»  p'ande  branebe,  est  de  ^hb  ,  et  lu  lolulilé  de  ses  ra- 

On  parcourt  d'abord  la  branche  qui  est  n  droite,  et  le  premier 
ubjcl  ruricun  qui  se  présente  est  une  stalaotite,  appelée  par  le 
]>(-ii|iIc  le  Tas  lie  !/i  vieillr.  Celte  pîeirc  présente  un  cône  d'à  peu 
pi  es  \'l  pieds  de  circonférence  à  la  base,  et  de  4   et  '\,  de  hau- 

rlus  loin  on  troure  une  belle  pièce  de  forme  elliptique,  et  ap- 
pelée la  chambre  jdes  Gâteaux  ,  longue  de  60  pieds  et  haute  de  9  ; 
elle  est  oi-née,  à  hauteur  d'appui,  de  branches  de  silex,  formant 
looi  autour  un  iloubic  rang  de  rameaux  eulrclacés  ,  qui ,  disposés 
»<cc  autant  d'élégance  que  de  svmétric  ,  font  un  cflet  admirable, 
cl  icpvéscntpni  awci!  bien  dîvei-scs  figures  de  pâtisserie.  Le  pla- 
fond ,  Ire»  uni ,  a  de  |)cliteB  coupoles  remplies  des  mêmes  ligures. 

La  cbambrc  des  Ci/quillages  est  un  asseï  vaste  appartement  tout 
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i»arscnii-  «le  uirélinilulcs,  (l"liuîlr»'s  los^ilcs.  ri  cl  iiLlit-^  ■.  •]- 
iiuiu*iî «•<■*'  dans  hi  i*oc. 

6l)avcntc. 

La  1  niiirr.  Deux  bassins  si-paivs  par  urr  ili:;uo  iiatiii  ell-    ■. 
iIhms  ,  ri  (iislin;^iu':s  par  ks   ni)ms  du  Donnuni  et  du    Lo:..j: 
tormcM'   \vs  sources  de  relie  ii\iêrr.  l.c  Dormant,  exln.ni'r.-. 
|)i()l'.Mi(l ,  a  loujouis  nno  surlacc  cahm*  ;  mais,   cl.ins  li-  li.n;i::ii 
i\;au  s-i;lè>«î  cil  jetant  dos  l>u!l«'s,  «■!  avei*  un  hruit   sfniiil.  (..-^  .j-. 
iiassins  <li»ruient  naissancL'  à  la  Tuurrr  ,  qui  se  reiul  ;i  la  i  'h^im  •.•'. 
lui  apporte  des  eaux  si  (iaii^lies ,  ijn'on  s'en  apriroÎT  ciiron-  .  ^ 
L'ranjle  disianee  àvi  la  réunifin  des  deux  rivière*.  Orilinaircrrur.:  -t 
•'.aux  s<;  troulilent  ipielipiet'ois,  el ,    ee  iju'il  v  a  «li;  Mn^liei,  -iL- 
■  ju'il    lit  plu.  Dans  les  nuires  «aisons,   la  Toux'ix-  conserve  j  j- .' 
1)1  «;s  son  niveau  el  sa  iinipidilé. 

2*oubô. 


La l'fyfninr  IlouiU  esl  siiin'e  a  ?  I.  «le  Ponlarfirr,  sui-  It-  rheiri' 
»le  Jo'iLnifS.  D»/s  fpi'on  a  ])assé  le  linuhs  ,  on  eniro  dans  un  d»."!i'' 
'jui ,  pn  de  n()n»br(ii*-es  sinuosiiés ,  ronduit  ;i  la  f'onlainc.  D-.*  r  ■ 
elier'^  *>llloniu';S  par  les  pluies ,  ou  couverts  ilr»  leur  t«'m'  xt'^cl.d*"  «' 
•  le  Ijois  de  sapin,   lM>rdenl  la  route.  A  '  =  .  i.  de  la  ville,  deux  lO- 
t  liers,  plus  reniarquahles  ipie  les  autres,  s'avancent  cl  ivtn-  ■i'««4'î.' 
le  (dieinin  au  puint  qu'il  ne  pi-ut  jïa«srr  que  deux  voiture*  .1  !i  t'.i* 
Le  rocher  à  droite  porte  sur  ««on  soTnnict  la  lorlci'csse  ilo  ./■     :   . 
I.npiil';:  ou  ariiNc  par  un  snilier  pcnilile  ;  l'-iuli-c  est  l»î/ ifu-nic':* 
iIcciiM"  cl  '.lilonMc  jiar  les  eaux  :  »lo  nondueux.  dé'*«^nd»res  s.  •/  «r.- 

I.lssf,  .1  Sdii   pied. 

Di  rricic  le  lurt  de  .ioux  le  ilélil>':  s'êl,ir;:it  un  Jicii  :  il  **•  d-::'' 
"j  Ims  de  lij  route,  un  prc  dont  le  sol  aUindannuenl  anos».  ts:  t  •• 
Ml  O'"  ijcux.  (i  est  dai.s  ce  pié  que  naît  la  snui  ce. 

<-'Mnnic  la  ^laiide  nier,  elle  a  smi  tlux  el  rcflm.   Hu-ind  h   li'i\ 

■  onmiin  c,  mi  eiileiid  t\.\i\'<  I  int>-i  icui*  un  hruil  soin'il  •  une  C'i-rrt* 
de  li.-uilliinnciiiciit  ;  ininicdiatenitnt  apr»"'s,  l'eau  mmI  Jciou^  c-lc* 
m  li'>wdiMMi.iiii.  Lllf  descend  ensuite  si  Ikis,  que  l.i  luntainc  «c-tiiblr 
J.nlr;  cl  il  si'  passe  (pieifpies  niiinites  avant  i|uVdIo  itîcninnicnrf  • 

■  'lulci . 

/,'/  .»  i'//yv  t/t  /il  l.ont  .  (ieitc  souree  fst  renoinmi'e  en  Iraiirn*. - 
'■'Miiii-;  «■!!••  jki-  tiiHiM;  d  uis  uiM*  %,dli'-i'  ipii  csi  un  ile^  cmlr^ii»'  !«■• 
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is  sauvages  cl  les  plus  pittoresques  du  ^ura  ,  et  qui  n'est  pas 
fs-éloignée  de  la  ville  de  PotUarlier, 

La  Loue,  Celte  rÎTière  jaillit ,  en  écumaDt,  d'une  ouverture  qui 
mmcnce  à  9  mètres  au  dessus  du  sol ,  et  qui  a  plus  de  60  méu*es 
large  sur  32  de  haut.  C'est  l'entrée  d'une  caverne  dont  on  ne 
nnait  pas  la  profondeur,  et  où  il  est  di0jcile  de  pénétrer  à  cause 
Tabondance  des  eaux  qui  paraissent  la  remplir. 
Le  saut  du!  Doubs,  Le  Doubs ,  la  principale  rivière  du  départe- 
âut ,  a  un  cours  plus  sinueux  encoi*c  que  la  Loue  ;  sa  soui^e  est  très 
tondante.  Après  avoir  traversé ,  ou  plutôt  formé  les  lacs  de  He- 
iray  et  Saint- Point»  il  disparait  presque  entièrement,  mais  pour 
;u  de  temps,  auprès  de  Remonot ,  où  l'on  voit  un  clocher  élevé 
1  dessus  d'une  grotte  naturelle  qui  lui  sert  de  foiii|j|kBent.  La  par- 
i  la  plus  remarquable  de  cette  rivière  est  le  Saut^  à  l'extrânité 
;  la  riante  vallée  de  Morteau,  sur  la  frontière  de  la  Suisse.  On 
;ut ,  dans  de  petites  barques ,  suivre  le  cours  de  la  rivière  depuis 
village  de  Morteau  jusqu'au  près  de  la  cascade  ;  mais  ordinaire- 
ent  on  ne  s'embarque  qu'au  vÛlage  de  Brenets,  à  une  petite  lieue 
1  dessous  de  Morteau. 

Après  avoir  navigué  plus  d'un  quart  de  lieue ,  on  voit  la  végé- 

ion  cesser;  de  nouveaux  rochers  s'élèvent  des  deux  cotés;  la 

ièrc   s'élargit ,   devient  de  plus  en  plus  profonde ,  et  n'a  plus 

'un  cours  lent.  On  arrive  bientôt  à  la  chute  de  la  rivière.  La 

lie  de  celte  masse  d'eau,  du  haut  d'une  plate-forme ,  est  ce 

on  appelle  le  Saul  du  Doubs.  C'est  en  effet  le  Doubs  qui ,  par 

Tanal  creusé  dans  le  roc  ,  à  la  droite  du  lieu  d'abordage  et  de 

lontagnc ,  est  amené  sur  cette  plate-forme,  et  y  tombe  d'une 

eur  de  80  pieds,  avoc  un  fracas  épouvantable.  Depuis  le  bord 

i  plate-forme  jusqu'au  bas  du  rocher,  toute  la  masse  d'eau  se 

furme  en  écume. 

s  grottes  à'OsselUs,  dans  le  même  département,  sont  très 
ises. 

ffure. 

'wintc  de  la  Roque.  La  montagne  est  d  un  aspect  nu  et  sté- 

ndis  (ju'à  sop  pied  s'étend  un  terrain  fertile  ,  couvert  d'une 

jcculente  qui  nourrit  un  grand  nombre  de  troupeaux.  On 

contempler  sans  surprise  ces  bancs  de  cailloux  cl  de  ten-e 

,  alternalivemenl  superposés ,  conservant  le  plus  parfait 

smc  sur  une  longueur  de  plusieurs  lieues ,  offrant  l'image 

uslruction  en  maçonnerie  ,  cl  représentant  des  assises  ré- 
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La  première  chose  qui  frappe  la  Tue ,  ée  sont  quatre  magni- 
fiques piliers  ayant  la  forme  de  palmiers  »  alignés  et  formant  gale- 
rie. Ces  piliei*s ,  qui  peuvent  avoir  30  pieds  de  haut ,  ne  touchent  • 
point  la  voùle  ^  qui  est  parfaitement  unie  ;  ils  sont  plus  larges  en 
haut  qu'en  bas,  ce  qui  n'est  p^  la  forme  ordinaire  des  stalactites 
qui  tiennent  à  la  terre. 

On  entre  dans  la  seconde  salle  par  un  passage  fort  étroit,  où  le 

coi7>s  ne  peut  passer  que  de  côté Pour  y  descendre,  il  faut 

employer  Téchelle;  celte  descente  peut  avoir  20  pieds,  et  Tincli- 
naison  du  terrain,  depuis  la  première  descente  jusqu'à  la  seconde , 
peut  être  de  3  toises. 

Cette  seconde  salle  est  immense.  Vous  voyez ,  surtout  à  gauche , 
un  rideau  d'une  hauteur  qu'on  ne  peut  mesurer,  parsemé  de  hril- 
lans ,  plissé  avec  grâce ,  et  touchant  la  terre  de  sa  pointe ,  comme 
s*il  avait  été  drapé  par  le  plus  habile  artiste ,  et  des  cascades  pé- 
trifiées, blaniAes  comme  l'émail,  ou  jaunâtres,  qui  semblent  tom- 
ber sur  vous. 

On  passe  dans  la  troisième  salle  :  sa  forme  est  celle  d'une  galerie 
toumaole  :  on  y  marche  assez  long-tcraps.  On  s'arrête  pour  passer 
sous  une  petite  voûte  très  basse  où  l'on  ne  peut  marcher  que  cour- 
bé ;  sa  forme  ronde  lui  a  fait  donner  le  nom  de  Jour,  Les  congéla- 
tions y  sont  blanches  ,  grenues  ,  et  ressemblent ,  à  s'y  mépremlre , 
à  des  dragées.  11  est  impossible  de  se  figurer  lesjeux.bizarres  que 
la  nature  s'est  plu  à  former  dans  ce  four. 

La  Beaurnt  de  la  Coquille.  C'est  une  fort  belle  grotte  qui  s'ouvre 
sur  la  pente  rapide  des  coteaux ,  le  long  de  la  rivière  de  Cète, 
Elle  a  plusieurs  branches;  dès  rentrée  elle  offre  une  galerie  à 
droite,  et  une  autre  à  gauche;  celle  de  la  droite  est  très  courte; 
mais  la  dernière  s'élargit  peu  à  peu ,  et  se  partage  aussi  en  deux 
galeries;  c'est  encore  celle  de  la  gauche  qui  est  la  plus  remar- 
quable, quoiqu'elle  ne  paraisse  pas  ctre  la  plus  gi*andc.  De  belles 
stalactites  la  décorent  d'un  bout  à  l'autre.  Quelques  morceaux  y 
sont  d'une  beauté  parfaite.  On  est  frappé  surtout  à  l'aspect  d'une 
pyramide  de  16  pieds  de  haut,  très  blanche,  et  d'une  pierre  dure 
comme  le  caillou.  A  cette  pyramide  sont  attachés  divers  omemens, 
enti^  autres  un  aigle  ,  si  bien  fait  qu'il  semble  cire  l'ouvrage  d'un 
artiste. 

Le  Languedoc  nous  offre  encore  bien  d'autres  objets  inléressans 
de  l'histoire  naturelle. 

Nous  désignerons  ,  aux  voyageurs  qui  ont  du  loisir,  la  charmante 
vallée  traversée  par  le  Tamon,  celle  de  la  Dovrbt'e  ^  celles  qu'ar- 
rosent les  deux  Gardons,  les  grottes  de  Monte  lus ,  à  quelques 
lieues  du  Pont-SahU- Esprit  ;  le  précipice  où  s'engou^fire  le  Tarn  , 

29 
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enlu;  tleux  ix)clicrs ,  dont  riin  s'îippcllt»  le  Hoc  Srfurti^  i\  \  i-.-r» 
YAi^villt ,  cl  contre  lesquels  les  eaux  se  brisent  ioe**  un  mtu.w.- 
incnl  pi'opvigé  au  loin  par  les  échos. 

3nbvc::ctî£oirc. 

Les  Caves  GonUitrrs.  AupnVs  «lu  >illa^c  de  Savonnirrrs  ,  -hj.' 
l'hcuiiii  (le  Tours  à  Chinon,  lum  loin  «les  bords  du  i'he  r,  il  v  a  i- 
souterrains  qm;  dans  le  pays  on  connuil  sous    le  nom  dr-  tV 
uonUlrrts. 

Ou  y  descend  par  plusieurs  ou\erlurrs.  Les  prcmit-rc*'»  r'.i-- 
hi-es  .sont  basses,  mais  elles  «)nrenl  la  uu'nie  sin;;ul.uilc  q-.;  •-> 
aulics,  c'est-à-dire  que  l'eau ,  en  lonibanl  Inujoui?»  de  la  \o\\'*  .  • 
forme  de  petits  plaçons  d'une  couleur  blancliàtre.   Dans  uut   .lUlr 
jjrotle,  on  voit  une  ««sp/'cc  d'uutcl  d'une  j)ieritr  bl.inetic. 

Dr  oï'tle  cave,  on  passe,  ]iar  une  ouverture  furl  b.is«c.  iian« 
une  <'liand)i'e  plus  longue  «jue  lar;;e,  iléccnV-e  «le  la  manière  U  i»'.j» 
syniélriijue  et  la  plus  «;l«''i;afite  ;  elle  olfi*«'  un  spcriacle  au-*!  biillir! 
que  curieux.  Ce  sont  deux  ;^ran«is  rocln;rs  d'une  pierie  bbnc'ic 
i:«)mme  de  la  ncii;c  et  dure  CDnunc  du  marbre ,  «le  ii:;ui"e  p^niri- 
dule,  fonnés  de  plusieurs  cordon^i,  pos«"'s  les  uns  sur  k«»  aufit» 
avec  une  régularil«i  surprenante,  et  ornés  nalurellenient  de  r.tti».t* 
«icailles  rangées  et  creusées  c«Mnnie  si  «)n  les  cul  tr.i\aill«cs  ii- 
ciseau. 

3^crc. 

La  fontaine  anUnte,  La  source  appelée  par  le  rul^aire  frimtaa» 
'11'iUnh' ,  c«»ule  à  -i  1.  de  Gnnohlt  ,  aupiTs  du  villa:;e  «le  Satui-fi^r' 
theltviy.  Le  phénomène  (]ui  l'a  r«Mulu«'  «élèbre  consistait  dan«  dc< 
ilainnics  et  de  la  fumix*  qui  s'échappaient  des  eaux. 

Aiijounrhui  les  inilaniniatitins  sp(mtanées  sont  Xtvs  rares:  itm^ 
il  s'échappe  enc«)re  du  ruisseau  «*!  de  l'eau  «]un  Ton  t'ait  sortir  <ir 
la  terre,  en  creusant  à  peu  de  prol'undcur,  un  '^,\t.  inlljnjniabie  « 
l'aide  duipiel  on  peut  allunuT  des  matières  li!^éies,  telles  que 
papier,  copeaux,  chenevottcs,  etc. 

Sassrna^t .  Sassena^^e  est  un  j;riiS  Iniur;;  situé  à  '2  I.  «Je  Crrru-- 
hle ,  sur  le  J'uron ,  (|u'on  reinoiile  dans  une  i;ori;e  de  monUjne 
très  pili«)ivs«juc.  La  «bute  du  l«)ri*ent  est  assez  rapide,  et  \es  xu- 
«vurs  «pii  s'opposent  à  son  pas<;a^e  o<'casi(inent  «les  rcsisauts  m 
dillérens  sens,  et  une  cascadr  d  aiUanl  plus  a,;;reable,  que  I  eau 
coule  sur  un  plan  incliné ,  bordé  de  rocbersi  lombes  des  momaroe» 
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Toisines.  Au  bout  d*une  petite  deini-lîeae#ii<«fMrçMt9  k  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  à^ Engin,  nu  rocher  a|i|>elé  les  Portes  de 
Sassenage.  On  croit  sAt  les  ruines  d'un  portique*  Ce  sont  en  e£fet 
des  ruines  ;  la  partie  supérieure  du  i*ocher  porte  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleversement.  La  hase  se  compose  de  banes 
assez  parallèles  à  Thorizon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  Irourcnt  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent par  deux  ouvertures  semblables  à  deux  areades.  Un  torrent 
se  precipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande  >  à  laqueHe  on  ne 
peut  parvenir  que  par  un  sentier  fort  roide.  On  entre  ordinaire- 
ment par  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  an  vestibule,  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galènes  plus  obscures.  L'une 
et  l'autre  sont  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  Tin-* 
térieur  de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  une  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
fameuses  cuves,  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphiné,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  à  leur  sujet ,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excnvations ,  d'une  forme  à  peu  près  cylindrique,  d'environ  5  pieds 
de  diamèti-c ,  et  dont  l'une  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
de  10  pouces  de  profondeur. 

Le  P  recto  s  ter  de  Sassenage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphiné.  Ces  pierres  se  trouvent ,  en  cet  endroit ,  en 
plus  grande  quantité  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  montagnes  de  Sassenage ,  on  remarque  une 
roche  singulière.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues ,  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  canines,  lem* 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua,  Les  babitans  du  pays 
rapj>ellenl  aussi  la  roche  Proupena ,  c'est-à-dire  €le  beaucoup  de 
peine. 

Dans  un  ravin  de  1 80  pieds  de  profondeur,  au  pied  de  cette 
roche,  croulent  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorge,  traversée  par  le  Toulourcn,  entre  Grenoble  et 
Nions,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  grottes,  dont  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voùle  de  la  grotte  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long.  Loi*sque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considérable ,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  caverne 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  atteignent  la  grotte  supérieure , 
vx  foi-meut  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Toulouren. 

Le  Grand' Charmer.  En  i*emontant  la  rive  gauche  de  V  Isère 
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y\vt  l's  dt'aii,  son  à  i:n»s  IxuiiilonK  dr  rcllc«i-ri,  cl  se  ll\o  sur  I  «i^. 
|ioui-\a  <|ii'il  lie  fasse  ahM>liiiiu;iil  iiuniii  \rn(  ;  Irvs  nioîndri.*^  (/.uiio 
.)u  hr«n;ill.uils  ral»»ior\)enl  nu  \v  rclifiiiieiil  «l.ins  le  laliuratoirc  *-iU- 
ICI  r.tiii  ;  «>n  ne  le  seul  |):is  pciifiaiil  vl  api  rs  les  I'imIcs  jiluit'S. 

Lm  ^njtU;  de  .Xf  i/nir  csi  aussi  l'iiucsU' que  ce  rr.iliTC ,  «urt'/a* 

•  laiis  1rs  ti  iiips  siTs  et  faillies. 

Lf  idftiin  fit  Cht  ifiivttn.  (^)uaiid  on  csl  à  liochtmaurt  ,  lanc*»* 
v<»l(  an  (le  (^lienavari  se  présente  à  peu  de  disiaiif.'e.  Ile  rit/u^«:]-  « 
Miipii»'  >  ««oui  inéiia:;éis  au  voyasjeur  ipii  :;i*a\il  eetle   iiii>ri!:i.T.'. 

•  plan  1  il  arrive  lu  plateau,  s(;s  regards  sonl  frappés  il'iiiu*  roi::.- 
naùe  iinniense  de  lia.saltes  ipii  sert  de  snulien  rt  de  i\Mit[>.iM  . 
pl.iliMU.  l/a»iperl  en  ot  des  plus  sinj^ulieis  :  c]u\)ii  s«:  lijute  'i  • 
inilliiis  i\v  prismes  noirs  rangés  sur  une  penle  les  uns  aupr*-»  J" 
anlr<s,  de  «li\erses  Iiauleurs  v\  épaisseurs,  mais  ayant  pour  l.i  p  .- 
pu  l   in  pieds  délé\atii)n,  oreu]ian(  un  espat'e  de  f»OM  pied) ,  i' 

•  ■l.iîif  ie.«ii:>i'i  l«  de  ma  .«.es  1»  léiîulières  de  basaltes. 

A/.»  Jiiihut .>  à*  Mnhthrui.  Un  arrixe  au  liatneau  île  .l/y/'n./,  *i. 
I;e'  .\  »)«i«'l.pii'  dislanee  de  .fintrir,  par  plusieurs  ramjx's  -paon    • 
laillcc'^  d  i!.s  les  l.i\e«i  pour  adoiicir  li:  eliemin.  Vi)iès  avoir  umî.: 
assez  |iiiu-l«inps,  i.ii  appioi'lie  d'un  aliinie  1res  eijrieij\  ,  ou»:  l-n 
appelle  d.ms  If  p.ixs  |«'s  linhurs  tlt   Miftllhrnf.  (l'est  un  énnriïM:  Cî - 
tonniiir  de   isn  pu- Is  de  priif,)iideur,  et  dont  le  hord  a  •r4')i>  pi(.i« 
lie  diuiiélre;  du  ei'.li''  ilu  S.-O.  ,  il  a  une  lar^e  ilérliirurc  pir  li- 
<pr  lie  ci;i  jieul  p.'nélier  d.uii  I  intérieur.  On  s'y  rend  par  unn»..'. 
ti.s  I  xMi  pi-  ;  CI  -1  nin-  rcmle  péiiilde,  mais  l'asperi  .surprenant  ■!• 
I  altiine  x  ii    tait   liieiilnt  nnldier  les  dillieultes.    |)t*s  ipi*i.iii  i-si  d  i!.« 
I  iiileTu-Lr,  l'allfiitiiai  est  attirée  de  tous  les  eùlés   :  on  ne   s.iil  r- 
<pi  il  f.uil  admiiir  ie  i)iiis,  ou  ees  iiiuis  eoupés  ef  uni'»  et.rnnit.'ô«* 
li.tx.uix  <li-  maeoniii-i  ie,  ou  eos  luxes  saillantes  revOtues  d'un  aii  •' 
xi  liisii',  .  I  i.ulîé's  t'ii  foinie  de  tours,  de  bastions,  de  dcini-lu:.  * 
(  I  lit-  Soiil.-s  sDiies  de  lorliii":ilions. 

/.< .»  (fi.i  i>\ti .\  lit ,y  (ittim.  l'.n  remontant  la  rivière  du  /*•■/.."..*. 
••nl;e  /  f'''.  «t  .//ihf/'juf  .\  ,  on  aina,  dans  un  eourt  Ir.ijcl,  une  i-iv." 
«il-  ee  iju»'  I(  s  i'i'\,\  xoleaiiirpies  produisent,  sinon  de  plus  jran-i . 
i\n  iiir.,M>  di"  ].liis  agréable.  Les  bords  de  eetle  livière  sont  derui».» 
«»  »•■>•'     li'i-  .:r  «iiiniiuaflei  bisa!li(]ues  dont  les»  e\ti*cii:îl«.->  fMrn.cii! 

lii"-»  ]i;i\»  >.  le.i  i!is  rli.iussi'-es. 

(-  «-1  .ii.|  .  1  s  d  Al lii  aiguës  (\\iv.  se  trouve  la  plus  belle  colonn.ide  . 
•'^  «  '■»«.;  I.  ..  .•    .1.  H  ae.-c-ssoiies  les  plus  rurieu\.  Elle  se  dévclopp- 
'     .  .1.1  \»i.i:.'.  au  pieil  de  la  niontapie  de  la  Coup^.  !*.»• 
..'    ]....-•.  .  :iiiiu\  ,  r'st  un  eourani  de  laxerpii  ronimciu»'  Ji 
!.i  -1.  '..i.i^ne  e!  «li'.  -•  iid  jiisipi'n  la  ebaussée  baUariipj*^.  1  •• 
•  •  eM.iii  l'.'s  ,msdci  uéie  le.»  autres  pour  joindre  le  coL»:ur.'- 
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Les  bords  du  Vignon  ofircnt  le  pcodant  de  ceux  du  Volant.  On 
y  voit  le  cratère  du  mont  Jaujeac  lancer  un  courapt  de  lave  au- 
quel -viennent  se  rattacher  de  belles  colonnades  :  on  y  voit  des 
prismes  de  50  pieds  de  hauteur,  les  uns  unis,  les  antres  articulés, 
les  autres  tors.  Ces  colonnades  se  prolongent  jusqu^à  Vjirdèehe, 
Sur  le  bord  de  cette  rivière ,  le  volcan  de  la  Gravnme  a  jeté  deux 
énormes  courans  de  laves;  Tun  a  couvert  la  vallée  de  Tkueys , 
l'autre  celle  de  Monf pesât.  Les  colonnades  s'étendent  depuis  ces 
deux  bourgs ,  sur  un  espace  de  plusieurs  lieues ,  jusqu'à  Ussel. 

La  Roche  rouge,  A  11.  '(»  de  Brives,  on  voit  un  terrain  formé 
ài  bancs  de  granit  d'une  couleur  rougeàtre  ;  c'est  sans  doute  cette 
circonstance  qui  leur  a  fait  donner  le  nom  de  Roche  rouge.  Au  mi- 
lieu de  ces  granits  s'élève  tm  rocher  pyramidal  et  isolé  de  lave 
noire  ;  il  a  plus  de  1 00  pieds  de  haut ,  et  environ  1 80  de  tour.  Une 
ceinture  de  granit  entoure  le  rocher  jusqu'à  une  hauteur  de  sept 
pieds. 

Slrriége . 

Fantestorhes,  Fontcslorbes ,  en  languedocien, yo«/Sflm^/>Te7M^//'<r^ 
L'sl  une  des  sources  intermitlenles  les  plus  eonnues  en  France.  C'est 
une  rivière  de  plus  de  1  8  pieds  de  large ,  qui  coule  avec  une  grande 
ra[>idité  ;  elle  jaillit  d^un  antre  au  bout  d'une  chaîne  de  rochers  , 
entre  les  villaj;cs  de  Fougas  et  Belle stal,  et  auprès  de  la  rivière  de 
Lers,  Cet  anlre  renferme  un  profond  réservoir. 

Pendant  une  grande  partie  de  l'année  elle  coule  d'une  manière 
continue ,  comme  toutes  les  eaux  vives  ;  mais,  dans  les  mois  chauds, 
elle  ne  coule  que  par  intervalles,  en  disparaissant  pendant  32  mi- 
nutes 30  secondes,  après  chaque  écoulement  de  30  minutes  35  se- 
condes de  durée. 

Monffipies  brillantes.  Deux  montagnes,  celles  de  Fontaignes  et 
1.1  liuepie f  sont  en  proie  au  feu  dévastateur.  La  première,  située 
au  N.-O.  du  villac^e  de  Crans ac ,  entre  le  Lot  et  X Aveyron,  a  en- 
viron 400  pieds  de  hauteur.  A  mi-côte  on  voit  une  grande  crevasse 
de  foimc  elliptique  qui  renferme  18  petits  cratères  groupés  sur 
tiois  ponts.  Bordée  d'arbres  d'un  vert  pâle,  et  remplie  de  pierres 
blanches  calcinées  ou  de  terre  rouge  brûlée,  cette  crevasse  pré- 
sente de  loin  raspccl  d'une  vaste  plaie.  Pendant  le  jour  le  feu  n'est 
pas  visible;  mais  dans  robsciirité  de  la  nuit  tout  le  goull're  parait 
être  en  flamme.  En  s'approchant  de  ce  brasier  naturel ,  on  sent  la 
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tcnc  n:>()iinei-  sous  ses  pas.  Si,  bravant  la  fïimcc  ri   1 1  !..i'. 
leur  qu'on  rprouvc  à  la  plan!»:  cU»  picils,  on  •.'.!% .inre  ju^pi'  -u 
sus  (1rs  soupiraux ,  r«i  il  ])lonf;c  dans  des  jinuirifs  »]»•  hi.o- 
l'iucand»  sornce  csl  tn's-vive.  Lc>  liàlons  ipi'on  v  cnli)i. -c  - 
lujul  (le  «pu'lrpii's  minuli's,  cull.iimnés  cl  <niiven»  i  ni>ui.i  *. 

La  lint'jnt',  autre  nn)nla;^'nc  brûlante  a  peu  «!<•  'li<î,i.»-  •  •:•• 
lie  Fon/(/i::.'if  s  *  paraît  s'emliraser  avr.*  plus  »!«  \Wt:  l%!  m  ï.  -^• 
que  «l;ins  r(^lle-ei  le  fi'U  (liniiiiuc.  Dans  la  inontn^iiî»  do  1 1  >   /    .  •• 
rrcvasst";  (ailes  par  l'inciMiilic  sont  garnies  t\o  llcui  s  .ii-  >  ..•■     •• 
(l'alun.  <  >îi  cite  encore  rinremlie  «les  liouilI('rr'!s  «le  f'-ff>- 
s'(!îleii<li'iil  jus(pu>  sur  le  bord  du  I.ol 

Les  lirnlli .\  fit  St'Ilt'S  ff  fff  Suhnc.  A  rextrêuiitt*  ru  ri  li«if..r 
valbuî  de  Sfii/rs ,  et  à  pou  de  distanec  «h;  Hotlez  ,  c^t  uîi  m  .«.-.• 
pierre  eale.iire  "ur  bMjuel  on  a  b;iii  le  villa:re  de  .V/'/^  ».  Dj  *i   •..• 
de  C(î  rocher  se  pr(''eipite  un  rui*«seau  «pii  se  dl>isr  en  *î  u\  •  s-  i     • 
de  i<»  |i!('ds  dr  liaul.  l-eurs  eau\  l(înd»enl  dans  dea\  ln<»-:r.n.    *   • 
rlbîs  s.  (happenl  pour  aller  ai  roscr  les  wallons  tic  Mrrt"  ■■.  U-    - 
ri«'ie  «    ••  I  a'«'ail(.s  <se  trouve  une  superbi;  ;;rniîe,  dont  la  :'.  :t:i'.*  r •■«- 
scndtli   ■:  1  «-lli-  d'un  1er  à   elie\aî.  Sa  voûte   s"cu'-vc  eu  ciiton'!  >\\  , 
son  c;!!!»'!",  eoui'oun«"-e  de  Irciies  et  de  li;j'ui»'i'»   s.iuv.i^r^.  c*  ««in 
de  Ici'  MIS  de  li«Mie,  de  seolt»pen«bvs,   de  polypod*»,  ,-{  d.  Ui- 
planlci  *>ai  nuMiteuses ,  rsl  t;iilb'('  en  are  Ir»^  ouvi'i-i ,  rî  î.ii*.*-  |w  - 
iii'lrci-  «ia-.îs  Tinli-rieur  lis  ravojis  du  *>.oleil  icllLt»"'s  par  1 1  "  ..    • 
du  b;««"  in. 

L')r''|'.ron  vient  de  la  ^^rotle  de  Salles,  erllc  de  .V  /:.•••-  .  .j ..  • 
est  riol  :i\rr  dune  iinnc  ,   ne  send>le  ])lus  (piiin*'  ra^f  lît^.  ('.ri;«  - 
"St  sil;;.  c  \crs  le  b;vuî  d  un  (••itc.ui  rouvert  de  bois;  >n;i  rr.ît    .•  «j»- 
t'ieusf,  i«nd>ra,«''i:  de  li'îcids  cl  de  !r(.*iies,  e»!  teriiîM'  jri,-    un  ti: .' 
de  ni.ironîicrie ,  où  I  «m  n'a  lai'4«»(:  qu'une  |M'tile  poite.  C  )n  ':    ..^ 
d'aloiil  une  iiianil"  «a^e ,  taillée  de  main  d  li«"iniaes ,  tl  «-•»■(■ 
par  i.ii  autre  mur,  du  r«"sle  du  souterrain.  Ou  pa»«'  f!:»»'ii!e    iî.  * 
iiiii-  il!:.  I'  l.ii^'f  (ic  in  pieds  (  t  liante  de  »W>.  A  «en;  pa-  j»!i:'.  !•  .■ 
>oùi<'  s' d>aisse  ,    «i   !•'  J>ass;u-i.' ,   ub*>tru('' par  des  «icpi'ito  <  »'.    ,.:    ». 
ii'ii  rj!i(    .'  pi«'d>  d<"  liaulcur.  (-et  ol.^larle  franebi .  il  *e  pn--..-   •    .:■ 
^ero!-."..-  .dl»  (î  ipii  ^«'  rétrécit  de  ir.i'nn';  cnlin  I  on  pai\i  ni   •  '•  • 
irol;  il*  plus  ii,ti'-r.ss:uit  de  ii  .'lulh*.  Ici  la  '•ecnc  s*:i^i-.i;;:ii  ;  i  i.T 
\.t!i  Ml  li.  s  vi.ûlcs,  que  les  luii!i(''i-es  ne  peuvent  eeliirer,  le  i  :!••.'  • 
'iSsciu'Mil  de  l;i  voi\,  c!ian:;i"-e ,  p:ir  la  disposition  du  In*"»!,  •  n   .; 
mivsei.i.jîs  ou  en  sons  fiilrecocpi-s,  les  parois  i-evèlue"  de  dr»|u  s  .•  • 
1  alb.'îie  ni'.laii:j-.*es  du  noir  des  ombres,  le  ealinc  pi  orcnil ,  b*  *    • 
:ïi  lues  i.c  ces  lieu\,  ].«  irisSe  lornie  d(»s  niassrs  pétrifiées,  l  .•.*  ♦■  • 
•I  il«   1  iui  i.i'i.ilioii  e'  l:"-pli'e  des  idées  lu:;ubre«-. 

Si     ■    ■■■si'!i"  'Ml  fi  ,{,'  S'il-in*,  un  se  louin»*  du  rôle  d'i  **  •• 
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oo  renconti'e  tout  à  coup  un  abîme  appelé,  dans  le  langage  du 
pays,  le  Tindoul,  Cette  grande  crevasse,  de  140  pieds  de  pro- 
fondeur, est  située  sur  le  penchant  d^un  tertre.  Son  ouverture , 
presque  triangulaire,  a  394  pieds  de  tour  ;  ses  côtés  sont  coupés 
à  pic. 

Les  voyageurs  peuvent  encore  visiter  d'auires  gi'ottes ,  nommé- 
ment celles  de  la  PovjadCj  sur  la  rive  droite  de  la  Dourbie  ,  et 
celles  de  Saint-Bome  ^  auprès  du  Tarn. 

2)otbogne. 

Source  de  la  Doux  et  de  Salibowme  »  arrondissement  de  Sarlal. 

La  première  prend  naissance  dans  une  vallée  très  étroite ,  rem- 
plit un  bassin  de  88  toises  de  circonférence.  On  n'en  connaît  point 
encore  la  profondeur.  Ses  eaux  sont  claires  comme  le  cristal ,  et 
sur  ses  bords  il  croit  beaucoup  de  cresson.  La  source  de  Saliboume 
sort  de  terre  avec  plus  d'impétuosité,  et  forme  un  lac  qui  renferme 
beaucoup  de  brochets. 

Dans  le  même  arrondisscmunt  on  trouve  la  source  de  Boutie  , 
qui  sort  également  d'un  abime,  et  qui  est  toujours  abondante  et 
limpide.  Les  curieux  visitent  aussi  la  source  de  la  Sourzac ,  fon- 
taine qui ,  en  sortant  d'une  grotte  auprès  du  village  de  Sourzac  , 
fait  une  chute  de  3G  pieds  de  haut. 

La  grotte  de  Miremont ,  autrefois  appelée  le  Cluseau  ou  Trou  de 
Grandville.  Elle  est  située  entre  Sariat  el  Perigueux ,  auprès  d*un 
village  appelé  Pivaset,  aux  deux  tiers  de  la  hauteur  d'une  colline 
extrêmement  aride.  Sa  profondeur,  depuis  Touverlurc  jusqu'à  l'ex- 
trémilc  de  la  grande  branche,  est  de  545  ,  et  la  totalité  de  ses  ra- 
midrations,  de  3170  toises. 

On  parcourt  d'abord  la  branche  qui  est  à  droite,  et  le  premier 
objet  curieux  qui  se  présente  est  une  stalactite,  appelée  par  le 
peuple  le  Tas  de  la  vieille.  Celte  pierre  présente  un  cône  d'à  peu 
près  12  pieds  de  circonférence  à  la  base,  et  de  4  et  '|i  de  bau- 
icui-. 

Plus  loin  on  trouve  une  belle  pièce  de  forme  elliptique,  et  ap- 
pelée la  chambre. des  Gâteaux ,  longue  de  80  pieds  et  haute  de  9  ; 
clic  est  ornée,  à  hauteur  d'appui,  de  branches  de  silex,  formant 
fout  autour  un  double  rang  de  rameaux  entrelacés  ,  qui ,  disposés 
avec  autant  d'éléi;ance  que  de  symétrie,  font  un  effet  admirable, 
et  rcprésciilenl  afj^cz  bien  diverses  figures  de  pâtisserie.  Le  pla- 
fond ,  très  uni ,  a  de  petites  coupoles  remplies  des  mêmes  figures. 

La  chambre  des  Coquillages  est  un  assez  vaste  appartement  tout 
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La  Loue.  Celle  rÎTière  jailUl,  en  ccumaDt,  d'une  ouverture  qui 
commence  ù  9  mclrei  au  dcuiu  du  aol,  et  ijui  >  plus  de  80  loèti'es 
de  large  sur  39  de  haut.  C'est  l'enliée  d'une  caTcrae  dont  ou  iic 
conoail  pas  la  profûDdeur,  el  où  il  est  diflicile  de  pënilrer  à  cause 
de  l'abonilance  des  eaux  qui  paraiueni  la  remplir. 

Le  laul  du'  Ûouit.  Le  Oouis  ,  la  principale  rÎTière  du  départi' 
meut ,  a  un  couru  plus  sinueux  cncoi'e  qiie  la  Lime  ;  sa  soui^e  etl  très 
■bondaDic.  Après  aïoir  Iravemé  ,  ou  plulût  formé  les  lacs  de  Jie- 
moray  et  SamlPoâtt,  il  ditparait  presque  enlièremcut ,  maispoui- 
peu  de  toups,  auprès  de  Remonot ,  où  l'on  voit  un  cloclwr  éleié 
au  dessus  d'une  groHe  naturelle  qui  lui  aeitde  focid^enl.  Lk  par- 
lie  la  plus  remarquable  de  cette  rivière  est  le  SaJ,  à  l'eilr^nité 
de  la  l'ianle  vallée  de  Marteau,  sur  la  frontière  de  U  Suisse.  On 
peul ,  dans  de  petiles  barques ,  suiTro  le  cours  de  la  riiiérc  depuis 
le  village  de  Moi-ieau  Jusqu'au  près  de  la  cascade  ;  mais  ordinaire- 
meut  OD  De  s'embarque  qu'au  Tillagc  de  Brtneti ,  à  une  petite  Uege 
au  dessous  de  Mortenu. 

Aiirts  avoir  navigué  plus  d'un  quarl  de  lieue  ,  on  voit  la  végé- 
lalion  cesser  ;  de  nouveau)  locheis  s'élèvent  des  deux  côtés;  la 
rivièra  a'èinrgil,  dcvicol  de  plus  en  plus  profonde,  et  n'a  plus 
qu'un  cours  lent.  Ou  ariive  bienlât  à  la  chulc  de  ta  livicrc.  La 
chute  de  celte  masse  d'eau,  du  haut  d'une  pis  te- forme ,  est  ce 
qu'on  appelle  le  Saut  du  Doubi,  C'est  en  ellêt  le  Doubs  qui ,  par 
un  canal  creu^^é  dans  le  roc  ,  à  la  di-olie  du  lieu  d'aboi-dage  et  de 
la  montagne ,  csl  amené  sur  cette  plate-forme ,  el  y  tombe  d'une 
haulcur  de  SO  pieds,  avric  un  fracas  épouvantable.  Depuis  le  bord 
ùp.  la  plale-fornic  jusqu'au  bas  du  rocher,  toute  la  masse  d'eau  se 

Les  grolles  A'  Oiscllcs ,  dans  te  même  déparlemcnt ,  pont  très 

G'utc. 

Lu  pointe  de  la  Roqjte.  La  monlapne  csl  d  un  uspeci  nu  cl  sté- 
rile .  tandis  qu'A  sop  pied  s'étend  un  terrain  ferlile  ,  couvert  d'une 
herbe  succulente  qui  nourrit  un  grand  nombre  de  Iraupenux.  On 
ne  peut  contempler  sans  surprise  ces  bancs  de  cailloux  et  de  tei-re 
'alcairc  ,  allemalivemcnl  superposés,  conservant  le  plus  parfait 
parralclisme  sur  une  longueur  de  plusieurs  lieues ,  oflrant  t'imajje 
d'une  construction  en  maçonnerie  ,  el  représcnlant  des  assises  rc- 
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La  première  chose  qui  frappe  la  fut ,  èe  soDt  ijuatre  magni- 
fiques piliers  ayant  la  forme  de  palmiers ,  alignés  et  formant  gale- 
rie. Ces  piliei*s ,  qui  peuvent  avoir  30  pieds  de  haut ,  ne  touchent  • 
point  la  voûte  ^  qui  est  parfaitement  unie  ;  ils  sont  plus  larges  en 
haut  qu'en  bas,  ce  qui  n'est  p^s  la  forme  ordinaire  des  stalactites 
qui  tiennent  à  la  terre. 

On  entre  dans  la  seconde  salle  par  un  passage  fort  étroit,  où  le 

corps  ne  peut  passer  que  de  côté Pour  y  descendre,  il  fiuit 

employer  Téchelle;  cette  descente  peut  avoi^  30  pieds,  etTincli- 
naison  du  terrain ,  depuis  la  première  descente  jusqu'à  la  seconde , 
peut  être  de  3  toises. 

Otte  seconde  salle  est  immense.  Vous  voyez ,  surtout  à  gauche , 
un  rideau  d'une  hauteur  qu'on  ne  peut  mesurer,  parsemé  de  hril- 
lans ,  plissé  avec  grâce ,  et  touchant  la  terre  de  sa  pointe ,  conme 
s'il  avait  été  drapé  par  le  plus  habile  artiste ,  et  des  cascades  pé- 
trifiées, blandiies  comme  l'émail,  ou  jaunâtres,  qui  semblent  tom- 
ber sur  vous. 

On  passe  dans  la  troisième  salle  :  sa  forme  est  celle  d'une  galerie 
tournante  :  on  y  marche  assez  long- temps.  On  s'arrcte  pour  passer 
sous  une  petite  voùtc  très  basse  où  l'on  ne  peut  marcher  que  cour- 
bé ;  sa  forme  ronde  lui  a  fait  donner  le  nom  de  Jour.  Les  congéla- 
tions y  sont  blanches  ,  grenues  ,  et  ressemblent ,  a  s'y  méprendre , 
à  des  dragées.  11  est  ira)>ossiLle  de  se  figurer  lesjeux.bizarres  que 
la  nature  s'est  plu  à  former  dans  ce  four. 

La  Beaume  de  la  Coquille.  C'est  une  fort  belle  grotte  qui  s'ouvre 
sur  la  pente  rapide  des  coteaux ,  le  long  de  la  rivière  de  Cèxe, 
Elle  a  plusieurs  branches;  dès  Tentrée  elle  offre  une  galerie  à 
droite,  et  une  autre  à  gauche;  celle  de  la  droite  est  très  courte; 
mais  la  dernière  s'élargit  peu  à  peu ,  et  se  partage  aussi  en  deux 
galeries;  c'est  encore  celle  de  la  gauche  qui  est  la  plus  remar- 
quable ,  quoiqu'elle  ne  paraisse  pas  ctre  la  plus  gi*andc.  De  belles 
stalactites  la  décorent  d'un  bout  à  l'autre.  Quelques  morceaux  y 
sont  d'une  beauté  parfaite.  On  est  frappé  surtout  à  Taspect  d'une 
pyramide  de  1 6  pieds  de  haut ,  très  blanche ,  et  d'une  pierre  dure 
comme  le  ciillou.  A  cette  pyramide  sont  attachés  divers  omemens, 
entre  autres  un  aigle  ,  si  bien  fait  qu'il  semble  être  l'ouvrage  d'mi 
artiste. 

Le  Languedoc  nous  offre  encore  bien  d'autres  objets  intéressans 
de  l'histoire  naturelle. 

Nous  désignerons  ,  aux  voyageurs  qui  ont  du  loisir,  la  charmante 
vallée  traversée  par  le  Tamon,  celle  de  la  Dourbie  ^  celles  qu'ar- 
rosent les  deux  Gardons,  les  grottes  de  Monte  lus ,  à  quelques 
lieues  du  PorU-Saini- Esprit  ;  le  précipice  où  s'engouffra  le  Tarn  , 

2» 
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enlif  deux  i-orbcrs ,  dont  Vun  <»':ippellc»  le  Hoc  Sottrfi,  tv  l  tr;* 
y  Jt^uille  ,  cl  contre  lesquels  les  eau\  se  brisent  n*'.-c  un  inu.-:*K" 
incnl  prn|vagé  au  loin  par  les  échos. 

Lfs  Cares  Gonttièrrs.  Aupr«rs  du  >illai^e  de  Savounierts ,  sj  • 
rheiiiiii  de  Tours  à  Chinon ,  non  loin  des  l>nrds  du  (^htr,  jl  x  ^i^ 
souterrains  que  dans  le  ptiys  on  runiuit  m>us    le  nom  à«    Cu 
^oiitUèrcs. 

Un  V  «Icsccnd  par  plusieurs  on\erlurps.  Lrs  preniii'-ro  rîiir  - 
liit's  sont  basses,  mais  elles  on'renl  la  même  ••inj^ul.trîic  q-.  .** 
autres,  c'est-à-dire  queleau,  en  lonibanl  toujoui?*  de  la  \où''  .  » 
foi  nie  d<'  petits  glaçons  d'une  couleur  blancliàtrc.  llaos  vint  .tulr. 
^'roltc,  on  voit  une  espèce  d'autel  d'une  pieri-e  blanctie. 

Df  cette  cave,  on  passe,  par  une  ouverture  fort  b9s.<e.  iian« 
une  rliand>re  plus  lon<7iic  que  larj;e,  drcorce  de  la  maj^itèrc  !â  plu* 
svnRlrique  et  la  plus  élci;ante  ;  elle  olïre  un  spcrlaplc  au>*>t\iri\lip: 
que  curieux.  (le  sont  deux  ^ninds  rochers  d'une  pierre  tlanci.* 
comme  de  la  m'igc  et  dure  connue  du  marbre ,  de  ii:;urc  pTranu- 
dule,  foruiés  de  plusieurs  cordons,  posés  les  uns  sui  les  aurrts 
avec  une  régularité  surprenante,  et  ornés  naturellement  de  pt-rite^ 
é(*ailles  rangées  et  creusées  comme  si  on  les  eût  tra\aiUtCJ>  :k^ 
l'iseau. 

La  font  aine  anUntc.  La  source  appelée  par  le  rul^aire  Fmi.ti^ 
nrdtnff,  coule  à  «i  1.  de  GrtnohU ,  auprès  du  ^illa^e  de  Sunl^ftOT' 
thtltmtj.  Li!  ]iliénomène  qui  l'a  rendue  célèbre  eonsislail  dan»  def 
tlanimcs  et  de  la  fumée  qui  s'échappaient  des  t*aux. 

Aujounrhui  les  inllanmiations  spontanées  sont  très  rares;  mai« 
il  s'échappe  encore  du  ruisseau  et  de  l'eau  que  l'on  fait  sortir  dt 
la  li'iic,  en  creusant  à  peu  de  profondeur,  un  i;.iz  intlainnublr  a 
l'aide  dufpiel  on  peut  allumer  des  matières  légère»,  telle»  que 
papii-r,  ropeaux,  chenevottrs,  etc. 

Sa.\sniiig* .  Sasseiiai^e  est  un  ^'ros  Uiur^  situé  à  !?  I.  de  CrrAu- 
hlr ,  sur  le  l'uron ,  (|u*on  reiiioiite  dans  une  gorge  de  vaaoXzznitr 
très  piltoi-esquG.  La  «bute  du  toiitMit  est  asscx  rapide,  «l  W*»  to- 
«Nivrs  «pli  s'opposent  à  son  pass:t;;c  oreasionent  de»»  ressauts  en 
dillércns  sens,  et  une  c.isradf  d'aiilant  plus  agréable,  queleau 
coule  sur  un  plan  iucliué ,  l>oi\lé  de  rochers  lonibéfl  de»  nioola^Df» 
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voisines.  Au  bout  d'une  petite  demi-lîeue  «n  «forçait t  ft  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  d'Engin,  nu  rocher  appelé  les  Paries  de 
Sassenage,  On  croit  vdlr  les  ruines  d'un  portique.  Ce  scmt  en  effet 
des  ruines  ;  la  partie  supérieure  du  rocher  porle  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleversement.  La  hase  te  compose  de  banes 
assez  parallèles  à  l'horizon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  trouvent  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent par  deux  ouviartures  semblables  à  deux  arcades.  Un  torrent 
se  precipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande  ^  à  laqueMeon  ne 
peut  parvenir  que  par  un  sentier  fort  roide.  On  entre  ordinaire- 
ment par  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  au  veatibulei  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galeries  plua  obaoures.  L'une 
et  Taulre  sout  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  l'in- 
térieur de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  linc  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
fameuses  cuves,  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphiné,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  à  leur  sujet ,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excnvations ,  d'une  forme  à  peu  près  cylindrique ,  d'environ  5  pieds 
de  diamètre ,  et  dont  l'une  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
de  10  pouces  de  profondeur. 

Le  Preciosier  de  Sassenage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphiné.  Ces  pierres  se  trouvent ,  en  cet  endroit ,  en 
plus  grande  quantité  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  montagnes  de  Sassenage ,  on  remarque  une 
roche  singulière.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues ,  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  canineu,  leur 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua,  Les  habitans  du  pays 
rappellent  aussi  la  roche  Proupeiia,  c'est-à-dire  de  beaucoup  de 
peine. 

Dnns  un  ravin  de  1 80  pieds  de  profondeTlr,  au  pied  de  cette 
roche ,  croulent  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorge,  traversée  par  le  Toulouren,  entre  Grenoble  et 
Nions ,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  grottes,  dont  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voûte  de  la  grotte  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long .  Lorsque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considérable ,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  caverne 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  atteignent  la  grotte  supérieure , 
et  foi-meut  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Touloui*en. 

Le  G  rond' Charnier,  En  remontant  la  rive  gauche  de  V  Isère 
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de  figurei  biiarres ,  Buiquellei  efaacua  ■unkie  im  fesiemlilBiice» 
■*ecl'objeli]u'ilTeut.  On  y  nomme  cotre  aulrtinn  grand héroD 
ou  une  pelîle  au  I  ruche  lue  nar  dMrUre. 

Les  polln  de  Revigntj 
sud  des  (ocben  de  Bmane, 
Isiir  hauteur   cl  leur  tongi 

^nioigiiic»  d'^^'l." 
Iiabitaiu  de  Conliègt  el  de  / 
en  France ,  cl  des  ^errei  d 
Les  grollei  de  Baleme, 
Dom  auprès  de  Salâu,  d'o 
due ,  et  plusieurs  sourres  d 

Enlla  la  grolle  de  Mign 
allire  les  curieui.  L'entréi 
ratopér  pendant  quelques  n 
et  on  ari'i*c  à  une  grande  salle  dont  la  voâte  est  d'iue  régularilë 

Lt  jet  iTeau  naturel.  Dans  In  rommune  de  C/iatapia,  au  bas 
d'une  cdie  rapide  d'environ  700  pieds  de  haut,  un  objet  frappant 
excite  la  curksilù  du  ualuratisle  :  c'est  un  canal  souterrain  par  le- 
quel la  niontngne  vomit,  l'hiver,  un  petit  torrent,  et  4onne,  dans 
la  belle  saîfHli  un  courant  d'air  toujours  sensible.  La  bouche  ou 
fissnre  est  dans  la  roche  solide  ;  elle  est  horizontale ,  ayant  1 2  pieds 
de  long  sur  un  et  demi  de  large.  L'eau  qui,  l'biter,  son  par  cette 
bouche,  s'élance  en  unjel  Ton  large  >  la  hauteur  de  lOà  19  pieds; 
ensuite  elle  retombe  dans  un  lîl  semé  de  p'osses  pierres ,  au  milieu 
desquelles  elle  se  précipite  avec  l'impétuosité  d'un  torrent.  L'été , 
ce  lit  est  (larfailemenl  sec  ;  il  ne  coule  pas  une  goutte  d'eau  du  ro- 
cher, mais  un  vent  continuel  en  sort  et  fait  flotter  le  nraucboîr 
qu'on  suspend  devant  la  fissui-e. 

Lrr^orge  <U  la  Tour  rfu  Mei-r.  A  un  quart  de  lieue  du  vilU^  de 
1.1  Tour  du  Meix ,  la  route  de  Saint-  C/aude  passe  entre  deux  pans 
(le  ivchcrs,  qui  pai'aissent  avoir  I  bO  pieds  de  hauteur.  Dans  celle 
e.pèce  de  puits  alon^^,  la  Tue,  resserrée  de  tons  cAtéi,  ne  peut 
se  porter  qu'en  haut;  le  tn-mament  est  le  seul  ol^el  qu'elle  ren- 
contre. Les  pai-ois  des  deux  rochers  qui  forment  eeltegor^  bizarre 
sont  lisses,  et  s'élèvent  avec  une  hardiesse  qui  frappe  l'imagina- 
1  ion  ;  leurs  sommets  sont  de  nÎTeMt. 
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£anbe5 . 

f.fs  polUs  de  Biarih.  Ces  p^roUes  se  trouvent  auprès  du  \l\r. 
de  Bttnit: ,  à  (ïrux  lieues  de  Hayonnc.  On  se  rend  de  loia  a  ■ 
TÏlI.'ige  pour  prenilre  des  bains  de  mer. 

Parmi  toutes  les  p'olles  de  ces  lieui ,  \a  Chtimàrr  tfjimr'\r  r^ 
la  plu»;  vaste  et  la  plus  connue.  Sa  fomir  représente  un  demi-rerf  ■» 
lirossièirnicnl  trace,  de  30  à  40  pas  de  dianicli-e  ;  sa  plut  jrin: 
liaul(*iir,  à  l'entrée,  el  de  5  à  0  mètres  :  celle  hauteur  ilimx^ 
graducUomcnl  juMju'au  fond  de  la  protic,  où  la  \onle  tourh'  ■' 
sol;  il  V  Idlre  continucllcmeni  de  l'eau,  el  lu  surfiro  delà  ti..:- 
est  tapissée  d'une  espèce  de  pAte  humide.  La  {jrnite  *'mci«nK~ 
peu  il  peu  de  sable ,  et  la  l>asse  mer  en  ])rrmel  aujourd'hui  l'cn'r" 
pendant  les  trois  qiiaits  de  l'année.  AuhIcssus  de  la  Chambre  d  *■ 
niour  croissent  une  foule  de  plantes  curieuses. 

Lfs  Boules  hasaltitiHcs.  Les  li-ois  volcans,  le  monns  Ttifû- 
(  c'csl-à-dire,  le  mont  «lu  Tartarc  ";  ,  les  Vjtrnets  .;  l«-s  Knlers  .  f î 
le  vunms  Cmm  f  mont  Chaud  ),  ont  %omi  toutes  les  la^e**  «{ui  Jtji'-- 
rcnt  maintenant  d'une  manièi  c  si  ])itiores«]ue  les  bonift  de  Wfflf  ■ 
(lo]>uiH  yvW«r7/rj  jusqu'à  Mnnistrof.  Dansée  territoire  voir  4Li<!' 
on  distin;;ue,  auprès  de  PniHrfles ,  une  bulle  isolée  et  saiiUnif. 
enlièrcment  composée  d'une  lave  dure  et  tiv?»  sonore.  Le  biM.*'' 
n  est  ])(>int  ici  en  pavé,  en  table  ou  en  ma*ses  irrè:^iJiére*i;  iiM)'»i< 
crélc  de  la  butte  est  hérissée  d'énormes  poulres  de  basalte  j;ros!>K- 
renient  étjuarrics,  dont  un  ^rand  nombre  sont  dlris;èes  \cr»  le  ciel 

Chi/itir.  La  position  du  \illa^e  et  du  \ieux  château  de  Ch/ftW. 
sur  la  ii>e  droite  de  WlUùr,  entre  Brioudr  el  i.an::rtic ,  c*l  l«»ti 
a  lait  sin:;ulière.  Des  c<fiiliunes  tie  prismes  de  lias.iltc  droits,  iv.*u 
iicis  cl  hauts  de  'i')  pieds,  foi'UH'nt,  en  se  serrant  l'un  conltc  1  ii*- 
Irc  coininc  des  poutix's  <pie  l'on  aurait  mises  drUtut ,  une  nu»** 
solide,  ,iu  dessus  de  larpiclle  s'en  élè\e  une  uutie  de  piismcA  irr*- 
.ijulicrs,  les  uns  lonj;s ,  hîs  autres  couils,  \\\  plufiart  courbe»  en 
arc,  inclinés  vers  le  sommel  <le  la  montagne,  et  l'aisanl  saillir.  |Mr 
le  houJ  iuréiieur;  el  c'est  sur  ce  double  «ma»  de  biUwUe*  que  wm 
bâtis  le  rliiiliMu,  tombé  en  ruines,  et  une  partie  du  \ilU;;«. 

At  Tf  rnph  lutturt  /.  \  quelque  dislance  de  Ooutlrt  et  de  la  Hh-n- 
la^iic  d«'  M'iscfnux  ^  sur  une  crête  de  la  rive  orientale  de  la  Lvrr . 
'»n  M»ii  des  constructions  bizarres  cpic  l'on  c^l  Unie  bMitf-tcnq*»  •' 
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veilles  de  ces  cDOIi-éei.  Ot 
d'un  cÔDe  qui  lemble  en  é 
çacle  avec  ud  fronton  niog 
perte  de  toc  dans  l'inlér: 
orné  d'un  grand  nombre  i 
pieds  de  baul  BUT  30  de  lai 
ntpprochées  dans  le  fond  q 
la  luite  d'un  à  beau  vcsiib 
brfl  el  nutique.  Mais  oa  i 
c'est  un  bnieouénorfiie,  el 
une  de  ses  poÎDles;  il  est  i 
([u'on  ne  puit  se  familiariser  arec  l'idée  que  e'cM  l'oufrage  de  la 


si  que  tout  le  rt 


Mines  de  Sn'int-Chamond.  Le  nalunlîslc  trouïc  dans  tes  Diines 
un  sujet  de  rùOexioii.  Il  a  Iriiquemment  occasion  d'v  voir  des  pierre  s 
écailleuscs  ou  feuilletées,  dont  presque  tous  lesifeuillets  portent 
l'empreinte,  ou  d'ua  bout  de  >■(;«■  ou  d'une  feuille,  el  quelquefois 
les  empreintes  de  plusieui-s  feuilles  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
ment de  feuille  de  quelque  planle;  les  représentai  ions  de  feuilles 
sont  toujours  exactement  étendues,  comme  si  on  les  avait  collées 
iiTec  la  mnin  sur  les  pierres  :  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appoF' 
tves  par  l'eau  qui  les  avait  tenues  dans  cet  étal. 
*"  Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
étrangères  qui  ne  se  ti-ouvcnl  ni  dans  le  Lyonnais ,  ni  dans  le  reste 
de  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  orientales  et  dans 
les  climats  chauds  de  l'Amérique. 

Le  mont  Lttore.  Si  nous  quittons  les  mines  de  ebarboD  pour 
nous  diiijiev  vers  la  ville  de  Fturi ,  nous  rencontrerons  une  mon- 
inf;ne  Isolée ,  assez  curieuse,  et  connue  dans  le  pajs  sous  le  ootit 
de  manl  Leiore;  elle  forme  une  arrête  qui  s'étend  du  sud  au  nurd, 
où  clic  s'eiifoncc  assez  brusquement  i  du  colé  du  >ud,.cllo  s'élève 
^  prés  de  100  pieds  au-dessus  de  la  plaine. 

Le  mont  Lezore  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'une  a  une 
surface  rude ,  et  l'autre  une  surface  lisse  ;  toutes  deux  sont  parsc- 

On  ti'ouve  sur  les  bords  de  la  Laire,  près  de  Feuri,  plusieurs 
basaltes  roulés,  dont  la  cassure  est  lisse  et  compacte',  ils  i*enfer- 
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plus  sauvages  et  les  plus  pittoresques  du  /tira  ,  et  qui  n'est  pas 
trés-éloignée  de  la  ville  de  Pontarlier, 

La  Loue,  Cette  rivière  jaillit ,  eu  écumaDt,  d^une  ouTcrture  qui 
commence  à  9  mètres  au  dessus  du  sol ,  et  qui  a  plus  de  60  méli'es 
de  large  sur  32  de  haut.  C'est  Tentrée  d'une  caverne  dont  on  ne 
connaît  pas  la  profondeur,  et  où  il  est  difficile  de  pénétrer  à  cause 
de  Fabondance  des  eaux  qui  paraissent  la  remplir. 

Le  saut  du'  Doubs.  Le  Douhs  ,  la  principale  rivière  du  départe- 
ment ,  a  un  cours  plus  sinueux  encore  que  la  Loue  ;  sa  soui^e  est  très 
abondante.  Après  avoir  traversé ,  ou  plutôt  formé  les  lacs  de  Ke- 
moray  et  Saint- Point,  il  disparait  presque  entièrement ,  mais  pour 
peu  de  temps ,  auprès  de  Remonot ,  où  l'on  voit  un  clocher  élevé 
au  dessus  d'une  grotte  naturelle  qui  lui  sert  de  fonÉtanent.  La  par- 
tie la  plus  remarquable  de  celte  rivière  est  le  Sam^  a  l'extréinité 
de  la  riante  vallée  de  Morteau,  sur  la  frontière  de  la  Suisse.  On 
peut ,  dans  de  petites  barques ,  suivre  le  cours  de  la  rivière  depuis 
le  village  de  Morteau  jusqu'au  près  de  la  cascade  ;  mais  ordinaire- 
ment on  ne  s'embarque  qu'au  village  de  Brenets ,  à  une  petite  lieue 
au  dessous  de  Morteau. 

Après  avoir  navigué  plus  d'un  quart  de  lieue ,  on  voit  la  végé- 
tation cesser;  de  nouveaux  rochers  s'élèvent  des  deux  côtés;  la 
rivière  s'élargit ,  devient  de  plus  en  plus  profonde ,  et  n'a  plus 
qu'un  cours  lent.  On  arrive  bientôt  à  la  chute  de  la  rivière.  La 
chute  de  celte  masse  d'eau,  du  haut  d'une  plate-forme ,  est  ce 
qu'on  appelle  le  Saut  du  Doubs,  C'est  en  effet  le  Doubs  qui ,  par 
un  canal  creusé  dans  le  roc  ,  à  la  droite  du  lieu  d'ahoi*dage  et  de 
la  montagne,  est  amené  sur  cette  plate-forme,  et  y  tombe  d'une 
hauteur  de  80  pieds,  avec  un  fracas  épouvantable.  Depuis  le  bord 
ce  la  plate-forme  jusqu'au  bas  du  rocher,  toute  la  masse  d'eau  se 
transforme  en  écume. 

Les  grottes  âCOsselUs,  dans  le  même  département,  sont  très 
curieuses. 

(?urc. 


La  pointe  de  la  Roque.  La  montagne  est  d'un  aspect  nu  et  sté- 
rile ,  tandis  qu'à  sop  pied  s'étend  un  terrain  fertile  ,  couvert  d'une 
herbe  succulente  qui  nourrit  un  grand  nomhre  de  troupeaux.  On 
ne  peut  contempler  sans  surprise  ces  bancs  de  cailloux  cl  de  teiTc 
^-alcairc,  alternai ivemenl  superposés,  conservant  le  plus  parfait 
parralèlisme  sur  une  longueur  de  plusieurs  lieues ,  offrant  l'image 
d'une  construction  en  maçonnerie  ,  et  représentant  des  assises  ré- 
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-lilièrcs,  lollcs  que  les  ouvriers  eu  cinploicol  pour  codv^l..;- 
irros  murs. 

Si  l'on  veut  jouir  d'une  hellc  vue,   il  faut  monter  nu  i-.c:  . 
plus  élcvr  du  plitteau,  qu'on  appelle,  dans  le   pavs  le  C:x£  s. 
Anglais.  Uien  n'est  plus  varié  que  la  scèue  qui  su  prcset»f  «r 
veux  du  voyai^eur. 

Jïoc/urs  tit'.  Penmark.  Ces  rorhers  noirs  cl  sôparcx  se  pruoc- 
qont  jus(|u'nux  bornes  de  l'Iiori/on  ;  d'épais  nua^os  «Je  \apeiir«r^ 
lent  en  tourbillons  ;  le  ciel  et  la  teixe  se  eonfondcnt.  Vous  D'ji»r  ) 
cevc/.  dans  un  sombre  brouillard  que  d'énormes  nuii^sin  ^k^jx 
qui  s'élrvent ,  se  brisent ,  bondissent  dans  les  airs  a  ver.  uo  \t.< 
épouvantable.  I 

La  torche  df  Penmark  est  un  rocher  séparé  de  la  l«»iTe  pjr .: 
espace  qu'on  nomme  Saut-th- Moine  ;  la  mer  s't  prétipite  J»vt.  L- 
1  eur.  On  lui  ]M'L'le  le  bruit  qui  retentit  nu  loin  dans  la  eamptfne 
quoi({u'iI  hoit  produit  par  les  nombreux  obstacle»  que  l'Océan  tiouu 
sur  ces  pliages. 

Ln  px/fUs  (le  Crozon.  Sur  la  rote  de  Crozon  on  voit  une  cbo«e 
assez  curieuse  :  c'est  une  f|uantité  de  j;rott«'^  de  37  .'i  iU  MrJ«  V 
haut,  sur  (iO  à  80  pieds  de  large.  Le  jour  n'y  pénétre  qui^cc 
peine. 

Une  de  cavernes,  à  la  pointe  de  la  Chèvre ,  se  nomme  ,  en  bi»- 
ton  ,  Qturo  Charivari  y  la  cave  du  Charivari,  i'i  cause  dos  cris  i»- 
(.ordans  des  oiseaux  qui  s'y  réfugient.  La  mer  découle  dans  co  pi'* 
de  1  7  pieds  dans  les  jurandes  marées. 

C'est  dans  les  environs ,  à  Plageff,  qu'existe  le  fameux  en-irM: 
nommé  VEnJer;  c'est  un  abîme  où  la  mer  s*cnf^ouf!i-e  avec  un  hna: 
épouvantable  :  les  rochers  du  l'onfl  y  sont  de  couleurs  rouge  ;  ie  jn 
des  vapeurs  et  de  l'écume  les  fait  paraître  en  mouTcmcnt. 

Sur  la  côte  tle  /!rii:nraii ,  où  Ton  voit  également  plu«irur> 
gi  ottcs  curieuses  ,  il  est  un  autre  goufire  nommé  le  gouffre  de  Bt' 
iirpntl;  il  est  de  l'orme  conique,  et  il  a  :iO  pieds  de  larce  dam  it 
parti(î  la  plus  élevée,  et  50  pieds  de  profondeur.  La  mer  »'t  int* 
«ipiie,  avec  un  bruit  épouvantable,  par  une  voûte  de  7  j  ^  psetù 
de  hauteur. 

La  lictiumt  des  DemoiselUs.  C'est  dans  les  rocben  de  la  n»c 
occidentale  de  l'Hérault  que  s'enfonce  la  grotte  connue,  daiM  le 
p.ivs,  sous  le  nom  de  la  Btaume  de  las  DoumaiseUM  ou  df 
f'tfi.  On  arrive  à  l'entrée  par  un  buis  qui  couronne  le  rocbcr  dç 

/fiaurac. 
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La  première  chose  qui  frappe  la  Tue ,  èe  sont  (juatre  magni- 
fiques piliers  ayant  la  forme  de  palmiers ,  alignés  ei  formant  gale- 
rie. Ces  piliers  ,  qui  peuvent  avoir  30  pieds  de  haut,  ne  touchent  « 
point  la  voûte  ^  qui  est  parfaitement  unie  ;  ils  sont  plus  larges  en 
haut  qu'en  bas,  ce  qui  n'est  p^  la  forme  ordinaire  des  stalactites 
qui  tiennent  à  la  terre. 

On  entre  dans  la  seconde  salle  pai*  un  passage  fort  étroit,  où  le 

coi'ps  ne  peut  passer  que  de  côté Pour  y  descendre,  il  faut 

employer  Téchelle;  cette  descente  peut  avoir  20  pieds,  etTincli- 
naison  du  terrain,  depuis  la  première  descente  jusqu'à  la  seconde , 
peut  être  de  3  toises. 

Cette  seconde  salle  est  immense.  Vous  voyez ,  surtout  à  gauche , 
tm  rideau  d'une  hauteur  qu'on  ne  peut  mesurer,  parsemé  de  hril- 
lans ,  plissé  avec  grâce ,  et  touchant  la  terre  de  sa  pointe ,  comme 
s*n  avait  été  drapé  par  le  plus  habile  artiste ,  et  des  cascades  pé- 
trifiées ,  bIan<Aes  comme  Témail ,  ou  jaunâtres ,  qui  semblent  tom- 
ber sur  vous. 

On  passe  dans  la  troisième  salle  :  sa  forme  est  celle  d'une  galerie 
tournante  :  on  y  marche  assez  long- temps.  On  s'arrête  pour  passer 
sous  une  petite  voûte  très  basse  où  l'on  ne  peut  marcher  que  cour- 
bé ;  sa  forme  i*ondc  lui  a  fait  donner  le  nom  de  four.  Les  congéla- 
tions y  sont  blanches  ,  grenues  ,  et  ressemblent ,  à  s'y  méprendre , 
à  des  dragées.  11  est  impossible  de  se  figurer  les  jeux.bizarres  que 
la  nature  s'est  plu  à  former  dans  ce  four. 

La  Beaunxe  de  la  Coquille,  C'est  une  fort  belle  grotte  qui  s'ouvre 
sur  la  pente  rapide  des  coteaux ,  le  long  de  la  rivière  de  Cèxe, 
Elle  a  plusieurs  branches;  dès  Tentrée  elle  olîre  une  galerie  à 
droite,  et  une  autre  à  gauche;  celle  de  la  droite  est  très  courte; 
mais  la  dernière  s'élargit  peu  à  peu ,  et  se  partage  aussi  en  deux 
galeries;  c'est  encore  celle  de  la  gauche  qui  est  la  plus  remar- 
quable ^  quoiqu'elle  ne  paraisse  pas  ctre  la  plus  gi*ande.  De  belles 
stalactites  la  décorent  d'un  bout  à  l'autre.  Quelques  morceaux  y 
5»ont  d'une  beauté  parfaite.  On  est  frappé  surtout  à  l'aspect  d'une 
pyramide  de  16  pieds  de  haut,  très  blanche,  et  d'une  pierre  dure 
comme  le  caillou.  A  cette  pyramide  sont  attachés  divers  omemens^ 
eoti-e  autres  un  aigle  ,  si  bien  fait  qu'il  semble  être  l'ouvrage  d'un 
artiste. 

Le  Languedoc  nous  offre  encore  bien  d'autres  objets  intéressans 
de  l'histoire  naturelle. 

Nous  désignerons  ,  aux  voyageurs  qui  ont  du  loisir,  la  charmante 
vallée  traversée  par  le  Tamon,  celle  de  la  Dovrbte ,  celles  qu'ar- 
rosent les  deux  Gardons,  les  grottes  de  MonUlus ,  à  quelques 
lieues  du  Pont-Saint-Esprit  ;  le  précipice  où  s'engouffi*e  le  Tarn  , 
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enire  deux  rochers,  dont  l'un  s'iippelle  le  liac  Sourti,  n  Ijtj.- 
y  AikuUlr  ,  cl  ronti'e  lesquels  les  eaux  se  brisent  avec  un  maj::»^- 
ment  propagé  au  loin  par  les  échos. 

LiS  Caves  Gouttières.  Auprès  Hu  \illa<*e  de  Savonniêres  ^  *tf/ 
iheuiiii  «le  Tours  à  Chinon,  non  loin  des  l>ords  du  Cher,  il  r  j  ^ 
souteiT.iins  que  dans  le  pays  on  connjîl  sous    le  nom  de  Ce 
ijOHttièrts. 

Un  y  descend  par  plusieurs  ou\erlurcs.  Les  premiirc^  clac. 
l>i"e«i  *«onl  basses,  mais  elles  ollVenl  la  incme  sini;uhii-îic-  qu.  .*» 
autres ,  o'csl-à-dire  que  l'eau ,  en  lonihanl  tr>uinun«  de  la  voùl» .  • 
tonne  (io  pelils  glaçons  d\ine  couleur  hlanrli.'iirc.  Dans  uur  ^Lirt 
irroltc,  on  voil  une  espèce  d'aulrl  d'une  pierre  bl.iiictie. 

De  (M-tle  cave,  on  paNse,  ]>ar  une  ouverture  furl  liasM*,  Jbnf 
une  cliaîulue  plus  lonj^ue  que  lar:;!',  décorée  de  la  mafiièrr  la  plu* 
svnRirique  cl  la  plus  él«"î;atili*  ;  elle  ollre  un  specf.icle  nu'i^ibnUiP! 
que  nirieux.  Ce  sont  deux  ;^'r:nids  rochers  d'une  pierre  bl&ncbe 
comme  de  la  ncii;e  et  dure  comme  du  marbre ,  de  li:;ure  pTruei- 
dalc,  t'ormés  de  plusieurs  cordons,  posés  les  uns  sur  lc«»  aulrti 
avec  une  régularité  surprenante,  et  ornés  naturcllcnienl  dcpititcs 
écailles  langées  et  creusées  connne  si  on  les  cùl  travaillée»  &u 
ciseau. 

3^crc. 

La  fontaine  ardtnte.  La  source  appelée  par  le  rulpiirc  F'miatM 
ttrdtntt' ,  coule  à  •!  1.  de  Grtnohit  ,  auprt'-sdu  villa:;e  de  SuentSdr- 
theUvitf.  Le  phénomène  «{ui  Ta  rendue  célèbre  consistait  dans  dei 
tlanmies  et  de  la  fumée  qui  s'échappaient  des  eaux. 

Aujourd'hui  les  inllaniniations  spontanées  sont  très  rares;  mai* 
il  s'échappe  encore  du  ruisseau  el  de  l'eau  «]ue  l'on  tait  «<mir  de 
la  terre ,  en  creusant  à  peu  de  profondeur,  un  gaz  intlammabJe  « 
l'aide  duquel  on  peut  allumer  des  matién-s  légères,  telles  que 
papier,  copeaux,  chenevolles,  etc. 

Sassniagf ,  Sassenage  est  un  gros  bourg  situé  à  '2  L  de  Crmu- 
hie ,  sur  le  Furon,  qu'on  remonte  dans  une  f;orge  de  maiiU^nr 
très  pitton^squc.  La  rhule  du  tondent  est  assez  i*apide,  tXïes  ro- 
ot icrs  tpii  s'opposent  à  son  passage  ocrasionent  des  ressauts  en 
dillérens  sens,  el  une  casradi;  d  autant  ptuN  agréable,  que  l'eau 
f^oulc  ^u^  un  plan  incliué ,  iH>rdé  de  rochers  lombca  des  iUQiita|riie» 
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Toisines.  Au  bout  d'une  petite  <leini-lîeue  «ntptvçMt,  k  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  d'Engin,  ttii  rocher  afipelé  les  Portes  de 
Sassenage,  On  croit  vcAr  les  ruines  d'unportM{ïie.  Ce  sont  en  efiGet 
des  ruines  ;  la  partie  supérieure  du  rocher  porte  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleversement.  La  hase  se  compose  de  banet 
assez  parallèles  à  Thorifon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  trourent  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent par  deux  ouvertures  semblables  à  deux  afoades.  Un  torrent 
se  précipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande ,  à  laquelle  on  ne 
peut  parvenir  que  pai*  un  sentier  fort  roide.  On  entre  ordinaire- 
ment pai*  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  au  vestibule,  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galeries  plus  obaoures.  L'une 
et  Taulre  sout  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  l'in- 
térieur de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aouatique. 

Dans  une  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
figjneuses  cuves,  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphioé ,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  à  leur  sujet,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excnvations ,  d'une  forme  à  peu  prés  cylindrique ,  d'environ  5  pieds 
de  diamètre ,  et  dont  l'une  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
de  10  pouces  de  profondeur. 

Le  Precioster  de  Sassrmige  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphinc.  Ces  pierres  se  trouvent ,  en  cet  endroit ,  en 
plus  grande  quant ilé  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  montagnes  de  Sassenage ,  on  remarque  une 
roche  sin|i^lièrc.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues «  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  caninei,  leur 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua,  Les  habitans  du  pays 
rappellent  aussi  la  roche  Proupena,  c'est-à-dire  de  heaucotip  de 
peine . 

Dnns  un  ravin  de  180  pieds  de  profondetir,  au  pied  de  cette 
rorhc ,  croulent  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorj^e,  traversée  par  le  Touhuren,  entre  Grenoble  et 
jV/ons ,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  f;rottes,  dont  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voûte  de  la  grotte  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long.  Lorsque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considérable ,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  caverne 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  alleiguent  la  grotte  supéiieure , 
et  forment  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Toulouren. 

Le  G  rond- Charnier.  En  remontant  la  rive  gauche  de  V  Isère 


de  figur»  bizairei ,  auiquellcs  cbacun  lUrikia  tta  remmblanccB 
avec  l'objeL  qu'il  Tcut.  On  j  ramuODe  mtre  Milrai  on  grand  béron 
ou  une  pctile  autruche  tuc  Dir  defîiére. 

Les  groiiM  de 
sud  des  rockera  d« 
leur  hauieur  et  I 
ci-oienl  qu'elloi  co 
soDl  cloi|;*écl  d'il 
babitan*  de  Conliè 
en  France ,  et  des 

Lei  grottes  de 
Dont  auprès  de  Si 
due ,  et  plutîeurs 
un  ntisseau  qui  fa 

Enlio  la  grotte 

ramper  |>endanl  q'      , 

cl  on  arrÎTG  à  une  grande  salle  dont  la  loûte  est  d'une  régularité 

Le  jrt  fCeau  naturel.  Dans  la  pommunc  de  ChalagTia,  au  bas 
d'oDC  r&le  rapide  d'eniiron  TOO  pieds  de  baul,  un  objet  frappant 
excite  la  curiosité  du  naturaliste  ■■  c'est  un  canal  souterrain  par  le- 
quel la  monlaj^e  tomîl,  l'hiver,  un  petit  (orrenl,  et  ^nue,  dans 
la  belle  saifi^,  un  courant  d'air  toujours  sensible.  La  boucbe  ou 
fissure  esl  dans  la  roebe solide;  elle  cstboriiontale,  ajant  19  pieds 
de  long  sur  un  et  demi  de  large.  L'eau  qui ,  l'hiver ,  snrt  par  cette 
bouche,  s'élance  en  un  jet  foK  large  à  la  hauteur  de  10  a  13  pieds; 
ensuite  elle  retombe  dans  un  lit  semé  déçusses  pierres,  au  milieu 
desquelles  elle  se  précipilc  avec  l'iropëtuosilé  d'un  lorrcnl.  L'él£, 
re  lit  est  p.-xrlailei lient  sec;  il  ne  coule  pas  une  goutte  d'eau  du  ro- 
cher, mais  uu  leni  continuel  eo  sort  et  fait  flotter  le  moucboir 
qu'on  suspend  devant  la  fis<uie. 

LirpoTgr  ilr  la  Tour  Au  Heîi.  A  un  quart  de  lieue  du  nlUge  de 
In  Toiir  du  Meix,  la  route  de  Saml- Claude  passe  entre  deux  pans 
lie  rochers ,  qui  paraissent  avoir  1 50  pieds  de  hauteur.  Dans  cette 
c,pi':ce  de  puits  alon(;é,  la  Tue,  resserrée  do  tous  cAtés,  ne  peut 
se  porter  qu'en  hauli  le  firmament  est  le  seul  ob^l  qu'elle  ren- 
contre. Les  parois  des  deux  rochers  qui  forment  eette  gor{^  biiarre 
sont  lisses,  et  s'élcrenl  aTec  une  hardiesse  qui  frappe  rimagin»- 
lion;  leurs  sommets  sont  de  niTeau. 
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prendre  pour  des  ouvrages  imaginés  et  eiéculéa  par  les  hommes  ; 
mais  la  nature  seule  les  a  produ^  comme  toutes  les  autres  mer- 
veilles de  CCS  contrées.  On  voit  nb«rd  une  toiir  ronde,  couverte 
d'un  cône  qui  semble  en  être  le  toit.  Ensuite  se  présentent  une  Ai- 
çadc  avec  un  fronton  magnifi||uey  et  un  péristyle  qui  s*enfonce  à 
perte  de  vue  dans  Tintérieur  d'une  espèce  d'édifice ,  et  qui  est 
orné  d^un  grand  nombre  de  colonnes.  La  façade  peut  avoir  180 
pieds  de  haut  sur  30  de  large.  Les  colonnes  da  péristyle  sont  plus 
rapprochées  dans  le  fond  qu'à  l'entrée.  On  attend  une  belle  salle  à 
la  suite  d'un  si  beau  vestibule)' et  on  ne  trouve. qu'une  grotte  som- 
bre et  rustique.  Mais  on  retnarque  encore  un  objet  très  curieux , 
c'est  un  bateau  énorme ,  et  dressé  presqve  perpendiculairement  sur 
une  de  ses  pointes  ;  il  est  en  pierre  ;  mais  tout  en  est  si  bien  imité, 
qu'on  ne  paut  se  familiariser  avec  l'idée  que  c'est  l'oiivrage  de  la 
nature,  ainsi  que  tout  le  reste. 

£oirr. 

Mines  de  Saint-Chamond.  Le  naturaliste  trouve  dans  ces  mines 
un  sujet  de  réflexion.  11  a  fréquemment  occasion  d'y  voir  des  pierres 
écailleuscs  ou  feuilletées,  dont  presque  tous  lesffeuiilets  portent 
l'empreinte,  ou  d'un  bout  de  tige,  ou  d'une  feuille,  et  quelquefois 
les  empreintes  de  plusieurs  feuilles  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
ment de  feuille  de  quelque  plante  ;  les  représentations  de  feuilles 
sont  toujours  exactement  étendues,  comme  si  on  les  avait  collées 
avec  la  main  sur  les  pierres  :  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appor- 
tées par  l'eau  qui  les  avait  tenues  dans  cet  état. 

Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
étrangères  qui  ne  se  trouvent  ni  dans  le  Lyonnais,  ni  dans  le  reste 
de  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  orientales  et  dans 
les  climats  cbauds  de  l'Amérique. 

Le  mont  Lezore.  Si  nous  quittons  les  mines  de  charbon  pour 
nous  diriger  vers  la  ville  de  Feurs ,  nous  rencontrerons  une  mon- 
tagne isolée  ,  assez  curieuse,  et  connue  dans  le  pays  sous  le  nom 
(le  mont  Lezore  ;  elle  forme  une  arréle  qui  s'étend  du  sud  au  nord , 
où  elle  s'enfonce  assez  brusquement  ;  du  coté  du  sud  ,.ello  s'élève 
à  près  de  1 00  pieds  au-dessus  de  la  plaine. 

Le  mont  Lezore  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'une  a  une 
surface  rude  ,  et  l'autre  une  sui'face  lisse  ;  toutes  deux  sont  parse- 
mées de  cristaux . 

On  trouve  sur  les  bords  de  la  Loire,  près  de  Feurs,  plusieurs 
basaltes  roulés ,  dont  la  cassure  est  lisse  et  compacte  ;  ils  renfer- 
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ruent  ordlnaircmcnl  une  substance  noirâtre  qui  a  un  brillant  m^.».- 
lique,  et  qui  présente  (lc6  reflets  légèrement  irrisés.  Ail.  :^  ies\ 
fie  Ftnirs ,  près  du  rhùleau  de  Sailendouiy  ,  est  une  rliapellc  lu*..- 
sur  d'cnornics  hiocs  de  granit  qui  sortent  de  dessous  le  sol  %c-u&<iD 
iomics  ])lus  ou  moins  arrondies. 

£ot. 

I.r  Gour^  et  If  Rouley.  La  fontaine  du  Gour^;  vicnf  du  vaiki: 
de  IHit^our;  celle  de  Rouley  sort  du  pied  de  la  monlapne  ,  cnasb 
dans  l(*  pays  sous  le  nom  de  Puy-Martin,  où  Ton  découvre  ir 
aiilrc  d'environ  U  pieds  de  profondeur,  au  fond  duquel  oo  .ipenv: 
doux  ouvertures  irré^ulières  et  presque  trian^ulairrs.  C'ea  pr 
ses  deux  bourlies  que  la  fontaine  de  Boiiley,  après  des  pluie»  Irêf^ 
al)r)iiihuites,  lance  deux  jets  divergens.qui  font  avec  1  hori/oa  un 
;uî;^ic  (le  près  de  \')  dej;ré«.  Leur  éruption  es!  préccdéc  ordinaire- 
ment d  un  hriiit  assez,  fort  |>our  être  entendu  des  p:iy*sUK  du  haut 
de  la  iiiDiilaj^ne  ;  Tcau  sort  avec  force ,  et  avec  une  es]>cci;  de  sifBc* 
nionl. 

A  peine  le  Rouley  a  cessé  de  roniir  ses  eaux ,  que  1c  (vowt 
soulève  les  siennes,  et  s'élance  avec  une  telle  impétuosité,  qoc 
dans  très  peu  de  temps  le  vallcm,  inondé,  ne  présccic  plut  â  li 
vue  qu'une  ^asie  nappe  deau. 

3!)vai;cnnc. 

I.<x  rari  s  tir  Mari^fit.  Le  peuple  désigne  sous  rc  nom  lesi  j^^ic* 
lie  S-i'if:rs ,  situées  auprès  de  Saint- P ir rre-ff Ervr  ^  dans  deui 
énormes  rochers,  entre  lesquels  passe  la  rivière  qui  doniie  vonncci 
à  la  eniiinïune.  Klles  se  composent  de  plusieurs  salles,  les  une^ 
ocld^.i.ics ,  les  autres  irré^uliènrs  et  de  dillerenles  p-andeurs,  de- 
puis G  jusipi'à  lU  mètres  de  largeur;  les  voûtes  en  sont  loniKf* 
|)ar  les  roch<.'rs ,  dont  plusieurs  sont  tellement  fendus,  qu'ils  sein- 
i>leiil  1. lie  sur  le  ])oint  de  tondu*r.  Un  de  ecs  rochers,  couvert  dr 
siHla;;niiies,  ressemble  d'une  manière  frap|>ante  à  la  partie  iolr- 
ricui  e  d  un  homme  eoiqié  par  la  moitié.  L'entrée  de  quelques  nlle^ 
est  bouchée  par  des  blocs  de  rocher  :  il  T  en  a  deus  qui  s^clcvenl 
jus<ju'.'i  la  vtiùic.  A  iravci's  leurs  fentes  on  aperçoit  des  précipices, 
diMii  une  soude  de  ZU  mètres  n'a  pu  atteindre  le  fond.  Quelque* 
■>t.ilatti(es  sont  niisichées  aux  paruLs  du  rochei*;  d'aulrrs  sont  sus- 
pend) ie>  à  la  vitùte. 


t>feS    DKPARTEMBlfS.  345 

Putts  cU  Boîaval,  Ce  département  renferme  im  puits  vtmar- 
qiiable ,  silué  auprès  du  village  de  Boîaval,  Profond  de  1 00  pieds, 
à  ce  que  Ton  prétend ,  ce  puits  est  quelquefois  à  sec  pendant  quinze 
jours  ou  trois  semaines  ;  et  d'autres  fois ,  mais  plus  rarement ,  il 
dégorge  si  abondamment ,  qu'il  forme  un  ruisseau  très  considéra- 
ble ,  comme  on  l'a  tu  en  1 7  36. 

On  remarque  que  la  crue  et  la  baisse  de  ces  eaux  dépendent  du 
▼cnt  du  nord. 

Le  pont  naturel.  Ce  pont  qu'on  nomme  encore  Xepont  depùrre, 
\e  pont  du  diable,  est  le  premier  objet  de  curiosité  que  les  Cler- 
montais  s'empressent  d'annoncer  et  de  faire  connaître  aux  étran- 
gers qui  arrivent  en  ^uverpie.  Il  est  sur  le  ruisseau  de  Tîretame 
dans  le  faubourg  SahU-AUifre,  de  Clermont)  il  s'est  bâti  de  lui- 
même,  par  les  seules  eaux  minérales  :  il  n'a  qu'un  arceau, 
massif  de  pierre  d'un  seul  bloc  ,  long  de  240  pieds,  et  qui,  con- 
servant loujours  son  niveau ,  malgré  la  pente  du  terrain ,  paraît ,  à 
Tune  de  ses  extrémités,  sortir  de  terre,  tandis  qu'à  l'autre  il  a  16 
]>icds  de  hauteur,  sur  une  largeur  qui ,  croissant  graduellement , 
finit  par  avoir  1 2  pieds. 

Grotte  de  Rayât,  à  1  1.  de  Clermont.  La  grotte  de  Royat,  où 
l 'on  arrive  de  Clermont  par  un  chemin  très  agréable ,  est  large  de 
2 G  pieds,  profonde  de  24 ,  et  en  a  10  '|a  au  point  le  plus  élevé  de 
sou  cintre. 

Les  sources  en  occupent  le  contour  intérieur,  et  il  y  en  a  sept , 
f)U  plutôt  il  n'y  en  a  qu'une  seule ,  mais  si  abondante ,  que  pour  son 
issue  il  lui  faut  sept  bouches  diflërentes.  Dans  ce  nombre  il  en  est 
qui  n'ont  qu'un  jet  faible,  il  en  est  qui  jaillissent  avec  force,  et 
font  cascade  ;  tandis  que  d'autres ,  arrêtées  dans  leur  chute  par  la 
concavité  du  roc,  s'arrondissent  comme  lui  et  se  répandent  en 
unppe.  La  fontaine  de  Koyat  se  mélc,  au  sortir  de  la  grotte,  avec 
celle  de  Fonlanat.  Ces  deux  ruisseaux  réunis  se  rendent  à  Cler^ 
mont,  sous  le  nom  de  Tiretaine;  et  ils  sont  si  considérables,  ou 
plutôt  leur  chute  est  si  rapide,  que  dans  leur  route ,  c'est-à-dire  , 
dans  un  espace  qui  n'a  pas  une  lieue ,  ils  font  tourner  plus  de  cent 
vingt  meules  difîérentes.  Arrivés  près  de  Clermont,  ils  se  divisent 
en  deux   branches,   tournent  autour  de  son  monticule,  Tun  au 
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^ulièrcs ,  U'Ucs  que  les  ouviiers  en  cinpluieal  f»uui-  consoluïrr 


gros  murs. 


Si  Von  veut  iou'ir  (Vunc  belle  vue,  il  faut  mmilcr  au  |Wjint  .r     i 
plus  éli'vé  «lu  plateau ,  «pi'oii  appelle ,  tians  le  pav?»  le  Ctxmp  ir 
^^ti^'fdis.  Uicn  n'est  plus  varie  que  la  scèuc  qui  se  prcscnle  au:     j 
yeux  du  voyaj;eur.  ! 

Jlocfurs  (le  Penmark,  Ces  rochers  noirs  et  séparci  se  pn^Ux- 
gcnt  jus({u*aux  lM)rncs  de  Thori/on  ;  d'épais  nuages  de  vapeur*  rr^i-    I 
lent  en  touilidlons  ;  le  ciel  et  la  terre  se  conrondcnt.   Vou«  n'apn-     | 
ccvcz  dans  un  sonihre  brouillard  que  d'énormes  maues  d*eruflr 
qui  s'élèvent ,  se  brisent ,  bondissent  dans  les  airs  avec  un  bnrt 
épouvantable. 

La  torche  df  Penmark  est  un  rocher  séj)aré  de  la  terre  par  CiS     ' 
espace  qu'on  nomme  Saut -du- Moine;  la  mer  s*t  précipite  a*ec  ft- 
1  eur.  On  lui  prête  If  bruit  qui  retentit  au  loin  dans  la  vampaçoe  , 
(quoiqu'il  soit  produit  par  les  nombreux  obstacles  que  l'Océan  trouai 
sur  ces  paraij;es. 

La  isro/ffs  fie  Crozon.  Sur  la  rote  de  Crozon  on  voit  une  cboM     * 
assez  curieuse  :  c'est  une  quantité  de  {;rottos  de  37   à  -10  pieds  <ie 
haut  y  sur  ('»0  à  80  pieds  de  large.  Le  jour  n'y  pénètre  qu'avec 
peine. 

Une  de  cavernes,  à  la  pointe  de  la  Chèvre ,  se  nomme  ,  en  bre- 
ton ,  Qutro  Charivari,  la  rave  du  Charivari ,  à  cause  des  cris  di»- 
cordans  des  oiseaux  qui  s\  réfugient.  La  mer  découle  dans  ce  piyt 
de  1  7  pieds  dans  les  grandes  marées. 

C'est  dans  les  environs ,  à  Ptogtjf,  qu'existe  le  fameux  endmii 
nommé  V Enfer;  c'est  un  abîme  où  la  mer  s'engouffre  avec  un  bruil 
épouvantable  :  les  rochers  du  tond  y  sont  de  couleurs  rouge;  lejev 
des  vapeurs  et  de  l'écume  les  fait  paraître  en  mouTement. 

Sur  la  côte  de  Itrifiuau,  où  Ton  voit  également  plusieurs 
grottes  curieuses  ,  il  est  un  autre  goufirc  nomme  \e  gouffre  de  Bt' 
Ltr^tmt;  il  est  de  fonne  conique,  et  il  a  oO  pieds  de  lar|;e  dam  la 
partit;  la  plus  élevée,  et  50  pieds  de  profondeur.  La  mer  «*▼  pr^ 
(ipitc,  avec  un  bruit  épouvantable,  par  une  voûte  de  7  à  8  piedi 
de  hauteur. 

La  Btaume  des  Demoiseties.  C'est  dans  les  rocbers  de  la  n^e 
occidentale  de  Tllérault  que  s'enfonce  la  grotte  connue,  dans  le 
p.iYs,  sous  le  nom  de  la  Heaume  tU  las  DoumaiseiUu  ou  àet 
Ftts.  On  arrive  à  l'entrée  par  un  bois  qui  couronne  le  rocker  de 

/'haurae. 
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La  première  chose  qui  frappe  la  Tue,  èe  soDt  quatre  magni- 
fiques piliers  ayant  la  forme  de  palmiers ,  alignés  et  formant  gale- 
rie. Ces  piliei's  ,  qui  peuvent  avoir  30  pieds  de  haut,  ne  touchent  « 
point  la  voûte ,  qui  est  parfaitement  unie  ;  ils  sont  plus  larges  en 
haut  qu'en  bas,  ce  qui  n'est  p^  la  forme  ordinaire  des  stalactites 
qui  tiennent  à  la  terre. 

On  entre  dans  la  seconde  salle  par  un  passage  fort  étroit ,  où  le 

coi'ps  ne  peut  passer  que  de  côté Pour  y  descendre ,  il  faut 

employer  Téchelle;  cette  descente  peut  avoir  20  pieds,  et  Tincli- 
naison  du  terrain,  depuis  la  première  descente  jusqu'à  la  seconde , 
peut  être  de  3  toises. 

C^tte  seconde  salle  est  immense.  Vous  voyez ,  surtout  à  gauche , 
un  rideau  d'une  hauteur  qu'on  ne  peut  mesurer,  parsemé  de  hril- 
lans ,  plissé  avec  grâce ,  et  touchant  la  terre  de  sa  pointe ,  comme 
s'il  avait  élé  drapé  par  le  plus  habile  artiste ,  et  des  cascades  pé- 
trifiées ,  blaneiies  comme  l'émail ,  ou  jaunâtres ,  qui  semblent  tom- 
ber sur  vous. 

On  passe  dans  la  troisième  salle  :  sa  forme  est  celle  d'une  galerie 
toumanle  :  on  y  marche  assez  long- temps.  On  s'arrête  pour  passer 
sous  une  pclite  voùle  très  basse  où  l'on  ne  peut  marcher  que  cour- 
bé ;  sa  forme  ronde  lui  a  fuit  donner  le  nom  de  Jour,  Les  congéla- 
tions y  sont  blanches  ,  grenues  ,  et  ressemblent ,  à  s'y  méprendre , 
à  des  dragées.  11  est  iropossible  de  se  figurer  les  jeux. bizarres  que 
la  nature  s'est  plu  à  former  dans  ce  four. 

La  Beauine  de  la  Coquille,  C'est  une  fort  belle  grotte  qui  s'ouvre 
sur  la  pente  rapide  des  coteaux ,  le  long  de  la  rivière  de  Cèxe, 
Elle  a  plusieurs  branches;  dès  rentrée  elle  offre  une  galerie  à 
droite,  et  une  autre  à  gauche;  celle  de  la  droite  est  très  courte; 
mais  la  dernière  s'élargit  peu  à  peu ,  et  se  partage  aussi  en  deux 
galeries;  c'est  encore  celle  de  la  gauche  qui  est  la  plus  remar- 
quable ,  quoiqu'elle  ne  paraisse  pas  ctre  la  plus  grande.  De  belles 
stalactites  la  décorent  d'un  bout  à  l'autre.  Quelques  morceaux  y 
5ont  d'une  beauté  parfaite.  On  est  frappé  surtout  à  l'aspect  d'une 
pyramide  de  1 6  pieds  de  haut ,  très  blanche ,  et  d'une  pierre  dure 
comme  le  caillou.  A  cette  pyramide  sont  attachés  divers  omemens, 
entre  autres  un  aigle  ,  si  bien  fait  qu'il  semble  être  l'ouvrage  d'un 
artiste. 

Le  Languedoc  nous  offre  encore  bien  d'autres  objets  intéressans 
de  l'histoire  naturelle. 

Nous  désignerons  ,  aux  voyageurs  qui  ont  du  loisir,  la  charmante 
vallée  traversée  par  le  Tamon,  celle  de  la  Dourbie  ^  celles  qu'ar- 
rosent les  deux  Gardons,  les  grottes  de  Monte  lus ,  à  quelques 
lieues  du  Pont-Saint-Esprit;  le  précipice  où  s'engoulfre  le  Tarn  , 

2» 
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eiilrfi  deux  rochers ,  dont  Tiin  s'.ippello  le  Hor  Souni,  t\  V.r.i*r» 
Y Aliiuilir ,  cl  rontrc  lesquels  les  eaux  se  brisent  a*eo  un  niuji^v.- 
iiienl  piopagé  au  loin  par  les  échos. 

3nbrc::ct::£oirc. 

Lts  ('ares  Goutiirrrs.  Auprès  du  \illaî*c  de  Savoftnétm ,  su* y 
rheniiii  <le  'fours  à  Chhwn,  nrm  loin  des  hords  du  ('fur,  il  ra  i— 
soûl  erra  uis  que  dans  le  pays  on  connaît  sous   le  nom  de   O: 
iTOHtlièrts. 

On  \  descend  par  plusieurs  ouvertures.  Lts  pronii«'ro%  cliiî  ■ 
hifs  sonl  basses,  mais  elles  oflieni  la  nx'nie  sin:;ijl.irîte  q--  •  .f> 
autres,  r'esl-à-dirc  que  l'eau  ,  en  lond>aiit  touîouit  delà  %oii»-.  » 
t'ornie  de  pelils  i;laçons  d'uni*  couirur  blam.'h.itre.  Dans  un**  .*u:!i 
^rotlc,  ou  voil  une  espère  d'autel  d'une  pierr»»  bl.inrlic. 

Di-  c'flle  cave,  on  pa>se,  ]»ar  une  iiuverlure  Ibrt  bis<o,  iian« 
une  «  liandue  plus  l<>n«*ue  que  larije,  drcorèr  k\v  la  niapièn*  li  p'.j»- 
svnièlrique  el  la  plus  élégante  ;  elle  olli-i'  un  spcrt.ielc  au*«.i  l>nUinî 
que  l'urieux.  (le  sont  deux  i^raods  rorlicrs  d'une  picne  hlanrhc 
t.onime  de  la  neige  el  dure  eoinnic  du  marbre ,  de  ligure  pxrair.i- 
dale,  t'ormés  de  plusieurs  cordons,  posi'S  les  uns  sui  les  •lutic* 
avec  une  régularilé  surjirenanle ,  el  ornés  naturellcinenl  de  |«itf!e* 
écailles  rangées  et  creusées  connue  si  on  les  eût  lra\ ailbcs  y- 
oiseau. 

La  fontaine  artlentc.  La  source  aj)pelée  par  le  rulgrairc  FvniiU»£ 
'irdtnft-,  coule  à  «i  l.  de  (IrtnohU  ,  auprès  du  villagt*  de  Suni-Lar^ 
theltvitf.  Le  plicnomène  qui  l'a  rendui'  célèbre  eonsislail  dan«  dc9 
tlunnncs  el  de  la  fumée  qui  s'ècliappaieiiL  des  eaux. 

Aujourd'hui  les  inllannnations  spontanées  srmt  très  rare»;  niu« 
il  s'échappe  encore  du  ruisseau  el  de  l'eau  qur  Ion  l'ail  sortir  de 
la  Ici  r(^ ,  en  (rreusanl  à  peu  de  proi'ondem',  un  g.iz  inllainm^ible  a 
l'aide  duquel  on  peut  allumer  des  maliens  légères,  telles  que 
papier,  copeaux,  chene^otles,  etc. 

Stissrntift .  Sassenage  est  un  gros  Uiurg  situé  à  *2  L  de  Grrn^- 
hir ,  >ur  le  Furon»  qu'on  remonte  dans  une  gorge  de  montajrir 
très  pi(toivs(|uo.  La  «bute  du  loii-ent  est  asscic  ra|Mde,  et  les  ro- 
•V.'  is  qui  s'cqqiosent  à  son  passage  ocrasitment  »les  ressauts  en 
dillérens  sens,  el  une  cascado  d  aiUaiit  plus  agréable,  que  Irau 
coule  sur  un  plaji  incliné ,  bordé  de  i  oclicrs  lumbva  de»  moolafDe^ 
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▼oisines.  Au  bout  d'une  petite  demi-lieue  éO'tperçMt»  4  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  à^ Engin,  nu  rocher  afipelé  les  Portes  de 
Sassenage,  On  croit  vcÀr  les  ruines  d'unportic[ae.  Ce  sont  en  effet 
des  ruines  ;  la  partie  supérieure  du  rocher  porte  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleversement.  La  hase  se  compose  de  banos 
assez  parallèles  à  ThorijEon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  trouTcnt  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent par  deux  ouiivrtures  semblables  à  deux  arcades.  Un  torrent 
se  pnécipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande ,  à  laqueHeon  ne 
peut  parvenir  que  par  un  sentier  fort  roide.  On  entre  ordinaire- 
ment par  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  au  vestibule,  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galeries  plus  obscures.  L'une 
et  Tautre  sout  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  l'in- 
térieur  de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  une  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
fameuses  cuves,  que  l'on  menait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphioé ,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  a  leur  sujet ,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excavations ,  d'une  forme  à  peu  prés  cylindrique ,  d'environ  5  pieds 
de  diamètre ,  et  dont  l'une  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
delO  pouces  de  profondeur. 

Le  Prec rosier  de  Stusenage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphiiié.  Ces  pierres  se  trouvent,  en  cet  endroit,  en 
plus  grande  quantité  que  paitout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  monta^^s  de  Sassenage ,  on  remarque  une 
roche  singulière.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues ,  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  canineA,  leur 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua,  Les  habitans  du  pays 
rap|>ellenl  aussi  la  roche  Proupena,  c'est-à-dire  €le  beaucoup  de 
peine. 

Dans  un  ravin  de  1 80  pieds  do  profondetlr,  au  pied  de  cette 
rorlic ,  croulent  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorge,  traversée  par  le  Toulouren,  entre  Grenoble  et 
Nions,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  grottes,  oonl  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voûte  de  la  grotte  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long .  Lorsque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considéi*able ,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  caverne 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  atteignent  la  grotte  supérieure , 
et  forment  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Toulouren. 

Le  Grand' Charmer,  En  i*emontant  la  rive  gauche  de  V  Isère 
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le  figure*  bizarrei ,  Buiquellea  chacun  lUrloe  jn  reMcmlilances 
Tcc  robjei  qu'il  veut.  Od  j  i  iiniay  eati«  Mitm  on  gruid  hëron 
lu  une  pelile  autruche  tuc  par  detri^re. 

Les  potlM  I 
uil  des  rochers 
aui'  hauleur  el 

ODl  Éloif;a4c«  i 
labilaosde  Cou 

Les  grolles  i 
lom  auprès  de 

EnfiD  la  grol 
Uirc  les  curlei 
arapor  jiendBDl 

[  on  aniic  à  une  grande  itatle  donl  la  voûle  est  d'uDC  régularitii 
>arr»ite. 
Lf  jet  demi  nature/.  Dan^i  la  commune  de  Ch^afyux,  au  bas 
jne  côte  rapide  d'environ  700  pieds  de  haul,  un  objel  frappani 
cile  la  curiosité  du  niluratUle  :  c'eal  un  canal  toutemin  par  le- 
|ucl  la  moiilogne  vomit,  l'hiver,  un  peltl  (orrenl,  el  daimEi  dans 
a  belle  saî^^,  un  counmt  d'air  toujours  sensible.  La  bouche  ou 
sure  est  dans  la  roche  solide  ;  elle  est  horiKoilale ,  a<rant  1 3  pieib 
long  sur  un  et  demi  de  larfje.  L'eau  qui,  l'hiTer,  sort  par  cette 
luche,  s'clanccen  unjel  fort  large  à  la  hauteur  de  10  à  13  pieds  ; 
suite  elle  retombe  dans  un  lit  semé  de  ji^rosses  pierres ,  au  milieu 
lesquelles  elle  se  précipite  avec  l'inipctuatilé  d'un  lorrcnl.  L'été, 
lit  est  pai-faitciuent  sec  ;  il  ne  coule  pas  une  goutte  d'eau  du  ro- 
icr,  nidts  un  tent  continuel  en  sort  et  fait  flotter  le  mouchoir 
l'on  suspend  devant  la  fissuie. 

i.'rpirgeilf  la  Tour  du  Meix.  A  un  quart  de  lieue  du  village  de 
Tour  du  Ateix,  la  route  de  Samt-Clmide  passe  entre  deux  pans 
iDchcrs ,  qui  paraissent  avoir  1 60  pieds  de  hauteur.  Dans  celte 
pi'-ce  de  puits  alongé ,  la  vue  ,  resserrée  de  tons  cités ,  ne  peut 
jiorlur  qu'en  haul;  le  finnainenl  est  le  seul  objet  qu'elle  ren- 
mire.  Les  parois  des  deux  rochers  tjui  (ornaenl  celte  ^or^  bizarre 
ni  lisses,  et  s'élèvent  avec  une  hardiesM  qui  frappe  l'imagina' 
>n  ;  leurs  soiumeis  sont  de  niveau. 
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prendre  pour  des  ourrages  imaginés  et  exécutés  par  les  hommes  ; 
mais  la  nature  seule  les  a  produite  comme  toutes  les  autres  mer- 
reîllcs  de  ces  contrées.  On  voit  JRbord  une  lottr  ronde,  courcrte 
d'un  cône  qui  semble  en  être  le  toit.  Ensuite  se  présentent  une  fa- 
çade avec  un  fronton  magni4|ue,  et  un  péristyle  qui  s'enfonce  à 
perte  de  toc  dans  Tintérieur  d'une  espèce  d'édifice,  et  qui  est 
orné  d'un  grand  nombre  de  colonnes.  La  façade  peut  avoir  180 
pieds  de  haut  sur  30  de  large.  Les  colonnes  dn  péristyle  sont  plus 
rapprochées  dans  le  fond  qu'à  l'entrée.  On  attend  une  belle  salle  à 
la  suite  d'un  si  beau  vestibule)^ et  on  ne  trouve  qu'une  grotte  som- 
bre et  rustique.  Mais  on  remarque  encore  un  objet  très  cuneux , 
c'est  un  bateau  énorme ,  et  dressé  presqve  perpendicuUiremcnt  sur 
une  de  ses  pointes  ;  il  est  en  pierre  ;  mais  tout  en  est  si  bien  imité, 
qu'on  ne  peut  se  familiariser  avec  l'idée  que  c'est  l'ouvrage  de  la 
nature,  ainsi  que  tout  le  reste. 

Mines  de  Saint-Chamond.  Le  naturaliste  trouve  dans  ces  mines 
un  sujet  de  réilexioii.  Il  a  fréquemment  occasion  d'y  voir  des  pierres 
écaiileuscs  ou  feuilletées,  dont  presque  tous  les#feuillets  portent 
l'empreinte,  ou  d'un  bout  de  tige,  ou  d'une  feuille,  et  quelquefois 
les  empreintes  île  plusieurs  feuilles  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
ment de  feuille  de  quelque  plante  ;  les  représenla(ions  de  feuilles 
sont  toujours  exactement  étendues,  comme  si  on  les  avait  collées 
avec  la  main  sur  les  pierres  :  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appor- 
tées par  l'eau  qui  les  avait  tenues  dans  cet  état. 

Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
étrangères  qui  ne  se  trouvent  ni  dans  le  Lyonnais,  ni  dans  le  reste 
de  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  orientales  et  dans 
les  climats  chauds  de  rAmcrique. 

Le  mont  Lciore.  Si  nous  quittons  les  mines  de  charbon  pour 
nous  diriger  vers  la  ville  de  Feurs ,  nous  rencontrerons  une  mon- 
tagne isolée ,  assez  curieuse,  et  connue  dans  le  pays  sous  le  nom 
(le  mont  Lezore;  elle  forme  une  arrête  qui  s'étend  du  sud  au  nord , 
où  elle  s'enfonce  assez  brusquement;  du  coté  du  sud,  elle  s'élève 
à  près  de  1 00  pieds  au-dessus  de  la  plaine. 

Le  mont  Lezore  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'une  a  une 
surface  rude  ,  et  l'autre  une  surface  lisse;  toutes  deux  sont  parse- 
mées de  cristaux . 

On  trouve  sur  les  bords  de  la  Loire,  près  de  Feurs,  plusieurs 
basaltes  roulés,  dont  la  cassure  est  lisse  et  compacte;  ils  renfer- 
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ment  onllnalrcmcnl  une  subslancc  noirâtre  qui  .1  un  Lrill.im  srf  «  - 
liquc,  cl  qui  pri'scnlc  des  reilel»  Icgêremenl  irrites.  A  l  I.  i»< 
«le  F<*iirs,  près  du  rhàlcau  de  Sailenihuiy ,  est  une  rhapclic ':*.•..* 
sur  d'cnoruics  blors  du  granit  qui  sortent  de  dessous  le  sul  ^  tjs  ie» 
roimcs  ]>lus  ou  moins  arrondies. 

£ot. 

I.f  (lour:r  et  le  Bonley.  La  foalaine  du  Gour^  \iRnr  du  ^ai^* 
(le  L'idL'our;  relie  de  BouUy  sort  du  pied  de  lu  nif>nta;nie  ,  ctvr/^ 
dans  II*  pays  sous  le  nom  de  Puy- Martin ,  où  l'on  découvre  i.- 
antre  d'environ  1)  ])ieds  de  profondeur,  au  fond  tluquel  on  .ip*n  i 
d(;ux  ouveilures  iiTé}:ulièi*eK  et  presque  trian;:iiUiri->.  i\\<i  psr 
ses  deux  bourlics  qu«^  la  fontaine  de  Buuley,  après  d*.*s  p!uif>  rrv«- 
ahonil.inlcs,  lance  deux  jets  diverprens.qui  loiil  aviT  1  l.oi t2«^n  u:: 
.ui:;le  ilr»  près  de  \'i  «lejjrés.  Leur  éruption  est  prèri-dèo  oniiMirr- 
nicnt  (1  un  hruil  as.^r/.  fort  |K)ur  être  entendu  de»  p.iv^ut^du  haut 
<lo  la  Ml. Mitaine  ;  Teau  sort  avec  forée,  et  avec  une  t-s|H>ceileM*.1ie- 
menl . 

A  poinc  le  I><mley  a  cessé  de  vomir  ses  eaux,  que  le  (tcarz 
soulève  les  sit-mies ,  el  s\''lanee  avec  une  telle  ini|W'tu*M(ite.  qv: 
dans  très  pcru  de  temps  le  vallon,  inonde,  ne  prê*iciite  plu4  \  tt 
vue  qu  une  '\uhle  iia]>]>e  deau. 

9)lûi;cnnc. 

l.t  <  ravt  s  tlf  Maruf^t.  Le  peuple  désipic  sous  ce  nom  \c%  jO't'iif* 
.1»'  S'f'/  :e.* ,  situées  auprès  de  Samt-Picrrr-^tf f'rr*  ,  dans  dctii 
èiiornii.-s  rocliers,  entre  lesquels  passe  la  rivière  qui  donne  sonnrc» 
à  la  (-DiiHiiune.  F.lles  se  ronqiosent  de  plusieurs  «ailes,  les  ueis 
o<'.ln^i:ie>. ,  les  autres  irro^ulières  et  de  dillërentes  p*andeur«,  de- 
puis G  justprà  n>  mètres  de  largeur;  les  voûtes  en  soni  loroit-f* 
|)ai-  \vs  roeliers,  dont  plusieurs  stmt  tellement  fendus,  qu'iU  «riD- 
bleiii  «  Ire  sur  le  p«îinl  de  tomber.  Un  de  ees  rocbers,  c«>u%en  àt 
siiiKuMiiies,  r(.>Msemble  d'une  manière  frap|Mnle  à  la  partie  inlt.- 
rieure  d  iiri  licntme  eonpé  par  la  moitié.  L'entrée  de  quelques  salles 
est  bouelièe  par  d»'s  bloes  de  rocber  :  il  y  en  a  deux  qui  s'clr^enl 
pistpi'à  la  viii'ite.  A  travers  leurs  fentes  on  apcrtv^ii  des  prëeipii'cs, 
duiii  utn."  sonde  «!«•  o5  mètres  n'a  pu  atteindre  le  fond.  <^>uelque« 
-lalartiies  sont  nllaehèes  aux  parois  du  loeher;  d'aulrrs  simf  «u*- 
pend'.vs  à  la  voùle. 
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puits  de  Boiaval,  Ce  département  renferme  im  puils  vtmar- 
qiiable ,  situé  auprès  du  village  de  Boiaval.  Profond  de  1 00  pieds, 
à  ce  que  l'on  prétend ,  ce  puits  est  quelquefois  à  sec  pendant  quinze 
jours  ou  trois  semaines  ;  et  d'autres  fois ,  mais  plus  rarement  y  il 
dégorge  si  abondamment ,  qu*il  forme  im  ruisseau  très  considéra- 
ble ,  comme  on  l'a  tu  en  17  36. 

On  i^marque  que  la  crue  et  la  baisse  de  ces  eaux  dépendent  du 
▼cnt  du  noi*d. 

^U9::be^^ôme. 

Le  pont  naturel.  Ce  pont  qu'on  nomme  encore  le  pont  de  pierre, 
\e  pont  du  diable,  est  le  premier  objet  de  curiosité  que  les  Gler- 
montais  s'empressent  d'annoncer  et  de  faire  connaître  aux  étran* 
gers  qui  arrivent  en  Auverg^ie.  Il  est  sur  le  ruisseau  de  Tiretaine 
dans  le  faubourg  Saoïi- A llyre ,  de  Clerwonl;  il  s'est  bâti  de  lui- 
même,  par  les  seules  eaux  minérales  :  il  n'a  qu'un  arceau, 
massif  de  pierre  d'un  seul  bloc  ,  long  de  240  pieds,  et  qui,  con- 
servant toujours  son  niveau ,  malgré  la  pente  du  terrain ,  parait ,  à 
Tune  de  ses  extréroités,  sortir  de  terre,  tandis  qu'à  l'autre  il  a  16 
pieds  de  hauteur,  sur  une  largeur  qui,  croissant  graduellement , 
finit  par  avoir  1 2  pieds. 

GroUe  de  Royal,  à  1  l.  de  Clermont.  La  grotte  de  Royal  y  où 
l 'on  arrive  de  Clermont  par  un  chemin  1res  agréable ,  est  large  de 
20  pieds,  profonde  de  24 ,  et  en  a  10  '|a  au  point  le  plus  élevé  de 
son  cintre. 

Les  sources  en  occupent  le  contour  intérieur,  et  il  y  en  a  sept , 
nu  plutôt  il  n'y  en  a  qu'une  seule ,  mais  si  abondante ,  que  pour  son 
issue  il  lui  faut  sept  bouches  diflërentes.  Dans  ce  nombre  il  en  est 
<|ui  n'ont  qu'un  jet  faible,  il  en  est  qui  jaillissent  avec  force,  et 
font  cascade  ;  tandis  que  d'autres ,  arrêtées  dans  leur  chute  par  la 
roncavité  du  roc,  s'arix>ndis$ent  conmie  lui  et  se  répandent  en 
iinppe.  La  fontaine  de  Royat  se  mêle,  au  sortir  de  la  grotte,  avec 
celle  de  Fonlanat.  Ces  deux  ruisseaux  réunis  se  rendent  à  Cler- 
mont,  sous  le  nom  de  Tiretaine;  et  ils  sont  si  considérables,  ou 
plutôt  leur  chute  est  si  rapide,  que  dans  leur  route ,  c'est-à-dire  , 
dans  un  espace  qui  n'a  pas  une  lieue ,  ils  font  tourner  plus  de  cent 
vingt  meules  différentes.  Arrivés  prés  de  Clermont,  ils  se  divisent 
en  deux  branches,   tournent  autour  de  son  monticule,  Tun  au 
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raidi,  l'aiUrc  au  nord;  puis,  se  rcunissanl  de  iiouvr.iu  iu  v::-»*. 
de  la  ^illc  ,  dans  lu  Lima  pie  ^  ils  ▼ont  se  jclrr  jJ.iiih  I  -//  r. 

Ai»i«s  a>«Vu-  vu  Ij's  ibntainc*s  de  Koyat  i:l  Av  F<»ntaiiu!.  uj^-i»*- 
[iv.\\\  doit  roiinaihe  encore  dans  les  cii\ irons  de  Clci  iiif#nl  ctl.»*  - 
nortnil  le  n«»ni  do  .V///*;//-/V//r<'«/.  Ces  sourrcs  di^fi-HC*.  ne  ^'  rtsir- 
hlenl  que  par  la  linipidlté  de  leurs  eaux,  et  toulcs  li»»!*  dirî-^ 
pnr  leur  fornif*.  TonLinat  sort  au  milieu  d'un  \ill.i;^c  ,  hui  unicrri. 
iar^e  cl  plat  tpii  lui  (ait  bassin;  et,  au  sortir  de  rc  hu^sin .  '.I«iv 
préripilïT  dans  des  jçorjçes.  Royal,  cnfcnnédans  uuo  «Tolle  U««r 
ii(pie,  d('l)Ovi(lie,  «*oninic  Tancien  Nil,  par  st-pt  lMm<"hf'%  û'~ 
iiMîtcs.  Vincenl  en  a  ueuf,  el  ces  neuf  st»urrr»s ,  pla-iv»  pre*:- 
toutes  assez  loin  l'une  de  l'autre ,  %'crs  le  haut  d'une  rollinc  àrz. 
plate  ,  orcupcnt  en  grande  partie  la  lons^ucur  du  rôicau. 

Le  terrain  eonnu  sous  le  nom  Ùl  Enfer-ile-Grm  t  attire  esf  rcrj: 
de  matières  fondues  par  le  feu  volcanique,  de  l.i^cHeii  «  vliijJrr>. 
spirales  ,  i-eicles,  etc.,  etc.  Une  quantité  dr  ra>ernc>,  de  çrof!» 
sont  ereusées  dans  ces  courans  de  lave.  Celle  qui  se  voit  prr*  if 
(Itrmmfp  au-dcla  du  pont  de  AVr»,  SG  distiii:;iii>  par  df^  beaxe» 
d'un  î^jMnr'  extraordinaire;  lonîrue  de  lî)i  pif*ds  ,  on-ombr^ei 
partie  «le  ltos  hlors  qui  se  sont  détachés  de  sa  mi»st*  ,  ni-iRst'  f^ 
de  <|U('|i|iies  ,irl)n>s  (|iic  la  nature  semble  a^oir  jett's  rt  ahind-tAoê^ 
parmi  ces  roches  ,  elle  offre  dans  son  noir  contour  une  CMi«r^  *)t 
liéeor.ition  tlii>.'i!r.de. 

Le  Puij-ilt  -In-Pntr,  l^es  rochers  cateaires  des  cnvir»»n*  •:• 
C/f  rm/'i}/  sfm\  inipri-^^nés  d'un  bitume  que  l'on  rcirai"«!r  .'omme  u. 
dépôt  de  la  mei-,  a\ee  d'autant  plus  dc  raison  que  re  bitun»*»  €*! 
>ioment  ,j«)int  à  di^s  eristau\  de  sel  marin  et  c!i.ii-i-i/'  pu  *\r%  ra^x 
ami.'res.  Les  elialeursde  l'été  amollissent  sa  nialiéru  biluniifj^-j««  «: 
la  i-rii;lent  liquide.  Kii  la  vovant  couler  de  tous  côtés,  tni  dirait  qiK 
l»'s  liM-InTS  entiers  vont  se  fondre. 

Il  V  n  aiipiès  du  Pnv-de-Poix  un  autre  monîiiniîc  d'une  mtur. 
semlilaiile,  d  où  suinte,  du  côté  du  midi ,  une  poi\  êpaiss«> ,  r!  ul 
]»*u  ji'iiis  loin  sont  le  Piff/  tir  ('roue tir ,  celui  de  (ttrn/f''."'// -ftl  J'i»-- 
'res  i-oclicis  qui  tous  laissent  suinter  de  la  poix  ou  riu  bto.isph.ilrr 
L.t  pi''ir4'  <Ie  »'«'s  rochers  est  noire,  cass;iiile  et  li.ivtTs/'e  par  dff 
\  einrs  d'une  matière  jaunâtre  ou  l'oujçeàlre  connue  la  naiillt*  de  fer. 
Le  liitnmr-  a  filtré  à  ti*avers  celle  pierre;  ciposéeau  s«dcii ,  rlle  *uc 
de  la  |Mii\  ft  répaml  une  foiie  odeur. 

JUu'ht  lit  ihvtf.r.  Otic  roche  singulière ,  située  à  qae1«|ue  dîs- 
tan«e  de  /{nrhtjort ,  au  S.  ().  de  Clermont»  a  31  pied* de cirr«»n- 
fèreniM' ,  mesnrei' de  haut  en  bas  ,  el  l H  pieds  mesurée  bori^nnla- 
lement  ;  elle  n<î  repose  que  par  quelques  pohils  sur  un  auUv  rocher, 
.  t  s  Y  tient  en  ei|uilibre  ;  elle  se  remue  si  facilenieni,  que,  dé>  qu'on 


* 
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k  pousse  fortement  arec  l'épaiile ,  on  la  Toit  ribrer  d'une  manière 

^  très  sensible.  ^, 

*'       Un  autre  rocher,  la  MoàUêle^  présente,  aontiliea  des  monta- 

*  gnes  d'un  autre  district  de  ce  département ,  le  même  phénomène. 
^  Outre  les  MonU-dOr^  il  y  a  encore  dans  la  Basse-Aurergne  une 
^^  autre  chaîne  de  montagnes  qoi ,  moins  considérable  qne  la  pre^ 
^^  miére  pour  la  hauteur  et  Tétendoe,  est  néanmoins  plus  comme  :* 
^  c'est  celle  de  Dôme  »  longue  de  8  1.  »  sur  une  largeur  tant6t  plus , 
-^  tantôt  moins  considérable.  Celle-ci  court  du  N.  au  S. ,  et  elle  est 
~'\  composée  de  plus  de  60  puys,  qui  forment  ee  que  Ton  peut  appe- 
"^  1er  XmMontS'DSmê. 

^        Avant  que  Déme  eût  donné  son  nom  au  département  dans  lequel 

"*    il  est  situé  ,  il  était  presque  inconnu. 

»         Outre  qu*il  est  placé  vers  le  centre  de  la  chaHie ,  il  surpasse  en- 
core en  hauteur  les  montagnes  qui  Tentourent  ;  le  Petû'Ptty»€ie-' 
-     Dôme,  qui,  s'élevant  à  ses  côtés,  attaché  à  lui  par  sa  base,  et 

>    moins  haut  seulement  de  84  toises,  parait  naître  et  sortir  de  ses 
<    flancs*  # 

En  sortant  de  CUrmont  on  monte  toujours,  pour  y  arriver,  jus- 
^  qu*à  un  coui*ant  de  laves,  qu'il  fhut  traverser  par  sa  largeur,  et  à 
"     l'extraite  duquel  se  trouve  une  auberge  nommée  la  Baraque,  Là 

*  commence  la  plaine  haute  dans  laquelle  est  situé  le  Puy  ;  et ,  quoi> 
qu'il  ne  se  présente  que  par  le  côté ,  il  se  développe  néanmoins  tout 
entier,  depuis  sa  cime  jusqu'à  sa  base.  Impatient  d'y  arriver,  le 
voyageur  hâte  sa  course.  Il  lui  reste  encore  une  petite  'f^  1.  à  par- 
courir; mais  la  route,  unie  comme  une  allée  de  jardin,  est  sablée 
en  pouzzolane.  Entin,  il  découvre  la  montagne  en  face,  et  voit 
avec  étonnemeot  cette  masse  superbe  s'élever  fièrement  dans  les 
nues ,  ayant  à  ses  cotés  le  Petit- Pity,  au  dessus  duquel  elle  plane 
et  s'élève. 

Arrivé  à  la  cime  du  Pic,  on  jouit  d'un  des  plus  beaux,  spectacles 
et  d'une  des  vues  les  plus  riches  de  toute  la  France.  Elevé  de  830 
toises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  560  au  dessus  du  sol  in« 
férieur  de  Clermonl,  de  84  au  dessus  du  Petit-Dôme,  sous  vos 
yeux  sont  les  60  puys  avec  leurs  cratères  antiques,  lenrs  ravins, 
leurs  courans  de  lave  et  leurs  lits  de  pouzzolane  noire  et  rouge. 
Plus  loin  c'est  la  Limagne ,  avec  ses  villes,  ses  villages  et  ses  mon- 
ticules sans  nombre  ;  enfin  le  coup-d'œil  de  4  ou  5  départemens  dit- 
férens ,  et  un  pays  de  1 30  1. 

Mont-éCOr,  On  désigne,  sous  le  nom  général  de  MorU-dOr,  une 
masse  de  montagues  dont  la  circonférence  est  estimée  30  1.  Elles 
doivent  ce  nom  à  la  plus  haute  d'entre  elles ,  célèbre  par  ses  eaux 
thermales  et  ses  bains. 


/ 
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;;uliôrcs ,  Irllcs  que  les  ouvriei  s  en  cmploîenl  pour  coDMïluKr  i- 


gi'os  murs. 


Si  l'on  veut  jouir  d'une  belle  vue,  il  faut  mniilcr  au  \»^n:  '.t 
plus  clcvc*  (lu  pluleau,  (pron  appelle,  dans  le  pays  l«  Ctzmpir 
Anglais.  Kien  n'est  plus  varié  que  la  scène  qui  se  présente  )ki 
yeux  (lu  voyaj;eur. 

Rochers  (If  Pcnmark.  Ces  rorliers  noirs  cl  sc-parés  se  pruluc- 
gent  jus(praux  l>ornes  de  Tliorizon  ;  d'épais  nuages  de  ^apcun  ro^ 
lent  eu  tourbillons  ;  le  ciel  et  la  terre  se  confondent.  Vous  n'apfr- 
(revc7.  dans  un  sond)re  brouillard  que  d'énormes  ma^es  d^crur 
(jui  s'élèvent ,  se  brisent ,  bondissent  dans  les  airs  avec  un  brvi 
épouvantable . 

Z..Z  torche  df  Pcnmark  est  un  rocbcr  séparé  de  la  terre  par  \x. 
espace  qu'on  nomme  Saut -du- Moine;  la  mer  s*y  précipite  a%ec  fu- 
1 CUI-.  On  lui  prèle  le  bruit  ({ui  relcnlit  au  loin  dans  la  rampa^ . 
(]uoi({u'iI  soil  produit  par  les  nombreux  obstacles  que  l'Océan  trou* i 
sur  ces  paiaj;es, 

La  gt^tft  s  de  Crozon.  Sur  la  côte  de  Croion  on  volt  une  clio«e 
assez  curieuse  :  c\>st  une  quantité  de  grottes  de  37  à  -40  pied»  lic 
haut,  sur  (iO  à  80  pieds  de  large.  Le  jour  n'y  pénètre  qu'a«ec 
peine. 

Une  de  cavernes,  à  la  pointe  de  la  Chèvre  »  se  nomme  ,  en  hn- 
ton  ,  Qu(  ro  Charivari  y  la  cave  du  Charivari,  à  cause  des  cris  J»- 
cordans  des  oiseaux  (pii  s'y  réfugient.  La  mer  découle  dans  ce  pa«« 
(le  1  7  pieds  dans  les  grandes  marét's. 

C'est  dans  les  environs ,  à  Plo^eff,  qu'existe  le  fameux  endroii 
nommé  \ Enfer;  c'est  un  abîme  où  la  mer  s'cngoulfi-e  a«ec  un  brui: 
épouvantable  :  les  rocbei'sdu  fond  y  sont  de  couleurs  rou^e;  lejni 
des  va]»curs  et  de  l'écume  les  fait  paraître  en  mouvement. 

Sur  la  c()tc  de  firiftieau  ^  où  Ton  voit  également  plu«ieur«> 
grottes  curieuses  ,  il  est  un  autre  gouflrc  nommé  le  çouj^re  de  Bt- 
iarpru'f;  il  est  de  fonnc  coni(]uc,  et  il  a  ^0  pieds  de  large  dam  U 
partl(;  la  plus  élevée,  et  50  pieds  de  profondeur.  La  mer  >y  pr^ 
ejpite,  avec  un  bruit  épouvantable ,  par  une  voûte  de  7  à  8  pied» 
ài2  hauteur. 


.^CVitUlt. 


La  litaume  des  Demoiselles.  C'est  dans  le»  rocbers  de  la  n»c 
occidentale  <le  THérault  que  s'enfonce  la  grotte  connue,  dans  le 
p.ivs,  sous  le  nom  de  la  Beainne  tle  las  Donmaisrltai  ou  dfi 
Ffti.  On  arrise  à  l'entrée  par  un  bois  qui  couroime  le  rocbcr  de 

l'htiiirac. 
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La  première  chose  qui  frappe  la  -me ,  et  sont  quatre  magni- 
fiques piliers  ayant  la  forme  de  palmiers ,  alignés  et  formant  gale- 
rie. Ces  piliers ,  qui  peuvent  avoir  30  pieds  de  haut ,  ne  touchent  • 
point  la  voûte  »  qui  est  parfaitement  unie  ;  ils  sont  plus  larges  en 
haut  qu'en  bas,  ce  qui  n'est  p^s  la  forme  ordinaire  des  stalactites 
qui  tiennent  à  la  terre. 

On  entre  dans  la  seconde  salle  pai*  un  passage  fort  étroit,  où  le 

coi'ps  ne  peut  passer  que  de  côté Pour  y  descendre,  il  faut 

employer  Téchelle;  cette  descente  peut  avoir  20  pieds,  et  l'incli- 
naison du  terrain,  depuis  la  première  descente  jusqu'à  la  seconde  , 
peut  être  de  3  toises. 

Cette  seconde  salle  est  immense.  Vous  voyez ,  surtout  à  gauche , 
un  rideau  d'une  hauteur  qu'on  ne  peut  mesurer,  parsemé  de  hril- 
lans ,  pli&sé  avec  grâce ,  et  touchant  la  terre  de  sa  pointe ,  conmie 
s'il  avait  été  drapé  par  le  plus  habile  artiste,  et  des  cascades  pé- 
trifiées ,  blandbes  comme  Témail ,  ou  jaunâtres ,  qui  semblent  tom- 
ber sur  vous. 

On  passe  dans  la  troisième  salle  :  sa  forme  est  celle  d'une  galerie 
tournante  :  on  y  marche  assez  long- temps.  On  s'arrcte  pour  passer 
sous  une  petite  voùtc  très  basse  où  Ton  ne  peut  marcher  que  cour- 
bé ;  sa  forme  ronde  lui  a  fait  donner  le  nom  de  Jour.  Les  congéla- 
tions y  sont  blanches  ,  grenues  ,  et  ressemblent ,  à  s'y  méprendre , 
à  des  dragées.  11  est  impossible  de  se  figurer  les  jeux. bizarres  que 
la  nature  s'est  plu  à  former  dans  ce  four. 

La  Beaume  de  la  Coquille.  C'est  une  fort  belle  grotte  qui  s'ouvre 
sur  la  pente  rapide  des  coteaux ,  le  long  de  la  rivière  de  Cèze. 
Elle  a  plusieurs  branches;  dès  Tentrée  elle  offre  une  galerie  à 
droite,  et  une  autre  à  gauche;  celle  de  la  droite  est  très  courte; 
mais  la  dernière  s'élargit  peu  à  peu ,  et  se  partage  aussi  en  deux 
galeries;  c'est  encore  celle  de  la  gauche  qui  est  la  plus  remar- 
quable, quoiqu'elle  ne  paraisse  pas  être  la  plus  grande.  De  belles 
stalactites  la  décorent  d'un  bout  à  l'autre.  Quelques  morceaux  y 
5^ont  d'une  beauté  parCiite.  On  est  frappé  surtout  à  l'aspect  d'une 
pyramide  de  16  pieds  de  haut,  très  blanche,  et  d'une  pierre  dure 
comme  le  caillou.  A  cette  pyramide  sont  attachés  divers  omemens, 
entre  autres  un  aigle  ,  si  bien  fait  qu'il  semble  être  l'ouvrage  d'mi 
artiste. 

Le  Languedoc  nous  onVe  encore  bien  d'autres  objets  intéressans 
de  l'histoire  ualurelle. 

Nous  désignerons  ,  aux  voyageurs  qui  ont  du  loisir,  la  charmante 
vallée  traversée  par  le  Tamon,  celle  de  la  Dovrhie  ^  celles  qu'ar- 
rosent les  deux  Gardons ,  les  grottes  de  Monte  lus  »  à  quelques 
lieues  du  Pont-Saint-Esprit  ;  le  précipice  où  s'engouffre  le  Tarn  , 
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enirc  deux  rochers ,  donl  Tun  s'appelle»  le  Hoc  St^uni,  »i  \  i-rr* 
VAiiiuille  ,  cl  contre  lesquels  les  eaux  se  brisent  a^er  un  nîii«'>*c- 
ment  propagé  au  loin  par  les  échos. 

3nbrciCt5£oirc. 

Lfs  Caves  Gouttièrrt,  Auprès  du  ^illa^c  de  Savonniem ,  mj  • 
cheuiîn  de  Tours  à  Chinon ,  non  loin  des  bords  du  f  V^r/ ,  il  r  a  :^ 
souterrains  que  dans  le  pays  on  connaît  sous    le  nom  de   C:-  • 
uouUirrcs. 

On  y  descend  par  plusieurs  ouvertures.  Lrs  prrnii»'re*.  z).\' 
bifs  sont  basses,  mais  elles  oHrenl  la  uiême  siii^ubii  ilc  q..  i> 
autres,  c'est-à-dire  que  l'eau,  en  lonibanl  fnuioui««  dv  U  %o*j'. .  » 
forme  de  petits  flacons  d'une  couleur  blanrii.'itre.   Dans  uur   ..uli* 
^Toltc,  on  voit  une  espèce  d'autel  d'une  pierii»  blarirfic. 

!)••  ctilc  cave,  on  passe,  ]»ar  une  ouverture  forl  ba%*e.  thn* 
une  «lianibre  plus  lonjçue  que  larp»,  décorée  de  la  nianiff.*r'.'  U  pL" 
svniéliiquc  cl  la  plus  éléi^aiite  ;  elle  nll're  un  sperlaric  au^x^il-n'ilin: 
que  curieux.  Ce  sont  iU*iix  ;;i"nids  rorlirrs  d'une  pierre  blaïKit 
conmu*  de  la  neiije  et  <lure  conmic  flu  marbre  ,  ilo  li:;urc  p%rair..- 
dalc,  rorniés  de  plusieurs  cordons,  posés  les  uns  sur  les  luîre» 
avec  une  rét;ularilé  surprenante,  et  ornés  naturelleiiirnl  de^Htile^ 
écailles  rangées  et  creusées  comme  si  on  les  eût  tr.i^j allées  i- 
«Mseau. 

3^crc. 

La /on  faine  ardtnte,  La  source  a])pelét*  par  le  vul^ire  Ftmftm 
nrdtnh' ,  roule  à  3  l.  de  GrtnohU  ,  auprès  du  village  de  Sap»i'f.sr^ 
theltvnj.  Le  pliénomène  «jui  l'a  rentlue  célèbre  eonsislail  dan»  «ies 
tlunnnes  el  de  la  fumée  qui  s'écliappaienl  des  eaux. 

Aujourd'bui  les  iidlaninuitions  spontanées  sont  très  rarei^;  mu« 
il  s'échappe  encore  du  ruisseau  el  de  l'eau  ijuc  Ton  f.»il  s*mif  d»: 
la  terre ,  en  creusant  à  peu  de  prufondcur,  un  i;;!/.  intlainrnabic  * 
l'aitlc  duipurl  on  peut  allumer  des  matières  légères ,  Irilo  que 
pajiicr,  copeaux,  chene\otlcs,  etc. 

Sasstna^f ,  Sassenai^e  est  un  j;ros  Uiurj^  situé  ;'i  *2  L  de  {*mu'- 
ble ,  sur  le  Furon ,  qu'on  remonte  dans  une  gor^^e  de  Boola^nr 
très  pitton'squc  La  rhulc  du  toi  cent  est  assez  iM|iide.  elle*  ro- 
«T'i-rs  ipii  s'<qq»osent  à  son  pa<saj;e  fM'casionent  de*  rcsisauls  en 
dillércns  sens,  el  une  cascade  d  arUanl  plus  agréable,  que  1  eau 
recule  sur  un  plaii  incliué ,  Ixiidé  de  locbers  tombes  des  moolsffof» 
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Tolsines.  Au  bout  d*une  petite  demi-lieue  «H'ilMrçMtt  à  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  A' Engin,  wi  roclier  a|i|>elé  les  Portes  de 
Sassenage,  On  croit  vdtr  les  ruines  d'un  portique é  Ce  sont  en  efifet 
des  ruines  ;  k  partie  supérieure  du  rocher  porte  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleversémeot.  La  hase  se  compose  de  banes 
assez  parallèles  à  l'horizon. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  Irourcnt  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent nar  deux  ouiFertures  semblables  à  deux  afcades.  Un  torrent 
se  precipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande,  à  laqueHe  on  ne 
peut  parvenir  que  pai*  un  sentier  fort  roide.  On  entre  ordinaire- 
menl  pai*  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  au  vestibule,  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galeries  plus  obscures.  L'une 
et  Tautre  sont  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  l'in- 
térieur de  la  grotte  oflFre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  line  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
fameuses  cuves,  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphiné ,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  à  leur  sujet ,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excavations ,  d'une  forme  à  peu  près  cylindrique,  d'environ  5  pieds 
de  diamètre ,  et  dont  Tune  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
de -10  pouces  de  profondeur. 

Le  Prectosier  de  Sassenage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphiné.  Ces  pierres  se  trouvent,  en  cet  endroit,  en 
plus  grande  quantité  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  montagnes  de  Sassenage,  on  remarque  une 
roche  singulière.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues ,  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  canines,  leur 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua.  Les  habitans  du  pays 
l'apixillenl  aussi  la  roche  Proupena,  c'est-à-dire  de  beaucoup  de 
peine. 

Dnns  un  ravin  de  1  80  pieds  de  profondeTir,  au  pied  de  cette 
roche ,  croulent  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorge,  traversée  par  le  Toulouren,  entre  Grenoble  et 
Nions ,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  grottes,  dont  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voûte  de  la  grotte  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long .  Lorsque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considérable,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  caverne 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  atteignent  la  grotte  supérieure , 
et  forment  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Toulouren. 

Le  Grand' Charnier.  En  i*emontant  la  rive  gauche  de  V  Isère 
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de  figure»  biiarrei,  ■uxqaellcs  chacun  «ttriMie  Jea  reatemUaiice* 
ivcc  l'objet  qu'il  <rcut.  Oti  y  noMlMe  enire  autres  on  grind  héron 

L«s  (rollM  I 
<uil  dei  rochers 
l«ur  hauteur  e 

babilans  de  Con 

en  France,  et  d 

Les  grottes  • 

due,  et  plusieui 
jn  mkseau  qoi 
Eofln  la  grol 
illire  les  curiei 
ran]{ier  pendant 
il  on  anivc  à  une  grande  «aile  dont  la  route  est  d'une  régularîli- 

Le  jft  iteaa  nafiire/.  Dam  la  commune  de  Chalagna,  au  h»% 
l'une  rdte  rapide  d'eniiron  TOO  pieds  de  haut,  un  objet  frappant 
;xcite  la  curiosilc  du  naturaliste  :  c'est  un  canal  souterrain  par  le- 
:)ue1  la  moniale  vomit,  l'hiver,  un  petit  torrent,  et  ^nne  ,  dans 
la  belle  sai^ipi  un  courant  d'air  toujours  sensible.  La  bouche  ou 
lissore  est  dans  la  rocbe solide;  elle  est  borizonlala ,  ajant  19 pieds 
de  long  sur  un  cl  demi  de  large.  L'eau  i[uî ,  l'hiTor ,  sort  par  celte 
bourhe,  s'clancc  en  un  jet  fort  large  à  la  hauteur  de  10  à  13  pieds  ; 
ensuite  elle  retombe  dans  un  lit  semé  de  {fosses  pierres ,  au  milieu 
desquelles  elle  se  précipite  avec  l' impétuosité  d'un  lorrcnt.  L'été, 
r-c  lit  est  parlaîlcmcnt  sec  ;  il  ne  coule  pas  une  goutte  d'eau  du  ro- 
cher, ni.-iis  un  toit  continuel  en  ton  et  fait  flotter  le  mouchoir 
qu'un  suspend  devant  la  fissure. 

Lityorge  lie  la  Tour  <Ai  Meix.  A  un  quart  de  lieue  du  village  de 
la  ToùrduMcix.  la  roule  de  Saml- Claude  passe  entre  deux  pans 
lie  i-orhcrs ,  qui  paraissent  avoir  1 50  pieds  de  hauteur.  Dans  celte 
e>prce  de  puhs  alongé,  la  vue,  resserrée  de  tous  cités,  ne  peut 
se  porter  qu'en  haut;  le  firmament  est  le  seul  ot^el  qu'elle  ren- 
contre. Les  pai'ois  des  deux  rochers  quiforiBent  celte  gorge  biiarre 
sont  lisses,  et  s'élèvent  avec  une  hardiesse  qui  frappe  l'imagina- 
tion ;  leurs  sonmicis  sont  de  niveau. 


I>I9  DEPABTUKIU. 
prendre  pour  dei  oi 

Teille»  de  ces  conlii! 
d'un  cdne  qui  sembl 
çade  sTec  un  fi-oolo 
))erte  de  toc  dann 

f  ictl$  de  haul  nir  30 
capprocbées  daiu  le 
la  luile  d'un  si  beau 
bre  et  ruitique.  Ma 

une  de  ses  poioles;  il  cal  en  pierre;  mai*  tout 
«[u'on  ne  peut  se  fkmiliari 
nature ,  absj  que  tout  le  reste. 

Bcitt. 

Minet  île  Snint-Chamond.  I.e  nalunlislc  trouve  dans  Ces  niiaei 
un  sujel  de  rHiletioii.  Il  b  rréquemmeut  occasion  d')'  voir  des  pierres 
êcailteuscs  ou  rcuilletécs,  dont  presque  lous  lesiféuillets  portent 
l'empreinte,  ou  d'un  bout  de  tigfli  ou  d'une  feuille,  et  quelquefois 
les  empreintes  île  plusicui's  rcuîllcs  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
meol  de  feuille  de  quelque  plante;  les  i-epi'csenta lions  de  feuilles 
sont  toujours  Giuclcmenl  étendues,  comme  si  on  les  atait  collées 
»TeC  la  mnia  sur  les  pierres  :  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appor- 
tées pai'  l'eau  qui  les  aialt  tenues  dans  cet  état. 

Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
étrangères  qui  ne  se  tioutent  tii  dans  le  Lyonnais,  ni  dans  1c  reste 
de  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  oriemales  et  dans 

Le  laonl  Leiore.  Si  nous  quittons  les  mines  de  ebarbon  pour 
nous  diiijier  vers  la  ville  de  Fewrs ,  noiu  rencontrerons  une  mon- 
tagne isolée ,  assez  curieuse,  et  connue  dans  le  pajs  sous  le  nom 
<le  mord  Lexore;  elle  (orme  une  arrête  qui  s'étend  du  sud  au  ourd, 
où  elle  s'enfonce  assez  brusquement  ;  du  coté  du  sud ,  cUo  s'élève 
.'i  prés  de  100  pieds  au-dessus  de  ta  plaine. 

Le  mont  Lezore  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'une  a  une 
surface  rude  ,  et  l'autre  une  surface  lisse  ;  toutes  deux  sont  parse- 

On  (t'ouve  sur  les  bords  de  la  Loà-e,  près  de  Feurs,  plusieurs 
basaltes  roulés,  dont  la  cassure  est  lisse  et  compacte;  ils  renfer. 


'>  '.  t. 


34  i  CUniOSITES    nATURKLLES 

ruent  urdinairemcnl  une  subslancc  noîrùtrc  qui  a  un  brîllani bk^i- 
Itquc,  et  qui  préscnlc  des  reiletB  légèrement  irrités.  A  I  1.  ù  i»t 
fie  Feiirs,  près  du  chalcau  de  SaiUndouiy ,  est  uue  chApclle  &»£:• 
sur  d*ciirirnics  blocs  de  granit  qui  sortent  de  dessous^  Iv  sol  M'Utdo 
roniic5>  ])lus  ou  moins  arrondies.     . 

£ot. 

l.r  Gour^  et  If  liouley.  La  fontaine  du  Gourg  ^ienl  du  «aibc 
tic  Dhiiour;  celle  de  Douley  sort  du  pied  de  la  monlapae  ,  caoBsu: 
dans  le  pays  sous  le  nom  de  Puy-Martin ,  uù  l'ou  découvre  tr 
anlre  d'environ  9  pieds  de  profondeur,  au  fond  duquel  on  apcrrxi 
deux  ouveii'jres  irrèf!ulièrcs  et  presque  triani:iilairt-s.  Ce^  pv 
ses  deux  boiirlies  que  la  fontaine  de  Boidcy,  après  des  pluies  Ine^ 
abondantes,  lance  deux  jets  diirer f^ens . qui  font  avec  l'Iioriznn  nn 
an^lc  (le  près  de  \'.>  degrés.  Leur  éruption  est  prêcrdée  oniiiuirr- 
nicnt  il  un  bruit  assez  fort  pour  être  entendu  des  p;iv«ansdii  haut 
de  la  lUDnlagnc  ;  Teau  sort  avec  force ,  et  avec  une  espèce  de  sifllc- 
nicnl. 

A  peine  le  Uouley  a  cessé  de  roniir  ses  eaux ,  que  le  Goart 
soulè\e  les  siemics ,  et  s'élance  avec  une  telle  inipéluosiir.  qv 
dans  très  peu  de  temps  le  vallon,  inondé,  ne  préseuic  plus  â  b 
vue  qu  une  vaste  nappe  d'eau. 

37iai;cnnc. 

F.rs  ntrr  s  tir  J/arptf.  Le  peuple  désigne  sous  ce  nom  les  ^:r(Hie« 
de  S^iii::fs ,  situées  auprès  de  Saint- P ierre 'd Ervr  ^  dans  dcui 
énormes  i-«)cbcrSf  entre  lesquels  passe  la  rivière  qui  donne  soni 
â  la  eiimmime.  Kilos  se  composent  de  plusieurs  salles,  le 
oolo^ines,  les  autres  irrogulières  et  de  dillercMites  p-andcurs,  de- 
puis 6  juscprà  H)  mètres  de  largeur;  les  voûtes  en  sont  fonncf^ 
par  les  lochers ,  dont  plusieurs  S(3nt  tellement  fendus,  qu'iN  srn- 
blent  lire  sur  le  point  de  tomber.  Un  de  ces  rochers ,  ctMivert  de 
stnlaL;!iiiles,  l'es  semble  d'une  manière  frappante  â  la  partie  ioif:- 
ricure  d'un  lionune  eoupé  par  la  moitié.  L'entrée  de  quelques  nUe« 
e«>t  bouehOe  par  îles  blocs  de  rocher  :  il  y  en  a  deux  qm  s* élèvent 
jusfju'à  la  voùic.  A  travers  leurs  fentes  on  aperçoit  des  prccipires, 
dont  uiit?  sDude  de  35  mètres  n*a  pu  atteindre  le  fond.  Qoelque* 
^lalariiies  M>iit  nitacliées  aux  pai-ois  du  rocher;  d'aulrrs  sont  su*- 
pendiies  .'i  la  voûte. 


DES   DKPAETEmnS.  345 

puits  de  Boîaval,  Ce  département  renferme  im  puils  ramar- 
qiiable ,  silué  auprès  du  village  de  Botaval.  Profond  de  1 00  pieds, 
à  ce  que  Ton  prétend ,  ce  puits  est  quelcpiefois  à  sec  pendant  quinze 
jours  ou  trois  semaines;  et  d'autres  fois,  mais  plus  rarement,  il 
dégorge  si  abondamment ,  qu'il  forme  un  ruisseau  très  considéra- 
ble ,  comme  on  l'a  yu  en  1 7  36. 

On  remarque  que  la  crue  et  la  baisse  de  ces  eaux  dépendent  du 
▼cnt  du  nord. 

yu9:sbe5î©ômr. 

Le  pont  naturel.  Ce  pont  qu'on  nomme  encore  Xepont  de  pierre, 
\e  pont  du  diable,  est  le  premier  objet  de  curiosité  que  les  Cler- 
montais  s'empressent  d'annoncer  et  de  faire  connaître  aux  étran* 
gers  qui  arrivent  en  Auvergne,  11  est  sur  le  ruisseau  de  Tiretaine 
dans  le  faubourg  Saint- A Uyre ,  de  Clertnonl)  il  s'est  bàli  de  lui- 
même,  par  les  seules  eaux  minérales  :  il  n'a  qu'un  arceau, 
massif  de  pierre  d'un  seul  bloc  ,  long  de  240  pieds,  et  qui ,  con- 
servant toujours  son  niveau ,  malgré  la  pente  du  terrain ,  parait ,  à 
Tune  de  ses  extrémités,  sortir  de  terre,  tandis  qu'à  l'autre  il  a  16 
])ieds  de  bauteur,  sur  une  largeur  qui ,  croissant  graduellement , 
finit  par  avoir  1 2  pieds. 

Grotte  de  Royat,  à  1  1.  de  Clermont.  La  grotte  de  Royat,  où 
l 'on  arrive  de  Clermont  par  un  chemin  très  agréable ,  est  large  de 
26  pieds,  profonde  de  24  ,  et  en  a  10  'j»  au  point  le  plus  élevé  de 
sou  cintre. 

Les  sources  en  occupent  le  contour  intérieur,  et  il  y  en  a  sept , 
r)U  plutôt  il  n'y  en  a  qu'une  seule ,  mais  si  abondante ,  que  pour  son 
issue  il  lui  faut  sept  bouches  dinérentes.  Dans  ce  nombre  il  en  est 
<|ui  n'ont  qu'un  jet  faible,  il  en  est  qui  jaillissent  avec  force,  et 
font  cascade  ;  tandis  que  d'autres  ,  arrêtées  dans  leur  chute  par  la 
concavité  du  roc,  s'arrondissent  comme  lui  et  se  répandent  en 
nappe.  La  fontaine  de  Koyat  se  mélc,  au  sortir  de  la  grotte,  avec 
celle  de  Fontanat.  Ces  deux  ruisseaux  réunis  se  rendent  à  Cler- 
mont,  sous  le  nom  de  Tiretaine;  et  ils  sont  si  considérables,  ou 
plutôt  leur  chute  est  si  rapide,  que  dans  leur  route ,  c'est-à-dire  , 
dans  un  espace  qui  n'a  pas  une  lieue ,  ils  font  tourner  plus  de  cent 
^i^gt  meules  diflërentes.  Arrivés  prés  de  Clermont,  ils  se  divisent 
en  deux  branches,   tournent  autour  de  son  monticule,  l'un  au 
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la  pousse  fortement  arec  Tépanle ,  on  la  Toit  Tibrer  d'one  manière 
tréa  sensible.  ^ 

Un  autre  rocher,  la  Molatèle  »  présente ,  aa  miliea  des  monta- 
gnes d'un  autre  district  de  ce  département,  le  même  phénomène. 

Outre  les  Monts-dOr^  il  j  a  encore  dans  la  Basse-Aurerf^e  une 
autre  chaine  de  montagnes  qai ,  moins  considérable  que  la  pre^ 
miére  pour  la  hauteur  et  retendue ,  est  néamnoins  plus  connue  :* 
c'est  celle  de  Dôme  ,  longue  de  8  1.  ^  sur  une  largeur  tantôt  plus , 
tantôt  moins  considérable.  Celle-ci  court  du  N.  au  S. ,  et  elle  est 
composée  de  plus  de  60  puys ,  qui  forment  ce  que  Ton  peut  appe- 
ler les  Monts-Dômê» 

Avant  que  D6me  eût  donné  son  nom  au  département  dans  lequel 
il  est  situé  ,  il  était  presque  inconnu. 

Outre  qu*il  est  placé  Ters  le  centre  de  la  chaine ,  il  surpasse  en- 
core en  hauteur  les  montagnes  qui  Tentourent;  le  PeUt-Pvy^^ 
Dôme  s  qui,  s'élevant  à  ses  côtés,  attaché  à  lui  par  sa  base ,  et 
moins  haut  seulement  de  84  toises,  parait  naître  et  sortir  de  ses 
flancs  •# 

En  sortant  de  ClermorU  on  monte  toujours,  pour  y  arriver,  jus- 
qu'à un  courant  de  laves ,  qu'il  Oiut  traverser  par  sa  largeur ,  et  à 
l'extrémité  duquel  se  trouve  ime  auberge  nommée  la  Baraque.  Là 
commence  la  plaine  haute  dans  laquelle  est  situé  le  Puy  ;  et ,  quoi- 
qu'il ne  se  présente  que  par  le  côté ,  il  se  développe  néanmoins  tout 
entier,  depuis  sa  cime  jusqu'à  sa  base.  Impatient  d'y  arriver,  le 
voyageur  hâte  sa  course.  11  lui  reste  encore  une  petite  'j,  I.  à  par- 
courir ;  mais  la  route ,  unie  comme  une  allée  de  jardin ,  est  sablée 
en  pouzzolane.  Enfin,  il  découvre  la  montagne  en  face,  et  voit 
avec  étonnement  cette  masse  superbe  s'élever  fièrement  dans  les 
nues ,  ayant  à  Tes  côtés  le  Petit- Ptty,  au  dessus  duquel  elle  plane 
et  s'élève. 

Arrivé  à  la  cime  du  Pic,  on  jouit  d'un  des  plus  beaux  spectacles 
et  d'une  des  vues  les  plus  riches  de  toute  la  France.  Elevé  de  820 
loises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  560  au  dessus  du  sol  in« 
férieur  de  Clermont ,  de  84  au  dessus  du  Petit-Dôme,  sous  vos 
yeux  sont  les  60  puys  avec  leurs  cratères  antiques,  leurs  ravins, 
leui-s  courans  de  lave  et  leurs  lits  de  pouzzolane  noire  et  rouge. 
Plus  loin  c'est  la  Lùnagne ,  avec  ses  villes,  ses  villages  et  ses  mon- 
ticules sans  nombre  ;  enfin  le  coup-d'œil  de  4  ou  5  départemens  dif- 
férens ,  et  un  pays  de  1 30  I. 

MorU'dOr.  On  désigne,  sous  le  nom  général  de  MorU-dOr,  une 
masse  de  montagues  dont  la  circonférence  est  estimée  20  1.  Elles 
doivent  ce  nom  à  la  plus  haute  d'entre  elles ,  célèbre  par  ses  eaux 
thermales  et  ses  bains. 


/ 
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enlr«  deux  i-ocliors ,  HonI  l'un  s'appelle  le  Une  Stfttrti ,  v\  l  ju'r» 
YAïunille,  cl  contre  lesquels  h'S  eaux  se  brisent  a%e>'  un  niu.M««c- 
menl  propagé  au  loin  par  les  échos. 

3nbrc:îCt:5£oirc. 

Lts  ('ares  GouUirrrs,  Auprès  «lu  \illa;;e  de  Savomurm  ,  »ur.f 
chcniin  de  'fours  A  C/tinon,  non  lt»in  des  hnrds  du  Chtr,  il  va  i» 
souterrains  que  dans  le  pays  on  conudît  snus  le  nom  de  Cr  '. 
fTOuttitrt'S. 

On  y  descend  par  plusieurs  ou^erturcs.  I.cs  premières  cîia.i  • 
liii's  sont  basses,  mais  elles  oflrent  la  uu'nie  *iiri:;uKirilé  qu;r  !e> 
autres,  c'est-à-dire  que  leau ,  en  toniliaiil  triuioui>  de  Ij  voûtr.  t 
i'urnie  de  petits  plaçons  d*une  couleur  Idancli.itre.  Dans  unr  auat 
l^'rollc,  on  voit  une  espèce  d'autel  d'une  pierre  Id.inclic. 

V)v  relie  cave,  on  pahse,  ]»ar  une  ouvLMiiire  fort  has«c  ,  Ja» 
une  cliandire  plus  lonj^ue  que  l<iri;r,  il<'*corèe  île  la  manière*  la  r»'..'» 
syniélri«pie  et  la  plus  élèpfaiile  ;  elle  ollrr  un  spcrlatle  au%«»i  hril'ir! 
que  curieux.  Ce  sont  deux  :;riiiids  roclu-rs  «l'une  pierre  IdancLc 
î.ommc  de  la  nciiçc  et  dure  cninnic  ilu  marbre ,  de  ii;:urc  pxrair.:- 
dale,  tonnés  de  plusicnirs  ctirdoiis,  posés  li.-s  uns  sm  jcs  .lulre» 
avec  une  régularité  sui'prenante ,  el  ornés  naturellrnienl  de  ri»  litc* 
érailles  ranijées  el  creusées  conune  si  on  les  cûl  tr.ivaiUt-cs  lu 
«ùseau. 

La  f on  faine  anltnte.  I-a  source  appelée  ]>ar  le  vulgaire  F  tniatM 
nrdtutr ,  «ouïe  \\  '\  l.  de  GrtmjhU  ,  auprès  du  villa:;e  de  StirtZ-Ziar- 
theltmij.  Le  pliénoniène  qui  Va  rendu<'  célèbre  tonsislail  d.in»  de« 
tluuuucs  cl  de  la  i'umée  «pii  s'écluppaient  des  eaux. 

Aujourd'bui  les  inllaninialiiuis  spontanées  sont  très  rares;  nui« 
il  s'échappe  encore  du  ruisseau  el  de  1  eau  que  l'on  fait  sortir  d»* 
la  icri-e ,  en  creusant  à  peu  de  piolondein*,  un  ^:i£  intlauinuble  a 
l'aide  diupicl  on  peut  allumer  des  matiércii  léj-ères,  Icllei  que 
papi<'r,  copeaux,  rbenevotlcs,  etc. 

Stt.%stntii:t .  Sassenage  est  un  j;ros  Uiur^  situé  à  '2  1.  de  fîrrno- 
itir ,  sur  le  furon,  «p/on  remonte  ilans  uiie  î;orj;e  de  Bicmta^iir 
irûs  pittoresque.  La  chute  du  toiri'iit  est  asM.-/  rapide,  elle*  ro- 
cii'âs  ipii  s  (qiposent  à  son  passage  oecasioiient  de*  rc>«auts  en 
diliércns  sens,  el  une  casraiii:  d  autant  plus  agréable,  que  l'eau 
<:oule  sur  un  plan  iucliué ,  liordé  de  rochers  tumbês  des  moucarae» 
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voisines.  Au  bout  d'une  petite  deini-lieue  fln «perçoit»  &  la  droite 
du  Furou ,  sur  le  chemin  à' Engin,  un  rocher  appelé  les  Portes  de 
Sassenage,  On  croit  v<Àr  les  ruines  d'un  portique.  Ce  sont  en  effet 
des  ruines  ;  k  partie  supérieure  du  rocher  porle  des  traces  bien 
visibles  d'un  grand  bouleverscfment.  La  h^se  te  compose  de  banos 
assez  parallèles  à  Thori^on. 

C'est  dans  ce  rocher  que  se  IrouTcnt  les  grottes  ;  elles  s'annon- 
cent par  deux  ou^Fvrtures  semblables  à  deux  afcades.  Un  torrent 
se  pnâcipite  en  cascade  hors  de  la  plus  grande,  à  laqueMeon  ne 
peut  parvenir  que  par  un  sentier  fort  roîde.  On  entre  ordinaire- 
ment par  l'autre  ouverture  ;  on  parvient  alors  au  vestibule,  haut  de 
48  pieds,  auquel  aboutissent  deux  galeries  plus  obscures.  L'une 
et  Tautre  sont  remplies  d'eau  courante  ;  et  il  est  probable  que  rin* 
térieur  de  la  grotte  offre  une  espèce  de  labyrinthe  aquatique. 

Dans  une  petite  grotte  à  la  droite  de  la  grande ,  1  on  trouve  les 
fameuses  cuves,  que  l'on  mettait  autrefois  au  rang  des  merveilles 
du  Dauphioé ,  et  dont  le  premier  aspect  détruit  les  préventions 
qui  ont  existé  à  leur  sujet ,  puisque  ce  ne  sont  que  deux  simples 
excnvations ,  d'une  forme  à  peu  prés  cylindrique ,  d'environ  5  pieds 
de  diamètre ,  et  dont  l'une  n'a  pas  plus  de  3  pieds,  et  l'autre  plus 
de  10  pouces  de  profondeur. 

Le  Pre'crosier  de  Sassenage  a  reçu  son  nom  des  pierres  bril- 
lantes devenues  assez  fameuses  pour  être  placées  parmi  les  mer- 
veilles du  Dauphinc.  Ces  pierres  se  trouvent ,  en  cet  endroit ,  en 
plus  grande  quantité  que  partout  ailleurs. 

Dans  la  chaîne  des  monta^^s  de  Sassenage,  on  remarque  une 
roche  singulière.  Elle  présente,  à  son  sommet,  3  éminences poin- 
tues ,  dont  la  forme,  approchante  de  celle  des  dents  canines,  leur 
a  fait  donner  le  nom  de  dents  de  Gargantua.  Les  habitans  du  pays 
l'appellent  aussi  la  roche  Proupnia,  c'est-à-dire  de  beaucoup  de 
peine. 

Dons  un  ravin  de  1 80  pieds  de  profondeTlr,  au  pied  de  cette 
roche ,  ci'oulenl  les  pierres  qui  se  détachent  continuellement  de  sa 
masse. 

Dans  une  gorge,  traversée  par  le  Toulouren,  entre  Grenoble  et 
Nions ,  un  rocher  qui  s'élève  sur  le  bord  de  ce  torrent  est  percé 
de  deux  grottes,  dont  Tune  passe  au  dessus  de  l'autre,  et  com- 
munique avec  elle.  La  voûte  de  la  grott«  inférieure  est  hérissée  de 
stalactites  de  2  à  3  pouces  de  long .  Lorsque  la  fonte  des  neiges 
est  très  considérable ,  les  eaux  qui  jaillissent  du  fond  de  la  cavei^e 
montent  si  haut ,  que  souvent  elles  atteignent  la  grotte  supérieure , 
oX  forment  une  belle  cascade  en  tombant  dans  le  Toulouren. 

Le  Grand' Charnier,  En  remontant  la  ri^e  gauche  de  V  Isère 
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■.t  bizarres ,  auxquelles  cliacun  attnMe  dis  renenblance 

qu'ilTeui.  Ou  y  T«nM 

Le  autruche  *uc  i>ar  di 


bjcIqu'ilTeui.  On;  nmaugne  entre  aura  nu  grand  héroD 
E  Dar  d^^re. 


l'i'lic  k  une  grande  salle  dool  la  TOÙIe  ti\  d'une  régularité 

e/  itfmi  naturel.  Dam  la  cnmmune  de  Chalagna.  au  bm 
ùle  i-apidc  d'enTiron  TOO  pieds  de  baul,  un  objet  frappant 
a  cui'iosilé  du  naturaliste  -■  c'est  uu  cnoal  souterraiD  par  le- 
moiilngne  Tomlt,  l'hiver,  un  petit  torrent,  et  ^omie  ,  dans 

sai^iV,  un  courant  d'air  toujours  sensible.  La  boucbe  ou 
est  <Ians  la  roche  solide  ;  elle  en  horiiontale ,  ajant  1 3  pieds 

sur  UD  et  demi  de  large.  L'eau  qui ,  l'hiver ,  sort  par  cette 
,  K'clancc  en  un  jet  fort  large  à  la  hauteur  de  10  à  13  pieds  ; 
elle  retombe  d.-tns  un  lit  semé  de -(rouies  pierres ,  au  milisu 
Ici  clic  se  précipite  arec  l'impéluosîtc  d'un  torrent.  L'été, 
Il  pni  l'ailcnicnt  sec  ;  il  nC  coule  pas  une  goutte  d'eau  du  ro- 
nidis  un  Tcnt  conliDuel  en  sort  et  Tait  Agiter  le  mouchoir 
u^pcnil  devant  la  funui-e- 

■nrpr  ik  la  Tour  du  Meix.  A  un  quart  de  lieue  du  village  de 
'  lia  Mrix,  la  route  de  Saiat-Cùnide  passe  entre  deux  paiu 
im ,  qui  paraissent  avoir  1 50  pieds  de  hauteur.  Dans  cette 
de  puits  nlon)^,  la  vue,  resscn-ée  de  tons  cAtés,  ne  peut 
vr  i|u*cn  haut;  le  firmament  est  le  seul  objet  qu'elle  ren- 

hci  parais  des  deux  rochers  qui  Ibnnent  cette  gorge  biiarre 
ses,  et  s'élèvent  avec  une  hardiesse  qui  frappe  l'imagina- 
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prendre  pour  des  ouvrages  imagmés  et  exécutés  par  les  hommes  ; 
mais  la  nature  seule  les  a  produ^commé  toutes  les  autres  mer- 
Teilles  de  CCS  contrées.  On  voit  nb«ril  une  tdttr  ronde,  courerte 
d'un  cône  qui  semble  eo  être  le  toit.  Ensuite  se  présentent  une  fa- 
çade avec  un  fronton  magnifi|ue,  et  un  péristyle  qui  s^enfonce  à 
perte  de  vue  dans  Tintérieur  d'une  espèce  d'édifice,  et  qui  est 
orné  d*un  grand  nombre  de  colonnes.  La  façade  peut  avoir  180 
pieds  de  haut  sur  30  de  large.  Les  colonnes  dn  péristyle  sont  plus 
rapprochées  dans  le  fond  qu'à  T entrée.  On  attend  une  belle  salle  à 
la  suite  d'un  si  beau  vestibule^^  et  on  ne  trouve  qu'une  gi'Otte  som- 
bre et  rustique.  Mais  on  remarque  eiicore  un  objet  très  curieux  y 
c*est  un  bateau  énorme ,  et  dressé  presqee  perpendiculairement  sur 
une  de  ses  pointes  ;  il  est  en  pierre  ;  mais  tout  en  est  si  bien  imité, 
cpi'on  ne  paut  se  familiariser  avec  l'idée  que  c'est  l'oUvrage  de  la 
nature ,  ainsi  que  tout  le  reste. 

Mines  de  Saint- Chamond.  Le  naturaliste  trouve  dans  ces  nûoes 
un  sujet  de  réflexion.  Il  a  fréquemment  occasion  d'y  voir  des  pierres 
écailleuscs  ou  feuilletées,  dont  presque  tous  les#feuillets  portent 
l'empreinte,  ou  d'un  bout  de  tige,  ou  d'une  feuille,  et  quelquefois 
les  empreiutes  de  plusieurs  feuilles  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
ment de  feuille  de  quelque  plante;  les  représentations  de  feuilles 
sont  toujours  cxactemcDl  étendues,  comme  si  on  les  avait  collées 
avec  la  main  sur  les  pierres  :  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appor' 
tées  par  l'eau  qui  les  avait  tenues  dans  cet  état. 

Toutes  les  plantes  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
étrangères  qui  ne  se  trouvent  ni  dans  le  Lyonnais,  ni  dans  le  reste 
de  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  orientales  et  dans 
les  climats  chauds  de  T Amérique. 

Le  mont  Lezore.  Si  nous  quittons  les  mines  de  charbon  pour 
nous  diriger  vers  la  ville  de  Feurs ,  nous  rencontrerons  une  mon- 
tagne isolée ,  assez  curieuse,  et  connue  dans  le  pays  sous  le  nom 
de  mont  Lezore;  elle  forme  une  arrête  qui  s'étend  du  sud  au  nord, 
où  clic  s'enfonce  assez  brusquement;  du  coté  du  sud,  elle  s'élève 
à  près  de  100  pieds  au-dessus  de  la  plaine. 

Le  mont  Lezore  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'une  a  une 
surface  rude  ,  et  l'autre  une  surface  lisse  ;  toutes  deux  sont  parse- 
mées de  cristaux . 

On  trouve  sur  les  bords  de  la  Loàre,  près  de  Feurs,  plusieurs 
basaltes  roulés,  dont  la  cassure  est  lisse  et  compacte;  ils  renfer- 
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nient  ordinairement  une  substance  noîrùlre  qui  a  un  brilUni  meii - 
lique,  et  qui  présente  des  reflets  légèrement  iri-isûs.  A  l  1.  3  In*. 
<lc  Feurs,  près  du  château  de  Sailendonzy  ,  est  une  chapelle  kMij* 
sur  d'énormes  blocs  de  granit  qui  sortent  de  dessous  le  sol  sr>',dib 
formes  plus  ou  moins  arrondies.      . 

£ot. 

I.f  Gour^  rt  le  Boulry.  La  fontaine  du  Gour^  vient  du  vaikc 
lie  Dlii^our;  relie  de  BouUy  sort  du  pied  de  la  montage  ,  roww 
dans  le  pays  snus  le  nom  de  Puy^Martin ,  où  1*011  découvre  le 
nnhe  d'environ  9  pieds  de  profondeur,  au  fond  duquel  on  aperr^t 
deux  ouvertures  irrè<rulièrcs  et  presque  triangulairrs.  i.W-*t  par 
^es  deux  bouelics  que  la  fontaine  de  Boidcy,  aprèft  dc«  pluieitre*- 
ahond.inles,  lance  deux  jets  divergens.qui  font  avec  riif»rî/on  ne 
an^^lc  il(*  près  de  45  <le^rés.  Leur  éruption  est  picrcdéc  oniioaire- 
nient  d  un  hruil  assez  fort  pour  être  entendu  des  pavsaas  du  kauC 
(le  la  montagne  ;  fcau  sort  avec  force,  et  avec  une  csjièce  de  ùflk- 
menl. 

A  peine  le  Bonley  a  cesse  de  romir  ses  eaux  ,  que  le  Gmirt 
soulè\e  les  siemics ,  et  s\'*lance  avec  une  telle  inipéluostté.  qae 
dans  très  peu  de  temps  le  vallon,  inondé,  ne  présente  plus  %  U 
vue  (prune  vaste  nappe  d  eau. 

SDvaçcnnc. 

I.ts  rut'r  s  (it  Jfar^f)/.  Le  peuple  désigne  sous  ce  nom  les  j:rotie« 
«le  S'tu;^fs,  situées  auprès  de  Samt-Pierre'trErrr  ^  daiis  deui 
ènornies  roclicrs,  entre  lesquels  passe  la  rivière  qui  donne  son 
à  la  (-iiiiuiiune.  Klles  s(i  composent  de  plusieurs  salles,  lei 
(M.'to^oiies,  Icb  autres  irrèï;ulières  et  de  dillercntes  p*andciirs,  de- 
puis G  jusqu'à  P.)  mètres  de  largeur;  les  voûtes  en  sont  fomces 
par  l<.'s  lorliers ,  dont  plusieurs  sont  tellement  fcmdus  ,  qu'ïN  srm- 
ident  1  Ire  sur  le  ]ioinl  de  tomber.  Un  de  ces  itx:bers.  cinivert  dr 
stala,;;iiiiies,  ressemble  d*une  manière  frappante  à  la  partie  Mc' 
rienre  d  un  liomme  coupé  par  la  moitié.  L*entréc  de  quelques  Mlle» 
est  Imueliée  par  des  blocs  de  rocher  :  il  j  en  a  deux  qnî  s*êlc«enl 
|usqu\i  la  voûte.  A  travers  leurs  fentes  on  aperçoit  des  prêci|Nres, 
dont  une  soude  de  35  mètres  n'a  pu  atteindre  le  fond.  ^Hielque* 
>ialaiiites  siinl  niiaehécs  aux  pai-ois  du  rochci'i  d'autres  «i%nt  fu^ 
pendues  à  la  voiitC 
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puits  de  Boîaval,  Ce  département  renferme  im  puits  rtmar- 
qiiable ,  situé  auprès  du  village  de  Boîavai,  Profond  de  1 00  pieds, 
k  ce  que  Ton  prétend ,  ce  puits  est  quelquefois  à  sec  pendant  quinze 
jours  ou  trois  semaines;  et  d'autres  fois,  mais  plus  rarement,  il 
dégorge  si  abondamment ,  qu'il  forme  un  ruisseau  très  considéra- 
ble ,  comme  on  Ta  vu  en  1 7  36. 

On  remarque  que  la  crue  et  la  baisse  de  ces  eaux  dépendent  du 
vent  du  nord. 

yu9:5be^25ômc. 

Le  pont  naturel.  Ce  pont  qu'on  nomme  encore  leponl  de  pierre, 
\e  pont  du  diable,  est  le  premier  objet  de  curiosité  que  les  Cler- 
montais  s'empressent  d'annoncer  et  de  faire  connaître  aux  étran« 
gers  qui  arrivent  en  Auvergne,  11  est  sur  le  ruisseau  de  Tiretaine 
dans  le  faubourg  SahU-Allyre,  de  Clertnont;  il  s'est  bâti  de  lui- 
même,  par  les  seules  eaux  minérales  :  il  n'a  qu'un  arceau, 
massif  de  pierre  d'un  seul  bloc  ,  long  de  240  pieds,  et  qui ,  con- 
servant toujours  son  niveau ,  malgré  la  pente  du  terrain ,  paraît ,  à 
lune  de  ses  exlréroités,  sortir  de  terre,  tandis  qu'à  l'autre  il  a  16 
pieds  de  hauteur,  sur  une  largeur  qui,  croissant  graduellement , 
finit  par  avoir  1 2  pieds. 

Grotte  de  Rayât,  à  1  1.  de  Clermont.  La  grotte  de  Royat,  où 
l 'on  arrive  de  Clermont  par  un  chemin  très  agréable ,  est  large  de 
2 G  pieds,  profonde  de  24 ,  et  en  a  10  'j^  au  point  le  plus  élevé  de 
son  cintre. 

Les  sources  en  occupent  le  contour  intérieur,  et  il  y  en  a  sept , 
r>u  |)Iut<)l  il  n'y  en  a  qu'une  seule ,  mais  si  abondante ,  que  pour  son 
issue  il  lui  faut  sept  bouches  diflërentes.  Dans  ce  nombre  il  en  est 
<]iii  n'ont  qu'un  jet  faible,  il  en  est  qui  jaillissent  avec  force,  et 
ibiil  cascade  ;  tandis  que  d'autres ,  arrêtées  dans  leur  chute  par  la 
concavité  du  roc,  s'arrondissent  conmie  lui  et  se  répandent  en 
nappe.  La  fontaine  de  Royat  se  mêle,  au  sortir  de  la  grotte,  avec 
celle  de  Fontanat.  Ces  deux  ruisseaux  réunis  se  rendent  à  Cler- 
mont, sous  le  nom  de  Tiretaine;  et  ils  sont  si  considérables,  ou 
plutôt  leur  chute  est  si  rapide,  que  dans  leur  route ,  c'est-à-dire  , 
dans  un  espace  qui  n'a  pas  une  lieue ,  ils  font  tourner  plus  de  cent 
^ingl  meules  dilTérentes.  Arrivés  près  de  Clermont,  ils  se  divisent 
en  deux   branches,   tournent  autour  de  son  monticule,  l'un  au 


<  "  * 
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midi,  raulrr  au  nonl  ;  puis,  se  rcunissanl  ilc  iiouvr-au  iu  n*  r:-»» 
de  la  >ilie  ,  dans  la  l.nn/tirnr ,  ils  vont  se  jelrr  rians  \'.ili"r. 

Anus  iiN«»ir  vu  les  ionlainrs  do  Uoyat  ri  d«*  r<trUdtia(  ,  u:i  '*•.»■ 
irrur  doil  roimaitn*  onroro  tians  les  environs  de  Cllei  iii'ini  i-tilr-  ■'. 
i)OiiC!it  le;  iHMu  de  Sanit'f'i'nrtui.dcs  sources  divci-Nt^s  n»;  >«•  if^'^r 
})l(>ri(  (|iir  par  la  liiii|Mdilé  de  leurs  eaux,  et  toiilcs  litii»  dIlT>^ 
par  Iciii-  forme.  Foiitanat  sort  au  milieu  d'un  village  ,  *<>ui  un^rms 
i.U'fcc  cl  plat  (pli  lui  fait  bassin;  et,  au  sortir  de  oc  Kis^tin  ,  t!  «iv 
pi*tTipiicr  ilaiis  des  i;or}:;es.  Ho\at,  enfcnnûduns  uuo  j^rnlle  bi».r 
!i<pie,  «li'liourlie,  eomnic  l'aneien  Nil,  par  si'pi  l>«iu«'h»:«»  «i:'T- 
reiîtcs.  Viiirenl  en  a  neuf,  el  ces  neuf  sourri's ,  pja-t.c^  prt-«;.' 
toutes  assez.  loin  l'une  de  l'autre  ,  vers  le  haut  d'une  r-i dlin«-  a  '-.=.' 
plate,  oieupenl  en  grande  partie  U  lons^ucur  du  rôte.iu. 

I.e.  terrain  eonnu  sous  le  nom  iï EnJrr-tlf-Gru 1 1  nuirr  r^t  rer..: . 
do  matières  tondues  par  le  feu  volcanique,  de  l.i%c.*sen  '^viiiidir». 
spirales,  rereles,  etc.,  etc.  Une  quantité  de  cavernes ,  dejsmolfc*  l 
sont  rn>usLTS  d.nis  ces  eourans  de  lave.  Celle  «pii  se  V'>it  près  Je  \ 
Cltvmunt,  au-ilela  du  ]>ont  de  .V(ff»«  se  distingue  par  d*.s  beauté^ 
d'un  i:enii;  exlraorellnaire  ;  lonque  de  193  pi«M|s  ,  (»n«*oniV>rt<?  es 
partie  di?  u"ros  hloes  qui  se  sont  détachés  de  sa  ni  Kse  ,  orner  cxilà. 
de  qu"li|inîs  arbres  que  la  nature  semble  avoir  jetés  et  .-iliind'-nn^ 
parmi  ees  roi  1e>s  ,  eiU;  oirrc  dans  son  noir  conlour  xuw  es|>è^  ijr 
dûeor.ition  llir.iirali'. 

I.e  Pinf-ili  -fn-Vni.r,  Les  rochers  caleaîrcs  des  i»nvtrt»iî«  •:- 
<7r /■;//.•./;/ sont  imprégnés  d'un  bitume  que  Ton  rejrard«*  «vimice  uc 
dépôt  lie  la  iikm',  aM-r  d'autant  plus  de  raisnn  qiit*  re  biliiro<>  f«! 
souveiit  j'iinl  à  de*;  erislaux  de  sel  marin  et  charrié  p-n  des  «  àJ\ 
aniéres.  Les  chaleurs  de  l'été  amollissent  sa  m.ttiére  biluniin*-u«*:  t\ 
la  retideni  li(]uide.  Kn  la  voyant  couler  de  tous  côtés,  on  dirait  f^. 
h'.s  i-iiciii'iv  entiers  ^mit  se  fondre. 

Il  V  a  auprès  dn  l*nv-do-Pni\  un  autre  monti«'ulc  d'une  nifjrv 
seinltlahlc,  d  où  suinte,  du  eôté  du  midi ,  une  poix  épais<«e  ,  cl  ir; 
peu  ji'.ns  hiiii  sfuil  le  Pmj  th  CroHfUe ,  celui  de  (iittJ'i>!f{f  tX  d'.i'-- 
frcs  roiluTS  qui  |(ï«is  laissent  suinter  de  la  poix  ou  du  bi^.isjihiltf . 
I..«  ]»i«Tre  de  ci's  nichers  est  noire,  cassaiile  et  liavtrrséc  par  de* 
M'iiHs  d  une  matière  jaunâtre  ou  i"Ouj;eàlre  eoninie  la  n*uillede  1er. 
Le  hiinm:'  a  (iltié  à  travers  celle  picri*c;  exjMîsécau  s<deil ,  cJle  «iic 
de  l<i  pni\  et  rè-pand  une  forte  odeur. 

Jinr/it  fit-  thvtir.  (leMc  roclic  sinî;ulièi*e  ,  sitiit'e  à  qQe1c|ue  dî^ 

tan«e  de  liorht fort  ^  au  S.  ().  de  Clrrmont,  a  'J  \  pic«U  de  cirron- 

férencc  ,  mrsun-c  <lc  haut  en  bas  ,  cl  -iS  pieds  niesuiV*e  bori/on!a- 

leiiient  ;  «d|r  i|i>  repose  que  par  quelques  poinis  sur  un  autif  nvber, 

•t  s  y  ti«  ni  en  équilibre  ;  elle  s«'  remue  si  n-icilenicnl,  que,  dt-*qu"'n 
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la  pousse  fortement  avec  Tépaiile ,  on  la  Toit  Tibrer  d'une  manière 
très  sensible.  ^ 

Un  autre  rocher,  la  MokUèU ,  présente ,  anmiliea  des  monta> 
gnes  d'un  autre  district  de  ce  département ,  le  même  phénomène. 

Outre  les  Monts-dOr,  il  j  a  encore  dans  la  Basse-Auvergne  une 
autre  chaine  de  moqtagnes  qui,  moins  considérable  que  la  pre^ 
mière  pour  la  hauteur  et  retendue ,  est  néanmoins  plus  connue  :* 
c'est  celle  de  Dôme  ,  longue  de  8  1.  ^  sur  une  largeur  tantôt  plus , 
tantôt  moins  considérable.  Celle-ci  court  du  N.  au  S. ,  et  elle  est 
composée  de  plus  de  60  puys ,  qui  forment  ce  que  Ton  peut  appe- 
ler les  MontS'DSmê, 

Avant  que  D6me  eût  donné  son  nom  au  département  dans  lequel 
il  est  situé  ,  il  était  presque  inconnu. 

Outre  qu'il  est  placé  vers  le  centre  de  la  chahie ,  il  surpasse  en- 
core en  hauteur  les  montagnes  qui  Tentourent  ;  le  Petù-Ptty^dt" 
Dôme,  qui,  s'élevant  à  ses  côtés,  attaché  à  lui  par  sa  base,  et 
moins  haut  seulement  de  84  toises,  parait  naître  et  sortir  de  ses 
flancs*  # 

En  sortant  de  Clermont  on  monte  toujours,  pour  y  arriver,  jus- 
qu'à un  courant  de  laves ,  qu'il  fhut  traverser  par  sa  largeur ,  et  à 
rexti^émité  duquel  se  trouve  une  auberge  nommée  la  Baraque.  Là 
commence  la  plaine  haute  dans  laquelle  est  situé  le  Puy  ;  et ,  quoi- 
qu'il ne  se  présente  que  par  le  côté ,  il  se  développe  néanmoins  tout 
entier,  depuis  sa  cime  jusqu'à  sa  base.  Impatient  d'y  arriver,  le 
voyageur  hâte  sa  course.  Il  lui  reste  encore  une  petite  '|j  1.  a  par- 
courir ;  mais  la  route ,  unie  comme  une  allée  de  jardin ,  est  sablée 
en  pouzzolane.  Enfin,  il  découvre  la  montagne  en  face,  et  voit 
avec  étonnement  cette  masse  superbe  s'élever  fièrement  dans  les 
nues ,  ayant  à  ses  côtés  le  Petit-Puy,  au  dessus  duquel  elle  plane 
et  s'élève. 

Arrivé  à  la  cime  du  Pic,  on  jouit  d  un  des  plus  beaux  spectacles 
et  d'une  des  vues  les  plus  riches  de  toute  la  France.  Elevé  de  830 
toises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  560  au  dessus  du  sol  in- 
férieur de  Clermont ,  de  84  au  dessus  du  Petit-Dôme,  sous  vos 
yeux  sont  les  60  puys  avec  leurs  cratères  antiques,  lenrs  ravins, 
leurs  courans  de  lave  et  leurs  lits  de  pouzzolane  noire  et  rouge. 
Plus  loin  c'est  la  Limagne ,  avec  ses  villes,  ses  villages  et  ses  mon- 
ticules sans  nombre  ;  enfin  le  coup-d'œil  de  4  ou  5  départemens  dif- 
fèrens ,  et  un  pays  de  1 30  1. 

Mont-eCOr.  On  désigne,  sous  le  nom  génértil  de  MorU-dOr,  une 
masse  de  monlagues  dont  la  circonférence  est  estimée  20  1.  Elles 
doivent  ce  nom  a  la  plus  haute  d'entre  elles ,  célèbre  par  ses  eaux 
thermales  et  ses  bains. 


/ 
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La  ^orge  où  la  Dogne  prend  9a  soiu*ce  s'a|p|^«  iew  E^f<n*  Si 
l'on  'Veut  en  voir  le  coup-d'œil  à  toI  d^oiseau,  il.ftoil  la  toit  du 
Mont-d*Or.  Là  sont  desroclies  proéminentes  «pii  la  dominemper- 
pendiculairement»  et  du  haut  desquellea  on  peut,  oouoU  n»  le 
▼entre,  ou. debout 9  si  i*on  se  aent  la  tête  ataez  forte»  adnilvr  en' 
firtasonnant  tout  ses  horribles  détails.  Le  Tal  étant  profood^t  ouveri 
ai»  nord,  la  neige  doit  s'y  entasser  plus  profiMwiément  et  s* j  éoA* 
8«rTer  plus  long-temps  qu'ailleurs. 

l^  ruuseande  la  cascade,  La  Dordogne  reçoit  m  iiupsseait  ^ 
porte  le  nom  de  Cascade  »  et  qui  forme  efFectireiaenl  la  plus  eé* 
lèbre  de  toutes  les  cascades  de  TAuTergne.  Cette  oaseade,  qn'ilne 
faut  point  confondre  avec  celle  de  la  Dor,  est  à  peu  de  ditlaarc  du 
village. 

Le  ruisseau  tombe  d'une  montagne  Tolcanisée ,  qoe  les  cain ,  en 
la  creusant  depuis  tant  de  siècles, .  ont  entr^ouverte  à  une  très 
grande  profondeur  ;  ks  couches  qu'elles  ont  mises  ainsi  à  décou- 
▼^rt  nous  prouvent  qu'elle  fut  foimée  par  les  diverses  éruptions 
ll'un  volcan. 

On  peut  monter  à  la  cascade  par  lo  ravin  de  son  ruisseau  :  il  est 
vrai  que  la  fatigue  est  extrême  ;  mais  par  quel  plai&ir  on  en  est  dé- 
dommagé! 

Quand  on  est  arrivé  au  haut  de  la  montagne ,  on  voit  se  dcplo jer 
une  vaste  et  superbe  décoration  ;  c'est  une  immense  coulée  de  ba- 
salte qui ,  haute  de  60  pieds ,  et  terminée  par  une  surfiice  plane , 
est  venue  sur  la  montagne  a'an'ondir  en  demi-cercle.  Cette  enceinte 
ovale,  malgré  sa  largeur  et  sa  profondeur,  est  presque  aussi  régu- 
lière (fi  l'on  en  excepte  un  endroit  qui  s'est  affaissé  par  des  cbott- 
leciens)  que  pourrait  l'être  l'arophidiéàtre  d'une  de  nos  salles  de 
spectacle. 

C'est  au  centre  de  l'enceinte  que  la  cascade  est  placée,  comme 
dans  le  point  de  vue  le  plus  ^vorable  ;  c'est  de  ce  demi*cercle , 
haut  de  60  pieds,  qu'elle  se  précipite;  mais  sa  chute  est  tcUe,  les 
laves  sui'  lesquelles  elle  tombe  la  font  rejaillir  avec  tant  de  force  el 
en  parties  si  fines ,  qu'elle  forme  une  brume ,  rt ,  -s'il  est  permis  de 
s'exprimer  ainsi,  une  poudre  d'eau  qui  mouille  lors  même  qa'os  est 
à  une  certaine  distance. 

Bouc/tes  du  Chahcct,  Chalucet  est  un  hameau  situé  à  une  grandç 
lieue  au  N.  de  PorU'Gibaud,  et  composé  de  six  ou  sept  mosurcs 
couvertes  en  paille.  Il  faut  quitter  ses  chevaux  dans  ce  lieu  de  mi- 
sère, descendre  à  pied  la  montagne,  el  s'avancer  vers  un  vaUon 
que  traverse  la  SiouUi 

Après  quelques  pas,  l'oreille  est  frappée  d'un  bruit  sourd  et 
lotnta'm,  dont  on  ne  peut  d'abord  deviner  la  cause,  mais  que  bien- 

30 
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loi  «m  ilislin;::iic  pour  ôtr<*  celui  il' une  eau  cournnlc;  ^»c*  •».•..  - 
r.il>lt'  ni  lui-iiièiiic,  mais  j;ros.si  el  itinvnyï*  au  loin  |ï:ir  U*  .*î   \  î. 
v.-iUoii,  il  rc'sscmblc ,  ù  une  CL'iiainc  dislanro  ,  au  iiiuj:*"»::./:»  ^ 
v;»i;urs  «le  la  unir.  Ce  n'csi  pourtant  rjue  l«»  mui-muic  «if  li  >•  -w- 
ijui ,  «lesccmluc  du  voisinaj^e  «lu  Mohf-tfOr,  roule  en  «et  «v!" 
«ui-  d<?s  laves,  el  j^ronde  enln?  les  nionln^ncH  iJonI  clic  e»"»!  ••l--:' 
de  suivre  les  sinuosités.  Dans  la  .saison  des  pluir.s  *_'t  .'i   la  \c%'.i  r^ 
nei^'^^^,  «'e  lonenl  s'êlevc  très  haut  ;  dans  les  sîVhrre^jtes ,  a-.  *î     , 
traire  ,  à  ]>rinc  son  lit  a-t-il  quelques  poures  dfau  ;  mais  al«>r«  .^ 
pare  cpiil  abandonne  se  rouvre  d'une  pelouse  vrrîi»  ,  et  ct<  «s.-  • 
^a/on  frais  qu'il  l'aut  deseendre  |)Our  eonsidéror  le  volcan  ^r.- 
p(M*speclive  la  plus  lavoralde. 

Il  e(>ii«>i**t(' eu  un  niiissirde  laves  qui,   quf»i(|Uf  .id(»«4^e  >'>»r{.    . 
nionlain»c  et  placé  vers  sa  hase,  est  rrpendanl  assez  r^.nsid*  -»h 
pour  paraître,  du  lieu  où  l'on  est,  la  surmonter  cl  en  Ioiitt 
«•iine.  La  ^AC^i  antérieure  présente  plusieurs»  bourtie«  h*»ri/'Viîj.'-»    l 
•Ji>nf  quatre  entre  autres  ollrent  l'aspect  d'antres  el  de  cji»orm*»   |      l 
tmt  SCI  vi  (uitrefois  àv  couloirs  aux  matières  lluides  cl  ontlairni»  e« 

Après  avoir  considéré  h:  vrdcan  au  hord  de    la   Sioule  ri  ■•  *••" 
point  de  j>ers|»cclive ,  il  faut  i^nivir  la  montaj^ne  pour  k  ^«iif  c 
jirés  et  j<)uir  ilc  tous  ses  dèiails.  (  )n  peut  même ,  à  l'aide  de*  pr-^ra.* 
nences  qu'olVre  sa  lave,  f^iinqjcr  dans  les  ca verni "^.    I.rnîn'T-*' 
uéainiioins  e\ii;c  quchpic  adresse ,  cl  n*est  pas  sans  danger. 

Lttc  Pdi'ffi.  Placé  dans  Ir  cratère  d'un  ancien  \ulran  «lu  Mtct 
d Dr,  à  peu  de  distance  «le  fitssr ,  ce  lac  ,  un  des  plu*  beaux  .  ^ 
plus  singuliers  de  L'Auverc^ne,  ne  serait  qu'un  olijt.l   euricui  -. 
•'tait  isolé  el  découvert  de  toutes  parts;  mais  ce  qui  i'emb<-llit  U-w- 
c«»up,  c'esl  un  lidcau  «le  verdnn'  cpii,  s'élevanl  sur  v.-s  Ivird*  •  n 
hauteur  «i'en\ir«»n  1  *'»  pii'ds,  le  suit  dans  son  contour,  *'jrir.n!: 
''(Hunie  lui  el  h:  couromic  a^ré^iblcmmt.  Quoique  eetic  n..    a- 
ait  un  talus  si  «rscarpé  «pi'«in  ne  peut  y  marcher,  clli-  est  prr*'}- 
p«irtoul  re velue  «le  pelouse  :  une  i^rande  paiiic  est  même  tôu^tfr*» 
de  hoiv. 

!.<•  I.«c  a  envir«)n  une  '  .  1.  de  tour. 

/.*■  Sfiiil  fit  'il  Sttuif.  La  plus  curieuse  «le  toutes  les  ehulf«  u  c#' . 
i.i  plu*  pii.pre  à  pi'oduirc  um*  iVuti*  sensation,  e*l  celle  ij-,  • '• 
noiniiu!  .Vf/'// r/r'  lit  StittU.  Oe  nom  lui  vicnl  d'un  domaine  vci<«i: 
.ipj>iié  ainsi  :  idle  est  Éorn»èe  jiar  la  ri*ière  «le  Une ,  cl  se  iMïU^r' 
dans  la  partie  occidentahr  \V A'ivrrptt ^  pi-és  du  hameau  «le  S-urt- 
ThoiTuiA  .  .1  une  '•.  I.  «I<*  Itnrt.  Hi<»ii  «le  ])lus  atVreux  que  le  si»,   q'ii 

.•iiiiin  ;  c*«"«t  un  amas  «!«•  monticules  «l'un  granit  •.rhi^-Uux  qui 
i'«    tiiiilcs  pal  (s.  ne  nuiwlir'iil  que  de»  pointes  décharnée»  tt 
■■inie«4  ai  ides. 
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les  cascades ,  celle  de  la  Saule  est  là  seule  qui  no  soil 
rnée  par  une  roche  de  Uve.  Quoique  la  Rue  ^  a  Fendroit 

soil  resserrée  entre  des  hauteurs,  quoique  ce  soit  une 
onsidérable,  el  surtout  dans  ses  crues,  cependant,  nal- 
iranglement ,  son  lit  reste  fort  larg^  encore  et  suffirait  ■  m 
s.  Mais  dans  le  canal  «^élève  une  roche  de  .granit,  lon(ÇU« 
!urs  centaines  de  pas ,  et  dont  la  tête,  assez  grosse  pour  U 
el  le  fermer  entièrement  »'  est  en  même  temps  assez  haute 
loroiner  de  heaucoup.  L*eau  ne  pouvant,  à  cause  de  son 
lient ,  s'épandre  d'aucun  çôlc  pour  é'vîter  et  tourner  le  ro- 
e  a  été  forcée  de  le  franchir  par  ses  pai'tiea  les  ph»  hasses , 
\  est  creusé  un  passage  Ters  sa  rÎTCi  gauche.  C'est  dans 

sillon  qu^elle  coule  ;  elle  s*eo  précipite  presqu*2i  Vin- 
*  une  chute  de  20  à  30  pieds;  et  tel  est  ce  qu'on  appelle 

yrénces  peuTcnt  soutenir  le  parallèle  avec  les  Alpes  :  elles 
;  accessibles  que  ces  dernières,  et  le  voyageur  peut  en  at- 
avcc  succès  les  pics  les  plus  élevés.  Leur  accessibilité 
entière  dans  le  peu  d'étendue»  des  amas  de  neiges  et 
es ,    et   dans  le  peu   de   dangers  que  présente  leur  as- 

cisoDnes  qui  se  rcodent  aux  eaux  des  Pyrénées  arrivent 
)laine  de  l'arbes  par  trois  routes  principales,  soit  qu'elles 
de  Bordeaux  par  ^ire,  Tourruquet  pi  Pau,  ou  par  j^â^e, 
rgiiet  et  AVr,  soil  qu'elles  viennent  d'jégm  ou  de  Toulouse 
h  y  Mirande  cl  RabasUns.  C'est  sur  le  sommet  de  la  col- 
entoure  celle  plaine  que  nous  avons  posé  le  point  de 
es  voyaf;curs,  parce  que  c*est  de  celle  colline  que  le  ta- 
2S  Hautes  -  Pyrénées  s'offre  en  entier  aux  regards  des 
is. 

ons  de  Bapières.  On  prend  la  roule  qui  conduit  à  Tou- 
aux  eaux  de  Capvern,  après  avoir  passé  le  pont  de  X Adour, 
rendre  au  couvent  de  VEscaladieu,  distant  de  Bagnères 
n  2  I.  de  poste.  Cet  asile  de  pieux  cénobites  est  silué  dans 
nant  vallon ,  sur  le  bord  de  VArros,  non  loin  du  bourg  et 
?au  de  Mauveiin.  Le  voyageur  se  croit  transporté,  en  ar- 
)rès  de  ces  antiques  abbayes  de  TEcosse,  aujourd'hui  dé- 
ruinées. 

lil  du  Guide  du  Voyageur  aux  bains  de  Bagnères  ,  etc.,  in- 1  a. 


IW'i  ruRiosiTts  natuhellf.s 

Lrs  p'oUt's  dr  Diarih,  Ces  p^roUcs  se  trouvent  uuprè^  du  ^i!!i« 
lie  liuni'ti ,  à  clriix  lieues  de  Hayoniie.  l)n  se  rend  de  loia  »  :•. 
vill;i};<'  pour  piendre  des  bains  de  mer. 

Parmi  foules  les  jçrolles  de  ces  lieux  ,  la  Chamhrr  if  Amr^Mf  -*■• 
la  plus  vasTe  el  la  plus  connue.  Sa  forme  représente  un  drmi-rcrrî- 
2:rossicrenienl  tracé,  de  3G  à  Hï  pas  de  dianiêlre  ;  «.a  plu*  rrâsi 
hauteur,  à  rentrée,  et  de  5  à  0  mètres  ;  celle  liautcur  din.n^. 
gradurllomenl  jus<pi*au  fond  de  la  protle,  où  la  \oùie  f^urh*" '* 
si)l  ;  il  y  filtre  continuellenieni  de  l'eau ,  et  la  surfar»*  de  la  Toi.f-. 
est  tapissée  «l'une  cspéee  de  j)Atc  humide.  La  «jrotti»  s'encumbr* 
peu  à  peu  de  sable,  el  la  basse  mer  en  j>ernu'l  aujnurtrhui  l'enfr  * 
pendant  les  trois  quarts  de  l'année.  Au-de*s«.is  de  la  Cliaiubre  'K  A- 
niuur  cioissent  une  foule  de  plantes  curieuses 


:s. 


Les  Boules  htisaffujHcs.  Les  Imis  vulraus,  le  mvuns  T-n-^ 
(  e'i'sl-à-dire,  le  monl  du  Tailare  ■ ,  les  ('finir h  lis  Kntirs  .  e! 
le  WOHHS  (\iiiu  '  mont  (lliaud  ),  ont  «omi  toutes  Ifs  lave%  qui  de* 
rent  niainlenanl  d'une  manière  si  pittoresque  les  boitU  de  I  ./.'.''- . 
ilojmis  /Vrir////(fj  jusqu'à  Monisfrn/,  Dans  re  lerrîtoii  e  \olrat*:«- 
on  distinf:ue,  aupi'ès  de  Prmlt  flts ,  une  hutte  i^dcc  «l  s.iillj:iif. 
enlièiTnii'nt  composée  d'une  lave  dure  et  trrs  sonurt*.  Le  b «**'•• 
n  est  point  iei  en  pa>é,  en  table  ou  en  masses  îrré:;idi''res;  niJi*ii 
rréle  de  la  butte  est  hérissée  d'énormes  poulii's  de  basalte  ;;ri.x*»»- 
renient  équarries,  dont  un  ^i-and  nombre  «ont  dirif^éfs  %cr>  lcrit*> 

(Ififitir,  La  position  du  ^ilhip*  et  du  \ieux  château  «le  (''./.'•-•. 
siu-  il  rive  droite  de  1  ^4lh'ii',  «-ntre  iJnoutir  et  t.nn^tnc ,  e*l  i»'»jI 
•I  l'ait  singulière.  Des eciilaincs  iK*  prismes  de  basalte  droits,  i«.:u- 
iiers  <t  hauts  de  'V\  pieds,  form«*nt,  en  se  sermnt  l'un  contre  1  atr 
trr  «'OMuiie  des  ptuitirs  que  l'on  aurait  mises  dfboul ,  uw  n\x<^- 
solide,  au  dessus  de  laquelle  s'en  élé%e  une  autie  de  pii«ine<  irr»- 
,:;ul!i'rs,  h'H  uns  loiij;s,  1rs  autres  couits,  la  plu|Kirt  c«iufh«  rn 
are,  im  linés  vers  lu  sommet  de  la  monlapie,  et  taisant  !»ailtie  pa- 
le bniiJ  Uii'érieur;  et  r'rsi  mu-  rt*  double  amas  de  Uwallo*  «(ue  ^ml 
bâtis  \v  «  li.iiiMu,  londié  en  ruines,  cl  une  partie  du  village. 

/.«  Tt  mjtlt  utUnnl.  A  ipiclqur  disiaiiee  de  f#v«////Y  et  de  la  ro^r- 
t.ij:iie  d«'  M  isvtaux  ^  sur  un**  rrétf  de  la  rive  orientale  de  la  /.«."? . 
on  \Mit  '!»s  ronstructions  bi/arrfs  ipie  l'on  est  tinté  lung-lcuqi«  •'• 
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Teillis  de  CCI  cooirc 
d'un  càoe  qui  Mmbl 

oraé  d'un  grand  no 
pieds  de  haut  sur  30 
rnpprochéea  dans  le 

bre  el  nuUque.  H  a 

une  de  ses  poiates  t 
<|u'an  ne  paul  se  fai 
nalure,  ain&i  que  tout  le  reste. 

tcia. 

Minci  de  Sninl-Chamond.  Le  nalunlitlc  trouve  dans  ces  niines 
un  sujet  de  iiilleiioii.  lia  rréqucmment  occasion  (l'y  voir  des  pierrci 
ecailleuscs  ou  rcuîUelées,  dont  presque  lous  lesifcuillcls  portent 
l'empreinte,  ou  d'un  bout  de  Xi^a,  ou  d'une  feuille,  el  quelquefois 
tes  empreïoles  ilc  plusîcui-s  feuilles  qui  se  croisent,  ou  d'un  frag- 
ment de  feuille  de  quelque  plante)  les  représeaUi lions  de  feuilles 
sont  toujours  eiuclement  cleodues ,  comme  si  on  les  avait  eoUées 
aiec  la  main  sur  les  pierres  i  ce  qui  prouve  qu'elles  ont  été  appor- 
tées par  l'eau  qui  les  avait  tenues  dans  cet  clal. 
"  Toutes  les  jilanles  gravées  dans  ces  pierres  sont  des  plantes 
ûtrangèi-es  qui  ne  se  liouvcol  ni  dans  le  Lyonnais,  ni  dans  le  reste 
lie  la  France  ;  elles  n'existent  que  dans  les  Indes  orientales  et  dans 
les  climats  chauds  de  l'Amérique. 

Le  mont  Lctorc.  Si  nous  quittons  les  mines  de  cbarbon  pour 
nous  dirif:er  vers  la  ville  de  Feuri ,  nous  rencontrerons  une  aon- 
\af,ne  isolée  ,  assez  curieuse ,  et  connue  dans  le  paji  sous  le  nom 
■Je  mont  Leiort  ;  elle  Ibrme  une  arréle  qui  s'étend  du  sud  au  nord , 
où  L'Ile  s'enfonce  assez  brusquement;  du  Gtilc  du  sud,.cl]o  s'élève 
à  près  de  100  pieds  au-^lcssus  de  la  plaine. 

Le  nont  Lezoï'Q  présente  deux  espèces  de  basaltes  :  l'uno  a  un« 
surface  rude  ,  et  l'autre  une  surface  lisse  ;  toutes  deux  sont  parse- 
mées de  cristaux. 

On  li'ouve  sur  les  bords  delà  Leà-e,  près  de  /"fur/,  plualeui's 
basaltes  roulés,  dont  In  cassure  est  lisse  et  compacte;  ils  lenrer- 
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oicnt  ordinairement  une  substance  noirâtre  qui  u  un  bràlbni 
tique,  et  qui  présente  des  reilelii  légèrement  irrîsês.  A  1  I.  .1  i  m 
rie  Feurs ,  près  du  chàieau  de  SaUendouiy  ,  est  une  rliapcUc  Uc:* 
sur  d'énormes  blocs  de  granit  qui  sortent  de  dessous  le  sol  m*ui  ie» 
formes  ]>lu5  ou  moins  arrondies.      • 

£ot. 

I.f  Cours  ri  le  BouUy,  La  fontaine  du  Gour^  vient  du  vaiic 
(le  D labour  ;  celle  de  BouUy  sort  du  pied  de  la  montapoe  ,  coobw 
dans  lo  pays  sous  le  nom  de  Puy-Martin ,  où  Ton  drrou^re  ic 
antre  denviron  9  pieds  de  profondeur,  au  fond  duquel  on  apertv.: 
deux  ouvertures  irré^ulières  et  presque  triangulaire».  i\\M  pv 
SCS  deux  bouches  que  la  fontaine  de  Boidey ,  après  «les  pluie»  tn»- 
ahondanics,  lance  deux  jets  divergens. qui  font  avec  l'borïfna  bd 
aii^le  de  prés  de  45  <iegrcs.  LfCur  éruption  est  prérrdcc  onlôuire- 
nient  <]  un  hruil  assez  fort  pour  ^tre  entendu  des  paysam  du  kaut 
de  la  Mif)iitagnc  ;  Teau  sort  avec  force,  et  avec  une  i'.s|»èce  de ufBe- 
nienl . 

A  peine  le  Boulcy  a  cesse  de  Tomir  ses  eaux ,  que  le  Gowt 
soulève  les  siennes,  et  s'élance  avec  une  telle  inipélunsîlë.  qv 
dans  très  peu  de  temps  le  valloo,  inondé,  ne  prê«eiiie  plus  ai  b 
vue  qu  une  vaste  nappe  d'eau. 

I.f.t  cavts  tir  Mariai,  Le  peuple  désigne  sous  ce  non  les  «n^lie* 
de  S'iu:;r.% ,  situées  auprès  de  Saint- P ierre-tf  Ervc  ^  dans  deui 
énormes  rochers,  entre  lesquels  passe  la  rivière  qui  donne  son: 
à  la  rtiiiinuinc.  Kilcs  se  composent  de  plusieurs  salles,  K 
o<:lo:;o:ics ,  les  autres  irrêgulières  et  de  dîtlereutes  gi-andcurs,  de- 
puis G  jus(pi*à  10  mètres  de  largeur;  les  \*oiîtes  en  sont  fnmires 
par  ]<'s  rochers,  dont  plusieurs  sont  tellement  fendus,  qu'ils  sen- 
hlciii  vUv  sur  le  |H)int  de  tomber.  Un  de  ces  rochers,  oiuverl  àt 
stulaL^riiiies,  ressemble  d'une  manière  frappante  à  la  partie  iolc- 
ricui  e  d'un  homme  coupé  par  la  moitié.  L'entrée  de  quelques  nUc« 
l'st  Imurhée  par  des  blocs  de  rocher  :  il  y  en  a  deua  qui  s*clè«eul 
|nsqu\'i  la  vjiùie.  A  travers  leurs  fentes  on  aperçoit  des  prccifaces, 
dont  inic  soude  de  05  mètres  n'a  pu  atteindre  le  Ibnd.  (^hielquet 
»ialai-iiirs  sont  attachées  aux  pai-ois  du  rocher;  d'autres  snoi  su*- 
pcndi.es  à  la  voûte. 
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Puits  dt  Botaval.  Ce  département  renferme  im  puits  i«m«r- 
c|iiable ,  situé  auprès  du  village  de  Boîaval,  Profond  de  1 00  pieds, 
à  ce  que  Ton  prétend ,  ce  puits  est  quelquefois  à  sec  pendant  quinze 
jours  ou  trois  semaines;  et  d'autres  fois,  mais  plus  rarement,  il 
dégoi*ge  si  abondamment ,  qu'il  forme  un  ruisseau  très  considéra- 
ble ,  comme  on  l'a  tu  en  17  36. 

On  remarque  que  la  crue  et  la  baisse  de  ces  eaux  dépendent  du 
▼cnt  du  noi-d. 

Le  pont  naturel.  Ce  pont  qu'on  nomme  encore  Xepant  de  pierre, 
\e  pont  du  diable,  est  le  premier  objet  de  curiosité  que  les  Cler- 
montais  s'empressent  d'annoncer  et  de  faire  connaître  aux  étran* 
gers  qui  arrivent  en  Auvcrpie.  Il  est  sur  le  ruisseau  de  Tiretaine 
dans  le  faubourg  Saint-AUyre ,  de  Clertnonl)  il  s'est  bâti  de  lui- 
même,  par  les  seules  eaux  minérales  :  il  n'a  qu'un  arceau, 
massif  de  pierre  d'un  seul  bloc  ,  long  de  240  pieds,  et  qui ,  con- 
servant toujours  son  niveau ,  malgré  la  pente  du  terrain ,  parait ,  à 
l'une  de  ses  extréroités,  sortir  de  terre,  tandis  qu'à  l'autre  il  a  16 
pieds  de  hauteur,  sur  une  largeur  qui,  croissant  graduellement , 
finit  par  avoir  1 2  pieds. 

Grotte  de  Royal,  à  1  1.  de  Clermont.  La  grotte  de  Royal,  où 
l 'on  arrive  de  Clermont  par  un  chemin  très  agréable ,  est  large  de 
26  pieds,  profonde  de  24 ,  et  en  a  10  ')»  au  point  le  plus  élevé  de 
son  cintre. 

Les  sources  en  occupent  le  contour  intérieur,  et  il  y  en  a  sept , 
ou  ])Iulot  il  n'y  en  a  qu'une  seule ,  mais  si  abondante ,  que  pour  son 
issue  il  lui  faut  sept  bouches  diUérentes.  Dans  ce  nombre  il  en  est 
qui  n'ont  qu'un  jet  faible ,  il  en  est  qui  jaillissent  avec  force,  et 
font  cascade  ;  tandis  que  d'autres  ,  arrêtées  dans  leur  chute  par  la 
roncavité  du  roc,  s'arrondissent  conmie  lui  et  se  répandent  en 
nappe.  La  fontaine  de  Royat  se  mêle,  au  sortir  de  la  grotte,  avec 
celle  de  Fonlanal,  Ces  deux  ruisseaux  réunis  se  rendent  à  Clen- 
monl,  sous  le  nom  de  Tiretaine;  et  ils  sont  si  considérables,  ou 
plutôt  leur  chute  est  si  rapide,  que  dans  leur  route ,  c'est-à-dire  , 
dans  un  espace  qui  n'a  pas  une  lieue ,  ils  font  tourner  plus  de  cent 
^ingt  meules  dillërenles.  Arrivés  près  de  Clermont,  ils  se  divisent 
en  deux   branches,   tournent  autour  de  son  monticule,  1  un  au 


m 
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h  pousse  fortement  aTec  Tépaiile ,  on  la  voit  vibrer  d'une  manière 
tr&  sensible .  .. 

Un  autre  rocher,  la  MoitUèle,  présente  ^  aomiliea  des  monta- 
gnes d'un  autre  district  de  ce  département,  le  même  phénomène. 

Outre  les  Monts-dOr,  il  y  a  encore  dans  Ja  Basse-Aurergne  une 
autre  chaîne  de  montagnes  qoi ,  mcnBi  considérable  que  la  pre^ 
mière  pour  la  hauteur  et  Tètendoe ,  eit  néanmoins  plus  connue  i" 
c'est  celle  de  Dôme  ,  longue  de  8  1.  ^  sur  «me  largeur  tantôt  plus , 
tantôt  moins  considcrahle.  Celle-ci  court  du  N.  au  S. ,  et  elle  est 
composée  de  plus  de  60  puys ,  qui  forment  ce  que  Von  peut  appe- 
ler leai  MorUs-Dômê. 

Avant  que  D6me  eût  donné  son  nom  au  département  dans  lequel 
il  est  situé  ,  il  était  presque  inconnu. 

Outre  qu'il  est  placé  vers  le  centre  de  la  chaîne ,  il  surpasse  en- 
core en  hauteur  les  montagnes  qui  Tentourent;  le  Petit- Puy»<le- 
Dôme,  qui,  s*éleTant  à  ses  côtés,  attaché  à  lui  par  sa  base,  et 
moins  haut  seulement  de  84  toises,  parait  naître  et  sortir  de  ses 
flancs.  # 

En  sortant  de  Clermont  on  monte  toujours,  pour  y  arriver,  jus- 
qu'à un  courant  de  laves,  qu'il  (kut  traverser  par  sa  lar^^eur,  et  à 
l'extrémité  duquel  se  trouve  une  auberge  nommée  la  Baraque,  Là 
commence  la  plaine  haute  dans  laquelle  est  situé  le  Puy  ;  et ,  quoi- 
qu'il ne  se  présente  que  par  le  côté ,  il  se  développe  néanmoins  tout 
entier,  depuis  sa  cime  jusqu'à  sa  base.  Impatient  d'y  arriver,  le 
voyageur  hàle  sa  course.  11  lui  reste  encore  une  petite  'j^  1.  a  par- 
courir; mais  la  route,  unie  comme  une  allée  de  jardin,  est  sablée 
en  pouzzolane.  Enfin,  il  découvre  la  montagne  en  face,  et  voit 
avec  élonnement  cette  masse  superbe  s'élever  fièrement  dans  les 
nues ,  ayant  à  ses  côtés  le  Petit-Puy,  au  dessus  duquel  elle  plane 
et  s'élève. 

Arrivé  à  la  cime  du  Pic,  on  jouit  d'un  des  plus  beaux  spectacles 
et  d'une  des  vues  les  plus  riches  de  toute  la  France.  Elevé  de  820 
loises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  560  au  dessus  du  sol  in- 
férieur de  Clermoni,  de  84  au  dessus  du  Petit-Dôme,  sous  vos 
yeux  sont  les  60  puys  avec  leurs  cratères  antiques,  leurs  ravins, 
leurs  courans  de  lave  et  leurs  lits  de  pouzzolane  noire  et  rouge. 
Plus  loin  c'est  la  Lùnagne ,  avec  ses  villes,  ses  villages  et  ses  mon- 
ticules sans  nombre  ;  enfin  le  coup-d'œil  de  4  ou  5  départemens  dil- 
férens ,  et  un  pays  de  1 30  I. 

Mont-étOr.  On  désigne,  sous  le  nom  général  de  Mont-dOr,  une 
masse  de  monlagues  dont  la  circonférence  est  estimée  20  1.  Elles 
doivent  ce  nom  a  la  plus  haute  d'entre  elles ,  célèbre  par  ses  eaux 
thermales  et  ses  bains. 


/ 
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Lenaitet 

lèbr«de  toui 
faut  point  co 
>ilbg«. 

Leniisuau  lombe  d'iuie  moDUgne  TolcanN^,  qtwiwcmt,  en 
U  crausant  depuis  tant  de  siècle*,  oot  enir'ouTert*  i  um  trài 
p«lids  {trofoodeuri  lea  couches  qu'elles  onl  aiaea  ainsi  à  dicou- 
«4(1  nom  prouveat  qu'elle  fut  foi-inée  par  leg  di*«raes  ^n^tÎMl* 
(l'un  Toloan. 

Ou  peut  manier  à  U  cascade  par  lo  rSTJn  de  seo  ruisseau  :  il  est 
vrai  que  U  fatigue  est  eitrême  ;  mais  par  quel  plalùr  on  en  est  dé- 
donunagé! 

Quand  on  est  arriré  au  haut  dala  mODlogne,  no  voit  se  déplojrer 
une  TAsIc  ni  superbe  dccarolion  ;  c  est  udc  immense  coulée  de  bs^ 
salle  qui,  haute  de  ItO  pieds,  et  tErmince  partioe  surface  ]datie  , 
est  Tenue  sur  la  luonlagnc  t'ari-oudir  en  deniMercle.  Celte  enceinte 
oiatc,  malf^ré  sa  targcui'  et  sa  profondeur,  estjiresque  aussi  refais. 
lière  (<i  l'on  en  exceple  un  eudroitqui  s'est  afGiissépar  des  iliott- 
lanens)  que  pourrait  l'éu^  l'aniphidiéàlre  d'une  de  nos  selles  de 
spectacle. 

Ces)  au  centre  de  l'cnceiole  que  la  cascade  est  placée,  coimne 
dao»  le  point  de  vue  le  plus  &inrabte  i  c'est  de  ce  denù-corcle , 
haut  de  CO  pieds,  qu'elle  se  précipite i  mais  sa  chute  est  telle,  1m 
laves  sui'  lesquelles  elle  lombc  la  font  rejaillir  arec  laiil  de  Ibrce  el 
en  parties  si  Itncs,  qu'elle  fomte  une  brume,  cl,  -s'il  eslpcmiide 
s'ciprimer  ainsi,  une  poudre  d'eau  qui  mouille  lors  tnéne  qu'on  est 
à  itne  cerininc  dislance. 

Douches  lia  Chatucet.  Chalucet  est  un  liameau  situé  à  une  grandq 
lieue  au  N.  de  Pon/-Gita>id,  et  composé  de  sii  ou  sept  mosurci 
couveiiee  eu  paille.  Il  faut  quillcr  seii  chevaux  dans  ce  lieu  de  mi- 
sère ,  descendre  i>  pied  la  moiilagiie ,  et  s'aTaocer  Ters  un  vaHan 
que  i™»erse  la  SiouU. 

Apiis  quelques  pas,  l'oreille  esc  frappée  d'un  bruit  Miurd  et 
Uiinlain ,  dufil  on  ne  peut  d'abord  deviner  la  caust^ ,  nuùl  que  bien- 
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ià\  «m  tli^îtinçïuo  pour  vMv  relui  ilunr  cîiu  roannlv;  ^*^     n*..  -    i 
iMv  ru  lui-nicn»c,  luais  i;|•ll^".i  vl  renvoyé  au  l«jin  jnr  U:^    :•   «  *..    1 
vallon,  il  vc-istinhlo  ,  à  une  miainr  (iisl.inco  ,  au  mu« :«•»•:./.::  /^ 
vai^UL"»  «le  l;i  uicr.  ('*<•  ncsl  pouiMaut  que  I».»  rnni-inuic  «!••  îi  s   i- 
ijui ,  ïii'KCL'uJuiî  du  \oisinapc  «lu  Monf-tfOr,  cnulc  en  •■»;l  ftf. 
sur  il('s  laves,  e!  |;n)iide  entre  les  montagnes  rioni  cllo  c*t  ^L  ^* 
•le  suivre  les  sinuosités.  Dans  \i  saison  des  |iluicH  ft  .'■   }j  \fm*  r 
nei:;e.>,  ee  torrent  s' «"'levé  très  liaut  ;  dans  les  sérherc^î^rs ,  a*,    c     , 
traire  ,  à  peine  son  lit  a-l-il  quelques  pouecs  d  ««au  ;  rn.ii*  .i!«»r«  I  •► 
part;  qu'il  aliandiunie  se  eouvrc  d'une  pelouse  vfrîe  ,  el  r'e»î  m.*  • 
;;:a/.on  li  ais  qu'il  faut  desrcndi*c  pour  eonsidcrcr  le  vtdr.m  i»-.*  i 
perspeetivc  la  plus  lavoralde. 

Il  ron»>iste  en  un  massifde  laves  qui,   quoitpie  atio*»«r  .-  ic!.    . 
iui>nt:ipic  et  placé  vers  sa  hase,  esl  cependant  assrr/.  ri-n'i-J'-^ï 
pour  para» li-e,  du  lieu  où  r<»n  esl,  la  suimt>nt«'r  cl   ru  l«-»iT!?:r 
••une.  La  lare  antérieure  présente  plusieurs  hourho<  h«»ri/'*R:j -^    | 
dont  quatre  entre  autres  ollrcnt  l'aspeel d'antres  el  de  i-a^t-mo*  ^     l 
•iiit  sei  \  i  autrefois  dv  couloirs  aux  matières  lluides  o!  ontlammf  <« 

Après  avoir  eonsldérè  le  volcan  au  bord  de    la   Sioulc  d  i  *•••. 
point  de  perspective  ,  il  faut  gravir  la  montagne  pour  !».•  '«'sr  c* 
ju'ès  el  jouir  «le  t«>us  ses  détails.  (  hi  peut  mémo ,  à  l'aide  \\vs  rr  -ria.- 
nenees  qu'olVre  sa  lave,  grimper  dans  les  cavrrno»».    I.'eiiîî^i'*- 
uêannioins  exige  quehpie  adre»«se,  cl  n*eHl  pas  sans  danger. 

Ltw  Ptivm.  IMacé  dans  lo  cratcie  d'un  ancien  volcan  du  M«cî- 
dOr,  à  peu  lie  distance  de  firssr ,  ce  lac  ,  un  dos  plus  lie^ux  .  ie» 
pluh  singuliers  de  r.Vuvergne,  ne  serait  qu'uii  olijet  rurit-u\  •- 
«•tait  isolé  el  découvert  de  toutes  parts;  mais  ec  qui  l'emtK'Ilil  I^M'J- 
•*oup,  e'esl  un  lideau  de  verdnic  qui,  s'élcvant  sur  so  Uirdo  •  h 
liauleui-  d'cnvlr«»n  1 -"»  pieds,  le  suit  dans  son  contour,  s'ar»«-oi; 
.'oniTne  lui  et  le  couroinjc  agréablement.  (Juidqiie  cette  c»-..  -r. 
.lit  un  talus  si  escarpé  ipi'on  ne  peut  y  niandier  ,  elle  csi  pirs.|w- 
paiioul  revêtue  de  pelouse  :  une  grande  partie  crst  niciue  i->u^t'r** 
d«.*  bois. 

Le  lac  a  eiiTirtm  une  '  .  l.  de  tour. 

I.f  Sfiut  t/t  ùi  Sou  If  .  La  plus  curieuse  de  toutes  les  cbutr«  «j  «"•» . 
la  jilii'  pn>pi-e  à  produire  un»'  loiti*  M'usation ,  t'*t  celle  •»■.•'• 
nonuni"  .Vf/»// r/'-  Ai  S/tufe .  i'.v  ihhu  lui  *ienl  d'un  dt»m.iintf  *ci*i. 
ippclt-  ainsi  :  elle  <•«!  Oniiiée  par  la  rivière  de  fine  ,  cl  se  liou*c 
•i.uis  la  pallie  occidentale  kV Â'tvft'L'nt ,  prés  du  baincau  de  Sufi- 
Thonm»  ,  à  une  '■.  I.  de  liint.  liii'ii  de  plus  alliiux  que  le  sit..   q»:; 

:"l'i'in  ;  c'est  un  amas  dr  inonlicule>  d'un  granit  schisKu\  •]'«! 
i'    tiiuics  pails.  i\v.  uion'.wiit  qui'  de»  notules  ilecharnecs  et 
unes  ai  ides. 
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Parmi  les  cascades ,  celle  de  la  Saule  est  la  seule  qui  no  soit 
[wint  formée  par  une  roche  de  Iato.  Quoique  la  Rue>  a  l'endroit 
lu  Saut,  soit  resserrée  entre  des  hauteurs,  quoique  ce  soit  une 
^vière  considérable,  el  surtout  dans  ses  crues,  cependant,  mal- 
^  cet  étranglement,  son  lit  reste  fort  lar^e  encore  et  suffirait  à 
ion  cours.  Mai&  dans  le  canal  ^«lèye  une  roche  de,granit,  longue 
le  plusieurs  centaines  de  pas ,  et  dont  la  tête,  assez  grosse  pour  le 
-emplir  el  le  fermer  entièrement  >  est  en  même  temps  assez  haute 
M>ur  le  dominer  de  heaucoup.  L'eau  ne^ pouvant,  à  cause  de  son 
encaissement ,  s^épandre  d'aucun  côte  pour  éviter  et  tpumer  le  ro- 
^er,  elle  a  été  forcée  de  le  franchir  par  ses  parties  les  plus  basses , 
5t  elle  s'y  est  creusé  un  passage  vers  sa  riva  gauche.  C'est  dana 
:e  large  sillon  qu'elle  coule;  elle  s'en  précipite  presqu'a  Vin- 
ktanl  i)ar  une  chute  de  20  à  30  pieds;  et  tel  est  ce  qu'on  appelle 
e  Saut. 


^x)xinit^. 


Les  Pyrénées  peuvent  soutenir  le  parallèle  avec  les  Alpes  :  elles 
M>nt  plus  accessibles  que  ces  dernières,  et  le  voyageur  peut  en  at* 
teindre  avec  succès  les  pics  les  plus  élevés.  Leur  accessibilité 
est  tout  entière  dans  le  peu  d'étenduo>des  amas  de  neiges  et 
de  glaces ,  et  dans  le  peu  de  dangers  que  présente  leur  as- 
cension. 

Les  personnes  qui  se  rendent  au\  eaux  des  Pyrénées  arrivent 
dans  la  plaine  de  Tarbes  par  trois  routes  principales ,  soit  qu^elles 
viennent  de  Bordeaux  par  j4ire.  Tourniquet  et  Pau»  ou  par  Atre» 
Mauhourguet  el  Fie ,  soit  qu'elles  viennent  ai  yigen  ou  de  Toulouse 
par  Auch  y  Mîrande  el  RabasUiu.  C'csl  sur  le  sommet  de  la  col- 
line qui  entoure  celte  plaine  que  nous  avons  posé  le  point  de 
dépari  des  voyaj;eurs,  parce  que  c'est  de  celle  colline  que  le  ta- 
blrau  de?  Haules -Pyrénées  s'offre  en  entier  aux  regards  des 
vov.igeuis. 

Environs  de  Bapxères.  On  pr«ind  la  roule  qui  conduit  à  Tou- 
louse- cl  aux  eaux  de  Capvern,  après  avoir  passé  le  pont  de  XAdour, 
pour  se  rendre  au  couvent  de  V Escaladicu ,  distant  de  Bagnères 
dcnviron  2  l.  de  poste.  Cet  asile  de  pieux  cénobites  est  situé  dans 
un  charmant  vallon ,  sur  le  bord  de  X Arros,  non  loin  du  bourg  el 
du  château  de  Mauvezin.  Le  voyageur  se  croit  ti*ansporté,  en  ar- 
riraol,  près  de  ces  antiques  abbayes  de  TEcosse,  aujourd'hui  dé- 
'»(  rtes  el  ruinées. 

'    Ezirail  du  Gmdé  du  Voyageur  aux  bains  de  Bagnères  ,  etc.,  iu- 1  a. 


t  --*».  ■•— i»w%(li 
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de  VEspont,  i*a«pect  deTieoViploB  sauvage  ^  et  I'od  «"enfoiice  dans 
des  foréls.  '    , 

Le  paysage  qui  nous  enTironne  est  digne  dea  crayons  du  dessi- 
natcui*.  Ici  le  chemin  de  la  vallée  suit  les  flancs  d^un  rocher  sté- 
rile ,  sillonné  par  de  larges  crevasses  ;  là ,  des  moulins  hâtis  sur 
Vuédour,  omhragés  par  de^  hêtres,  Teau  du  torrent  fuyant  impé- 
tueusement sous  les  roues  blanchissantes  d^ écume;  dans. le  fond  un 
cirque  formé  par  la. cime  du  àîont-^igu^  dont  la  couleur  bleuâtre 
contraste  si  bien  avec  la  verdure  des, piontagnes  inférieures;,  prés 
de  nous  Tancien  prieuré  de  S^âU^Paul  construit  sur  un  plateau 
élevé,  entouré  d'un  double  rang  de  peupliers  :  retraite , charmante 
embellie  par  Tabbé  Tome,  jadis  Tasile  de  ce  savant,  aujourd'hui 
délaissée  par  le  nouveau  propriétaire,  et  visitée  seulement  par  les 
voyageurs. 

Le  bourg  de  Campan  n'est  pas  éloigné  du  prieuré  de  SaifU-Paui; 
il  est  grand,  riche  et  bien  peuplé.  La  route  le  traverse  dans  toute 
sa  longueur. 

Pour  jouir  de  toute  Tétendue  du  tableau  de  la  vallée,  il  faut 
monter  à  la  célèbre  grotte  de  Campan ,  qui  est  sur  la  rive  droite 
de  V^dour,  au  pied  de  la  Montagne-Grise ,  On  passe  l*Adour  sur 
un  frclc  pont  de  bois,  composé  d'une  échelle  et  de  quelques 
planches  qui  ne  sont  pas  même  clouées  sur  les  barreaux.  Là  est 
une  petite  maisonnette  habitée  par  une  famille.  Les  jeunes  gar- 
çons s'offrent ,  moyennant  un  modique  salaire ,  à  vous  servir  de 
fluide. 

Non  loin  du  lieu  où  l'on  a  quitté  le  chemin  de  la  grotte  passe  un 
torrent  qui  descend  d'une  vallée  cliarmante.  Elle  s'étend  jus- 
qu'au pied  du  Pic  du  Midi  :  on  lui  a  donné  le  nom  ^ Elysét- 
Fcnmy. 

Depuis  Campan  la  vallée  se  rétrécit.  Partout  l'eau  est  abon- 
dante et  adi-oilement  ménagée  pour  fertiliser  les  prés.  Ce  n'est 
point  une  route  que  l'on  parcourt,  c'est  la  rue  d'un  village  qui  com- 
mence aux  dcniiércs  maisons  de  Campan,  et  fmit  aux  dernières 
maisons  de  Grip, 

A  Sainte- Aîarie ,  village  distant  d'une  lieue  de  Campan,  la  route 
prend  deux  directions  opposées. 

La  première,  tournant  à  l'E. ,  conduit  dans  la  vallée  è^Aure, 
une  des  plus  belles  des  Pyrénées.  Son  enceinte  est  occupée  par  de 
nombreux  villages,  et  d'antiques  forets  couronnent  les  montagnes 
(jui  l'environnent.  Les  vallées  de  Nesle,  àcMagnoac  et  de  Barousse 
roroposaient  autrefois  le  domaine  appelé  des  Quatre- ^allées ,  dont 
Arreau  est  le  chef-lieu. 

30* 
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Lorsque  de  Baréges  «n  moMe  au  Ph  du  MUi»  en  «Mme  ordinaS- 
rcnaent  le  Gavt  juaqn^u  Towrmalei,  et  de  là  on  toome  au  nord  » 
dans  le  yallon  qui  s'étère  jusqu'à  la  base  même  du  cAne  du  Pie. 

Vallée  de  Barrtges.  On  comntt ,  sôus  le  nom  de  FaUée  de 
Barréges,  la  TaUée  secondaire  qui  commence  a  Lia,  et  finit  au 
Towrmalet,  hc  vallée  [M-imilÎTe  de  Oavamie ,  une  dés  pins  étendues 
des  P^rrénées,  dont  nous  arons  troufé  rembonchure  ett  sortant  de 
Lourdes  9  et  qui  se  termine  au  eîrque  de  GawuiUe;  ensuite  celles 
de  Héasy  à^Eiêaube',  et  autres  moins  considérabies  qui  ont  leurs 
débouchés  dans  la  principale  arrosée  par  \e  G^tve,  C'est  dans  le 
sein  de  ces  rallées  que  nous  trouvons  les  plus  beaux  sites: 

Vallée  de  Gavamie.  Cette  vallée  a  quelque  ressemblatoee  avec 
celle  de  P terre fiUe:  c'est  encore  le  Gave,  mugissant  au  fond  d'un 
précipice ,  tantôt  caché  sous  le  feuillage ,  tantôt  coulant  au  milieu 
des  roches  nues  ;  mais  nous  n*j  trouverons  plus  cette  roule  hardie  , 
ces  ponts  superbes  qui  faisaient  Tadmiration  du  vojrageur  :  un  étroit 
sentier  taillé  dans  le  roc ,  souvent  élevé  sur  le  Gave ,  à  une  hauteur 
de  deux  cents  pieds,  quelquefois  descendant  sur  ses  rives  plustran^ 
quilles ,  des  gorges  plus  sauvages  et  plus  désertes ,  tel  est  le  chemin 
de  Gavamie, 

On  arrête  un  moment  sur  une  saillie  de  rocher  élevée  sur  la 
pente  verticule  du  Gave,  C'est  là  qu'on  voit  encore  les  débris  du 
fort  de  XEscaleUc  ;  c'est  là  aussi  un  des  passages  les  plus  dangereux 
de  cette  route .  Ce  fort  avait  été  construit  pour  arrêter  les  incursions 
des  Espagnols. 

C'est  en  17  62  qu'on  a  commencé  à  tailler  »  dans  cet  endroit  pé^ 
i-illcux  ,  Tespècc  de  banquette  qui  rend  ce  chemin  plus  praticable  ; 
il  n'est  cependant  pas  exempt  de  danger,  la  nuit  surtout. 

A  quelque  dislance  du  fort  de  \  Echelle  on  rencontre  l'énorme 
pierre  que  les  gens  du  pays  nomment  peyrou  ardoune ,  ou  pierre 
ronde.  C'clîiit  encore  là  un  de  ces  monumens  de  la  supei^ilion  des 
montagnards.  C'est  sur  celte  masse  énorme  que  les  irovrAr/ vien- 
nent faire  entendre  leurs  funestes  oracles.  Aussi  les  habilans  de  la 
valire  n'y  passent-ils  jamais  sans  terreur. 

Le  petit  vallon  de  Sia  vient  égayer  la  solitude  que  nous  parcou- 
rons. On  retrouve  ici  la  fi*aîcheur  des  prairies,  et  la  végétation 
s'approche  avec  sécurité  des  chaumières  dont  se  compose  le  ha- 
meau ;  elles  sont  divisées  en  deux  groupes  par  le  torrent,  et  réunies 
par  un  pont  dont  la  vétusté  embellit  le  paysage.  Le  pont  est  sus- 
pendu à  G 4  pieds  au-dessus  du  torrent  :  le  lierre  descend  en  guir- 
lande de  sa  voùle  dégradée  ,  et  ses  feuilles  viennent  toucher  la  sur- 
face de  l'onde  mugnisante. 

11  faut  s'arrêter  un  moment  pour  jouir  de  Taspect  de  c^lle  posi- 
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vent  ëlre  comparées.  La  belle  easeade  qm  deaeend  dans  le  Gave 
arrête  le  voyageur,  et  le  désir  de  voir  ce  que  les  geng  dtt  pays  ap- 
pellent ia  Peyradm  ,  fait  redoubler  la  marche. 

Il  faut  une  demi-heure  pour  trarerser  cette  solitude.  A  peine 
ra«t-on  quittée  que  la  Tue  se  repose  a^ec  plaisir  sur  la  cascade  de 
Saousa,  qui  sort  de  dessous  la  roue  d'un  petit  moulin  situé  sur  une   ' 
montagne  très  élevée. 

A  mesure  que  Toq  avance ,  on  voit  se  développer  et  s'agrandir 
Tenceinte  des  rochers  de  (?avamÂr.-Dans  le  fond  d'une  vallée  qui 
débouche  à  notre  droite,  le  VigntmaU  se  présente  couvert  de 
neige.  On  passe  le  pont  de  Barigny,  on  va,  dans  l'église  bâtie  par 
les  chevaliers  du  Temple»  voir,  sur  une  poutre ,  les  douse* têtes 
de  ces  malheureux  guerriers  qui ,  dit-on ,  furent  décapinés  le  jour 
où  la  politique  d'un  roi  et  celle  d'un  pontife  ensevelirent  dans  le 
même  tombeau  ces  braves  chevaliers  et  les  m^térieuk  motift  de 
leur  destruction. 

Le  Compte,  Pour  se  rendre  as  Cirque ,  on  passe  devant  la  route 
qui  conduit  en  Espagne.  Plus  on  avance,  plus  celte  enceinte  tta- 
gniGque  parait  s'éloigner.  Il  y  a  trois  quarts-d'heurc  de  marche  de 
Gavamie,  au  premier  coteau  qui  ferme  l'entrée  du  Cirque.  Oti 
atteint  enfm  le  dernier  bassin  :  le  sol  y  est  uni  el  couvert  de  gra- 
vier; le  Gave  le  ravage  encore  au  gré  de  ses  caprices,  et  y  dé- 
truit toute  végétation.  Deux  lorrens  viennent  le  joindre  en  descen- 
dant de  deux  ravins  opposes  ;  de  chaque  côté  du  vallon ,  des  forêts 
de  sapins  ,  qui  cessent  à  l'ouverture  du  Cirque. 

La  dernière  côte  qui  reste  à  monter  est  d'un  difficile  accès.  Elle 
touche  presqu'au  rocher  latéral  de  l'enceinte ,  et  ne  laisse  entre 
elle  et  lui  qu'un  passage  où  la  rivière  s'est  ouvert  une  route.  Du 
ftoramet  de  celte  côte  on  a  devant  soi  tout  le  cirque  du  Marborê, 
hcs  ponts  de  neige  et  ses  cascades. 

Voyageurs  ,  qui  n'avez  point  vu  les  bases  du  Marborc  ,  rcprc- 
srnic/.-vous  une  enceinte  demi-circulaire ,  fermée  par  un  mur  ver- 
tical, haut  (le  1200  à  1400  pieds;  figurez-vous  le  sol  encombré 
(l'un  eifroyable  amas  de  ruines,  les  derniers  gradins  blanchis  de 
neiges  éternelles,  et  le  cirque  couronné  par  des  tours  et  des  rem- 
j>arts.  Poun'ez- vous  jamais  tous  imaginer  que  dix  ou  douze  tor- 
rcns  ruissèlcnl  le  long  des  murs,  et  que  le  Gave  se  précipite  en 
cascade  d  une  hauteur  de  1 266  pieda^ 

Brèche  de  Roland.  Les  curieux  qui  voudront  tenter  le  voyage 
de  la  Brèche  de  Roland ,  et  s'aventurer  dans  les  glaces  de  celle   ^ 
rcj^ion ,  trouveront  à    Gavamie  des  guides  sûi-s  avec  lesquels  ils 
pourront  atteindre  celte  crête  où  M.  Ramond  a  fixé  ,  le  premier, 
les  idées  sur  Tétai  des  glaces  des  Pyi'énées. 


:  ;  ,  s  «  r  r.  i  osi  r  i.s  ?«  \  t  i  n  r  i.  les 

In  ««•nliiM,  rommcncanl  à  la  partie  île  l*cn«'cinle  du  Cirqi»    ^ 
|io«<«."C  .1  la  fjrandu  rasf  atle ,  lucri»-  nu  |»icil  df    la  iniir.iilli-   d,  }!■- 
/lort  :  rr  M-ritUT,  iVôqiienh;  jiai- !l'S  riiiilr(>l).ii:tlit*r«,  (|in  ».%".    •    • 
j)oui»ii'Hf'  «Irs  i;aidi:s  du  poil  de  Giivarnit  ,  pr<*scnle  |»lu«»  d'ut   *. •■ 
:^rr,  tant  pai-  U  «•ilualioii   pci  |M'ndiruiaire  des  ro<*liC:i"«i ,  «ptt'' pj. 
loiiltrui- «h'N   jicntfs  »!'•  iici^t"    el  df  ^laci;  qu'il   faut    irra^ir.  Ii  «• 
piiUciil».'  rn«-uile  iinr  e^pt^-c  de  lavln  dan^  le  vttt*  nu  v\  d«"'-l.if 
xtnV.v  la  roule.  Il  faut  du  roura:;e  pour  ne  pas  rcnon'*er  à  l"*^n:r'- 
prisr,  t't  liien  assurer  ses  mains  avant  de  faire  un  pas  «ur  ini«-. 

•  i<^iuc  davpt^rilt's. 

On  s  flrvu  entiii ,  apr«**i  une  inaidie  lutii^inlp,  â  la  hau'r-.- 
d'où  lo  tonens  lijndiciil  ilan*»  le  (lirque;  on  suit  un  mur  dt  .-  - 
rhcrs  <|ui  c*»l  le  proloiui^nieiil  d'un  des  gradins  des  tnui'%  du  M  r- 
h'trt  ,  I.-I  soi;s  la  ««.liilie  ducpit.'l  s'alirilent  les  bercer*  c<pajrii<jU  i-j 
liéqueulf'ul  ces  pàlurajjes  plui  a'M-esMblcs  du  eôii-  de  TE^pa^**'. 

Ce  piluiai^e  >e  noninie  MalUndo  tU  Stmifirs,  C*c*t  de  là  qu'oc 
voit  «ious  ses  pietU  les  nonil»reuses  cascades  qui  descendent  ànM 
i*cii((.inli'  dcK  roehei-s  (pi'on  h  i:ra>is.  La  ;;ramlc  cascade  ,  tombaL! 
du  iijur  orienlal ,  reçoit  les  r.ivrms  du  soleil  qui  descend  du  nii-ii 
▼ors  Mi!i  {^)u<'lianl ,  el  !a  vap«:ur  qu'elle  répand  autour  dVll*.  ^ 
laid  \isilile  par  mu  iiis  \i'. cnnut  col.M-ic,  qui  forme  un  ct  :: 
t.tilii.T. 

Ouii*'  le  Mai-l)oi«'-,  on  roniple  trois  autres  monta;?n'^^  •  '•'  î*!'»* 
voisine  de  ce  mont  se  nonnnc  Shiiona  ou  W-i.%taioH;  la  suiv^orc . 
1 1  l'art  ht  tfii:  la  plus  \oisi,uî  àr.  Cinvarm'c  est  le  pic  d*.//A2n:  ;  «  'esl 
de  la  pi't'niii're  (|ue  tmnlte  le  ijavi.'. 

I>i(iilôt  on  arri\e  ^ers  It!  ^rand  vallon  de  noi:;c,  et  l'cm  jitetr.; 
sa  pai  liu  snpciicure.  On  distingue  à  la  l'ois  sept  sernelhes  de  ;;iar'  . 

•  oiifcs  cxp.jxi'fs  au  nord ,  «leux  enli'O  la  Sfaiona  et  la  l'urchtltti ,  Jr 

•  liacnni.'  ilrsqu'-Ilfs  soi  I  un  toi'reiit  ;  une  autre  dans  la  Stuif-n^ 
lariiir,  li'iuj  l,i  u'iande  rasi'atle  puait  prendre  sa  source;  Iroi*  su: 
!i:  Murhifit  ;  cniin  lii  i^raihle  sernellie  ,  placée  au  dessous  de  lj 
liiVilic,  et  nommée  S*  nu  ilui  ttr  la  l»r*ja. 

Il  s  a:;ir  .dors  dr  montt.'r  V4'is  le  mur,  en  gravissant  une  pente  «i>: 
m'i:;c«,  di'  i.*  de;;ii'S  d  inclinaison.  L'on  s'arme  tie  crampons,  c! 
l'on  traxTsf  ns  bandes  «le  neiges,  en  tournant  le  glacier  dout  I  c- 
Irvalion  rcml  l.i  pente  imprali<'able. 

Vrilvï-  (il  lare  de  la  liièrlie,  on  croit  pou\oir  passer  de  plain- 
j)hmI  ;  inai^  un  lai  ^e  fossé  ,  ladlé  en  entonnoir,  profond  d'une  trtr.- 
î.iine  »le  pieds,  se  trouve  interposé  entre  elle  el  le  vova^cur.  Il 
îin'  iliiiie  tourner  l»;  li»ssé,  ^.i^.iei- l'un  des  eôics  d»*  la  iMirle ,  «l  , 

•  Il  s  ar«  Tii'-liaiit  il  l'un  «b*  ses  murs,  usi»r  de  toute  radi«:*s»-   d»% 
■■imi.fa^îMid-  ptnu"  se  i;'lsser  en  !\spaj;iie. 
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«  Qu'on  se  figure  une  muraille  de  rochers  de  trois  cents  a  six 
cents  pieds  de  haut ,  élcTce  entre  la  France  et  VEii^agne  ,  et  qui 
les  sépare  physiquement  ;  que  Ton  se  figure  cette  murJBâle  courhée 
en  forme  de  croissant ,  en  sorte  que  la  convexité  en  soit  tournée 
▼ers  la  France  ;  que  l'on  s'imagine  enfin  qu'au  milieu  même  Ro- 
land ,  monté  sur  son  cheval  de  bataille,  a  voulu  s'ouvrir  un  pas- 
sage ,  et  que  d'un  coup  de  sa  fameuse  épée  il  a  Tait  une  brèche  de 
trois  cents  pieds  d'ouverture,  et  Ton  aura  une  idée  de  ce  que  les 
montagnards  appellent  la  Brèche  de  Roland,  » 

Vallée  de  Héeu.  C'est  à  Getbro-Detsus  que  débouche  cette  val- 
lée :  elle  se  dirige  vers  le  sud*  est  jusqu'à  la  région  centrale  des 
Pyrénées,  comme  toutes  celles  de  celle  contrée  montagneuse. 

«t  La  route  que  l'on  suit  pour  y  arriver  est  une  véritable  allée , 
et  une  allée  somptueuse  dans  iine  contrée  où  les  arbres  deviennent 
chaque  jour  plus  rares.  Une  belle  variété  de  Forme  en  fait  le  prin- 
cipal ornement  :  les  moindres  de  ses  feuilles  sont  plus  grandes  que 
la  main.  Cette  allée  s'éicvc  et  se  prolonge  à  perte  de  vue;  un  petit 
Ciave  la  traverse  sans  l'interrompre. 

Le  nombre  des  pèlerins  qui  se  rendent  chaque  année  h  Héas  est 
trcs  considérable.  11  faut ,  pour  jouir  d'un  spectacle  vraiment  uni- 
que, les  voir  arriver,  le  7  septembre,  par  troupes  de  vingt,  trente 
et  quarante. 

La  chiipelie  est  bùlie  en  forme  de  croix  grecque ,  et  couverte 
<i  un  petit  dôme.  Les  habitans  de  la  vallée  disent  qu'elle  a  été  con- 
struite par  trois  maçons,  et  que  trois  chèvres ,  suivies  de  leurs 
chcvre<iux  ,  venaient  chaque  jour  nourrir  de  leur  lait  ces  bons  ou- 
vriers, 

A  la  chapelle  de  Héas  commence  la  vallée  de  Troumouse  ;  vis- 
a-vis on  a  son  ampliilhtiîilre  et  les  i,'laricTs  qui  le  couronnent.  Le 
pf.rt  (le  la  Canau  n  cm  csI  point  éloi^'né  ;  c'est  par  celle  gouttière 
|)c«  illeusc  qu'il  faut  passer,  si  l  on  veut  descendre  en  Espagne  par 
la  vallée  de  Beouse.  Deux  branches  principales  se  détachent  de  la 
vallée  do  Héas;  l'une  s'élève  directement  à  l'est  vers  le  Pic  long; 
l'aulrc  ,  bien  plus  profonde  et  plus  alfrcuse,  est  cette  fameuse  val- 
Ice  A' Eitaubé ,  visitée  par  Ilamund ,  et  qui  traverse  cette  région 
ilésolée  jusqu'au  pied  du  Monl-Pcrdu ,  sommet  principal  du  Mar- 
Ijorc ,  qu'on  aperçoit  de  là  ,  sous  sa  face  la  plus  inaccessible,  s'éle- 
ver à  la  plus  grande  hauteur  qu'atteignent  les  Pyrénées,  1763 
toises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer. 

Environs  de  Caulcrels.  H  est  peu  de  personnes  qui ,  pendant 
leui-  séjour  à  Cautcrets,  ne  fassent  le  voyage  du  lac  de  G  aube  ,  du 
Pont  d Espagne ,  et  quclqucfoii»  même  jusqu'au  pied  de  Vigne-, 
viaic. 


site  irrà  pittoi'CBque.  A  l'ouett  s'élève  pcrpeodiculairenent  dei^ 
rnrhcrs  de  gniDit,  du  haul  desquels  pluaieuta  ruisieaui  lomlMat 
dans  le  lac;  aux  autres  cùlés ,  ce  sont  des  blocs  de  gniiiit  ds- 
t.ichés  et  enlrcméléa  de  bouquets  de  sapins  qui  bordcul  le  bu- 
sin.  Ces  rochers  et  ces  bois  noirs  ombragent  le  lac  au  point 
«le  répandre  une  teinte  noirâtre  a  sa  lurfiice,  ce  tfà  lu  a  >ahirs 
K'  "om  de  £de  Ifoâ;  quoique  ses  eaui  soient  très  lii^mles.  Un 
■ni^seau  eu  sori  et  se  dirige  vers  rnaciome  abba7a<l«  Pairit,  . 
<Jont  on  voit  les  niioes  dam  le  loîniain. 

Le  Lac  Blane  est  bonté,  d'un  côté,  par  des  rochert  ausù 
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(Vcsi  au  propriêlaii'C  de  celle  abhayp,  M.   Dul>emet.  qw*-»- 
doit  la  pcrfccliou  des  travaux  entrepris  sur  la  ifiutv  qui  lin^^nr 
forrl  lie  Krrstm 

Pfur  de  iJiryns,  Si  vous  èlos  botaniste ,  nr  nr;;lijrç/  y^\t'-  .« 
visiliM*  les  montagnes  de  fshtyris.  On  pasM*  à  j4»tr  ,  %iliar*»  <\i.  ■ 
souvent  la  dcmcui-e  de  Toui ncfoii  pendant  ses  hci  (loris^iicv  i- 
Ics  Pyrt:nres. 

l'ius  loin,  vous  arriverez  dans  un  lieu  où  l'c-rho  le  p!u«î»y 
ri'jM'tc  di&tinctciuent  une  phrase  entière.  Vous  vcrrr/  emc.*- 
/mits  d An'is ,  cpic  le  vulgaire,  ami  du  merveilleux  ,  rnîil  ur  iiz. 
inroniuiensurable  ;  vous  vous  cnronccrex  dans  l'ob^rurîtè  de«  r^.  ' 
de  la  (ioufirur  cl  (^ouiMc-harniie, 

('ahanes  d Ordinsèfle ,  Si  vous  Toulez  une  jouissance  plu*  cn>: 
attei^e?.  les  hauteurs  cpii  dominent  le»  rabanes  d't>niin«*»de;  -  * 
là  qur  vous  attend  le  plus  beau  s|>ertacle  que  \\  tioii(»a  pui««^  ir 
c:in<*r.  (Test  d'ioique  l'œil  dérou%rc ces  innondMables  mai^ocr*" 
qui  seinhlenl  m-  (in nier  qu^ui  seul  villa;;e  depuis  f#r^/ ju^qu  i 
iciivs  et  CCS  piiilrics  s'clevant  de  la  plaine  jusqu'aux  bord«  : 
forcis  de  sapins. 

On  son  de  /itfpirres  par  les  allées  de  Mttniirnoft ,  pour  .i?!fr  ' 
sitcr  !a  vallée  de  ():unpan.  Klles  nous  ra]ipellent  qu<*  rrlte  fVn: 
ecléhre  habita  ijuclque  temps  celte  ville  avec  le  ilu»'  du  Miinr. 
1  r.7  .'> ,  lli"  ?  et  H'S  I .  In  riche  paysage  s'olIVe  à  ims  i-riaid*.  > 
la  >;auchc,  et  peu  cloipics  1  un  de  l'autre,  les  \iila;;rs  de  Cf.'t 
iW/ifr'p  dominés  par  la  /V;w  f/f  Lheyn'j ,  qui  le>  rouvre  du 
massi;  d'ombre,  tandis  que  le  rctilu  de  la  scène  rb.inq>«(re  < 
éclairé  (surtout  si  le  départ  a  lieu  peu  après  le  le^cr  «iu  « 
IciP:,  et  toujours  devant  soi  la  cime  altièie  et  chenue  du  Ti 
Midi. 

A  '  j  de  1.  de  la  ville  «m  trouve  lancicn  courent  dr  Mii{'<4j.  ; 
lr:iilc  cliHrnianIc.  Au  fond  du  jardin,  situé  au  bas  do  la  mon'J^ 
rs|  iMiiriIr  pavillon  qu'oinhr.ii;ent  des  frênes,  des  urines  ft  dr*  f  i 
Mes;  à  rolc  de  ce  pa\illon  esl  une  p-ulle  lapi^sce  de  niuussi  ,  i 
|.iiliisscnl  deux  sources  ahonilanlcs. 

<-'esl   au   courent    de    Mcdous   que  commence    la    »ali«'e 
('..uiipan. 

Nim  loin  de  Mé.lous  rA  le  villa^*  de  linune'in  ,  Ir.irirse  pai 
«;<  .indc  r«iuf«'.  L'ancien  château  n'tdïre  plus  que  des  ruinr*. 

\pics  cv  vill:ii;r  on  passe  un  torrent  qui  porte  aussi  le  n«>m 
I  .lilnur  :  il  an-oso  |.»  \  allée  Je  lîapwn s ,  qui  est  vanité  p^r 
pciiilicsyCi  qui  renferme  des  sites  dij^nes  d'être  %u%.  les  dt 
iunii!;i;;nes  entre  lesquelles  coule  le  liirrent  sont  couvert»**  d'. 
it  nc  culture  ei  d'innond>rahles  habitations.  Mais,  aprrsk*  \\ 
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voyageuis.  ,         .        ,        ^   - 

Le  bnur^  de  Campan  c'est  |Ms  éloigud  du  prieuré  de  SaôU-Patil i 
il  o(  grand ,  riche  el  bien  peuplé.  L«  roule  le  iraveree  dan»  toute 
sa  longueur. 

Poui'  jouir  de  toute  l'élendue  du  rableau  de  la  vallée,  il  TauL 
monter  â  U  ci:Lèbrc  ^otte  de  Campan ,  t\vâ  e&t  sur  la  rÎTO  droite 
de  VAdour,  au  pied  de  la  Montagnt-Griie .  On  pas»e  l'Adour  sur 
un  n^lc  l'iml  de  bols,  compose  d'une  échelle  el  de  quelques 
planches  qui  ne  soni  pas  même  clouées  sur  les  barrenux.  Là  est 
une  pelite  niniwiinetle  habiléc  par  une  famille.  Les  jeunes  gar- 
çons s'oili'COl,  moyennnnl  un  modique  salaire,  a  tous  sci-vir  de 
Kiiide. 

"Sim  loin  du  lieu  où  l'on  a  quîlté  le  cbemin  de  la  gi'Ulle  passe  un 
loiTcnl  qui  descend  d'une  vallée  cliarmacte.  Elle  s'clend  jiu- 
i{u'au  pied  du  Pic  du  Midi   :  on  lui  a  donué  le  nom  d'ÊfyUt- 

Depuis  Campan  la  Tallce  se  réirécil.  Parloul  l'eau  est  abou- 
d»i)lu  et  adruilenicnt  ménagée  pour  fertiliser  les  prés.  Ce  n'est 
poinl  une  roule  que  l'on  parcourt ,  c'est  la  rue  d'un  village  qui  coiu- 
incnce  aux  <lci-nicrcs  maisons  de  Campan,  et  linil  aux  demiérei 

A  Saillie- Aîaril ,  village  distant  d'une  lieue  de  Campaa,  ta  roule 
prend  deux  dii'ectiona  opposées. 

La  première,  louiniant  a  l'E. ,  conduit  dani  la  vallée  d'Eure, 
une  des  plus  l>elles  des  Pyrénées.  Son  enceinte  est  occupée  par  du 
nombreux  villages ,  el  d'antiques  forets  couronnent  les  montagnes 
ijuircuviroonenl.Lesvalléesde  jVfjfc,  dcJfagïioacetde  Barouiic 
l'omjiosaienl  autrefois  le  domaiac  appelé  des  Quatre- falléei ,  dont 
^ireau  est  lo  cber-lieu. 

30- 
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Lorsque  de  Baréges  on  monte  au  Ph  du  Midi,  en  OûCoîe  ordinai- 
arenieiit  le  Gave  jusqu'au  Tourmaltt,  et  de  Ui  on  tourne  au  nord , 
dans  le  rallon  qui  s'élère  jusqu'à  la  base  même  du  cAne  du  Pie. 

Faliée  de  Èarregtj»  On  connaît  »  sous  le  nom  de  FaUée  de 
Barréges,  la  yallée  secondaire  qui  commence  à  Lut,  et  finit  ini 
Tbunmf/fif  >  la*  vallée  primilive  de  Oavamie  ,  une  dés  plus  étesùdues 
des  Pyrénées,  dont  nous  aTOos  trouvé  Tembouchure  eli  sortant  de 
Lowrdet ,  et  qui  se  termine  au  cirque  de  Gawaiûei  ensuite  celles 
de  He€u,  A^ÊiUmhe',  et  autres  moins  considérables  qui  ont  leurs 
débouchés  dans  la  principale  arrosée  par  le  Gave.  C'est  dans  le 
sein  de  ces  TaKées  que  nous  tivuvons  les  plus  beaoi  skes*. 

Faliée  de  Gavamie,  Cette  Tallée  a  quelque  reasemblatice  avec 
cblle  de  Pierre filte:  c'est  encore  le  Gave,  mugissant  au  fond  d'un 
précipice ,  tantôt  cacbé  sous  le  feuillage ,  tantôt  coulant  au  milieu 
des  roches  nues  ;  mois  nous  n*y  trouverons  plus  cette  route  harcfie  , 
oes  ponts  superbes  qui  faisaient  Tadmiration  du  voyageur  :  un  étroK 
sentier  taillé  dans  le  roc ,  souvent  élevé  sur  le  Gave  ,  à  une  hauteur 
de  deux  cents  pieds,  quelquefois  descendant  sur  ses  rives  plus  tran- 
quilles ,  (les  gorges  plus  sauvages  et  plus  désertes ,  tel  est  le  chemin 
de  Gai'omie, 

On  arrête  un  moment  sur  une  saillie  de  rocher  élevée  sur  la 
pente  verticale  du  Gave,  C^est  là  qu'on  "voit  encore  les  débris  du 
fort  de  VEscalctle  ;  c'est  là  aussi  un  des  passages  les  plus  dangereux 
de  cette  roule.  Ce  fort  avait  été  construit  pour  ai'réter  les  incursions 
des  Espagnols. 

C'est  en  1  7  G2  qu'on  a  commencé  À  tailler,  daus  cet  endroit  pé- 
rilleux ,  Tespècc  de  banquette  qui  rend  ce  chemin  plus  praticable; 
il  n*est  cependant  pas  exempt  de  danger,  la  nuit  surtout. 

A  quelque  dislance  du  fort  de  V Echelle  on  rencontre  Ténorme 
jMcrre  que  les  gens  du  pays  nomment  peyrou  ardoune ,  ou  pierre 
i-omlc.  C'était  encore  là  uu  de  ces  monumens  de  la  superstition  des 
montagnards.  C'est  sur  cette  masse  énorme  que  les  brouches  vien- 
nent faii*c  entendre  leurs  funestes  oracles.  Aussi  les  habitans  de  la 
vallée  n'y  passent-ils  jamais  sans  terreur. 

Le  petit  vallon  de  Sia  vient  égayer  la  solitude  que  nous  parcou- 
rons. On  reJrouTc  ici  la  fraîcheur  des  prairies,  et  la  végétation 
s'approche  avec  sécurité  des  chaumières  dont  se  compose  le  ha- 
meau ;  elles  sont  divisées  eu  deux  groupes  par  le  torrent,  et  réunies 
par  un  pont  dont  la  vétusté  embellit  le  paysage.  Le  pont  est  sus- 
pendu à  64  pieds  au-dessus  du  torrent  :  le  lierre  descend  en  guir- 
lande de  sa  voûte  dégradée  ,  et  ses  feuilles  viennent  toucher  la  sur- 
face de  l'onde  mugissante. 

Il  faut  s'arrêter  un  moment  ^iour  jouir  de  l'aspect  de  c^tle  posi- 
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Vent  être  comparons.  La  belle  casetde  qui  detetnd  dans  le  Gave 
arrête  le  iroyhgeur,  et  le  désir  de  voir  ce  que  le«  gvns  d«  pays  ap- 
pellent ia  Peyrada  ,  fait  redoubler  la  marebe. 

Il  faut  une  demi-heure  pour  traverser  cette  solitude.  A  peine 
Ta-t-on  quittée  que  la  vue  se  repose  aTec  plaisir  sur  la  cascade  de 
Saousa,  qui  sort  de  dessous  la  roue  d*un  petit  moulin  situé  sur  une   ' 
montagne  très  élevée. 

A  mesure  que  Ton  avance ,  on  voit  se  dévalopper  et  s^agrandir 
Tenceinle  des  rochers  de  Gavarmie.i^Bxi»  te  fond  d'une  vallée  qui 
débouche  à  notre  droite,  le  FigntmaU  se  présente  couvert  de 
neige.  On  passe  le  pont  de  Barigny,  on  va,  dans  TégUse  bâtie  par 
les  chevaliers  du  Temple»  voir,  sur  une  poutre,  les  douze* têtes 
de  ces  malheureux  guerriers  qui ,  dit-on ,  fbrent  décapités  le  jour 
où  la  politique  d'un  roi  et  celle  d'un  pontife  ensevelirent  daÈÉs  le 
même  tombeau  ces  braves  chevaliers  et  les  m^térietit  motift  dé 
leur  destruction. 

Le  Cirque^  Pour  se  rendre  aa  Cirque ,  on  passe  devant  la  rontte 
qui  conduit  en  Espagne.  Plus  on  avance,  plus  celte  enceinte  tta- 
gniûque  parait  s'éloigner.  Il  y  a  trois  quarts-d'heurc  de  marche  da 
Gavamie,  au  premier  coteau  qui  ferme  Tentrée  du  Cirque.  On 
atteint  enfin  le  dernier  bassin  :  le  sol  y  est  uni  et  couvert  de  gra- 
vier ;  le  Gave  le  ravage  encore  au  gré  de  ses  caprices,  et  y  dé- 
truit toute  végétation.  DeuK  torrens  viennent  le  joindre  en  descen- 
dant de  deux  mvins  opposés  ;  de  chaque  côté  du  vallon ,  des  forêts 
de  sapins  ,  qui  cessent  à  Touveiture  du  Cirque. 

La  dciTiière  côte  qui  reste  à  monter  est  d'un  difficile  accès.  £lle 
touche  presqu'au  rocher  latéral  de  l'enceinte ,  et  ne  laisse  entre 
elle  et  lui  qu'un  passage  où  la  rivière  s'est  ouvert  une  route.  Du 
Horamet  de  cette  côte  on  a  devant  soi  tout  le  cirque  du  êîarborè» 
SCS  ponts  de  neige  et  ses  cascades. 

Voyageurs  ,  qui  n'avez  point  vu  les  bases  du  Marboré  ,  rcpré- 
.s<*nicz-vous  une  enceinte  demi-circulaire ,  feimée  par  un  mur  ver- 
lical ,  haut  de  1200  à  1400  pieds;  figurez-vous  le  sol  encombré 
d'un  effroyable  amas  de  ruines,  les  derniers  gradins  blanchis  de 
neiges  cternelles,  et  le  cirque  couronné  par  des  tours  et  des  rem- 
parts. Pourrez- vous  jamais  vous  imaginer  que  dix  ou  douze  tor- 
rens ruissèlcnt  le  long  des  murs ,  et  que  le  Gave  se  précipite  en 
cascade  d'une  hauteur  de  1 266  pieds^ 

Brèche  de  Roland,  Les  curieux  qui  voudront  tenter  le  voyage 
de  la  Brèche  de  Roland ,  et  s'aventurer  dans  les  glaces  de  cette   ^ 
rcj^ion ,  trouveront  à    Gavamic  des  guides  8Ûi*s  avec  lesquels  ils 
pourront  atteindre  cette  crête  où  M.  Hamond  a  fixé  ,  le  premier, 
les  idées  sur  Télat  des  glaces  des  Pyi'énécs. 
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a  Qu'on  se  figure  une  muraille  de  rochers  de  trois  cents  â  six  , 
cents  pieds  de  haut ,  élcTce  entre  la  France  et  VEjqia^e  ,  et  qui 
les  sêpai'e  physiquement  ;  que  Ton  se  fiçure  cette  muriaâlé  courbée 
en  forme  de  croissant,  en  sorte  que  la  conrexité  en  soît  tournée 
▼ers  la  France  ;  que  Ton  s'imapne  enfin  qu'au  milieu  même  Ro- 
land ,  monté  sur  son  chcTal  de  bataille,  a  voulu  s'ouTrir  un  pas- 
sage ,  et  que  d'un  coup  de  sa  fameuse  épée  il  a  fiiit  une  brèche  de 
1i*ois  cents  pieds  d'ouverture ,  et  Ton  aura  une  idée  de  ce  que  les 
montagnards  appellent  la  Brèche  de  Roland.  » 

Vallée  de  Héas.  C'est  à  Gedro-Dessus  que  débouche  cette  ral- 
léc  :  elle  se  dirige  vers  le  mid-est  jusqu'à  la  région  centrale  des 
Pyrénées,  comme  toutes  celles  de  cette  contrée  montagneuse. 

a  La  route  que  l'on  suit  pour  y  arriver  est  une  véritable  allée , 
et  une  allée  somptueuse  dans  iine  contrée  où  les  arbres  deviennent 
chaque  jour  plus  rares.  Une  belle  variété  de  Terme  en  fait  le  prin- 
cipal ornement  :  les  moindres  de  ses  feuilles  sont  plus  grandes  que 
la  main.  Cette  allée  s'élève  et  se  prolonge  à  perte  de  vue;  un  petit 
Gave  la  traverse  sans  rinterroropre. 

Le  nombre  des  pèlerins  qui  se  rendent  chaque  année  à  Héas  est 
très  considérable.  Il  faut ,  pour  jouir  d'un  spectacle  vraiment  uni- 
que, les  voir  arriver,  le  7  septembre,  par  troupes  de  vingt,  trente 
et  quarante. 

La  chapelle  est  bùlie  en  forme  de  croix  grecque ,  et  couverte 
d  un  petit  dùme.  Les  habitans  de  la  vallée  disent  qu'elle  a  été  con- 
struite par  trois  maçons,  et  que  trois  chèvres,  suivies  de  leurs 
chevreaux  ,  venaient  chaque  jour  nourrir  de  leur  lait  ces  bons  ou- 
vriers, 

A  la  chapelle  de  Héas  coromcncc  la  vallée  de  Troumouse  ;  vis- 
a-vis on  a  son  ampliilhéàlre  el  les  L'IacltTS  qui  le  couronnent.  Le 
port  (le  la  Canau  n  en  est  point  éloiiîné  ;  c'est  par  celte  gouttière 
pci  illeuse  qu'il  faut  passer,  si  Ton  veut  descendre  en  Espagne  par 
la  vallée  de  Beousc.  Deux  branches  principales  se  détachent  de  la 
vallée  de  Héas;  l'une  s'élève  directement  à  l'est  vers  le  Pic  long; 
l'aulrc  ,  bien  plus  profonde  el  plus  .Tffrcuse,  est  cette  fameuse  val- 
iez iV Estaubé t  visitée  par  Uamond ,  cl  qui  traverse  cette  région 
désolée  jusqu'au  pied  du  Mont-Perdu  ,  sommet  principal  du  Mar- 
Loré ,  quon  aperçoit  de  là  ,  sous  sa  face  la  plus  inaccessible,  s'éle- 
ver à  la  plus  grande  hauteur  qu'alteignent  les  Pyrénées,  1763 
toises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer. 

Environs  de  Caulcrels.  Il  est  peu  de  personnes  qui ,  pendant 
leur  séjour  à  Cauterets,  ne  fassent  le  voyage  du  lac  de  G  aube  ,  du 
Pont  d  Espagne ,  et  quelquefois»   même  jusqu'au  pied  de    F  igné-, 
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aperçoit  dntîaetaneDI  h  moDlai^  do  Yign— lu,  dou  lot 

Il  II  l'i Il,  T'irrf"  r"^  'r-'-jnr  •^'  --'--■    -TiimhlMij  i 

:ruUui  doal  lei  prûmei  en  r«flfcl|»»art  «  w  disoMOMM  h 
Ère;  CCS  glaciera  reiplaidiuaa*  paraÎMent  rmpiwwr  catte- 
e  nnpoMate  du ^aclattnr  ixaoûi,  9»)  h  ccancâofk  aiae  •!• 

)ur  approdMT  de  cette  nonUgiM ,  OD  Wii»a  le  he  à  droha ,  «■ 
un  «eiiiîv  à  peina  ptaiieaUe,  totnoon  à  m?«n  cm  dibria 
itîqitea,  d(wt  l'eRÛtanca  ea  4>w  *  qu'ARM  gnnl  flwaiile   • 

:,  et  qiû  «ont  dJMJniiaéi jntqii'an aMumat-Ae  U  gaaffa.  EBa 
'ermée  par  ua  cir^ia  ciMfatfUa  a  celui  de  'JCm«r*>  ■■■■  - 
coup  QKHiis  étendu,  et  n'ottait  poinl  eea.  gradiM  ffmàtn' 
et  cette  enceinte  réguliM  qui  caractMHat  oe  denieri.daa 
ictuoail^  M  de«  déchîrcmena  silloDiiait  Terticalwnint  la  mms 
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e  Lac  Blanc  et  U  Lac  Noir.  Si,  après  avoir  visité  le  lac  Da- 
digne  d'attCDlion,  oo  veut  voir  deux  autres  tacs,  et  varier 
Hiînta  de  Tue ,  il  faut  alltr  une  lieue  plus  loin ,  du  côté  de 
QDlière  du  dépurtcœeDt  ;  ou  enlra  alors  daos  la  belle  latlée - 
bey,  que  traverse  le  ruisseau  de  ffiUi.  Ce  torrent  cu)- 
droit  aux  deux  lacs  d'où  lorlent  les  deux  sourcci.  On  y  ar- 
D  traieri  de  beaux  pàlurages  qui  rappellent  ceiu  de  la  Suisite  , 
'9  montagnes  couTCrIcs  de  sapins.  Le  Lac  Noir  cal  dans  un 
tics  pilloi-eitqut.  A  l'ouest  s'élcve  perpendiculairement  de», 
ers  di'  |;ranit.  du  haut  desquels  plusieurs  ruisseaux  tombent 
le  lac;  aux  autres  côlcs,  ce  sont  des  blocs  de  gi'nnit  dé- 
ii  et  enlrcmclcs  de  bouipicls  de  sapins  ijui  bordent  le  bas- 
Ces  rochers  et  ces  bois  noirs  ondiragsnt  le  lac  au  point 
épandre  une  teinte  noirâtre  à  sa  sui'facc,  ce  qui  lui  a  valu 
3in  de  Lae  Noir,  quoique  ses  eaux  soient  très  limpides.  Un 
icau  en  sort  et  se  dirige  vers  l'anciimnc  abbaje  de  Paà-ù , 

on  voit  les  mines  dans  le  lointain, 
c  Lac  Blanc  est  bordé ,  d'un  câté ,  par  des  rochers  aussi 
ins  cl  aussi  escarpés  que  ceux  dh  Lac  Noir]  mais,  à  l'est, 
noDlagnes  s'arrondissent  et  rormcnl  une  pente  douée  |utour 
^c  bassin.  Le  nom  du  Lae  Blanc  vient  de  ce  qu'il  n'est  pat 
ragé  pai'  les  forêts  et  les  rochers ,  comme  le  Lac  Noir,  ou  de 
mpidité  de  ses  eaux  et  de  la  blancheur  du  sable  quarlxeui 
en  rouvre  le  Tood.  Le*  eaux  eu  soM  <i  transparentes,  qu'on 
31 


▼iMMtinn.  A  roxlrémilô  ilii  jardin  ilu  ninnaslfVe 
la  rhii/H //r  t/fS /ftnnf's ,  l\yv:n\vti'i\  nii  )o  pi'-r».*  ii'( 
yr.ni  j)\«-uror  sa  rruauti':  p.issro.  I.a  rh>f/*/ //,  j  >, 
ftanrliiairu  ]>l:ioû  sur  le  hord  df  I.i  monla^iH*.  Kril 
{x'Ik'S ,  i"«l  (tu  ]>oiMl  de  \ue  udinirahlr;  mais  il 
cause  du  juvcipice  qui  \v  borde.  On  t  rr«.jiiio  un 
pur.  I<a  montaîrne  a  l,fî-î()  pied**  de  luutcur  a 
veau  de  la  mer.  On  rroit  que  l'îiilrricur  nllrir.iit  « 
sans  aux  iialuralisles.  Doux  autres  mnulaf;nc!i  K*(l'lr*'%-i 
henlxiin:;;  l'une,  appelre  lu  /ifossr  ,  étend  sa  hasr 
de  Jiarr,  et  porte  les  ruines  du  rli.iteaude  Lunthhrr 
solides  se  voient  de  très  loin.  Os  ruines  sont  «-ne 
▼ue  nwi^nilifpie  :  on  y  suit  de  Tieil  toute  la  lon^u« 
de  Haïr,  «pic  eouvrc  une  ▼«■Relation  abondante.  C 
ferme  aussi  une  curiosité  naturelle,  relie  du  Htu 
la  Koclic  pendante  :  re  sont  des  rurhcrs  qui ,  dai 
trente  pas,  s'inclinent  \ers  le  ;;rand  chemin,  et  fb 
«le  voussoiHî. 

L'autre  niontapic  voisine  de  celle  de  Sainte^C 
Klhv^rntal  j  vallon  traversé  par  X Ehn,  et  ren]ari|ui 
briipie  «le  lames  de  sabre. 

Les  Casradts  de  Suit k tt de  Siitzharh.  Ce»  raxc; 
des  beaux  sites  dans  les  Vos«;es.  La  prcmi«Êre  e5l 
ruisseau  de  liasse l ,  nu  milieu  d'une  ronlrêc  extrr 
et  sauvage.  Pour  ne  rien  perdre  de  la  beauté  de  1 
s'iivaneer  jusqu'au  milieu  du  l'étroite  vallée  de  tia^ 


Il 
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bblUénble,  et  ptw  avait-  80  pieds  de  b*at  lur  plus  de  150  de 
irge.  A  l'ettrAniilé  orienlale  de  cette  roche  tendre  et  blaueUUre , 
Il  uoe  grotte  d'enTÎron  30  pieds  de  long  sur  presque  Bultnl  de 
Irge,  et  donl  la  hauteur  fariè  depuis  5  jusqu'à  8  pieds.  H  en  sent 
D  filui  d'eau  ^lii  alimente  uoe  source  à  l'ouierlure  de  la  grattet 
Ile  l'y  perd  sous  terre,  reparait  ensuite  ,  et  se  jette  dans  imeauge 
e  pierre  qui  est  toujours  j^ioe  :  le  superHu  s'écoule  daos  les  fo^ 
&s  Toitins  de  cet  endroit. 

L'cnu  qui  suinte  à  traien  )a  ToAle  altère  seniiblem en l  lesTégi- 
tux  qu'elle  humecte  sans  cesse,  el  leur  donne  également  quelque 
fssemblanee  avec  les  pétrilicalioDs;  souvent  aussi  les  eaui  entrai* 
eut  les  plantes  même ,  fit  les  enseielisseni  dans  ud  dépdt  de  nar 
ère  calcaire. 

Les  Petrifieationj  dEtampti.  Deux  riiières,  la  ImuiIU  el  la 
'haloaelle,  se  réunissent^  l'entrée  de  celle  TÎIle,  la  traTcrseol  et 
rrosent  use  prairie  ,  où  elles  se  joignent  h  la  Jiiàie  ,  pour  ne  for- 


ceadent;  mtiu  au  lieu  da  loucher  le  *□! ,  elles  en  soDlpUuaumoini 
éloignées.  Ou  en  a  malheurcusemeiit  brisé,  il  n'y  a  pas  long-leinp*, 
une  des  plus  belles.  Ces  stalftcliles  tout  brunes,  et,  dans  quelques 
endroits,  noiriires,  à  cause  du  sable  que  les  eaux  entraînent.  La 
première  cbunliro  est  lapisaie  de  tOaftre. 

On  peut  Toir,  daiu  les  eniirons ,  deux  cataraclei ,  dont  la  plus 
belle  ,  située  à  Siilani ,  est  formée  par  la  riiièrede  Brtue,  qui  se 
précipite  d'un  rocher  de  plus  de  cent  pieds  d'éléialiim,  avant  de 
se  réunir  à  h  rivière  de  V Argent. 

Voe  grotte  curieuse ,  quoique  peu  Tisitée,  c'est  celle  de  Moiu, 
sur  une  colline  au  bord  de  la  Siagne,  à  quelques  lieue*  de  frejui. 
L'entrée  ,  haute  de  douze  à  quloie  pieds,  leil  de  retraite  aux  ber- 
gevs  et  i  leurs  troupeaux.  Pour  pénétrer  dans  l'intérieur,  il  tiiul 
traverser,  en  rampaol ,  une  petite  galerie  qui  mène  a  une  salle  dont 
la  loiite  a  un  aspect  efiiaj'Bnl,  à  cause  des  blocs  de  stalactites  qui  y 
sont  suspendus. 

La  grotte  se  partage  eusuîlc  en  aepi  broDches ,  qui  ■'enfoocenl 
dans  la  colline,  et  qui  olfrenl  plusieurs  salles  curieuses. 

A  Piensc,  auprès  de  SahU-Auban  ,  une  j^otte  laisse  échapper 
un  leot  qui  se  renforce  jusqu'à  minuit ,  et  diminue  daài  la  même 
proportim  jusqu'au  leicr  du  soleil;  pendant  le  jour  ce  Tenl  ne  se 
fait  point  sentir. 
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vent  être  comparées.  La  belle  cascade  qui  deaetnd  dans  le  Gave 
arrête  le  voyteg:eur,  et  le  désir  de  voir  ce  <)ue  les  gens  da  pays  Ép- 
pellenl  la  Peyrada  ,  fait  redoubler  la  marche. 

Il  faut  une  demi-heure  pour  traverser  cette  solitude.  A  pefiùe 
ra-i-on  quittée  que  la  vue  se  repose  avec  plaisir  sur  la  cascade  de 
Saousoj  qui  sort  de  dessous  la  roue  d*uii  petit  moulin  situé  sur  une   ' 
montagne  très  élevée. 

A  mesure  que  Ton  avance ,  on  voit  se  développer  et  s^agrandir 
Tenceinte  des  rochers  de  Gavarmt,  -Dans  le  fond  d^une  vallée  qui 
débouche  à  notre  droite,  le  Fignemale  se  présente  couvert  de 
neige.  On  passe  le  pont  de  Barigney,  on  va»  dans  Téglise  bâtie  par 
les  chevaliers  du  Temple  y  voir,  sur  une  poutre ,  les  douze*  tètes 
de  ces  malheureux  guerriers  qui ,  dit-on ,  furent  décapités  le  jour 
où  la  politique  d'un  roi  et  celle  d'un  pontife  finsevelirent  dans  le 
même  tombeau  ces  braves  chevaliers  et  les  m^térieuk  motift  de 
leur  destruction. 

Le  Càrque,  Pour  se  rendre  an  Cirque ,  on  passe  devant  la  roiite 
qui  conduit  en  Espagne.  Plus  on  avance,  plus  celte  enceinte  Itta- 
gniQquc  parait  s'éloigner.  Il  y  a  trois  quarts-d'heurc  de  marche  de 
Gavamie ,  au  premier  coteau  qui  feiine  Tcntrée  du  Cirque.  On 
atteint  enfin  le  dernier  bassin  :  le  sol  y  est  uni  et  couvert  do  gra- 
vier; le  Gave  le  ravage  encore  au  gré  de  ses  caprices,  et  y  dé- 
truit toute  végétation.  Deux  torrens  viennent  le  joindre  en  descen- 
dant de  deux  ravins  opposés  ;  de  chaque  càté  du  vallon ,  des  forêts 
de  sopins  ,  qui  cessent  à  rouvci*ture  du  Cirque. 

La  dci^icre  côte  qui  reste  à  monter  est  d'un  difiicile  accès.  KHc 
touche  presqu'au  rucher  latéral  de  Tenceinte ,  et  ne  laisse  entre 
elle  et  lui  qu'un  passage  où  la  rivière  s'est  ouvert  une  route.  Du 
rtommet  de  celte  côte  on  a  devant  soi  tout  le  cirque  du  3îarborèj 
ses  ponts  de  neige  et  ses  cascades. 

Voyageurs  ,  qui  n'avez  point  vu  les  bases  du  Marboré  ,  rcprc- 
•icntcz-vous  une  enceinte  demi-circulaire ,  feimée  par  uu  mur  ver- 
tical,  haut  de  1200  à  1400  pieds;  figurez-vous  le  sol  encombré 
d'un  efboyable  amas  de  ruines,  les  derniers  gradins  blanchis  de 
neiges  éternelles,  et  le  cirque  couronné  par  des  tours  et  des  rem- 
parts. Pourrez- vous  jamais  vous  imaginer  que  dix  ou  douze  tor- 
rens ruissèlcnt  le  long  des  murs ,  et  que  le  Gave  se  précipite  en 
cascade  d'une  hauteur  de  1 266  pieds^ 

Brèche  de  Roland.  Les  curieux  qui  voudront  tenter  le  voyage 
de  la  Brèche  de  Roland,  et  s'aventurer  dans  les  glaces  de  cette   ^ 
région ,  trouveront  à    Gavamte  des  guides  sùi*s  avec  lesquels  ils 
pourront  atteindre  celte  crête  où  M.  Bamond  a  fixé  ,  le  premier, 
les  idées  sur  Tétai  des  glaces  des  Pyrénées. 


;  ,.S  iiT.iosin.s  ?i\TiiirLLES 

l  n  «iMlirr,  rommcncanl  à  la  iiarllc  île  rcnrcinle  Ju  Cira--*    ^• 
^.os,*o  .1  Kl  ijiamle  rasriulf,  lut'iir  au  picil  <iiî   la  muiMiii^v  i3.  .*.'••- 
ifjrt  :  I  •■  >i»  rîîicr,  iVtrquciiU.  |»ar  les  rniilrrlidi:iliei« ,  qui   v%""-   '    • 
jioisr-intc  «les  i^.irdt-.s  du  poil  de  (tttianue  ,  pri-ncnle  |ilu<»  «J'ut  •.  *. 
^cr,  t.iîjt  p.ir  U  oiiuatioii   perpc-ndiruiauv  ilvs  roelni  s  ,  qu*.*  pii 
ifmli.Mjr  «le-   jiciites  i!*?  iicijre    el  de  j;laee   ipi'il    faul   ^i\Mir.   I.». 
pH'-NfiilL'  «'ii-iule  une  O'Jpeee  de  ravin  ilaii«.  le  ro^   nu  «i  <ji«  Îh'' 
tiiii.t  1.»  mule.  11  faut  du  ri>uia:je  pour  ne  p:\%  renoiiofr  .'i  î  ►r.ri- 
prise,  el  hii'U  assurer  ses  malus  a\aiit  de  faire  un  pas  «ur  mi.  -*. 

•  li;liuê  d"a*pflilfS. 

Oïl  s  l'irve  enliii ,  api  es  une  inarclie    ijtî:rjnt«* ,   .i    la    li-u»»  .• 

•  l'où   les  ton  (MIS  |i)ndieril  dans  le   (lii-(|ue;   on  «ult  un  mur  d«   : 
l'hers  ipii  est  le  pr(donj;eiiieiil  d'un  des  j^i'.idiii.s  îles  lour^  du  M  *• 
ôof'f  ,  ri  «-lies  la  saidie  iluqui-l  s'alirileiil  les  bcrîjers  espa;oi«'i*  j  - 
irequeiilenl  ees  pùtura;;e>  ]iuis  a'*ens.sil>lcb  du  rôle  de  rE*p.i^i'. 

Ce  pîtur.i|::e  ^e  nomme  Mulhada  i/t-  Strtfn/ès,  C-'e*l  de  l.i  qu'os 
^^nt  sous  SCS  pieds  les  nondireuses  casrades  qui  deArcndent  éiM 
iV'iirciiilr  des  loeheis  qu'on  a  siavis.  La  i;r<inde  cascade  ,  li^iniMat 
du  mur  nrienlal ,  reeiiii  les  rayons  du  soleil  qui  descend  du  r.i-ii 
▼ers  Min  .'ouoliant ,  el  !a  va|«eur  qu'elle  i'êpi«nd  autour  d VU».  s« 
idid  \isd)lepa:'  il!!  ii  is  \r.c:iienl  t*ulo:iê,  qui  fornse  un  r'*r*i: 
ailier. 

Oulre  le  ^larlxwé ,  on  eoinpie  trois  autres  nionta,;j^<'*s  ;  i:i  p!»« 
voisine  de  ee  monl  s<*  iioninic  Sitiioua  ou  'C .•i.staitiu  i  la  suiv.iofc  . 
1 1  l'un  }.tH,t\  la  plus  \()isiiie  de  (iavantif  c»l  le  [lic  *X\4llani  ;  *  tA 
de  la  premif're  que  londie  le  («avi*. 

Hienlôl  on  arri\e  ^ers  le  ^raad  wallon  de  iKM,:;e,  cl  l'on  jille:irn 
sa  pai  iIl-  supérieure.  (  )n distingue  à  la  l'ois  sept  sernelhcs  de  i;li."'  . 
»«ujj«s  e\p:is,'>i's  au  noni ,  deux  entre  la  Shiuma  el  la  Furchttttt ,  de 

•  liaruiH'  iii'>fpi''iles  soit  un  torrent:  une  autre  dans  la  Stai' \ji 
iiiriiii',  d'ot'i  la  :;raiide  raseade  piiaîl  prendre  sa  source;  tiois  ^;.; 
\v.  M.n'ho.t  ;  enlin  Ki  gr.in.le  scrnellie ,  placée  au  dcssout  ilr  b 
lini-lie,  ri  niunnif'-e  St  nu  ihit  tir  la  tînjti, 

\\  s'.i^'ii  .dtirs  de  monter  vers  le  mur,  c*n  :;raviss:int  une  penic  de 
iii>i;;rN  df  i.>  dr^rrs  d  inelinaisnii.  L'on  s'arme  de  crampins,  cK 
I  '»u  tra%eisf  i-.-s  liandes  de  urines,  en  loumant  le  glacier  duul  I  e- 
IirvatjoM  ii'inl  la  prnte  inipralie.ihle. 

VirJM'  <ii  f'.irt-  de  la  lirèelie,  on  eroit  pouvoir  p.iftscr  de  pJain- 
jniil  ;  mai"  un  laii;*»  l'ossr ,  laïUc  en  entonnoir,  profond  d'une  Irtn- 
îaiiH-  de  pieds,  sr  lrou\e  inleiposê  eiilre  elle  et  le  vovai|:ctir.  Ii 
î  lu!  doue  tourner  le  lossr,  ua^iirr  l'un  des  eôie»  df  la  poile.   »l  . 

•  Il  s'ae.io'li.int  à  riiii  de  ses  imiis,  user  de  loule  l'adiv**»»-   d»'% 
••iif'i.f.i^Miids  poi'.r  se  fîlisscr  eu  lisp.ij^nf. 
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«  Qu'on  se  figure  une  muraille  de  rochers  de  trois  cents  à  six  , 
cents  pieds  de  haut ,  élcTce  enti*e  la  France  et  VEi^agne  ,  et  qui 
les  sépare  physiquement  ;  que  Ton  se  figure  cette  muraille  courbée 
en  forme  de  croissant ,  en  sorte  que  la  conTcxité  en  soit  tournée 
▼ers  la  France  ;  que  l'on  s'imagine  enfin  qu'au  milieu  même  Ro- 
land ,  monté  sur  son  cheval  de  bataille,  a  toiIIu  s'ouvrir  un  pas- 
sage ,  et  que  d'un  coup  de  sa  fameuse  épée  il  a  fait  une  brèche  de 
ti*ois  cents  pieds  d'ouverture,  et  Ton  aura  une  idée  de  ce  que  les 
montagnards  appellent  la  Brecht  de  Ao/and,  n 

yalU'e  de  Héas.  C'est  à  Gedro-Dessus  que  débouche  cette  val- 
lée :  elle  se  dirige  vers  le  «nd-est  jusqu'à  la  région  centrale  des 
Pyrénées,  comme  toutes  celles  de  cette  contrée  montagneuse. 

o  La  route  que  l'on  suit  pour  y  arriver  est  une  véritable  allée , 
et  une  allée  somptueuse  dans  une  contrée  où  les  arbres  deviennent 
chaque  jour  plus  rares.  Une  belle  variété  de  Forme  en  fait  le  prin- 
cipal ornement  :  les  moindres  de  ses  feuilles  sont  plus  grandes  que 
la  main.  Cette  allée  s'élève  et  se  prolonge  à  perte  de  vue;  un  petit 
Gave  la  traverse  sans  rinlerrompre. 

Le  nombre  des  pèlerins  qui  se  rendent  chaque  année  à  Héas  est 
très  considérable.  Il  faut ,  pour  jouir  d'un  spectacle  vraiment  uni- 
que» les  voir  arriver,  le  7  septembre,  par  troupes  de  vingt,  trente 
et  quarante. 

La  chapelle  est  bùlie  en  forme  de  croix  grecque ,  et  couverte 
(i  un  petit  dôme.  Les  hahitans  de  la  vallée  disent  qu'elle  a  été  con- 
struite par  trois  maçons ,  et  que  trois  chèvres ,  suivies  de  leurs 
chevreaux  ,  venaient  chaque  jour  nourrir  de  leur  lait  ces  bons  ou- 
vriers, 

A  la  chapelle  de  Héas  commence  la  vallée  de  Troumoust  ;  vis- 
a-vis on  a  son  ampliilliéàlrc  et  les  i;lacici's  qui  le  couronnent.  Le 
port  de  /a  Canau  n  en  est  point  éloi^'né  ;  c'est  par  celle  gouttière 
périlleuse  qu'il  faut  passer,  si  I  on  veut  descendre  en  Espagne  par 
la  vallée  de  Beousc.  Deux  branches  principales  se  détachent  de  la 
vallée  de  Héas;  l'une  s'élève  directement  à  l'est  vers  le  Pic  long; 
l'autre  ,  bien  plus  profonde  et  plus  aiTrcusc,  est  cette  fameuse  val- 
lée ^ Estaubé ,  visitée  par  Ramond ,  cl  qui  traverse  celle  région 
désolée  jusqu'au  pied  du  Mont-Perdu  ,  sommet  principal  du  Mar- 
horc ,  quon  aperçoit  de  là  ,  sous  sa  face  la  plus  inaccessible,  s'éle- 
ver à  la  plus  grande  hauteur  qu'atteignent  les  Pyrénées,  1763 
toises  au  dessus  du  niveau  de  la  mer. 

Environs  de  CautcreU.  11  est  pou  de  personnes  qui ,  pendant 
leur  séjour  à  Cautci'ets,  ne  fassent  le  voyage  du  lac  de  G  aube  »  du 
Ponl  d Espagne ,  et  qucîqucf»)i*  même  jusqu'au  pied  de  Figne^ 
vuilc. 


4. .  . 

E  Lac  Blanc  el  U  Lac  IVaër.  Si ,  après  aToïr  viiité  le  lac  Da- 

digne  d'attenlion ,  on  veut  -rair  deux  autres  lacs,  et  larisc  - 
loints  de  lae ,  il  faut  aller  une  lieue  plus  loin ,  du  câte  de 
ODiière  du  départcnieiit ;  aa  eolrs  «Jors  dans  la  belle  lalléoi 
Set/,  que  traverse  le  ruisseau  de  ffeitt.  Ce  lorreot  con- 
droit  nul  deux  lacs  d'où  sorlenl  les  deux  sources,  t^  v  ar- 
à  iTRTcrs  de  beaux  pûturagea  qui  rappellent  ceux  de  la  SuisM  , 
\»  monlagncs  eouTGrtcs  de  sapins.  Le  l-ac  Noir'  est  dans  ud 
Irèi  piltoiiisquc.  A  l'ouest  s'élève  pcrpeudiculairemenl  da^ 
ers  de  grnnil,  du  haut  desquels  plusieiA^  ruisseaux   lotabent 

U  lac;uuK  autres  cotés,   ce  aoni  des  blocs  de  gi'anit  dé- 
és  et  entremêles  de  bouquets  de  sapins  qui  bordent  le  ha»- 

Ces  rochers  et  ces  bois  noirs  ombragent  Le  tac  au  point 
épaodre  une  teinte  noirAire  à  sa  sm-lacc,  ce  qui  Jui.  a  vahi'-, 
nn  de  Lae  Noir,  quoique  ses  eaui  soient  très  licqiides.  Un 
«au  en  sort  et  se  dirige  vers  l'ancienne  abbaje  de  Pairit, 

en  voit  les  rnines  dans  le  lololain. 
e  Lae  Blanc  est  bords ,  d'un  càtc ,  par  des  rocheré  ausai 
ms  et  aussi  escarpes  que  ceux  âti  Lae  Noir;  mais,  à  l'ett, 
noDlagnes  l'arrondissent  et  Tormcot  une  pente  douce  |utour 
^e  bassin.  Le  nom  du  Lac  Blanc  vient  de  ce  qu'il  n'ût  pM 
ragé  pal'  le»  forêts  et  les  rochers, 'comme  le  Lac  Noir,  ou  de 
nipidiié  de  ses  eaux  el  de  la  blanclieur  du  sable  quarlietu 
en  couTre  le  fond.  Le*  eaiix  eu  sont  ti  transparentes ,  «pi'oii 
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t  rochtr de  Cftiy.  Orocher fiût pirtia  «Tuoe  m 

Iflérable ,  el  p«iH  Hioir  60  ^ ieds  de  kàot  uir  pliu  de  1 50  de 

!.  A  r«i(ràBité  orientale  de  celle  roche  tendre  et  btauchllni , 

■ne  (pvtie  d'enriroD  30  pieds  de  long  sur  preique  auttuit  de 

!,  et  dijnt  ta  hatltcur  varie  depuis  5  jusqu'à  B  pîedi.  H  en  aort 

let  d'eau  qui  alimente  une  source  a  l'ouTerture  de  la  grotte; 

l'j  perd  sous  terre ,  reparait  ensuite  ,  «t  se  jelte  dans  une  aag« 

ierre  qui  est  toujours  pleine  :  le  superflu  s'écoule  dans  les  iba- 

roistns  de  cet  endroit. 

'eau  qui  suïnlc  a  travers  la  Toâie  altère  BCnsiblemeot  les  vigé- 

qu'elle  bumerte  sans  cesse ,  et  leur  donne  également  qudqiia 
iinblance  avec  les  pétriiicalions  ;  souvent  aussi  les  eaux  «itraK 

les  plantes  même ,  et  les  ensevelissent  dans  un  dépdt  de  pm- 

calcaire. 

StinesttïOifte. 

es  PttriJUaticmt  d£tampeJ.  Deux  rivières,  la  Louelle  et  la 
ImeUt ,  se  réunîuenl  n  l'entrée  de  cette  vUte ,  la  traversent  et 
seut  une  prairie ,  où  elles  se  joij^nent  k  la  Juâu  ,  pour  ne  for- 


ecodeut  ;  mais  au  lien  de  loucher  le  kA  ,  elles  en  «odI  plus  ou  moiiu 
ékignéei.  Od  enamatheui-cuMment  brité,ilD'7  «pM  loDg-lempi, 
une  des  plus  bellei.  Ces  Malaelites  sont  brunes,  el,  dans  quelques 
CDdioits,  noirilrea,  i  cause  du  sable  que  les  eau(  enlninent.  La 
pronière  chambre  est  tapistie  de  fbugire. 

On  peut  Toir,  dini  les  eniirons ,  (jeux  cauiactei ,  dont  Is  plus 
bdie  ,  située  à  Sitlani ,  est  formée  par  h  riiiàre  de  Èrtiic,  qui  se 
préc^le  d'un  rocber  de  plus  de  cent  pieds  d'éléialioa,  avant  de 
■e  r4anir  à  b  rivière  de  l'Argeru. 

Une  grotte  curieuse ,  quoique  peu  Tisilée,  c'est  celle  de  Mon, 
sur  une  colline  au  bord  de  la  Siagni ,  à  quelques  lieues  de  Frejiu. 
L'entrée  ,  baute  de  douze  h  quinze  pieds ,  seil  de  retraite  aux  ber- 
gers et  à  leurs  Iroujieaui.  Pour  pénétrer  dans  l'intérieur,  il  faut 
IraTerseï',  en  rampant,  une  petite  galerie  qui  mène  &  Uneulle  dont 
laroùie  a  un  aspect  cffi-ay an t,  à  cause  des  blocs  de  tialMlilet  ^i  y 
sont  suspendus. 

La  grotle  se  partage  cusuïlc  en  sepl  brancbes  ,  qui  s'enfiMcent 
dans  la  colline ,  el  qui  offrent  plusieurs  salles  curieuaes. 

K  Picretc,  auprès  de  Samt-AuBan  ,  une  grotle  laisse  é^pper 
un  leni  qui  se  renforce  jusqu'à  minuit ,  et  diraimie  daAs  ta  même 
proportion  jusqu'au  lever  du  soleil;  pendant  le  jour  ce  vent  ne  se 
rail  point  sentir. 


\|ffVÏ^J14i/m 
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DU  VOYAGEUR 


MA.MERE  DE  VOYAGER. 

Ud  loyage  dans  la  Hollande  et  dans  la  Belgique  ite  deux  mu- 
niérei ,  par  terre  el  par  eau.  L'on  petU ,  îl  eïl  viai ,  aller pai-luul 
ta  loilurei  mais  celle  manière  de  vojager  esl  très  dispendieuse. 
Sur  la  plupart  des  routes,  surtout  celles  qui  vont  d'Allem^ne  à 
Atnslei'dam ,  on  Irouiadcs  posics roulantes  à  la  manière  allemande. 
A  Omabruci,  Naarden  et  Utrecht,  tes  maîtres  de  poste  sont  au- 
torisés à  délivrer  aux  voyageurs  qui  courent  la  poste ,  ec  qu'on 
appelle  vn  bîlkt  de  potte,  qui  leur  procure  le  double  avantage 
d'être  toujours  menés  grand  train ,  cl  de  n'avoir  à  essujer  aucune 
dîRicullc  rclalivemeni  au  nombre  de  chevaui.  On  paie  à  l'cndioil 
où  l'on  prend  le  billet;  par  exemple,  à  Osnabrack,  pour  aller  jus- 
qu'à Naarden  avec  quatre  chevaux,  que  l'on  chiuiga  à  chaque 
poste,  àOéous,  et  IG  gros  pour  le  sccrélaire  de  la  posle.  Au  con- 
traire, pour  celle  de  Naarden -a  Ofnabruck ,  un  paie,  pour  le  m^oke 
nombre  de  chevaux,  50  dalci-s  de  Hollande.  Ceui  qui  ont  lenr 
propre  voilure ,  la  laissent  à  Naorde»  ou  dans  quelque  autre  tille 
n-ontiére,  et  paient  un  stui  ver  par  Jour  pour  la  remise.  Depuis  la 
guerre  de  la  l'cvolulion ,  il  faut  êti'C  muni  de  bons  passeports  pour 
passer  sur  le  terrïloire  de  la  Hollande,  et  ces  passeports  doivent 
être  visés  par  la  lauiiicipalilé  de  la  pi-emière  place  fronticie.  Dans 
l'intérieur  des  provinces ,  il  J  a  des  diligences  qui  partent  rcrtains 
jours  à  heures  liies ,  et  mcnenl  le»  vojageuvs  d  une  ville  à  lauue. 
Mais  les  pinics  v  sont  clières,  surtout  si  l'on  a  avec  soi  beaucoup 
de  bagage  ;  car  on  n'esi  exempt  de  port  pour  ses  malles  que  jusqu'à 
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1  .■  , 

Le  Lac  Blanc  et  le  La 
en  3  digne  d'allention ,  i 
es  poinls  de  Tue ,  il  fai 
1  froDiIère  du  dépaiiem 
VOriey,  que  traicrte  I 
luit  droit  aux  dcui  lacs 
ivc  à  traxers  de  beaux  pi 
I  dca  monlagrcs  comerl 

iio  ii'Fs  piiloresquc.  A  l'ouesl  a'élèfe  perpei»liciitair«iBent  dei^  . 
ochcrs  de  granit,  du  haut  desquels  plusieurs  ruisseaux  tombant 
lans  le  lac  ;  aux  nuires  eûtes ,  ce  sont  des  blocs  de  granit  dé- 
fiches et  entremêlés  de  bouquets  de  sapins  qui  bordeul  le  ba»- 
in.  Ces  rochers  et  ces  bois  noirs  ombragtnt  le  1m  au  point 
le  répandre  une  teble  noirâtre  à  sa  sui'&cc,  ce  qui  lu»  •  lahi". 
I.-  nom  de  £.ae  cieir,  quoique  ses  eaui  soient  très  lioqH^s.  Un 
'ui>^<ieau  en  sort  et  se  dirige  vers  l'nncieane  abbaje  de  Pairù , 
lonl  on   voit  les  mines  dans   te  IoïdIbûi. 

Le  Lac  Blanc  est  bordé,  d'un  calé,  par  des  rocberâ  autû 
iaillans  et  aussi  escarpes  que  Ceux  db  Lac  Noiri  nais,  à  l'est, 
les  DionUgncs  s'arrondissent  et  formcnl  une  pente  doute  |u(our 
le  ce  bassin.  Le  nom  du  Lac  Blanc  vient  de  ce  qu'il  n'eat  pu 
iitnbiagé  par  les  foréla  et  les  rocbers, 'comme  le  Lac  Noir,  ou  de 
la  limpidité  de  ses  eaux  et  de  la  blancbeur  du  sable  quarlieux 
qui  en  couvre  le  Tond.  Les  eaux  eu  sont  si  Iransparenlcs ,  qu'on 
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6etm?cts3K«nie. 

lie  CfVity.  C«  tocbet- fth  partie  d'une  numfltgiM  autt 
el  peuL  avoit-  60  pieds  de  heul  lur  pliu  de  t  âO  de 
[limité  orientale  de  cette  roche  tendre  et  blanchttre  , 
e  d'enriroD  SO  piedi  de  long  sur  preac{ue  auttml  de 
l  la  haiiteur  varie  depuis  b  jusqu'à  S  pîeds.  B  ea  sort 
qui  alimente  une  source  à  l'ouieiture  de  la  grollei 
mus  terre  ,  reparaît  ensuite ,  et  se  jette  dans  une  ai^ 
c.«l  toujours  pleine  :  le  superflu  s'Écoule  dans  les  fià»> 

suinte  à  li-avers  la  Toûle  altère  aeniiblemenl  le*  végé- 
lumerle  sans  cesse ,  et  leur  donne  également  ijuelqu* 
avec  les  pétrifications  ;  souvent  aussi  les  eaui  euln]- 
es  même ,  CI  les  euseTeliasent  dans  ua  dépôt  de  am- 


iStintuuùitt. 

ieationt  dEtamptt.  Deux  riiières,  la  LoueUe  et  la 
«  réunissent  i  l'eolrée  de  cette  Tille,  la  traTcrwoiet 
prairie  ,  où  elles  se  jngnent  à  la  Jtàat ,  potir  ne  fbr- 


mr  une  colline  au  bord  de  la  Stagne,  à  quelquca  lîeuea  de  Fnjta. 
L'entrée  ,  haute  de  douze  n  quinze  pieds,  sert  de  retraite  aux  ber- 
gers et  à  leur«  li-ouiieaui.  Pour  pénùtrer  dans  l'inlërieur,  il  ftui 
tr«Tenei*,  en  rampant ,  une  petite  galerie  qui  mène  à  Une  «aile  dont 
la*oùle  a  un  aspect  efli-B^ani,  à  cause  des  blocs  de  slftlMliutquiy 
HNH  suspendus. 

La  grotte  se  partage  ensuite  en  sept  brancbes ,  qai  ('enibiieent 
dans  la  colline,  et  qui  oflrent  plusieurs  salles  curieuies. 

A  Pieresc,  auprès  de  Saint-jluban  ,  une  grotte  laisM  échapper 
un  Tcul  qui  se  renforce  jusqu'à  minuit ,  et  dlmimie  àtta  la  même 
proportion  jusqu'au  leter  du  soleil  ;  pendant  le  jour  ce  «eut  ne  se 
fait  point  seuLr. 


|(»  ^^nj)»-^"  «t  <«  ^o(f««><. 


DU  VOYAGEUR 


MANIÈRE  DE  VOYAGER. 

Od  lojage  dans  ta  Hollande  el  dans  la  Belgique  de  deux  nui- 
niére*,  par  Icitc  et  par  eau.  L'on  peut,  il  esl  vrai,  aller  pai-tuul 
CD  ïoilure;  mais  celle  manipin  de  lojager  est  1res  dispendieuse. 
Sur  U  plupart  des  roules,  surtout  eelles  qui  Tout  d'Allema^e  à 
Amslei-dam ,  on  irouTe  dc^  postes  l'oulanles  à  [a  manière  allenuDde. 
A  Otnabrack,  Naardea  et  Vtrecht,  les  maîtres  de  poste  sont  au- 
lorûés  n  délivrer  aux  Toïageurs  qui  courent  la  posic ,  i-e  qu'on 
appelle  un  tiltet  de  poste,  qui  leur  procure  le  double  avantage 
d'îlre  toujours  menci  grand  train ,  et  de  n'avoir  à  euujei-  aucune 
diflicullc  relativement  au  nombre  de  chevaux.  On  paie  à  l'endroit 
eii  l'on  prend  k  billcli  par  exemple,  a  Oinahnak ,  pour  aller  jus- 
qu'à Naarden  avec  qualre  chevaux ,  que  loti  chiuif;*  à  chaque 
poste,  90  écus,  el  1  0  gros  pour  le  secrélaire  de  la  poB|e.  Au  con- 
traire, pour  celle  de  Naarden  à  Omabruek ,  nn  paie,  pour  le  m^me 
nombre  de  chevaux,  50  daleii  de  Hollande.  Ceux  qui  ont  leur 
propre  voilure ,  la  laissent  à  Naar^ti  ou  dans  quelque  autre  ville 
fronLière,  et  paient  un  stuiver  par  jour  pour  la  remise.  Depuis  la 
guerre  de  la  lévolulion ,  il  faut  être  muni  de  bons  passeports  pour 
passer  sur  le  lerriloire  de  la  Hollande,  et  ces  passeports  doivent 
être  vises  par  la  municipalité  de  la  piemiére  place  rronliéie.  Dan* 
l'intérieur  des  provinces,  il  y  a  des  diligences  qui  parlent  rertaini 
jours  à  heures  lîxes,  et  mènent  les  voyageurs  d'une  ville  à  l'autre. 
Mais  les  plaies  y  sont  cliêres,  suiloul  u  l'on  a  avec  soi  beaucoup 
de  bagage  ;  car  on  n'est  exempt  de  part  pour  ses  malles  que  jusqu'à 
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31  loul  (  I  ). 

L«s  bewHcliippen  Ronl  de  gitM  billinens  à  d^i  nAts,  que  l'on 
tBpIdeiur  leZiiyalmrê.etqoi  Tonlet  TienDentraiisiitlem^oa 
l'jtaulerdam  â  Lemmer,  Httrlingm  el  autres  endroits.  It  y  a  quatre 
■orteil  de  pbres  Axta  ces  bilimens  :  1°  In  tahnte,  nù  une  pcrMinne 
le  laille  movenne  peut  se  tenir  dcboul ,  a  dea  banrs  placés  sur  les 
;Atét  pour  huil  personnel ,  Atari  renélres ,  cl  une  labte  dan*  le  mî- 
ieii  ;  ^1  j-a  de  plus  des  ai'mnires  et  des  lits  (3)  praliquéf  dans  lu 
cloison  ;  2°  le  rcief  est  une  place  couverte  sur  le  }iorl ,  où  douze 
Mirsonnes  peuvent  i)lrc  assiies,  cl  il  y  a  en  oulrc  une  table  et  des- 
■U  ;  3°  la  rave ,  qui  pr,1  quelques  marehes  plus  bas  el  sur  le  dsvBDI 
iu  Liûmenl  :  cile  csi  basse  el  inconinode;  il  s'y  trouve  aussi  dei 
itat  4*  cnlin,  le  fond  de  rate,  qui  est  très  vaste,  et  où  l'on  est  assis 
i41e-ilicl«.  (^cM  la  place  la  moins  chère,  et  c'cs.  aussi  l'enlrepât 
tes  marchaniliscs.  L'n  pareil  bilimcnt  peul  contenir  1 00  à  1 30  pei^ 
lonncs.  De  Lemmer  k  ^iiulrn/am ,  on  paie  un  durai  pour  la  cahute, 
nue  l'on  soil  seul  ou  en  compagnie.  Ce  Irajel  se  fait  en  huit  ou  dix 
heures  de  temps.  Du  reste,  on  trouve  suc  ce  bâtiment  toutes  les 
commodités  pns^bles.  Un  peut  s'y  faii-e  donner,  vin,  café,  ihé  , 
liqueurs,  le  luul  cxrvllcnl  et  ù  bon  cnmple. 

AulaD(  te  pili  îles  places  «ur  ces  bàtimens  est  modique,  autant 
le»  porteurs  que  l'on  emploie  pour  faîr.C  transporter  les  hardes, 
viit  d'un  paquebot  dans  l'autre,  sont  |>rDSiiers  cl  ellTonlés  dan* 
leui-s  prétentions.  Il  faul  être  bien  «ur  ses  gardes,  et  convenir  d'a- 
bord avec  eui  de  ce  qu'on  leui'  donnera  pour  leur  peine  ;  sans  cela 
l'on  c»t  eiposé  à  des  grossiticlos  de  leur  ])arl ,  et  l'on  linîl  par  ùlie 
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Le  litre  de  l'or  se  dÎTMe ,  en  Hollande  j  en  34  karati ,  et  chaque 
kirtit  se  subdivise  FD  19  grnina.  Le  tilre  de  l'argem  se  divise  en 
I  3  pennings.  el  le  penning  en  34  graios. 

Eipècei  dor.  Le  ducal  d'or  porte  pour  empreinte,  d'un  civk  , 
UD  kommc  à  pied,  armé  de  toulei  pièces ,  leniuil  d'une  uaio  un 
sabre ,  el  de  l'aulre  sept  flwhes  Tiée^  ensemble ,  et  de  l'autre  c6\i 
nue  lê^cndi^  renfermée  dans  un  tableau  carré,  et  conçus  ainsi  : 
Ma.  or.  D.  provin-fa<ter.  belg.  ad  Ug.  imp.  Le  ducat  pèse  3  eo- 
^'el*8  '/,  as,  cl  est  au  lili-c  de  33  karats  7  grains.  Il  a  cours  pour 
5  Horins  à  K0U4 —  11  liv.  Ils.,  ancien  ai-geni  de  France;  le 
dnuble  ducal  à  proportion.  Le  ryder  d'or  porte  pour  empreinte  , 
d'un  côté ,  un  liomnic  à  cheval ,  armé  de  toutes  pièces ,  tenant  un 
«abre  cl  ayant  le  bras  leti;  i  on  voit ,  au  dessous  du  cbeval ,  un  pe- 
tit ècutson.  De  l'autre  côlè  est  un  ècusson  représentant  un  lion 
ijui  lient  dans  une  patle  iepi  ilérlies  lices  ensemble ,  et  dans  l'autre 
un  sabre.  Le  rydcr  d'or  pose  ti  engels  15  as,  el  est  au  lïlre  de 
i>-<  karats.  lla'cours  pour  M  florins—  30  Ut.  1 G  s.  ,  ancien  at- 
f^i'Ml  de  France;  le  dcini-fjdei' il  propariïoo.  Toutes  les  espèce* 
d'or  portenl  celle  légende  :  Conrordia  tis  parva  creicimt. 

Etpicet  dargent.  Le  rydcr  ou  ducalon  d'argent  porte  la  mjmc 
empreinte  et  la  même  légende  que  le  ryder  d'or,  excepté  qiie  l'c- 
cu<(san  ijui  représente  le  lion  est  supporté  par  deux  lions  cou- 
ronnés. 11  a  cours  pour  3  (lor.  3  s.  —  6  lîi.  IS  a.  6  d.  /  an- 
'-iennc  monnaie  de  France  —  6  fr.  S8  c. ,  nourelte  monnaie  ;  le 
ili^nii-ryder  à  proportion. 

Le  ducat,  ou  risdaler d'argent,  repTéscnle,d'uncôté,  un  homme 
33" 


It  rocher  de  Crtiy.  Cairniher  fih  pànle  d'une  moncifnw  u»ét 
oènA&éiMe,  el  {leai  avait- 80  pieds  de  haut  Mir  plus  de  150  de 
tar^,  A  rcttrétaJIé  orienlale  de  celte  mclie  tendre  et  bUncUUre, 
Mt  une  grotte  d'environ  30  piedi  de  long  sur  presque  autaiii  de 
large ,  ei  dont  la  hadteur  varie  députa  5  juitju'à  8  piedi.  H  en  sort 
un  (itet  d'eau  i]ui  alimente  une  source  a  l'ouTevture  de  la  groltei 
die  l'y  perd  soua  terre ,  reparaît  emuiie ,  et  ae  jette  dans  ime  auge 
de  pierre  qui  e«t  toujours  pleine  :  le  superflu  s'écoide  daoa  lea  IW- 
«i«  Toisins  de  cet  enclmit. 

L'enu  qui  auïnlc  à  traven  la  Toâle  altère  sensiblement  tes  *é^ 
taux  qu'elle  bumeele  sans  cesse ,  et  leur  doone  également  quelqu* 
ressemblance  atee  les  pétrilicalioDai  aouvent  aussi  les  eaui  entrai* 
nCDl  Tes  plantes  même ,  61  les  enserelissent  daiM  un  dèpdt  de  BMt- 
Uér«  calcaire. 

Seines  (tsOtK. 

Les  Peb-ifieationi  dEtampa.  Deux  riTiéiea,  la  touille  et  la 
ChaloaâUe,  se  réunissent  Â  l'entrée  de  cette  lîlle,  ta  traversent  et 
amweDt  une  prairie  ,  où  ellea  se  joignent  l  la  Jiiîne  ,  pour  ne  for- 


eadent  i  maû  au  lieu  de  loucher  le  sot ,  ellet  en  sont  plus  ou  moiiu 
loignéet.  On  en  a  malheui-cusemenl  brisé,  il  d'j  ipaa  long-lempi, 
ne  des  plus  belles.  Ces  tlalacliles  soDt  brunes,  et,  âtna  quelques 
ndroita ,  noiràlres ,  i  Cause  du  sable  que  tes  eaui  enlr^nent.  La 
renJère  cbanibrc  est  tapissée  <le  fougère. 

Od  peut  Toir,  dans  les  «mirons ,  deux.  calaraclM  ,  dont  b  plus 
«lie  ,  située  à  Sillam  ,  est  fbnniie  par  la  riTtère  de  Bretie  ,  qui  ae 
irécipite  d'un  rocber  de  plus  de  cent  pieds  d'éléTalion,  arant  de 
e  réunir  à  la  rivière  de  X'jtrgeiu. 

Vue  grotte  curieuse ,  quoique  peu  risilée ,  c'est  celle  de  Mont, 
ur  une  colline  au  bord  de  la  Stagne,  à  quelques  lieues  de  Prtjta. 
.'entrée  ,  haute  de  douze  à  quinze  pieds,  sert  de  relrailc  aux  ber- 
ers  et  à  leurs  troupeaux.  Pour  pénétrer  dans  l'intérieur,  il  but 
ravcrser,  en  rampant,  une  petite  ^lerie  qui  mène  a  une  salle  dont 
1  voûte  a  un  aspect  effiayanl,  à  caus«  des  hIoc«  de  slalaclitetqui  j 
ont  suspendus. 

La  grolle  ac  partage  ensuite  en  sept  branches  ,  qui  s'enfoncent 
ans  la  colline,  et  qui  ollrenl  plusieurs  salles  curieuses. 

A  Firme,  auprès  de  Saml-jiubott ,  lue  grotte  laisse  échapper 
n  lent  qui  se  renforce  jusqu'à  minuit ,  et  diminue  dada  la  mênie 
ruporlion  jusqu'au  lever  du  soleil  ;  pendant  le  jour  ce  lenl  ne  se 
lit  point  sentir. 
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MANIERE  DE  VOYAGER. 


On  voyage  dans  la  Hollande  et  dans  la  Belgique  de  deux  ma- 
nières, par  terre  et  par  eau.  L'on  peut,  il  est  vrai,  aller  partout 
en  voilure;  mais  celle  manière  de  voyager  est  très  dispendieuse. 
Sur  la  plupart  des  routes,  surtout  celles  qui  vont  d'Allemagne  à 
Amsterdam ,  on  trouve  des  postes i*oulanles  à  la  manière  allemande. 
A  Osnalfruck,  Naarden  et  Vtrecht,  les  maîtres  de  poste  sont  au- 
torisés à  délivrer  aux  voyageurs  qui  courent  la  poste ,  ce  qu'on 
appelle  un  billet  de  poste,  qui  leur  procure  le  double  avantage 
d'être  toujours  menés  grand  train,  et  de  n'avoir  à  essuyer  aucune 
difficulté  relativement  au  nombre  de  chevaux.  On  paie  à  l'endroit 
où  l'on  prend  le  billet;  par  exemple,  à  Osnabruck ,  pour  aller  jus- 
qu'à Naarden  avec  quatre  chevaux,  que  l'on  change  à  chaque 
poste,  5K)  écus,  et  1 6  gros  pour  le  secrétaire  de  la  poste.  Au  con- 
ti'aire ,  pour  celle  de  Naarden  à  Osnahruck ,  on  paie ,  pour  le  même 
nombre  de  chevaux,  50  dalei^  de  Hollande.  Ceux  qui  ont  leur 
propre  voilure ,  la  laissent  à  Naarden  ou  dans  quelque  autre  ville 
froniière,  et  paient  un  stuiver  par  jour  pour  la  remise.  Depuis  la 
guerre  de  la  révolution ,  il  faut  être  muni  de  bons  passeports  pour 
passer  sur  le  territoire  de  la  Hollande,  et  ces  passeports  doivent 
être  visés  par  la  municipalité  de  la  première  place  frontière.  Dans 
l'intérieur  des  provinces,  il  y  a  des  diligences  qui  partent  certain» 
jours  à  heures  fixes,  et  mènent  les  voyageurs  d'une  ville  à  l'autre. 
Mais  les  places  y  sont  chères,  surtout  si  l'on  a  avec  soi  beaucoup 
de  bagage  ;  car  on  n'est  exempt  de  port  pour  ses  malles  que  jusqu'à 
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Les  beurtschippmi  .«ont  de  gros  billraeni  à  deux  TiAia ,  que  l'on 
«lapleie  fur  le  Ztnjdenée,  et  qui  vanl  et  rienDenl  sans  iitternlplion 
A' jànulerdam  à  Lrnatur,  Hnrlingen  et  outres  endroits.  H  J  a  quatre 
sorles  de  place»  dans  co«  liÂlimens  ;  )°  In  talmle ,  où  une  personne 
de  taille  moyenne  peut  se  lenir  debout ,  a  des  banrs  placés  sur  tes 
câtés  pour  huit  per!iopnet,  deut  fenclrei,  e(  une  table  dans  le  mi- 
liuii;'!)  j.a  de  plus  de^  armoires  et  des  lits  (9)  pratiqués  dans  la 
cloison  1  S"  le  roef  est  une  place  couverte  sur  le  jiort ,  où  douic 
persoanes  peuvent  être  assises ,  et  il  _v  a  en  outre  une  table  et  des- 
liu  ;  3°  la  cave  .  qui  est  quelques  marches  plus  bas  et  sur  le  d:\Bnt 
du  bàtimciiL  :  elle  est  basse  et  incoromode;  ÎI  s'y  trouve  aussi  des 
tils;  4*  cnlîn,  le  fond  demie,  qui  est  très  vaste,  et  où  l'on  est  assis 
pêle-mêle.  C'est  la  pince  In  moins  chci-c,  et  c'es,  aussi  l'pntrepdl 
lies  rau'chandises.L'n  pareil  bitimeiit  peut  contenir  lOOà  130  per- 
sonnes. De  Lcmmcr  n  Amslfrdam ,  on  paie  un  ducat  pour  la  cahute, 
que  l'on  soit  seul  ou  en  runi|Nignie.  Ce  trajet  se  fait  en  huit  ou  iliï 
bcures  de  tcnips.  Ou  reste ,  on  trouve  sur  ce  bàltmenl  toutes  les 
rommodilcs  pnssihk-s.  On  peut  s'y  làire  donner,  vin,  café,  thé, 
liqueurs,  le  tout  excellent  et  à  bon  compte. 

Autant  le  pris  des  places  sur  ces  bdlibiens  est  modique,  autant 
les  )H>rteurs  que  l'ou  cmpluic  pour  faire  transporter  les  bardes, 
•ioit  d'un  paquebot  dons  l'autre,  sont  p-ossievs  et  eDrontés  dans 
leuis  prétentions.  Il  làul  être  bien  sur  ses  gardes,  et  convenir  d'a- 
bord aven  eui  de  cç  qu'on  leur  donnera  pour  leur  peine;  sans  cela 
l'on  est  exposé  à  des  giossièiclos  de  leur  part ,  et  l'on  Unît  par  être 
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Lelilrede  l'or  se  dÎTine,  en  HollaïuU,  en  34liarats,  et  chaque 
karal  «e  subdivise  en  I  3  grains.  Le  litre  de  l'argent  se  divue  en 
1  2  peUDÎngs  ,  et  Ie  pcnning  en  24  grains. 

Etpèces  dor.  Le  ducat  d'or  porte  pour  eni)ireinte  ,  d'un  c6t£  , 
un  boninie  à  pied ,  armé  de  toutes  pièces ,  teniuit  d'une  main  un 
sabre,  et  de  l'autre  sept  llcrlies  liées  eoiemble,  et  de  l'autre  c6lé 
une  légendB  lenrermëe  dans  un  tableau  carré,  et  conçue  ainsi  : 
Ma.  or.  Z>.  pravin. /aller,  belg.  ad  leg.  imp.  Le  ducnl  pèse  2  en- 
};ela8  '\,n^,  el  eil  au  liliv  de  23  kaial*  7  graina.  M  a  cours  pour 
5  llorios  &  sous  —  1  I  lii.  Ils.,  ancien  argent  de  France  ;  le 
double  ducal  à  proportion.  Le  rvdci'  d'or  porte  pour  empreinte, 
d'iin  cfilè ,  un  liommc  à  clicval ,  nriné  de  loulcs  picccs ,  tenant  uo 
sabre  el  ajanl  le  bras  leiù  i  on  voit ,  au  dessous  du  cLeval ,  un  pe- 

qui  lient  dans  une  patic  sejil  llcclies  liées  ensemble  ,  cl  dans  l'autre 
un  sabre.  Le  rvdcr  d'or  pèse  fi  cn[;els  là  as,  cl  e<>t  au  titre  de 
22  karsls.  Il  a'rours  pour  1  t  florins—  30  liv.  )6s.,  ancien  ar- 
C'-iit  de  France;  le  dcini-rjdcr  à  proportion.  Toutes  les  espèces 
d"or  portent  celle  légende  ;  Voncordia  Trs  parva  cre$ctmt. 

Etpècei  d'argent.  Le  rydcr  on  ducalon  d'argent  porte  h  mémo 
empreinte  el  la  mràac  légende  que  le  i-jdcr  d'or,  excepté  qiie  l'é- 
cuss«i  qui  représente  le  lion  est  supporté  par  deuï  lions  cou- 
ronnés. Il  a  cours  pour  3  Uor.  3  s.  —  6  lii.  18  a.  6  d.  «  an- 
cienne monnaie  do  France  —  6  fr.  88  c, ,  nourellc  monnaie  ;  le 
ilcnii-ryder  à  proportion. 

Le  'lucal,  ou  risdaler  d'argent,  représcnle,  d'un  côté,  un  honnie 
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ûE  PARIS  A  BRUXELLES  (  2  routes  ). 
1"  roule,  par  Mons,  74  L,  S7  p. 


Le  Bourget 

21 

Finâ 

(a)  Louvres 

3 

Bouavy 

Là  Chapelle  en  Serval 

3 

(/)  Cambrai 

(6)  Senlis 

2 

(^)  Bouchain 

(r)  Pont-Sainte-Maxence 

3 

{h)  Yalenciennes 

Bois-de-Lihus 

3 

Quievrain 

Gournay-sur-Aronde 

2'|, 

Boussu 

Cuvilly 

2 

(/)  Mons 

Conchy-les-Pols 

2 

Soignies 

(el)  Roye 

3 

La  Genettc 

Fonches 

2 

Haï 

Marché-lç-Pol. 

2 

{k)  Bruxelles 

(e)  Péronne 

3 

4 
3 
3 
4 

3 

2'/, 

3    . 

4 

2«/. 

3 

4 


{a)  Louvres  (  Seiiie-et-Oise  ) ,  bourg  où  Von  fabrique  des  den-* 
telles  el  (les  blondes. 

(6)  Senlis  (Oise),  ville  située  sur  la  Nonette.  Curiostle' :  le 
clocher  de  la  calhédi>aley  dont  la  flèche  a  une  grande  hauteur. 
Les  lavoirs  de  laines ,  au  nombre  de  8 ,  occupent  à  Senlis  environ 
70  ouvriers.  Commefce  :  blé,  farines,  vins  et  bois,  fabriques  de 
toiles  de  coton ,  de  dentelles ,  filatures  de  coton  et  blanchisseries  de 
toiles,  pi;éparatIon  de  fécule  de  pommes  de  terre,  de  café  chicorée. 
Ses  euvirons  offrent  de  belles  carrières  de  pierre  j  bibliothèque  pu- 
blique. //o/<r/  excellent  du  Grand-Cerf.  Non  loin  de  la  ville  est  uuc 
montagne  qui  foui-nit  les  sables  dont  se  fondent  les  belles  glaces  de 
Samt'Gobh.  Pop.  4,400  h. 


ceodenl  ;  moû  au  lieu  de  loucher  le  sol ,  elles  en  sodI  phu  ou  moini 
éloignées.  Od  en  a  malheuiciuement  brisé,  il  n'y  apai  long-temps, 
une  des  plus  belles.  Ces  slalacliles  sont  brunes,  el,  dans  quelques 
endroits,  Doiritros,  h  cause  du  sable  que  les  eaux  entnînent.  La 
preniÉre  chambre  est  tapisiie  de  fbugére. 

On  peut  Toir,  dan»  les  enTÎron» ,  deux  cataraciea ,  dont  la  plus 
belle  ,  située  a  Siilaru  ,  eit  formée  par  la  riiière  de  Bratt ,  qui  se 
précq)ile  d'ua  rocher  de  plus  de  cent  pieds  d'élé*alUMi,  avant  de 
se  réunir  à  la  rivière  de  VArgem. 

Udb  grotte  curieuse  ,  quoique  p«u  visitée,  c'est  celte  de  Mont, 
sur  une  colline  au  bord  de  la  Siagne,  k  quelques  lieues  de  Frtjtti. 
L'entrée  ,  luiule  de  douze  à  quinze  pieds,  sert  de  retraite  eux  ber- 
gers et  à  leurs  troupeaux.  Pour  pénétrei'  dans  l'intérieur,  il  ftut 
traverser,  en  rampant,  une  petite  galerie  qui  mène  à  une  salle  dont 
la  voûte  a  uti  aspect  efliaj'anl,  à  cause  des  blocs  de  slalactilesqui  J 
sont  suspendus. 

La  grotle  «c  partage  eusultc  en  sept  branches ,  qui  s'enfoocent 
dans  la  colline,  et  qui  ofErent  plusieurs  salles  curieujei. 

A  Pureie,  auprès  de  Samt-Juban,  une  |p-olIe  laisse  échapper 
un  vent  qui  se  renforce  jusqu'à  minuit ,  et  diminue  daûi  la  même 
proportiim  jusqu'au  lever  du  soleil;  pendant  le  jour  ce  vent  ne  se 
fait  point  sentir. 
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MANIÈRE  DE  VOYAGER. 

On  voyage  dans  la  Hollande  et  dans  la  Belgique  de  deux  ma- 
nières, par  terre  et  par  eau.  L'on  peut,  il  est  vrai,  aller  partout 
en  voiture;  mais  cette  manière  de  voyager  est  très  dispendieuse. 
Sur  la  plupart  des  routes,  surtout  celles  qui  vont  d'AUems^e  à 
Amsterdam,  on  trouve  des  postes  roulantes  à  la  manière  allemande. 
A  Osnabruck,  Naarden  et  Utrechty  les  maîtres  de  poste  sont  au- 
torisés a  délivrer  aux  voyageurs  qui  courent  la  poste ,  ce  qu'on 
appelle  un  billet  de  poste,  qui  leur  procure  le  double  avantage 
d'être  toujours  menés  grand  train,  et  de  n'avoir  à  essuyer  aucune 
difliculté  relativement  au  nombre  de  chevaux.  On  paie  à  l'endroit 
où  l'on  prend  le  billet;  par  exemple,  à  Osnabruck ,  pour  aller  jus- 
qu'à Naarden  avec  quatre  chevaux,  que  Ton  change  à  chaque 
poste,  5K)  écus,  et  1 6  gros  pour  le  secrétaire  de  la  poste.  Au  con- 
traire ,  pour  celle  de  Naarden  à  Osnabruck ,  on  paie ,  pour  le  même 
nombre  de  chevaux,  50  dalei*s  de  Hollande.  Ceux  qui  ont  leor 
propre  voilure ,  la  laissent  à  Naarden  ou  dans  quelque  autre  ville 
frontière,  et  paient  un  stuiver  par  jour  pour  la  remise.  Depuis  la 
guerre  de  la  révolution,  il  faut  être  muni  de  bons  passeports  pour 
passer  sur  le  territoire  de  la  Hollande,  et  ces  passeports  doivent 
être  visés  par  la  iliunicipalité  de  la  première  place  frontière.  Dans 
l'intérieur  des  provinces,  il  y  a  des  diligences  qui  partent  certains 
jours  à  heures  fixes,  et  mcnent  les  voyageurs  dune  ville  à  Tauti-e. 
Mais  les  places  y  sont  chères,  surtout  si  l'on  a  avec  soi  beaucoup 
de  bagage  ;  car  on  n'est  exempt  de  port  pour  ses  malles  que  jusqu'à 
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îs  sCuivcrs  de  plos^  De  jRoÈétnlam  jusqu'à  Là  Haye  (trois  milles 
illemagne  que  Ton  ikil  en  trois  heures  dfl^teinps) ,  oui  Mie,  pour 
2  place  dans  le  roef,  13  stuirers,  et  rbft  'pei|t  pfefiidM  crée  soi 
0  liv.  de  hagat^,  qiii  sont  exempfed  cle  poH;  milita  Von  n'a 
'une  place,  oo  doit  s'attendre  À  la  pei*dré  sll  siirnent  un  tiers 
i  loue  tout  le  roef.  Si  une  personne  seule  ifetient  les  huit  places, 
c  uc  paie  que^la  moitié  du  prix.  Il  y  a  tous  les  jours  seize  de  ces 
limeiis  qui  se  rendent  de  Roiterdam  k  La  Haye  ^v^Del/t,  et  au- 
it  qui  reviennent.  Chacun  d'eux  ^peut  contenir  huit  personnes 
ns  le  roef»  et  trente  dans  Tautre  paUlié.  Au  hout  de  trois  heures 
temps,  on  peut  être  rendu  |i  La  Hèye,  Ce^bitimens  sont  nu- 
croies ,  et  partent  suivant  Vii^té  de  létirs  numéros.  A  cfalftiqiie  re- 
on  donne  au  chassewr  quelques  du&es  f  ou  tout  aU  plus  un  stuîver 
tout(l). 

Les  beurtschippen  sont  de  g^s  bâlimens  à  d^ux  inllts ,  que  Ton 
ipkne  Fur  le  Zuyderxée,  et  qui  vont  et  viennent  sans  interruption 
émslerdam  à  Lemmer,  Harlingen  et  autres  endroits.  Il  y  a  quatre 
rtcs  de  places  dans  ces  bâlimens  :  1^  la  cahnte,  où  une  {tersonne 
taille  moyenne  peut  se  tenir  debout,  a  des  bancs  placés  sur  les 
tés  pour  huit  personnes ,  deux  fenêtres ,  et  une  table  dans  le  mi- 
u;nl  y. a  de  plus  des  armoires  et  des  lits  (2)  pratiqués  dans  la 
lison  ;  2<*  le  roef  est  une  place  couverte  sur  le  pont , .  où  douze 
rsonnes  peuvent  cire  assises,  cl  il  y  a  en  outre  une  table  et  des» 
i\  3°  la  cave,  qui  est  quelques  marches  plus  bas  et  sur  le  dsvant 
bâtiment  :  eile  est  basse  et  incommode;  il  s'y  trouve  aussi  des 
i;  4*  enfin,  le  fond  de  cale,  qui  est  très  vaste,  et  où  l'on  est  assis 
le-méle.  C'est  la  place  la  moins  chère,  et  c*esv  aussi  l'entrepôt 
s  marcha D dises.  Un  pareil  bâtiment  peut  contenir  100  à  1  30  per- 
nnes.  De  Lemmcr  à  Amsterdam ,  on  paie  un  ducat  pour  la  cahute, 
e  Ton  soit  seul  ou  en  compagnie.  Cxi  trajet  se  fait  en  huit  ou  dix 
ures  de  temps.  Du  reste ,  on  trouve  sur  ce  bâtiment  toutes  les 
mmoditcs  possibles.  On  peut  s'y  faire  donner,  vin,  café  ,  thé  , 
|ueurs,  le  tout  excellent  et  à  bon  compte. 

Autant  le  prix  des  places  sur  ces  bâiifnens  est  modique,  autant 
*  j>orleurs  que  l'on  emploie  pour  fair.e  transporter  les  bardes  ^ 
it  d'un  paquebot  dans  Tautre,  sont  grossiers  et  effrontés  dans 
jrs  prétentions.  H  faut  être  bien  sur  ses  gardes,  et  convenir  d'a- 
»rd  avec  eux  de  cç  qu'on  leur  donnera  pour  leur  peine;  sans  cela 
)n  est  exposé  à  des  grossièretés  de  leur  part ,  et  l'on  finit  par  être 


(0   11  faut  8  duilet  pour  faire  un  siuiver. 
^  a)   On  lot  appelle  cojtn. 
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oblif^ê  do  leur  payer  ce  qu'iU  (Icmanclciil.   C'e&i  .«urtout  s 

Ham  qu'on  lie  saurait,  à  cet  égard,  prcmlio  liYip  de  pie^ 

Non  seulement  il  faut  faire  son  accord  ,  m»i«,  di*  plus,  il  r.> 

mais  perdre  de  vue  le  portefaix  ou  hroucUicr  ;  Ar-^tt/tr    ,  p 

sans  cela  on  court  risque  de  ne  jamais  le  rooi:-,  ruin   plu« 

ni'illes  qu'on  lui  a  ronfircs.  H  esl  ausni  1res  bon  de  *a*c>ir 

h  maison  où  Ton  doit  lop^cr;  car,  quoique  touU**»  U*n  hÎMoir 

raconte  des  ç^ns  qui  font  métier  de  vendre  ]c*urs  sciiibiiil 

ie«4  ai)pclleZir/r<r/oo//^rjr,  vendeurs  d'âmes)  soient  ioii  p\ 

elles  ne  sont  cependant  pas  sans  foudcmenl.  Ai»!^!  faui-n  a 

de  se  faire  donner  |iar  le  capitaine  du  vaisseau  un  honime 

sur  lc()uel  on  puissir  compter.  On  fait  aussi  fort  birn  de  n^ 

peu  do  bagage  avec  soi  sur  le  trtrltschuyhn ,  non  sculemr 

que  le  transport  d'une  schuyte  dans  Taulrt*  est  di^prudici 

encoi-c  parce  qu"«m  est  souvent  dans  le  cas  de  faire  ses  m; 

à  la  liàte,  et  de  irpartir  précipitamment,  ce  qui  c%l  aussi  ci 

Mint  que  pénible.  Au  lieu  d'avoir  plusieurs  petits  p«H|uets 

n'en  faire  qu'au  seul  ;  et  en  général  un  voyageur  qui  ne  luu 

place  dans  le  i-ocf ,  s'épargne  bien  des  cml>arru4  et  dc^  fi 

ne  prend  avec  lui  qu'un  petit  ]K)rle-niantcau,  s*îl  envoie 

de  son  bagage  cl  cv  qu'il  a  do  plus  lourd  par  la  ^oîe  îles  |a 

qui  vont  tous  les  jours  «l'une  ville  à  l'autre,  en  l*adres«ant 

bor:^*o  où  il  se  piopiiso  do  loger.  (<*est  une  prcraulinn  evw 

hi  l'on  veut  voya^«M'  coniniodémont  et  à  |m*u  de  frais  par  U 

scbuytes.  Les  aubcrgislos  boUandais  passent  pour  très  inl 

(Vest  surtout  dans  les  petites  villes,  sur  des  routes  peu  fréq 

qu'on  en  fait  re\|>érience.  Ce  qu*oii  peut  faire  de  mieux, 

manger  à  table  triiôte.  11  est  rare  que  Ton  soupe  en  voyaj 

Ibilinndc,  et  ce  rcjias,.  quand  on  le  conmiande,  p%\  toujoi 

«lier.  In  mot  sur  lo  café  que  l'on  boit  en  Hollande  :  le  c. 

bollandaise  n'ont  (pie  de  l'eau  légérrnienl  teinte  de  café,  • 

boit  ordinairement  .s:uis  sucre,  l'iie  demi-once  de  cafc  sul 

<lix  .1  quin/o  t:isves.  Aussi  arrive-1-il  souvent  dan:i  le>  aubi*i 

l'on  ticnianile  aux  étrangers  s'ils  veulent  lN>ireducnl%  a  \\\\\\ 

Dois  co  ras,  il  faut  avoir  soin  de  délei miner  le  nombre  J 

•  |ue  Ton  veut  avoir  avoc  une  demi-once  de  café;  sans  cela 

II*  fait  un  ]u'u  plus  cbiiriré  qu'à  l'ordiiiuire,  mais  tel  ccj 

qii  ant-iin  étranger  ne  peut  le  boire. 


Le  tili-e  de  l'or  K  dÎTiw ,  en  Hollande  ,  ca1\  karnts ,  et  chaque 
katM  se  subdivûe  fd  I  !  grains.  Le  litre  de  l'argent  K  divUe  en 
I  3  pennings,  el  le  pcnning  en  24  graio!i. 

Ètpècei  dor.  Le  ducat  d'or  porta  pour  emiireinle ,  d'un  cÂté  , 
lut  bommc  à  pied,  amié  de  toutes  pîèccn,  lenanl  d'une  maio  un 
sabre ,  et  de  l'autre  sept  flèches  liées  ensemble ,  et  de  l'autre  côté 
UDe  kogcndu  [enfermée  dans  un  tableau  carré,  et  conçue  ainai  : 
Ma-  or.  D .  provm.  fader .  belg.  ad  Ug.  mp.  Le  ducat  pèse  3  en- 
^els  S  '/i  as,  et  est  BU  titre  de  13  karals  T  grains,  lia  cours  pour 
5  Horins  5  wus  —  Il  liv.  Il  ■>.,  ancien  argent  de  France;  le 
double  ducal  à  proportion.  Le  rjder  d'or  porte  pour  empreinte, 
d'un  cAlé,  un  liomnio  à  cheval,  armé  de  toutes  pièces,  Icnant  un 
sahre  cl  ayant  le  bris  Icié  ;  on  voit,  au  dessous  du  cheval,  un  pe- 
tit ccusson.  De  i'.iulrc  côté  ot  un  écushon  rcpréscnlant  un  lion 
qui  lient  dans  une  patte  sejit  (lèches  liées  ensemble  ,  cl  dans  l'autre 
un  sabre.  Le  rvder  d'or  pèse  fi  engcls  1 5  as ,  et  est  au  litre  de 
:?3  Uarats.  H  a'cours  pour  U  florins— 30  Ut.  16  s.,  ancien  ar- 
i;mt  de  France;  le  dcini-ryder  à  proportion.  Toutes  Tes  espèces 
dor  portent  celle  légende  :  Concardia  res  parvit  errtcnnt. 

Eipècft  dargent.  Le  rydcr  ou  ducalon  d'argenl  porte  la  même 
empreinte  et  la  même  légende  que  le  r;ydcr  d'or,  eiecpté  qiic  l'é- 
cuE<sm  qui  représente  le  lion  est  supporte  par  deux  lions  cou- 
ronnés. Il  a  cours  pour  3  tlor.  3  s.  —  6  liv.  18  s.  6  d.  /  an- 
cienne numnaic  de  France  ~  6  fr.  88  c. ,  nouvelle  monnaie  :  le 
'lenii-rvder  à  propoillon. 

Le  ducat,  ou  risdaler  d'argent,  Tcprc5Cnle,d'unciité, un  homme 


(QUIBl 


4 


DANS 


a^5-^a5  tt  en  ^oflanb^ 


DE  PARIS  A  BRUXELLES  (  2  routes  ). 
1"  route,  par  Mons,  74  L,  87  p. 


Le  Bourget 
(a)  LouTres 

La  Chapelle  en  Nerval 

3 
3 
3 

Fins 
Bouavy 
(/)  Cambrai 

4 
3 
3 

(6)  Senlis 

2 

(g)  Bouchain 

4 

(r)  Pont-Sainte-Maxence 

3 

{h)  Yalenciennes 

4'/., 

Bois-de-Lihus 

3 

Quievrain 

3 

Goumay-sur-Aronde 
Cuvilly 

Conchy-lcs-Pol» 
(d)  Roye 
Fonches 

2'N 
2 

2 

3 

2 

Boussu 
(/)  Mans 
Soignies 
La  Genette 
Hal 

2'/, 
3   , 
4 

3 

Marché-le-Pot. 

2 

{k)  Bruxelles 

4 

(t)  Péronne 

3 

(a)  LouvREs  (  Seine-et-Oise  ) ,  bourg  où  Ton  fabrique  des  deD' 
telles  et  des  blondes. 

(6)  Se5lis  (Oise),  ville  située  sur  la  Nonette.  Citriosâe' :  ie 
clocher  de  la  cathédrale ,  dont  la  flèche  a  une  grande  hauteur. 
Les  lavoirs  de  laines ,  au  nombre  de  8 ,  occupent  à  Senlis  environ 
70  ouvriers.  Commefve  :  blé,  farines,  vins  et  bois,  fabriques  de 
toiles  de  coton ,  de  dentelles ,  filatures  de  coton  et  blauchisseries  de 
toiles ,  pi;éparation  de  fécule  de  pommes  de  terre ,  de  café  chicorée. 
Ses  euvtrons  offrent  de  belles  carrières  de  pierre  ;  bibliothèque  pu- 
blique, ^ô/r/  excellent  du  Grand-Cerf.  Nonloin  de  la  ville  est  uuc 
moutagne  qui  fournit  les  sables  dont  se  fondent  les  belles  glaces  de 
SaùU'Gobbi,  Pop.  4,400  h. 


terîes,  etc. 

"       (y)  Bonci 

^  jadis  capital 
de  deuiéini 

'   el  par^^  al 

-    tioos  «ml  Cl 

(A)  VïLiNciEKMu  (Nord) ,  clief-lieu  d'ime  Mnis-prérecture ,  et  le 
aiégo  d'un  iribuiial  de  première  iniunco  et  d'uD  Iribunal  de  con- 
merce.  Sa  poiilioD,  au  confluent  de  VEteaiUie  W  Rhôiulle ,  la 
rend  li-és  forte  soua  le  rapport  militaire ,  puisqu'en  lempt  de  guerre 
on  peut  tendre  l'inoDcIalion  autour  de  la  Tille,  et  rendre  les  irai* 
quai-ta  de  la  circoofërence  àiabordables.  Se*  fortlficalioiu  et  aa 
ciladetle  aoni  duinaréchal  de  Vaiiban.  LaTÎUe  est  bien  pavée  ,  lea 
niairons  sont  Rolidcmenl  bilieK  en  briques  et  en  pierres  blaoebes, 
qui  se  tirent  des  environs;  les  rues,  jadis  étroites  et  tortueuses, 
oot  été  eu  partie  i-eciilices  depuis  trente  ans.  Ce  changemeui  «Tan- 
tageui,  sous  le  rappoil  de  la  satubrîlé,  est  le  résultat  du  terrible 
bombardenieni  de  1793,  qui  détruisit  un  quartier  entier  de  la  ville 
et  une  bonne  partie  des  i^lises  et  des  maisons  religieuses,  qui  de- 
pui<  ont  été  convei-ties  en  ptaees  publiques  et  eu  rues  nourelles 
tirées  au  cordeau.  On  remarque  la  place  d'armes,  dont  les  maisoiu, 
élerées  sur  un  pUn  uniforme,  et  décoi'écs  de  balcons,  font  un 
très  bel  ellèl  ;  celle  [lUcc  est  aussi  embellie  par  l'hôtel -de-ville  , 
monument  d'une  architecture  gothique,  mais  non  dépourvue  de  mû' 
rite  ;  par  la  façade  de  la  salle  de  spectacle ,  élégamment  élevée  au 
dessus  de  la  balle  au  bic ,  et  par  la  lour  du  belTroi ,  faisant  per- 
spective à  l'une  de  ses  eitrémités.  Le  beffroi  est  un  genre  de  clo' 
cher  adoplé  piir  les  villes  de  Flandre ,  et  où  elles  cnlrelienncot  uu 
homme  de  guet  chargé  de  sonnet'  l'alarme  à  l'approche  des  gens 
de  f;uciTe,  ou  à  la  vue  d'un  incendie.  Celui  de  Valenciennes  est 
fuit  élevé ,  sa  lanterne  est  garnie  d'un  balcon  d'où  l'on  découire  le 
Qutsnoij,  Condt,  SaiM-Anumd  tA  Cambrai.  Les  autres  monumetu 
remarquables  de  Valenciennes  sonf  l'hùpitat  général ,  élevé  suc  les 
liords  de  XEttaut,  où  l'on  distingue  particulièrement  la  chapelle  ; 
tu  nouvel  arsenal,  terminé  il  7  a  peu  lie  temps,  sur  l'emptaeemenl 
de  celui  détruit  par  le  siège  de  1T93i  le  monl-de-piété'et  la  salle 
de  spectacle,  dont  la  coupe  gracieuse  et  les  décoralious ,  ouvrage 
d'un  peintre  du  cette  ville,  font  ordinairement  l'admiration  des 
étrangers.  Les  promenades  de  Valenciennes  datent  presque  toutes 
de  la  révolution  ;  les  plus  agréables  sont  le  cours  de  Bourbon  cl  la 
place  Verte,  dans  l'intérieur  des  murs;  la  digue,  entre  la  ville  cl 
les  faubourgs  ;  le  tour  des  forlilica lions  eïtéricures  de  la  porte  do 
Mous  à  celle  du  Qucinoj  ;  le  faubourg  de  Cambrai ,  et  le  tour  ei  - 
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riTiére  à' H. 
de  Coudé; 
cAte ,  bois  < 

éung  de  Ri 
Haie-du-Ci 
laitout,  on 
du  bols  do . 
6eeg  et  à  J 
première!!  i 
UD  pelît  ho 

ri«Jëre  de . 
LiiU  par  2 
paue  TÎs-à- 

lechl,  on  II 
Jei'emf. 

(X)  Bhiiieli.es.  Celle  vilte,  cnpIlHle  du  Brahuit  cl  de  II  Bel- 
gique, et  résidenre  alternative  du  roi,  de  sa  cour  cl  des  élatl'gé- 
néraui,  esl  sllui^e  sur  la  Sttau  rX  sur  un  su|>ei'be  Canal.  Elle  e»t 
licite,  grande  et  bien  peuplée;  elle  possède  une  académie,  un  col- 
lège, etc.  Citrioiil/i  !  la  place  Sainl-Michel ,  le  uiarcbè  aux  graioa, 
rb'îtel  dc-rillc  et  su  toui-  gothique,  haute  de  3G4  pieds;  t'teij  se 
repose  avec  complaisance  sur  le  travail  et  les  favaies  de  cette  tour, 
qui  ne  sont  pas  eicculés  sans  goiU  ;  les  salles  de  spectacle ,  l'ègUse 
de  Saint-Jacqucs-sur-Caudenbci'^,  sur  la  place  Hoyale,  avec  *■ 
belle  roçailc;  l'é^rMC  deâainle-Uudule,  la  chaire  vient  des  jésuite* 
de  Louvain  ctaètè  transportée  à  llruiellenen  1776  ;  les  maasoléM 
<lc  la  Jnmc  Schotiet  despriiicusdeLalour-Taiis.dnnsI 'éfiliseNotre- 
Djimo-dcs-Victoires;  rèjjlisc  des  Augustiiis,  celle  de  Motre-DaiDç. 
itc-bi- Chapelle  ;  on  vante  beaucoup  ton  poMall  ;  l'holel  d'Arem- 
lir'i'^,  le  palais  des  étals,  l'ancien  palais  du  );ouvcmeûr^éDérat, 
»ii  w  Irouyeul  l'i  présent  le  musée  et  la  hibliolbcque  publique,  qui 
i-DitlIcnl  130,000  vol.  ;  le  ))arc,  arec  une  superbe  rangée  dé  pa- 
lai-^  cl  belles  maisona,  et  la  prumeoade  du  paie  ;  on  y  montre  >in 
li.issin  orné  d'une  inscription  latine,  qui  racnnic  que  Pierre-le- 
(ji'iiiirt  T  rafraîchit  son  via,  /l'iafo  viiio;  la  grande  place  du  Suhlon, 
cl  In  fontaine  que  milord  Bruce  j  lit  ériger  à  ses  frais,  en  1751. 
l.c;  liabitans  de  Bruxelles  altacbetit  beaucoup  de  prix  .i  une  |>eiiiG 
e  Mannekrn-Pisic.  On  rciHHi  rjuc  on- 
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UiBourgei 

3 

(e)  Stthn-Qnenl 

Louvf» 

3 

Bellicourt 

La  Chapelle  en  Serva 

3 

BonaTj 

SenUs 

a 

Camhrv 

VlUencinE-Verberie 

(/)  Bouehaii, 

La  Croix-Sabl-Ouen 

3 

2 

Condë 

nlbecourl 

3'|, 

Leiu« 

(i)  NoyoB 

î'/. 

(A)   Aih 

(c)   Guiscard 

3 

(0  Enghicn 

(^  Ham 

Î'I" 

Hal 

Boupj 

3 

W  Bruxelles 

De  Parii  à  Scnli'i.  /'oyet  page  3"  9  ,  roule  précédenu-.  ^ 
(a)  CoMriÈaKe(Oi9e),  dicMicud'ari'ondiucmenl,  à  '/,  1.  au- 
deuoi»  du  contluenl  de  i'Aàiie,  parlie  sur  le  HiinnKl  et  parlio  sur 
la  pÈnte  d'une  colline  i  siège  d'un  ulbunai  de  première  inslance  et 
de  cununei'ce.  Ses  mes  sont  turlueuies  el  ses  maiions  mal  bâties  ; 
il  ;  a  quelques  belles  maisons  dans  les  environs  du  chilcau.  Celle 
ville  a  un  eollùf^c  communal ,  deux  bibliothèques,  une  salle  de  epec- 
tacle  et  un  château  roval ,  eonsli-uil  sous  les  t'ois  de  la  première 
race,  el  dont  la  façade  a  èlè  enliéremenl  rebâtie  par  Louis  XW. 
C.C  château  est  vasie ,  el  cnluurè  de  beaux  Jardins  cl  d'un  parc.  On 
1  rcniai'que  un  lieau  berceau  en  fer  qui  a  'ji  de  1.  Je  long.  Com- 
picgne ,  qui  ne  vivait  aulrclbùi  que  des  séjours  de  la  cour,  a  aujuai^ 
d'Iiui  des  fabriques  de  mousselines,  de  tuiles,  de  cordages,  etc. 
Son  commeree  consiste  en  blé,  bois  el  cendres  vestales.  11  s'j 
tient  deux  foires  de  3J.,  te  30  avril  el  le  33  novembre.  La  forêt 
Je  Compiègne,  qui  s'élcnd  à  l'E.  el  au  S.  de  la  ville,  est  un  ren- 
[lez-^ousdeellasse  rojale ,  qui  éiail  souveni  Tisitésuus  Louis  XIV 
I  Louis  XV;  elle  a  environ  I4,âOO  hcci.  de  niperiicie.  Pupul. 


j,400b 


«■). 


ville  SI 


'  la  forle  ,  près  d 


lOùe, 


rcgulai'itè  i  ajoutez  des  ii 
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tiire  de  l'or  se  diriie ,  en  Hollande ,  en  24  kaiais ,  et  cbaque 

se  subdivise  cxt  13  grains.  Le  tilre  de  l'argeot  se  divise  en 
enaÎDf's ,  et  le  penning  en  24  grains. 

pèces  dor.  Le  Jucal  d'or  porle  pour  empreinte  ,  d'un  côlé  , 
imnic  à  pied,  armé  de  loules  pièces,  tenant  d'une  main  un 
■ ,  «  de  l'auire  sept  flèches  liées  ensemble ,  et  de  l'autre  c6l4 
légcndu  [enfermée  dans  un  tableau  carre,  et  conçue  ainsi  : 
or.  D.  provin.fadcT.  belg.  ad  Irg.  imp.  Lo  ducat  pèse  2  eit- 
8  '[,  ns,  cl  est  au  tilre  de  23  karals  7  grains.  Il  a  cours  pour 
rius  5  sous  —  1  I  liï.  Ils.,  ancien  argent  de  France  ;  le 
le  ducal  à  proportion.  Le  rydei-  d'or  porte  pour  cmpreiote , 
c'itij ,  un  liommc  à  cheval ,  armé  de  loules  pièces  ,  tenant  UD 
;  et  ;ivunt  le  bras  leic  ;  on  voit ,  au  dessous  du  cheval ,  un  pe- 

usiiiii.  De  l'autre  côlé  est  un  écusson  représentant  un  lion 
icnl  diins  une  patte  sept  ftèrlies  liées  ensemble  ,  et  dans  l'autre 
ibrc.  Le  rydcv  d'or  pèse  fi  engels  15  as,  et  est  au  tilre  de 
iirnlo.  Il  a'cours  pour  14  florins—  30  lîv.  IGs-,  ancien  af- 

ilc  France  ;  le  dcini-fjder  à  proporlioD.  Toutes  les  espèce* 
poricnl  celle  légende  :  Concordia  m  parva  erescunt. 
tpèt-cs  dardent.  Le  rjdcr  oti  ducalon  d'argent  porte  la  mjroe 
'cinlc  cl  la  même  lè^nde  <pie  ïe  rvcJcr  d'or,  eiecptc  cjye  l'c- 
ni  qui  représente  le  lion  est  supporté  par  deux  lions  cou- 
lis. Il  a  cours  pour  3  llor.  3  s.  —  6  liv.  18  s.  6  d.  /  an- 
>c  monnaie  de  Fiiincc  — ■  6  fr.  6S  c. ,  nouvelle  monnaie  ;  le 
-VMlcr  à  proportion. 

•  ducal ,  ou  risdaler  d'argent ,  représente,  d'un  coté,  im  homme 
3Î" 


(ËHriBE 


^l 
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W^'^^^  ^*  ^^  ^oITanbe. 


DE  PARIS  A  BRUXELLES  (  2  routes  ). 
l'*  route,  par  Mons,  74  L,  87  p. 


Le  Bourget 
(a)  Louvres 

Là  Chapelle  en  Serval 

3 

3 
3 

Finâ 
Bonavy 
(/)  Cambrai 

(6)  Senlis 

2 

(^)  Bouchain 

(r)  Pont-Sainte-Maience 

S 

(A]  Yalenciennes 

Bois-de-Lihus 

3 

Quievrain 

Goumay-sur-Aronde 
Cuvilly 

Conchy-les-Pol» 
(d)  Roye 
Fonches 

v- 

2 
3 
2 

Boussu 
(/")  Mons 
Soignîes 
La  Genette 
Hal 

Marché-le-Pol. 

2 

{k)  Bruxelles 

(<•)  Péronne 

3 

4 
3 
3 
4 

4-/. 
3 

2'/, 
3    . 

h- 

4 


{a)  LouvRBs  (  Seiiie-et-Oise  ) ,  bourg  où  Von  fabrique  des  den-' 
telles  et  des  blondes. 

{6)  Se.^lis  (OLse),  ville  située  sur  la  Nonelte.  Curiofàe' :  it: 
clocher  de  la  cathédrale ,  dont  la  flèche  a  une  grande  hauteur. 
Les  lavoirs  de  laines ,  au  nombre  de  8,  occupent  à  Senlis  environ 
70  ouvriers.  Commtfce  :  blé,  farines,  vins  et  bois,  fabriques  de 
toiles  de  coton ,  de  dentelles ,  filatures  de  coton  et  blanchisseries  de 
toiles ,  pi;éparalion  de  fécule  de  pommes  de  terre ,  de  café  chicorée. 
Ses  euvirons  oifrenl  de  belles  carrières  de  pierre  ;  bibliothèque  pu- 
blique, //o/^/  excellent  du  Grand-Cerf.  Nonloin  de  la  ville  est  une 
moi>tagne  qui  fournit  les  sables  dont  se  fondent  les  belles  glaces  de 
Saint'Gobh,  Pop.  4,400  h. 


!£)  Bouci 
jadis  capital 
de  deuièmi 
et  par%i  al 

(A)V*Li, 
«égc  d\m  l 
merce.  Sa  ' 
rend  Iréa  foi 
on  peut  teoi 
quarts  de  s 
citadelle  «h 

qiit  se  tireol 

bombardemeal  de  1793,  qui  dctnilsit  un  quartier  entier  de  la  ville 
et  uoc  bonne  partie  des  égliws  et  des  maisons  religieuses ,  qui  de- 
puis ont  été  couverlies  en  places  publiques  et  en  rues  nourelles 
tirées  au  curdeau.  On  remarque  la  place  d'armes,  dont  tes  maisons, 
élerces  sur  un  plan  unlfonne,  et  décorées  Je  balcons,  font  un 
très  bel  elTel;  celte  place  est  aussi  embellie  par  l'hâtcl-de-Tille , 
monument  d'une  architecture  golliique,  mais  non  dépourruc  de  mù- 
rite  ;  par  la  façade  de  la  salle  de  spectacle ,  élégamment  éleTee  au 
dessus  de  ta  halle  au  blé ,  et  par  la  tour  du  beffroi ,  Taisant  per- 
spectiTe  à  l'une  de  ses  e^lromilés.  Le  beffroi  est  un  genre  de  cUi- 
eher  adopté  par  les  lilles  de  Flandre ,  et  où  elles  entretiennent  un 
liommc  de  guet  chargé  de  sonner  l'alarme  a  l'approche  des  gens 
de  guciTB,  ou  à  la  lut:  d'un  incendie.  Celui  de  Valeneïemies  est 
ri>i  t  élevé ,  sa  lanterne  est  garnie  d'un  balcon  d'où  l'on  découvre  )e 
Qufsnoy,  Conde,  SaôU-^mand  e\  Camhrai.  Les  autres  monument 
leniarquables  de  Valeiiciennes  sont  l'hùpilal  général ,  élevé  sur  les 
bords  de  VFiraui,  où  l'on  distingue  parliculièremenr  la  chapelle; 
le  nouvel  arsenal ,  terminé  il  T  a  peu  de  temps ,  sur  l'emplacement 
de  celui  dclmil  par  le  siège  de  1793;  le  mimt-de-picté'et  la  salle 
de  spectacle,  dont  la  coupe  gracieuse  et  les  décorations,  ouvrage 
d'un  peintre  de  celte  ville,  font  ordinairement  l'admiration  des 
étrangers.  Les  promenades  de  Valenciennes  datent  presque  toutes 
de  la  révolution  ;  les  plus  agréables  sont  le  cours  de  Bourbon  et  la 
place  Verte,  dans  l'intérieur  des  murs;  la  digile,  entre  ta  ville  et 
les  faubourgs;  le  tour  des  fort ilica lions  entéricures  de  la  porte  de 
MoQsà  celle  du  Qucsnoy;  le  feubourg  de  Cambrai,  et  le  tourei- 
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vïève  d^Haàne,  A  Nimy  :  k  gauche,  cliemni  de  SaâU^GtUlamet 
s  Conde;  du  même  côté,  rout(&  à^  Jéùns'k\AA,  A-  Maièières ^ 
SXitf  bois  du  Chapitre,  dxïCkêne^aini* Hubert  et  de  M0u  4  tra- 
itsfir\j^\t  de  sable,  brujéi'es,  étang,  vallon,  pont  et  ruiâseau; 
anç  de  Hoquettt  et  abreuvoir.  A  Castiau,  en  longe  le  bois  de  la 
^aie-du'Comte ,  vallon ,  étang  du  Gédonsari.  A  Coulbnxy  et  ^0^ 
ntout,  on  passe  devant  plusieurs  ,aubep*ge8.  A  Soignies,  '^4  de  1. 
j  bois  de  Braine  à  traverser  :  on  côtoie  Leudtn,  vallon.  À,  B&itr- 
',eq  et  à  Brain^^le-Condt  y  cote.  A  Croorémonts  bameau,  et  aux 
remiéres  maisons  ^ Henmùèret*  A  la  Genelte,,  hameau  :  on  longe 
n  petit  bois;  à  gauche,. route  de  QuenasL  A  la  BuryèU  et  à  Tu- 
'xe^  prairie ,  pont  et  rivière  de  Sewr^  :  on  côtoie  Herbaeh  et  la 
viére  de  Serme,  A  BergerateXkLambecb,  k  gauche,  route  de 
{(ie  ^^  Tournai.  A  Mal,  barrière.  A  Brucum,  au  Ftgermt,  on 
isse  vis-à-vis  de  Petit-Bigard,  et  on  tiuverse  la  praiiie  ;  pont  et 
vière  de  Zuène.  A  y  lest,  à  Elesnoul,  k  Veeweyde  et  à  Anâer- 
cht,  on  traverse  les  prairies  de  Bruxelles ,  et  on  longe  la  rivière 
î  Senne, 
(A)  Bruxelles.  Cette  ville,  capilale  du  Braboiic  et  de  la  Bel- 
que,  et  résidence  allcrnalive  du  roi,  de  sa  cour  et  des  états-gé- 
:raux,  est  située  sur  la  Serme  et  sur  un  superbe  canal.  Elle  est 
ïllc ,  grande  et  bien  peuplée  ;  elle  possède  une  académie ,  un  col- 
ce,  etc.  Curiositf's  :  la  place  Saint-Michel ,  le  marché  aux  grains, 
lolel  de-ville  cl  sa  tour  gothique,  haute  de  364  pieds;  l'oei]  se 
;pose  avec  complaisance  sur  le  travail  et  les  formes  de  celle  tour, 
li  ne  sont  pas  exéculés  sans  goùl  ;  les  salles  de  spectacle ,  Téglise 
;  Saint- Jacques-sur-Caudenbcrg,  sur  la  place  Royale,  avec  sa 
;I]e  façade  ;  TégliKC  de  Saintc-Gudule ,  la  chaire  vient  des  jésuites 
î  Louvain  et  a  été  transportée  à  Bruxelles  en  1  7  76  ;  les  mausolées 
;  ja  (Jamc  Schollcl  des  princes  de  Lalour- Taxis,  dans  l'église  Nolre- 
an^c-tlcs-Vicloires;  l'église  des  Augu^tiiu».,  celle  de  Noire-Dame- 
î-la-Clliapelle  :  on  vante  beaucoup  son  portail;  rhôlel  d'Arem- 
zv^j  le  palais  des  états,  l'ancien  palais  du  gouverneur-général , 
i  se  trouvent  à  présent  le  musée  et  la  bibliothèque  publique,  qui 
>nticnl  120,000  vol.;  le  parc,  arec  une  superbe  rangée  de  pa- 
is et  belles  maisons,  et  la  promenade  du  parc  ;  on  y  montre  un 
issin  orné  d'une  inscription  latine,  qui  raconte  que  Pierre-le- 
raiid  y  rafraîchit  son  vin,  libato  vino;  la  grande  place  du  Sablon, 
L  la  fontaine  que  milord  Bruce  y  Ht  ériger  à  ses  frais,  en  1751. 
.es  habitans  de  Bruxelles  allachent  beaucoup  de  prix  à  une  |>elitc 
laine  en  bronze  qu  on  nomme  Mannekcn-Pissc .  On  remarque  en- 
ore  les  canaux  el  T Allée-Verte. 
<Jn  voit  dans  celte  ville  de  beaux  hôtels  el  des  places  magni- 
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DE  PARIS  A  BRUXELLES. 

•roule,  par  Condé,  74  I.  ;,  87  p.  \ 


Le  Bourget  3 

Louvfei  3 

La  Oiipelle  en  Serval  3 

Scnlù  3 

Villencure-Verberie  3 

L>  Croii-Saint-Ouen  3 


(A)  NoyoD 
{c)  Guiscari) 

(if)  Hnm 


3./, 


(A)  Alb 
(i)  Enghi 


De  Pans  3  Senlù.  foyei  page  370 ,  roule  ])nJc«deDtr .   , 
E  (  Uisc) ,  chef-lieu  J'ariKHMliucmem,  à  'I,  I 


cleisuiu  du  confluenl 
la  pem 


l'^ûne,  partie 
olline  ;  siège  d'un  liibunal  de  première  inslancc  et 
Ses  rues  sonl  tortueuses  el  se»  maisoDi  mal  bàlies  ; 
il  j  a  quelques  belles  maisons  dans  les  environs  du  cb4lcau.  Celle 
ville  a  uncolléj-e  communal,  deux  bibliothèques,  une  salle  de  >pec- 
lacle  el  un  château  l'o^al,  consli-uit  sous  les  t'ois  de  la  première 
lîice ,  et  dont  la  Tncade  a  élé  enlicremenl  rcbàlic  par  Louis  XIV. 
I^c  château  csl  vaste,  cl  cnluuri:  de  beaux  jardins  cl  d'un  parc.  On 
V  lemarque  un  beau  berceau  en  fer  qui  a  '^3  de  1.  de  lonf;.  Com- 
|>icgiie,  qui  ne  vivait  aulrcfoifl  que  des  séjours  de  la  cour,  a  aujuiii^ 
d'iiui  des  fabriques  de  mousselines,  de  tuiles,  de  cordages,  etc. 
Son  commei-ce  consiste  en  blé ,  bois  et  cendres  vrf-éiales.  Il  s'j 
lient  deux  roiccs  de  3  j. ,  le  30  arril  et  le  33  novembre.  La  forél 
de  Complè{;ne,  qui  s'étend  à  l'E.  el  au  S.  de  la  ville,  est  un  ren- 
dez-vous de  ehassc  l'Oj'ale ,  qui  clail  souvent  visilé  «ous  Louis  XIV 
c(  Louis  XV;  elle  a  environ  14,500  heci.  de  superficie.  Popul. 
6.400  b. 

(*)  MoTon  (Oise) ,  ancienne  ville  sur  la  Corse,  près  de  VOùe, 

Il  E>ur  le  penchant  d'une  colline.  Elle  est  assez  bien  bjtie  ;  mais 

4un  enceinte  est  resserrée  ,  et  ses  rues  mai>queDl  d'harmonie  el  de 

régulai'iié  ;  ajouiei  des  oiaitoni  en  bois  recouvertes  de  chaurac, 

33 
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Pop. 
Ed 

•le  ff 

(0 

vent  II 
Tille  Cl 

h^lui 
3,000  b. 

En  iortatil  d'Enghien  on  laà  Saôite -Catherine ,  omiile  au  PetO- 
EngAicTii  A.  Bierghee,  à  Sanéa,  »  Hontok;  cale  i  à  dniitE  ,  mote 
[le  Motu  a  Bmxellei.  A  Stukt,  à  Bnoimni,  au  F'i'genm,  pool  «t 
iWiéie  de  Zii«w.  À  flcit.  i  Eieinaut,  k  FeewtyA:,  ■  jtnJer- 
Icehl,  priiriea,  fOOt  el  ririére  èa  Setme,  porte  d'Auderfacbl. 

i,k)  BsuiELus.  ^oyei  page  383,  route  précédame. 


DE  BRUXELLES  a  AMSTERDAM  (  3  routes), 
î" roule,  par  Anvers  et  Rotterdam,  54  L,  21  p. 


ViWorde  3  '|, 

{a)  Malinea  3 

(A)    AnTe,-*  5'), 

Le  Coin  d  argent  6  i/. 

Cru^slaen  > 
(r)   MoLTilvk  (Ici  ons'em- 

lianjuc  p'  Strynuni.)  4 


((/)  Rotterdam 
(r)    LaHaje        ■ 
«     Sas<ienheini 
'{/)  HaHcm 
(^  Amslei'dam 


On  sort  de  Bruxelles  pur  ta  roule  du  rivage  ;  on  ■uil  \b  canal 
en  passant  à  la  baii-njrc  et  près  de  Laeken  ;  tivia  quaru  de  beue 
de  plaine  à  traverser.  A  Meiidon,  vis-à-vî«  l'cclutedc  Samle-Ger- 
Iriide,  potil  de  fUvorde  sur  le  rnnal  où  l'on  débarque.  A  f^it- 
innU,  piairics ,  cl  riijci-c  cVj  Senne  à  traTenei-.  On  remarque  1h 
iiiai.ion  de  correction  ,  pouvant  cootenii-  deux  mille  personnes.  On 
païse  H  Eppcgkem  et  Campenhaut.  A  Sempti,  ou  traverse  la  Semé, 
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1  KU  de  toule  eip^cC 
i-tout  te*  éloffra  de 
«s  bluichisKriBa ,  é 
gronde  répuUtioti.  I 
iiuMeline,  fUlaifw,) 
,  i-ubm»  de  fil  el  de 
ée ,  toile  il  [leiodre  , 
ne  de  pion» ,  hltu  d' 
,  ripe  bkuiebe,  ool 
lies  tinprimeries  de  c 
des  radiaerie*  de  m 

de  cliapemux  de  pail 

à  l'acidémie  de  pc 
( ,  la  chaue  bw  \»q 

tur  Irarailler.  Héteb  :  du  Grand  Laboureur,  place  de 
'Angleierre,  rue  de  l'Eaipervur;  de  Saiiit-Aiiloine,  plan 
le  lu  Cauroaac ,  de  l'Ours,  du  Lion  d'Or,  du  Plat  d'ëlain.  - 
,000  h. 

truini  ji' envers  uii  trouve  beauroup  de  moulins  »  veat; 
ise  le  fauboui'g  des  Camei ,  eton  toui-Den  droite  à  Elkem- 
<sai{c  de  la  Laerch,  rivière.  On  côloîe  la  rii-îcre  el  plu- 
îis.  X. Bmichart i^rmiàtr,  bruy^m  à  Iraiemer.  Au  Coûi- 
t,  |io»lc.  V  Cruyi-Staerte ,  le<i  braderas  continnent  î  on 
III  peu  ;  nn  pa!i«e  une  l'ivière  i  on  càloie  une  aulre  ririére  ; 
ipi-c  II  passer  prés  de  Bovendonck  ,  sur  la  mule  :  on  longe  , 

Su>ar(in\ber^i- ICfiT ,  la  Merk,  4]ui  communique  à  In 
lar  un  eaiml  que  l'on  traTerae  en  passant  il  Zéven-Bergm. 

loEHDYiL.  In  bon  vaelit  public  ,  ''ori  tenant  deux  chaires 
le'  et  pinpies ,  roule  ,  puui'  aller  de Moerth/t  à  Rotferoam, 

-18  lianes.  I_i  longueur  du  Irajet  varie  Hiivaiit  lii  «aîsoaet 
:  :  rominun^nioil  on  est  cinq  on  six  heures  sur  le  Moerdyk , 
(i)is  iiiuïns ,  el  souvent  lieaucoup  plus. 
;.iTtEr,Dia,  aueonduenl  delà  Ho/ter  et  lie  h  Même .  lille' 

on'id.;rablc  de  la  Hallande  après  ADiMerdani.  Elle  eat  tréà 
iri'isitej-  :  la  bourse ,  la  maison  de  banque ,  l'hotel-de-ville  , 
mens  île  lu  compagnie  des  Indes- Orienlah» ,  ré|;li>e  de 
luienl ,  les  lumbêauK  des  deux  amiraux  de  Wilt  et  Brakel , 
c  d'EraEimc,   l'églne  angliranc,  le  Hoogen-Raadkhuis ,  le 
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beau  morceau  de  Tart  ;  la  place  devant  la  porte  nommée  GevangC' 
Poort,  célèbre  par  Tassassinat  des  frères  do  Wiu  ;  le  Princen- 
graft ,  qui  passe  pour  ki  plus  belle  rue  de  La  Haye  ;  te  cabinet  de 
pierres  gravées  de  M.  Hemsterhuis,  les  cabinets  d'insectes  de 
MM.  Voet  et  Meuschen ^  le  cabinet  de  coquillages  de  M.  Ljonnet, 
le  cabinet  d' histoire  natui*elle  de  M.  le  docteft*  Hocj,  la  biblio- 
thèque et  la  collection  de  raretés  de  M.  Fagel,  les  cabinets  de 
peinture  et  d'estampes  de  MM.  Scbep-Héteren ,  Slingeland,  Rojer; 
les  promenades  du  grand  et  du  petit  Yoorbout ,  le  Bois  et  le  pa- 
lais royal  du  Bois,  où  Ton  a  établi  une  galerie  nationale  des 
tableaux ,  dont  le  catalogue  raisonné  est  publié  ;  Klein- Loo ,  la 
promenade  le  long  du  vivier ,  dans  lequel  se  trouve  une  petite  île , 
dite  aux  Cygnes  ;  Zwaanen-Eyland ,  où  il  y  a  une  belle  prome- 
nade de  plusieurs  allées  d'arbres  ;  Schevcling,  port  de  péchetuv  , 
distant  d'une  petite  lieue  de  La  Haye  :  la  route  qui  y  conduit  est 
délicieuse  et  bordée  d'arbres  ;  on  y  va  volontiers  déjeuner  et  jouir 
de  Taspect  de  la  mer  ;  mais  on  doit  être  en  garde ,  là  plus  qu'ail- 
leurs,  contre  le  rançonnement  des  aubergistes.  La  promenade  de 
Schévelmg  est  un  des  (iiverlissemcns  .des  habitaus  de  La  Haye.  A 
peu  de  distance  de  Schéveling  est  Sorgvliet,  dont  l'orangerie  et  les 
jardins  sont  maj^nifiqucs.  A  '(;,  I.  de  La  Haye  est  Riswick,  où  fut 
conclue,  dans  le  beau  château,  la  paix  de  ce  nom. 

Celle  ville  est  le  lieu  où  s'assemblent  alternativemeni  avec  Bru- 
xelles les  étals-i;ê|^éraux  des  Pays-Bas.  Elle  est  aussi  le  centre  du 
gouvernement.  Hôtels:  an  Belle-Vue,  du  Parlement-d'Angleterre, 
du  maréchal  de  Turenne,  du  Liou-d'Or.  Bâtimens  tous  les  jours 
pour  DelJ},  toutes  les  deux  heures  pour  Ltyde ,  une  fois  par  jour 
pour  HoUcrdam  el  AmstcréUnn»  deux  jours  par  semaine  pour 
Arnhtim ,  Breda,  Ilarlcm.  Pop.  38,433  h. 

On  passe  à  Sassenhiim  ,  poste. 

Leyde,  ville  considérable  sur  le  Rhin,  et  qui  ne  le  cède  en 
beauté  el  en  grandeur  qu  à  Amsterdam.  Curiosités  :  la  rue  large, 
l'une  des  plus  belles  rues  de  l'Europe;  rAllebourg  oulc  château, 
où  Ton  jouit  d'une  vue  magnifique  (dans  son  enceinte  il  se  ti'ouvc 
un  labyrinthe  que  le  temps  a  respecté,  et  un  puits  sans  eau,  mais 
d'une  extrême  profondeur)  ;  la  maison  commune,  où,  dans  une 
des  salles,  on  conserve  le  Jugement  dernier,  peint  à  l'huile  ])ar 
Lucas  de  Lcydc  ou  Luygens  ;  l'église  de  Saint-Pierre  ,  le  tombeau 
du  grand  Boerhaave ,  avec  une  inscription  d'un  style  aussi  simple 
cjue  noble ,  Salutifcro  Bocrhaavii  genio  sacrum  ;  le  tombeau  du 
célèbie  Camper,  celui  de  Pierre  Meerman  ;  l'observatoire;  les 
égoùts  souterrains  de  Lcydc  :  l'un,  long  d'un  quart  de  lieue,  re- 
'oit  des  bateaux  pour  le  nettoyer;  on  couscrvc  à  lu  maison  où 


la  banque.  La  longueur  i 
u>  largeur,  ea  j  comprc 
BEI  de  1 1 C  (lieds  mec  le 
■  41  pied*  au  dessus  i 
lice  esl  bjli  lur  un  pîk 
muséum  :  l'on  trouve  dan 
d'un  mérite  rare  :  nous 
In  paix  de  Maniter,  pai 
fédérés ,  par  Jteméraïul; 

)èbre  Huyghtnt;  malliei 
puis  ',  ta  bnnque  établie 
galeries ,  où  1»  marcliu) 
ot  ipiaranIc-sÎT  gros  piti 
.[ui,  paiccmojcn,  Iro 
In  bourse  au  blé  ,-la  lou 

gens  ;  les  pclilca-maisoi 
des  orplicUns  ,  les  quai 

pl.,iU  et  le  Spmh«!s  ,  le  lombaid  ,  l'Iiéicl  de  Tamiraulé,  ci-devant 
ta  cour  des  priuces,  son  arsenal,  le  cbaiilier  ;  les  bdiels  des 
cotnpa^ies  jBes  InJes  oricnlalesetoccidonlales.il  faut  cire  muni 
•l'une  permission  pour  pénétrer  dans  les  chanlicra,  magasins ,  elc. , 
ôe  CCS  compai;iûes  :  il  en  est  de  même  pour  entrer  dans  les  bàti- 
inens  de  l'amiraiilé.  Les  six  arscuaux  de  la  lilte;  l' école  latine  ; 
le  {;vmnasc  illustre,  el  le  collège  d'anatomie  et  de  chirurgie i  le 
jardin  liotaniquc  ;  on  paie  quatre  sluîvers  pour  y  entrer;  le  pont 
.sur  XAmstcl,  d'une  Ibrl  belle  exécution;  le  port;  la  quantité  de 
>ai^scauT  que  l'on  voit  rassemblés  dans  ce  raslc  bassin  j  donne  le 
■-pcclaclc  de  la  plus  épaisse  forci,  suivie  d'auli-cs  foréls  encore  ; 


rOlrl  de  Vi\m%,  dl  i-A>cii»ion,  deV  frnlKile  et  d.  NoÈl.  On  doi 
r  CRI  j  (Dvajrr  qoelrju'un  «an!  huil  lnnrt»  du  mljo ,  pour  ■'inforni. 
itlie  que  l'on  prelmd  itoir  irrrle  lur  «tn  conpK  f  ai  en  cITel.  Ceui  i 
■ni  litres  huil  lïetiret  jUAquIi  neuf,  sonl  obliges  de  payer  deni  lout  |iQur 
\r%  qu^ilf  dcDianJenr,  ïl  de|ioJB  neuf  heur»  juiqu^à  troji  ■prù-midî , 
,  Celui  i|ui,  flyaolfOD  dr^DLen  banque  «  r«ilpa)er  quelque  partie  h  qi 
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De  Paru  à  Scnlii.  foyn  page  3"0 ,  route  prùcédcDK-.  , 
[a)  Comfiégue  (  Oise  ) ,  chef-Ueu  d'ari-ondisscmenl ,  à  'I,  1.  au- 
(leasuiu  du  conlluenl  do  Vjtim,  partie  sur  le  sontimt  et  parlicsur 
ta  pCnte  d'une  colline  ;  sicj;c  d'un  tribunal  Je  première  înslanco  et 
de  cununerce.  Se»  tuca  sont  lortueuses  et  se»  maisoiu  nul  bâties  ; 
il  j  a  quelques  belles  uiaison!  dans  lu  enYirons  du  château.  Cette 
ville  a  un  collège  communal,  deui  bibliolbcques,  une  salle  de  igiec- 
lacle  et  un  chàleau  l'oyal ,  construit  sous  les  vois  de  la  première 
race ,  et  dont  la  façade  a  étù  cnliéremcnl  rcbàlic  par  Louis  XIV. 
(^c  chàleau  est  va.tle,  et  entouré  de  beaux  Jardins  et  d'uo  parc.  On 
\  i-ctnarque  un  beau  herrcau  en  fer  qui  a  '|g  de  t.  de  lonf[.  Com- 
pir^e ,  qui  na  vivait  aulrcfoin  que  des  séjours  de  la  coui',  a  aujuai^ 
d'Iiui  des  fabriques  de  mousselines,  de  toiles,  de  cordaf^es,  etc. 
Son  commei-ce  consiste  en  blé,  bois  et  cendres  «égélales.  Il  s'v 
lient  deux  foîi'cs  de  3  J. ,  le  30  avril  et  le  !3  novembre.  La  forêt 
de  Compicgne,  qui  s'élcod  à  l'E.  et  au  S.  de  la  ville,  est  un  ren- 
dci-vous  de  obasse  royale ,  qui  était  souvent  visite  sous  Louis  XIV 
Cl  Louis  XV 1  elle  a  environ  14,500  hcci.  de  superficie.  Popul. 
ti,400h. 

{!.)  NoTo:<  (Uise),aDrieDne  ville  sur  la  f  orw ,  près  de  VOùe, 

''I  ^ur  le  pcncbanl  d'une  colline.   Elle  est  assez  bien  bâiir  ;  mais 

•rin  enceinte  esl  resserrée  ,  et  ses  rues  manquent  d'barmonic  et  de 

rcgularitè  i  ajoutez  des  nuuMHM  en  bois  reeouverles  de  ebaume, 
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De  Parw  à  SfTtlù.  Foyei  page  3' 9,  roule  iiriicédenif .  ^ 
(d)  CoMPiiGSE(Ui3c),  rhef-Ueud'ai'i'oadiBsenieDl,  à  '/,  I.  au- 
deuoiudu  conduenl  de  Vj^imc,  partie  sur  le  «omiiKl  et  parliosur 
la  pènle  d'une  colline  ;  siège  d'un  tribunal  de  première  instance  et 
de  conunerce.  Ses  rues  Hinl  tortueuses  el  ses  maiions  nnl  bilies; 
il  T  a  quelques  belles  nuisons  dans  les  environs  du  cbiluau.  Celle 
ville  a  un  collé(;e  communal,  deux  bibliothèques ,  une  salle  de  spec- 
tacle et  UD  château  roval,  consti^it  sous  lei  i-oii  de  la  première 
l'.icc ,  et  iloDt  la  façade  a  élé  enliéremcnl  rebâtie  par  Louis  XIV. 
(Je  chàlcau  est  vaste ,  cl  enlouié  de  beaui  jardins  et  d'un  parc.  On 
y  remarque  un  beau  berceau  en  fer  qui  a  '|3  de  I.  de  lonj;.  Com- 
picgne ,  qui  ne  virait  autrelbi'i  que  des  séjours  de  ta  cour,  a  aujour- 
d'hui des  fabriques  de  mousselines,  de  tuiles,  de  cordij;es,  etc. 
Son  commerce  cunsislc  eo  lilé,  bois  el  cendres  vestales.  Il  s'j 
tient  deux  foires  de  3  j.,  le  30  arril  cl  ie  33  novembre.  La  forA 
de  Compièf^ne,  qui  s'étend  àl'E.  el  au  S.  de  la  ville,  est  un  ren- 
dez-vous de  «liasse  royale  ,  qui  était  souvent  visité  loua  Louis  XIV 
ol  Louis  W)  elle  a  environ  14,500  hecl.  dasuper^ie.  Popul. 
ti,400  b. 

(4)  NoTon  (Oise),  ancienne  ville  sur  la  A'orw.près  de  VOue, 
r\  sur  le  penchant  d'une  colline.   Elle  est  assez  bien   bâtie  i  mais 


n^gularité  ;  ajoulei  i 
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DE  BRUXELLES  a  AMSTERDAM  (3  rontes). 

™ roule,  par  Anvers  et  Rouetdam,  54  L,  21  p. 
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liai-fjoe  p'  Slrymias 
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On  anri  de  Bm-rillrs  par  la  roule  du  ri%'age  ;  oa  «ill  le  canal 
en  passant  à  ta  bai  l'icrc  et  j>rù<  de  Laektn  ;  troii  quarti  de  lieue 
de  plaine  à  Iraverflcr.  A  Metidon,  ris-à-vU  l'ccliMe  de  Saàite-Ger- 
lrnde ,  pont  de  fitvordt  sur  le  canal  où  l'on  dcbai'que.  A  Vil- 
vordt ,  pi'oiric^  ,  cl  rivîci'c  (À:  Stanc  à  Iraverseï'.  On  rcmai'que  In 
maison  de  eorreclion  ,  poutnnl  coDlenir  deui  mille  penoones.  On 
passe  à  Eppeghtm  et  CampeiAout.  A  Sfmpti ,  <»  traveru  la  Sernif . 


l'on  vdl  l'AdoralMia  dei  MaRe*  >  de  B«bena  i  h  H 
la  Deacenle  de  Croix,  U  Rosurcction ,  du  mfa 
•le  ?iolre-Dame  J'IltDKwik;  dans  l'égide  col 
Daine  ,  un  aulre  tableau  de  Rubeiu  ,  la  Multiplie 
la  vue  des  raspart*.  Laa  d^jeiWr»  de  Mafai 
HSttUs 
30,000 
TteJH 


pltubM 

l-^KliM 
vitraga 

PlUllf    I 

gliM  d( 
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t^lutcrs  commerce  en  dentolles  d«  fil ,  conoues  ê^us  M  Bdni  de  Ma- 
■Ms;  en  fils  de  toute  espèce,  très  estimés,  et  en  dMÊMM;  on  es- 
fine  surtout  ses  étoffes  de  soie  tmire ,  connues  êOuê  le  nom  de 
futiles;  les  Uaiichisseries ,  établies  aux  enVironade  la  rille,  sont 
■•■Mi  en  grande  réputation.  Cette  TÎIle  a  des  MriqMes  d'étoffes  de 
noie ,  moussseline ,  (îitaibe  i  basins ,  siamoises ,  dMitaiôiterie ,  huile 
aede  eolxa ,  rubans  de  fil  et  de  soie ,  saron  tcK,  layeUe,  sel ,  tabac , 
tiiotle  cirée ,  toile  à  peindre ,  tournesol ,  amidob ,  Imb  de  soie  et  co- 
Kton>  blanc  de  plond) ,  blçu  d*azur,  acide  en  aetiiilé ,  ôarfes  k  jouer, 
ftukocolat ,  cÎK  blanche ,  oolhe  du  paya ,  cotte-forte.  Elle  possède 
t'eÊÊCore  des  imprimeries  de  coton  ou  d^indienhes ,  des  fiktores  de 
i  cdota ,  des  raffineries  de  sucre ,  et  des  manufactures  de  poU  de 
:  crache  et  de  chapeaux  de  paille  ;  et ,  comme  chef-lieu  de  THole  fla- 
iteiMle,  à  Tacadémie  de  peinture  on  montre,  arec   un  respect 
ienx ,  la  chaise  sur  laquelle  Rubens  avait  coutume  de  s'ar- 
pour  travailler.  Hotels:  du  Grand  Laboureur,  place  de 
;  d* Angleterre ,  me  de  TEjnpereur;  de  Saint- Antoine,  place 
Verte  ;  de  k  Couronne ,  de  TOurs,  du  Lion  d'Or,  du  Plat  d'étain. 
Pop.  61,000  h. 

En  %or\M\\.  jX envers  ou  trouve  beaucoup  de  moulins  à  vent; 
on  traverse  te  fàuboui"^  des  Cames ,  et  on  tourne  à  droite  à  Elkens- 
hof;  passage  de  la  Laerch,  rivière.  On  côtoie  la  rivière  et  plu- 
sieurs bois.  K.Breischaet ,  grandes  bruyères  à  traverser.  Au  Coin- 
d Argent,  poslc.  A  CruysSlaerte ^  les  bruyèras  continuent;  on 
monte  un  peu  ;  on  passe  une  rivière  ;  on  côtoie  une  autre  rivière  ; 
foi  le  rivière  à  passer  près  de  Bovendonck ,  sur  la  route  :  on  longe , 
pi-ès  de  SwartenbergS'  ff^eer ,  la  Merk ,  qui  communique  à  la 
ffarl  par  un  canal  que  Ton  traverse  en  passant  à  Zeren-Bergen. 
On  s'embarque  sur  celte  dernière  rivière. 

\c)  MoERDYK.  In  bon  yaclit  public  ,  nontenant  deux  chambres 
oommotlcs  ei  propres ,  coûte  ,  pour  aller  de  Moeràyk  a  Rotterdam, 
environ  48  francs.  La  lon^cur  du  trajet  varie  suivant  In  saison  et 
\*i  temps  :  communément  on  est  cinq  ou  six  heures  sur  le  Moerdyk, 
«{iR'Iqucibis  moins  y  et  souvent  l>eaucoup  plus. 

'//)  Rotterdam,  au  confluent  de  la  Botter  ei  de  la  Meuse ,  ville* 
la  plus  ronsidérabic  de  la  Hollande  après  Amsterdam.  Elle  est  trèi 
jolie.  Curiosités  :  la  bourse,  la  maison  de  banque ,  Thôtel-de-viile  , 
les  hàtimens  de  la  compagnie  des  I  ndes- Orient  aies ,  l'église  de 
Saint-Laui'cnt ,  les  tombeaux  des  deux  amiraux  de  Wilt  et  Brakel , 
il  statue  d'Erasme,  l'église  anglicane ,  le  Hoogen-Raadshuis ,  le 
^-»i»— i^-^-^— ^— ^— ^— — — ^— ^.^— ^1— .^■^■j^^^— ^— .1— ^»^— ^»^— ^— — ^^^^~— ^— 

i'  On  pcut^  si  Ton  a  le  leiupt,  faire  le  trajet  de  Bruxelles  à  Anvers  par  le 
udjI  :  on  a  de  beaux  points  de  rxie.  Prix  :  3  fr.  pour  la  navigation  entiirr. 

^3" 
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ihcfiirc  nalional.  Dfu\  branches  de  commerce  appariienzk'V.' 
li».*lU'inc'nt  à  celle  ville  :  la  uarance  el  les  eauv-dc-^ic  ^ll'  .— . 
il*'  j;cn'u"'vre.  F.lle  a  des  fabriques  de  crriise ,  d«;  h.'ibi'>K-<.  i-  < 
de  lournesol ,  de  sucre  de  «^atuiTie ,  etc.    Les  plus  iîr.»nd*  \  : 
peu^elll  arriver  juscju'au  milieu  de  liollerdam ,    au  niovcn  J- 
fimds  fMtniux  doni  la  ville  esl  enlrecoupée.   C  >ii  v  rfniarau- 
bincis  de  MM.    Vanelerprul ,   \ander|M>l,    Lor-kborM.   !i 
!lt/-i|uc.  le  cabinet  danliijuilés  et  la  C(dK*ct  inn  supei  L<od«>  M.  *! 
où  Ton  trouve  les  dcs».ins  ciri<;inaux  de  la  f;al«*iie  du  Luxcn.- 
p.irKuln'ixs  ;  'iecabinetd  liislniirnalurelletle  M .  Nn/eiij.inri  : 
b'rabinel  de  la  *-ooirlr  batave  i\Q$'prof j'ntulf  rrnnir  lilr-'ry^ 
Le«êlHblisspiiM-nsutlle«iel  liltêrairessun!,lalianque<piî«l.il<^.i. 
elle  tii^t  «ics  livre^  en  ar;;cnt  cinnaiil  tl  en  nrL'«'nl  de  bir:<iti? 
la  <litl':;ionc''  »?»«t  «Iclciiuiiiëe  jiar  l'a^in  de  -i  cl    i'   .  pjur   I" 
so;'iL-lt'   d'Iiisloiie   n.iturellc    /itiftitij.yf'h  '  (rf  ntf*tfi%rh'JT*    /'/•■ 
imeif  rt'ôu/t  fi'ht    u'if.y/tf  jttrh'  t  f  /^htl'fVfvtf-iMtnoofhrhtr..  L, 
wr.viv  ,    ou   l.i  Inire  de  Kolterdani ,   fiasse  ]v>ur  U  j«.'u<  .lif 
lioli.iiide.    ,/^//#//'iYJ  :  au  SiliijijH-r^-Unis  ,    ilu\  I)iH\'*-n.   i-.  } 
chai  de  Tui  .iiiu'.   l'uj».  Ô'»,\?<HI  h.  Ihfî^tuff    fnu*  W-%  '•■•ir* 
Dt/rf  i'X  Aiours t   el  luutes  les  iieu\  lieures  pour  ijuwù  i  !•■  - 
vers,   y  îloi  MIS    l 'J    snn«i  ;    ]iniii-  Angers  par    /?rr«--.»//-Z---*' 
relieit  sa  |)ia<'e  la  \cille  a\.inl  iseuriienres. 

l'!ii  ()ui|]ani  lî')iiei-<l.un  ,  on  suit  le  canal  de  Sr/t/r  j  on  pi^»- 
de  It' fit  Vif  s.  A  .iUit  nhff.wf. 

litljl,  .i'*'ic  ^'•'''  a:^ii-ablenici!t  vitiu;r  sur  la  Sthu  ,  V.W*:  \ 
nais^aiice  :'i  (  irnliiis.  Curh^ites  :  le  Icunbeau  de  lïrohiis  djf;*  ' 
veile  r:;lise  et  le  iiiiiui>nient  superlu.'  élevé  tlans  le  teriiiMe  i  :  j 
Ciuii!;iiiiiie<i'(Jrai!i;e,  l.i  maison  i>ii  ce  prince  iiit  as».i<.«iii.> ,  |.« 
l)i.MU\  d«'  l.(in\eiili(i'k  et  de  Tamiral  'J'ri>!np  dans  Li  vm  ii!c  t 
jIuIh  r^t  .uix  Doelt-n.  /»V//'  rnt  pour  /.n  /liit/f  I<)ute««.  I»;s  denii-.^  • 
jitiur  /.*  t/f'f  ,  toutes  les  ileux  heures;  pour  ./m.^fr  n/fim ,  ! 
Jdimn  ;  poiji-  .-inihihny  .^nvcry,  une  lois  par  semaine.  r«'j- 
I  ■•,  I  •  i  II. 

Vu  Mil  t. ml  lie  l)e]|\  ,  on  s'end)aripie  -iur  \v  l'/ief. 

t  '  i.v  ll\)c.  ('.ell<*  '^ilh.',  qui  n'a  i:i  nnn-s  ni  portc«,  ''*> 
louii-,.'  d'un  iar^e  f\)ssé  soi-  lequel  on  a  pratiqué  des  pant*-! 
IJIe  .sui-|iasKi>  néaniudins  plusieurs  villes  célèlires  par  h  nn, 
«'cmc  de  si  »  bâlimens  et  ses  autre*»  ornemens.  Cnrto*:tts  :  \<  \\ 
du  e.Jip^  l.:,'i>!alir,  I  hôtel  du  Saats-Heuind ,  le  paUi*  iW  V\  v 
coiu  ,  I.t  l;i»uise  au\  f;iains,  <m'i  s'assendde  nue  soi  ielc  dt  pci 
et  d'.unatcurs;  l'hôteUde-xille,  la  mainon  de  .M  le  b.inm  de  ^ 
scii.n  r  de  'Iwikrl,  la  n:ui'iMi  du  comte  de  Jienibein; ,  le  **''b- 
•  *  *'"ii'n  .  h*  Il  nqdi"  neul',  doia  l'a^semblaiie  île  la  cbirp»'*-    • 


beau  morcenu  de  l'ail i  la  plac< 
Poort.  célèbre  par  l'ai&auln 
grall ,  qui  pDsto  pour  la  ptui  I 
piencs  gravées  de  H.  Heoul 
MM.  Yoelelïleuichen,  le  cal 
le  cabiuet  d'bisloirc  oalui'Clle 
ihéque  eL  la  colleclion  de  rar 
peinture  el  J'cslampcsde  MM. 
les  promenades  du  grand  cl  di 
lais  rojal  du  Bois,  où  l'on 
tableaux,  doni  le  catalogue  i 
promenade  le  loug  du  vivier , 

dile  aux  Cjgncs  ;  Znaanen-Ejbnd ,  où  U  j  a  une  belle  prome- 
nade de  plusieurs  allées  d'arbres  ;  Scltévclôtg ,  port  de  pâchenn  , 
dUlanl  d'une  petite  Ueue  de  La  Haje  :  la  roule  qui  j  conduit  est 
délicieuse  et  lioi-dée  d'nibres  ;  on  yva  volontiers  déjeilner  et  jouir 
de  l'aspect  de  la  mer;  maïs  on  doit  être  en  garde,  là  plus  qu'ail- 
leurs, coatre  le  rançon nement  des  auberf;i<tes.  La  promenade  de 
Schévelin);  est  un  des  ilivc:rtis«enicna  .des  liabilana  de  La  Haje.  A 
|>cu  de  distance  de  Scbcvclinf;  csl  Sorfvliel,  dont  l'oranf^ei-ïe  et  les 
jardins  suni  iaa};niriques.  A  '|,  1.  de  ù\  Ha^e  esl  Rùu-ick,  où  Tut 
conclue,  Aani  te  beau  chùicuu,  la  paix  de  ce  Doni. 

Celle  ville  c^l  lo  lieu  où  n'assemblent  altemalivcmenl  arec  Bru- 
xelles ka  c1:>ls-^éf)éi'au]i  dos  Pava-Bas.  Elle  est  aussi  le  centre  du 
f^nurcinniieiil.  mif/i:de  Itc1lc-\ue,  du  Parlemcnt-d'Anglelerre, 
Ju  marétlial  Je  'lui-ennc,  du  Liuii-d'Or.  Bâltmeni  tous  les  jours 
\muv  iJeljK  toutes  les  deux  heures  pour  i.Fy(/r,  une  fois  par  jour 
jiour  Jiol/irilnin  et  Amslerdam,  deux  jouis  par  semaine  pour 
Aivheim,  Drrila .  Harlem.  Pop,  38,43î  h. 

Ou  païsu  ù  Sasseuluimi  poste. 

Leide,  \illi'  considéruble  sur  le  Hhin ,  et  qui  ne  le  cède  en 
licautù  t't  en  {grandeur  r|u'ù  Amsterdam.  Curioiile'i  :  la  rue  lar^, 
l'une  des  plus  belles  rues  de  l'Europe;  l'Allcbourg  nu  le  cbàleau, 
où  l'on  jouit  d'une  vue  ma^niliquc  (  d;ins  son  enceinte  il  se  trouve 
un  labyrimlie  que  le  temps  a  respecté,  et  un  puiis  sans  eau,  mais 
d'une  extrême  profondeur)  ;  la  maison  commune ,  où,  dans  une 
des  salles,  un  conserve  le  Jugement  dci'nier,  peint  à  l'huile  )iai 
Lucas  de  Lejile  ou  Luïgena  :  l'cglise  de  Sainl-Pierre  ,  le  tombeau 
du  grand  liocrhaave,  a^ce  une  inscription  d'un  stjlc  aussi  simple 
que  noble,  Salatifero  BoerhiiavU  geiiio  sarnimt  le  lombcnu  du 
fOlébre  Camper,  celui  de  Pierre  Mcermau  i  l'observatoire;  1rs 
i-f:oûls  soulcrraiiis  de  Leyde  ;  l'un,  long  d'un  quart  de  lieue,  re- 
■  oil  des  bateaux  pour  le  nellojeri  on  couseiie  à  la  maison  ou 
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s'asscm!>lent  les  tailleurs  ,  la  lalile  dont  s'csl  wr%  i  le  rêl»bfî  -v 
dw  aiiakipiislcs,  Jean  de  Leyde,  comme  fp*rron  tailleur;  l- 
hiucl  d'iiisl rumens  de  physique  el  le  cabinet    d'iiisloirc   luK"'. 
de  Tunivcrsilé ;    le  cabinet  d'antiques;  la  rollertinn  «le-»  n.ir.--: 
de  M.   Dorvnen  ;  le  rahincl  dMiistoire  nalnrcilo  de  M.  Fii'" 
Berklev;  le  jardin  bolanique  :  les  cabinets  d'anntomic  de  M.^i 
Doevcron  ,   du  docteur  Hau  cl  de  M.  Albimis  Taîn»' ;    un  fV*-- 
d'analoinie;  l.i  bibliotlicque  de  runiversité,  qui  renfci-m»?   i*\" 
volumes  et  1 0,000  manuscrits  ;  le  cabinet  de  peinture,  lie  M .  St!  *  • 
lacolliMMifin  d'estampes  do  feu  M.  de  ï-eyde ,  qui  pas<c  pi>ur  h  r  •- 
consiiiérablc  de  loule  la  Hollande  ;  la  collection  de  tableaux  hoîî;: 
dais  de  M.Tark;  les  cabinets  de  dessins  el  médailles,  cliczM.  h; 
bel;  quelques  re.st<!S  de  la  ma!;ni(iquc  collection  Snakcnbourr* ■  •'» 
chez  y\ .  Van  Buirn  ;  le  Pan  poeticum ,  ou  la  collection  de  |<»i  rrii* 
de  la  socict/'  poôlique.  Cotnmdt'c:  fabriqu'*s  de  dT*ap«,  *a\*»nr'  ru*. 
indij;oteiics.    IlôUfs  :  des  Armcs-dWnfçlcierre,    du  SuiciW.' 
Top!   :>0,(M)0  b. 

Kii  sni'Mnt  de  Leydc,  on  s'embarque  sur  le  canal  de  f'.-.'tirf. 
;y)   Harii.m,  ville  ^iiv  hi  Spffr/ ,  i'loi:»nôe  d'une  licucd»»l-iCi'* 
lari^ièl•c  la  lrav«Tsc.  Harlem  eoniminii(|ue  a v»»r  Anistrrd.in'.cî  L*'^  v 
par  le  moyen  des<"anau\.  (luiosifrs  :  rci;lise  principale,  l»-*  «.*.!■• 
qullôs  du  temps  «les  jM'oisades,   ef  rori;ue  ma^nifi(j;:c  qu  «•!!•.'  f  * 
scde  ;  le  muséum  ouvert  cliaque  jour  ;  la  maison  «m  xt.-.u!  l.d-.i . 
(]ost«'r,   iuvenleur  de  Tari  do  |HMndrc  en  1  lôti  :  «.a  sLiuic  «!•  * 
le  IVoiilispiee  <le  celle  maison.  Comniny-e  :  blanrbis*crics  de  tntle". 
nianulaetures  tie  s<jie  ,  «ledi-aps,  de  toiles.  11  y  a  à  Haï  îen.  ur'-  i-  -■ 
demie  lies  sricni'e*;.  ctablic  en  1 7.5*3.  Ses  environs  ,  iJu  •"•'>t    •!.**. 
^oiil  paivfiués  lie  belles  maisons  de  c,im|iairne,    et    le   boi'.   i:[-  ■ 
Haï  1(  lumei-IWisli ,  oflic  des  piDnieiuidcs  très  agréables,  f  »n  .il:-  r 
le  p-nliioM  li.'iii  par  Hopj».  //»;/<  //  :  le  Lii«i-<r()r  .  les  Ai-nii  <-d  Vr.« 
lerdam.  Diih  mt  \\   toute  boni  e  pour  Amstfrthim,  lnuti?%  îc*»    l  ■  ' 
luHires  pDiM-  Ltiffif  ,  une  li)is  la  semaine  pour  />r//?,    th?*'-- 
DorI ,    I.ii    Htuft  *    (il nul*  »    lioh'li-Dur  ,    Ixolhrthim.   ri'p..'-* 

?->,0O(!   |j. 

r.\<  I  n-iioNs  :à  ////;•//  /.V7«y/, contrée  où  Uiniiée  l'ornii  son  «»\''!'  n    . 
et  ou  l'iiii  \(iii  iMwore  «les  tulijucrs  plantés  «le  sa  main;  rui\  *;.■'.'-'•  - 
t!o  PifiVit  luionl  v\  r*htn,  p«ïur  les  belles  vu«»s  dont  on  j*»i;i!    î- 
r<?s  stations. 

i- AMsir,.ri\M,  au  eonflucnl  de  TAmslcl  cl  de  TY  :  elle  c**.  \ 
forme  d«'mi-«'ii«*ul.iii««.  Currosi/cs  :  la  vieille  l'^lise  dite  Ouiki ^n  . 
«»ù  l'on  «'iifeml  le  iii-aii   «-arillfui  de  Irciitc-six  cluclics;  l.i  ii*»u^cH" 
«•^'iise  ,  ili'r  Sfi'i-h  -C/tfht  rrif  ,  «.ù  l'on  admire  le  tombeau  df  ^'«^.^ 
tal   Jîinjfi  /  ;  la    sMiami/uo    V^  •:•!♦*•'  noituu'ais;   i*bùlel-dc-^illc  •' 
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la  banque.  La  longueur  du  premier  bâtiment  est  de  283  pieds ,  et 
sa  largeur,  en  y  comprenant  les  saillies,  de  235  pieds  ;  la  hauteur 
est  de  1 1 6  pieds  avec  le  toit ,  mais  sans  y  comprôidre  la  toui^  qui 
a   41   pieds  au  dessus  du  soubassement  des  colonnes  ;  cet  édi- 
lice  est  bâti  sur  un  pilotis  de  13,659  grands  mâts  enfoncés.  Le 
muséum  :  Ton  trouve  dans  quelques-unes  de  ses  salles ,  des  tableaux 
d'un  mérile  rare  :  nous  indiquerons  de  préférence  la  signature  de 
la  paix  .de  Munster,  par  van  der  Heft;  et  l'assemblée  des  con- 
fédérés ,  par  Rembremd;  un  portrait  dtf  Picrre-le-Grand ,  par  Cel- 
der;  ln«  méridienne ,  dans  le  grand  salon ,  a  été  tracée  par  le  cé- 
lèbre Huyghens;  malbeusement  le  bâtiment  a  un  peu  fléchi  de- 
puis ;  la  banque  établie  en  1609  (1)  ;  la  bourse  ,  qui  a  deux  belles 
galeries ,  où  les  marchands  se  relircnt  quand  il  fait  mauvais  temps , 
ot  quarante-six  gros  piliers  numérotes  pour  la  commodité  de  ceux 
qui ,  par  ce  moyen  ,  trouvent  les  pei'sonnes  à  qui  ils  ont  à  parler  ; 
la  bourse  au  blé  ,*la  tour  dite  Harrings-pakkerstooren  ,  les  quatre 
maisons  de  charité,  l'hôpital,  le  lazaret,  et  la  maison  des  vieilles 
gens  ;  les  petites-maisons,  la  cour  des  veuves,  les  nei^ maisons 
des  orpliclins  ,  les  quatre  maisons  de  correction ,  surtout  le  Ras- 
pivtis  et  le  Spinhuts  ;  le  lombard  ,  l'hôtel  de  l'amirauté,  ci-devant 
la   cour   des   princes,    son   arsenal,   le  chantier;  les   hôtels  des 
compaî;nics /les  Indes  orientales  et  occidenlales.  Il  faut  être  muni 
d'une  permission  pour  pénétrer  dans  les  chantiers,  magasins,  etc., 
âe  ces  compas^nies  :  il  en  est  de  même  pour  entrer  dans  les  bâli- 
niens  de  l  amirauté.  Les  six  arsenaux  de  la  ville;  l'école  latine; 
le  gymnase  illustre,  et  le  collège  d'analomie  et  de  chirurgie;  le 
jardin  botanique  :  on  paie  quatre  stuivers  pour  y  entrer  ;  le  pont 
sur  VÂmstel,  d'une  fort  belle  exécution;  le  port;  la  quantité  de 
vaisseaux  que  l'on  voit  rassemblés  dans  ce  vaste  bassin  y  donne  le 
speclacle  de  la  plus  épaisse  forél,  suivie  d'autres  forêts  encore  ; 


(i")  Elle  est  ouverte  tous  les  Jours.  Mais  il  y  a  deux  grandes  fermetures  en 
janvier  et  juillet ,  de  quinze  jour»  chacune ,  et  quatre  petites  de  six  à  huit  jours, 
aux  rOtes  de  Pâques,  de  PAscrnsion,  de  la  Pentecôte  et  de  Noël.  On  doit  y 
aller  ou  y  envoyer  quelqu^un  avant  huit  heures  du  matin  ,  pour  s^inforroer  si 
la  partie  que  Ton  prétend  avoir  écrite  sur  son  compte  y  est  en  effet.  Cenx  qui 
y  vont  après  huit  heures  jusqu'à  neuf,  sont  obliges  de  payer  deux  sous  pour  les 
parties  qu''ils  demandent,  et  depuis  neuf  heures  jusqu'à  trois  après«midi,  six 
sous.  Celui  qui ,  ayant  son  argent  en  banque  ,  veut  p*yer  quelque  partie  àquel- 
qu\in,  doit  y  porter  son  billet  Iui«mcnie,  ou  passer  procuration  pardcvant 
MM.  les  teneurs  de  lifre  de  la  banque  ,  à  celui  duquel  il  veut  se  servir  pour  cet 
viiç^^  faute  de  quoi  son  billet  ne  sera  point  reçu,  ni  par  conséquent  la  partie 
et  ri  le. 
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^dam,  du  lieu  de  débarquement  au  retour,  parée  qu'il  leur  arrire  , 
pour  leur  commodité  particulière,  qu'ils  colorent  de  Tains  pré- 
^textes,  de  débarquer  les  voyageurs  où  il  leur  plait,  et  que  cela 
%i*est  pas  toujours  égal  pour  se  rendre  à  son  auberge.  L'on  trouve , 
(sur  le  port,  à*Sardam,  plusieurs  bonnes  auberges,  par  eierople, 
m  la  Loutre  :  on  y  mange  d'eicelleus  poissons ,  que  l*on  fait  payer 
tfort  cher  aux  amateurs,  lorsqu^on  néglige  de  convenir,  au  préa- 
lable, du  prix  de  toutes  choses.  C'est  à  Sardam  que  )'oo  peut 
prendre  une  juste  idée  de  Taisance ,  de  la  pi*opreté ,  et  surtout  de 
l'industrie  hollandaise  ;  les  rues  y  sont  toujours  aussi  bien  balayées 
et  nettoyeées  que  les  chambres  de  parade  des  autres  pays.   Le 
nombre  des  habilans  de  Oost  et  de  West-Zaandam ,   monte  à 
1 0, 1 1 7 .  Us  sont  tous  riches,  et  en  partie  grand  négocians;  toutes 
les  maisons  sont  peintes  de  diSerenles  couleurs ,  ce  qui  donne  au 
village  un  air  bigarré.  Ce  qui  frappe  le  plus  les  étrangfBrs ,  c'est 
le  nombre  exorbitant  de  moulins  a  vent  qu'on  y  voit  ;  ceux  qui 
veulent  s'instruire  de  la  construction  de  ces  édifices ,  n'en  sau- 
raient trouver  nulle  part  un  aussi  grand  nombre  d'espèce  diffé- 
rentes :  on  en  compte  jusqu'à   2,300;  ils  sont  hauts,  bâtis  en 
pierre  ,  avec  des  volets  et  des  toits  peints  en  plusieurs  couleurs , 
on  dirait  une  vaste  foret.  L'on  ne  doit  point  oublier  de  se  (aire 
montrer  la   maison  nommée ,    sur  les  lieux ,   Furstenburg^   qMe 
P terre- Ic'G rond  occupa  pendant  le  long  séjour  qu'il  fit  à  Sardam. 
lorsque  Paul  1^'  était  à  Sardam ,  le  propriétaire  de  cette  maison  lui 
mont^^a   plusieurs  ustensiles   qui  avaient  servi  à   l'usage  de  son 
f;rand  aïeul ,  et  entre  autres  choses  une  petite  cafetière  d'argent , 
dont  SCS  enfans  lui  faisaient  présent.  Le  village  de  Broeck  ,  dans 
la  Hollande  septentrionale,   ofTre,  comme  celui  de  Sardam,  ua 
exemple  de  la  propreté  des  Hollandais  ;  les  rues  sont  pavées  de 
tuiles ,  qu'on  U^c  et  qu'on  polit  avec  un  polisàoir  ;  on  les  lisse  avec 
une  brosse ,  et  on  les  couvre  de  sable ,  dont  ont  forme  diverses  fi- 
j^ures.  H  n'est  pas  permis  d'établir  une  auberge  dans  ce  village;  il 
faut  passer  le  village  tout  entier  pour  aller  chercher  une  hôtellerie 
qui  est  au  bout.  A  l'entrée  de  plusieurs  maisons,  on  trouve  des 
pantoufles  toutes  prêtes  pour  ceux  qui  auraient  les  soulier*  crottés. 
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:-Gerrrude ,  le  château ,  où  l'on  ranarque  la  Mur  qui 
lai-giuanl,  de  «orte  que  le  niniulre  vent  la  met  en 
El  il  semble  qu'elle  Ta  s'écrouler.  On  remarque  les 
la  galei-ie  par  lesquels  lea  Francis  enlrèreiit  par  lur- 
,  le*  raTelius  de  ù  Pucelle  et  de  Cohom.  Hé/Bl  àa 
i).   Coche  pour  Bnda  loiis  les  deux  jour*;  haUm 

pour  Ztorf  loui  les  jours;  fo-ar  MùUeimrg,  tous  les  deux  jours  ; 

pour  SoUerdam,  deux  fois  par  seiiiaine .  Pop.  4,990  h. 


D'Utrechi  à  Beiaheim',  38 1.  j ,  19  p.  ^. 

[a]  Amersroort  A  '/,  |  Hollen  5 

Voorthuisen  4      1  Deldeo  S  '\, 

Appeldoom  6  '  |.     BcDlbeim  9 

(»)  Déveoier  4      || 

(a)  Amimstookt.  foyfi  page  404. 

(i)  DiTBBTi»  ,  belle  Tillc',  située  sur  Vljiel.  EUe  feil  un  com- 
merce considérable  en  bicrc  cicellente.  Curioiitri  :  la  cathédrale , 
les  enrirons.  Elle  est  la  pairie  de  Jacques  Gronotiu*.  Hêttl  àe  la 
Pleine-Lune.  Coche  pour  Hambourg ,  lea  mardi  el  samedi  ;  deux 
fois  la  semaine  pour  Amerifaort ,  jtmheoii,  IVaarden,  IVimèjpie, 
Fop.  a,387  h. 


DU/rcrùlà  Bcit-te-Duc,  161.,  8  p. 

lieusekiim.el.  Thuil.al.  Bois-lc-Due  (a) ,  5  I. 

il)  BoiB-ii-Dic ,  sur  le  Doinmel,  qui  s'yjoinl  à  Wifa.  C'eil 
une  Tille  forle,  grande  el  belle,  qui  a  beaucoup  de  pools.  Ctaio- 
sitei :\'i^if*  Saint- Jean,  l'hôtel  du  gouTcmeur.  l'hillcl-de-rille. 
iClIc  fabrique  loiles,  aiguilles,  eoutcaux,  ouTrages  en  fer.  Les 
Hollandais  la  prirent  BUi  Espagnols  en  1639.  Les  Français  s'en 
cmpari-rcol le  10  Tendcminiie  an  3.  HâUlàti  Sauvage.  Cochttxni» 
les  jours  pour  ^nirr/,  Bréda',  Niaègtu,  TUhaurg.  Bakou  pour 
Amiterdavt,  Delfl,  Couda,  Ilarlrm,  Kiargur ,  l^yde ,  une  fois 
la  semaine;  pour  Dort ,  Gortum,  Bolterdam,  trois  Tnisln  'rmHine- 
P,ip.  15,500  b, 
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Z"  roule ,  par  Dortrechl  et  Alphen,  63  L,  2»*  p 


De  Bruxelles  a  Bréda 

;. p. 390)  23 

Laiiî;e-Z\valuw  (On  s'emb.  !  Alphen 

ici  p^  Primen-PoMir.  )        7  Ij  Leimuiden 

|{  Amsterdam  (  t .  y.  39 i 


1  Dortrecbt  (  r.  plus  bis 
!  Gouda 


COXUUNICATIONS. 


Dr  WiUemsiadt  à  Bcrg-cp-Zccrti,  9  L,  4  p.  7. 

Voyez  page  390. 


/>  Stryevsaas  à  Dcrtrccht,  4  L,  2  p.  ^cyti  plus  bas. 


Di  ïlcUerdam  à  Gcrcum  ,  13  L,  •>  p.  -. 

Doivireohl  {a) ,  01.  •),.  Gorcuni,  6  1.  ',',.  Woy.  pa^e  J'-*»». 

a)  DoHDnLCHT  est  situe  dans  une  ilc  qui  &c  trouro  uurr 
Mtusf  et  le  petit  i^olfe  de  Bushosch,  Cctle  île  cl  ce  golf«  o'exrttci 
•|ue  «icpuis  Tannée  1421  ;  ils  furent  fonnês  par  une  CTandr  ioucid 
:ion  qui  engloutit  72  villat;es  et  100,000  habitai».  La  viil^ 
Donlrcrht  n'est  pas  fortitiéc  par  lait,  mais  elle  est  très  forte  p 
-^.i  situation.  CnrwsUf's  :  la  i;rande  église ,  la  maison  comnmnr  El 
.1  un  l)on  port ,  et  ses  liahilan.s  conimcrrenl  en  ble ,  en  vin  et  < 
Unis,  qu'ils  font  venir  d'AlIcmaj^nc  sur  le  Lecb  elle  Wabal .  \ 
sont  dos  blanches  du  Rhin,  //o/^/do  Bellevue.  Pop.  lS,0t4  h. 


Dr  Gcrcum  à  Thuii,  ô  1.,  '2  p.  *-. 
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De  Rotterdam  à  Stryensaas ,  14  I.  -7 ,  T  p.  \. 

Buitonsluis,  7  1.  Stryensaas,  7  '|,. 


De  La  Haye  à  Utrechl,  16  1.,  8  p. 
Gouda  ,81.   Utrecht ,  8  1.  {Fayez  page  405  ). 


^De  Leyde  à  Utrecht,  13  1.,  6  p.  7. 
Alphen,  \  1.  Woerden,  5  1.  Utrecbl,  4  1.  {Foyez  page  405  ). 


De  Harlem  au  Helder,  21  1.,  10  p.  7. 


Béwcrwick  4  /a 

[a)  Alckmaar  5 


Zaïid  ,  C 

Le  Heldcr  5 


'  . 


\à)  Alckmaar,  a  des  environs  charmans,  une  promenade,  un 
boulevard  fort  agiéable,  commerce  en  ^^'ins,  beurre  et  fro- 
ina:g^.  On  j  cuîlive  des  tulipes.  Pop.  8,000  h. 

Le  Texel.  Cette  île  a*  été  très  fortifiée  par  Napoléon,  et  son 
port  est  bon  et  sûr.  On  y  construit  des  vaisseaux  de  guerre.  Les 
endroits  principaux  sont  :  Burgb,  Ooslcr-einde,  Woster-einde , 
Hoiii  cl  Schilt. 


D' Utrecht  à  Arnhcim  par  Aviersfoori,  161.,  8  p..  - 

Amersfoort,  4  l.  '(,.  (  Voyez  p.  404).  Lunteren,  5  L  Amhcim, 
<i  I.  ' /,.  (  Voyet^.  40 i  ). 


D* Utrecht  à  Amhtim  par  Amercngcriy  16  1.,  8  p. 

\merongen,  7  I.  Arnlieim,  7  1.  (A^oy«  page  404  ). 


î()0  D*ELTEM  A  BOCHOLD. 


De  Brêda  à  Amhtim,  32  1-.,  16  p. 


T  il  bourg  8 

Bois-le-Duc  (v.  p.  397  )        '8 
Hresel  4 


GraTe  (v.  p.  408  } 
Nimègue  (v.  p.  404  ) 
Amhêim  (v.  p.  404  \ 


De  Nimègue  à  Amercngen ,  9  l.,  4  p.  7. 


De  Nimègue  à  Tkiel,  8  1.  | ,  4  p.  ^, 


De  ThUl  à  Thuil,  5  l.,  2  p.  f 


D'Amheim  à  Dêvcnter,  12  1.,  6  p. 

Zuiphen  (a) ,  8  1.  DéveDler,  4  l.  [yoyei  page  397  ;. 

\a)  ZuTPDE!!  est  une  ville  forte  située  sur  VIsteL  CarÏMi 
l'église  piincipale,  rhôtel-de-TÏlle ,  te  coUége  des  députés ,  U  | 
nonimce  le  Graven  Hof,  le  pont.  HâttU  :  la  Couronne^Impér 
le  Sauvage.  Diligence  tous  les  jours  pour  Déventer»  quatre  fi 
semaine  pour  Amheim,  Pop.  7,000  h. 


D'Arràuim  à  JVcsel,  18  1.,  9  p. 

Klicn  ,  (i  l.  Rées,  G  1.  Wésel  (tf) ,  6  1. 

.a)  Wésel,  ville  forte  sur  le  Rhin,  On  remarcpie le  porc, 
senal.  H  y  n  spectacle  et  deux  sociétés.  Auberges  iwiïhaÊtà^  1 
rt  à  rEnii>ereur.  Un  heUectu  part  tous  les  jours  poor  ilafirrrfi 


D*Elten  à  Bcchcld,  9  L,  4  p.  ^ 
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D'EUen  à  Clives,  5  1.,  2  p.  f. 


D'Elten  à  Nimègue,  6  L,  3  p. 
De  Bées  à  Bochold,  4  1.,  2  p. 


De  Rées  à  Borcken,  5  1.,  2  p.  7. 


De  Rées  à  CUveSy  5  k,  2  p.  |. 


De  Heusden  à  Gorcam,  5  1.  y,  2  p.  j. 


Df  Heusdeîi  â  Bcis-le-Duc ,  4  1.,  2  p. 


De  Hcusden  à  Bréda,  6  1.,  3  p. 


De  Harderwyk  à  Jmers/ccrl,  7  1.,  3  p.  7. 


De  Harderwyk  à  Lcavenum,  3  l.,  1  p.  7. 


Dr  Harderwyk  à  Zwcll,  8  1.  7,  1  p.  7. 


D' Arnheim  à  ZwcU,  17  l.,  8  p.  7. 

Vj»])(:l.Jooin ,  8  l.  Zwoll ,  9  I.  [l'oyez  page  40?  ). 


D' Appcldoorn  à  Leuvenum ,  o  L,  2  p.  7- 

J4* 
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s'asseinhlont  Ic^  laincui'S ,  la  laMc  dont  s'csl  ^crvi  le  ri'h'-Wc -b 
«les  aiiabiiiMÎsli's,  Jean  de  Leycle,  ronimc  parron  tailleur;  !•■  ■  >■ 
hiiict  d'iiislnimcMis  de  physique  et  le  cabinci  d  liislfiire  iwtur'^îl» 
de  runivfi'silt';    le  rahinet  d'anliqiics;  la  rnlJerfiiin  i Ifs  mini- r.vi: 
de  M.   Doi'vcieii  ;  le  rnhinct  d'Iiisloire  naturelle  de  M.  Fimtw  .. 
IJerkb'v;  le  janliii  botanique:  les  cabinets  d'anatomif  de  M.  Vi- 
Docvercn ,   du  doeteur  Hau  et  de  M.  Albinus  l'aîntr;    un  tf.rj*-- 
d'analoiiiic;  l.i  bibliothèque  de  T uni veiVité,  qui  renferme   i".'"' 
volumes  cl  1  (>,()()()  manuscrits  ;  le  cabinet  de  peititui-e,  de  M.  St-lt'<«. 
lacollrciion  d'estampes  de  feu  M.  de  Lcydc,  qui  pasce  pour  h  p.u- 
consiilérabic.  de  toule  la  Hollande  ;  la  enllectinn  de  lableau\  hi'L: 
dais  de  M.  Tack;  les  cabinets  de  dessins  et  mrdailles,  ebe/  M.  r>i!  - 
bel;  (piclques  it^sles  de  la  nia^ifiquc  collection  Sn.ikenboui'7'->.<» 
chez  M .  \  an  Uui-en  ;  le  Pan  poeticum ,  ou  la  eullectiim  de  |>ni  rnr- 
dv  la  scicirti"'  ])oétique.  Commtrrt  :  fabriques  de  draps,  savonr:*  ri#*. 
indi^otfi-los.    Ilôtth  :  des  Arines-d'Anj;leierre,    du  So!cil-J  Hr 
Top.    :.(I,IMM)  h. 

Kii  Miriant  de  Leyilc,  on  s*cmbai*«|uc  sur  le  canal  «le  f'-i'irt. 

! /")   Il  K\\\  i:m  ,  ville  sur  la  Sport ,  i*loi:;iii'e  d'une  lieu*-  deli  n»»'î  . 
la  rivière  la  traverse.  Hai-lenieonimiuiiqueavec  Anisienlamct  l.»*x  j. 
par  le  moyen  des  canaux,  ('uriosttrs  :  l'église  principale,  li-'.  ir.;i- 
quilés  du  lenq>s  des  croisades,   «l  l'orjjue  niaï*niliq'.!«'  atifl!»'  i-.« 
sède  ;  le  muséum  ouvert  clia(|ue  jour;  la  maison  où  \e«-u«  l-r*i' 
(k»ster,   inventeur  de  Tart  de  peindre  en  I  \'M\  :  vi  statue  d».' 
le  fioiilispiee  de  celle  maison.  (\ttnmm'r  :  blanebissei-ics  île  tmltr*  . 
manut'.ielnres  de  soie  ,  de  di*:q>s,  de  toiles.  Il  y  a  à  liai  !en;  ui'>«'  .^<  j- 
démiciles  scicivi»; .  .-l.ddieen  1T50.  S«*senvirons  ,  du  eni  ■  .i:-.  s   . 
sont  p.ii  semés  de  belles  maisons  de  c:unpa;:nc,    et    \v   lu-ki*    »{•[•«  • 
ll.i'.-if-iiimr  r-liosli ,  ollie  des  ]>romenades  très  .i^ireahîes.  lin  i  li   .r 
le  p.i\ii!iiii  li.'ihp.ir  lb»pe.  liùlt  U  :  le  Lion-d'Or,  les  \rni«  s-d  \r.-- 
lerdaiii.  lUitt  an  \\   Ituite  heure  pimr  Amsiertitun  ,  tniitf>%  le-»   .!•■.• 
Iieuies  nniip  l.t  ifth  ,  une  lois  la  semaine  iiour  />///},    /h  if'' 
/>"/■/,    /.//   //tii/t  .    (îouth  ,    lio'iy'ff-Dur ,    Jinfftn.^ii/?: .   lV»p..!«*i 

\'.\t  I  r.si:»>k  :à  llartt  l/i m/*, onnirôo  ou  Linnèe  lornn  son  "%*!■  r- 
et  nii  I  on  \(iii  l'iMore  des  tulipiers  plantés  de  sa  main;  au\  »j.h_'  • 
oe  lU .v.t  mittiil  v\   l'thtn,   pour  les  belles  vues  dont  on  jouit  «i- 
^es  sl.iliiitis. 

.i'  Amsii..i>\m.  ;iu  eoniluent  de  l'Amstel  cl  de  PY  ;  elle  e-t  d-- 
^unie  (Iemi-eireid:iiie.  ^'///V'Mv'/^y  :  la  vieille  église  dite  Omïft-r^  . 
ou  Ton  »'iil«  lui  le  Immu  c;u-i]|r>n  t\v.  trenle-six  eh»che*.;  la  iiou^cîl- 
e'.'lisr  ,  illic  .S,/.'.'/*  '(\itht  rrtf  ,  où  l'on  admire  Ictnndieau  de  Tare- 
rai   Jitt/fii;  1,1    s\n.ii(<iyue    '\r>.  '::;*«  nnrt'.iiTais  ;    riiotcl-de-^illc   •' 
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la  banque.  La  longueur  < 
sa  largeur,  en  j  compre 
ett  de  1 1 Ë  pieds  aiec  le 
a  41  picdi  BU  deHua  i 
lice  esl  bâlî  lur  un  pili 
musiium  :  l'on  trouTe  daa 

la  paU.dc  lUwuler,fai 
tàiéré» ,  par  HcmAroad; 
der;  In-  mcndiennc  ,  dat 

lèhre  Huygluni;  mallieuMinent  le  bàlLment  a  un  peu  fléchi  de- 
puis ;  la  banque  clablie  en  IG09  (I)  ;  la  Loune  ,  qui  adeutbellei 
galerie* ,  où  les  marchanda  se  relircnl  quand  il  fait  mauTaia  Icnips , 
ol  ([uarantc-sii  gros  pilt«rl  numérotes  pour  la  commodilc  de  reuK 
qui ,  pai'  ce  mojcn  ,  Irouvcnl  les  pei-aonnes  à  qui  ils  ont  à  parler  ) 
la  boui-se  au  blù  , 'ta  lour  dite  ^<ifrDi^/-^AAfr//E><»rn,  les  quatre 
maiioas  de  charité  ,  l'hàpilal ,  le  lazaret ,  cl  la  niaisoD  des  lieilles 
gcnx  ;  les  pclilcs-mabons ,  la  cour  des  teuies,  tes  ne^f  maUotu 
des  oi7>hclins  ,  les  quatre  maisons  de  corrcriion,  surtout  le  ^o/- 
p/iiiii  et  \c  Spiiihuit  i  lelomhai-d,  l'holcl  de  l'amiraulé,  ci-devant 
la  cour  des  princes,  son  arsenal,  le  chantier;  les  hôtels  des 
compagnics^cs  Indes  oricntalesetoociilcnlales.lt  Tautctrcmuni 
(iune  ]K;rniission  pour  pénétrer  dans  les  chantiers ,  Dingaûns,  etc., 
de  ces  conipa<;nies  :  il  en  est  de  nicme  pour  entrer  dans  les  biti- 
mens  de  l'amirauté.  Les  six  arsenaux  de  la  Yille;  l'école  latine  i 
le  fïj'ninasc  illustre,  et  le  collège  d'anatomie  cl  de  chiruipe)  te 
jardin  hoLaniquc  :  on  paie  quatre  ituiiers  pour  j  entrer;  le  pont 
sur  V^miUl,  d'une  Ibrt  belle  exécution;  le  port;  la  quantité  de 
\ai'iscaux  que  l'un  vuil  rassemblés  dans  ce  vaste  bassin  j  donne  te 
-.peclacle  de  la  plus  épaisse  forci,  suisie  d'autres  forêts  encore  ; 


Kici  d«  Pù|nrt,  de  rAlirluisn,  de'u  fcniecAK  et  deHoÈl.  On  doit  j 

driJF  qiiv  l^oji  prciend  «voir  rrrjlv  tur  Bon  compte  j  otl  «a  flTvI.  Ccdji  qai 
DnI  t\>ni  huit  h«Dr#t  juffn'fl  nruff  Kinl  ohligé»  dppjijrer  dcDï  uiit  |H>ur  In 
tift  qu'ils  drmanctFnl,  ci  4lf|wis  mmt  h«ur»  jusqn'À  lrD>>  ■prèi'injdi ,  fil 
I.  Celui  ']ui,ij'in(  MQ  arftnlen  tufiqiiB,  Tcuipi^fr  quelque pariK h qud- 
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Jam,  du  lieu  do  ilébarqueauml  >u  rotour,  parce  qu'il  leur  Mrire  , 
Bour  leur  commodilc  parliculiérc ,  (ju'ils  colorent  de  vains  pré- 
texies,  de  débarquer  le*  TOjageura  où  il  leur  pUIl,  ei  que  cela 
n'est  pas  toujours  égal  pour  se  rendre  à  ion  auberge-  L'ud  Irome , 
•ur  le  port,  à'Sardâm,  plusieurs  bonnes  aubei^es,  par  cietnple, 
à  la  Louire  :  on  j  numge  d'eicelleus  poissons ,  que  l'on  fail  payer 
fbrt  cher  aui  amsteun ,  lonqu'oD  néglige  de  con^nir,  au  préa- 
lable, du  pris  de  toutes  choses.  C'cal  à  Sardam  que  l'oo  peul 
Prendre  une  juste  idée  de  l'aisance  ,  de  la  pi'oprcté  ,  el  surtout  de 
industrie  hollandaise  i  les  rues  j  sont  toujours  aussi  hiea  kalajées 
c(  nelloj'eéei  que  les  chambres  de  parade  des  autres  pajs.  Le 
nombre  des  habiians  d«  Oost  et  de  West-Zaandam  ,  monte  à 
1 0,1 1  T.  Ils  sont  tous  riches,  cl  m  partie  f^nd  négociana;  louus 
les  Biaisons  sont  peintes  de  difTéreoles  couleurs,  ce  quldomw  au 
village  un  air  bigarré.  Ce  qui  frappe  le  plus  les  étrai^rs ,  c'est 
le  nombre  eiorbitaol  de  moulins  n  vent  qu'on  j  voit  ;  ceux  qui 
veulent  s'insiruire  de  la  cousUuctioD  de  ces  édifices  ,  n'en  sau- 
laienl  trouver  nulle  part  un  aussi  grand  nombre  d'espèce  diffé- 
rentes :  on  en  compte  jusqu'à  3,300;  ils  sont  hauts,  bdlis  CD 
pierre  ,  nvcc  des  volets  et  des  toits  peints  en  plusieurs  couleurs, 
on  dirait  une  vaste  forêt.  L'on  ne  doit  point  oublier  de  se  faire 
montrer  la  maison  nommée ,  sur  les  lieux ,  Furiltnturg,  que 
Piirrc-lc-Ctand  occupa  pendant  le  long  séjour  qu'il  (it  à  Sarilaiit- 
loi'sque  Paul  I'''  élail  à  Sardaoi  ■  le  propriétaire  de  cette  maison  lui 
montra  plusieurs  ustensiles  qui  avaient  servi  à  l'usage  de  son 
gratid  aïeul ,  el  entre  autres  choses  une  petite  careticre  d'ai^eot , 
liant  sc^  enfans  lui  faisaient  présent.  Le  village  de  Broeck  ,  dans 
la  Hollande  septentrionale,  offic,  comme  celui  de  Sardam,  un 
uicmple  de  la  propreté  dos  HuUiiDdaia  ;  les  rues  sont  pavées  de 
luilus ,  qu'on  Uvc  el  qu'on  jiolil  avec  un  polissoir  ;  on  les  lisse  avec 
une  bi'ostc  ,  cl  on  les  couvre  de  sable,  dont  ont  forme  diverses  fi- 
^urv..  Il  n'est  pas  permis  d'clablir  une  auberge  dans  ce  village  i  il 
IJiui  passeï'  le  village  tout  eniicr  pour  aller  cbercber  une  batellerie 
qui  est  au  bout.  A  l'entrée  de  plusieurs  maisons,  on  Ironie  des 
pantoufles  toutss  prêtes  pour  ceux  qui  auraient  les  souUers  croitéa. 


:jg 


n  ANVERS  A  BERG-OP-ZOOM. 


DE  BRUXELLES  a  AMSTERDAM. 

2*  roule,  par  Brcda  et  Ulrechl,  19  I.,  24  p.  - 

De  Bruxelles  à  Anvers 


;  V.  p.  38" 
Gooring 
Groi/undert 
a    Brédu 


11 


4 


!  {6)  Gorcum 
j         Lcxmond 
«  (r)   rircchl 
I  Loenen 

,  {(f)  Amsterdam 


■  a)  l^RLDA  ,  "ville  forte  sur  V/sfr  el  la  Merck  ,  et  enlourre  df  n- 
1  dis  qui  la  défendent.  Elle  fait  un  bon  comiRcrce.  Les  maison^  <' 
d'une  grande  propreté,  les  rues  larges  cl  bien  percée»;  il  t  j  .i& 
^'anaux  qui  sont  ordinairement  couverts  de  barques.  Elle  a  ifiialr? 
places  cl  un  beau  quai.  Ses  environs  soiil  agréables,  rt  ïitr  }  «< 
&ain.  On  y  manfi:e  de  bon  saumon  et  de    la  volaîUe  reDoosirc. 
Curiosités  :  le  superbe  cbàteau  ,  le  jardin  ValLeiiberg,  li  smic 
église  ,  le  quai  bordé  d'aibrcs,  riiotel-dc-^illey  rbôpital  BiWtaire  : 
dans  la  rbapcllc  de  la  Vierge,  le  superbe  nionumcot  élevé  yu  JLx- 
chel-Ange  au  comte  de  Nassau  et  à  Limbourg  de  Bade  :  il  e«  e 
marbre  oriental  et  consiste  en  deux  statues,   deux  tables  de  fkta 
M)nl  supportées  par  quatre  statues  d'un  beau  IraTait.   Hvtrb  .  ^ 
Lion-d'Or,  de  llandrcs.  Pop.  1 1 ,000  h. 

/;:  Gonr.i.M ,  j)lace  forte,  sur  la  rive  droite  du  ff'ahai,  «« 
merce  en  grains  et  en  bécards ,  que  les  babitans  pccheni  ôam  u 
Meuse.  On  y  montre  la  maison  où  (xrutius  se  réfuta;  macnitiq'.- 
\\\v.  de  la  plate-forme  d<î  la  principide  église.  Bàiâmeni  lroi.<  foi*  U 
semaine  pour  Durt  el  Rotterdam;  une  fois  par  semaine  pour  DtUX. 
frt,uf/t,  La  If  (lift ,  Bois-le-Due ,  Leydf,  yitntgme,  Tkiei.  HMV 
S..leil.  Pop.  5,000  b. 

V    rinrciiT.  l'oyez  page  -405. 

d    Amsterdam.  Voyei  page  392. 


(:OMMl"XICATIO>S. 


lï Amers  à  Derc-cp-Zccm,  14  L,  7  p. 

Putlen,  7  1.  Berg-op-Zoom  (^0,  *  1- 

a   lki\(;-or-Zo(»c,  sur  le  Zoom,  est  une  ville  Irèft  Ibiic,  4éfcf>- 
due  p.ir  des  marais  qui  en  rendant  raccès  difticile.  IJ  lauC  voir  le 
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le-GcMrude,  le  château,  où  l'on  remarque  la  lour  mii 
élai'giuant,  de  «irlc  que  le  moïndn  vent  11  met  en 
et  il  «emble  ^'elle  va  s'écrouler.  Od  nmiarquc  le» 
l  la  galerie  par  leiqueU  lei  Francis  enlréi«iit  par  na- 
1,  leiniTelînB  de  la  Pucelle  et  de  Cobom.  Hitil  du 
m  ) .  Coeht  pour  Brt'da  loiu  le*  deui  joura  ;  iatnai 
foar  Dort  imu  \et  jfmn;  pour  MMcioiaj,  tous  lea  deux  joun; 
IKHir  fiollerdam,  deux  Toi»  pu-teiMiDe.  Pop.  4,990  h. 


D'Utrecfu  à  BetUhtim\  381-7,  19  p.  ^. 

'  (a)  Ameraroorl  A  'J,  Il  Holleu  5 

Vooiiliuisen  \  Detden  5  % 

Appeldooni  6  ' /,     Benlheim  9 

(i)  Djvemer  4       || 

(a)   Abuistooki.  f'oyn  page  404. 

(  J)  DÉTiNTEH  ,  belle  Tille ,  située  sur  VIritl.  Elle  bit  un  cooi- 
merae  considcralilc  en  hiùrc  ciceltenle.  Curioiile'i  :  la  cathédrale  , 
lef  enrirons.  Elle  ett  la  patrie  de  Jacques  GrouoviiH.  Hêttl  de  la 
Pleine-Lune,  t'ochc  paur  Hamioarg ,  les  mardi  et  samedi;  deux 
fois  la  semaine  pour  Anursfoorl,  Artihtim,  Naardm  ,  Nmè^e. 
Pop.  e,5B7  h. 


D'U/rec/it  à  Bois-U-Dac,  16  1.,  8  p. 

Beusckiim,  6  1.  Thuil,  5  I.  Bois-lc-Duc  (o) ,  5  1- 

(ij)  Bi>is-Lï-Dir.,  sur  le  Dommel,  qui  s'j  joint  à  l'-rfii.  C'est 
une  ville  forte,  grande  et  hcllc,  qui  a  beaucoup  de  pont.s.  Curia- 
s itr'i  rVé^Vifc  Saint-Jean,  l'hôtel  du  gouverneur,  l'hùtel-de- ville. 
Kllc  fabrique  toiles,  aiguilles,  couteaux,  ouvrages  en  ftr.  Les 
Hollandais  ta  prirent  aui  Espagnols  en  1G99.  Les  Françiic  s'en 
cTnparêreal le  10  vendémiaire  an  3.  Hâttlàa  Sauvage.  CBchi\otifi 
les  jours  pour  Anrcrj ,  Brr'da',  Niiyiègar,  Tiliourg.  Baltau  pour 
Amitcrdavi,  Dciji ,  Couda,  Harlem,  Nhnègut ,  Uyde,  une  foû 
la  semaine;  pour  Dort,  Gorcvm,  Rotterdam,  trois  fois  la  ••'maine. 
(■op.  IS.iOOb. 


:/.».S 


DE  GOnCiUM  A    'IHUII.. 


DK  BRUXELLES  a  AMSTEKDVM 
Z"-  roule  ,  par  Dortrechl  et  Alphen  ,63  L .  '2h  y 


De  Bruxelles  îi  Brédii  )  Dortre<?bt     v.  plus  bis 

r.  p.  :^90)  2;j  '  Gouda 

Laiij;e-Zwaluw  (On  s'emb.  !  Alphen 

ici  !>'  Prmsen-PofJir.  )        T  ji  Leiiuuiden 

il  Amsterdam  <  t .  p.  ^S^2 


COStllUMCATIONS. 


J)r  JViUemstadt  à  Bcrf-cp-Zcctn ,  9  L,  *  p 

Fcyfz  page  30 G. 


Dr  Sinjntsaas  à  Dcrtrecht,  4  L,  2  p.  /Vy/:  plus  ba>- 


/>  Rclterdam  à  Gcrcum  .  13  1.,  t)  p.  -. 

[)i»ulr(*ol>t  [a)  y  01.  'j,.  Gorcuni,  61.  '/,.  \f'oy.  piii:-r  J^»-. 

a)  DoKDr.LciiT  est  situé  dans  une  île  qui  m:  liouvc  cAUe  U 
yituit  cl  le  pelit  j^olfc  de  Bicsho^ch,  Cette  île  et  rc  golfe  D"eii»l«s 
jue  depuis  l'année  1  4*2  1  ;  ils  lurent  formés  |>ar  une  grande  iD>-^  - 
lion  qui  cngloulil  7  2  villa^'es  et  100,000  habitnii».  La  tiit  >■ 
Doidrcrhl  n*est  pas  forliliéc  par  Tail,  mais  elle  est  trê<  fort«  [>*' 
^;»  situ.iiion.  Cun'ositr's  :  la  i^i.inde  église,  la  maison  eommunc  tll' 
•  un  l)on  port,  et  ses  habifans  coninicroenl  en  ble  .  rn  vin  cl  *^ 
b<^i<>,  qu'ils  l'ont  venir  d'Allemnpir  sur  le  Lerb  et  Ir  \V4bal .  )- 
si»nt  «io<î  hiancbcs  du  Rbin.  //oU/âi*  BcUcviip.  pop.  lS,0t4  h. 


Dr  Gcrcnm  à  Thuil,  .5  L,  '2  p.  \. 
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De  Rotterdam  à  Slryensaas ,  14  I.  -7 ,  T  p.  7. 

Buiionsluis,  7  1.  Stryensaat,  7  '1,. 


De  La  Haye  à  Utrecht,  16  1.,  8  p. 
Ciouda  ,81.   Utrecht ,  8  1.  {Foyet  page  405  ). 


De  Leyde  à  Utrecht ^  13  1.,  6  p.  7. 

Alphcn,  \  1.  Woerden,  5  l.  Utrecht,  4  1.  {Foyet  page  405  ). 


De  Harlem  au  Helder,  211.,  10  p.  7. 


Béwcrwick  4  'ja 

[ti)  Alckmaar  5 


Zaud  ,  G'(, 

Le  Helder  5 


'à)  Alckm\ai\,  a  des  environs  charmans,  une  promenade,  un 
boulevard  fort  aj;itjablc ,  corainerce  en  s^ains,  beurre  et  fro- 
mages. On  j  cullive  des  tulipes.  Pop.  8,000  h. 

Le  Texet.  Celte  île  a*  été  très  forlifiéc  par  Napoléon,  el  son 
jïort  est  bon  cl  sûr.  On  y  construit  des  vaisseaux  de  guerre.  Les 
endroits  principaux  sont  :  Burgh,  Ooster-elnde,  Woster-einde , 
florii  el  Schill. 


D' Utrecht  à  Arnheim  par  Amers/ocrt,  16  1.,  8  p.,  - 

Aniersfoort,  4  1.  '],.  (  Voyez  p.  404).  Lunteren,  5  1.  Arnheim, 
<i  I.  ' ;,.  (  Voyei^.  404  ). 


Û* Utrecht  à  Amhtim  par  Amercneen y  16  1.,  8  p. 

\nicrongen  ,  7  I.  Arnheim,  7  1.  {Foyet  page  404  ). 


ÎOO  d'elten  a  bochold. 


De  Bréda  à  Amheim,  32  h,  16  p. 


Tilbourg  8 

ftois-le-Duc  (v.  p.  397  )        *8 
Hrcsel  4 


GraTc  (».  p.  408  ) 
Ninkègue  (v.  p.  404  ; 
Arohéim  (v.  p.  404  ,. 


De  Nimèaue  à  Amercngen,  9  1.,  4  p.  7. 


De  Nimègiu  à  Tkiel,  8  1.  f ,  4  p.  f 


De  Thiel  à  Thail,  5  1.,  2  p.  f 


D' Amheim  à  DévcrUer,  12  1.,  6  p. 

Zutphen  [a) ,  8  1.  Dévenicr,  4  l.  {f^oyez  pa^  397  ;. 

1/7)  Zutphen  est  une  ville  forte  située  sur  VIsseL  OÊrm 
r église  piincipale,  rhôtel-de-Tillc ,  le  coUége  des  députés,  la  | 
nommée  le  Graven  Hof,  le  pont.  Hôtels  :  la  Couronne-Impêr 
le  Sauvage.  Diitgence  tous  les  jours  pour  Dévenitt,  ipialreS 
semaine  pour  Amheim,  Pop.  7,000  h. 


D* Amheim  à  Wèsel,  18  1.,  9  p. 

hlien  ,  (i  1.  Rées,  G  1.  Wcsel  {a) ,  6  1. 

\a)  WÉSEL,  ville  forte  sur  le  Rhin,  On  remarque  k  porc, 
<^enal.  11  y  n  spectacle  et  deux  sociétés.  Auberges  .*  aaDoe  de 
et  à  r£mpereur.  Un  bateau  part  tous  les  jours  pov  ^Mfin^ 


D'Ellen  à  BcchcU,  9  1.,  4  p.  f 
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D'Ellen  à  Clèves,  5  1.,  2  p.  7. 


D'ElUn  à  Nimègmy  6  L,  3  p. 


De  Rées  à  Bcchcld,  4  1.,  2  p. 


De  Rées  à  Borcken,  5  1.,  2  p.  y- 


De  Rées  à  Clèves,  5  k,  2  p.  7. 


De  Heusden  à  Gerçant,  5  1.  7,  2  p.  |. 


De  Heusden  à  Dcis-le-Duc ,  4  1.,  2  p. 


De  lleusden  à  Dréda,  6  l.,  3  p. 


De  Hardaunjk  à  Amersjccrt ,  7  1.,  3  p.  7 


Di  Httrdtrwyk  à  Leuvenmn,  3  l.,  1  p.  7. 


Df  H  aide  t  te  y  h  à  Zwcil,  8  l.  f ,  1  p.  7. 


D' Arnheim  à  Zxvcll,  17  1.,  8  p.  7. 

|»|)<ÎJo<>in,  S  1.  Zwoll ,  9  1.  {f'oy^z  page  402  ). 


D' Appcldcorn  à  Leuvenum  y  o  l.,  2  p.  7' 

J4  " 


40î^  d'aurich  a  ehbdem 


D'AMSTERDAM  a  AURICH,  77  1.,  88  p.  i 


.Naai*den  (v.  p.  403  )     5 
Amersfoorl  (t».  p.  404)  7  'ja 
Lcuvenum  8 

(a)  Zwoll  8 

Meppel  8 

Dievcobrug  6'j, 


{è)   Atsen 

GroDÎDgue 
WinacbioCeii 
Leer 
Aurich 


[a)  Z^'ULL.  Celle  yille,  située  sur  Vjia,  est  pvMle,  forts 
riciie  par  son  commerce.  Curiosité  :  l'église  Saiut-Mirhd.  B^ 
de  la  Cour  de  Hollande.  Diligence  toiis  les  jours  pour  Derenk 
Grofiinfve;  bateau  tous  les  jours  pour  Amsterdam.  Pofnibtii 
1?,000  h. 

{6}  AssE?i  f  bourg  de  600  hab.  Curiosités  r  prés  de  iâp  pinrc 
d'uDc  grande  hauteur  nommées  Hunnebeden  ,  et tonlieuii daa 
cicns  Germains. 


COMMUNICATIONS. 

De  Steenwyck  à  Meppel,  5  1.,  2  p.  7. 


De  Steenwyck  à  Dieventruf,  5  1.,  2  p.  7. 


De  Grcningue  à  Emtden,  8  1.,  4  p. 

'  On  s'embarque  à  De/fiii^ur  se  rendre  à  Embdcn. 

m)  Deli  ^yi. ,  pciitc  \ille  avec  bonne  forteresse •  qui ë  S  à\** 
hahitans.  f/ofri  :  Graaf  van  HoUand.  Bateau  deux  Ibts  b  seuisii 

pour  Gronififfue. 


fY .ttirich  à  Emlden,  5  1.  7,  2  |.  Voyez  page  40T. 


d'amsterdah  a.  clâtes.  403 


D'Aurich  à  Norden,  6  1.,  3  p. 
D'Àurich  à  TViUmund,  5  1.,  2  p.  {. 


D'Aurich  à  Essens,  5  1.,  2  p.  7. 


D'Aurich  à  Jévef,  6  1.,  3  p. 

D'Aurich  à  Neustadl-Godens ,  81.,  4  p. 

De  TVitimund  à  Essens,  3  1.,  1  p.  y. 


De  WiUmund à  Jéver,  21.,  1  p. 


De  TVittmuTul à  Neuenbcurg, 


De  fViitmund à  Farel ^  8  1.,  4  p. 
D*Emldtnà  Leer,  G  1.,  3  p. 


DEmhden  à  Ncrden,  5  1.  7,  2  p.  ^. 


n  VMSTERDAM  a  CLÈVES,  1 1  milles  hollandais.  (  I  ) 


(<7)  Naarden  2  'ja 

{b)   Amcrsfoort  2  '|a 

{c)   Amheim  2 


[(t)  Niinègue  2 

{e)  Clèves  2 


[à)   >^AARDB?r,  ville  forte  et  bien  bâtie.  Le  vojogeur  qui  vient 


(1)  Le  mille  de  Hollande  contient  au  degré  19  ,  en  longueur  i8,6So  piedt 
du  I\hin  ,  en  tem])»  94  minutes;  le  millt  de*  Pays-Bas  est  de  so  au  drgni,  de 
17.745  pieds  du  Kbin^  de  90  minutes. 


iOi  d'amstkrDxVM  a  cl  êtes. 

de  rAllcinnj^nc  ,  Irouvc  ici  les  prcinitîr»  Ircksrliuvtcn.  Co*îf  t.  ' 
a  (les  r.il/i itiucs  <Jc  mIouis  cl  tic  draps  ;  clic  pa^se  poui  !•_•  L-  u ^r 
d'Ainsicnlaiii.  /AV^/j  ;  la  Cour  de  Hollande,    l.i  Couronm-li::- 
rialo.  Jitiltan  six  fois  par  jimr  pour  rimsttrthtm. 

h.  Amli.si oofii  ,  \illc  ti-ùs  romiin?r<'iinIc»,  sirut'c  frc-s  .i.-!i.  : 
incnl  au  iiilliru  do  ranipiipios  t'ciiiles  en  jL;rain<i  rt  «•\i.rll».'n»  ; .,    j 
ra-'os.   Il  V  a  une  vern-rie  où  l'on  riihriqiie  des  j»oïs  rt  d».*s  ii»%- 
caré,    (juc  Ton  ne  prrndrail  ]>as  j)i»in"  du  vcri*e.    Lt/^iij.iiiut"..*:i  ■ 
de   Dvinillc  el  «le  liouiliasyri  sont  ronniies.    D.iik  r«"'w'Ii-*-'  r  J-h  .  • 
eslJMîtnn'',   prorhe  du  rlurur ,  .TafM|uc.s  de   Clinip»-,   l".inl.f'.- 
«le  rii'iît'l-de-ville  d'AinsIcrdam.   Citn'ast'frA  :  \v  pmf ,   h  fîj«> 
coiniuuiu' ,  ie  luarrhé.   Ilottis  :  Witic    Z%\aan,    lt.^t»de  l.»*.w- 
('or  lu  pnur  l'inrhl  \\\VA\vii  lois  la  semaine  ,  pour  Zwj  il  mi.*'  (•.- 

r    Ai.MiLiM,  ville  sur  le  lihin  ^    uu  pied  de   Ij   ii.onl  ut-.' 
l't IuLvt .  Les  remparts,  ]ilanléî.  «romies  ,  rnrniunl  une  pn^niciii-- 
(harinante.    l/ri;liso  de  Saiiil-Kusêbe  renremie   les  îoni!  CJà\  liî:* 
aneiiiis  ilu«»,  cl  «-«unies  «le  (iueidres  ,    outre  antres  i^elui  J-  (.'jr'-  > 
(ri"::njcinl  ,  surnouinu'î  l«?  Turliul«'.iil.  Jl\ihtrL'<s  :  l' Ai -ic-IiJ.-»' cî  '» 
(-haï  rut  -<!"(  )r.  /'i/f'/u/'f  s  j.nur  ^hnxft  rdam  t«»n-i  !«*«;  jnur^.  \-rs\  »  îi- 
Pour  Jjt'it  nft  r  ,   /)nt  .\honr:.' ,  /itn'iif  nri/rf,  ,  ili-iix  loi»  la  *']I*j:t« 
CièvfSf    Ciifit^iif  ,  /'ntiii/oif ,  \vtt'\s  lliis  la  semaine,   prix  -.^  îr 
in  s.  ;    yifuffiu   d«'U\   lins   j»ar  j«»nr  .    IS  sou"»  ;     i'ftf  '■'  X-i"  à* 
j«>urs ,    ■;   l'r.    If.   *..  ;    /.finit  ff   /y^fi't   /.'tnmf  nV.  ,    11%'.»^^  u.-i 
lois  la  s<  nriinc  ,  ])i  i\  ■>  Tr.  ;    '/.iifpfitii  «juatrc  luis  la  seuj.iiiKC  ,  {r:\ 

I  fr.  .')(»  c.  l'op.   H», (Mil)  h. 

t/    .NiMM.ii  ,   '.nr  l(î  Wohtil t  sur  lequel  i")le  a  un  p^nl->'>lr' 

II  l.iîit  voir  la  niaiMiii  de  vill«* ,  où  lui  ronrlue  ,   rn  i  '"S  ,   U  j  •  i 
«1<."  Mn    ::u«  ;  «xainiiier  l«.s  portraits  des  amlMSsaJtîur».  'Jv^f'-i' 
san««s   lu  Uij^t'ianli  s.    On  \  montre  au*»si  !«■   t;!ai\e  du   Imui:»- 

•  jui  Ir.jr.rlia  la  l«"!f  an\  «M)njles  d'Kum«»nI  «i  «le  li«irn.  De  lij.ii-.i  • 
«l'uiit-  pii'i  «•  (le  la  liiiu  sur  le  Walial ,  on  i«>uil  «l'un  i-oup-«l«ii!  *='- 
IM'rlu'.  Le  Ka'ucrhitsrli  est  une  |)r«un«"n.ule  de  lillouU.  t  >n  Imm»*- 
.»  Anm  .:u«'  «r«\ifili  nie  l»i«'i'e  lilanelic  ,  «pie  l'on  e\p«>rte  en  jrJiMÎ- 
«jiianill.-.  l.«'r|jr:nin  «!«•  (".Ii*-\<'s  .i  \anten  est  saldonneux  ,  i-.'î.t:-' 
l«Mis  i(  s  rlicniiti^  «le  \N  eN!|iliaiii',  mais  tr«'s  aj;r«.'al»lf  :  il  pas***  j  le-- 

•  |ii«*  l«.ii,iun>»;"i  ti.ixi  is  d«s  aille- «l'arbre** ,  des  jaid'ns,  dos  oliaiîsj- 
«•ullivi's.    Lrs  r:^lisis  môrilenl  «r«"tie  ^i.sltee^,    aiii>i  ij'.jo  le  Hiifiaa 
de   Vaki-nlu.l  l).ih,   dii-on,   par  C'diarleniai;nc.    Uonnc  juUtjc  *.. 
^y^^ll-Iîlall^.     /h'fi\tnrt    pour   .hn>t*nl»nn    l«>us  les  joui>f  P"U« 
ttrtrlit  (pulre    luis  la   sem.i  i  ne .  pnur  ^Vrr<i- trois  fois,    C':-' 
•leii\  l'«»is,    /'ii'ttiit»  /i,}''\-/t-J}iir  ,  f'tufo,  une  (ois. 

/      (ii.ivis,  j«»ii«'   \\\\v.    ^ ''//•//».« ///.»:  l'a neiiMi  rliâl eau,    »jiu  t**'; 
«n  UM«    liauleur;   <!«•  la  lerr.«ss«.'  i|iii  l'entoure,    «.«n  a  do  (.«u* «■•'''•* 
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une  vue  admirable  ;  on  a  formé  des  bosquets ,  des  terrasses  et  des 
allées  sur  la  pente  du  précipice  :  ce  qui  j|rme  un  jardin  anglais 
aussi  singulier  que  chaiînant  ;  les  beaux  jSdins  Kanigs  et  Thier- 
garien,  le  sarcopbage  de  fer  du  prince  Maurice. 

« 

DE  CLÈVES  A  HELVOETSLUYS,  24  mil.  holland. 


(a)  Nimèguc 

2 

(</)  Leyde 

2 

(b)  Wageningen 

2 

{e)  La  Haye 

2 

[c)  Utrecbt 

5 

(/)  Rotterdam 

5 

Alpben 

4 

{g)  Helvoetslujs 

4 

(a)  NiMBGUE,  /^oy«  page  404.  * 

[b)  WAGciviifGBif ,  ville  petite  et  jolie,  communique  au  Rbin  par 
le  moyen  de  son  port ,  à  la  faveur  duquel  les  bateaux  peuvent  ap- 
procher de  la  ville.  On  y  cultive  le  tabac  en  quantité.  Le  jardin  de 
Roossendaal ,  Tun  des  plus  beaux  de  la  Gueldrc,  est  dans  le  voi- 
sinage de  Wageningen.  Hôtel  :  Geldeisch-Welvaren.  Dilig*  tous 
les  jours  pour  Arnheim  et  Utrccht.  Pop.  2,600  h* 

{c)  Utrecht,  ville  grande  et  bien  peuplée,  sur  le  Rhin,  Curio- 
sités :  la  maison  commune  ,  la  calhédrale  (du  plateau  de  sa  tour. 
Tune  des  merveilles  du  pays,  ou  jouit  d'une  vue  immensément 
riche ,  et ,  duns  un  temps  ealme  et  serein ,  on  peut  observer  prés  de 
vingt  villes ,  dans  un  cercle  assez  borné);  le  château  de  Loo,  où 
Tou  montre,  entre  autres  choses ,  la  plume  qui  servit  à  signer  la 
Paix  d Utrecht;  riiopilal  des  cnfans  ,  la  filature  de  soie,  le  mail, 
c'est  surtout  les  soirées  des  dimanches  et  jours  de  fêtes  qu'il  est 
très  fréquenté  :  il  y  a  sept  allées  de  deux  mille  pas  de  longueur  et 
trois  allées  de  traverse.  Commerce  :  fabriqués  et  manufactures  de 
draps  de  velours,  dits  d'Ulrecht;  dentelles,  dés  à  coudre,  fila- 
tures de  soie.  Etablissemens  littératres  et  utiles  :  l'université,  le 
Digtlievcnd-Genoolschap ,  l'observatoire,  le  jardin  botanique. 
Parmi  les  collections  et  cabinets,  on  distingue  la  bibliothèque  pu- 
blique ,  la  bibliothèque  de  M.  de  Gocns,  les  cabinets  d'histoire 
naturelle  de  MM.  Boddaert  et  Julianus,  la  collection  de  tableaux 
de  M.  fireukelwnard.  Cette  ville  est  célèbre  par  l'union  des  pro- 
vinces en  1 57  9,  et  par  le  fimeux  congrès  qui  s'y  tint  en  1 7 1 2  et  en 
1713,  pour  la  paix  de  l'Europe  :  cette  ville  fut  prise  par  les 
Français  le  I*'  pluviôse  an  3  ;  ses  environs  sont  superbes.  La  co- 
lonie des  Frères  Moraves  est  à  Jeyst.  D'Ulrecht  à  Oudenardcn ,\^ 
trajet  dans  un  yacht  est  charmant.  Oudenarden  est  un  lieu  rempli 
de  jolies  maisons  de  campagne  ,  à  4  lieues  d'Amsterdam.  A  deux 


tv 
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^ise  de  Saiiite-Gerirude,  le  château,  où  Ton  remarque  la  tour  qui 
"i'élève  en  s'élargissant ,  de  sorte  que  le  moindre  vent  la  met  en 
..  mouTeroenl,  et  il  semble  qu^elle  va  s^ccrouler.  On  remarque  les 

souterrains  et  la  galerie  par  lesquels  les  Français  entrèrent  par  sur- 
;.  prise  en  1 7  47 ,  les  ra vélins  de  la  Pucelle  et  de  Cohom.  Héiel  du 

Haume  (Helm).   Coche  pour  Breda  tous  les  deux  jours;  iaùum 

pour  Dort  tous  les  jours;  pour  MidUbourg,  loua  les  deux  jours  ; 

pour  ÂoUerdam,  deux  fois  par  semaine.  Pop.  4,990  h. 


D'Ulrechl  à  BefUheim\  38  1.  7 ,  19  p.  f 


^    (a)  Amersfoort 

*•/. 

Holten 

Voorthuisen 

4 

Delden 

Appeldoom 

6'/, 

Bcntheim 

{t)  Déventer 

4 

5 
9 


(a)  ÀMKRsrooET.  Voyei  page  404. 

{V)  DÉVENTER  ,  belle  ville ,  située  sur  X Isscl.  Elle  fait  un  com- 
merce considérable  en  bière  excellente.  Curiosités  i  la  cathédrale  , 
les  environs.  Elle  est  la  patrie  de  Jacques  Gronovius.  Hôtel  de  la 
Pleine-Lune.  Coche  pcfur  Hambourg ,  les  mardi  et  samedi;  deux 
fois  la  semaine  pour  Amersfoort,  Amhean,  Naarden ,  Némègue. 
Pop.  8,287  h. 


UUtrecht  à  Bcis-le-Duc,  16  1.,  8  p. 

Beusekiira,  6  1.  Thuil,  5  I.  Bois-lc-Duc  {a) ,  5  I. 

[a]  Rois-LE-Dtc ,  sur  le  Dommel,  qui  s'y  joint  à  VAa,  C'est 
une  ville  forte,  grande  et  belle,  qui  a  beaucoup  de  ponts.  Curéo- 
j//^jr  .*  l'église  Saint- Jean,  l'hôlcl  du  gouverneur,  Thôtel-de- ville. 
Klle  fabrique  toiles ,  aiguilles ,  couteaux ,  ouvrages  en  f^r.  Les 
Hollandais  la  prirent  aux  Espagnols  en  1629.  Les  Français  s'en 
emparèrent  le  10  vendémiaire  an  3.  Hôtel  à\i  Sauvage.  Cochey.oM» 
les  jours  pour  Anvers ,  Breda 's  Nimègue ,  Tilhourg.  Bateau  pour 
Amsterdam ,  Delft  »  Gouda  »  Harlem,  Nimègue ,  Leyde ,  une  fois 
la  semaine;  pour  Dort  y  Gorcum,  Botterdam,  trois  fois  la  soroaine. 
Pop.  12,500  h. 
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DE  Goni;Ln  a  ihi;ii. . 


DL  BRUXELLES  a  AMSTEKD.VM  . 

y  roule  ,  par  Dortrechi  et  Alphen  ,  63  L,  2r.  p 


De  Bruxelles  n  Bréda 

V.  p.  390) 
J.îujçc-Zwaluw  (On  s'emb. 
M'i  p""  Prinsen-PoUhr .  ) 


23 


norirecht  \  v.  plus  ba> 

GouJa 
!  Alphen 
!  LeimuideD 
Il  Amsterdam  r  r .  ^.  M*! 


COStlIUMCATIONS. 


Dr  Willem sladt  à  Bcrg-cp-Zccm,  9  L,  #  p.  y 

Vcyfi  page  30iî. 


Dr  Siryensfuis  à  Dcrlrccht ,  4  L,  2  p.  l'cyez  plus  bas. 


Di  Rctterdam  à  Grrcutn  ,  13  L.  fi  p. 

D«>nlrfclil  {a) ,  ft  l.  'j,.  Goicuni,  C  l.  *;,.  .f'oy.  pa£fr  J'**-. 

/j;  I)ohdi;echt  est  situe  d.nis  une  île  (|ui  mî  trouve  Uiiit  a 
Mtusf  et  le  petit  p[olfe  de  Bùihoj^ch»  Cette  ilc  et  ce  trolfe  n'eiifUfï 
>{ui'  «Icpuis  l'année  1  ii2 1  ;  ils  furent  formés  par  une  graodr  ifrMK?'- 
lion  qui  engloutit  7  2  villaf,'cs  et  100,000  Imbilniks.  La  vnt-  ■> 
Doidrcrlii  n'est  pas  fortiliéc  par  l'art,  mai*  elle  est  irè*  lortf  r" 
-;i  situjtion.  Curiost'ies  :  la  i;r:inde  église,  la  m.ii&on  communr  EL- 
«  un  l)on  port,  et  ses  lia1utnn.«  conimerren!  en  blé.  rii  vin  ci  *r 
Ix.is,  qu'ils  font  venir  d'Allemagne  sur  le  Lcrb  elle  WaIuI  .  j'-« 
sont  fl(>s  hinnrbesdu  Bliin.  //o/c/i]o  Bcllcvue.   Pop.  !8,lir4  h. 


Dr  Ccrcnm  à  Thuil,  .S  1.,  '}  p.  i. 


d'utkccrt  a  aitnbeim.  .399 


De  Hctterdam  à  Stryensaas ,  14'  1.  -7  >  ^  P*  7- 

:îuiionsluis,  7  1.  Stryensaas,  7  'j,. 


De  La  Haye  à  Utrechl,  16  1.,  8  p. 
[vouda  ,81.  Utrecht ,  8  1.  {Foyez  page  405  ). 


De  Leyde  à  Utrecht,  13  1.,  6  p.  7. 
Mphen,  \  1.  Woerden,  5  l.  Utrechl,  4  1.  (f7)ytfxpage  405  ). 


De  Harlem  au  Heldety  211.,  10  p.  7. 


Béwcrvvick  4  'jj 

à)  Alckmaar  5 


21aud  ,  G',', 

Le  Helder  5 


[a)  Alckmaar,  a  des  environs  cliarmans,  une  promenade,  un 
loulevard  forl  aj;itîablc,  corainerce  en  £^*ains,  beurre  et  fro- 
na^es.  On  j  cullive  des  tulipes.  Pop.  8,000  h. 

Le  Texel.  Celte  île  a"  été  très  forlifice  par  Napoléon,  et  son 
)orl  est  bon  et  sûr.  On  y  consliuil  des  vaisseaux  de  guerre.  Les 
mdroits  principaux  sont  :  Burgb,  Oosler-elnde,  "Woster-eindc , 
^orn  el  Scliilt. 


D' Ulreckt  à  Arnheim  par  Aviers/ocrt,  16  1.,  8  p..  - 

\incrs(oort,  4  I.  '|j.  (  Foyei  p.  404).  Lunteren,  5  1.  Arnbcim, 
i  I.  ';,.  {Foyet^ï,  404  ). 


D* Utrecht  à  Arnheim  par  Amercneen,  16  1.,  8  p. 
Vnicront^en  ,  7  1.  Arnbeim,  7  I.  [Foyet  page  404  ). 


î()0  D*ELTEN  A  BOCHOLD. 


De  Bréda  à  Amheim,  Z2  i-.,  16  p. 


T  il  bourg  8 

Bois-le-Duc  (v.  p.  397  )        *8 


GraTc  (v.  p.  408  ; 
Nimèçue  (v.  p.  404 
Amheim  (v.  p.  404 


De  Nimèaue  à  Amerongen,  9  1-,  4  p.  j. 


De  Nimègue  à  Tkiel,  8  1.  j^,  4  p.  ^. 


De  Thulà  Thuil,  5  1.,  2  p.  f 


D'Aniheim  à  Déventer,  12  1.,  6  p. 

Zuiphen  [a) ,  8  1.  Déventeri  4  1.  [f^'oyet  page  397  , . 

ya)  ZuTrnE.ir  est  une  ville  forte  située  sur  VisseL  Cwio. 
r église  piincipale ,  rhôtel-de-TÎHc ,  le  coUége  des  députés,  U 
nommée  le  Graven  Hof,  le  pont.  Hâttls  :  la  Couroniie-lmpé 
K;  Sauvage.  Diligence  tous  les  joun»  pour  Dévtultw »  quatre  i 
semaine  pour  Amheim,  Pop.  7,000  h. 


D* Amheim  à  ïVésel,  18  !•,  9  p. 

Klien ,  0  l.  Rées,  G  l.  Wésel  {a) ,  6  1. 

a)  WÉSEL,  ville  forte  sur  le  Hhin,  On  reiiiar<|iie  le  porC. 
scnal.  11  y  n  spectacle  et  deux  sociétés.  Auberges  .*  aaDÔe  de 
rt  à  rEm|>oreur.  Un  bateau  part  tous  les  joun  ^omAmM^eré 


D'Elten  à  Bcchcld,  9  1.,  4  p.  ^ 


d'aPPELDOORïI  a  LCUtENUli/  401 


D'ElUn  à  Clèves,  5  1.,  2  p.  {•• 


D'Elten  à  Nimègue,  6  h,  3  p. 


De  Bées  à  Bcchold,  4  1.,  2  p. 


De  Rées  à  Borcken,  5  1.,  2  p.  y- 


De  Bées  à  Clèves ,  5  k,  2  p.  7. 


De  Heasâen  à  Gcrcam,  5  1.  7,  2  p.  |. 


De  Heiisden  à  Bcis-le-Diic ,  4  1.,  2  p. 


De  Hcusden  à  Bréda,  G  l.,  3  p. 


De  Harderwyk  à  Amersfocit ^  7  1.,  3  p.  7 


Di  Unrdirwykà  Lciivcniimy  3  l.,  1  p.  7. 


Dr  Harderwyk  à  Zwcll,  8  I.  f ,  i  p.  7. 


D'jirnheim  d  ZivcU,  17  L,  8  p.  7. 

>])<:I(J<)orn ,  S  I.  Zwoll ,  9  I.  [P'oyei  page  40?  ). 


D' Appcldcorn  à  Leuvenum  j  ô  l.,  2  p.  7. 

^4* 


40i>  D*AURICH  A  EMBDEIV. 


d'AMSTERDA^M  a  AUFUCH,  77  1.,  88  p.  ; 

Naai-den  (  v.  p.  403  )     5 
Amersfoort  (f.  p.  404)  7  »/, 
Lcuvenum  8 

{a)   Zwoll  8 

3Ieppel  8 

Dievcobrug  6'/, 


GrxMiÎDgue 
Winachoten 
Leer 
Aurich 


[a)  Zwoll.  Cetle  TÎlle,  située  sur  V^^a,  «st  grandcv  Am 
riciie  par  son  commerce.  CurtosUé  :  l'église  Saiot-Mk-bel.  à 
de  la  (^our  de  Hollande.  Diligence  tons  les  jours  poor  Dere 
Groninpie;  bateau  tous  les  jours  pour  Amsterdam.  Popnli 
12,000  h. 

{b)  AssEN,  bourg  de  600  hab.  Curwsiies  :  prés  de  Jà|  ptei 
d'une  grande  hauteur  nommées  Hunnebeden ,  et  toBlieMa  d* 
ciens  Germains. 


COMMUNICATIONS. 

De  Steenwyck  à  Meppel,  5  L,  2  p.  7. 


De  Steenwyck  à  Dievenbragy  5  1.,  2  p.  7. 


De  Grcningue  à  Embden,  8  l.|  4  p. 
'  On  s'embarque  à  Detfiilyonr  se  rendre  k  Embden. 

[a)  Delizyl  ,  petite  ville  avec  bonne  forteresse  »  qui  a  8  à 
hahitans.  llofrl  :  Graafvan  HoUand.  Bateau  deux  fbis  la 

pour  Oroninffue. 


/y.htnch  à  Emtden,  5  1.  7,  2  |.  Voyez  page  40 


d'jLHSTERDAK  a  CLiVES. 

D'Aurick  à  Norden,  6  1.,  3  p. 
D'AurUh  à  JVUtmand,  5  1.,  2  p. 


D'Aariek  à  Ettms,  S  1.,  2  p.  7. 


D'Aarich  à  Jivef,  6  1-,  3  p. 


D'Aurich  à  NeastaJl-Godens ,  8  1.,  4  p. 


De  fTiUmandà  Estent,  3  l.,  1  p.  7. 


De  ff^illmundâ  Jéver,  2  I., 


De  WilttnuTtilà  Neaenlcarg. 


De  frUtmmdà  l^arel ,  8  1.,  4  p. 


D'Emhdenà  Leer,  6  1., 


D'Embden  à  Ncrden,  6  I.  7,  2  p.  f 
n  VAISTERDAM  *  CLÈVES,  1 1  milles  hollandais.  (  1  ) 

,1)   Naarden  3  'J,  1]  (iQ  Kimcgue  3 

yi,   Xmcntonsl  3 '/ J  (<)  Clèvei  3 

('-)  Ambeim  9       1 


a  bàiie.  Le  ïoyagem-  qui  > 


;■!  Le  niiJi  de  llotltn. 
Ju  hhia,  en  Knipt  9^  IB 
^;.745|HtdiduHh.nidi 
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une  vue  admirable  :  oo  a  formé  des  bosquets ,  des  terrasses  et  des 
allées  sur  la  pente  du  précipice  :  ce  qui  fiarme  un  jardin  anglais 
aussi  singulier  que  charmant  ;  les  beaux  jKlins  Â'ccnigt  et  Thier' 
garien,  le  sai*cophage  de  fer  du  prince  Maurice. 

DE  CLEVES  A  HELVOETSLUYS,  24  mil.  hoUand. 


(a)  Nimégue 

2 

(d)  Leyde 

2 

(6)  Wageningen 

2 

{e)  La  Haye 

2 

{c)  Utfecht 

5 

(/)  Rotterdam 

5 

Alphen 

4 

(g)  Helvoetsluys 

4 

{a)  NiMCGUEy  A^oy^z  page  404.  " 

(à)  Wageningen,  ville  petite  et  jolie,  communique  au  Rbinpar 
le  moyen  de  son  port ,  à  la  faveur  duquel  les  bateaux  peuvent  ap- 
procher de  la  ville.  On  y  cultive  le  tabac  en  quantité.  Le  jardin  de 
Hoossendaat ,  Tun  des  plus  beaux  de  la  Gueldre,  est  dans  le  voi- 
sinage de  Wageningen.  Hôtel:  Geldcisch-Welvaren.  Dilig*  tous 
les  jours  pour  Arnheim  et  Utrccht.  Pop.  2,600  h.* 

[c)  Utrecht,  ville  grande  el  bien  ])eupléc,  sur  le  Rhin.  Curio- 
sités :  la  maison  commune  ,  la  calhédrale  (du  plateau  de  sa  tour. 
Tune  des  merveilles  du  pays,  on  jouit  d'une  vue  immensément 
riche ,  et ,  dans  un  temps  calme  et  serein ,  on  peut  observer  prés  de 
vingt  villes ,  dans  un  cercle  assez  borne)  ;  le  château  de  Loo,  où 
l'ou  montre,  entre  autres  choses ,  la  plume  qui  servit  à  signer  la 
Paix  d Utrecht;  Thôpilal  des  cnfans  ,  la  filature  de  soie,  le  mail, 
c'est  surtout  les  soirées  des  dimanches  et  jours  de  fêtes  qu'il  est 
très  fréquenté  :  il  y  a  sept  allées  de  deux  mille  pas  de  longueur  et 
trois  allées  de  traverse.  Commerce  :  fabriqués  et  manufactures  de 
draps  de  velours,  dits  d' Utrecht;  dentelles,  dés  a  coudre,  fila- 
lures  de  soie.  Etablisseviens  littéraires  et  utiles  :  l'université,  le 
Dij^llievcnd-Genootschap ,  robservaloirc ,  le  jardin  botanique. 
Parmi  les  collections  et  cabinets,  on  dislingue  la  bibliothèque  pu- 
blique ,  la  bibliothèque  de  M.  de  Gocns,  les  cabinets  d'histoire 
naturelle  de  MM.  Boddacrt  et  Julianus,  la  collection  de  tableaux 
de  M.  Breukclwnai'd.  Cette  ville  est  célèbre  par  l'union  des  pro- 
vinces en  1 57  9,  et  par  le  fameux  congrès  qui  s'y  tint  en  1 7 1 2  el  en 
1T13,  pour  la  paix  de  l'Europe  :  cette  ville  fut  prise  par  les 
Fi*ançais  le  1*'  pluviôse  an  3  ;  ses  environs  sont  superbes.  La  co- 
lonie des  Frères  Moraves  est  à  Jei/st.  D' Utrecht  à  Oudrnarden ,  \e 
trajet  dans  mi  yacht  est  charmant.  Oudenarden  est  un  lieu  rempli 
de  jolies  maisons  de  campagne  ,  à  4  lieues  d'Amsterdam.  A  deux 
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^i§e  (le  Sainle-Gertrude ,  le  château ,  où  Ton  remarque  la  lour  qui 
t'élcTc  en  s' élargissant ,  de  sorte  que  le  moindre  vent  la  met  en 
mouvement,  et  il  semble  qu*elle  va  s*écrouler.  On  remarque  les 
souterrains  et  la  galerie  par  lesquels  les  Français  entrèrent  par  sur- 
prise en  1 7  47 ,  les  ravelins  de  û  Pucelle  et  de  Cohom.  Hôttl  du 
Haume  (Helm).  Coche  pour  Bre'da  tous  les  deux  jours;  hateau 
pour  Dort  tous  les  jours  ;  pour  MidUbourgf  tous  les  deux  jours  ; 
pour  Jtolttrdam,  deux  fois  par  semaine.  Pop.  4,990  h. 


D'Ulrecht  à  Bentheim%  38  1.  7 ,  19  p.  ^. 


(tf)  Amersfoort 

^•/» 

Holten 

Voorthuisen 

4 

Delden 

Appeldoom 

e-/^ 

Bcntheim 

{i)  Dévenler 

4 

5 
9 


{a)  Amuisfoort.  Foyei  page  404. 

{h)  DÉVENTER  ,  belle  ville ,  située  sur  V IsseL  Elle  fait  un  com- 
merce considérable  en  bière  excellente.  Curiosités  i  la  cathédrale  , 
les  environs.  Elle  est  la  patrie  de  Jacques  Gronovius.  Hôtel  de  la 
Pleine-Lune.  Coche  pc^r  Hambourg ,  les  mardi  et  samedi;  deux 
fois  la  semaine  pour  Amersfoort,  Amheàn,  Naarden  »  Nimègue, 
Pop.  8,287  h. 


D'Ut  recul  à  Bcis-le-Duc,  16  1.,  8  p. 

Beuscktiro,  6  1.  Thuil,  5  1.  Bois-le-Duc  («) ,  5  l. 

{a)  Bois-le-Dlc,  sur  le  Dommel,  qui  s'y  joint  à  \'jéa.  C'est 
une  ville  forte,  grande  et  belle,  qui  a  beaucoup  de  ponts.  Curw- 
j//^/ .*  r église  Saint- Jean,  l'hôtel  du  gouverneur,  rhôlcl-de-ville. 
Elle  fabrique  toiles,  aiguilles,  couteaux,  ouvrages  en  (br.  Les 
Hollandais  la  prirent  aux  Espagnols  en  1629.  Les  Français  sVn 
emparèrent  le  10  vendémiaire  an  3.  Hôtel  au  Sauvage.  CocheKous 
les  jours  pour  Anvers ,  Breda',  Nhnègue ,  Tilbourg.  Bateau  pour 
Amsterdam,  Delft,  Gouda,  Harlem,  Nimègue y  Leyde ,  une  fois 
la  semaine;  pour  Dort  y  Gorcum,  Botterdam,  trois  fois  la  seninine. 
Pop.  12,500  b. 
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DE  GOnOLn  A    1  lit; II.. 


Dfc  BRUXELLES  a  AMSTEHD.VM 

-y-  rouKî ,  par  Dorlrechl  et  Alphen  ,03  L,  2^  f 


De  Bruxelles  à  Bréda 

j.p.  390) 
Laii£:e-Z%valuw  (On  s'cmb. 

iri  pr  Primrn-PoUiir.  ) 


23 


*  I: 


j  Dortrecbt    r.  plus  bif 
!  Gouda 

Alphen 

Lcimuîden 
Il  Amsterdam  i,  i  .  p.  VM 


COXIIUMCATIONS. 


Dr  Wilhmsladt  à  Bcrg-cp-Zccni ,  9  L,  ■§  p.  ; 

Fcyrz  page  30 G. 


/>/•  Sfn/fjfsaas  à  Dcrhrchi,  4  !..  2  p.  ^Vy^:  plus  t»;. 


/>  Hclterdam  a  Gcrcum  ,  13  I.,  ♦>  p.  ^. 

OiM^lreclii  (a),  (>  1.  'j:,.  Goicuni,  C  1.  >/«.  >f'oy.  pafr  3''fi. 

/2^  DohDKLCHT  cAt  siUic  clan<i  une  île  qui  m:  Uouti:  uiirr  a 
Meuse  ei  le  pelilf^olfc  iJe  Bùshonh^  Cctle  ilc  cl  ce  golfe  n  eii^wc 
■jui'  ilcpuis  1  année  1  4 '2  1  ;  ils  lurenlfonnés  par  une  grande  i»>fK?»- 
lion  qui  engloutit  72  villages  et  100,000  habilaufi.  La  tïîI^  >?* 
Donircchi  n'est  pas  fortilîée  par  lart ,  mais  elle  est  irê»  foiir  f 
^:i  situation.  CuriosiU's  :  la  {grande  église,  la  maison  comiBunc  ïXir 
•  un  l)on  port ,  et  ses  lial)itan.«  conimcrronl  en  blé .  m  vin  et  *' 
l)(»is,  qu'ils  l'ont  venir  d'.\llemaj;ne  sur  le  Lcob  et  le  Wahal ,  q»*! 
sont  .li>s  hrnncliesdu  Rhin.  Hotet^o  BcUe%-uc.  Pop.  lS,0f4  h- 


Dr  Gcrcnm  à  ThiuL  o  L,  '1  p.  ]-. 


d'uTRCCHT  a  AKNBKIM.  399 


De  Hctterdam  à  Stryensaas ,  14  I.  -7  »  ^  P»  i- 

)uiionsluis,  7  1.  Strycosaas,  7  '|a. 


De  La  Haye  à  Utrecht,  16  1.,  8  p. 
Trouda  ,81.  Utrecht ,  8  1.  {Foyet  page  405  }. 


De  Leyde  à  Utrecht  ^  13  l.,  6  p.  7. 

Mphen,  4  I.  Woerden,  5  1.  Utrecht,  4  1.  (y oyez  page  405  ). 


De  Harlem  au  Helder,  211.,  10  p.  7. 


Béwcrwick  4  '|a 

à)  Alckmaar  5 


Zand  ,  G'is 

Le  Helder  5 


\d)  Alckmaar,  a  des  environs  charmans,  une  promenade,  un 
:)Oulevard  fort  aj;iéable,  commerce  en  ^ains,  beurre  et  fro- 
nages.  On  j  cultive  des  tulipes.  Pop.  8,000  h. 

Le  Texel.  Cette  île  a*  été  très  fortifiée  par  Napoléon,  et  son 
)orl  est  bon  cl  sûr.  On  y  construit  des  vaisseaux  de  guerre.  Les 
endroits  principaux  sont  :  Burgb ,  Oosler-einde,  Woster-einde , 
loin  et  Schill. 


D' Utrecht  à  Amheim  par  Aviersfocrly  16  1.,  8  p.,  - 

\mcrsfoort,  4  1.  'J,.  (  Voyez  p.  404  ).  Lunteren,  5  l.  Amheira, 
i  I.  '  ..  [Voyez^.  404). 


D* Utrecht  à  Amheim  par  Amercngen ,  16  l.,  8  p. 

Kmeiongen  ,  7  1.  Arnheim,  7  1.  {Voyez  page  404  ). 


ÎOO  D*£LTEN  A  BOCHOLD. 


De  Bréda  à  Amheim,  32  h,  16  p. 


T  il  bourg  8 

fiois-le-Duc  (v.  p.  397  )        '8 
Hecsel  4 


Grave  (v.  p.  408  } 
Nimègue  (v.  p.  404  ; 
Amheim  (  v.  p.  404  ; 


De  Nimègue  à  Amerongen,  9  1.,  4  p.  7, 


De  Nimègue  à  Tkiel,  8  1.  ^,  4  p.  ^, 


De  ThUl  à  Thuil,  5  1.,  2  p.  f 


D'Amheim  à  Déventer,  12  I.,  6  p. 

Zuiphen  {a) ,  8  1.  Déventer^  4  1.  [f^oyei  page  397  ;. 

{à)  ZuTPnE!v  est  une  ville  forte  située  sur  VisseL  Onu 
I  église  piincipale,  l'hôtel-de-rillc ,  le  coUége  des  dépulês ,  U  | 
nommée  le  Graven  Hof,  le  pont.  HâUls  :  la  Couroniie-Iiiipéx 
le  Sauvage.  Diligence  tous  les  jours  pour  DèvenitT»  quatre  fi 
semaine  pour  Arnhevm,  Pop.  7,000  h. 


D'Amkeim  à  fVésel,  18  1.,  9  p. 

Khrn  ,  0  l.  Rées,  G  1.  Wésel  (a) ,  6  1. 

:a)  VVÉSBL,  yille  forte  sur  le  Rhin,  On  remarque  le  porc, 
sonal.  Il  y  a  spectacle  et  deux  sociétés,  jiuberges  ;  mDoc  de 
et  à  TËmpereur.  Un  bateau  part  tous  les  jours 


D^Ehen  à  Bcchold,  9  1.,  4  p.  ^. 


d'aPPBLDOORN  a  LEU^ElVUll/  401 


D'EUen  à  Clèves,  5  1.,  2  p.  |. 


D'ElUn  à  Nimègue,  6  1.^  3  p. 


De  Bées  à  Bcchold,  4  1.,  2  p. 


De  Rées  à  Borcken,  5  1.,  2  p.  7, 


De  Bées  à  Clèves ^  5  k,  2  p.  7. 


De  Heusden  à  Gorcant,  5  1.  7,  2  p.  y. 


De  Heusden  à  Bcis-le-Duc ,  4  1.,  2  p. 


De  Heusden  â  Bréda ,  6  l.,  3  p. 


De  Hardcrwyk  à  Amersfcci't ^  7  l.,  3  p.  7. 


D(  Hnrdd'wyk  à  Leuvenum,  3  1.,  1  p.  7. 


De  Hardenvyk  à  Zwcll,  8  l.  f,   i  p.  7. 


D' Arnheim  à  Zivcll,  17  1.,  8  p.  7. 

kjx.IJooni ,  S  I.  Zwoll ,  9  1.  {l'oyez  page  402  ). 


D' Appelée orn  à  Leuvenum ^  h  L,  2  p.  7. 
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D  AURICH  A  EMBDEBT. 


nWMSTERDAM  a  ADRICH,  77  1.,  38  p.  ^ 


Naanlen  (  v.  p.  40îi  ) 

5 

(6)   Atsen 

• 

Aniersfoorl  (r.  p.  404) 

7'|. 

GrooÎDgue 

r 

Lcuvcnum 

8 

Winsclioten 

( 

{a'-   Zwoll 

8 

Leer 

• 

3ïcppel 

8 

Aurich 

■ 

Dieveobrug 

6.;, 

[a]  Zwoll.  Celle  ville,  située  sur  Vjéa,  est  pwide,  furtse 
riciie  par  son  commerce.  CuriostJte  :  l'église  Saîol-Mirbd.  3^- 
de  la  ('.our  de  Holbnde.  Dt'ligence  toiis  les  jours  pour  Dcrmir, 
Groninpiei  bateau  tou4  les  jours  pour  Amsterdam.  PopoiaiiaB 
15,000  h. 

[b)  AssEM  y  bourg  de  600  liab.  Curwsites  r  prés  de  iâ,  pierres 
d'uuc  grande  hauteur  nommées  Humiebeden  ,  et  lonbcaiii  d'As- 
ciens  Germains. 


COMMUNICATIONS. 


De  Stfenwyck  à  Meppel,  5  1.,  2  p.  7. 


De  Sleenwyck  à  Dieventrag,  5  l.,  2  p.  7. 


De  Grcningue  à  Emtden,  8  1.,  4  p. 

On  s'embarque  à  Drf/ii/fKiur  se  rendre  k  Embdca. 

a    Dlli  /.YL ,  pcijle  \ille  avec  bonne  forteresse  »  qui  a  8  à  ^** 
h.ihilans.  //ofr/  :  Graafvan  Holland.  Baieam  deux  fbîf  la 

pour  (MfOfiinffur. 


/y.  furich  à  Emlden,  5  1.  7,  2  |.  Vcyei  page  40'  ■ 
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D'Aurich  à  Ncrden,  6  1.,  3  p. 
D'Aurich  à  JVùlmund,  5  1.,  3  p.  ^. 


D'Aarich  à  Essens,  5  1.,  2  p.  7. 


D'Aurich  à  Jévef,  6  1.,  3  p. 

D'Aurich  à  Neustadt-Godens ,  81.,  4  p. 

De  WiUmund  à  Essens,  3  1.,  1  p.  1- 


De  Wittmund  à  Je  ver,  21.,  1  p. 


De  TVittmund à  Neuenbcurg, 


De  PVittmund à  Farel ,  8  1.,  4  p. 
D'Embdenà  Leer,  6  1.,  3  p. 


D'Emlden  à  Ncrden,  6  1.  7,  2  p.  \. 


n'AiMSTERDAM  A  CLÈVES,  11  milleshollandais.(i) 


;^)   Naarden  2  '|a 

[h)   Amersfoori  2  '|a 

(r)   Ambeim  2 


(</)  Nimègue  2 

{e)  Clèves  2 


[à]   Naardeiv,  ville  forte  et  bien  bâtie.  Le  vorageur  qui  vient 


(i)  Le  mille  de  Hollande  contient  au  degré'  iq  ,  en  longueur  i8,6So  pied* 
du  Uhin  ,  en  temps  ^^  minutes;  le  milU  des  Pays-Bas  est  de  lo  au  drgnr,  de 
t  7.745  pieds  du  Rhinj  de  90  minutes. 


'lOi  d'amsterdam  a  clkves. 


tic  lAllrmai^nc  ,  Irouvo  ici  les  premier»  trck«îc}iuvlcn.  0*?*  t.* 
a  (les  r.iliii(iiic«i  «le  >clours  et  île  drajis :  elle  paA<;c  pour  le  L»- .«i..-:- 
«rAmstculaiii.  Ilnhis:  la  Cour  de  lloïlandc,    l.i  Couroium-lL.-- 
riale.  Jiiitton  six  fois  par  juur  pour  AmsbrtUnn. 

,/>'   AMrr.si oni.T,  \illc  lix's  roîiiinenMnte,   stfu«fo  liV";  .i^i.  .: 
ment  au  milieu  il»'  <*auipaj,'ni's  fcrliles  en  ^'niiiis  ri  cNC'jIifn-i  \  : . 
ra^M'S.    Il  V  a  une  verrerie  où  Ion  fîibiiijue  des  poïs  ri  d».»*  l.i«.-- 
calV:,    (pie  Ion  ne  prendrait  pas  pour  du  verro.    I.»*\ni.inul.iit--» 
de   Dvniille  el  de  Itouiha^vn  stïnl  eonnuos.    Daii^  li; -lis».*  c,  t-.ii  -* 
csi  •■nlerrr ,   proclio  du  elueur  ,  .laeijucs  de    Cmipt.*,    l.ii. ■!!.;'.: 
de  rh«iîrl-d(-\ille  d'AnisIcrtlarn.   Cun'uMlr»  :  |r  p*»il,   l.i   n. ,■. 
eonmiuno  ,  \v  ni.nclié.    Unit  h  :  AViiie    Z%\aan  ,    lî'MkJ*.'  I.».-^ 
Cor  lu  puur  /  7/Y  rA^  (pialre  l'ois  la  semaine ,  pour  Xtv'^f/  mw  !•.*« 

./•'   Ai.MiiiM,  >ille  sur  le /?////.■,    au  jiied  do  Ki   mon!  ut.* ■ 
/'(f  /nirt  .  Los  rcn)]iarts  ,   plantés  d'ormes  ,  rorinunt  une  pr»fi;:Cf»-i  :■ 
eharnianlr.    î/t-^'ljsr  de  Saint-Kusrljr'  renfenne   les  londici^tx  Je 
an^i('Il^.  durs  tt  roiutrs  de  (iU(;ldre.-«  ,    entre  autres  relui  Jf  Cj.'.ii-V» 
«rKu'UM'iil  ,  surnoninn":  \v  TurLulenl.  ^<fuhf  rjcj  :  r.Vii;le-l»:jr«.'  •_•:  'j 
(!lian  in-<l'(>r.  l'tn'inns  pour  .hn.^tt  nhi:»  Unw  !«•«,  jour^,  i»n\  »  îi 
l*our  /)t'V(  iitt  r  j  I)iu  yhouri:- 1  J/nnit  nrift  h  ,  deii'K  lin*  li  -lU^.rie 
Ci/ vt .\  ,    Cti!o'^i}i- ,  l'utnr/'oif ,  \\tÂs  lliis  la  scni.iiuc,   prix  -.^ '• 
10  s.;    .\/)ii/^uf   dru\    l'ois   par  jour  .    î  S  sous  ;     /  V/^r /•'  t-u*  .'i« 
Jours.    2   II-,    Ml   s.  ;    '/.i  vt  fit  r ,    /'JftHf   /^wwtri/  ,    il't'.tlt   Li\ 
fois  la  s»  ui  ilnr  ,   pi  i\  ;i  IV.  ;   /.utjihin  r]ualr<:  lois  la  som.iine  ,  |«:  '• 
1  Tr.  :><»  c.  r«>p.  l(>,n()n  h. 

>/    .NiMi.f.i  I.  ,    sur  !«■  U'ohtil ,  sur  lequel  tOli' a  un  p«i»l-vir«.r- 
H   laul  M»ir  la  nj.il>oti  d«'  \ille  ,   ou  lui  ronelue  ,   en  î  '■7^  ,   Ij  :  i  i 
de  iNm..^:u<  ;  <'\aniluer  les  ])orlrails  des  anibassaj'.'ui*  d*.*  j  •:.;-■ 
saiici.'s   Iji'îli^t'i  .iiiif»..    On  V  montre  aussi  K:   ^t.li\e  du  iouii*  . 
<|ui  fr.iiiclia  la  Irie  aux  conilcs  d'K;:;iiionl  ri  de  lj.>rn.    De  li  .;<.•.■«  • 
d  uiic  pii  rr  (le  ta  tour  sur  le   Walial ,   on  jouit  d'un  c^oup-^i«i  i.'  •«:«- 
pi'rlir.    Ia*  KaÎNcrlinscli  est  unr  promenade  lie  lilIfuU.    (  ïa  litâ"'' 
•  .NuiH  ^'ui'  tl  r\i'«il«.nli'  liii'ie  l>l.nirliu  ,  «pie  1  on  i'\poi-te  tni  jr.»D«i- 
'piaiiiil.',  Lr  clicniln  dr  (lli'-vcs   â    X.uilrii  est  saldonneu^  .   ••■mu- 
tons l(  «,  clK.-iiilns  dr  \\  l'sfpli.dir,  mais  tn  s  .•i:;rôaldf  :  il  pas»-  pu*- 
«pu;  l(.ii,nur>  .1  Ii.im  is  dis  ;ii|,  f,  tl'.uln-fs ,  des  jardins  .  do»»  chan.f-* 
«■ullivrv.    l.i's  r^lisrs  nicritciit  d'tjtre  >isiices,    ainsi  ipjr  le  rfiii(c.i;i 
de  \  alwiihnl  JMii ,   diioii,   pai*  Charlcnu^ne.    lionuo  auU'rjc  i" 
(-y^nr-lllane.     y^///.v/.v<    pour    .îm.\tt rdmn    tous  Ic.«s  joui:^,  ^-'U' 
(  trtrlit  ipijjii.'    Uns  l;i   sfmaim' .  pour  TV/ rv^  trois  foin ,    f'.  '  ."  • 
deux  liis,    Jh'itiii,  /:.>f\-/t-/}iir,  Ctti/o,   une  lois. 

/     CiiMs,  jolir  \i!U'.    f '//■.•■'^f ///.%■;  Ta  neien  cliàrraii.    «raie*: 
"M  UM    I. auteur;   d«:  la  lorr.issc  ipii  l'i^nfoure ,    on  a  d«.-  t-u-s  ••  ■t-'* 


DE  CLÀVES  A  nELVOETSLUTS.  40â 

une  vue  adroirahfe  :  oo  a  formé  des  bosquets ,  des  terrasses  et  des 
allées  sur  la  peote  du  précipice  :  ce  qui  fiarme  un  jardin  anglais 
aussi  singulier  que  charmant  ;  les  beaux  jKlins  KccrUgs  et  Thier^ 
garien,  le  saiTophage  de  fer  du  prince  Maurice. 

_ 

DE  CLEVES  A  HELVOETSLUYS,  24  mil.  hoUand. 

{a)  Nimégue  ^  H  ('^  Leydc  2 

\h)  Wageningen  2     (^)  La  Haye  2 

(c)  Utrecht  ^     (/)  Holterdam  5 

Alphen  4  |{  {g)  HelYoetsluys  4 

{a)  NiMBGCE,  A^oy«  page  404.  *" 

\b)  Wagcnirob?!,  ville  petite  et  jolie,  communique  au  Rhin  par 
le  moyen  de  son  port ,  à  la  faveur  duquel  les  bateaux  peuvent  ap- 
procher de  la  ville.  On  y  cultive  le  tabac  en  quantité.  Le  jardin  de 
Roossendaal,  Tun  des  plus  beaux  de  la  Gueldre,  est  dans  le  voi- 
sinage de  Wageningen.  Hôtel:  Geldcrsch-Welvaren.  Dilig*  tous 
les  jours  pour  Arnheim  et  Utrecht.  Pop.  2,600  h.* 

{c)  Utrecht,  ville  grande  et  bien  peuplée,  sur  le  Rhin,  Curio- 
sités :  la  maison  commune  ,  la  calhédrale  (du  plateau  de  sa  tour, 
Tune  des  merveilles  du  pays,  ou  jouit  d'une  vue  immensément 
riche ,  et ,  dans  un  temps  calme  et  serein ,  on  peut  observer  prés  de 
vingt  villes ,  dans  un  cercle  af^sez  borné)  ;  le  château  de  Loo,  où 
Tou  montre,  entre  autres  choses ,  la  plume  qui  servit  à  signer  la 
Paijc  d" Utrecht;  1  hôpital  des  enfans  ,  la  filature  de  soie,  le  mail, 
c'est  surtout  les  soirées  des  dimanches  et  jours  de  fêtes  qu'il  est 
très  fréquenté  :  il  y  a  sept  allées  de  deux  mille  pas  de  longueur  et 
trois  allées  de  traverse.  Commerce  :  fabriqués  et  manufactures  de 
draps  de  velours,  dits  d'Llrcrht;  dentelles,  dés  à  coudre,  fila- 
tures de  soie.  Etabtissemeiis  littérawes  et  utiles  :  l'université,  le 
niijllievend-Genootschap ,  l'observatoire,  le  jardin  botanique. 
Parmi  les  collections  et  cabinets,  on  distingue  la  bibliothèque  pu- 
blique ,  la  bibliothèque  de  M.  de  Gocns,  les  cabinets  d'histoire 
naturelle  de  MM.  Boddaert  et  Julianus,  la  collection  de  tableaux 
de  M.  Breukclw.iard.  Cette  ville  est  célèbre  par  l'union  des  pro- 
vinces en  1 57  9,  et  par  le  fameux  congrès  qui  s'y  tint  en  1 7  1 2  et  en 
1713,  pour  la  paix  de  l'Europe  :  cette  ville  fut  prise  par  les 
Français  le  1*'  pluviôse  an  3  ;  ses  environs  sont  superbes.  La  co- 
lonie des  Frères  Moraves  est  à  Jeyst,  D' Utrecht  à  Oudenarden,  le 
trajet  dans  mi  yacht  est  charmant.  Oudenarden  est  un  lieu  rempli 
de  jolies  maisons  de  campagne  ,  à  4  lieues  d'.\mslcrdam.  A  deux 


i  / 
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heures  cl  demie  de  navigalion  d'Oudenardcn ,  cU  l'île  àt  Mi^t 
singulièie  p;ir  la  situaûon  sauvage  ei  les  miriirs  de  se^  Lalt/a 
La  maison  de  Vnm\vs^7romp ,  à  sGvnvrsontir  ^  ibrinr  un  '^ 
ddil  s.ni;uricr  :  elle  csl  hàlie  dans  la  forme  d'un  iia^ire,  etplrv 
m  milieu  des  eaux.    Ulreelil  est  la  ]»alric  du  pape  AdrieL  tl  > 
fean     Leusdcn ,     cclèhre     pliiloloizue     du    dîx-Iiuitirme    m-Îî 
HôUh  :  rAni;e,  le  Nouveau  C'.hàlcau  d'Anvers.  lJtVçen€<  .  •;w' 
!«s  jours,  pour  ^//*w//<7m>  Breda,  CtotTum,   A'f'mr:^r.  Bâtrmn: 
trois  jours  la  senuiinc ,   pour  .'É msUrtlam ,  Lcydc  »    Gouda,  Fl^ 

:;,:()i  h. 

On  <i()il  être  renlré,  à  Ulreelil ,  à  neuf  licui-cs  du  soir  ;  on  ifrnr 
\v.s  portes  à  celle  heure. 

</,  t , /')  Ll\i>e  ,  La  IIjlye  ,  RoTirhOAm.  y,  p.  391 ,  390,  ■î*' 

1     11 1  i.>oi:isi.rYs,  ])lacR  lorle,  a  un  elianlier  pour  la  cnnstib* 
tion,  et  un  Irè.s  beau  magasin.  Son  port  est  le  rcndez-TOu»  if> 
voyauieurs  qui  passent  en  Angleterre  ou  qui  en  rerienneac.  C*r 
l'ail  le  trajet  en  iO  heures. 

Au  Paqueliot,  ehcz  madame  Normand,  bonne  aubor^;  hoC'i 
Ohson  ,  tié(|uenté  des  Anglais. 

b'\MSTEKDA:\I  A  MLNSTLR ,  23  milles  hoUanJ. 

[fC.   Arnheim  0  ,'|  Coesleld  '. 

' h\  DoeshouiL'  2   .'  IJo<Mkcn  ♦ 

Lanau<'(it  3   j  Munster  'i 

TU)ekho!<l  2  j 

\n:   AuMiFiM.   k'oyri  page  404. 

//)  I)oi  sr.oi  i.c ,  \ille  (ortc  ,  au  eonfluenl  de  la  noaTcHe  et  de  1: 
\ieille  Ysitf.  Vis-à-vis  de  Tautre  bord,  on  voii  le  rkàfeju  J»" 
hurt  h.  Le  lit  (le  la  iK»uvelle  Yssel  est  le  cnnttl  de  Drusiu ,  que  ^ 
cendre  d  Auj;usl«'  lit  erouser.  IlôUl  :  le  Vêliran. 

I)  AMSTI;:UJ)\M  V  KMHDKiS,  20  milles  ^  hollaiid. 


yf 

Amersfooit 

» 

o 

Suldar 

V(»rthiiisen 

î'/^ 

Sehwelz 

J>. 

Z^^oll 

^ 

o 

NicaschaD7 

•'V•^ 

Haijlenherj; 

4 

tV,  Kmbdcn 

Vavlen 

2 

//^    \Mri.sroonT.  J'oyei  page  404. 
<  )n  passe  de  l'orlhuiscn  près  de  Loo,  Le  château  CSl  très  joli .  <-i 
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in  te  dÎMingue  p>r  de  bellos  aUéei  de  chèocB  d  de 
;oup  iI'œîI  de  la  galerie  du  corpi  de  logû  et  tuperbe. 
tes  j  sont  dans  uqo  grande  abondance. 

..  ^ ,..js  milles  de  Zwoll  en  HaUem,  >ur  la  rire  gauche  de 

V  Yiirl.  qui  »  une  belle  éfillso  cl  5,000  b.  HéUI  :  l'Anga. 
(  J)   Zwoll.  royet  p.  402.  ^ 

(c)  HiiiiiE»ERO,petit  eodroildeGOO  h.^ 
[iT;  FjiaDE]> ,  naseï  jolie  lille.  CvrioiOt'i  :  b  naison  ^le  ville  , 
l'ancDal ,  l'vgliw  neuve ,  la  pwide  ùglise ,  et  le  lambeau  du  coinle 
Jean  II .  Le  commerce  d'Embdcn  est  devrnu  1res  considérable  par 
la  guerre  de  la  révolution.  La  pèche  du  baren);  arme  plus  de  50 
bàtimens.  Il  j  a  plusieurs  compagnies  de  c<Kiinierce  élaUiei  dans 
cette  ville.  Le  port,  nouvellement  rétabli,  peut  conteoir,  à  ec 
qu'on  dii,  jusqu  À  400  vaiweaui,  et  un  Anal  le*  condiùt  juMp'à 


Il ,  jusqu 
ndexllk 


i>\MSTERD.\M  A  HAESTUICHT,  18  mil.  holland. 

■«■    Llreclil  3  ;|  Brie  I  ■(. 

*)    Bois-le-l)uf  6  ;  Aseh  1  ■/, 

,::    Evnclliovcn  Z  \\  (<!)  Macili-ichi  "i 

\clicleri  3  || 

,<ij   l  ibk;iii.  /-'oi/fipiise  405. 

De  tous  V-M  vD\a{;es  qu'on  f^l  en  Mullaïule,  celui  A  Anuterdam 
^  l'Ireckt  ïsl  le  plus  a^i'éablc  :  on  le  Hiil  on  bate»u  eu  huit  heures 
Af  temp^.  \  .Vii-Hrff//j«i  connni'iicfnt  les  licllcs  maiaoni  de  cïm- 
|i,i_-nc  et  li'«  jaidilis  appcici  Builra-Pliui'ien.  Ils  appartiennent , 
1,1  plup:ii'I ,  iiUK  liabilans  d'.VmsterdjDi ,  cl  ninl  situés  sur  les  deui 
.'ùii^..  ilo  la  l'rc/it,  tin  lie  snurïit  imaginer  rien  de  plus  agréable 
i|uc  reioïage  an  printemps.  La  »uc  clianj^c^  tout  moment ,  les 

l.andcs  de  lleur* ,  boi-Jécs  a;;rOablenicnt  de  tulipes.  L'oi;  des  plu* 
l'i'1l''4  maisons  est  celle  qui  a  pour  insrriplion  Brrhtli-OOui,  far  la 
j>'u|iai't  <iiil  un  nom  purljculicr.  Auprès  du  vill.-tge  de  Bturein,  le 
1  iiriil  est  Ur^-e  de  ÔO  pas.  De  l'iiulre  côté  roconiimrQreiil  les  beaui 
juJlns  et  les  contrées  ravissiinlcs.  (i  est  surtout  dans  eci  tndmit 
ifii'iin  neiit  .idmii-ei'  Ic'goùl  di-s  llulbiidais  |H)iir  tc5Jal-d■^^. 


cipimle  ik  la  p 


inufac- 


^08  D* ANVERS  A  BEKCOP-ZOOM. 

Excursion  :  au  chaleau  d'/Ielmoni,  digne  de  U  curiMr:  jp 
vovageurs ,  ù  peu  de  distance  S.  E.  de  Bois-lc-Duc. 

d.  MxESTKiciiT.  /^o^r:  page  432. 


COMMUNICATIONS. 


Df  Nimi^iic  à  Rclterdam,  1  l  1.  ^  ,  o  p.  ^. 


a]   Tliiel 
■  h\  Gorcum 


3'/. 


Kruympen 
RoUerdam  (  t*.  p.  389 


3 
I 


[à)  TniRL,  jolie  Tille  dans  une  riche  contrée.  LanaTiptioa^ 
la  Meuse  occupe  beaucoup  d*habilans.  Hôtel  :  du  Lion  d'Or 
DiU^enre  ,  tous  les  jours  pour  Utrecht.  Pop.  3,000  h. 

A  10  milles  N.  O.  est  Ruren  qui  a  un  château  fortifie,  une  bette 
fontaine  de  marbre,  un  hôtel  estimé  :  les  Trois  Rois,  cC  S.'H^  ï- 

[b)  GoncuM.  Voyez  page  396. 


Di  BciS'h'Dnc  à  Bréda,  5  1.  f ,  1  p.  -. 

Di  ugnen  ,  'fj  l.  Bréda  ,21.  Voyez  page  396. 


De  BviS'lc'Duc  à  Nimrgue ,  7  1.,  3  p.  -. 
(irave  ^a\ ,  6  1.  Nimàgue,  2  1.  Voyet  page  404. 

a""  (in AVE  ,  peiiio ,  mais  très  torte  ville.  L^enceinle  de  »e»  reit- 
parts  a  au  moins  un  quart  de  lieue; une  de  ses  portes  (/AfM  f'iN^fr  . 
<si  exrrssivomet  tiaule.  Hôtrl  :  le  Lion  d'Or.  Pop.   1 ,600  b 


Dr  BciS'h-Duc  à  Anvers ,  19  1.,  9  p.  |. 


KyndlioTcn  (r.  p.  407  "      3 
.  a     l'urnliout  8 


!  Westmaa 
Angers  (r.  p.  388 


.//)  Ti  u>nouT,  rélrbre  par  la  victoire  du  prince  Maurice,  tu 
I  ô'm;  ,  qui ,  :ivec  800  hommes,  déiil  6»0<>0  £»pagnob. 


D  .invers  à  Bere-cp-ÏAnn,  8  1..  -î  p. 
ÏNilcn .  4  I.  litTp-op-Zo4im ,  4  I.  /oy^cpage  39t. 


D  AMSTERDAM  A  HAMBOURG. 
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D* Amsterdam  à  Lingen,  22  1.  7,  11  p.  ^. 


{a)   Zwoll 

Hardenberg 


11'/, 
4 


Nieuhaus  • 
{6)  Liogeiigl 


4 
3 


[a)  Zwoll.  foyer  page  402.    . 

(b)  LiKGETf .  Si  Ton  désire  voir  le  beau  cbâteau  de  Loo,  on  passe 
de  Lingen,  eu  allant  à  AmsUrdam,  par  NorÛtom»  Otmarsum, 
Ahnèle,  Dtventer,  Loo,  yortkaùeny  Amersfoort  ^  Nacarden.  On 
passe,  à  Kingcn  ,  \Ems  en  bac.  Le  ckâleau  ^e  CUmenswerih ,  dans 
le  voisinage  de  Haselunen ,  mérite  rattenlion  du  voyageur.  La« 
chapelle  est  très  belle. 


D'AMSTERDAM  a  HAMBOURG , 

Par  Leeuwarde  et  Groningue ,  52  milles  7. 


{a)   Harlingen 
(^)    Franekcr 
(<")    Leeuwarde 
Dorckum 
Slrohbuch 
(</)   Groningue 
[e]    Winscholeii 
Neuschanz 


4 

Detron 

1 
2 

Ape 
Barnhorst 

2 

Elsflelh 

2 

Brème  rvoerde 

3 

l'|. 
1". 

Hornbourg 
Hamboui-g 

1 

4 


{a)  Harli>ge>,  belle  ville,  offre,  du  baul  de  ses  remparts, 
une  jolie  vue  sur  la  mer.  Curiosités  :  les  rues  coupées  par  des  ca- 
naux ,  le  collège  de  ramiraulé,  le  monumcnl  élevé,  prés  de  la  ville, 
au  Slalhouder  Kobles.  Uâfel :  le  Lion  d'Argent.  Pop.  7,500  h. 

Bateau  de  passa^'c ,  pour  Franeker,  Lexiwarde  ,  quatre  fois 
par  jour;  une  fois  pour  Amsterdam,  Dorckum  et  Sneek,  Vaisseaux  y 
une  fois  la  semaine,  pour  Enkhiiysen,  Heerenveen. 

[b)  Fn4rfEKEH  possède  un  château,  et  avait  autrefois  une  univer- 
sité :  deux  larges  canaux  ne  sont  pas  les  moindres  omemcns  de 
celte  ville  dont  les  édifice»  sont  très  bcau^.  La  ville  est  entourée 
d'agréables  villages  :  dans  celui  de  Larkum  est  le  cabinet  d'his- 
toire naturelle  qui  appartint  à  Pierre  Camper.  Commerce  .  de 
briques  et  d'instrumens  de  maihémaliquc.  Hôtels  :  le  Soleil ,  le 
Faucon.  Pop.  3,900  h. 

35 
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''^\{,  I)i:   l'AT.lS  A    liRlGES. 

/ictuni.v:  i  lois  paijom- pour  A«rM/*v/r</r,  une  I*m*  j,  ..^:  v-.. 
4  loii  i».u  srinaliK'  pour  Ihirliujin »  une  Fuis  pour  .itn,:,'  ■ 

f      Li.n  \v MM. K,  j«>lio  >ille,  ilans  une  agréable  silu-ili- -Il   '  • 
i//f  s  :  l  linUl-jlt'-villu,  l)cl  /îJilirc  iiioilerni'  j  h-s  rue»  rouf-.  -^  •. 
«Icv  ^;jii:>n\,  r«*.>'lise  pi'iiK'ipalo ,  les  rcnipiirU,    J«.-iirJc-u>f  pr^c 
r.uj«  .  //'Î/^A  ■  Wvoburi:,  \o  rauoon.  P<ip.  lii.iHH»  ),. 

/i(t/tft'/j-:  -i  lois  la  scinainc  \Hyikr  L'o/sfraerf ,  /J'^r,  f  ir,  .  F' 
lit  J.tr;  une  lois  pour  AmxUrtUnn,  Grouhi'/ur  ,  Harfrm. 

(>/    (iioM.v4>i  i: ,  ville  iiuportarile  ,  j.idi.«  ville  aiis«'*AlJqii^.  «\ 
i-V/»  ;  la  riJatlollo,   l  |jôu*l-dr-\ille,   la   callicclralc ,    lîree  .M  •• 
jlarr  lua^niliquc ,  unr  jolie  proinfiinilc  :  elle  iM>»«.éile  une  uc  «- 
.-lit;,  llùith  :  îcs  Strpl  Provinces,  la  Couronni*  il'Or,  le»  \-:» 
ti'Auisirnlani,   le   Parlemcnï   d'Aiiglcierr**  ,    >urtout  Je*  l>.-'.: 
Vop.  ei,i»nn  h. 

DfltLtiiti    :  lous  les  jours  pour  I.tmwartU  .    iùitt'i'i  ^t  p» 
sa»-r  ,    î  fois  par  jour,  \>q\iv  Dt  (f\yf »  Dorrkum  ,  Str.^^*-  -.   /" 
.»<//'/ 1 ,    1  roir>  la  Kcnriine,  ri  tiiii^turt  ,  »i  lois  ,  |>our  Lt  *"••  ■ 

/      WiM^iioTLN,  petite  ville,  niais  bien   furliliéc.  ptuf'ii>' > 
O.niMJ  liabilHiis. 

DE  pvivis  A  nui  (ii:s,  73 1.,  sr.p. 

!)••  Paris  à  Lillf  ÔS    ,  Thouroul 

ti     .Mriilii  \    ;    h     Hruge*» 

Kn  s<irlai»t  tir  l.llU-,  ou  pa».se  à  la  Miifdileit.f,  \  P*  J-o-.l/. 
'}ur.  A  ilroite  ,  l'ourrlie  «le  la  rliaussée  de  1  urroîii    A  (/«•:».  ;  ■    • 
li'.i  (II*  f ,   p«ml  Lt   Tniùre  de  A/ V /•?/•/</■.  A  droite,   itiuir  de  '     '■ 
'->"/,   «  oif.  A   /ioiixM-/,  hameau  ;  Adroite,  roule  de   Tj\'^-.:       » 
/'■'///  à-I'hinu.  A  JiuuL'q.  A  NtiUuîu,  rôle,  ponl  el  riri»Tt  Jt    • 

//     .MiMN.  >illr  sur   la  Lfjs ,  qui  roniinuni(|u«*  u^c».  \  t.»    'i 
i.ili'   lahiiquc  toiles,   liii^e  d(!  table,   denlellcs ,   liuilc<  ue  Jir.  r. 

■>i/a  ,  '■.n  ou  noir  el  lab.u*  ;  il  y  a  «les  filatures  de  laine  et  dr«  httc- 
■  ■|ji'<«.(i  il*.,  l.ijs  toiles  el  le  liiij^e  «le  table  l'oiTiient  le  priD'ip 
riiniii.i  Kl*  et  !•'  plus  avauta^iUN  de  Meniu.  Pop.  fi,lUH»  h. 

i-.ii  sonanl  de  Mf  fi/n ,  ou  Ira^ersi*  le  l'aiibour:;  de  ^/"«iV.' -.V •  ■ 
/?/^/.  .  e<»lL-,  A  ht  it  Un nj ,  pont  el  ri\ièrc  lY Ht  uh  :  on  Itinjif  »• 
îioin  ri  \v  \illa^e  de  Tinjnu  im rf ,  ensuite  ll'tUit.  A  hff^'t-é. 
I  ..!.!   eliiviirede  liahli/e.    \   liunihttk;   on  p.issc   pit-s  de /*«  • . - 

i;.  •  M  :  ]«Mui  tt  ri\i«re  tir  Mtutth  tint'k.  A  A^wUrs ,  on  lon^e  ! 
l>;  m  le;  pt»!jl  de  //,/  /  ,  ban  irn  ,  j-ole  «le  (rfitti^f.WfyA :  »•  ^rau*  t 

li«  uuu  de  Uoo^'hftdt  ,  bois  el  «'»*itr  de  /JiitfMt  itéj ,  puni  d**  J^wA 


c 
r  . 


DE  MENIM  À  FUIINK».  ili 

nfèe^k;  à  droite,  route  de  Liehtarvelde,  K  SckMddeheurse ,  pont  de 
\kiBugeS'Bcek:  A  Thovrout,  marais  et  bruyères  »  traverser.  A  Zuyd- 
m  weg;  à  Masthoff,  demi-lieue  de  bois  à  traverser. 
,z        {h)  Bruges.  Cette  ville,  grande  et  célèbre,  est  dans  une  belle 
ii  plaine,  sur  un  canal.  Ses  rues  sont  au  nombre  de  260;  elles  sdnt 
1^,  larges  et  spacieuses,  et  les  maisons  grandes ^Wiis  anciennes;  il  y 
/   a  sept  portes  et  six  grands  marchés ,  mais  tril*y  a  ni  ruisseau  ni 
01    fontaine ,  l'eau  y  est  apportée  de  Gand ,  des  rivières  de  la  Lys 
e*    et  de  V Escaut,  par  des  canaux;   les  principaux  «dificeé  sont  :  la 
f    maison-commune  ,  dont  le  carillon  est  remarquable  ;  les  balles ,  la 
>f    monnaie  ;  dans  réglisc  Notre-Dame,  Ton  remarque  aussi  les  deux 
tombeaux  de  Charles  et  de  sa  fille  Marie  de  Bourgogne  :  ils  sont 
;     en  pierre  de  touche  et  en  cuivre  .ckyrc^  le»  omemens  sont  d'émail 
«t  d'argent,  et  la  dorure  seule  a  cotttè  vin^-quatre  mille  ducats  de 
Hollande  ;  une  statue  de  la  Vierge,  de  Michel^  Ange  ;régHse  du  Saintr 
Sauvear  renferme  quelques  bons  tableaux ,  entre  autres ,  U  Résur- 
rection elle  Baptémg  de  Jésus-Christ,  par  Van  Os  ;  au  boutdu  grancl 
marché  est  un  clocher,  Tun  des  plus  beaux  qui  soient  eu  Europe  ; 
(m  y  monte  par  1 33  degrés  :  il  renferme  de  belles  cloches.  On  fa^* 
brique  à  Bruges  des  étoffes  fines  de  coton  €\  laine ,  basins ,  toiles 
à  carreaux  et  denlelles  ;  il  y  a   des  fabriques  de  teinture  en  bleu , 
foi't  estimées.  Hotels  :  La  Fleur  de  Blé,   l'Hôtel  du  Commerce , 
l'Hotcl  d'An}»leterre,  le  Lion  d'Or,  la  Balance  de  Paris  ,  le  Singe 
d'Or.  Pop.  ;î5,000h. 


COMMUMCATIONS. 

De  Menin  à  Fumes  y  15  1.  7,  7  p.  |. 

Ypres  {a) ,  4  1.  '(j.  Rousbrughe ,  5  1.  '/a.  Fumes  {b),  5  1.  '/a. 

Kn  sortant  de  Menin,  on  côloic  une  rivière  :  peti  après,  côle  ;  à 
«gauche,  chemin  de  ff^envick ;  n  Ghr'iuivr,  montagnes  à  franchir, 
forêt  dune  lieue  à  traverser,  côle  et  descente  rapide. 

{a)  Ypoes,  jolie  ville,  située  sur  un  canal,  dans  une  plaine 
ai^i cable,  avec  un  siège  éj)iscopal.  Elle  fait  un  bon  commerce  en 
crains,  sei£;e  ,  siamoises,  lin,  chanvre  ,  rubans  et  fils.  Curiosités  : 
la  halle  ou  l'hôtel-de-vil^y  ouvrap;c  colossal;  ki  cathédrale,  la 
chàtellenie.  L'air,  à  cmlll^  des  marais  environnans,  est  souvent 
funeste  aux  étrangers.  Pop.  ir3,300  h. 

En  quittant  Ypres,  on  va  à  Briclen,  A  Elverdinghe ,  on  longe 
Ctstènc ,  et  l'on  passe  entre  deux  bob.  A  Oostvle'teren.  A  Crom- 
heek.  A  Rousbrughe. 


il  2  DE  BRUGES  A   MENITV. 

De  Bousbruçhc  à  Fumes  il  n*y  a  pas  de  {grande  route. 

[h]  Firmes  est  unn  ville  située  sur  le  ranal  qui  va  de  Bn: 
Dunkcrquc;  elle  était  autrefois  sur  le  Inii'd  de  la  mer,  ell*  -: 
aoluclleincnt  à  une  lieue  de  distance;  elle   commcrre  en  :r. 
houblon,  fromages  et  beurre  ;  elle  a  le  plus  ^astc  marhe  ik 
(U-  toute  la  Bclji^iquc.  Pop.  3,220  h. 


Dr  Thcurcut  à  Oslcndc ,  G  1.,  3  p. 

Chislel,  4  1.  Ostemle  [à],  2  l. 

En  sorlanl  de  Thouroul,  on  passe  entre  deux  bois,  et  m 
NCTSC  plusieurs  rivières  ;  à  Ghhtel,  passa^  du  canal  de  Sie\ 
(jui  va  de  lini^s  à  Ostende. 

a  OsTc.NDK.  (^elte  ville  est  très  comme i-canle .  et  a  lia  \>on 
sur  la  mer  du  Nord;  elle  commerce  en  toiles,  linon,  iMlète, 
sins,  toiles  pciiilrs,  builes  de  lin  et  colza  ,  surrc,  c^Sc^  u 
ilcntcllcs,  liii^e  de  table  de  toute  Cs|>î>re.  C'uriosAes  r  U  mi 
•  uiiiitKMic ,  et  les  t'-rlu^es,  surtout  celle  de  Hvkens.  Oas^emLa' 
de  cet  endrcHt  j)Our  rAnj;lelcrre. 

Le  ranal  trOstciide  est  n^sc/.  connu.  On  parle,  dans  celte  ' 
!(.'  IVancais ,  le  lioilaiidais  et  l'An^liiis,  prc^^u'avec  la  miv 
<  ilitr.  Unit  I  adrni :  la  Cour  Ilovale.  Auhrrsttsz  le  CtranJ-^ 
.Mlclicl,  la  l)L'llc-\ue,   Wellington,  l'ancien  S aint -Michel • 
M),S(.)()  h. 


De  Bru  ce  s  à  Menin  ,   1 2  I.  7  ,  (î  p.  -|. 

'1    iIriii  ,  5  1.  (lourirai  \a\f  5  l.  Menin    A) ,  2  I.  ',. 

\'.\\  sorlanl  de  lîruiits ,  On  passe  une  rivière  et  le  canal.  ï 

•  MiiNt-r.  A    (hntctnnp,  côte,  tiesci'iite  rapide  et  vallao.  A  ^ 

>ûuiimf  ,  utic  lieue  de  bols  à  travci-ser.  .V  Pt'ihrm ,  |K>sle,  ri« 

l)(;is  à  ira>erser.  A  /nftimumitr,  on  passe  plubieurs  rivière 

ioiigc  une  montagne. 

//.  (]oi  II  I  ii.vi.  Crtte  ville  est  située  tHr  la  Lys,  qui  la  lra«c 
on  y  rerueiile  l(xp!us  beau  lin,  on  v  fablffue  les  plus  belles  lu 
lie  mai^nilicpie  linge  do  table,  des  denicllcs  et  des  siamobcft- 1 
licauouup  de  filatures,  des  blanekisseries  pour  les  toîlei;  am 
Mcrivs,  lathneries  de  sucre  ;  sa\onneries  ,  et  une  manafactu 
'■'^  faunce,  dans  le  genre  de  celle  d'AnglcIere.  C'est  près  de 
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^lle  que  s'eêt  donnée  la  fametise  bataille  déâ  Éperons  dores ,   <*n 
^^302.  Pop.  14,000  h. 

(3)  Min  IN.  A^oy^s  page  410. 


De  Bruges  à  Anvers  ^  24  h^  12  p. 


Eecloo  6 

{a)  Gand  5 

Ijk)  Lokeren  5 


Samt' Nicolas  3'/q 

La  Téle-de-f  landre  4  '/, 


En  sortant  de  Bruges,  bois  à  «ôloyer.  A  Syssècle,  pet%  bois  à 
traverser.  A  Mabitghem,  un  peu  après,  on  passe  le  canal  de 
Damme  à  Gand ,  petit  bois  à  côtoyer.  A  Eteloo ,  une  lieue  de  bois 
à  traverser,  en  passant  une  rivière ,  fin  du  bois.  A  Pf^aerchoot, 
on  traverse  deux  fois  le  canal  de  I^amme  ;  pont  sur  le  canal  de 
Bruges.  A  Maria- Kerke ,  on  passe  encore  le  canal. 

[a)  Gand,  capitale  de  la  Flandre.  C'est  une  ville  très  grande  el 
très  comnicrçîinlc ,  siluèc  au  confluent  de  V Escaut,  de  la  Lys  ,  el 
des  petites  rivières  de  la  Lièvre  el  de  la  Moert ,  qui  la-  partagent 
en  vingi-six  ilcs,  dont  le  plus  grand  nombre  est  borde  de  quais 
magnifiques  ;  son  étendue  est  très  grande ,  car  elle  a  une  lieue  de 
traverse  d'une  porte  à  l'autre;  roab  aussi  cette  enceinte  renferme 
une  quantité  de  jardins  et  de  vergers ,  même  des  terres  labourables  ; 
sa  cathédrale  est  tort  belle  :  on  y  admire  le  maiti*e>aulel ,  le  chœur, 
une  chaire  de  marbre  blanc ,  dont  le  travail  est  parfait  ;  et ,  des  deux 
côtés  de  Tautel,  deux  magnifiques  mausolées.  Cette  ville  a  donne 
naissance  à  l'empereur  Charles-Quint;  elle  a  un  siège  épiscopal,  un 
tribunal  de  commerce;  des  fabriques  de  toiles  peintes  ,  de  dentelles, 
de  colle,  d'indiennes,  debasin,  de  papiers,  d  amidon  ,  de  vinaigre, 
«le  savon  noir,  de  tabac  ;  etc.  ;  des  gcnièvreries,  des  raflineri«s  de 
sucre  et  de  sel ,  et  de.< tanneries.  On  remarque  aussi  la  cathédrale, 
dédiée  à  Saint-Bouvon ,  dont  l'intérieur  est  d'une  grande  splen- 
deur, l'autel  et 'le  sanctuaire  magnifiques;  la  statue  de  l'èvêque 
Triesl ,  par  le  Quesnoy,  est  très  estimée  ;  la  vue  du  haut  de  la  tour 
de  celte  église  ;  TégUse  Saint-Michel ,  le  Crucifiement  y  par  Van 
Dyck  ,  qui  orne  cette  église;  la  salle  de  spectacle,  la  belle  prome- 
nade le  long  du  canal  dit4^  la  Coupure ,  l' hôtel -de- ville,  superbe 
édifice  ;  le  jardin  botanique  ,  le  cabinet  d'histoire  naturelle ,  ou- 
vert chaque  jour  ;  la  bibliothèque,  qui  a  beaucoup  de  manuscrits  ; 
le  musée,  l'école  de  dessin.  Celte  ville  est  célèbre  par  le  traité  de 
paix  conclu ,  en  1814  ,  entre  les  Américains  et  les  Anglais  ,  et  par 

3J* 
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la  n'-^iàcnce  «le  Louis  WUI,  eii  1815.  Gand  e^l  une  ^îUekrfUs 
nar  ÎK'aucoup  de  familles  anglaises  :  la  dépense  y  est  rooiiâfni 
qu'à  r>ruxL'lles  ;  on  y  vil  cl  on  y  loge  à  bien  meilleur  compif.^' 
ripiius  hôhls  :  rHôlel-Hoyal  ,  ceux  des  Pays-lSas,  de  Sacvy 
l)a«sliiu,  <lu  Paradis,  l'Hôlel  d'.Vnglelcrre,  le  Cerf,  1?  iJufo. 
Iloa-o.  Pop.  57,iO<)  h. 

!2n  soi-lant  de  (land  ,  on  lais«>eà  droite  la  route  de  Damier^v^ 
o.i  >r  trouve  enlic  deux  livièies.  A  Loo~Chrtsii.  A  Zeima- 
poiii  <  I  i  ivièie. 

/  Li)KEUK> ,  houri;  1res  commerçant,  sur  la  Dntme,  Ibrac 
un  r.iivLil  i\u\  se  joiul  à  l'Kscaut.  U  y  a  une  imprîmei ie  de  loik  i 
niioM  ;  des  nianufartui-es  de  rubans,  de  chapeaux  ,  de  savon.  > 
l;\i;av^  -,  dos  radineries  de  sel  el  des  launerics.  Pop.  l-i,0»J<)  h. 

Ki;  sorlanl  de  Lokeren,  ou  passe  une  rivière,  on  lofije  /'■'*'■ 
/?////  ;  à  gauche ,  chemin  de  Simiy,  on  passe  entre  dcui  |<L:> 
h«>i-,  |;i>nl  el  rivièic.  A  Elvtrùif  »  pont  cl  rivière.  A  SaôU-Mir - 
bis.  A  licrcrcn.  A  Mrisii,  à  gauche,  Calloo.  A  Twtudrerkî.  l  U 
Tf  !,  -ih-FUiudre ,  où  l'on  s'eml>arque  sur  l'Escaut. 
'■    A>M.:;s.  f'oj/ti  paj;e  3S3. 


De  Bru  CCS  à  GhisUl ,  ô  1.  ^  ,  2  p.  ^. 

Kri  so!  laiil  de  Pirii-^cs  ,  on  lai«»se  à  traucho  la  mule  île  Thriui"!.' 
V  Suint'.imb'its y  :'i  ^.luclie ,  bois  à  côlover.  A  t-'arsmrtrr.  \  .''■* 
/"v/.   \  If'citktrkc.  A  Ghi'sUf, 


Df  Sdinl-Jmajul  à  Drupes,  21  1.  -^  ,   10  p.  ;. 

'I<»uniai  i'-i  î  Pilhem 

V    (  ou  II  ni  1  7        ^,  [fj   iiruge* 

« 

!!.i  >.)i-|.iiit  d<>  Sainl-Amand ,  on  va  à  la  ChoHS»€<.,  A  Mu'tUie  . 
tm  I  -n^c  /i/fharits.  A  Kspatu ,  on  cololir  V/îjctiué,  rivière.  A  //»■/- 
'ii.'Ti.  A  L  mit  Ut  ,  vallon,  cote.  A  Wtrdmoni ,  hameau;  IJulKmrir 
de  \  •iicn«-i(-tinL's. 

Iii'i.>Ai,  sur  Vr.sciiut,  (-'esl  une  grande  et  lies  «irieiin»' 
ville,  (]i.i  a  un  sir^o  ('>pis(*(>i)al ,  un  tribunal  de  eonimcrce  ,  cl  de« 
i'.ili  iqvM.-s  dr  porcelaine,  de  tajûssci  ies ,  de  tapis,  de  bonnctenr  , 
cl  d'ctr.llcs  de  laine  ,  de  bronzes  dores,  de  iil  à  coudre,  de  Imlmd  . 
'!<•   .i.'<-  .  f.icon  an|;laiâc  ,  cl  de  deulellcs  liicun  de  Valrn''icnoc»';  *^ 


DE  BRUXELLES  A  HONS.  il5 

chaux  cl  SCS  arbres  fruitiers  sont  très  renommés.  Curiosités  s  les 
quatre  moulins  à  farine  ,  sur  TEscaut ,  construits  par  Yauban  ;  la 
cathédrale,  dont  Tiiitérieur  est  orné  de  piliers  de  marbre  et  de  ta- 
bleaux de  Ruhens;  presque  toutes  ses  églises  sont -belles  (on  y 
comptait  autrefois  douze  paroisses)  ;  la  place,  la  grand^>gardc  et  le 
beffroi ,  à  l'extrémité  de  cette  place  ;  la  petite  place  ,  où  sont  l'église 
cathédrale  ,  le  palais  épiscopal ,  l'hospice  des  anciens  prêtres  et  la 
bibliothèque  publique  ;  les  quais,  le  nouvel  hôtel-de-viUe ,  la  cita- 
delle ,  etc. ,  etc.  Hotels  :  la  Pelite-Néve ,  l'Hôlel-Royal,  le  Singe- 
d'Or,  rHolcl  de  rimpéialrice.  Pop.  23,300  h. 

En  sortant  de  Tournay,  on  \a  à  Mair,  côte.  A  Ch'm^  on  côtoie 
Esquebnes.  Aux  Caiettes-Pecq-sur-f Escaut ,  onXnu^e  fVarcoing; 
à  ga\jche ,  fourche  de  la  roule  uc  Garni;  on  passe  devant  V Hôpital, 
cl  on  traverse  la  rivière  de  Turcoin,  A  Cocyghem  ,  cote  rapide  et 
bois  de  la  Saiiile-TrinHr ,  vallon  cl  roule  de  Belleghem,  côte, 
vallon. 

{a)  CouRTPAi.  f^otjez  page  412. 

En  sortant  de  CouiJrai,  pont  cl  rivière  iK Heiile ,  pont,  bar- 
rière. A  Dinbranbit lli ,  lunncau  ;  pont  cl  rivière  de Marulel-Beekz. 
A  Inm  Imutislt  r.  A  S/anùt  r^r ,  on  côtoie  le  bois  de  If^'cll-Afalen  ;  à 
^'auohc ,  roule  tVOsftmU;  on  j)as.sc  le  bols  de  Litysembcrgh.  A 
DtnhiÙe ,  une  lieue  du  hois  de  Paptnburgh  à  traverser.  A  ff^ar- 
ilamiiw  f  une  lieue  de  bois  à  traverser.  A  Oostcamp.  A  Steenbruggr , 
pont  el  canal  de  Bruges  à  (iand. 

(c)  Bruges,  foyez  page  il  1 . 


De  BnixtUcs  à  Mens ,  IG  1.,  8  p. 

MN<lles(«),  7  l.  ■;..  Haine-Sainl-Picrrc,  K  1.  Mons(^},  4  I.  '/^. 

En  soilanl  de  Bruxelles,  on  monle  une  rô!e.  A  Saint-Gilles  ^ 
montagne  à  Iraneliir.  A  L'cclc ,  vallon,  côte;  on  longe  la  foret  de 
So/\:ni(s ;  descente  ra|)i<le.  A  //tnjss/ng/icn ,  Uols-quarls  de  lieue  de 
la  loièl  de  Soignies  à  traverser;  fin  de  la  forèl  ,  côlc.  A  Brainc- 
Lahud ,  montagne  à  côlovcr  ;  on  longe  un  petit  bois.  A  Lillois.  A 
U'iftt rir'c  ,  pente  ia[)i(le,  vallon,  côte,  rivière  à  côtfjycr. 

[(i)  NivciLcs  ,  ville  sltui'îpdans  un  pays  très  agicable  ,  au  bord  de 
la  Thicnne.  Jean  de  Nivqjles,  si  connu  du  peuple,  est  un  homme 
de  fer,  qui  esl  idaf'é  au  haut  d'une  lour,  près  de  l'horloge  ,  et  qui 
frappe  les  heures  avec  un  marteau.  Celte  ville  a  des  fabriques  de 
dentelles,  une  manufaeture  d'ètofïès  de  laine  cl  une  de  siamoise  , 
un  moulin  à  huile  el  un  à  papier.  Pop.  f),W)0  h. 


\\{]  DE  MAUBEUGE  A  BRUXELLES. 

En  sortant  tïe  Nivelles,  on  voit  à  droite  Monsireul  ;  on  ^ 
entre  deux  rivières,  pente  rapide  ,  vallons;  à  droite,  Arq\us9Ê% 
pcnlc  rapide,  vallon,  côte.  A  Snrjpr  ,  célèbre  par  la  vicloire  rta 
|>orlée  en  l  67  4  ,  par  le  Grand-Condé  ;  pcDle  rapide  ;  on  se  troff 
enlre  une  montagne  et  un  pefil  bois  ;  on  côtoie  Fay,  côte  el  pntt 
i>apidc ,  vallon  ;  à  droite ,  chemin  »ki  Rœuljc.  A  Hnine^Saini-Pitm. 
on  côtoie  Ilaine-Saint-Paul \  montagne  à  franchir.    A   Peromt. 
pont  cl   rivière,  pcnle  rapide,  côlc,  pont  et  rivière.  A  KtJkr- 
Samt-Gidslain 3  cotes;  on  rase  Sa'ml'Sympkorwn »  pente  np^ 
vallon ,  côte. 

(A)   MoNs.  Voyez  page  382. 


De  Malines  à  Lcavain  («)>  5  1.  j,  2  p.  j. 

On  côtoie ,  à  droite ,  le  canal  de  Louvain;  on  passe  plusieun  ri- 
vières ,  et  après  le  canal  qu'on  a  à  gauche  jusqu'à  Lmiféâu  .1 
Ihicktm,  petit  bois  à  passci*,  rivière.   A  lle'rmi ,  côte  d  pesie 

l'apide. 

{a)  LouvAix.  f'oyei  page  428. 


De  Nisellis  à  Scmlrcffc,  5  I.  i^,  2  p.  f 

En  sortant  de  yivtllrs ,  on  côtoie  une  rivière  ;  descente  nptic , 
cote  ,  pont  et  rivière  ,  petit  bois  à  traverser,  cote.  A  ffatUgm-le- 
Val,  on  longe  Uaulain'lc'MoiUi  pente  rapide ,  vallon;  à  droite. 
roule  de  Charltroi;  à  gauche,  celle  do  Gcnappe ^  \aIion,  ci'»le . 
pont  el  ri>ière;  montagne  a  franchir,  ][>ont  cl  rÎTière.  A  Stm- 

De  Nivelles  à  Gefiappc,  4  1.,  2  p. 

De  Nivelles  à  la  route  de  Charltroi.  Voyrz  la  commoiucalwc 
ri-dessus.  Prenez  à  gauche  la  roule  de  G t nappe ,  valloiks,  eûCe:  » 
quelle,  ricujT'Gt niippt' ,  à  droite,  ffais-U-HuUe »  pool  et  n- 
>irrc'.  A  Gtnapp<  . 


De  Mauleure  à  Bmxelles,  18 1.  f ,  9  p.  ^. 

[fi)  Mons  5       II         Ihd  *  S 


(^asicau  ? 

t  ■ 
i 


Itrainc-le-Comle  :) 


^ 


h)  BruxeUes  ^ 


DE  MONS  A  CHIHAY.  41^ 

En  sortant  de  Maubeuge  ,  côte  et  pente.  A  BeUignies.  A  ffavai/, 
rivière,  plusieurs  descentes  rapides.  A  Behan,  pente  rapide. 

{a)   Mu.Ns.  frayez  page  382. 

En  sortant  de  Mons  ,  pente  rapide.  A  Nimy ,  on  passe  VHaisne» 
rivière.  A  Aïe'zicres,  trois  quarts  de  lieue  de  bois  à  passer  ;  côte  , 
rivière.  A  Caslenu,  rivière;  on  passe  entre  un  bois  et  une  mon- 
tagne ;  cote  ,  rivière  et  pente  rapide  ;  la  fin  du  bois.  A  Soi-  ^ 
plus ,  rivière,  bois.  A  Bramt-de-ConUe  ,  pente  rapide.  A  RoquU- 
Ion,  côte,  rivière,  on  longe  une  montagne,  rivière.  A  Tubiie , 
on  côtoie  \a  Senne ,  rivière,  jusqu'à  BmxelUs,  A  Bembreek,  A 
HaL  A  Bussinghcn.  A  Eyssmghen,  côte, 'rivière,  pente  rapide; 
on  passe  plusieurs  autres  rivières,  côtes  et  pentes  rapides. 

(^]  BnuxEi.LEs.  A'oye'j  page  383.  • 


De  Mens  à  Namur,  19  1.,  9  p.  7. 


Haîne-Sainl-Picrrc 
Courccllc 


'1. 


Sombreflc 
(rt)   Namur 


5 


Kn  soiianl  <ic  .AIoiis  ,  on  descend  une  pente;  vallon»  côlc rapide; 
on  rase  Saint-Sijwjihoi'ien ,  pcnlc  rapide.  A  rUUvs-Saint-Guislainy 
i)onl  el  liNière,  peiile  rapicic,  côte  rude,  ponl  et  rivière.  A./V- 
roufu- ,  montagne  à  IVannliir,  on  côtoie  I/aint'-S^iinl'Pnul.  A  Haine- 
Saint- Pu  rre ,  pont  et  rivière;  on  traverse  rexlrémilé  d'un  bois; 
inontagne  et  rivière  à  passer;  ot\  Xou^c  Traugnics;  vallée.  A 
Courctlie,  vallée,  inonla«;iie.  A  Gosse  lies  ^  on  Iravci^c  la  roule  de 
CharUroilx  Hru.n  lirs,  A  U'ni:nee ,ox\  côtoie  une  rivière,  on  longe 
Sdinl-JwmuL  A  S>ml>n (J'e ,  où  Ton  rejoint  la  -randc  route  de 
1Uhx(IUs  à  Savvir ,  on  j)asse  plusieurs  ponts ,  rivières;  pente  ra- 
|)i(!«*,  <(*>le.  A  Malt/ y  ou  ionj^c  Tcmpluux  ;  vallée,  on  côtoie  la 
Sdinhif ,  rivière. 

"    Namiu.  / 'r^yt  :  pajje   »30. 


Dr  Mens  à  Chittiay,  13  1.  j,  G  p.  ^. 

(iraïuiren*;,  3  1.  '|i.  Dcauiuont ,  3  1.  Clilinay,  1  1. 

Kn  sortant  de  Mons,  pente  rapide;  à  gauche,  route  de  Charlc- 
tvif  vallée,  côte,  pente  rapide,  vallée;  on  rase  llarmipiies  ,  qui 
est  entre  la  route  el  une  rivière  ;  on  passe  devant  Civry,  ponl  el 


ii»<  DK  LIEGE   A    T.RUXF.  I.LfcS. 

rivu'ie;  on  traverse  la  roule  de  Mauht  tf^'r  u  Hm-iel^ft.  \:- 
roy,  i)cnlu  rapide,  vaUée.   A  lirandrentt ^    inont.ijiie   «  ■  •" 
noiil  rM  i  uisscau  ;  onloii|;e  Erqm  Umu  i  on  pusse  la  .VtT»*r-.-  • 
«m  passe  unt*  auli-o  riviôre  îuipi-ès  de  r<-nilr(iit  où  i-llt  *•■  j-'ï--' 
la  .Sf///»///r;  «çorgc*  on  Iraverso  une  rivi/'i-e  ,   on  rjv.   .)/ y.** 
pijril  el  ruisseau;  roule  de  />//W/,  tpi'on  luissc  \\  jjauehe;  r.'<-l 
à  iVaneliir,  vallée,  r»)le ,  pente  rapide.  A  Denumout ,  jwrr.:  '  * 
viei-e;  à  droite,  roule  ^ Avesuts:  ponl    ri   rivière,  pï^Dte  n.- 
>jllée,  côfe;  on  Iravci-sc  une  monlaune  en  rùloyanl  d»-^  b«>   - 
lt''C,  une  lieue  de  l>ois  à  tra\erî>cr,  rnie  rude  :  on  ^mp.*  A* 
deu\  lieues  de  liois  à  passer  en  Ira  versant  uni»  monia^nf:  r!  -:- 
vi«Me  ;  tin  du  Unis;  vaUi*e ,  rôle,   pont  i-l  l'iviêre.  A  CK-'-"-  !" 
lim  ville  i|ui  commerce  en  fer  el  en  marine ,   dont  elle  ju^«'* 

I  l<Ti"S. 


De  Scmlrejfc  à  Charlcrci  ;//;,  G  1-,  .3  p 

lui  sortant  de  Sombrr/h  »  on  côtoie  une  i-î>jère  quîV««lw 
an  peu  aprôs  ;  vallée  ,  côte  ,  ponl  et  rivlrnt  ,   ircir^ce  ,  r-J'e  r^Bt 

Fin  ui  s,  eélrlirt;  par  la  \i.:toire  ri  nipurtèe  sm*  Jo*  Aa'.."."  --• 
par  les  Français  ,  en  l  7î»4  ,  n  pjn  les  hr.Mux  ^.ilets  île  iiu*f.'  î"-- 
«l'islallin,  connus  sous  le  n(»m  de  tiiiffnu.i-  tit    /Vf  vr.,  ;  <<»  "  *' 
une  rivièi-e,  bois  :i  traverser;  (in  cntoie  S^jitihw^utt  peale  !>-•> 
v.dlce.  A  Ciilhj, 

ti^  CiixKi.Enoi.   Clellc  ville,   siluéc  sur   la    SrrmAre- ,  qui  ';»  •*• 
-.«'.rse,  (ahriipie  une  grande  ijuanlilé  «le  clous  et  de  c;ir>'»n<  t'«^*" 
-d;  <rlle  a  une  manulacl'ue  d'étidlcvs  de  laine,  des  ruMulins  »  *  ••. 
M-  l)i»is  ,  des  mines  de  eliarhon  trt's  con^i(U'r.d>les  ,  deiii  i=  n'î'.***> 
l«;s  vj'ircries,   des  plalineries ,  cî  un  ntarti-Hu;    j»iV'n  Je  rf:;^  »f'.* 
■tall  l:i  «M'irlïre  al)l).iye  d".//«f .  l'«»p.  i,.'iOO  h. 

/•uhiint-tl.rffpir^  j)rês  de  (^hnrhrut,  est  enfouri'  d  j?.  b  •• 
1«'  mauvais  clicinins  en  rendent    l'aeecs  dillirile  ,   niat«  un  e»*  :  - 
l-aiuMaué  par  la  heaulr  drs  >  ues  dont  on  y  jouil. 

i^/it  i.'st  un  \iiiai;e  eonsiilêrable  (]ui  cuiilient   1,5U"}i 


Df  Li/rc  à  Bru.rtUfS,  2'k\,\,  1*2  p.  ;. 


/      ()|''.'VC 

Sainl-Trond 
Ttrlcniont 


i'  . 


!  'ff   Louvain 
(lorlembei'i 
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iV;    Itruxelles 
«  M  sortant  de  Liège,  >aliécs  el  prairies,  pente;  à  une  li«;^ 


DE  BRUXELLES  A  G  AND  ,  BAUGES  ET  OSTENDE.     41  d 

• 

oiie,  est  la  plaine  où  s'est  donuée  la  bataille  fie  Rocourt,  en 

45;  à  droite,  route  à'^ns;  ruisseau,  Iravene  d'un  bout  de 
éves ,  vallon.  A  Tombe  lie,  hameau,  yalkm;  ou  passe  le  Jtutr, 
rière.  A  Oreye ,  route  i;^iiiliine  de  FermmUk  Tongres:  vallon, 
(Ole  ;  OQ  côtoie  Gelindcn  et  M€mthoven,  pente  ;  à  droite,  chemin 
i  Tongrei  à  Saint-Trond;  on  passe  devant  jéitt,  vallon  et  pent  de 
fhatem,  A  SanU-Trond;  penle,  pont,  ruisaého  d^Jiayen,  vallon 

marais  à'Âsbroek;  pente  et  plaine  où  s^esl  ëohnée  la  bataille  de 
>68.  A  Halle,  on  longe  Orsmael;  pont  et  ruisseau,  une  demi- 
iue  de  prairie  à  traverser  ;  on  passe  la  GetU ,  A  CtUtenhaven , 
1  est  en  face  de  Neerhespen  et  à*Overhetpeni  vallon  et  prairie 
ï  Boschellen,  on  passe  près  de  Haekendover,  A  Haed;  pont  et 
viére. 

{a)  TiBLCMoifT.  f^oy.  p.  438.  Vallon  et  bariiére  de  Tirlemont; 
I  longe  Roosheek ,  on  passe  la  Felp,  rivièi*e.  A  Baulersetn , 
;nte  rapide  ;  on  côtoie  un  bois  et  Lovenjoul,  A  Corbeek-Overho. 

[b)  Lou VAIN,  /'oy^-z  page  428. 

En  sortant  de  Louvain ,  vallon ,  barrière.  A  Laesten-Stuiver,  on 
nge  des  bois.  A  Schoonaer.  A  SifU-SlevenS'ff''oluwc ,  vallon  ;  on 
isse  à  Tomeyveld;  on  traverse  le  faubourg  Sinl-Joos-ten-Noode  : 
srte  de  Louvain. 

{c)   Bruxelles.  Voyez  page  383. 


E  BRUXELLES  a  G\ND,  BRUGES  et  OSTENDE, 

SI  L,  15  p.  ^ 


Assche 
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Kccloo 

5 

r)    AloM 

3 

[c]   Bi-uges 

f5 

t^)uadrechl 

h 

[d)  Ostende 

»)    Gatid 

0  1/ 

'V 


Va\  sortant  de  Bruxelles,  on  passe  une  rivière  et  une  montagne. 

Zeflik,  on  passe  entre  deux  montagnes.  A  ^ssche,  pente  rapide  : 
urcbe  de  la  route  de  Dendcnnondc ,  qu  on  laisse  à  droite;  on 
)loic  un  bois;  passage  de  la  Dcndrc ,  rivière.  A  Alost,  plaine  à 
avcrser,  côte,  pont  et  rivfére;  autre  |>ont  et  rivièi-e;  montagne  à 
averser.  A  Oorde^hem ,  rivière  v\.  montagne  à  passer;  bois  « 
itoyer  :  un  peu  après,  on  lon^je  V FscmU;  pont  et  rivière  :  à  gau- 
»e  ,  roule  de  Gavrt  et  ii'Oosmreele'  :  on  longe  f^eters^Ledeberg ; 
)nt  et  rivière. 


in»  '  i>r.  l'Ai'is  A  nniGES. 

finit  <iu.\  •   I  iois  par  jour  pcMir /,É^MM'/»r^/<r,  une  tois  jn,ui  >-»■ 
4  toU  ji.ir  siMiiaiiM-  pour  Ilariiiiutn ,  une  fols  pour  ^iin^lf'^'. 

f      l.i  II  \\ Ai'.i.K ,  jolie  ville» ,  ilan!»  une  a,:;rêaL)c  silu.^li>m.  <    • 
Kitf.\  :  l  liôicl-ïU'-ville,  hcl  l'tlilirr  moderne;  les  rues  rou|-t->|. 
<k"-  r;niMn\,  rt:::lisc  principale  ,  les  reinp  jrU  ,    délicieu*>v  prvi. 
raJ<  .  /a;///.i  •  \N  vnbcrf:,  Ii?  l'aucon.  l*c»p.  ni,OiM)  h. 

litifttuLr  :  \  fois  la  semaine  yo\kt  Huhwtttrf ,  iJorrkun  ^   F'.- 
j.tLtr;  une  iois  ]>our  AtmUtdom ,  Grouin^ur  ,  iiar/fm, 

[/,'    (iiovixiri:,  ville  importante  ,  jadis  ville  ansêatiqiip.  f\.- 
l'VrM  :  la  l'itadelle,   l  hôlel-de-ville,  la  ralbêihiilf ,    /frrr  .M-' 
pla«'«.'  ma^nilique,  une  jolie  promenade  :  clic  jm^m'iJc  une  uc.»*' 
>il»;.  Ilnh  U  :  les  Sept  Provinces,  la  ('ouronne  d'Or,  le*   \fr>^ 
d'Amsterdam,   le   Parlement  d'Angleterre,    .suitout  les  D««..Vr 
Pop.  -riJMM)  h. 

I)fli-t)n'i   :  tous  les  jours  jiour  Lttuwtirdt  .    Uriftau  tit  pi' 
sajr  ,    î  f</i«;  ]iarjour,  yoxiv  Ih  (f\yt,  DorrAum  ,  Str^t^j*".-.   /'-.- 
Sfiii>\    j  fois  la  semaine,  et  fif/tp urt  ,  iJ  lois,  pour  Zr»"/' 

/      W  iM  <iioiiN,  petite  >ille,  mais  hicii  iurtilicc  pt'upît v  li' 
CJMMI  Iiahilnns. 

DE  PAI\1S  A  niil C.KS,  73  1.,  3r.  p. 

I)i.' Paris  ;\  I/iIIp  .'iS  Tliourout 

//     Mriilii  î    !  -A-   Brufjes 

Km  sorlanl  dr  Lille,  on  passe  à  la  Muff/f/rif.r.  A  /*//?./-#;-.•/. 
y/r.  \  droite  ,  l"oureln?  de  la  rliaiissre  de  Turroin.  A  Qvtfx  /v    * 
/}'.t.(/iff,   j»onl  et   ii\i:!'re  de// V/"i/7c7 .  A  iii"OÎte ,   toute  de  (•    *• 
'  yf'/,   I  n\('..   \   /l't///.».»^ /,  liamrau  ;  Adroite,  roule  de   T'r'r\,r-     i 
J^>ii.'  ii-pfu}ut .   V  llnKcq.  A  ilnUiini,  rôle,  pont  et  ri  ri  ère  Je  i. 

n     .MiM>,  vilh-  hur   la  Lys,  (\n\  ronimunique  a^ei    1 /--•»' 
i.lle   t.tl)ii(pie  toiles,   lini;e  de  table,   dentelles,   huile>  «îe  iir.  *- 
'i/.i ,  ^avon  noir  et  tal>ar  ;  il  v  a  des  liia*uieN  de  laine  et  dc.«  \ni>I^• 
■  liissri  iiv.   \,Qs  toiles  et  le   liii^e  de  laide    lonnent   le   priiK''>pi 
i*niiiii,i  li  t'  K't  If  plus  .ivauta;;('ài\  de  Meiiin.  Pop.  ri,lHil)  h. 

Lu  SOI  laul  lie  .)/*  nfn ,  vu  tra\<-rse  le  i'aulMmru  de  Uru^j-ff  ■ 
ItttL^  e«»le.  A  Afif/fur^',  poui  it  rivière  d' /it u/e  :  on  loo;:e  l» 
!»ois  iM  li-  vill.im'  *'''  l  itififii  Ifit  rt  ,  eiUHlile  //VA//.  A  Urf'f*'*. 
|..»i;!  it  riviiic  de  />f/A//V.  \  liufnhttk;  on  pas^c  jM-i-^de /{fi- 
.j;..  • /»  :  p'»nt  M  rl\un'  di-  Mnuiit Ihtt k.  A  iinufrrs »  on  loiue  !• 
p;  m  .«•;  pniil  dt-  //  I  /  ,  li.ui  irn  ,  cote  ilc  GhuhfUfj^h;  •  ^urbt 
•  lu  uiiu  de  //<•■„■'■.■> r//  ,  hois  cl  rùte  de  Hiitfsu'ifu ,  budI  d**  BuU-*- 


DE  MÉNIN  A  FUKNES.  ill 

h€t:k;  à  droite ,  route  de  Lirhlarvclde,  A  Schnddebeurse ,  pont  de 
BugeS'Bcek:  A  Thovtrout,  marais  cl  bruyères  a  traverser.  A  Zuyd- 
weg;  à  Masthoff,  demi-lieue  de  bois  A  traverser . 

\b)  Bruges.  Cette  ville,  grande  et  célèbre,  est  dans  une  belle 
plaine,  sur  un  canal.  Ses  rues  sont  au  nombre  de  260;  elles  sdnt 
larges  et  spacieuses,  et  les  maisons  grandes gJKab  anciennes;  il  y 
a  sept  portes  et  six  grands  marchés ,  mais  nn^y  a  ni  ruisseau  ni 
fontaine ,  l'eau  y  est  apportée  de  Gand  ,  des  rivières  de  la  Lys 
et  de  V Escaut,  par  des  canaux;  les  principaux  édifices  sont  :  la 
roaison-commune  ,  dont  le  carillon  est  remarquable  ;  les  balles ,  la 
monnaie  ;  dans  Tcglise  Notre-Dame,  Ton  remarque  aussi  les  deux 
tombeaux  de  Charles  et  de  sa  fille  Marie  de  Bourgogne  :  ils  sont 
en  pierre  de  touche  et  en  cuivre  .dorc^  les  omcmens  sont  d'émail 
et  d'argent ,  et  la  dorure  seule  a  coûté  vin^-quatre  mille  ducats  de 
Hollande  ;  une  statue  de  la  Vierge,  de  Michel-Ange  ;  Téglisedu  Saint- 
Sauveur  renferme  quelques  bons  tableaux ,  entre  autres ,  la  Be'sur- 
rection  elle  Baptémt  de  Jésus-Christ,  par  Van  Os  ;  au  bout  du  grana 
marehé  est  un  clocher,  Tun  des  plus  beaux  qui  soient  en  Europe  ; 
OR  y  monte  par  1 33  degrés  :  il  renferme  de  belles  elocbes.  On  fa- 
brique à  Bruges  des  étofles  fmes  de  colon  €^.  laine ,  basins ,  toiles 
à  carreaux  et  dentelles  ;  il  y  a  des  Manques  de  tciqllire  en  bleu , 
fort  estimées.  HâUls  :  La  Fleur  de  Blé,  l'Hôtel  dtt , (Sommerez  , 
l'Hôtel  d'Angleterre,  le  LioU  d'Or,  la  Balance  de  Paris  ,  le  Singe 
d'Or.  Pop.  35,000  h. 


COMMUNICATIONS. 

De  Menin  à  Fumes ,  1«^  !•  7>  7  p.  -j^. 

Ypres  (rt) ,  4  1.  '),.  Rousbruglie ,  5  1.  '/,.  Fumes  (^),  5  1.  '/,. 

Kn  sortant  de  Menin ,  on  côtoie  une  rivière  :  peu  après,  côte  ;  à 
gauche,  chemin  de  ff^erwick;  h  Gheluwr ,  montagnes  à  franchir, 
foret  d'une  lieue  à  traverser,  côte  et  descente  rapide. 

[n)  YrixES,  jolie  ville,  située  sur  un  canal,  dans  une  plaine 
aijfiôahlc  ,  avec  un  siège  épiscopal.  Elle  fait  un  bon  commerce  en 
crains,  scii^c  ,  siamoises,  lin,  chanvre  ,  rubans  et  iils.  Curiosités  z 
la  halle  ou  rhôtel-de-vitte,  ouvrage  colossal;  la  cathédrale,  la 
fhàlellenie.  L'air,  à  caofc  des  marais  environnans,  est  souvent 
funeste  aux  étrangers.  Pop.  15,300  h. 

En  quittant  Ypres,  on  va  à  Briclm,  A  Elverdinghe ,  on  longe 
Grsfènc  ,  et  l'on  passe  entre  deux  bois.  A  Oostvle'ttren,  A  Crom- 
hfek.  A  Bousàrughe, 


il  2  DE  niVL'CES  A    ME!<II?I. 

De  /ioiisbrnphe  à  Fumes  il  n\y  a  pas  de  f^randc  roule. 

[h]  Il  [\NES  est  uno  ville  située  sur  le  canal  qui  va  de  Fir-^- 
Dunkeniue  ;  elle  élail  auirefois  sur  le  lH>rd  de  la  mer,  ell;  -:  • 
aolucU(Miienl  à  une  lieue  de  dislance;  elle  commerce  m  ctls 
houblon,  fromages  et  beurre  ;  elle  a  le  plus  vaste  niarbè  àt.v. 
«le  toute  la  Bcl^i(iue.  Vo\).  3,220  h. 


De  Thcurcul  à  OsUndc ,  G  I.,  3  p. 

Chislel  ,4  1.  Oslcnde  [a) ,  2  l. 

Kn  sortant  de  Thourout,  on  passe  entre  deux  bois ,  el  «a  '.i 
verse  j)Iusieurs  rivières;  à  Ghistt'l,  pa!kSa«;e  du  canal  de  yittfr-^- 
(jui  va  (le  Unifies  à  Ostnulc. 

\fi\  OsTHNor.  Celte  ville  est  très  commei-çanley  et  a  unhonpcî'. 
«iiir  la  mer  du  Nord;  elle  coiniucrce  en  toiles,  linon,  hàieic^  lu- 
sin>^,  lolIcN  peintes,  builes  de  lin  cl  col/a  ,  sucre,  tiA:,  «aroo. 
ijcnlcllcs,  lioj;e  de  table  de  toute  cs^hVcc.  Curit*sàn  r  la  nuirtn 
roiiiiiKM.e ,  vi  les  êrluKcs,  surtout  celle  de  Uvken«.  OD^emianfUf 
de  cet  endroit  pour  l'Angleterre. 

Le  ranal  <r().'.tende  esl  assez  connu.  On  parle,  dans  celle ^it^' 

!e  (Vai;eals,  le  hollandais  el  l'Anf^lais,  prcsqu'avec  la  (uiine  i*- 

(  liile.  llûdl  !;nrni :  la  Cour  K«)vale.  Auhtrisrs  :  le  (fraiid-î*»tf- 

.Mleliel,  la  l>clle-\ue,    Wellington,  rancicn  Sain  1-31  ichcl-  P-f- 

M», sut)  h. 


Dr  Bnirrs  à  Meniîi ,   121.7,0  p.  ^. 

\    iluni  ,   ')  I.  Cnurirai  ;/?',  5  1.  Menin  'A),  2  1.  '.,. 

i>i  sMiiant  de  Dniijts,  on  j>assc  une  rivièi-c  cl  le  canal,  \}fuM 
>  f'.over.  A  Oo^trtimp,  côte,  «lescentc  rapide  el  vallon.  A  //V- 
fiitinntt  ,  une  lieue  de  bois  à  Iravci-ser.  A  Ptlhrm ,  |>ostc,  rif kèf . 
\iv,\->  A  traverser.  A  JfiftlmHHsUr  ,  on  passe  plusieurs  rivières.  o« 
ioM^i;  une  montagne. 

Il  (  .oi  II  I  iivi.  Celte  ville  est  située  aur  la  Lys  »  qui  la  u^ver«c  ; 
on  y  rerueiile  leplus  beau  lin,  on  y  fabrique  les  plus  belles  toiles. 
lie  nia^niiifpie  lln^e  <le  lable,  des  dentelles  et  des  siamobes.  Kllc  a 
heaueoup  de  filatures,  des  blanckissi'ries  pour  les  tuiles;  anuikw- 
iirii.s,  lalhneries  de  suere  ;  sa>onneries,  et  une  manafacture  de 
i"  iai^nee,  dans  le  i;cnie  de  eelle  d'Anglelerc.  C*esC  près  de  rcuc 


DE  BHUCBS  A  AIfTÈRS/'  -^13 

'ville  ({uc  s'oêi  donnée  la  fameuse  bataille  déâ  Éperons  dores,   en 
1302.  Pop.  14,000  h. 

(A)  Mbnin.  f^oy^f  page  410. 


De  Bruges  à  Anvers,  24  h^  12  p. 


Eecloo  6 

{a)  Gand  •  5 

(^)  Lokeren  5 


Saint*  Nicolas  3'/ 

La  Téte-de-f  landre  4  '/ 


En  sortant  de  Bruges ,  bois  à  eôtoyer.  A  SyssècU,  peti|  bois  à 
traverser.  A  MaUUghtm,  un  peu  après,  on  passe  le  canal  de 
Damme  à  Gand ,  petit  bois  à  côlojer.  A  Etcloo ,  une  lieue  de  bois 
à  traverser,  en  passant  une  rivière ,  fin  du  bois.  A  H^aerchoot, 
on  traverse  deux  fois  le  canal  de  I^amme  ;  pont  sur  le  canal  de 
Bruges.  A  Maria- Kerke ,  on  passe  encore  le  canal. 

[à)  Ga>'d,  capitale  de  la  Flandre.  C'est  une  ville  très  grande  ef 
très  commerçante ,  située  au  confluent  de  X Escaut,  de  la  Lys  ,  et 
des  petites  rivières  de  la  Lièvre  et  de  la  M  ocre ,  qui  la-  partagent 
en  vingt-six  ilcs,  dont  le  plus  grand  nombre  est  borde  de  quais 
magnifiques  ;  son  étendue  est  très  grande ,  car  elle  a  une  li<;ue  de 
traverse  d'une  porte  à  l'autre;  mais  aussi  cette  enceinte  renferme 
une  quantité  de  jardins  et  de  vergers ,  même  des  terres  labourables  ; 
sa  cathédrale  est  fort  belle:  on  y  admire  le maitre-autel ,  le  chœur, 
une  chaire  de  marbre  blanc ,  dont  le  travail  est  parfait  ;  et ,  des  deux 
côtés  de  Tautel,  deux  magnifiques  mausolées.  Celte  ville  a  donné 
naissance  à  l'empereur  Charles-Quint;  elle  a  un  siège  épiscopal,  un 
tribunal  de  commerce  ;  des  fabriques  de  toiles  peintes  ,  de  dentelles, 
de  colle ,  d'indiennes,  de  basin ,  de  papiers,  d'amidon  ,  de  vinaigre, 
«le  savon  noir,  de  tabac;  etc.  ;  des  genièvreries,  des  rafïineri«s  de 
sucre  et  de  sel ,  et  de!f  tanneries.  On  remarque  aussi  la  cathédrale, 
dédiée  à  Saint-Bouvon ,  dont  l'intérieur  est  d'une  grande  splen- 
deur, l'autel  et  "le  sanctuaire  magnifiques;  la  statue  de  l'cvêque 
Triest ,  par  le  Quesnoy,  est  très  estimée  ;  la  vue  du  haut  de  la  tour 
de  cette  église;  l'église  Saint-Michel,  le  Crucifiement ^  par  Van 
Dyck ,  qui  orne  cette  église  ;  la  salle  de  spectacle,  la  belle  prome- 
nade le  long  du  canal  àÀVde  la  Coupure,  l'hôlel -de-ville,  superbe 
édifice  ;  le  jardin  botanique  ,  le  cabinet  d'histoire  naturelle ,  ou- 
vert chaque  jour  ;  la  bibliothèque,  qui  a  beaucoup  de  manuscrits  ; 
le  musée,  l'école  de  dessin.  Celte  ville  est  célèbre  par  le  traité  de 
paix  conclu ,  en  1814,  entre  les  Américains  et  les  Anglais  ,  et  par 
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la  rrsiili'ncc  (le  Louis  WllI,  eu  1815.  Gandest  une  ^iUeUibc^ 
nar  îxMuroup  de  familles  !»nj;laiscs  :  la  dépense  y  e%t  rornufn 
(|u\i  r.iuxcUe^  ;  on  y  vil  et  on  y  loge  :i  bien  lueillcur  roin|ilr. h* 
ripan.v  fuUt  h  :  rilnlel-Koyal ,  ceux  des  Pays-Ras,  Je  Siir-> 
haslnn,  du  Paradis,  rilùlel  d'AnglcIerrc ,  le  Clei  l\  I*:  Ckayoi 
ll«)vi;^«-.  Pop.  57,  i(»0  h. 

Iv.)  sortant  de  (iand  ,  on  Iais«.c  à  di-oite  la  route  de  Dantlrrms^à 
ou  s.'  ii<)ii\e  enlre  deux  rivièics.  A  Loo-Chrùti,  A  Zeinmii 
|>oMt  (  t  livièi'c. 

/'  Li)Kr.iiK>- ,  bour^  très  commerçant,  sur  la  Dmmr,  Sanc 
ii;i  r.iiuil  (jui  se  joint  à  l'Kscaut.  Il  y  a  une  iinprimeiie  de  toik  s 
ooloii  ;  d(>s  nianui'actuit's  de  rubans,  de  chapeaux,  de  Mvtin,^ 
laliai-  ;  jjcs  ruilincries  i\v.  sel  et  des  lunncrics.  Pop.  I  •l,Ot»ij  h. 

l'.ii  sortant  d<;  I.okercn,  ou  [kissc  une  rivière,  oo  ]ofi;;e  Ihùf- 
nnu  ;  à  ^aurlic ,  cbemin  de  Siruiy,  on  passe  entre  Jeui  i«u> 
lioi.,  jioui  t't  rivirre.  A  Elciriiit ,  ponl  cl  rivière.  A  Jii/J=/-.IV  ■ 
/'/i.  A  lirrrrcn.  A  Mt  istl ,  à  piurbe,  Calfoo.  A  TwtuUrrcke.  I  Z« 
7'  '.  -r'<  -Fldhth-r ,  où  l'on  s'embarque  sur  PiLscaut. 
'•     \nm.;.s.  f'oyti  pa^e  <JS8. 


/)^'  Bruges  à  Gliistfl ,  ô  1.  7  ,  2  p.  \ 

Ko  SOI  tant  de  r»rn:;<*<i  ,  on  laisse  à  ;rauche  la  roule  de  TbiiuT'-' 
V  \iint-.iïulrifs ,  à  ^.uniic,  bois  à  <"ôlovi*r.  A  $'ar»mart .  \  ■'-■ 
/".  /.   \  If'tslkirkt.  A  GhisUK 


Ht  Saiïil-Jmand  à  Bruges,  21  1.  ;  ,   ll>  p.  ,. 

r.fiaiiai  ♦  '  i   !  Pitbom 

V    (  :»îiiiial  7        ,,    r     liruî^e» 

• 

!  .1  ^.>r;anl  df  Satnt-Amand ,  on  v.t  à  ta  Chaujêrt .  A  .U*tu!ae  • 
on  l.'.n^c  Jtithartts.  A  Eipain ,  on  rotoii'  X Escaut ,  rivic'ie.  A  //»■/- 
''/.".  A  Lntit/it  ,  vallon,  côte.  A  Wtrdnwnt ,  hameau;  IjuUi*»^ 
de  N  .lîv  iii  Kijiifs. 

î«»'i.>.\i,  sur  \' r.M'tiut.  (Vcst  une  grande  et  très  ancienn- 
mIIc,  (|..i  a  un  si.";;*?  (•pisc(>(>al ,  un  tribunal  de  conimcrtr  ,  cl  de* 
l.iii  ,ii.:«.s  do  j»(.r(>(.lain(-,(lc  tajiissiM  ies ,  de  tapis,  de  bonncleiir  . 
«r  (!'(  tiiilrs  de  laine  ,  de  bron/.cs  doiê.s,  de  iil  à  cuudie*  c!c  havD  . 
•Ir   .i,\     laron  an:;lalî>(' ,  et  de  dentelles  iaron  de  Valrn'-îciioe*  .  *• 


DE  BRUXELLES  A  HONS. 

SCS  arbres  fruitiers  sont  très  renommés.  (  .•  les 

loulins  à  farine,  sur  TEscaut,  construits  par  vaunan;  la 
le,  dont  r intérieur  est  orné  de  piliers  de  marbre  et  de  ta- 
ie Ruhens;  presque  toutes  ses  églises  sont -belles  (on  y 
autrefois  douze  paroisses)  ;  la  place,  la  grand^'^rdc  et  le 
\  rcxtrémitc  de  cette  place;  la  petite  place ,  où  sont  l'église 
le  ,  le  palais  épiscopal ,  l'hospice  des  anciens  prêtres  et  la 
que  publique;  les  quais,  le  nouvel  hôtel-de-irille,  la  cita- 
:. ,  etc.  Hotels  :  la  Petile-Néve ,  T Hôtel- Royal,  le  Singe- 
lùlcl  de  rimpôralrice.  Pop.  23,300  h. 
rtant  de  Tournay,  on  \a  à  Matr,  côte.  A  Chin,  on  côteie 
"•s.  Aux  Calettes-Pccq-sur-f Escaut ,  ou  Xiiïi^e  ff^arcoing; 
,  fourche  de  la  roule  ac  Garni;  on  passe  devant  Y  Hôpital, 
verse  la  rivière  de  Turcoin.  A  Cocygfiem  ,  côte  rapide  et 
la  Sainte-Trinité,   vallon  et  roule  de  BelUghem,  côte, 

Li\Tn\T.  y  oyez  page  412. 

it.ml  de  CouiJrai ,  pont  et  rivière  à^ Hcnle ,  pont,  bar- 
Dcnhranbit  lli ,  hameau  ;  pont  et  rivière  de  Mandel-Beekz. 
luustt  r.  A  Stanbt  rt:  ,  on  côloic  le  bois  de  ff^'ell-Malen  ;  à 
roule  i\  OsUndc  ;  on  passe  le  bols  de  Lmjsembcr^h,  A 
,  une  lieue  du  bois  de  Paptnhurgh  à  traverser.  A  ff^ar- 
iiiie  W'^vw  de  bois  à  traverser.  A  Oostcamp.  A  Stecnbrugçe , 
anal  de  limites  à  (iand. 
LGLS.  l'oyez  page  »  1  1  . 


De  Bruxelles  à  Mens,  IG  1.,  8  p. 

[a),  7  l.  '  ,.  llaîne-Sainl-Picrre,  K  1.  Mous  (^},  4  I.  '/,. 

ilanl  tic  Ciuxelbs,  on  inonlc  une  rôîe.  A  Saint-Gilles  ^ 
'  à  Irancliir.  A  l'ccle ,  vallon,  côlc;  ou  longe  la  foret  de 
:  (lesxnle  rapltle.  A  HiiyssinL^lu  ti ,  hols-quarls  de  lieue  de 
Je  Soiguies  à  traverser;  lin  de  la  forèl  ,  eôlc.  A  Brainc- 
inontagne  à  côtovcr  ;  on  longe  un  petit  bois.  A  Lillois.  A 
e  f  peale  ra[)i<Je,  vallon,  côte,  rivière  à  côu»yer. 
Il  ILS  ,  ville  silu«';cdans  un  pays  très  agréable  ,  au  bord  de 
\e.  Jean  tle  Mlv<»Jles,  si  connu  du  peuple,  est  un  bomrac 
ul  csl  pjarè  au  liaul  d'une  tour,  près  de  Tborlogc  ,  et  qui 
s  heures  avec  un  marteau.  Celle  ville  a  des  fabriques  de 
,  une  manufarlure  d'étoffes  de  laine  cl  une  de  siamoif-e  , 
Il  a  builo  tl  un  à  papier.  Pop.  0,r>00  li. 


\  \  (;  DE  MAUBEUGE  A   BRUXELLES. 

Kn  sorianldc  NiveUcs,  on  voit  à  droite  Jftmstreui  ;  m  pv 
i?nlre  deux  rivières,  pente  rapide  ,  yallons;  à  droite,  ^4njweim 
i)enlc  rapide,  vallon,  côle.  A  Sneffe,  célèbre  par  la  virioircn» 
iwrléc  (Ml  1 67  4  ,  par  le  Grand-Condé  ;  pente  rapi«ie  ;  on  se  iwi» 
cnlre  une  inonlapie  et  un  petit  bois  ;  on  côtoie  Ftty,  c«*le  dptf 
rapide  ,  vallon;  à  droite ,  chemin  du  Rœnljc.  A  Hnme-Saini'Pkfn 
on  côloie  Hame-Samt-Paul \  montagne  à  franchir.  A  Penm 
pont  et  rivière,  pente  rapide,  côle,  pont  et  rÎTière.  A  /^Hr- 
Samt'Gmslain  ,  cotes;  on  rase  Saml'Symphfnrien ,  pente  npiôe 
vallon ,  cote. 

{h)  Mo>s.  Foyci  pa|;e38*2. 


De  Matines  â  Louvain{a),  5  1.  -^j  2  p.  j. 

On  côtoie ,  à  droite ,  le  canal  de  Louvain  ;  on  passe  plusicunn- 
vièrcs ,  cl  après  le  canal  qu'on  a  a  gauche  jusqu'à  Lpmtmm.  .1 
ItHcfum,  petit  bois  à  passer,  rivière.   A  Hermi ,  cùlc  d  pente 

rapid(>. 

{a)  LofVAix.  Foyet  page  428. 


De  NWclUs  à  Scmbrcffcy  o  1.  y,  2  p.  j. 

En  sortant  de  Xiiu  llrs ,  on  côtoie  une  rivière  ;  descente  rapiic  . 
côte  ,  pont  et  rivière  ,  petit  bois  à  Irarcrser,  cote.  A  HamUm-ie' 
Fal ,  on  lon^e  flaulain-lr-MorU;  pente  rapide ,  vaUon;  â  droite. 
roule  (le  Charleroi;  à  {gauche,  celle  de  Gcnappe ^  vallon,  ente, 
poul  et  ri\ière;  montagne  à  franchir,  ^>ont  et  rivière.  A  St^m- 
hrcfjc. 

De  Nivelles  à  Getiappc,  4  1.,  2  p. 

Oc  Nivelles  à  la  route  de  Char U roi.  f'oyet  la  communic^lMO 
ri-(iossiis.  Prenez,  à  gauche  la  n)ute  de  G  e  nappe  »  valloos,  c«jte:  i 
gauche,  f'itux-Gtnappc,  à  droite,  Wais-U-HutU,  poot  et  n- 
■^icrc.  A  GtmipjH. 


De  Mauleu^rc  à  Bruxelles,  181.  f,  9  p.  \. 


{a)  Mons  5 

(^u>;teau  •> 

liiainc-le-Comte  :)  «  ^ 


Ual  •  S 

{h)  BniieUes  i 
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■^        En  sortant  de  Maubeuge ,  côte  et  pente.  A  Betdgnœs.  A  Havay, 
£    rivière,  plusieurs  descentes  rapides.  A  Be'han,  pente  rapide. 
^?        {a)  Moxs.  frayez  page  382. 

t"         En  sortant  de  Mons  ,  pente  rapide.  A  Nimy ,  on  passe  VHaUne, 
:  •    rivière.  A  Meiières,  trois  quarts  de  lieue  de  bois  à  passer  ;  côte  , 
'^    rivière.  A  Caste  au,  rivière  ;  on  passe  entre  un  bois  et  une  mon- 
tagne ;   cote  ,   rivière   et  pente  rapide  ;   la  (In  du  bois.    A  Soi- 
».    gnies ,  rivière,  bois.  A  Braint-4e-ConUt  j  pente  rapide.  A  Roquii- 
t     Ion,  côte,  rivière,  on  longe  une  montagne,  rivière.  A  Tubiie , 
on  côtoie  \i\  Senne ,  rivière,  jusqu'à  BnixelUs,  A  Bembreek,   A 
Hal.  A  Bussinghen.  A  Eyssmghen,  côte, 'rivière,  pente  rapide; 
on  passe  plusieurs  autres  rivières,  côtes  et  pentes  rapides. 
(^)  Bruxelles.  Foyei  page  383.  « 


De  Mens  à  Namur,  19  1.,  9  p.  7. 

Hflîne-Sainl-Pierre  4  '|a  SorabrefTc  5  '^ 


Couixielle  4 


(«)  Namur  •      5 


En  .soiiaiil  de  3Ions  ,  on  descend  une  penio  ;  vallon  ,  côte  rapide; 
on  rase  Sainl-Syuiphorien  ,  pciUe  rapide.  A  f'iili  rs-Saint-Guislain, 
j>onl  et  rivière,  pente  rapide,  côle  rude,  pont  et  rivière.  \.Pe- 
rowie ,  ujonla^ne  à  (VaMcliir,  oncôloie  I/(itne-S^iinl-Paul.  A  Haine- 
Saint-Pierre ,  pont  cl  rivière;  on  traverse  rexlrèmité  d'un  bois; 
montagne  cl  rivière  à  passer;  oti  longe  Trazegnies;  vallée.  A 
Coince  lie ,  vallée,  nioiilagne.  A  Gosselics  y  on  Iravcrse  la  roule  de 
Charleroiw  Ih'us elles.  V  ffagnee^ow  côtoie  une  rivière,  on  longe 
Saint- Amand.  A  Sombre  (je ,  où  Ton  rejoint  la  grande  roule  de 
Bruxelles  à  Xamur  »  on  passe  plusieurs  ponls,  rivières;  pente  ra- 
j)i(le ,  côle.  A  Maiij,  on  longe  Temploux  ;  vallée,  on  côtoie  la 
Siinihre ,  rivière. 

*'.  Namip..  /7>yr:  page    i30. 


De  Mens  à  Chimatjf  13  1.  j,  G  p.  |. 

(irandicng,  3  1.  '(a.  Bcauraoïil ,  3  I.  Clumay,  7  I. 

Kn  sortant  de  Mons ,  pente  rapide  ;  à  gauche ,  route  de  Charlt  - 
roif  vallée,  côte,  pente  rapide,  vallée;  on  rase  Ilarmignies ,  qui 
est  cnlie  la  route  et  une  rivière;  on  passe  dcvaiil  Civry,  pont  et 


4]S  DK  LIEGE   A   r.RLXKLLKS. 

«ivHTt.' ;  ou  traverse  la  roule  do  Mo'ihtujt  a  firuref^rt.  \  t 
roy,   i>ont«  rapide,  vallée.   A  ('tnin*h'rm9 ,    iiif»nl.ij:ii#*    i    r,- 
ptjijl  <'l  î  uisscaii  ;  ou  loui;e  lirqnt  hnnt  :  on  |».i^^e  \.\  S'imh^ ,  :   •  ' 
on  pa'^so  une  auli*c  rivière  auprrs  ilr  I  cndi'oit  où  ollo  %»:•  i-.»-'. 
la  Sumhrt':  ï;orî;e  .■  «m  Iravorse  une  livir're,    on  rjsc   .1/  ••'•, 
juml  «.»t  ruisseau;  roule  de  liinrh,  iju'on  lii».sc  \  ^aui'he  :  Cî'-r^l 
:i  tiHUchir,  vallée,  rôle,  penic  rajiidc.  A  fit 0tum*jut ,  p'.*nl     * 
vii.'i-e;  à   droite,  roule  d'-/ir.»i// j •  pont   el  rivière ,  p»»n!c  rvy 
\j1Icc,  rôle;  on  Iraversc  une  nionta..'iie  fn  rôlovanl  de**  F".*.  ". 
lie,  une  lieue  de  boisa  lra>erscr,  f«"ile  rude  :  on  Innj- A-. 
•lt*u\  lieues  de  l»ois  à  pas-ipr  en  traversaiil  uni*  rn'tnt  irnr-  rî  l:'" 
vii'ie  .  lin  ilu  l»ois;  vall:''e,  enlc,   ponl  el  rivière.  A  Ch."''  .  ? 
iilo  villr  qui  eonimcrce  en  l'or  el  en  niarhro,   tionl  elle  !>■«•« 


D(  Simhrjfc  à  Chnrlcrci  tt  ,  G  1.,  3  p. 

\.n  suiianl  de  Somhrtjh  ,  on  côtoie  une  ri%i«'TC  que  îwft!*' 
•ni  pou  aprôs  ;  >allôe  ,  oôie  ,  j>onl  el  rivionr  ,   \ji*M'j:v  ,  c-îc  nié* 

lu  lias,  rrlf-liir  p;ir  lu  \i«:lolie  roinjioi  l<'c   ^nr  le.  Au':. •';■■*■ 
par  le»;  Fiançais  ,  en  1  T'J  i  ,  it  par  les  |ie,ui\  jLMlel*»  de  iiuot/  N  - 
•  rislallin*  connus  sous  le  nom  de  caifltrij'  ti,    l-'/fur-is ;  f»n  •"■■■-• 
ino  rivière,  liois  ;i  traverser;  on  coloie  St»Uihnrmf ,  pente  rc*»^       1 
'  ill.'o.  A  (nihj,  "  I 

f?    (ji vr.i.Liioi.   (2otlc  ville,   située  sur  la   Somhrt  ,  qui  }j  •-» 
••«•rse,  ridiriipie  une  grande  t|uanlilé  de  clous  et  de  r;in'»n<  il^  *•■ 
-\\\  elle  a  une  nianulariine  d'étollivs  de  laine,  tlos  ni<*ulifi<  t  «■ 
!f  ijois  ,  d(îs  mines  de  cliai-hon  trrs  considoral>lc< ,  dfu%  U.v.A:'-'.^ 
le».  NiMTciies,   des  fihihnoi-irs,  eî  w\\  marteau;    prrs  de  criJî"  *    * 
liiî  i.i  l'i  li'hre  ahhaye  d  ./Al* .  l'op.   î,.')(Wl1i. 

1'  .ni,4nu  '[ i'.rniui  ^  près  d«;  Chnrft  rm' ,  est   entourt*  d'ar.  i>  •• 
i'.'  n>.iu\ais  rhnnius  on  reiidi-iir   i'arros  ditlii-ilo,  niji«  un  »••■•  '  - 
■i'  iiiiiiiuô  ]>ar  la  lioautr  dos  \uos  ilont  on  y  jouit. 

i'tt  i'^l  un  vllj.i-e  considoi.ilile  ipii  oontient   !,.*>•»•»  h 


Dr  Lie  ce  à  BruxdlfS,  l\\.\,\'2  p.  ;. 


t  )r/"Vr 

Sainl-Iroiid 

rirl''iiionl 


i  '  .  !"    /i     Louvain 
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'  :i  sijit;nil  do  I-i<'gc,  vallées  el  prairies  ,  pente;  à  une  li«:î 
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roilc  )  est  la  plaine  où  s'est  donnée  la  bataille  de  Rocourl ,  en 
"7  45;  à  droite,  roule  àJns;  ruisseau,  traverse  d'un  lK)ut  de 
'^Uévcs ,  vallon.  A  Tombe  lie,  hameau,  vallon;  ou  passe  le  Jeutr, 
^▼ière.  A  Oreye ,  route  ri^mliine  de  Fermemtk  Tonnes:  vallon, 
"»eDte  ;  oo  côloie  Gélinden  et  Manshoven,  pente  ;  à  droite  >  chenin 
le  Tances  à  Samt-Trerui;  on  passe  devant  jilit,  vallon  et  pont  de 
'StHistem,  A  Samt-Trond;  pente,  pont,  ruisêéia  à^^tayen,  vallon 
9t  marais  ^ Asbroek;  pente  et  plaine  où  s^est  donnée  la  batailU  de 
1568.  A  Halle t  on  longe  Orsmatl;  pont  et  ruisseau,  une  demi- 
îeue  de  prairie  à  traverser  ;  on  passe  la  GctU ,  A  Cutsenhoven  , 
est  en  face  de  Neerhespen  cl  ^ Overhespen^  vallon  et  prairie 
<le  Boschellen,  on  passe  près  de  Haekendover.  A  Haed;  imnt  et 
"rfviére. 

(a)  TiBLEMONT.  f^oy,  p.  428.  Vallon  et  bariiére  de  Thrlcmont; 
on  longe   Roosheek ,  on  passe  la  yelp,  rivière.  A  BauUrsem, 
pente  rapide  ;  on  côtoie  un  bois  et  LovcnjouL  A  Corbeek-Overloo . 
{h)  LouvAiw.  A'oyrz  page  428. 

En  sortant  de  Louvain,  wallon,  barrière.  A  Latslen-Stuiver,  on 
longe  des  bois.  A  Schoonaer,  A  Smt-SUvenS'fVoluwe ,  vallon  ;  on 
passe  à  Tomeyveld;  on  traverse  le  Faubourg  Sint-Joos-ten-Noode  : 
porte  de  Louvain. 

(c)  BauxELLES.  Voyez  page  383. 


DE  BRUXELLES  a  G\ND,  BRUGES  et  OSTENDE, 

61  l.,  15  p.  ^ 


Assche 

3 

fcccloo 

5 

{a)   Alost 

3 

(r)   Bruges 

« 

Quadrecht 

4 

{d)  Ostende 

< 

{h)   Gand 

2'(. 
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En  sortant  de  Bruxelles,  on  passe  une  rivière  et  une  montagne. 
A  Zellikj  on  passe  entre  deux  montagnes.  A  Jssche,  pente  rapide  : 
fourche  tic  la  roule  de  Dcndcnnomic ,  qu  on  laisse  à  droite  ;  on 
côtoie  un  bois;  passage  de  la  Dcndrc ,  riviùrc.  A  Alost,  plaine  à 
traverser,  côte,  pont  et  rivière;  aulic  jw)nl  et  rivière;  montagne  à 
traverser.  A  Oordt^hcm ,  livièrc  <*l  montagne  à  passer;  bois  à 
côtoyer  :  un  peu  après,  on  lon.j:e  V Fscaul;  j>ont  cl  rivière  :  à  gau* 
che  ,  roule  de  Gavre  et  d'Oosrrzcecle  :  on  longe  Peters^Ledeberg  ; 
pont  cl  rivière. 


D^OUDEMARDP  A  OSTERZEELE.  431 

'tant  de  Bergues,  on  longe  le  FortSuisse;  pont  et  rÎTiére. 
icde  :  à  droite,  chemin  de  Bambeek,  on  trayene  la  route 
îchoote  à  Herieelc,  A  Oost-Captl, 

itre  dans  la  Belgique.  A  Roushrugh,  pont  et  rÎTiere.  A 
k,  pont  et  rivière.  A  OostvU'Uren,  on  passe  entre  deux 
\  longe   Gestène  ;   pont  et    ririére.    A  ElveriUnghe.  A 

tEs.  f^oy^z page  4 1 1 . 

Hani  d' Ypres,  on  traverse  une  plaine  ;  montagne  et  ririére 
,  1  1.  '|,  de  bois  à  trarerser,  en  passant  près  de  Ghehi" 
du  bois;  talion,  côte  :  on  longe  Ghehwe;  à  droite  cbc- 
J^erwœk, 
Kffi?r.  A^oyrtpage  410. 


De  Gandà  Enghun^  17  1.,  8  p.  7. 


<lîem  4 

enarde  4 


Grammont  5  •/, 

{h)  Eughien  3  •/, 


rtanl  de  Gand,  on  passe  V Escaut  et  plusieurs  autres  ri- 
pclit  bois ,  pont  et  rivière ,  bois  à  côtoyer  :  on  longe  la 
on  passe  une  petite  rivière  qui  s'y  jette.  A  Alsène,  A  Pé- 
on  laisse  ù  «Iroile  la  route  de  Courtray;  pont  et  rivière  : 
entre  deux  bois;  on  traverse  plusieurs  rivières.  A  Auvr- 
il  Ion,  côlc.  A  Eyne,  A  Be'vère. 
:nEXAi\DE.  rayez  page  424. 

riant  ^  OxuUnarde  ,  on  va  à  Leupeghem;  on  se  trouve  entre 
nlagnes;  vallée.  A  Ségtbem,  vallée,  montagne  à  traver- 
.  et  rivière  ;  passage  de  la  rivière  de  Swalme;  vallon,  côte. 
ke ,  on  franchit  une  montagne;  on  passe  la  rivière  de 
A  Grammont ,  on  repasse  la  Dcndre;  vallon,  côte,  pont 
c.  A  Lessinnis ,  passage  de  la  Dendre ;  pente  rapide,  peiit 
isscr,  montagne  et  bois  à  traverser  :  à  droite  route  de  Soi- 
ontagne  et  rivière  à  Iraserser. 
(GHit>.  l'oyez  page  3or7 


D* Oudenarde  à  Osterzeele,  4  1.,  2  p. 

rtant  ^ Oudenarde ,  on  passe  entre  Eenaem  et  Samt-Denû; 

îôle,  pont  et  rivière  :  on  longe  Nider-Swalme ;  on  passe 

de  Maria- Lathcm.  A  Heindelgheim,  on  tourne  ù  gauche , 

3G 
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en  laissant  à  droite  la  i-ouïc  d'^/ost;   monia^oe  â  hat. 


rapide,  cAlc.  A  OsterzeeU. 


De  Gandà  Lille,  16  1.  ^,  8  p.  f 

Pclofrhpm  -♦    I  Mcnin 


Sainl-Klovsvvfe  îî    j  Lilli 

\a)  Courtrai  3 

En  sorlaiil  de  Gtind,  on  pa<%sc  un  pcmi  ;  à  gauche  nMtei^ 
narde,  \  MaïUe ,  un  quart  do  licuo  de  hnîs  de  Satnt-ikmi 
▼erscr.  A  IIullc,  pont  cl  ii\icre  de  Ztreôcrk.  A  iY»i*j, xi 
le  bois  de  Rûp'Dosch,  A  Graveucsiraeir  ,  haineaa  :  •«  r  ^ 
Lys,  A  Spans,  A  Aslrne ,  on  passe  viv-n-vî«  de  /)rvg<.  A. 
^Àrm.  A  Sahtt'IJuhnt,  on  lon-e  le  Lois  cl  le  \illa^ie7«J 
Capelft'I/ork,  on  ]»as««  le  Otirrrf^c^  ,  rWin-e.  A  S^£^ 
ponl  el  rivière.  A  Ûarhhtdi ,  «m  longe  //i  /.y/. 

■»  Coi  r.Tiui.  Voijfz  paj;«?  41*2. 

Kn  sortant  de  Clourtrai,  ou  pasKp  à  .Xitirrh^tk:  haeB- 1 
seghtm,  on  se  lrouv«r  entre  1rs  ri^irre.s  de  Nidct-beek  «ti 
A  ff'Vvrfghtm,  A  Mrm'n^  <n»  passe  //r  /.yj. 

De  J/trw//2  à  /-///«•.  foifci  juge  410,  cl  lisez  la  re*c  ' 
inverse. 


De  Soinf-Trtmi  à  JJaesiricAi ,  9  1.,  4  p. 

Ton^res  (rt),  f)  l.  Macslrirhl  ^<Sî,  4  1. 


.1  l.ooz;  pcnle  rapide,  vallée  :  on  cnloîc  Bomrrshùtm.  a» 
à  trav<'rsrr,  jionl  et  ri\iêrc,  rôtc.  pente  rapide,  Tallée. 

•a)  'l'o.NGKis,  petite  "^ille  tirs  célël)ro,  cl-  la  premirrc  Jr  : 
Oaule  Hel.;i(pir.  Klle  sor\ail  île  plarc  d'anncft  au!(  nraiMi&-'' 
trouvi;  une  lontuine  d'eau  nnnérale  doiil  parle  Pline  le  nitu' 
Sa  cailiédrale  est  un  des  plus  anciens  gothiques  que  l'osciv 
Pop.  :i,0(JOh. 

On  longe  Mciin,  A  Bymps ,  vallée. 
h)  M  4  ES  TU  ic  HT.  f'oytz  paj;c  \'S^. 
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De  Liège  à  T encre  s ,  3  1.7,  1  p>  j- 

sortant  de  Liège»  on  descend  une  pente  ;  plusieurs  nionlagnet 
ichir  :  on  longe  JuprelU;  montagne  à  passer,  pont  et  rÎTière. 
igrcs. 


De  Menin  à  Bruges ^  1 1  1.,  5  p.  7. 
poul,  7  1.  Bruges  (é^,  4  i. 

soi'lant  de  Monin,  on  traverse  le  faubourg  de  Bruget-^er- 
;  côte.  A  Aeseièerg,  pon\  et  rivière  d*Â/<ule;  00  longe  le  bois 
TÎilage  de  Tuytntlaere ,  ensuite  fVeld,  A  hrghem^  pont  et 
e  de  Babille.  K  Rumbeek,  on  passe  prés  de  Berg-Moten; 
st  rivière  de  Mande Ihcek.  A  Boulers,  on  longe  la  prairie; 
le  Uoeck  »  barrière ,  côte  de  Guitsbcrg  :  à  gauche  chemin  de 
hlède  t  bois  et  côle  de  IJuyswins ,  pont  de  Bielonbeek  :  k 
!  route  de  Lichtfrvelde.  A  Sr/iuddebeurse ,  pont  de  Bruges^ 
.  A  Thourout,  marais  el  bruyères  à  traverser  :  on  se  trouve 

deux  bois.  A  Snytweg.  A  Mastfioff,  demi-lieue  de  bois  à 
rsor. 

IhiLGEs.  Voyez  pai^c  411. 


De  Gand à  Saint-Nicolas ,  8  1.  7,  4  p.  j. 

rcn  {a)  y  5  l.  Sainl-Nicolas,  3  1.  '|j. 

SOI  Uml  de  Gand,  on  lal«isc  à  droite  la  route  de  Dendermonde  ; 

trouve  enire  deux  rivières.  A  Loo-Christi.  A  Ze'veiiaeke , 
2\.  riNièrc. 

LoKKivEN.  Voyez  page  414. 

SOI  tant  de  Lokeren,  on  passe  une  rivière;  on  longe  Dake- 
à  f^auclie  chemin  de  Sinay;  on  passe  entre  deux  petits  bois;  ' 
et  rivière.  A  Ehersclc,  A  Sa  hit- Nicolas. 


De  Bruges  à  Ghislcl y  5  ).  7,  2  p.  |.* 

Rorianl  de  Bi-uges ,  on  laisse  à  gauche  la  route  de  Thourout. 
l-Jndries  :  à  gauche  bois  à  côtoyer.  A  Farssenaer.  A  Jab- 
A  fVeslkerke  y  rivière.  A  Ghistcl. 


124  DE  GR\MMONT  A  GA?ID 


De  Ccndé  à  Gand,  17  1.,  8  p.  ^. 


Leuze  ^^\i 

Rcuaix  ^ 


[a)  Oudenardc 
{b)  Gand 


En  sortQDi  de  Conde,  ou  monte  une  côte  :  à  gauche 
Condè,  plus  loin  Ile'rames;  traverse  de  la  forêt  de  ComtU, 
St cours,  A  Pe'ruu'ciz.  A  Bury,  on  traTcrse  la  route  de 
Tournai;  on  côtoie  FilUmpuis;  pont  et  rivière.  A  Lcuu, 
rivière,  descente  rapide,  vallée;  on  passe  plusieurs  ri«i* 
ensuite ,  entre  Hacquinits  et  Sloustier,  mootagnes  à  ir 
pente  rapide ,  vallée ,  ])ont  et  rivière ,  montagne  à  francbir 
nais,  pont  et  rivière,  bois  à  côtoyer  :  on  se  trouve  entre < 
viéres.  A  Suljlcque »  vallée,  pont  et  rivière. 

[a)  OuDE.NAQDE.  Ccttc  vUlc ,  sur  VEscitut,  a  une  wirif 
nankins.  On  remarque  rhotel-de-villc,  d'un  beau  ilvk  col 
et  une  jolie  fontaine  en  face.  Pop.  4,000  h.  « 

En  sortant  A' Oucitnarfic ,  on  va  à  Bev^re ;  vaUèc,  oka 
passer.  A  Eync ,  montagne  à  franclùr,  vaUon;  on  psKc  p 
rivières  :  à  droite  chemin  de  Gavre ,  pont  et  rivière^  pUÎD 
»er,  bois  à  colover. 

{h)  G\^D.  roycz  page  41-i. 


De  Grammcnt  à  Gand,  9  1.,  4. p.  f. 

(iroolemberg,  3  1.  Osterzcelc,  2 '|a.  Gand  (a),  3'i,. 

En  quittant  Gr/immont,  on  repasse  la  Dendrri  nwniagne 
rhir,  vallée ,  cote ,  pont  et  rivière  ;  autre  riviciv  à  passer,  d 
liipidc,  cote  :  on  passe  plusieurs  rivières;  pente  rapide, 
montagne  à  rôtoycr  :  à  gauche  Soflr^htm.  A  Grootemicr^ 
rhe  fourche  de  la  roule  à^ Omlcnardc ,  vallée.  A  Lnàwrrp 
;;aiicho  EUnc;  à  droite  HUlf.hghem  :  trairerse  de  la  route  c 
iiardc  à  Ahst ,  montagne  à  passer  ;  à  droite  Smi-Liremskai 
irauclic  Gatlf^htm ,  et  un  peu  api'ès  ScheideivànfyJt,  A  Ostt 
pente  lapidc  :  à  gauche  Mortsèrir  et  LamdsroMier.  A  Gytn 
côte,  poirt  et  rivière;  à  gauche  Manbcrghen.  A  G«Hh^odr«oo 
une  petite  rivière,  ensuite  V  Escaut  :  à  gauche  Airiit;  bot 
lover  ;  à  di'oitc  Hnudtn  :  on  longe  Saint^Pelers-Leétherv; 
rivière  ;  à  droite  Gt  mhntî^» 

'.a)  Gam>.  f'oyt :  page  4  1  3. 
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De  Dcuai  à  Tournai,  8  1. ,  4  p. 

Orchies  {a) ,  4  1.  Tournai  (6),  4  1. 

En  sortant  de  Douai,  on  traverse  une  plaine  et  on  côtoie  la  ri- 
vière de  Scarpe ,  le  fort  de  Searpe;  vallée ,  pont  et  rivière  de 
Scarpe,  A  Saini- Léonard,  on  laisse  à  gauche  la  riiutje  de  Lille.  A 
Roches,  bois  à  côtoyer;  à  droite  chemin  de  3f<ircAiêjvi^/.  KFUnes, 
côte ,  pont  cl  rivière.  A  CouUche, 

{a)  Orchies.  Cette  ville  ]>ossède  38  manufactures,  usines  et  fa- 
briques; il  y  a,  en  outre,  des  fabriques  d'huile  et  de  savon.  Pop. 
2,800  h. 

En  sortant  A'' Orchies,  on  traverse  une  vallée;  pont  et  rivière, 
montagne  à  franchir,  bois  à  c^^toyer,  plaine  ,  bois  à  traverser.  A 
Villcmand»  pont  cl  rivière. 

[h)  TounNAi.  f^oyei  pnge  414. 


DE  BllUXELLES  A  LL'XEMBOURG,  511.  ^,25p.f 


Genappc 
Sombre  fie 
[(i)    Namar 

Vivltir  Taî^ncau 
Km  pli  ne 


"  r 

Bellevue 

4 

Flamisoul 

5  < 

Malinaison 

3 

Atlcrt 

3 

Stcinfort 

j 

(r)    Luxembourg 

3 

♦■/• 

4 
4 


I 


l'.n  sortant  de  Genappc,  on  passe  une  rivière;  pente  rapide, 
illcc  ;  on  laisse  à  droite  la  roule  de  Charleroi;  on  côtoie  un  étang; 

jl  et  rivière.  A  Sombre fjc ,  pont,  rivière  et  pente,  côte,  pont  et 
l^ière.  A  Mauj,  on  longe  Temploux  ;  vallée  :  on  côtoie  la 
Sambrc, 

la)  Nami  R.  Voyez  page  430. 

En  quittant  Nanmr  ,Mii  passe  la  Meuse ,  et  on  traverse  Jambes  ; 
pcnlc  rapide,  vallée  ,  côte  ,  pont  et  rivière  :  on  côtoie  SairU-Ber- 
tuffd,  bols  à  traverser  ,  pont  cl  rivière.  A  Assese  ,  pont  et  rivière, 
pcnie  rapi<le.  A  NaUoie ,  pont  et  rivière ,  \aLl\èe,  X  Emptine  ,  vallée, 
<ôie.   A   Pessoulx ,  vallée,    bois  à  côtoyer  ,   pont  et  rivière.  Au 

36* 


Îl>t5  DE  PABIS  A  LUXEMBOURG. 

(irand-Simtîi,  k  Hoçnc  ,  une  dcmi-lieuc  de  bois  ;i  travervr. 
cl  rivicTC,  cole. 

//  MxncHE.  Cette  ville,  située  sut*  le  ruisseau  (1<;  .l/ârr^r'.! 
Iiossùdc  des  for^'cs  ,  fourneaux ,  marteaux  cl  rallincries.  Turs.; 
r/^i^liso  de  Sainle-Kcnwlc.  Pop.  1,300  h. 

A  r2  milles  S.-O.  est  Rochefort ,  donl  le  château  a,  «k-:{ 
«le  hàti  par  Jules  César. 

r.n  cjuitiant  Mai-clie ,  bois»  à  traverser  ,  dans  lequel  ii  5  lal 
rivitMc;  autre  |>etit  bois  à  passer,  pente  rapide  ,  irâilée,  uneitfl 
et  demie  de  bois  à  traverser.  A  Journal  »  |MUteage  de  la  rinfl 
(V Ourle.  A  Itoumont,  bois  à" Hirbrumont  k  traverser.  A  /ra» 
pont  cl  rivière.  A  FiamisouL  vallée,  côte.  A  1 0  milles  de  FLundKJ 
est  Ddstoitgt' ,  ^tùic  ville  bien  bâtie.  A  15  milles  N.- 1. ,  ^mJ&  ' 
h'zc  a  un  ancien  et  beaucbàteau.  Stiint-Hubert,  à  12  milles,  a  ic^ 
<ild>ave  eu  t;rande  vénération  dans  la  ronirée  :  on  càio\t  f'iiffrc%j . 
pont  et  rivière  :  on  longe  Grandrtt.  A  I/o//tinffr ,  poiU  et  ririm , 
bois  à  traverser.  A  Martrlanse  ,  bnis  à  côlovcr»  an  cpiart  «ir  iicuc 
de  bois  à  passer;  fin  du  bois,  pont  cl  rivière,  iM^is  kln^erKr.  V 
Arlou,  vallée,  brus  à  c«'>loyer.  A  SU'tnfort  ^  côte,  pool  d  n'^trt  '. 
on  lonije  Strassen  ;  vallée  et  rôle* 

>)   LuxEMnocuG.  /'oye::  plus  bas. 


DE  PARIS  V  LUXEMBOURG,  8ô  1.  |,  42  p.  \. 

De  Paris  à  Lon^wv,  7()  1.  V,.  De  Lonj;wy  à  Luxemboun:,  i*l 

Kn  sortant  de  Lohfwy ,  on  j)asse  au  Pont-Sami-Marlin.  A  .U- 
/uni^c  ;  on  lonf;c  le  bois  de  Ilahcrmsknop,  A  Mrssancy  »  on  cùt-'^ 
U  rivière  de  Mcsitincy,  pont.  A  Stifntc-'CrotJc  et  à  yeyer.  \A" 
Ihu.  A  la  Mahulrir  ;  on  passe  jirès  de  Clairr fontaine  ^  le  l**v:  »i'- 
bois  ,  cl  devant  Stirpniir.  A  Sttinfori ,  uuc  «Icmi-lieuc  de  bi-ut-it« 
à  (iMver.ser.  A  Katis ,  côte  de  CaptlUn ,  pont  et  rivière  Je .Ku«" . 
A  Sd'tïssi  n. 

a  Li  M  \iiM)i  nr. ,  rapitale  du  duché  de  inémeiicia«  MirV.i/- 
u  tu  .  (^cst  une  des  villes  les  plus  foiics  de  l'Europe  :  \e%  FiaDr«r» 
i.i  |>; ircnt  {>ar  famine,  le  1*'^  janvier  ITIM.  KUc  a  une  Kibliolké<|ii^ 
|>ul>ii<|uc  ,  un  tribunal  deeommeirc;  des  fabriques  de  loilct.  d^ 
(b.4|>s  cumnmus ,  de  tabac,  de  l'aïenre,  de  papier;  des  laocen?»- 
<I(-s  •  hamoiseries,  et  une  fonderie.  Pop.  10,01N)  fa. 


DE  TUIONYILLE  A  LUXEMBOURG.  427 

c^       Excursion  aux  ruines  du  magnifique  palais  ^Ernest,  comte  de 
Mans/eld,  s 


COMMUNICATIONS. 

De  Philippeville  à  Rocroi,  9  1.,  4  p.  7. 

En  sortant  de  Philippeville ,  on  longe  Samar,  A  Neuville-SaitU- 
Hubert  :  un  quart  de  lieue  des  bois  de  Sautour  à  passer.  A  Roly  , 
une  demi-lieue  de,  bois  à  traverser.  A  Faignolle ,  on  côtoie  le  Franc- 
Bois\  on  passe  la  Brousse,  rivière.  A  Marienbourg ,  place  forte, 
cédée  aux  alliés  par  la  France  en  1815,  par  le  dernier  traité  de 
Paris;  pont  et  rivière  A^ Eau- Blanche.  A  Frâne.  A  Couvin,  trois 
lîeues  de  la  foi*ct  des  Ardennes  à  traverser  en  passant  Tétang.  Au 
gué  à^ Moussus.  A  Rocroi, 


De  Chimai à  Rocroi,  9  1.,  4  p.  7. 

Marienbourg,  4  1.  Rocroi,  5  l. 

En  sortant  de  Chimai ,  on  passe  à  £'j<?otirrm7r2/ et  à  Bouviei;  deux 
lieues  de  la  forél  de  Thiérache  à  traverser.  A  Rièges.  A  la  Loge- 
Rosette,  A  Ripiiowei,  A  la  TuillcUe,  A  Rocroi, 


De  Thicnville  à  Luxembourg ,  7  1.  ;,  3  p.  7. 

Frisaoge,  4  1.  Luxembourg,  31.  '/a. 

En  sortant  de  Thionville ,  on  passe  à  Malgrangc .  A  la  Grange  , 
rôle  rude  ;  à  droite ,  forêt  à  côloyer.  A  Ilcttange,  A  Zetrich,  val- 
lon entre  deux  bois,  pont  et  ruisseau;  on  passe  entre  les  bois  de 
Jioussy,  A  Roussy ^  on  longe  une  forêt.  Au  Haul-Runtgen,  ou 
côtoie  les  bois  de  lion,  on  passe  entre  les  bois  de  Hon  et  Evrange. 
A  Frisange y  côte,  vallon;  côte,  vallée.  A  Alsinghcn,  pont  et  ri- 
vière àiAhcttc,  K  Hcsperange  ,  vallon  enti^  les  bois  d'Hespérange, 
côte. 

(n)   LuxEMBocHG.  Foycz  page  426. 
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e,  est  la  plaine  où  s'est  donuée  la  bataille  de  Rocouil,  en 
i;  à  droite,  route  d^Ans;  ruiftseau ,  traTerae  d'un  bout  de 
es  ,  vallon.  A  Tombe lU,  hameau,  vallon  ;  ou  passe  le  Jaar, 
re.  A  Orcye ,  i-oute  Cj^oAine  de  Femumik  Tongres:  wallon, 
;  ;  on  côtoie  GéUnden  et  Maruhoven,  pente  ;  à  droite  >  chemin 
onp-es  à  Samt-Trond;  on  passe  devant  Aistj  vallon  et  poatde 
Um.  A  Samt-Trond;  pente,  pont,  ruisaélu  à^tayen,  raUon 
irais  èi  Asbrock;  pente  et  plaine  où  s^est  donnée  la  bataillf  de 
{.  A  Halle ,  on  longe  Orsmael;  pont  et  ruisseau,  une  demi- 
de  prairie  à  traverser;  on  passe  la  Cette ,  A  Cutsenhoven, 
st  en  face  de  Neerhetpen  et  à*Overhespeni  vallon  et  prairie 
oschellen,  on  passe  près  de  Haekendover.  A  Haed;  |)ont  et 
i-e.  , 

)  TiALEMONT.  f^oy,  p.  428.  Vallon  et  bariière  de  Tirlemont; 
jnge  Roosbeek ,  on  passe  la  Velp ,  rivière.  A  BauUrsem, 
i  rapide  ;  on  côtoie  un  bois  et  Lovenjoul.  A  Corbeek-Overho. 
)  LouvAiN.  Voyez  page  428. 

1  sortant  de  Louvain,  vallon,  barrière.  A  Laesten-Stuiver,  on 
;  des  bois.  A  Schoonacr.  A  Sint-Stevens-lVoluive ,  vallon;  on 
î  à  Tonieyveld;  on  iraverse  le  faubourg  Sint-Joos-len-Noode  : 
s  do  Louvuin. 
1   Bruxelles.  Voyez  page  383. 


mUXELLES  A  G\ND,  BRUGES  et  OSTENDE, 

SI  l.,  15  p.  ^ 
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3 

Kecloo 

5 
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3 

(r)    Bruges 

6 
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n  sortant  de  Bruxelles,  on  passe  une  rivière  el  une  montagne. 
ellik,  on  passe  entre  deux  montagnes.  A  Assche,  pente  rapide  : 
tlie  de  la  roule  de  Dcndennonik ,  qu  on  laisse  à  droite;  on 
ic  un  bois;  passage  de  la  Dcndrc ,  rivière.  A  Âlost,  plaine  à 
?rs»ir,  côte,  pont  el  rivhére ;  autre  |>onl  et  rivière;  montagne  à 
•rscr.  A  Oordti^hem ^  rivière  <*l  montagne  à  passer;  bois  à 
ver  :  un  peu  après,  on  lon;;e  \ liscaul;  pont  et  livière  :  à  gau- 
,  roule  de  Gavrc  et  iï  Oosrrzcecte  :  on  longe  Peters^Ledeberg  ; 
et  rivière. 


D^OUDENARDP  A  OSTERZEELE.  421 

En  sortant  de  Bergues,  on  longe  le  FortSuùse;  pont  et  rÎTière. 

Rexpoede  :  à  droite,  chemin  de  Bambeek»  on  traTene  la  route 
I  Hondschoote  à  Hcrieele,  A  Oost-Capel, 

On  entre  dans  la  Belgique.  A  Rousbrugh,  pont  et  rivière.  A 
rtnnbeek,  pont  et  rivière.  A  OostvWttren,  on  passe  entre  deux 
lis  ;  on  longe  Gestène  ;  pont  et  ririère.  A  ElvertUnghe.  A 
rie  Un, 

(a)  TrtKs.  Foyez^^e  411. 

Eln  sortant  d' Ypres,  on  traverse  une  plaine  ;  montagne  et  rÎTÎére 
passer,  1  1.  '|,  de  bois  à  trarerscr,  en  passant  près  de  Ghetu- 
r/ij  (in  du  bois;  vallon,  côte  :  on  longe  Ghehtwe;  à  droite  chc- 
în  de  H^erwick. 

{è)  Menin .  Foyet  page  410. 


De  Gond  à  Enghien^  17  1.,  8  p.  7. 


Pélef^bem  4 


Grammont  5  '/^ 


)   Oiidenarde  4      (b)  Enghien  3 '/a 

En  sortant  de  Gand,  on  passe  X EscaxU  et  plusieurs  autres  ri- 
ères  ;  petit  bois ,  pont  et  rivière ,  bois  à  côtoyer  :  on  longe  la 
ys ,  et  on  passe  une  petite  rivière  qui  s*y  jeUe.  A  Alsène,  A  Pc- 
ghcm,  on  laisse  à  droile  la  route  de  Courtray;  pont  et  rivière  : 
1  passe  entre  deux  bois;  on  traverse  plusieurs  rivières.  A  y/i/vr- 
h€m,  vallon,  côle.  A  Eyne,  A  Bèvère, 

[a)  OuDENARDE.  royex  page  424. 

En  î^xX^tA^  Oudcnarde  ,  on  va  à  Lcupeghcin;  on  se  trouve  entre 
2UX  montagnes;  vallée.  A  Sr'gelsem,  vallée,  montagne  à  traver- 
;r,  pont  et  rivière;  passage  de  la  rivière  de  Swalme;  vallon,  côle. 

Parie ke ,  on  franchit  une  montagne;  on  passe  la  rivière  de 
>endre.  A  Gramtnoni ,  on  repasse  la  Dmdre;  vallon,  côte,  pont 
t  rivière.  A  Les  s  inné  s ,  passage  de  la  Dendre  ;  pente  rapide,  peiit 
ois  :i  passer,  montagne  cl  bois  à  traverser  :  à  droile  route  de  Soi- 
nies;  montagne  cl  rivière  à  tr§^rser. 

[h]  Engrii.n.  Voyez  page  3i 


D' Ovulenarde  à  Osteruele  y  4  1.,  2  p. 

En  sortant  d^ Oudenarde ,  on  passe  entre  Eenaem  et  Saint- Denis; 
a  lion,  côle,  pont  et  rivière  :  on  longe  Nider-Swalme  ;  on  passe 
is-à-vi$  de  Maria- Lathem,  A  Heindelgheim,  on  tourne  à  gauche , 
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i'A/^m.  A  A'/-'" /-//■''   '»  ■■■-  i "t--'-   Iv  l-    i*  ■. :  ■•_  %*...-.T  -/ 

Mil  «-fil  f.iiir  «If  f  !.i:ii'r.'ii ,  '»'.:  j-i--  ■  a  .V"./-r.',  r  *  ;  bjs:^- 
trrhfin,  ofj  «-r   Mm'jv*    «'ufii    ii'.  ii%i>.To«   ilc    Ni.itttrrf»  •'  - 
\  U'r'vffjhtm.  A  M*  un,  ^  i»!i  j-ri-î-^o   ^'7  i.tj*. 

I)»:  Mt  hihA  Lt'lU  .    l'»nf(\    p.l;.'!    -i  I 'ï  ,    tl     |i*C2   ?l  f«-" 
irjvrrsf;. 


/>;r  Soiht'Tnnd à  Mucsl»  itht  ^  'j  |..  i  p. 

ToiijH'^  /i  ,  r>  I.  MiiCNh'ivIit   h  ,   i  I. 

Vax  M,if;m!  (lir  Siiiiil-Trojîil,  nîrtnra;;ni.':  â  fi;inrhii-,  |.l^r.t  t*  •' 
i.ii  prii  npir*.,  «m  touriir  :i  jiiurlif:,  fl  «tri  tai<(>e  .i  Jnuli-  \.\  r 
Lit-;;»  .  A  Mthhovtti,  ji.issiLT  île  !.i  riviiTO  «!'//*  rX,  niout 
fVaiirliii-,  i»oii!  v\  livii  ri:,  (nie  rude  :  [\  ;;j|jrhe  c!i<?irui  ^ui  « 
.1  F.oitz:  \>v.\\\v  liipiilir,  v.illrir  :  on  rûtoie  fifime r^hoif*'.  mu 
«  liM%i-i^«  r,  jM'iit  n  ii\i<''ri»,  ••ôti- ,  |»f  nlo  r:ipi(lc ,  v;Wîcf. 

,1  IriNMvis,  |)i  lilc  >lllf  hVs  rciùljro,  cl  lu  prenjjfrt  ic  ' 
<i;iiilr  |{i>l^'i(|iir.  l'.lli;  si.Tx.'ill  lic  jtliirc  (l'aniio^  .iu\  Roniji'i»'' 
!riiii\i'  iiiif  rniii.iiiif  il'cMii  iiiiiii-rait!  <loiil  |>ai'!c  l*liiic  le  rut:*'' 
Sa  f>aili(''(ir;il(;  oi  un  ili-^  |ihis  .uiriciis  {;()tlii(]iics  uuci'on^*': 

Pop.  :i,on(Mi. 

On  I«)nm'  Mrtnu  A  /ii/mps ,  \:iIli''C. 
.  /  '  Mai.muii  III.  l't^yti  |.i*,::<;  i;j*2. 


iJE  BHUGES  A  GHUTEL.  423 


De  Liège  à  Tcngres ,  3  1. 7 ,  1  p>  X' 

Cd  Mrtani  de  Liège  »  00  deaceud  une  pente  ;  plusieurs  roonlagDCâ 
ranchir  :  on  longe  JupreUei  montagne  à  passer,  pont  et  rÎTiére* 
7ongrri . 


De  Menin  à  Bruges 9  1 1  1.,  5  p.  j. 

Jhouroaty  7  \.  Brqges  (<^ ,  4  I. 

En  soi'lanl  de  Monin,  on  tmvcrsc  lo  faubourg  de  Bruges'ttr- 


r 


'9€k  ;  côte,  k  Ke'seiberg,  pont  et  rivière  A^Utule;  on  longe  le  bais 
;  le  TÏMage  de  Tuymtlaere ,  ensuite  fVeld,  A  Isrgkemf  pont  et 
ivièrc  de  Babille,  k  Bumbeeks  on  passe  près  de  Berg-Molen; 
ont  et  rivière  de  Mandelbctk.  A  Roulers ,  on  longe  la  prairie; 
«nt  de  lloeck  »  barrière ,  côlc  de  Cuttsbcrg  :  à  gauche  chemin  de 
fooghlèiie,  bois  et  côlc  de  iluyswim ,  pont  de  Bielonbeek  :  à 
Iroilc  route  de  Lirhterveltie.  A  Srhnddebeurse ,  pont  de  Bruges- 
^^rk.  A  Thouroul ,  marais  el  bruyères  à  traverser  :  on  se  trouve 
tfiire  deux  bois.  A  Suytweg.  A  Masthoff,  demi-lieue  de  bois  à 
i*a  verser. 

{(ï)  BiacEs.  Voyez  pa£;c  i  1  1 . 


De  Gand à  Saint-Nicchs ,  8  l.  7,  4  p.  j. 

..okcrcn  («) ,  5  1.  Saint-Nicolas,  3  1.  '|a. 

En  sortant  de  GanH,  on  laisse  à  droite  la  route  de  Dendermonde  : 
>n  se  liouvc  entre  deux  rivières.  A  Loo-Christi,  A  Ze'veriaeke , 
noiit  el  1  ivière. 

(/7    LokKHEN.  Voyez  page  414. 

E,ii  sortant  de  Lokeren,  on  passe  une  rivière;  on  longe  Dake- 
nau  :  à  gauche  chemin  de  Shwy;  on  passe  entre  deux  petits  bois  ;  • 
|>«»nl  et  rivière.  A  Eivrrsèfe.  A  Saint-Nicolas, 


De  Bruges  à  Ghislcl ,  5  ).  j,  2  p.  |.* 

En  sortant  de  B/nges ,  on  laisse  à  gauche  la  roule  de  Thouroui. 
\  Snd-Jmhics  :  à  gauche  bois  à  côtoyci'.  A  Varssenaer.  A  Jab- 
hcik.  A  fVesikerke  y  rivière.  A  Ghiitcl. 


i:i 


DE  GRXMMONT   A  GA!«D. 


De  Ccrulc  à  Gandy  17  1.,  8  p.  7. 


Rciiaix 


4 '-a  '1  [d]   Oudcnardc 
4  '    ;;  ^b)  Gand 


4  > 


Kn  sortant  de  Comte ,  ou  monte  une  culc  :  n  qaucbe  '"kl 
Conde,  plus  loin  Hr rames;  travei'sc  de  la  foK-l  de  Condt.  \'- 
S< cours .  A  Pr'niwtlz.  A  Bttry,  on  traverse  la  route  de  Jt-" 
l'ournai;  ou  côtoie  Fillanpuis;  pont  et  i*ivière.  A  Ltuu ,  ^i 
micrc,  descente  rapide,  vallée;  on  passe  plusieurs  mitrt>. 
ensuite,   entre  llacquinies  et  Moustier,  montagnes  j  ira»c«' 
pente  i-apidc,  vallée,  ]x>nt  et  rivière ,  montagne  à  francbir.  K»\ 
n//i.v ,  pont  et  rivière,  bois  a  côtover  :  on  se  UtiuTc  entre (ieui  ■ 
vièies.  A  Suljinfue ,  vallée,  pont  et  i-ivièrc. 

u   OihK.N.vuiii:.  Cette  ville,  s\xr  V  Escttul ,  a  une  oumrfînsrc*! 
nankins.  On  remarque  riiôtcl-de-ville ,  d'un  beau  »<«!e  ^i}(^kpic 
et  uni.' jolie  fontaine  en  lare.  Pop.  4,0UO  h. 

lin  sortant  i\' Ouiittuinlf ,  on  va  à  iirverc  ;  r.ilK< ,  n*Tïsrc<  • 
passer.  A  Kt/nt  ,  montagne  à  fraDcliir,  \aIlon  ;  on  pi««c  fAuM?.-^ 
liviérrs  :  à  dioite  chemin  de  Gavrr ,  pont  et  rivière,  pUix«^ 
sei*,  l»nl>  ;'i  côt(»vt'r. 

{h    Gi>D. /'(r/y<  :  pîijie -i  1 -i. 


De  G  m  m  mini  à  Ga/id,  9  L,  4  p.  )-. 

(iroolemberg,  3  1.  Oster/eele,  2';,.  Gand  (a),  3'  ,. 

lin  ({uitLint  Gnimmonf ,  on  repasse  la  Dendrri  moaiaçne  a  irA- 
rjiir,  vallée,  côte,  ]H)nt  et  rivière;  autre  rivière  à  |>as»cr,  dcv^cf 
I  i])idc ,  ci'ite  :  on  passe  plu<>i('urs  rivières;  pente  rjpidc.  ^rfiï^ 
iiM)nla;;iie  à  «'nlover  :  à  i^aurlu'  S^ifh  *jhi  m.  A  Orvuit m\<r^  •  *-"'-' 
i*l:e  lourclu*  «le  la  roule  dV-^M//«m/rr/*-,  vallée.   A  Lrunrr-ht^ 
^.niclii'  l.hnt  ;  à  droite  IHUt  hjihtm  :  traverse  de  la  rouir  d'^-*- 
7.tin/t  à  .//(;j/,  monlairne  à  passer;  à  droite  Sini-Lîvenikiiuf/m,  » 
;:uirln'  (Itit  i(  i;h*in ,  et  un  jieu  après  SchrMrwmt/yé.  A  Ostcrztei  . 
poule  lapide  :  à  ^'auclie  MurUèvlt  et  LamiscauUr,  A  Oysrnit^U 
l'nic,  porrt  ri  ri\ièic;  à  ^Muche  Mftnbtrghrn.  A  Cflf6txif,on  Cmî-j^ 
un»;  pdile  rivière,  ensuite  V/Csrnui  :  a  gauche  AhUei  boi«  a  o- 
i«»v(M-;  à  droite  Ht  usitr  n  :  on  lon^e  Saint' Pe'lert'Ledthersx  poLi  <■ 
ri\ii'i«'  ;  a  droite  Ht  mitm^^, 
•    (i  v>D.  f'oyt  ;  p.i^'c  4  1  3. 


I 


DE  BRUXELLES  A  LUXEMBOURG/  435 


De  Dcuai  à  Tournai,  8  L,  4  p. 

CJrchics  («) ,  4  1.  Tournai  [è),  41. 

En  sortant  de  Douai,  on  traverse  une  plaine  et  on  c6toîe  la  ri- 

--  'vîère  de  Scarpe ,  le  fort  de  Srarpe;  vallée,  pont  et  rivière  de 

î^  Scarpe,  A  Saint- Léonard ,  on  laisse  à  gauche  la  rOule  de  Lille,  A 

R.  Haches ,  bois  à  côtoyer;  à  droite  chemin  de  ^arcA/fmi^/.  K Flirtes, 

«  côte,  pont  cl  rivière.  A  Coutiche, 

B  {a)  ÛRcniES.  Cette  ville  ]>ossède  28  manufactures,  usines  et  fe- 
y  briques;  il  y  a,  en  outre,  des  fabriques  d'huile  et  de  savon.  Pop. 
f^,800h. 

En  sortant  à'Orchies,  on  traverse  une  vallée;  pont  et  rivière, 
.    tnoiitag^ne  à  franchir,  bois  à  côtoyer,  plaine ,  bois  à  traverser.  À 
,^    f^iilemand ,  pont  et  rivière. 

{b)  TotmNAi.  y  oyez  page  414. 


DE  BRUXELLES  a  LUXEMBOURG,  51  L  i,25p.f 


Gcnappc 

Sombrefl'e 
(^a)   Nanur 

Vivlcr-l'aajncau 

Empline 
,h)    Marche 
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JBellevue 

4 

Flamisoul 
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M  aimai  son 
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3 

Steinfort 

5 

[c)   Luxembourg 

3 

4 
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En  sortant  de  Genapf)e ,  on  pfissc  une  rivière;  pente  rapide, 
vallée  ;  on  laisse  à  droite  la  route  de  Charleroi;  on  côtoie  un  étang; 
j)f>nt  et  rivière.  A  Sombre ffc ,  pont,  rivière  et  pente,  côte,  pont  et 
ri>ièrc.  A  Maiy,  on  longe  Temploux  ;  vallée  :  on  côtoie  la 
Sambrc. 

la)  Nami'b.  F  oyez  page  430. 

Kn  quittant  ;\vïwttr,.on  passe  la  Meuse ,  et  on  traverse  Jambes  ; 
pente  rapide ,  vallée  ,  côte  ,  pont  et  rivière  :  on  côtoie  SairU-Bcr- 
r,artl ,  bois  à  ti'averser  ,  pont  et  livière.  A  Assese ,  pont  et  rivière, 
pcnle  rapide.  A  NaUoie ,  pont  et  rivière ,  vallée.  A  Z^»y?tài^>  "vallée, 
'''»ic.   A   Prssoufx ,  vallée,    bois  à  côtoyer  ,   pont  cl  rivière.  Au 

36* 


^25  DE  PARIS  A  LUXEMBOCRG. 

Grand-Sens  in,  A  Hogne  ,  une  dcmi^lieuc  de  bois  à  Iravfnç.i 
et  rivière,  côle. 

(//)  MARCHE.  Celle  ville,  située  sui*  le  ruî&seau  At  Msrr 
possède  des  forj;cs  ,  fourneaux,  mai-teaux  ei  rallineries .  C\^ 
l'èiïlise  de  Sainlc-Rcniale.  Pop.  1 ,300  h. 

A  12  milles  S.-O.  est  Rocfirfort,  dont  le  château  a,  i- 
rté  bâti  par  Jules  César. 

En  quiltant  Mai*che  ,  bois  à  traverser  ,  dans  lequel  il  5  > 
rivièi*e;  aulre  |>elil  bois  à  passer,  pente  rapide  »  Taillée,  une 
cl  demie  de  bois  à  traverser.  A  Journal ,  passage  de  la  r 
à'Oiirlc.  A  Jîoumont,  bois  à" Hvrbcvmont  à  traverser.  A  Fr 
puni  et  rivière.  A  Ftamisoul,  vallée,  côte.  A  1 0  milles  de  Flu 
est  Basiovge ,\ieùVG  ville  bien  bâtie.  A  15  milles  ^'. -t.,  ^i 
iize  a  un  ancien  el  beau  cliàteau.  Saint-l/ti6rri ,  à  1 2  mille*,  « 
al)bave  en  trrande  vénération  dans  la  contrée  :  on  côtoie /V/iSrv 
pont  et  rivière  :  on  longe  Grandnt.  A  Holùtngc,  poai  tl  nn 
buis  à  traverser.  A  Marte  lange  ,  bois  si  côiovcr ,  un  tfati  àe  i 
de  bois  à  passer;  iin  du  bois,  pont  et  rivière  ,  l»ois  â  in^erM! 
Arhn,  vallée,  boisa  côtoyer.  A  Stein/ort ^  côle,  uociltln^v 
on  lonfçc  Stmssen  ;  vallée  et  côle* 

(r)  Luxembourg,  /'ifvyr:  plus  bas. 


DE  PAUIS  \  LUXEMBOURG,  85  1,  ^,  42  p. 

De  Paris  à  Lon^wy,  7(i  1.  '  ,.  De  Longwy  à  Luxembour?.  'J 

Vax  sortant  de  Lohgwt/ ,  on  ]>asse  au  Pont-Saint-MarUn,  A 
/itni^r;  on  loni;c  le  bois  de  Hahenusknop,  A  Messancy ,  on  c 
1.1  rivière  de  Missoncy,  pont.  A  Sainte-Croix  et  à  l'eyrr,  A 
A;;/.  A  la  Ma  f ad  rie  i  on  passe  prés  de  C/airr/ontainr  ^  le  hm 
bols  ,  et  tk'vant  Sferpoiie.  A  Steinfori ,  uuc  <lcmi-lieue  de  bnii 
»i  traver.ser.  A  Kaas ,  côte  de  Captlien  ,  pont  cl  i-ivièrc  Je  Mui 
A  SfrasAf'n. 

[a]  Li  M  MroiT.t;,  eapilale  du  durbé  de  même  non*  suri' 
zt  fte.  iW'sX  une  des  villes  les  plus  fortes  de  l'Europe  :  les  Fiso 
ia  prirent  pr  famine,  le  1''^  janvier  1794.  Elle  a  uneKibliotki 
|)uli]i(]ue  ,  un  tiibunal  de  commerce;  des  fabriques  de  loile« 
draps  connnuus ,  de  tabac,  de  faïence,  de  papier;  des  taDc^r 
des  (  lianioiseries ,  v.\  une  fonderie.  Pop.  10,000  b. 
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I  :    Excursion  aux  ruin<^  du  magnifique  palais  ^Ernest,  oomt«  de 
Hansfeld*  s 


COMMUNICATIONS. 

I 
t 

De  Philippeville  à  Rocroiy  9  1.,  4  p.  j-. 

En  sortant  de  PhilippevUU,  on  longe  Samar,  A  NeuvilU-Samt- 
Hubert  :  un  quart  de  lieue  des  bois  de  Sautour  à  passer.  A  Jtoly  , 
une  demi-lieue  de.  bois  à  traverser.  A  Faignolle ,  on  côtoie  le  Franc- 
Bois  ;  on  passe  la  Brousse j  rivière.  A  Marienboitrg ,  place  forte, 
cédée  aux  alliés  par  la  France  en  1815,  par  le  deniier  traité  de 
Paris;  ponl  cl  rivière  à^ Eau-Blanche.  A  Fràne.  A  Couvm,  trois 
lieues  de  la  forêt  des  Ardennes  à  traverser  en  passant  Tétang.  Au 
gué  à* Moussus.  A  Bocroi, 


De  Chimai à  Rccrci,  9  1.,  4  p.  7. 

Maricnbourg,  4  1.  Rocroi,  5  l. 

En  sortant  de  Chimai ,  on  passe  à  Escourmontel  à  Bouviez;  deux 
lieues  de  la  foret  de  Thie'rache  à  traverser.  A  Bièges.  A  la  Loge- 
Bosette,  A  Bipiioivez,  A  la  TuilleUe,  \  Bocroi, 


De  Thicnville  à  Luxemhcure y  7  I.  | ,  3  p.  ^. 

Krisange,  4  1.  Luxembourg,  3  1.  '|a. 

En  sortant  de  Thionville ,  on  passe  à  Malgrange.  A  la  Grange  , 
cnle  rude  ;  à  droite ,  forèl  à  côtoyer.  A  HcUange,  A  Zétrich,  val- 
lon entre  deux  bois,  pont  et  ruisseau;  on  passe  cutrc  les  bois  de 
Jioussy.  A  Boussy  t  on  longe  une  forêt.  Au  Haut-Buntgen,  ou 
côtoie  les  bois  de  Mon,  on  passe  entre  les  bois  de  Hon  et  Evrange. 
A  Frisange f  côte,  vallon;  côte,  vallée.  A  Alsinghin,  ponl  cl  ri- 
vière à'Alzeitc.  KHesperange  ,  vallon  enti'e  les  bois  d'Hespérangc, 
côte. 

[a)   Luxembourg.  Voyez  page  426. 
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Manshoven,  A  Gelindcn,  côle,  vallon;  route  i*omame  de  Vemumt 
—  à  Ton  grès,  A  Oreye. 

On  passe  le  Jaar,  rivière  ;  vallon.  A  Tombe  lie ,  hameau;  vallon 
j^  ruisseau  et  traverse  d'un  bout  de  Clèves  :  à  gauche ,  route  ai  Ans  ; 
à  une  lieue  à  gauche  est  la  plaine  où  s'est  donnée  la  bataille  de 
Rocourt,  en  1745;  côte,  vallée  et  prairie* 

(r)  Liège.  F  oyez  page  430. 

En  sortant  de  Liège ,  on  passe  la  Meuse  :  on  laisse  à  droite  la 
route  de  Spa.  A  JRobertmont.  A  B^yne  A  Aignetix,  A  Saumagnt. 
A  Hervé.  Aux  Battices;  à  droite,  chemin  de  Verviers»  A  Henri- 
Chapelle^  traverse  de  la  foret  d'Aix. 

(^  Aix-lâ-Cbapellb.  Voyez  page  431 . 


OE 
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De  Paris  à  Givet 

67 
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{d)  AU-la-Chapelle 

C 

En  sortant  de  Givet,  à  gauche  chemin  de  traverse  qui  abrège 
d'une  licuc  et  demie.  Lorsque  le  chemin  est  trop  mauvais,  on  peut 
prendre  à  droite  la  gi*and'route ,  à  une  demi-lieue  de  Givet;  par  le 
premier  chemin,  on  traverse  des  bois  :  on  passe  à  Feschau» , 
yotre-Dame-de- Bon-Secours ,  Mesnil-Saint- Biaise  ;  on  côtoie  la 
Meuse  à  gauche.  A  Saint-Boch,  montagnes  le  long  de  la  Merise; 
on  passe  deux  ruisseaux.  A  Heer,  on  suit  toujours  la  Meuse;  bois 
de  Bluimont;  on  gagne  la  graiid'route.  A  Haslir,  par-delà,  passage 
de  la  Meuse,  A  Hcistii'-Lavaux ,  côte,  petit  bois  à  traverser,  pente 
rapide  ;  on  est  devant  Onhaie  ;  côte  entre  deux  bois ,  longue  mon- 
tagne à  côtoyer,  côte  et  pente  rapide  :  on  quitte  la  grandVoute 
pour  prendre  à  droite  un  chemin  qui  conduit  à  Dinant;  côle.  A 
Saint'Me'dardj  passage  de  la  Sambre,  Par  la  grand'route,  en  sor- 
tant de  Givet,  on  passe  à  Maisnil-Saint-Blhise ,  Falmagne;  on  tra- 
verse la  Le  s  se. 

[a]  DiXANT.  Cette  ville,  sur  la  Meuse ,  est  très  renommée  par  sa 
chaudronnerie,  dont  on  fait  des  envois  très  considérables  dans  tous 
les  pays ,  et  surtout  à  Paris  ;  ses  tanneries  ne  le  sont  pas  moins  et 
font  passer  beaucoup  de  cuirs  à  l'étranger.  Elle  a  des  fabriques  de 
cartes  fort  recherchées.  Ses  environs  renferment  des  mines  de  fer, 
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la  Pommclclle,  la  Caaal-de-LouTain.  Pop.  50,000  h. 
:  Lictïc  est  la  Tosse  <lc  Beaujone,  {amenât  par  le  Aiim- 


du  genci< 


\  GelTu. 


e  dam  le  dunbé  de  Jutïer».  Elle 
riiile ,  c'psl-ù-dire  une  d«.i  lillet  il'Alleiiia;;nc  qui  m  ^d- 
dleg-mûmei  et  qui  députaient  à  la  diète  de  l'empire.  Ella 
:  cl  pillée  parles  Huns  en  451,  cl  rétablie  par  Charle- 
ui  y  liui  »a  résideoce.  Elle  est  célèbre  par  direM  Irailéi 
entre  autre*  par  celui  de  I T  4  tj ,  et  par  le  couronDCnent 
reuri  d'Allemagne.  EUe  a  5  source*  minérales,  7  mni- 
j;iJns,  32  bains  ontinaires  et  h  de  Tapeur ,  une  belle  et 
Ile  de  daine ,  d'aucniblcc  e(  de  bals  masqués  ;  une  sociuti 
un.  Curiutitei  :  la  cathédialc  hâlîe  par  Charlemagne, 
SIC  encore  la  ocF  du  temps  ilc  ce  monarque ,  et  la  chaiw 
ur  laquelle  les  empereurs  étaient  couronnés;  les  relique* 
en)  cette  église,  rbolel.dc-ville,  dont  une  des  tours  a  été 
les  Itotnains;  à  l'uppusile  une  runtaiiic  d'une  haute  anli- 
la  statue  en  ouiire  doré  de  Charlem^ne ,  dont  elle  Mt 
sMii  cl  lo  Jardin  de  Gcisclicmhourg ,  trcs  fréquentai  ;  le 
Dnnihnrs,  la  |ii-uincnadc  au  Mont-Louis  et  à  la  porte 
riUicit  ;  lii  vue  de  la  monlaj^e  de  LouUbury.  HÔUU  ;  le 
01...  >|0<^ ,  de  Hollande ,  le  Urand-Saint-Martin ,  la  Cow- 
.'.  <\i/is  :  llnlion,  de  l'Aniilié,  a  la  salle  de  la  Redoute; 
iii'Jio-  Dams  lliermavx  :  bains  SVint-Cliai'Ies,  bains  nculs 
Ciji'iiil,  de  Id  Uose,  de  la  Itcinc  de  Hongrie,  de  l'Enipc- 
S;.i.il-(,)uérin.  V«y.  ÎT.ini!,. 

»--,*  pour  Colopif.  mus  les  jnurs ,  ail.»  que  pour  £,i>><r. 
\f\\  :  A  Ilomllr,  Awn  une  liciiii'use  situ.ilion,  au  milieu 
i  i:n.lnrnrei  ajréaliltment  enloun-cs  de  bois  cl  de  prairies. 

l'aM...™.  lléUlAe  l'Anrien-Ch,ilea.i. 
laiii  à' .lii-ta-Chapellr ,  eôle  et  jienle  mpidc  auprès  d'une 
A  l'afls,  pclil  Iwis  à  traifi-'er.  A  Hahetoa  Htliirrt,  on 
echilca:  colc  el  pente  lapide.  A  Partey,  poni  et  rivière. 
m ,  pei.tc  npidc  ,  râle ,  pont  cl  riltère  de  Gntp.  A  Gvt- 
is  ,'i  eoLOïcr,  côte,  pmie  rapide,  cote.  A  Trrilyrt, 
pille.   K    j4mhy.  pont  et  rivière.  K  If^yk ,  pa'sagc  "le  la 
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COMMUNICATIONS. 

D'Aix-la-Chapelle  à  Maeslrichi  («),  8  1.,  4  p. 

ia)  MAESTnicnT.  Celle  ville,  située  sur  la  rÏTière  de  MeuH,^ 
qrande  cl  forlc,  avec  un  bel  arsenal.  Elle  fabrique  cpiiurle^.  «■ 
von,  eau-dc-vie,  amidon,  garance,  chicorée  et  tahac.  Le»  Fhd- 
cais  la  prirent  le  1  4  brumaire  an  3 ,  après  1  3  jours  de  trajxk* 
Curinsitc's  :  réfçlisc  de  Sainl-Scrvais ,  riiôlcl-dc-rilie,  U  terrer» 
de  \V\k  ,  les  labririues  de  draps  et  d'arroos  à  feu,  le«  braMcnei. 
la  salle  de  spcclarlc,  etc.;  la  montagne  Sami^Pirrrr ^  sur  relit 
montagne,  le  fort  Saint-Pierre  ;  la  vue  du  jardin  du  ci-deraci  nio- 
vanl  de  Slavantc,  situé  sur  cette  montagne  ;  le  Vertliof  ei  iemr- 
clié;  deux  belles  places  ,  Tune  sur  laquelle  s'élcTc  l'hàieMe^iNe. 
l'autre  est  décorée  de  beaux  bàtimens  et  d*arbrcs  d'uDefceKe  «rr- 
durc  ;  les  piomenadcs  à  la  place  d*armes ,  à  la  porte  de  3focre- 
Dame ,  sur  les  remparts  et  le  long  de  la  Meuse.  HôieU  :  *aiTiw- 
Rois,  au  Moulin  à  vent,  sur  le  Veythof;  au  I^Trier;  an  Casique 
ou  Heaume.  Tous  les  jours,  une  barque  i»art  de  Mac^tncbl  yn 
Liège,  et  fait  ce  trajet  en  six  heures  :  on  paie  deux  escalim  pciw 
une  place  dans  la  cahute.  Pop.  1  3,400  h. 

ExciRsioNs  à  la  petite  ville  de  Ilasselti  à   Tabbaje  de  Heic  - 
ktnrodr  ;  à  Juduipw ,  pour  voir  les  ruines  de  rancien  château 


De  Lu  ce  à  Maeslrichi  (a),  G  1.  -f ,  3  p.  ^. 

En  sortant  de  Liège,  on  traverse  enrirou  une  lieue  cbIit  m 
\ttuse  et  une  montagne  ;  pont  et  rivière.  A  llersta^p  oalonfr  IV 
vtsnits ,  ponl  et  rivière  ,  pente  rapide  ;  on  côloie  Oupeyc  ,  vaUt.«, 
rôle;  on  rase  U  accourt,  ponl  el  rivière.  A  Liahe.  A  .Vay*.  oc 
côtoie  Kanne  ,  on  lon;;e  Saitit-Pierre ,  ponl  el  rivière. 

//}  MAKSTiviriiT.  /'o?/r:  plus  haul. 


De  I.iffe  à  Spa  (a),  1 1  I.,  5  p.  j. 

Kn  soîianl  de  Liég*' ,  on  traverse  la  Meuse  Rur  plusieurs  poiili 
•>M  laisse  à  gauche  la  roule  iW-Zi^r-ùi-Chape/leM  on  lonf:c  U  J/r»/i. 


DE  SPA  AUX  RATTfCES.  il$ 

A  Grivegnee,  pente  rapide  et  vallon  ;  on  rase  CA^n^f*^  passage  de  Ja 
FesdeTi  colline ,  vallées ,  montagne  à  côtoyer  ;  montagne ,  descente 
rapide.  A  Louvegnee ,  cote  et  vallée  à  traverser,  montagne.  A 
Theux,  théâtre  d'un  engagement  sérieux,  1794,  entre  les  Fran- 
çais et  les  Autrichiens;  la  roote  côtoie  une  rivière  et  une  chaîne 
de  collines';  les  paysages  sont  variés  et  enchanteurs;  on  traverse  le 
bois  de  Royaimont,  passage  de  la  petite  rivière ,  que  l'on  continue 
de  suivre  :  on  la  passe  de  nouveau. 

(a)  Spa,  bourg  très  renommé  par  ses  eaux  nflînérales.  Son  in- 
dustrie consiste  en  toutes  sortes  de  beaux  ouvrages  en  bois  et  en 
fer-blanc  peint  ;  on  y  fabrique  surtout  des  toilettes  carrées  très  re- 
cherchées des  dames ,  et  qui  renferment  tout  ce  dont  elles  peuvent 
avoir  besoin  :  il  y  en  a  depuis  trois  et  quatre  louis  jusqu'à  sorxmtek 
On  y  fait  aussi  des  étuis ,  et  autres  beaux  ouvrages  au  tour,  en 
ivoire.  Curiosités  :  le  vauxhall ,  jardin  fort  agréable  ;  la  promenade 
du  jardin  des  Capucins,  le-cabinet  d^histoire  uaturelle  de  M.  WoU. 
miéls  :  de  Flandre,  d'Yorck.  Pop.  1,600  h. 

Excursions  :  A  la  cascade  de  Stabloo  »  à  Chaufontaine ,  à  MovU- 
jou ,  à  Steffe  »  pour  les  beaux  points  de  vue  ;  aux  carrières  de  mar- 
bre de  Theux, 

A  Slave  lot ,  petite  ville  de  3,000  h. ,  et  dont  (^église  parois- 
siale et  l'abh.iye  sont  ma^ifiques;  elle  possède  une  source  miné- 
rale, qu'on  dil  n'clre  pas  inférieure  à  celles  de  Spa. 


De  Spa  aux  Battices,  7  1.,  3  p.  j. 

En  sortant  de  Spa ,  on  va  par  Theux,  Voyez  ci-dessus,  en  pre- 
nant l'inverse  de  la  rouie.  On  descend  dans  une  belle  vallée;  bois 
<lo  Sohan  à  traverser  ;  à  gauche  Ensival,  célèbre  par  ses  belles  ma- 
nu! a  dures  de  draps. 

ferviers.  Celle  ville  ,  située  sur  la  rive  gauche  de  la  Vesàre  , 
a  des  fabriques  de  draps  très  renommées.  Curiosité  :  rétablisse- 
ment de  M.  Hodson.  Pop.  12,500  h. 

En  sortant  de  Ferviers  ,  on  passe  près  à^Hodimont,  à  droite  : 
ei  du  Petil-Rechain,  ù  gauche;  chaîne  de  montagnes,  on  rase 
Cheneux.  Aux  Battices, 
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vallon,  iDonlD^^e  a  Iraieraer,  pont  et  rtiîcra.  A  Jiouver,  vallée. 

—  AAem,ptmagiide]t31ottlU:  A,  ScAuwûA,  cAle,  "allée.  A  Hel- 
xtnral/i ,  on  lai*i>e  n  f-auche  U  route  de  Coitattt,  on  paue  une  ri- 

"S  viére  à  Poltmk,  forél  à  Iraiemer;  à  gauche,  routa  qui  pane  à 
Btrxaitel,  Trarbath,  et  joint  la  grande  roule*  Irmauehi  pM- 
«agc  de  U  Morelie.  A  Mmitelfeld ,  rivière  et  montagne.  A  Irfi€- 
nœk,  monlagne,  Tallée,penle  rapide.  X  JtueAaiievrat ,  on  long* 
une  montagne.  \  Kiedcr-Seh-en ■  A  Kà'ichierg,  cAle,  vallée, 
jKole  rapide,  miére.  A  Simmerat,  montagne,  vallée,  câte.  A 
j4rfnithal,  plaine  ;  on  iraverM  dcui  lieuea  de  la  forêt  de  Sohn- 

■      waU.  A  Erltn.   A  Rheiniellnti  à  gauche,  roule  de  Baekaraeh; 
la  roule  cûloie  uiw  rivière  qu'on  paue  plusieurs  foii.  A  Seiier- 
jiach,  plaine,  il  Iraverser.   A    Slombtrg.    A  JiiaaieUgheim,    aa 
i-enii-e  daii»  la  forél  de  Sahntimld. 
(f)BinDHEr<.  /'oyei  page  448. 

En  soiianl  de  Binj-lien ,  on  franchit  une  chaine  de  coltine*.  A 
Kfmptem.  A  Gaulihean,  on  passe  la  Sekiaeh  ,  rivière  ;  pente  ra- 
pide. A  NiiUr-litgelhe'im,  montagne;  on  rase  ffacifrnÂem ;  h 
i-onle  longe  une  chaine  de  collinci  ;  vallon  profond. 
(.■)Miti:.cB.  roy«pasc*39. 


r>K  LliXOIBOUKG  a  COBLENTZ,  *0  1.,  20  p. 

De   Loïcoihouig  à  Helzen-  IJ  Kai»crwKh  4 

»lh  15  Policb  4 

Wiltlich  i     (a)  Cokleniz  6 

l.ulr.ci'ath       '  :  jj 

lin  ^nilaiit  A' Hrhrnralh ,  montagne  n  i^ôtojer.  A  Salmrork, 
mit.-  llpue  ri  di^mii^  de  tiois  à  trsvertcr,  cite,  pout  et  rivière  de 
l.iitrr.  A  If-'illtichi  vallée.  A  Uniborn,  moiilagoe  à  Irovener, 
poiil  et  rivière.  A  Oberschtiduxiter,  pont  cl  rivière,  petit  boii 
.1  ccilover,  montagne  à  passer,  poni  elritière.  A  Z,u/»7viM,  plaiue  ; 
■m  passe  tnire  deui  pclils  boit ,  eéte  ;  à  |,-auche ,  boii  à  côlojer  ; 
|>aiil  el  rivière ,  pente ,  coté.  A  Kahmeich  ,  montagne  à  franchir, 
pimlct  T-ivièro.  A  Kerieh ,  on  côtoie  Eiftig.  A  Polich,  vallée.  A- 
Atiakf/felil ,  longue  moulagnc  à  passer,  el  hois  à  Iravci'sci'.  A  Kaf 
/il  h,  vallée.  \.  Mulheim,  pont  el  rivière.  A  Bubeytheim. 

[a)  Coai  IST7. ,  ci-devani  chef-lieu  du  département  du  Bhin-ct- 
Motelle,  ville  foric,  située  au  confluent  de  la  MoitlU  el  du  Hhm. 
L'éleclcur  de  Trêves  J  résidait.  Curioiilet  :  le  pont  de  pierre  sur 


DE  PARIS  A   M  A  YEN  CE. 


la  .^loscllr  ;  le  Tor!  Marceau,  à  uiu;  tlcini-licuc  «3e  l.i  >ii.-.  .«. 

t\jt'înui  k\  Jndtniach,  avec  les  lomboaux   «les  ;;onirraii%  Mïî 

t'i  lloclic;  les  ruines  de  la  Ibrlereg^e  A' Ehrenbf  lihUtn  ;  un  i, 

mtniuuunl  ,  eu  Tbonneur  «lu  j;«înéral  Horhe  ,  non  loin  <lu  //' 

tlmni ,  vls-îi-vis  de  yauwied  ;  ses  places  ,  ses  promenades ,  lep«l 

«le  l'électeur,  qui  sert  de  «caserne  à  la  i^amison.  Les  eaux  miikrvl 

fl  fefru.:;iiieuses  de  Tustin,  qui  se  ronscr%enl  dix  un«  sans  salir"* 

ne  soûl  «•ioii;n('ies  que  de  «{uali-e  à  cinq  lieues  de  CohUnlz, — //  ^■ 

la  PoMe  aux  chevaux,  lAhhaye  de  Laach,  les  Truis-Sui«?^  ■ 

l*omme-d'Or,  l'hôlel  de  Coloj,Tie,  l'Ours-Noir.  Top.  li>.'tiii'k 


dePARIS  AMA.YENCE, 
Par  Metz  et  Sarrebruck ,  136  1.  ^,  68  p.  ;. 


De  Paris  à  Sl-A' 

rold 
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Kaiserslaulern 

4 

1 
1 

Kn  soitanl  do  Sainl-Avold,  c<>te  et  pente  rapide  ;  à  droite,  Li 
liîiLt  (U;  Sttùihfr^;  à  t;auchc ,  celles  de  Lofptrvitte  et  Ar  S^iti- 
yt'oid:  on  rase  Frnnini:,  pente  rapide,  p<ml  *'\  rivîf»re;  oo  c«»loù 
M<rUiirh  ,  <ole.  Jloseùrik ,  on  lunjjje  Morsharh,  rôle,  |iOot  d  n- 


\iric. 


u    ror.itACii.  Ce  bourg  a  des  fabriques  de  drafMi. 
Kn  le  ({uiltant ,  on  voit  à  dioile  la  i-oute  de  Snrpirmùmfi  :  K<rv( 
.!«•  forhiu  h  \\  passer,  penle  rapide;  à gaurbe la furvt  de  Ow^ii^îf 
h^  S\ui;Kr,r.ic:K  ,  ville  située  sur  la  Sarrr.  On  i-emarque  \e  ]-»n' 
qui  joint  c(>iie  ville  à  celle  Saint-Jean  ;  la  salle  de  spcrtarle.  Sur  Ir 
IloUicvi:,  c:ù  était  Ifinplacement  de  lancienne  ville  coosiitJi'e' par 
les  Uouiains,  o;i  adiiiiiv  encore  une  pi-otle  lailléc  dao«  le  njr.  i^ui 
servait  autrefois  au  culte  païen;   elle  est  encore  appelée,  dans  la 
^an^uç  (lu  pa\N,  dit  altt  Xtùit n-CtifHlir^  C^'llc  \ille  e«l  Wd  Urtwr . 
a  (les  rues  larges,  des  édiliccs  la  plupart  neufs  el  d'un  Loti  poiil  ; 
«  Ile  possède  des  fabriques  d'outils  aratoires,  d'ouvrases  eu  1er  fi 
'■••  acier.  Pop.  •2,"; 00  b. 
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i,    Dam  l'Brroodiuement  de  Sarrebruek ,  on  Ail  un  p'uid  débit  de 
Itbaiières  de  carton  M  de  papier  mâché,  dooi  il  existe  pluùeun 

Ed  «orlanl  de  Sarrebruck ,  on  posae  la  Sarre  et  on  w  rend  à 
Saàil-Jean,  monlaf^ne à  traveraer,  od  cdloie  un  éttcg,  lallée)  i 
ditiile,  roule  de  Blîeieiulei;  on  M  trouTc  enlre  un  élang  M  )^ 
■Kinliigiie.  A  ScÂeut,  an  lon^  une  rivière.  K  Saàtl' /ngierl.  A 
Jforiaeh,  boisa  traverser,  Tallée,  pluiieuri élu1p>  a  câto^er,  pout 
et  riiiére.  b  Sehuiarzeniacti.  A  Hambourg,  vallée  ,  bois  à  traTer- 
sei'.  A  fftgtlbaeh ,  cale.  A  Bnidatuliach ,  buU  h  cétojer.  A 
Hoapstuhl ,  poni  cl  rivière.  A  Latdituhl.  K  Kieitae,  bois  d'une 
lieue  à  traverser,  eu  loùtsant  à  gauche  le  chemm  de  Kunslein, 
cile. 

{e)  kiisiHLiuTEtirf.  Celle  ville ,  ûluèe  sur  le  Lavbr,  possède 
des  Tahriques  de  l'iilaines  et  de  siamoises,  et  la  forge  de  Fitscber- 
te\.  Pop.  3,àO0h. 

En  sorlanl  de  Kaisersiautem  ,  on  moole  une  côte,  on  longe  une 
chaîne  de  iiionlagiiï»  cl  une  foi'cl.  A  Enkinback.  A  Alzeniam, 
pente  i-apulc ,  côle,  vallce,  dcsceiile  rapide,  vallon,  pont  et  ruia- 
iteau.  A  Sombach,  on  côtoie  une  cbalne  de  montagnes.  SlantUn- 
b«U{.  on  rase  le  Monl-Tomcrrt .  A  Kirihclm-Bohlmd.  A  l^or,- 
beïta,  on  suit  iint  chaîne  do  montagnes  qu'on  traverse  en>^uite.  A 
AUfij ,  putit  cl  l'ivièrc  de  Schbach.  A  Albîg,  nionlagne  rude  à 
rraoeliir,  vallce  ,  iiulre  tnoulagnc  longue.  A  Berchtotsiieim ,  sur  la 
cote  -,  on  traver<^c  une  belle  plaine  à  foeriladt;  on  suit  un  ruisseau 
el  nue  rliaine  de  monlagncs  jusqu'à  JVider-L'/m  ,  où  l'on  passe;  la 
route  longe  loujiiurs  la  même  ehaînr.  K  £iirn/ierm;  après  ce  lieu, 
plaine  et  groupe  de  mont.igncs  que  l'on  tiavcrse.  Marienbom,  pont 
et  ruisseau  ;  l'i  gauolie  ,  Zaliliaeh. 

\<i)  M1TE.1CE.  royez  page  439. 


COHMLNlCATIOtfS. 

De  Manheim  à  Mayence,  16  1.  7,  8  p.  j, 

(>l,'ci'sheini  2  II  Oppcnheim 

Worms  4  1  Mayence 

l'our  se  rendre  de  Manheim  à  Maytjae  ,  on  peut  prendre 
le  rlieniin  de  HeUUIbrrg  «t  de  Franfcrt,  aoit  cdui  Je  ff^orta 
Ujipenhcùu ,  sur  la  rive  gauche  du  Rhin.  On  passe  cette  rrrîc 
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Manshoven,  A  Gélindtnj  côie,  vallon  ;  route  romaine  de  Vemumt 
à  Tonnes,  A  Oreye. 

On  passe  le  Jaar,  rÎTÎère  ;  Talion.  A  Tomhelle ,  hameau;  yallou 
ruisseau  et  traverse  d'un  bout  de  Clèves  :  à  gauche ,  route  à*  Ans  ; 
à  une  lieue  à  gauche  est  la  plaine  où  s^est  donnée  la  bataille  de 
Hocourt,  en  1745;  côte,  vallée  et  prairie é 

(r)  LiÉGB.  Foyet  page  430. 

En  sortant  de  Liège ,  on  passe  la  Meuse  :  on  laisse  à  droite  la 
route  de  Spa,  A  Mobertmont.  A  B^yne  A  Aigneux,  A  Saumagne. 
A  Hervé.  Aux  Batticesi  à  droite,  chemin  de  Vtrviers»  A  Henrir 
Chapelle  y  traverse  de  la  foret  d'Aiz. 

{d)  Aix-la-Cbapbllb.  Voyez  page  431 . 


DE  PARIS  A  AIX-LA-CHAPELLE,  105  1.  i,  52  p.f 


De  Paris  à  Givet 
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Les  Ballices 

5 

Huy 

7 

{d)  Aix-la-Cha|)elle 

C 

Kn  sortant  de  Givet»  à  gauche  chemin  de  traverse  qui  abrège 
d  une  lieue  et  demie.  Lorsque  le  chemin  est  trop  mauvais,  on  peut 
prendre  à  droite  la  gi'andVoute,  à  une  dcmi-lieue  de  Givet;  par  le 
premier  chemin ,  on  traverse  des  bois  :  on  passe  à  Feschaujg , 
Sotre-Dame-de- Bon-Secours ,  MesnilSairU- B  taise  ;  on  côtoie  la 
Meuse  à  gauche.  A  Saint-Boch ,  montagnes  le  long  de  la  Meuse; 
OQ  passe  deux  ruisseaux.  A  Ilecr,  on  suit  toujours  la  Meuse;  bois 
(Je  Bluimont;  on  gagne  la  grand'route.  A  Ilaslir,  par-delà,  passage 
«le  la  Meuse,  A  Hastir-Lavaujc ,  côte,  petit  bois  à  traverser,  pente 
rapide  ;  on  est  devant  Onhaie  ;  côte  entre  deux  bois ,  longue  mon- 
laguc  à  côtoyer,  cote  et  pente  rapide  :  on  quitte  la  grand'route 
pour  prendre  à  droite  un  chemin  qui  conduit  à  Dinant;  côte.  A 
Saint' Me  dard,  passage  de  la  Sambre,  Par  la  grand'route,  en  sor- 
tant de  Givet,  on  passe  à  Maisnil-Saint- Biaise ,  Falmagne;  on  tra- 
verse la  Lesse, 

[a)  Di.XA?cT.  Celle  ville ,  sur  la  Meuse,  est  très  renommée  par  sa 
chaudronnerie,  dont  on  fait  des  envois  très  considérables  dans  tous 
les  pays,  et  surtout  à  Paris;  ses  tanneries  ne  le  sont  pas  moins  et 
font  passer  beaucoup  de  cuirs  à  l'étranger.  Elle  a  des  fabriques  de 
caries  fort  recherchées.  Ses  environs  renferment  des  mines  de  fer, 
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Londres,  tu  Pommeletle,  le  Canal-de-Louvaio.  Pop.  50,000  h. 
Prcs  tic  Liégo  GKl  la  fusse  de  Beaujane,  fameuK  par  le  dévoû- 
iDcnl  sublime  du  génci-eax  Gsflin. 

1,1)  Aix-li-Cbafelle  »I  silué?  dans  le  duché  de  JulLers.  Elle 
ctailimpcriah,  c'e«l-à-direunB  desiîlles  d'Allemi^ne  quin  god- 
vemaienl  clles-mùme»  et  qui  dcpulaicnl  à  la  diêle  de  l'empire.  Ella 
fui  brûlée  e[  pillée  par  tes  Huna  eu  4âl,  et  rétablie  par  Charle- 
magne ,  qui  y  lixa  sa  résidence.  Elle  esl  célèbre  par  divera  irûlét 
de  paiii  entre  auU'Ci  par  celui  de  17i8 ,  et  par  le  cauranncmeni 
des  empereurs  d'Allemagne.  Elle  a  â  snuiccs  minci-ale* ,  7  mai- 
sons de  bains,  31  bains  onlinaires  el  h  de  Tipoir,  une  belle  et 
gi'.-inde  salle  de  danse ,  d'assemblée  el  du  bals  msBqués  ;  une  ■ocîété 
d'émulation.  CurioiHet  ;  la  calhédraU  bâtie  par  CbarlcnHtgne , 
dont  il  i-csic  encore  la  nef  du  temps  île  ce  monarque ,  et  la  cbùsa 
en  bois  sur  laquelle  les  empereurs  étaient  couronnés;  les  relique* 
que  conlient  ectlc  égli!!e,  l'holcl-dc-ville,  dont  une  des  tours  a  été 
balle  {lar  les  Ilomainsi  à  l'opiiusile  une  ronhiinc  d'une  haute  Mli- 
quilL ,  et  la  slalue  en  cuivre  ilvré  de  (^hailema^^ne  ,  dont  elU  eal 
oiTHJe;  U  salle  cl  II!  jiii'din  de  UclsclH.'mboui-g,  très  fréquentés;  le 
paie  de  Hrinibors,  la  pi'umenadc  au  Moiil-Louis  et  à  la  poite 
Sainl-Adalltcrt;  l.i  vue  de  la  moniale  de  Loui^bury.  Hàleti  ;  le 
liraud-Monntijuc ,  de  Hollande ,  le  Gnind-Sainl-Mai'tin ,  la  Cour- 
Impéiiale.  Ca/fs  :  lt»\wa ,  de  l'Amilié,  à  la  salle  de  la  nedoule; 
de  la  Coiaédic.  Barni  fAcnaauJ  .-  bflins  Saint -Charles ,  bains  neufs 
de  Sainl-Coniil ,  de  la  Hosc,  de  la  Itcinc  de  Hongrie,  de  l'Eiupe- 
1  eur,  il.- Saûit-guéiin.  Piq..  57,lfil  I.. 

/)(/fj,T«i'cj  pour  Coloptr ,  tous  les  jiiurs ,  ainsi  que  pour  Lifge. 
l^vciRsini  1  A  Borrrttr,  dnnt  une  liciu'i'usc  situation,  au  milieu 
d<'  petites  élu inenccs  ai^n'.ililcment  enlourécs  du  Iwis  cl  de  prairies. 
Cm-ios-ïc:  l'abbine.  IIàlrU\<:  lAiiricn-rbàtcaii. 

V.n  s(iitamd'./;j-/n-£Art/v/fr,  cille  et  |HrntG  i-apidc  auprès  d'une 
riTiéic.  A  riieh.  pellt  Imii  à  li,.«ev<tr.  A  Hohrlau  Htltarl,  m 
Igiifîo  MtchcLs:  cùlc  et  pcrilo  lapidc.  .^  Partcy,  pont  et  riviéit. 
A  Ifitltm,  pente  rapide,  rote,  pontet  riiière  de  Gatp.  A  Gul~ 
f.ca,  buis  .i  coloTcr,  eôle  ,  pente  rnpidc  ,  eéte.  A  Trrhlatt, 
y\\\f   rapide.   A    Amky,  pont  M  ri>ici-e.  A   ff''yk,  pa<!a~c  ile  la 


.'l32  ^^  LIEGE  A  SPA. 


COMMVMCATIONS. 

D'Aix-la-Chapelle  à  Macslrichl  ^a),  8  1.,  4  p 

(a)  MAESTnicDT.  Celle  ville,  située  sur  la  rivière  de  MfhM,t 
•▼randc  cl  foric,  avec  un  bel  arsenal.  Kllc  fahriq'je  êpicste« .  » 
von,  eau-dc-vic,  amidon,  f^arance,  chicorée  el  tahac.  l^esFna- 
cais  la  prirent  le  1 4  brumaire  an  3 ,  aprc«   1  3  jours  de  traiirfc«i 
CurinsiU's  :  réîçUsc  de  Sainl-Servais ,  riiolcl-de-ville ,  U  ^emn 
de  \N  yk  ,  les  fabriques  de  draps  et  d'armes  à  feu,  le»  braMcrit* 
la  salle  de  speclaclc,  etc.;  la  monlagne  Saini-Pirrre,  %st  txi 
montagne,  le  fort  Saint-Pierre;  la  vue  du  jardin  du  ci-dera&l  ftfr 
vanl  de  Slavante,  situé  sur  celle  montap:nc  ;  le  VeTthof  et  le  dv- 
chc;  deux  billes  places  ,  Tune  sur  laquelle  .s'élc-Tc  ThoteMp-riiir. 
Taulrc  csl  décorée  de  beaux  bàtimeus  et  d*arbi*cs  d'une  Mk  «^ 
dure  ;  les  promenades  à  la  place  d*anne!» ,  à   la  porte  de  Amre- 
Dame ,  sur  les  remparts  et  le  lonjj  de  la  Meuse.  HtUeU  :  ivïiTiw- 
Rois,  au  Moulin  à  vent,  sur  le  Veytbof;    au  I^évHer;  in  Clo^ik 
ou  Heaume.  Tous  les  jours,  une  barque  |»ai-l  de  Macjtfriclil  y*^ 
Liège,  et  fail  ce  trajet  en  six  beures  :  on  paie  deux  escalin»  poir 
une  place  dans  la  cabute.  Pop.  1  3,400  b. 

ExciBsioNs  à  la  pelile  ville  de  Hasseit;  à  TabbaTc  de  Hfst  - 
kcnrode  ;  à  Judoi^m- ,  jmur  voir  les  ruines  de  Tancien  chàtCiiu 


De  Lu^c  à  Macslrichl  [a),  6  1.^,3  p.  -. 

En  soilanl  de  Kiégo,  on  traverse  environ  une  lieue  eofre  ^ 
Mtusr  et  une  montagne  ;  pont  et  rivière.  A  Ilrrsta^,  oo  lonipe  /'*- 
vcpiii's ,  ])onl  et  rivière  ,  pente  rapide  ;  on  côtoie  Oupeye  t  viK«.r , 
côte;  on  rase  y/i'/rroi/r/,  pont  el  rivière.  \  Liafur.  A  .V*iMr.  -c 
«ôloic  Â'fifiru- ,  on  longe  Saint- P  irrre ,  pont  et  rivière. 

'/'}  MAKSTRir.iiT.  foyi'i  plus  baut. 


De  Lit  ce  à  Spa  {a),  II  I.,  ô  p.  ^. 

En  sortant  de  Eiègi: ,  on  Iravei-sc  la  Mtusr  sur  plusieurs  J»ci.t4 
'H  iaissr  à  gaucbe  la  roule  xW-iLK-tn-Chaptllc,  on  lonpc  la  J/cw*. 
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A  Grivegnêca  penle  rapidcct  vallon;  on  rase  CA^nr^',  passage  de  la 
yesder ,  colline ,  vallées ,  montagne  à  côtoyer  ;  montagne ,  descente 
rapide.  A  Louve ^e ,  côte  et  vallée  à  traverser,  montagne.  A 
Theiuc ,  théâtre  d'un  engagement  sérieux,  1794,  entre  les  Fran- 
çais et  les  Autrichiens;  la  route  côtoie  une  rivière  et  ime  chaîne 
de  collines';  les  paysages  sont  variés  et  enchanteurs;  on  traverse  le 
bois  de  Royaimont,  passage  de  la  petite  rivière ,  que  Ton  continue 
de  suivre  :  on  la  passe  de  nouveau. 

(a)  Spa,  bourg  très  renommé  par  ses  eaui  minérales.  Sou  in- 
dustrie consiste  en  toutes  sortes  de  beaux  ouvrages  en  bois  et  en 
fer-blanc  peint  ;  on  y  fabrique  surtout  des  toilettes  carrées  très  re- 
cherchées des  dames ,  et  qui  renferment  tout  ce  dont  elles  peuvent 
avoir  besoin  :  il  y  en  a  depuis  trois  et  quatre  louis  jusqu'à  soixante» 
On  y  fait  aussi  des  étuis ,  et  autres  beaux  ouvrages  au  tour,  en 
ivoire.  Curiosités  :  le  vauxhall ,  jardin  fort  agréable  ;  la  promenade 
do  jardin  des  Capucins ,  le  cabinet  d^histoire  naturelle  de  M .  Woll. 
HéUlt:  de  Flandre,  d'Yorck.  Pop.  1,000  h. 

Excursions  :  A  la  cascade  de  Stabloo ,  à  Ckaufontaàie ,  à  MorU' 
Jqu  ,  k  Steffe ,  pour  les  beaux  points  de  vue  ;  anx  carrières  de  mar- 
bre de  Theux» 

A  Siavelot,  petite  ville  de  3,000  h. ,  et  dont  VéglÎM  parois- 
siale et  l'abbaye  sont  magnifiques;  elle  possède  une  sovfrce  miné- 
rale, qu'on  dit  n'être  pas  inférieure  à  celles  de  Spa. 


De  Spa  aux  Battices,  7  1.,  3  p.  y. 

En  sortant  de  Spa ,  on  va  par  Theux,  Foyez  ci-dessus,  en  pre- 
nant r inverse  de  la  route.  On  descend  dans  une  belle  vallée;  bois 
de  Sohan  à  traverser  ;  à  gauche  Ensival»  célèbre  par  ses  belles  ma- 
nufactures de  draps. 

Ferviers.  Cette  ville  ,  située  sur  la  rive  gauche  de  la  Vesdre  , 
a  des  fabriques  de  draps  très  renommées.  Curiosité  :  rélabliiise- 
mcnt  de  M.  Hodson.  Pop.  1  2,500  h. 

En  sortant  de  Ferviers  ,  on  pa&se  prés  à'  Hodimont,  à  droite  : 
et  du  Petit-Rechairif  à  gauche;  chaîne  de  montagnes,  on  rase 
Cheneux.  Aux  Battices. 
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'Vallon ,  montagne  a  traverser,  pont  et  rivière.  A  Rouvct^  vallée. 

~  A  Kerm,  passage  de  la  Moselle'.  A  Sehweich,  côte,  vallée.  A  Hel" 
zenrath ,  on  laisse  à  gauche  la  route  de  Cobltnii,  on  passe  une  ri- 

^  viére  à  Polbavh,  forêt  à  traverser;  à  gauche,  route  qui  passe  â 
Bcmcastel,  Trarbach,  et  joint  la  grande  route  à  Irmenaeh:  pas- 
sage de  la  Moselle.  A  Moutelfeldi  rivière  et  montagne.  A  JTjp€- 
naek,  montagne,  vallée,  pente  rapide*  A  Âuehenbeuren ,  on  longe 
une  montagne.  A  Niedtr-Sohren .  A  Kârschberg,  c6te,  vdiée, 
pente  rapide,  rivière.  A  Sinunerm^  montagne,  vallée >  côte.  A 
^rçenthal,  plaine  ;  on  traverse  deux  lieues  de  Is^  forêt  de  Sohn- 

i    waU.  A  Erlen.  A  Rhembellen;  à  gauche,  route  de  Baeharaeh; 
la  roule  côtoie  une  rivière  qu^on  passe  plusieurs  fois.  A  Seiber- 
sbachf  plaine,  à  traverser.  A    Slomberg.  A  Jtummelsgkehn ,  on 
rentre  dans  la  forél  de  Sofmwald. 
{b)  BiNGHBN.  Foyez  page  448. 

En  sortant  de  Binghen ,  on  franchit  une  chaîne  de  collines.  A 
Kemptrm,  A  Gaulsheim ,  on  passe  la  Sehbach  ,  rivière  ;  pente  ra- 
pide. A  NùUr-Ingelhetmy  montagne;  on  rase  ff^ackemhem;  hi 
roule  longe  une  chaîne  de  collines;  vailon  profond* 
[c)  Mate>xc.  frayez  page  439. 


DE  LLXEMBOUUG  a  COBLENTZ,  401.,  20  p. 


De  Luxembourg  à  Helzen- 

ralh  1 5 

Witilich  4 

Lutzei'aUi  7 


Kaiscrsesch  4 

Polich  4 

(à)   Coblenlz  6 


Kn  sortant  ^Ilchenrath ,  montagne  à  côtoyer.  A  Salinrorh , 
une  licue  et  ilemie  de  bois  à  traverser,  côte,  pont  et  rivière  de 
Lisser.  A  if'ittlich;  vallée.  A  Uasbovn,  montagne  à  traverser, 
ponl  et  rivière.  A  Oberscheidwcilcr,  ponl  cl  rivière,  petit  hois 
à  côtoyer,  montagne  à  passer,  ponl  et  rivière.  A  Lutzerath,  plaine  ; 
on  passe  entre  deux  petits  bois,  côle;  à  gauche,  boisa  côtoyer; 
pont  et  rivière,  pente,  côté.  A  Kaiscrsesch ,  montagne  à  franchir, 
ponl  cl  riviôre.  A  Kcrich  ,  on  côtoie  Einig.  A  Polich,  vallée.  A 
Minkelfeld,  longue  montagne  à  passer,  et  bois  à  traverser.  \Kar^ 
lich  ,  vallée.  A  Mulheim  ,  pont  et  rivière.  A  Bubcnheim, 

[a)  CoBi  E>T7. ,  ci-devant  chcf-licu  du  dèpartemenl  du  Rhin-et- 
Moselle,  ville  forte,  située  au  confluent  de  la  Moselle  et  du  Rhin. 
L'électeur  de  Trêves  y  résidait.  Curiosités  :  le  pont  de  pierre  sur 


'^36  »^  PARIS  A  MAYEMCE. 

la  Moselle  ;  le  fort  Marceau ,  à  une  demi -lieue  de  U  tîUc 

ohemin  à'^neltruach^  avec  les  lombcaux  des  i^êncniiis  3 

l'i  llocbe;  les  ruines  de  la  forteressic  ^  EhrmhreihUin  :  \ 

monument ,  en  Tbonneur  du  général  Horhe ,  non  loin  du  i 

Ihuni ,  vis-à-vis  de  Aetéwied;  ses  places  ,  ses  promenades , 

(le  l'électeur,  qui  sert  de  caserne  à  b  f;amuon.  Les  eaus  n 

et  feN'Ugineuses  de  Tustin,  qui  se  conservent  dix  ans  sans  s 

ne  sont  éloignées  que  de  quatre  à  cinq  lictM»  de  CohUntz. — 

la  Puste  aux  chevaux,  l'Abl>aTe  de  Laacli,  les  Trois^ui 

Pomoie-d'Or,  Thôtel  de  Cologne,  TOurs-Noir.  Pop.  10,. 


deP.VRIS  aMWENCE, 
Par  Mclz  et  Sarrcbruck ,  136  1.  |,  68  p. 


De  Paris  à  St-Avold    90 

a,   Forbarh  4'.'â 

\^b)   Sarrcbiurk  3 

Uobrback  4 

Honibourg  4 

liriirbmulbacb  4 

Landsbul  2 

v)   Kaiscrslautern  4 


Soinbach 
Standeubulh 
K  ircÏHisi-BoUuKi 
Alzcv 
NVœrsladt 
Nidcr-L'Ini 
{d)  Maycnce 


Kn  sorlfinl  de  Salnt-Avold,  côte  et  pente  rapide  ;  â  dr 
tnrcl  (If  Sltinbtr^;  à  gaucbe ,  celles  de  i.oftpicviflr  tX  de 
.-tvolil;  on  rase  Frnnitii:,  penlc  rsipidc ,  pont  ri  rivirre;  m 
Mf  rltarli  ,  rôle,  liosebrik ,  on  longe  Morshacfi ,  r«»le,  pa 

a.  ruurtACii.  Ce  bourg  a  lU-s  fabriques  de  draps. 
Ku  le  quillAut,  on  voit  ù  dtoile  la  roule  de  Sarfnsrwûmr 
le  Forhoch  \\  passer,  pente  rapide  ;  à  gauche  la  fbivt  de  imvu, 

h)  SAiiiiEiiiitcK  ,  ville  siluée  sur  la  Sarnr,  On  remarque 
qui  joint  eelle  ville  à  celle  Saint-Jean;  la  ^le  de  sperlarle. 
/Itilbrrg,  où  élail  renq»laeeuienl  de  l'ancienne  ville  coastrii 
les  Romanis,  nii  adniiix'  encoi-e  une  gi-oite  taillée  dans  ie  m 
servait  autrefois  au  culte  païen;  elle  est  enroi-e  appelée ,  < 
langue  du  pavs,  tlie  alU  yeùien-CapeUr,  (x^tte  ville  e«lWc 
a  des  rues  larges,  des  éditieos  la  piupnrt  neufs  et  d'un  boi 
«lie  pos.s«'>de  des  fabriques  d'outils  aratoires,  d'ouvrages  e 
'.'M  aeicr.  Pop.  .?,';00  li. 
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■t  ,  Diii«  rarroDdiuement  de  Sart«bruck  ,  on  ftit  «a  puid  débit  de 
■  Itbniières  de  canon  et  de  papier  mlché,  doDl  il  eiiate  pliuîeur* 
a  manufactures. 

B,  Ed  sortant  de  Sarrebrack,  on  pasae  la  Sarre  et  on  ae  rend  à 
_  SaôU^ean,  monlaf^neà  traverser,  Qii  eAloie  un  élacg,  Tallée  |  À 
^  di-oite,  rome  de  Blksciutel:  <m  se  Irouie  entre  un  élang  et  «np 
j  BODiagne.  A  Schttit,  un  lonpe  une  rivière.  A  Saml- Ingitrl.  A 
I  Horbâeh,  boiaà  travener,  Tallée,  pluucur*  élan^  à  câtover,  pont 
_  et  rivière,  à  Se/neaneniach.  A  Hambourg,  vallée  ,  boi»  à  irarer- 
.  >ei'.  A  Wtgeliach,  cale.  A  Bruehmalbaeh ,  bois  à  côlojer.  A 
Havpttahl,  pont  cl  rivière.  A  Landttiihl.  A  Hieihac ,  bais  d'une 
-  lieue  à  traverser,  eo  laissant  a  gauche  le  chemin  de  Hunstein, 
cite. 

{é)  KtisEKLiuTEHN.  Celle  ville,  «tuée  sur  le  Lauitr,  pouède 
des  fahciques  de  l'iilaines  et  de  siamoises,  et  la  forge  de  Fitacher- 
zel.  Pop.  3.&00  h. 

En  horlant  lie  KaisensiRulem ,  on  monte  uoe  câte,  ou  longe  une 
chaine  de  monlaiîncs  et  une  forci.  A  F.nkenbaek.  A  Alxcnbom. 
pente  ritpklc,  côte,  vallée,  ifeaceiite  rapide,  va  lice  ,  pont  et  ruis- 
seau. A  Sombach ,  on  côtoie  une  chaiiie  de  montagnes.  Standen- 
iuhl.  on  rase  le  MoiU-Tonncrrc.  A  Klnhelm- BohUtnd.  A  yor,- 
keim,  on  suit  uni-  chaîne  de  monlaf^cs  qu'où  traverse  en-suite.  A 
Ality,  pout  et  rivière  de  Selxbach.  K  Alhig,  montage  rude  à 
fraucliii*,  vallée,  ;iuti'e  montagne  longue.  A  Btrchtoltheim ,  sur  la 
cote  ;  on  lravci'<ic  une  helte  plaine  à  foeritaïUj  on  suit  un  ruisseau 
et  une  rliaine  de  monlagnes  jusqu'à  Nidcr-Vln ,  où  l'on  passe;  la 
roule  lunge  toujours  la  même  chainr.  A  Etimhem;  api'ès  ce  lieu  , 
plaine  et  tjroupe  de  monlagnes  que  l'on  traverse.  Maiienboi'n,  pont 

//)  MiiE^cE.  Coyri  page  439. 


De  Mtmheîm  à  JUayence ^  16  I.  -j-,  8  p.  j. 

O^'ersheim  3  II  Oppcnheim  6 

Worma  4  ||  MajTcnce  4 

Pour  se  rendre  de  Manheim  à  Mayenet ,  on  peut  prendre  s 
le  chemin  de  llridilbrrg  e\  de  Fran/cort,  soit  celui  de  H^anni 
Oppenhcim ,  sur  la  rive  gauche  du  Khin.  On  passe  cette  rivicr 
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fenAeim  cl  La»ètnluàn,  où  il  croit  auiai  ua  li-ès  bon  vin ,  et  l'an 
■nive  de  là  à  Mayeacc ,  qui  CBl  éloigni;  de  4  1.  'j,  d'Oppenhcim. 
j       {a]  yikTiBcx  ,  autrefois  réiidcnce  des  premieri  étentcun  d'Aile- 
g^magne  et  rùccmiDcnt  le  cher-lieu  d'un  diipailement  de  la  France, 
^  «U  liluc  au  milieu  d'un  pajii ,    qui  es!  peul-èlre  uti  des  plus  beaus 
r  et  des  plus  Te rli les  de  l'AlletnngDe,  Tis-à-Tis  t'embouclmre  du  MeÎD. 
B     Sa  popuUtiuQ  est  de  24,000  habilBoa  ,   non  cooipiis  la  gamiïOD. 
f  i  Les  tDonumena  anciens  sont  le  EiclieUteïn  ou  DruBiimtein  (  pierre 
„   de  Diiisus)  sur  le  rempart ,  et  l'aqueduc  près  de  Zahliiach.  AraDl 
ij    d  arrÎTer  à  Zahibacli  et  à  Vaqueduc  quj  vient  dictée  Dommu  ,  on 
,,   Toit  à  gauche,  sur  une  élcvktionau  dessuidc  la  l'oale  ,  un  grand 
nombre  de  pierres  sépulcrales  des  Komaius  ,   qui  otit  clc  déLCLi-iies 
dans  CCI  eodi-oil,  et  qui  y  sont  langées  comme  sur  un  petit  cimetière. 
Les  iilaces  publiques  sont  :  1°  le  Thiermaïkt  (place  verte]  ; 
30  le  marché  aux  Ic^-umcs;  3"  le  Fluchsmarkl  ;  4"  le  Leichbor.-La 
plus  betta  rue  est  celle  dîle  Grosse -D  le  i?hc. 
'  Lcsobjetslesplusrdn.'irquililcsdc  I»  ville  sont  :  l°le  (ci-deiant) 

port  franc  ;  3"  le  pont  du  Kliin  ,  d'où  l'on  jouit  d'une  Tue  superbe 
tant  en  montant  4|u'eii  dcsijcndanl  la  rivière  ;  3"  le  dame.  On  y  voit 
les  tombeaux  de  l'évéquc  Albert  de  Bi-andenbourg,  du  grand-prieur 
dt:  I3nllicrg,  du  général  comie  de  Lanibcig,  de  Jean-Georges  de 
SchaMiborii  ;  ks  plus  remarquables  sont  ceui  de  Fastrada ,  épouse 
de  CSailcniagne,  et  de  Ilenrj  Frauenlnb;  k"  l'égliae  Sainl-Jgnace , 
qui  est  d'unu  belle  iirrbiLerlorc  ;  5°  l'ancienne  église  cullégistle  de 
la  Sainlc-Vioi-};c  1  G°  l'aui-icnnc  cjlllse  Sainl-Eli'cnne ;  '<>  la  cita- 
délie;  6°  le  Kiclicisicin,  pri'-x  de  la  montagne  de  Saint-Jacques. 
L'ancien  cliàlcau  dil  11 jrlinsbom  g  se  irouiail  en  aianl  du  nouveau 
cliàtcau ,  et  produisait  un  très  bel  eU'et.  Le  bûiimcnt  de  la  bililio- 
llici|uc  i-eolcrnic  plusicms  collections  d'objets  eurieui.  savoir: 
1"  un  cabinet  de  médailles,  qui  est  surtout  riche  en  pièces  de  mOB- 
nHie  de  llav'cnce  et  un  mé<lailles  romaines  ;  3"  le  rabinel  d'kistoire 
naturelle,  où  l'on  voit  délies  belles  crysta1li»ilioos  et  pélrilica- 
tions  ;  3"  la  coUeclion  d'insliumcns  de  pbvsiquu  ou  de  mécanique  ; 
4' le  musée  des  monumcns  romains;  c'est,  sans  conb-edil,  la  col- 
Iccùon  la  plus  complète  de  monumeos  trouvés  sui'  les  lieux ,  qu'on 
pui^«c  voir  dans  aucune  ville  située  bi>rs  de  l'Italie  :  elle  consiste 
en  il  autels  et  pïerit;s  votives,  et  en  plus  de  60  autres  pierres 
pi-ovenanl  de  légions  romaines ,  qui  toutes  ont  été  trouvées  aux  en- 
virons de  Slaj'cncc  ;  5"  la  galeiie  de  tableaux  :  elle  est  ouvcile  à 
tout  le  monde  chaque  jour  de  la  semaiue  depuis  ^jusqu'à  1  bcure, 
exrejilé  le  samedi  et  le  dimanclie.  La  eolIcCtioD  d'inslrumens  de 
chirurgie  ,  d:ins  l'élaliliswmcnt  d'acmi-.ihcmcnt ,   mérite  aussi  de 
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Les  éiraiigcrs  pcuvcnl  frùqucnier  le  cabinel  de  leclorer.  »  ■  ^'  , 
«no,  qui  se  irouvciil  clans  la  ci-devanl  maison  Sclirœdcr, ki  ■  ^,. 
qu'ils  y  ont  été  inli-odiiils  par  un  membre  de  la  sociêlé.  ■     *" 

La  belle  allée  du  Kliin  qui  a  été  i-cplanlûe  dans  prescfue  'x  r 
lon<nieur  qu'elle  avait  autrefois ,   est   un   lieu   de  promcoMc"^ 
agréable.  L'aqueduc  romain  près  de  Zahlbach  mérite  d'être  «h 
de  nièmr  que  les  îles  dites  l*eiei-saue  cl  In^elbcimcr  Aue,  ^' 
trouvciil  dans  le  IVhia  nu\  environs  de  la  ville. 

Une  diligence  ,  ([ui  va  de  Maycure  ù  Colosfie ,  part  peaflsti» 
ver  tous  les  deux  jours  à  5  lieurcs  de  1* après-midi ,  poorats* 
jom^  jusip'à  Biu»fn  ;  elle  vu  le  lendemain  ju«qu*à  CoUfnkt  i 
elle  pasf^e  la  nuit ,  et  de  là  le  troisic'mc  jour  à  Ôo/op»e.  La  as 
diligenrc  part  de  Mayencc,  dans  rélé,  Iouk  les  jours  avcr  l'flpe 
ture  des  portes  de  la  ville.  Une  ti-olsièine  dîli^enee,  qui  deseesdit 
lUiin,  ])art  également  de  Mayence,  tous  les  jours  de  la  bcUriiini. 
pour  aller  à  CubltnU  et  à  ùilopie.  Le  prix  de  cette  àenienj»- 
qu'à  U.olognc  est  de  5  (1.  '^0  kr.  Juberges  :  left  Trois-Cav«Ki . 
1  hùtel  dit  hobe  Hurg  ,  celui  dit  weissc  Burj^  ,  l'Empeicv  '  «r  te 
Ilruniarki ,   niurcbé  au  foin } ,  TAiglc  (  sur  le  Ballplal2 ,  {iMt  mi 
]>auuies). 


De  Mnnhe'nn  à  Mayence  , 

Par  Heidelbcrg,  en  travcrsanl  la  licrgstrafse  et  en 
passant  par  DarnistaJi  et  Francibri  sur  le  Mein. 

La  route  qui  conduit  de  Mnnhrtm  à  Maymre  ,  en  pausM  ptir 
Ift  ûlr/hcrg  et  Francfort,  n'offre  pas  moins  d^atlrails  que  celle  ^ 
nous  venons  de  décrire.  Il  v  a  quatre  lieues  de  Ma>JieiB  ii»4B  a 
il(>idelbcrg  y   et  l'on  trouve  sur  cette  route  les  beaux  TiUnçes  de 
St  ckinhtim  ,  Kdini'cn  et  H'ichUnsTfi»  qui  ressemblent  à  aiilaol  et 
petites  villes.  La  ville  de  Heidelbcrg ,  avec  les  belles  ruine»  de  «« 
vieux  cbàteauy  la  baute  montagne  dite  Kœnigstuhi,  les  ruÎM»  wr 
le  soniuiet  du  Utili^inhfrv: ^  cl  plusieurs  villages  cacbcs  au  looJ 
de  vallons  tortueux  ^  sont  autant  de  points  cbarmans  qui  fiieni  /  Jf- 
Irnlion  du  vinageur  dans  toute  la  traversée  depuis 3laafceiB. 

Heidelbcrg  se  trouve  à  Uenti^éc  de  la  belle  vallée  du  3eré«r . 
et  c'e^st  de  ce  point  que  part  la  roule  dite  Brrgstrafst»  OU  faBcicnnc 
strttta  vionhitm,  qui  se  termine  n  une  demi-lieue  en  deçà  deDarai- 
siadt.  Les  objets  les  ])lus  remarquables  de  cet  endroit  sool  :  I*  1^ 
c)i:îitMu  f  dont  les  ruines  sont  du  nombre  des  plus  belles  en  Alle- 
Uiagiic;  '2<>  le  bàùnicnl  de  runi\ersité,  avec  une  bibliotbêquc  tn% 
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^  I  *"  l  3~  le  eabinel  4e  phyiique  et  de  minëratogie  ;  4°  le  ibédtre 

^nalomieM  l'ânblissemcnt  it'accDUchemeiii  ;  B°rbôpiial  ;  6"  l'é? 

^lae  du  Saint -Espri  1  ;  T'  l'ùglïse  de  Sainl-Pierni ,  mec  des  lom- 

^  j^^ui  qui  «onl  lré«  anciens. 

^'~   Il  7  a   dans  Ics-envii-oiis  de  Heidelberg  plusieurs  endroiu  <fù 

^■érileold'ùlreïinilé»,  tels  soot  i  1°  la  montagne  dite  Heiligenterg, 

^^TCC  les  mines  qui  s'y  ItoutçbIi  Î°  le  IPolfshnamen  i  3°  le  cou- 

enl  de  Seuharçi  4°  Ea  monlagae  dite  Kttmgitahl;  h"  le  rocber 

lit  Rteietatein  ,  qui  est  un  1res  beau  puiiit  de  tuc  pour  claininer 

■m^  rilie  et  le  château.  AubeTget  :  le  Karisberg  ,  le  Brochet-d'Dr , 

«  Couv  de  Biiden. 
■S  La  roule  qui  suit  la  rive  droite  du  Necker  iitènc  d'aboiil  à  Ifeuim- 
'heim,  ïillaRe  a  un  quart  de  lieue  de  Heidelin-g.  La  roule  qui 
^Ol  ombragée  pai'  de  beaux  ooycrs  et  d'autres  arbrci  fruitiers  con- 
°duil  de  In  à  Handirhuhsheim,  au  pied  de  ta  mouta^pe  dite  HeUi- 
gtnàerg!  un  chemin  très  agréable,  qui  passe  par  la  vallée  dite 
,  Mâhlciilh/il ,  conduit  de  ccl  efiJi'oîl  au  sommet  de  la  montagne. 
'  SrhrKsIieim  se  trnuve  à  1  lieues  de  Hcidcibcrg,  et  tout  près  de 
'  lit  le  lillagc  de  nassenhtim. 

-  On   pas^c,  à    une  demï-licuc   de  \>\,   pi'és  ie   Lculerihauttn , 

■■liaïuiaiil  eiiili'Oil ,  avec  une  jciliu  in.ii->on  de  Champagne  qui  apgar- 
;f:r!-|ii  aulrcfuis  aux  ciimlcs  Wieser  ;  l'on  ni>crcoit  un  ]>eu  plus  bas 
les  ïillajjcs  de  Grofiiachienheim ,  Honmiae-itienhciin  et  j".'.— '- 
tachsenhc'ita,  avec  le  vieux  cliàtcau  dit  Sasseahvarg ,  qui  sont  à 
demi  miisqués  par  dc«  arbres  fruitiers  et  des  cntcaui. 

En  traversant  un  vallon  très  étroit,  qui  se  trouve  à  droite ,  on 
aiTivc  à  une  iiiine  d'où  l'on  extrait  de  l'alun  et  du  vitriol  vert. 

Le  chemin  <'cm>mcure  maintenant  à  monlcr,  cl  la  vue  «'ùlend 
vrrs  le  Hhin  et  jusqu'au  fond  de  la  Rrrptrafsr  ;  nn  découvit  en 
iiicmc  temps,   sur  ses  derricies,    la  ville  de  Hanhcim  et  Lailrv- 

ircmlifim  se  trouve  à  4  lieue^i  de  Hcidcibcrg.  Celte  ville,  qui 
est  bâtie  en  amphithéâtre  au  pied  d'une  montagne ,  montre  partout 
des  Iracei)  de  soo  aneienne  origine.  La  |>arti<'  septentrionale  de  la 
ville  c>.l  baignée  par  les  eaux  de  In  Wesctinil/  ,  autreroU  W'i^ali, 
<[ul  vient  du  enté  de  IfirLcn.iu  ,  en  traversant  une  vallée  pittoresque 
'1  s.iuvagc.  (.elle  vallée  est  tellement  étroite  cl  escarpée,  qu'i< 
jiriiic  ï  A-l-il  Je  \n  place  pour  un  pclil  senlier  qui  longe  tes  bords 
do  la  rivière  jusqu'à  l'endroit  où  clic  arrive  dans  la  plaine,  après 
•.'être  fravé  un  passage  à  travers  les  masses  do  piciTcs,  qui  frirmenl 
MU  les  n'jtés  des  cs|>cces  de  murs  d'une  couleur  sombi-e,  lapissé* 
au  haut  de  verdure,  sur  Icstguels  semble  reposer  le  ciel.  Dans  cha- 
que eoili'oit  où  il  s'est  foriné  une  petite  nkbe  dans  ces  murs,  on 
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%  longue ,  jusqu'à  Btichet^aeh ,  ci 
joe  dilc  FeUttrg,  qui  «at  «tuée  d 
ODairiTeaTec  beaucoup  de  peine 

•uivant  tu  lentier  qui  paue  à  cd 
a  enleod  coDlioueUemeot  un  bruh 
lûaou  au  dewoua  da  rocbcrai  mi 
iuanl  B  iratcn  lei  ou*eriuref  qui  i 
DUÛ  le  ruisuau.  Une  maLwn  de  i 
I  vojageur  un  lieu  irés-agréablc  pour  se  rafi-aîchir  et  m  repoMr. 

A.  UD  quart  de  lieue  de  Bem/teim  se  Iraure  ^ueriac/l ,  qui  e*t 
1  tilla^e  auei  cooiidérable  et  opulent ,  aiei:  une  roulune  d'oiH 
inérale  et  un  châLeau  de  plaUancc  appartenant  au  graiid-due  de 
amuladt.  11  y  a  deux  promenades  très  agréahlei ,  l'une  qui  inèDe 
ir  la  montagne  dite  jtltaribtrg ,  el  l'autre  qui  conduit  aux  ruine* 
1  vieux  cbileau  X  AyKTihtTg. 4aicrge  de  la  Rase- 
Il  ne  Taul  pas  négliger,  lorsqu'on  se  trouve  à  Auerbacb,  de 
onler  sur  le  Meù'bocut ,  la  croupe  la  plus  élevée  des  mnnlagnea 
:  la  Bergilra/ic ,  qui  domine  sur  la  vallée  du  Rhin  depuis  Spire 
squ'àfiin^n.jmqu'aux  Vosges  el  jusqu'au  Mont-Tonnerre.  Une 
>ui' ,  qui  a  élcbâi'ie  il  j  a  une  irenlaiiic  d'années,  se  trouve  sur  le 
>nimet  de  la  montagne ,  el  c'est  la  couleur  blanche  en  apparence 
a  celle  tour  qui  fait  remarquer  la  nuintigne  dans  un  grand  éloigne- 
lent.  C'est  au  haut  de  cette  tour,  où  l'on  trouve  un  très  bon  léles- 
jpe,  qu'on  jouil  de  la  vue  la  plus  étendue  possible.  Ceux  qui  veu- 
□l  mouler  sur  le  Metibocus  fout  1res  bien  de  passer  ta  nuit  à  jil- 
iach.  petit  village  au  pied  de  la  partie  septentrionale  de  la 
onta^ne;  on  se  met  ensuite  en  roule  aussilât  après  minuit,  eu  sa 
isant  accompagner  du  forestier  qui  a  les  clés  de  la  lour. 

L'antique  Xwingenhcrg  se  trouve  à  la  dernière  extrémité  de  la 
crgstraf^e ,  et  c'est  ta  que  le  pays  cesse  d'être  beau  ,  et  que  coni- 
LL'iicc  ta  plaine  de  table  qui  fatigue  les  yeux  du  voyageur.   ^ 

On  voit  devant  Bîrkrnbach  ,  il  une  dcmi-licue  de  Zuringenierg  ^ 
u  bôpitnl  pour  les  troupes  Iiestoiscs. 

Un  cbcmin  lirù  au  cordeau  conduit  de  là ,  à  travers  un  boi*  de 
ipiiis  ii'ùs-iombre,  au  village  ù' Ebrritadl. 

Un  cliemïn  semblable  au  premier,  passant  également  par  le  boi* 
!r  sapins,  qui  porte  ici  le  nom  de  Tanne,  mène  d' Eèerilaiit  !x  Bei- 
ingrn,  village  trés-considérable  et  trés^opulent ,  que  l'on  peut  rc- 
)rdci'  comme  un  faubourg  de  Darmsladl.  Il  y  a  des  casernes  pour 
2UX  escadrons  de  chevaux-légers ,  et  deux  jardins  appartenant  a 

cour  ,  avec  une  orangerie  superbe. 

Daroutadti  autrefois  Darmunstadt,  la  résidence  du  grand-duc 
!  Hcsse-Daimstadl ,  elt  situé  au  milieu  d'une  vaste  plaine  cntiè- 
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rement  dépourvue  d'agrèincns  tlan»  les  environs  de  la 
cùlc  du  Uliin;  il  n'y  a  t\vx'  la  pniiic'  qui  .ivi/i«hic  la  Btr 
rOdeiiwald  ,  qui  préscnlc  quelques  siies  a;;renbk«. 

La  ^ille  qui  compte  environ  10,000  haliitans  ne  On 
Tormer,  car  on  y  voit  s'élever  tous  les  uns  de  nouvelle; 
nbjels  les  plus  rcniarqualilcs  sont  :  1"  le  rhâleau;  -' 
30  le  musée ,  qui  n'est  ouvert  au  public  que  depuis 
du  grand-duc,  et  qui  a  clé  considérablement  aufrme 
achatft  et  surlout  par  la  donation  du  baron  d<"  llùh«rli  ; 
de  tableaux  ,  qui  contient  un  p;rand  iiomlire  de  table» 
de  toutes  les  écoles;  5"  la  bibliothèque  ,  consistant  en  ' 
elle  est  ouverte  au  publîr  ions  les  mercredis  et  dini.ir 
bâtiment  dit  Ejrrrctfrhous  ^  destiné  au3C  exeiTiceit  mili 
une  pièce  d'à rcbi lecture  assez  curieuse;  7**  le  pvon 
divers  jardins  anglais  qui  sont  tous  très-beaux  ,  eC  pri 
pclui  dit  //erntifarfcn,  où  il  y  a  un  monument  trè»-i 
i]uc  Frédéric  1*'''  a  tait  ériïrer  à  une  prinr>csse  de  Danv 
deux  grandes  écuries  de  la  cour.  .'Êubtr^rs  :  la  Courdfi 
le  Raisin,  la  Poste,  le  Soleil,  le  Sauva<*e. 

Il  y  a  boau(*oup  de  promenades  inlére^sanles  dan»  I 
de  Darmsladl,  cniie  autres  Tallée  de  tilleuls  du  rùtéd 
les  jardins  près  de  la  \illc  et  à  Bessttnptft;  ensuite  le 
mène  à  l'étang  dit  ^n'osstr  Trus ,  au  moyen  duquel  on  1 
la  ville  entière,  lorsqu'elle  est  menacée  d'un  incendie 
qui  mène  à  l'endroit  dit  tlrcy  Bninneny  celui  de  la  Di< 
/frrrpotfsfirrL' ,  à  un  quart  de  lieue  de  Dannsiudi  ;  le  r 
terme  dite  Karlshoff,  qui  appartient  à  M.  de  lieriliau» 
de  la  faisanderie.  Un  autre  clicmiu  tirs  agréable  est  ccl 
;»  Xicfinranutaflt . 

Frnhcfurt-»ur-U-Mtin  se  trouve  à  G  lieues  de  Dar 
'.-brmin  (|ui  y  mène  est  assez  monotone  ;  mais  une  foi< 
l.(  hauteur  près  de  la  tour  dite  Wttrtfhurm ,  le  ^OTa^re 
\a(il  soi  un  pays  superbe.  Francfort  compte  cnvii-nn  ô- 
bun  aspect  dans  le  li.ûntain  est  irès-imposaDl. 

Les  objets  remarquables  delà  ville  sont  :  1<*  le  dàtue 
bâii  en  HT 4  ;  la  tour  ditr  Pfarrlburm,  qui  en  fait  parlîe, 
un  des  derniers  monumens  de  Tancicnnc  arcbilecfure  a/ 
n  existe  que  depuis  I  5()0,  après  avoir  été  comomcée  e 
->  la  nouvelle  église  de:»  luiliéiiensct  les  deux  égUsesdesi 
j*»  rbôtcl-de-vilb»  tm  le  Itn-mer;  4"  l'ancien  palais  de  la 
I  Imrn  et  Taxis ,  naguère  encore  la  résidence  du  prince  Pri 
bâtiment  dit  Siittfhof,  auli-eibis  la  résidence  des  rois  cari< 
^'"  le  bâtiment  dit  biaunfelsbof,  où  se  trouve  la  bourse: 
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f-e^  bâtiment  s<^t  garnies,  dans  le  temps  de  la  foire ,  de  tout 
sin  de  marchandises  de  lune  ;  7<*  le  musée  ;  8*  les  grands  et  beaui 
tfices  de  ^elques  néf^ians  ;  9*  le  théâtre  :  c'est  un  des  meil- 
nr»  «B  Allemagne^  10*  le  pont  sur  le  Mein  et  le  quai  qui  est  très 
eau;  11*»  la  i*ue  dite  ff^oltgraben ^  où  l'on  Toitune  bcUé  iile  de- 
aiflons  neuves  construites  sur  les  hords  de  la  rivière ,  dont  lemiôa- 
«  augmente  encore  de  jour  en  jour ,  et  qui  portent  avec  raison  le 
»in  de  belle  vue.  ^ 

Les  collections  d'objets  curieux  sont^  1*^  la  bibliothèque  de  la 
Ile  y  où  il  y  a  beaucoup  de  manuscrits  et  de  vieilles  impressions  ; 
»  le  cabinet  de  médailles  qui  se  trouve  au  Honner. 

Il  j  a  &  Francfort,  pour  se.di^rtir,  1^  le  spectacle  aHemand  et 
oipéra  ;  3^  des  bals  masqués  ;  3<*  des  concerts  ;  4<>  quelles  f  eu- 
ons  particulières  ;  5^  le  grand  cassino ,  auquel  on  admet  lés  étram 
srs  en  leur  donnant  une  carte  qui  compte  pour  quatre  semaînet. 

Les  plus  beaux  jardins  aux  environs  de  la  ville  sont  :  \^  le  jardib 
S  M.  fiethmann  ;  on  j  voit  uue  collection  superbe  de  figures  en 
lâtre,  qui  ont  été  moulées  sur  les  meilleurs  antiques  de  Paris; 
*  le  jardin  anglais  du  baron  de  Holzhausen  ;  3^  le  jardin  de  la 
laison  Gonthard,  de  la  maison  Cogel ,  et  beaucoup  d'autres. 

Les  environs  les  plus  proches  de  Francfort  sont  charmans.  Les 
oints  un  peu  plus  éloif^nés  de  Francfort,  qui  méritent  d'ctre  visités 
ant  :  1  ®  la  fei-me  de  Riedhof;  2<»  celle  dite  Sandhof;  3*>  la  maison 
ite  Forsthaus;  4°  Oberrad;  S®  la  petite  ville  à^Offenhach,  qui 
résente  un  asjHîcl  ti-cs-rianl,  et  où  il  régne  une  grande  activité  ; 
^  la  hauteur  dile  Girmkeîmerhcehe  ,  et  la  montagne  de  Rœderberg  ; 
o  les  champs  de  balaille  près  de  Bergen  et  de  la  rivière  de  Nidda  ; 
o  le  bain  de  H^tlhelmsbad ,  avec  les  beaux  jardins  qui  en  font 
artie. 

On  peut  faire  de  Francfort  une  excursion  très-intéressante  dans 
îs  montagnes  du  Taimus ,  qui  s'^élendeut  depuis  la  ville  de  Fried- 
erg,  dans  le  district  dit  ^(r/^<fr^<z7/^  jusqu'à  f^k'iesbaden,  etdepufc 
3  A//^w^rtw  jusqu'à  Oberlahnstein ,  en  formant  deux  chaînes  par  ai- 
îles ,  qui  sont  liées  entre  elles  par  d'autres  nioiilagncs  d'un  rang 
afcrieur.  Auberges  :  T Empereur-Romain,  le  Woidcnhof,  la  Cour 
'Angleterre,  Je  Cygne,  le  Wcidenbusch ,  la  ville  de  Paris. 

Il  y  a  7  lieues  de  Francfort  à  Mayence.  Le  chemin  passe  pai- 
iachst ,  petite  ville  sur  la  rive  droite  de  la  Nidda,  où  il  y  a  beau- 
onp  d'industrie  ;  par  Haddersheim ,  où  se  trouve  la  poste  aux 
hevaux,  et  par  fVeilbach.  Il  y  a  5  lieues  de  Weilhach  jusqu'à 
lochleim. 
Il  y  a  encore  2  |>eli!es  lieues  de  Hochheim  jusqu'à  Mayence  ; 
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,1        Au  dessous  A'EUftU  m  IrouTc  la  terme  dile  DrtUtrhof,  et 

,,   non  loia  ilc  là  le  village  SErhach ,  où  il  ;  a  de  tuperbci  maiioDi 

Q    de  caoïpagne.  Erbach  eal  un  de  cci  jioinls  d'où  l'on  peut  faire 

^^deui  eicui-sions,  qui  proi^urcnt  beaucoup  de  plaisir,  et  ne  de- 

^     mandenl  que  très  peu  de  lemps.  L'une  est  celle  où  l'on  va  lisiler 

^       NUderiiigelheim,  qui  .te  Irouvc  ii  proiimité  de  la  rive  gaucUe  du 

Rhin ,  et  doiil  il  est  déj.i  rnil  menliua  plus  haut ,  et  l'aurre  a  pour 

but  l'ancieune  abbaifc  d'Erhaûk  ou  Eheriath  ,  qui  esl  siluùe  au 

fond  d'un  hnis  non  loiD  d'Elireld.   Celle  abbave  sert  maioteniint 

de  maison  de  correelion,  et  on  y  enrei-me  aussi  tes  fous. 

AJ|i<le  tieuEd'ff/i/"<-Mso  trouve  le  villago  de  Halttnhcm.  On 
apci  cuit  entra  cci  dcui  cndioits  les  Termes  dîtes  DraUe  et  Rei- 
chartt  hauien,  et  l'on  passe  à  côté  de  liois  lies  appelées  Langwar- 
f/uraue ,  Rheinitac  et  SrmiiahHe.  Hatlenheim  se  Tail  égaUmenl  re- 
marquer par  de  belles  maisons  de  campa^e. 

A  un  quart  de  lieue  plus  bas  que  Haltenheim  se  trouve  le  boiu-g 
dit  Octlrich,  qui  est  décoré  de  belles  maisons  de  campagne.  Les 
>ilb^esdc  ff^mkel  el  Miltelhfim  ,  sont  situés  non  loin  de  là,  sur 
les  bords  de  la  rivière. 

Le  JoataùibtTg  (  mont  Si .  Jean  ) ,  qui  est  divisé  en  terrasses  , 
s'élève  dans  une  penle  liés  dourc  ,  et  il  domine  sur  un  pays  loul- 
.i-fait  chunnanl.  Le  vin  qui  y  ci-oil  est  le  meilleur  et  le  plus  cher 
des  vins  du  llliin.  Les  vignes  du  mont  Si.  Jean  comprenuent  un 
espace  de  hh  arpeus,  et  tous  les  ceps  sont  de  l'espèce  de  ceux  dits 
Ricrslin^.  Au  pied  de  la  montage  se  trouve  le  villape  de  Joliaimi- 
l'frg,  le  couvent  do  nonnes  dit  Ktautt ,  dont  il  a  déj.i  été  parlé 
plus  haut  1  ta  terre  sci^eurialc  de  folb-alli  qui  appartient  au  comte 
de  Greiftnklnu,  et  plusieurs  fermes  et  hahilalions  de  visneron». 

Non  h)in  du  mont  St. -Jean  se  trouve  l'ancien  couvent  des  reli- 
gieuses de  Gotlesaue. 
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4tnheim  el  Laubm^iat,  où  il  croîl  aiuai  un  très  boo  vin,  et  l'on 
■rrive  de  là  à  JUayence ,  qui  eu  éloigne  de  4  I.  '\,  d'Oppenheim. 

(a)  MiYirrci ,  autrefois  réudcnce  des  premier!  élecleurs  d'AUe- 
magiic  cl  rûccmmcDt  le  cher-lieu  d'un  département  de  tn  Franee, 
est  sîluc  nu  milieu  d'un  pajs ,  qui  est  peul-étre  un  des  plus  beiuK 
et  des  pliisfcrliles  de  l'AIlcmngDe,  vis-à-tis  l'emboucliure  du  Heill. 
Sa  popuUlîuo  esl  de  21,000  habilani ,  non  compiis  la  gamium. 
Les  monumens  anLÎcns  sont  te  Eichelitein  ou  Drutussiein  [pierre 
de  Di-uBUS  )  sur  le  rcmpnrt ,  et  l'aqueduc  prés  de  Zahituch.  Aranl 
d'aniTcr  à  ^lilbacli  et  à  l'aqueduc  qui  vient  d'être  nommù  ,  on 
voiiàgauche,  sur  une  élévatiou  au  dessus  de  la  route  ,  un  grand 
nombre  de  pierres  sépulcrales  des  Romaius ,  qui  ont  été  déleii-ées 
dans  CCI  endroit,  el  quiysoiil  rangées  comme  sur  un  petit  cimetière. 

Les  places  publiques  sool  :  l"  le  Thiermarkl  (place  veiie}; 
3'  le  marché  aux  lé|;umct  ;  3°  le  Fluehsmarkl  ;  1°  le  LelchhoT.-La 
plus  bcila  rue  est  celle  dite  Grosse- Bleiïhc. 

Les  ulijels  les  plus  i'i'innri|ualili.'s  de  \a  ville  sont  :  I  °  le  (ci-deiant) 
port  franc  ;  3"  le  pont  du  iiliin  ,  d'où  l'on  jouit  d'une  Tue  superbe 
laol  en  monlaul  i|u'cn  descendant  la  riTiére  ;  3"  le  dôme.  On  j  voit 
tes  lonibcauidc  l'évcquc  Albert  de  Brandcnbourg,  du  grand-prieur 
de  Dnthcrg,  du  général  comLc  de  Lamberg,  de  Jeati'Gcorgcs  de 
Scha'nhom  ;  les  plu<i  remarquables  sont  ceux  de  Fastrada ,  épouse 
de  ChnrleniAi-ne,  et  de  Henry  Fraucnbb;  \«  l'église  SalnUtgnare , 

la  Sainte -Y  iei-;;c  )  C"  l'atirienne  église  Saint- El'icnne  ;  '"  la  cita- 
delle; H°  le  Elebelslein,  pn'-s  de  la  montagne  de  Saïnt-Jacques. 
L'ancien  cliitcau  dit  }l.irliii«liouig  ^e  trouvait  en  aiiinl  du  nouveau 
château,  et  |>i'oduisait  un  Iri'-s  bel  eHèl.  Le  luiiimcnt  de  U  biblio- 
ibèque  renl'cinie  plusieui-s  col  lecl  ions  d'objets  rurieui,  savoir: 
1"  un  cabinet  de  médailles,  qui  est  surtout  riche  en  pièces  de  mon- 
naie de  Aluveiice  et  eu  mcdailtes  romaines  ;  3"  le  cabinet  d'bistoire 
natui'ctlc,  où  l'on  voit  de  ti-ès  belles  cryslallisalîons  et  pétrifica- 
tions; 3°  la  collection  d'insLrumens  de  phvsique  ou  de  mécanique; 
j'i  le  musée  des  monumena  romams;  c'est,  sans  contredit,  la  col- 
lection la  plus  complète  de  monumens  trouves  sur  les  lieux ,  qu'on 
giuissu  voir  dans  aucune  ville  située  hors  de  l'Italie  :  elle  consiste 
eu  37  aulcls  et  pierres  votives,  et  en  pbis  de  GO  autres  pierres 
provenant  de  légions  l'oniaincs,  qui  toutes  ont  élc  li-ouvécs  aux  eu- 
viinns  de  M-iycncc  ;  5"  la  galeiie  de  tableaux  :  elle  est  ouverte  à 
loulle  mnode  chaque  jour  de  la  semniuo  depuis  Sjusqu'à  i  heure, 
cicepté  le  samedi  et  le  dimanche.  La  collection  d'itistrumcns  de 
chii-urgie  ,  dans  rélablitscmcnl  d'.-icrrjv<'hcmcnl ,  luérile  aussi  de 
l'attention. 
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*îchc  ;  3'^  le  cabinel  de  physique  et  de  minéralogie  ;  4^  le  théâtre 
,i'anatoinie  et  rctablissemcnt  d'accouchemeot  ;  5^  l'hôpital  ;  6°  Vé^ 
'salifie  du  Saint-Esprit;  7°  réglise  de  Sainl-Pierre ,  avec  des  tom- 
beaux qui  sont  Ires  anciens. 

Il  y  a  dans  les  environs  de  Heidelberg  plusieurs  endroits  qui 
méritent  d'cire  visites,  tels  sont  :  l*'  la  montagne  dite  Hciligenhergs 
avec  les  ruines  qui  s'y  trouvât  ;  2**  le  lyolfsbrwmhi  ;  3°  le  cou- 
vent de  Seuburg;  4**  la  montagne  dite  Kœw'gstuhl ;  5®  le  rocher 
dit  Riescnstein  ,  qui  est  un  très  beau  point  de  vue  pour  examiner 
la  ville  et  le  château.  Auberges  :  le  Rarlsberg ,  le  Brochet-d'Or , 
la  Cour  de  Badcn. 

La  route  qui  suit  la  rive  droite  du  Necker  mène  d*aboi*d  à 
heim,  village  à  un  quart  de  lieue  de  Heidelberg,   La  rouie 
est  ombragée  par  de  beaux  noyers  et  d'autres  arbi 
duit  de  là  à  Handschuhshem ,  au  pied  de  la  mooii  :       ui- 

genberg;  un  chemin  très  agréable,   qui  passe  par  la  vailee 
Muhlenlhai ,  conduit  de  cet  endroit  au  sommet  de  la 

Schrieshcim  se  trouve  à  2  lieues  de  Heidelberg,  ei  louipres  de 
In  le  village  de  Dossenheim. 

On  passe,  à  une  demi-licuc  de  là,  près  d«.*  Leutershausen , 
charmant  endroit ,  avec  une  jolie  maison  de  campagne  qui  apyar- 
iCiiait  autrefois  aux  comtes  Wieser  ;  l'on  aperçoit  un  peu  plus  bas 
les  villapjcs  de  Grofssachseniietm,  Uo tiens achsenhcim  et  Mlttcl- 
sachscnhcim,  avec  le  vieux  cliàteau  dit  Sassrnbourg,  qui  sont  à 
demi  masqués  par  des  arbres  fruitiers  et  des  coteaux. 

En  traversant  un  vallon  très  étroit,  qui  se  trouve  à  di*oite  ,  on 
airive  à  une  nùrie  d'où  l'on  extrait  de  l'alun  et  du  vitriol  vert. 

Le  chemin  f'ommcnrc  maintenant  à  monter,  et  la  vue  s'étend 
vers  le  Uhin  et  jusqu'au  fond  de  la  Bergstrafse  ;  on  découvre  en 
même  temps,  sur  ses  derrières,  la  ville  de  Manhcim  et  LatUn- 
bour^. 

ff'tiufft  t'm  se  trouve  à  i  lieues  de  Heidelberg.  Celte  ville,  qui 
est  bàlic  en  ampbillicàtre  au  pied  d'une  montagne,  montre  partout 
des  Iraccs  de  son  anrinnnc  origine.  La  partie  septentrionale  de  la 
ville  est  baignée  j)ar  les  eaux  de  la  Weschnit/. ,  autrefois  Wisgatz, 
c|ui  vient  du  côlè  de  Hirkcnau  ,  en  traversant  une  vallée  pittoresque 
rt  s.iuvage.  Cette  vallée  est  tellement  étroite  et  escarpée,  qu'à 
pf  ine  y  a-l-il  de  la  place  pour  un  ]»eti!  sentier  qui  longe  les  bonis 
de  la  rivit're  jusq'i'à  l'endroit  où  elle  arrive  dans  la  plaine,  après 
s'élre  frayé  un  passage  à  travers  les  masses  de  pierres,  qui  forment 
sur  les  côtés  des  espèces  de  murs  d'une  couleur  sombre,  tapissés 
nu  hauf  de  verdure,  sur  lesquels  semble  reposer  le  ciel.  Dans  cha- 
que endioil  où  il  s'est  formé  une  petite  oicbe  dans  ces  murs ,  on 


>>  un  TÏDojie  asMi  conùdirable  et  opulent ,  ttev  une  foolMDe  iTeatt 
'■'  minérale  et  ud  château  de  plaùaace  apparienaat  au  graud-duc  de 
■  Dannsladl.  11  j  a  deui  promenades  ti'é*  agréablei ,  l'une  qui  mioe 
1^  (ur  la  monlagne  dite  AÎtariierg ,  et  l'aulrc  qui  conduit  aux  ruine» 
1!  du  vieux  château  à'  jéaeriierg.  —  Auberge  de  la  Rose. 
t       11  ne  Tant  pas  ncglif^er,  lorsqu'on  >e  trouve  à  Auerbach ,  dg 
T  monter  sur  le  Sletiiocai,  la  croupe  la  plus  élevée  des  montagnes 
de  ta  Bergilra/ie  ,   qui  domine  «ur  la  vallée  du  Rhin  depiûa  Spire 
f  jiuqu'à  âi'n^cn,  jusqu'aux  Vosgescl  jusqu'au  Mont-Tonnerre.  Une 
'.   toui' ,  qui  a  élc  bâtie  il  j  a  une  Ircnlaiue  d'années,  se  trouve  sur  le 
,    lonuDet  de  la  montagne,  el  c'est  la  couleur  blanche  eD  apparence 
de  cette  (OUI-  qui  fait  remarquer  la  monuigae  dans  un  grand  éloi^ue- 
menl.  C'est  au  haut  de  celte  tour ,  où  l'on  trouve  un  (rés  bon  téle»- 
COpe,  qu'on  jouit  de  la  vue  la  plus  étendue  po&siblc.  Ceux  qui  veu- 
lent mouler  sur  le  Melibocus  font  1res  bien  de  passer  la  nuit  à  jtl- 
thach,    petit  village  au   pied   de  la  partie    septenti'ioo^ile  de  W 
montaj^e;  on  se  met  ensuite  en  roule  nussitât  après  minuit,  eu  m 
faisant  accompagner  du  forestier  qui  a  les  clés  de  la  tour. 

L'antique  Xwhigenicrg  se  trouve  à  la  dcrnicro  extrémité  de  la 
Bergstiafse ,  et  c'est  là  que  le  pays  cesse  d'être  beau  ,  cl  que  com- 
mcucc  la  plninc  Je  sable  qui  fatigue  les  ycui  du  voyageur.    ^ 

On  vuît  devant  Birkrnback  ,  à  une  dcmi-lieue  de  Zwirtgenttrg  , 
un  bûpilal  poui'  les  troupes  hcssoises. 

Un  cbemin  tiré  iiu  cordeau  conduit  de  là ,  a  travers  un  boî*  de 
lapins  Ii'ès-sombre ,  au  village  A' Eherilaill. 

L'n  ctieuiin  semblable  au  premier,  passant  également  par  le  bois 
de  sapins,  qui  porte  ici  le  nom  de  Tarme,  mène  A' Eberiladl  3  Btt- 
lun^n,  village  très-considérable  et  trés^pulent ,  que  l'on  peut  i-e- 
gardcr  comme  un  fauhouT^  de  Darmstadt.  11  y  a  des  casernes  |>our 
deux  escadrons  de  cherBui-lcgers ,  et  deux  jardins  appartenant  à 
la  cour,  avec  une  orangerie  superbe. 

Ûarmitadt,  autrefois  Darnujnsladt ,  la  résidence  du  grand-duc 
de  Heste-DaiToitadl,  est  situé  au  milieu  d'une  vaste  plaine  cntii* 


^s  colleciioiu  d'objeli  curieux  «ont  1  1°  la  bibliolhèqoe  île  la 

: ,  où  il  j  a  beaucoup  de  maniu 

le  cabinet  de  idUeùIIm  qui  te  tr 

)  y  B  i  Fnuicrort,  poorss.diiei 

léra  ;   !•  de*  baU  maïqués  )  3* 

M  particulières  ;  b"  le  paad  cas 

t  en  leur  donnant  une  carie  qui 

.et  plus  bcBui  jardins  aux  eniir 

K.  Belhmann  ;  on  y  voit  uue  < 

Te,  qui  onl  clé  moulées  sur  )i 

le  janlin  anglais  du  baron  de  1 

son  Gootbard,  de  ta  inaisan  Co^ 

Les  environs  les  plus  proches  de  Francfort  jont  rharmans.  Les 

nU  un  peu  plus  élolj^né*  de  Francfort ,  qui  mérilcnt  d'être  Titit^ 

1 :  1°  la  ferme  de  Rirdhof;  1'  celte  dile  Sandhof;  3»  la  maison 

!  Forilhnuii   4"  Oberradt  5°  la  petite  Tille  A'Offenbaeh,  qui 

sente  un  asi>ect  li-cs-riant,  et  où  il  régne  une  grande  acliTiiè  ; 

a  hauteur  dite  Girmkelmcrh/rhe  ,  et  la  montagne  de  Raderbcrg  ; 

les  champs  de  balnillc  près  de  Bergen  et  do  la  rirlèrede  Xidda; 

le  bain  de  tVHhelmshad ,  avec  les  beaui  jardins   qui   en  fonl 

On  jKut  faire  de  Francfort  une  excui^ion  irés-intèressanle  dans 
montagnes  du  Taiimu ,  qui  s  élendeiit  depuis  la  ville  de  Fried- 
■g,  dans  le  disirici  dit  /^efflrrfim,  jusqu'à /fVi-J*«rffn,  et  depuh 
^AfMi:!-!»  jusqu'à  Obtrlahnitem,  en  formant  ik-u\ cbaiDcs parât 
:s ,  qui  sont  lices  entre  elles  par  d'auti  es  niotilajincs  d'un  ranj; 
•rieui-.  Auberge!  :  l'Kmpereur- Romain ,  le  W'iiJcohof,  la  Cour 
nslelerre.  Je  Cygne,  le  Wcidenbusch,  b  ville  de  Paiis. 
Il  y  a  7  lieues  de  Francfort  à  Majcnce.  Le  chetnin  passe  par 
•cÂ^l,  pclile  ville  sur  la  rive  droite  de  la  Nidda,  où  il  j  a  beau- 
ip  d'bdusirie;  par  Haddenhtrm,  où  se  trouve  ta  poste  aui 
tTBux,  et  par  Iffilhoch.  Il  _v  a  î  lieues  de  Weilhach  jusqu'à 
chicim. 
Il  y  a  encore  ?  petites  lieues  de  Hochhelm  jusqu'à  Mayence  ; 


cipal  du  Hheàgau,  qui  «G  lait  remarquer  par  ses  loura  gothiques. 

U  j  ■  MIT  les  borda  de  la  rîiière  uoe  &le  de  belle*  maisona  de 

.   cmmpa^e ,' dont  U  plut  distinguée  est  ccLla,  de  M.  Souchaj  de 

E    Francfoi^.  L'aalerge  à  h  Roie,  qui  eal  belle  et  apacieuie ,   se 

trouTc  cgalcnenl  sur  les  bord^  de  la  rîiière. 

Au  dessous  AEHfeU  k  IrauTe  la  rerme  dite  Dreùerhof,  cl 
i  non  loin  ilc  In  Je  Tiltaga  à'Eriath  ,  où  il  7  a  de  superbes  maiMais 
de  campagne.  Erbach  est  un  de  ces  (Kiinls  d'où  l'on  p«ut  faire 
^deux  excursions,  qui  proi-orcot  beaucoup  de  plaisir,  cl  ne  de- 
mandent que  très  peu  de  lempii.  L'une  csl  celle  où  l'on  va  visiter 
fUtdtringelhtim ,  qui  se  li-outc  il  pioiimilé  île  la  rive  gauche  du 
Rhin,  CI  dont  il  est  déj'i  fait  mealiun  plus  haut ,  et  l' autre  a  pour 
but  l'ancienne  abbaje  à^Erbach  ou  Eàeriach  ,  qui  est  située  au 
fond  d'un  bnis  non  loin  d'Eilfeld.  Celle  abbaye  sert  maintenant 
de  roaifwn  de  corrcclion ,  et  on  y  enferme  aussi  les  fous. 

A  '/i  .le  lieue  AEII/tldic  trouve  le  ïillage  de  Halltnheim.  On 
apoiço'il  cnli-e  cei  deui  cndioiis  les  fermes  dites  Dralie  et  Rei- 
ckarts  kauitn,  cl  l'on  passe  a  côté  de  li-ois  îles  appelées  Langwar- 
ihtraui ,  R/ieôuiiie  et  Saïu/a/liie,  Hallcnbeîm  se  fait  également  re- 
marquer par  de  belles  maîii^ons  de  campagne. 

\  un  quai't  de  lieue  plus  bas  que  Mallenheim  se  trouve  le  bourg 
dit  Oeitrick,  qui  est  décoré  de  belles  maisons  de  campagne.  Les 
vilb^cs  de  IVi»M  et  .mutheim  ,  sont  situés  non  loin  de  là  ,  sui- 
Icii  bords  delà  rivière. 

Le  JoanniiàcTg  (  monl  Si .  Jean  ] ,  ([tij  est  divise  en  terrasses  , 
s'élèic  dans  une  pcnle  très  douce  ,  et  il  domine  sur  un  pavs  loul- 
ri-fail  cbarinanl.  Le  vin  qui  v  croil  est  le  meilleur  et  le  plus  cher 
des  rini  du  Ithin.  Les  vignes  du  mont  5t.  Jean  compremient  uii 
es|iacc  de  55  arpens,  et  tous  les  i»;ps  sont  de  l'espéee  de  ceux  dits 
Elicfiiling.  Au  pied  de  la  cionlagne  se  trouve  le  (illage  de  Johaimi- 
l-erg,  le  couvent  do  nonnes  dit  h'iauie ,  dont  il  a  déjà  été  parlé 
plus  haut;  la  tcn-e  seigneuriale  de  f'o/^aM  qui  apparllcnl  au  comte 
de  Grtifenklmi,  et  [ilusieurs  fermes  cl  haLitations  de  Tisoeron*. 

Non  |[>in  du  mon!  St.- Jean  se  trouve  l'ancien  couvent  des  iclî- 
gicuses  de  Gollesaue. 
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ipart  CD  Tïni ,  en  poinue,  en  grainci  4f>  treffle ,  en  sel,  en 
■tre,  en  blé,  en  '•inaipv,  ea  «■u-de-iie  et  en  boile  de  uTCUe. 
!«  tiiu  qui  enlrent  dam  le  cammerce  M  recaoUleiit  pour  l« 
■part  deiu  la  biiDlleue  de  Bingeo  et  aux  envirooi  de  la.Nah, 
on  I»  cnToie  (ont  en  doMeodaut  qu'en  remoDiuii  U  ri*Mre  , 
lii  surtout  à  Francfort,  d'où  ils  arrÏTenl  par  terre  fea  paji 

Le  jardin  de  M, 
issi  le*  ruines  du 
érite  d'ilrc  lisili 

ni  a*ec  la  dil^e 


VOÏACE  DE  COLOGNE  KH  HOLLANDE. 

A  ane  pclile  lieue  au  dessous  de  Cologne,  et  à  troii  quart!  de 
sue  de  Deuh,  sur  lu  riie  droite  du  Rhin,  esisilucela  pelîle Tille 
:  JUûhi/uùn,  qui  fait  pnilic  du  f;raud  duché  de  Berg.  On  y  airiie 
11'  un  [lODt  iroUot  établi  sur  le  Rhin  ;  le  nombre  den  habitans  s'5 
onle  à  plus  de  3,000  ,  et  il  7  eiisle  plusieurs  Tabriqucs  cl  manu- 
clurcs  du  soie,  de  lelourti  de  tinaigre,    et  quelques  gruides 

asM^ries  cl  ilislillciies  d'cau-de-tîc.  Le  Khtn  reçoit  près  de  là  le 
listeau  de  StrunderSae/i ,  qui  fait  aller,  dans  un  cours  de  quelques 
iucs  seulcm|Bl,  plus  de  quarante  moulins  a  papier,  à  bulle,  à 
luleui'  ut  à  ^rain«.  Le  jardin  de  M  ■  Andréa ,  que  l'on  volt  à  Mfihl- 

A  quelque  dîslance  de  1ù  se  prùsenic  Stammheini  ou  Slarnnui , 
jiil  lu  siluulioQ  esl  |iIl(iii'esquG  ;  cl ,  un  peu  plus  loin ,  sur  la  f^u- 
m ,  lu  villaito  de  Sitl,  dont  les  inuisons  sont  disséminées  sur  des 
lés  cnlrrnièlcsdcjui-dins. 

.V  une  lieue  plus  bas  se  {>résenlc ,  sur  la  droite,  tk'ieiilorf,  et  sur 
I  ^aucbc  ,  Mcrkriiick  ,  et  on  cit  près  d'arriver  à  l'cDilioucbuM  de 

I  /.'in  Cl  de  lu  IFIpper.  l'rés  de  Rkcmkasiel,  vis-à-Tii  duquel 
.'lie  dcriiicTe  rivière  s'embouche  dans  le  llbin,  se  trouve  un  bani: 
e  saille  très  remarquable,  qu'un  appelle  la  montagne  de  Kasstl. 

Liintxt,  qui  se  trouve  sur  In  {;aucbc  ,  est  entouré  d'une  plaine 
-'  subfc,  cl  Ilittorf.  sur  la  droite,  a  l'air  d'un  joli  village  bollan- 
lis,  avec  des  maisons  peintes  de  diicrses  couleurs.  On  passe  ,  en 
uillatil  ce  lieu ,  à  ci'ilé  du  petit  hameau  de  Bley,  cl  on  arrive,  dan^ 
lie  demi-heure,  à  ff^'ortagm,  petite  ville  située  sur  bi  lîve  gaurlc 

II  lUiin. 
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hiir  la  ri\c  '.iroiic  som   siui*'»  ic  uour*;   ae 
•  îrilcaii,  il  les  villii^fs  dr  IhiHiiiht  r^ ,   fOir^t  f  t 
tU'.iiiKîls  se  Irouvnil  los  l'iiibou  iiuirs  du    /iaff 
h<ich.  l.o  IVliin  l\i*»l  iliins  ool  cii'itoii  unt-  •"■iiiiin, 
«l;i  ihàloau  de  plal-îanriî  de  benrath  »  fl  les  ivi\.\ 
cette  rivière,  siml  cause  qu'il  l'aul  incltic  rjuii 
]n>ur  faire  le  voyage  ,  par  eau,  depuis  C\t/a^tii 
tandi"!  qu'on  peul  y  aller  par  Icrre  en  srpi    ht 
vovagc  sin*  lo  litiin  ne  laisse  ecpcndanl  pan  que 
hle.  Les  paysajres  que  l'on  voil  ù  renloiii-  onl  c 
1.MO  des  jolis  tableaux  <lc  Téniersel  Waterloo. 
nioulii:»  à  \cnt ,   des    hameaux  cl  dc'5  te  nues 
spiu  (le  l)oraj;t's  loulVus;  et  lies  laliourem-s  c*l  i 
apeiToit  ck  et  là,  animent  ces  tableaux.  Le  Hhii 
r.ifh ,  fait  une  sinuo<dlô. 

iJuns  l'angle  de  cette  sinuosité  est  situé  le  vil 
il  y  a  une  très  belle  vue.  Sur  !a  f;aucbo  %c  pré' 
Shirfff/fftfy,  dont  les  chaumières,  qui  bortiriil  i 
un  coup  d  (1*11  Irrs  pittoresque.  Sur  la  dniiti*  se 
isolée,  appelée  Mitrhtf»  et  c'c*l  pré?»  d'elle  r]i 
dans  le  Hliiu. 

On  aperçoit  niainlenanl  Hittuurff^rist,  hcaii 
'iu.^hc  de  lier::,  qui  est  situé  sur  la  droite,  dans 
sur  la  gauche  se  trouve  l'sJn'm  ou  l'ndcshrimm 


par  rapporta  la  gi-nnJt^  digue  qui  -l'i-lend  dcJà  cl» ns  une  ligne  paral- 
lèle BU  RIlir),  cLi|ui  fuiine  un  puissant  remparl  conti'C  les  façons. 
Od  apcr^it  Diaitilcnapt  sur  la  droile,  à  une  demj-ticue  b«  des- 
sous de  Neufs ,  le  filiale  de  BHUck,  qui  se  ttoui^a  à  quelque  tUs- 
lancc  du  rîvn^c ,  cl  la  chapelle  de  la  Yieige  ,  située  à  calé  ,  qui  a 
élc  bnlie  par  M.-iric- A  une- Louise,  de  la  inaisoD  de  Mùdicis.  C'est 
prés  du  pclil  vlllngc  de  llanan,  que  b  nTicre  tourne  a  droile,  el 
c'esialoi's  que  vient  à  pai-aître  la  ville  deDûswIdorr,  >Teoumclil- 

D!i4icUhrf,  la  cn[iilale  du  grand  duclié  de  Berg,  s'étend  le  loog 
du  Uhiii  dans  une  plaine  channanlc,  el  elle  esl  baignée  au  sud  par 
les  eauk  de  la  Dubm^I  doni  elle  a  tiré  son  nuiD  :  c'est  au  dessous  ia 
cliàlcau  que  re  rui.vicau  va  se  jeler  dans  le  Ithîn.  Celle  ville  est  idie 
d('.<  plus  belles  sur  lu  Kliiiii  les  i'uqii  ;  sont  pour  la  plupart  régu- 
lières ,  CI  les  maisons  sont  construites  en  entier  de  briques.  Sur  la 
place  du  marché  se  li-uuve  la  mouiiment  de  l'clecleur  Jean  GuiU 
liiunie  ;  ta  slalue  est  un  ouvi-age  du  cbetalier  Crej^llo. 

1^  Rhin ,  en  quittant  Rhelnbei^ ,  va  passer  n  cdié  des  villages 
de  CittlerSH  îllci'îiain ,  Liphnea  el  Spellen  (sur  la  rive  droile) ,  cl 
(Jfisenberg,  limili ,  Wnllauli ,  Elveiich  et  Domicb (sur  la  rive pau- 
rbc  )  ;  c'est  prés  de  ee  derniei-  qu'il  prend ,  pendant  quelque  lemps , 
ta  dii'celion  de  l'est ,  qu'il  change  ensuite  pour  rétrograder  dans 
l'ouest  1  de  surto  qu'il  décrit  une  petite  courbe  avant  d'arriver  à  la 
ville  de  Wcsel,  nu  dessus  de  laquelle  la  Lippe  vient  décbargcr. 


le ,  jusqu'il  Jtckhert 
c  Feldàerg,  qui  cH 
l'iTcaTCC  beaucoup  I 
ni  un  leotier  qui  pi 
id  coQlinuellEmeat 
au  dessous  des  roc): 

■-  ruisseau.  Une  ma 

;cur  un  lieu  très-agréable  pour  se  rari-aîcbir  el  se  reposer, 
quart  de  lieue  de  Benikiim  se  irouTe  Atiertach  ,  qui  est 
e  assez  considérable  et  opulent,  aiei:  uoe  raolaine  d'eau 

cl  un  chdleau  de  plaisance  apparleuaot  au  graud-due  da 
dt.  Il  y  a  deui  promenades  très  agréshle*  ,  l'une  qui  mène 
onlagne  dite  Allaribtrg ,  el  l'autre  qui  conduit  aux  ruine* 

château  A'jfueriberg.  —  Auberge  de  la  Rose. 

Taul  pas  nc^tif^r ,  lorsqu'on  se  trouve  a  Aucrbacb ,   de 

>ur  le  MelibocM ,  ta  croupe  la  plus  élevée  des  montagnes 

rgitrafie  ,    qui  domine  sur  la  «allée  du  Rhin  depuis  Spire 

lingen ,  jusqu'aui  Vosges  et  jusqu'au  Munl-Tonneire.  Uoe 

li  a  élcbàlic  il  J  a  une  trentaine  d'années,  se  trouve  sur  le 

de  la  nionl;]gne  ,  et  c'est  la  couleur  blanche  eo  apparence 

lour  qui  fuit  remarquer  la  monUgue  dans  un  grand  éloigne- 

est  au  haut  de  cette  tour,  où  l'on  Irouic  un  très  bon  létes- 

l'on  jouit  de  la  vue  la  plus  étendue  possible.  Ceux  qui  veu- 

ilcr  sur  le  Melibocus  fout  très  bien  de  passeï-  ta  nuit  à  jit- 

pclil   village  au  pied    de  la   parlic    scplentrionalc  de  b 

c;  on  se  mel  ensuite  en  roule  .lussitol  après  minuit,  eu  sa 

ccompagncr  du  Torcsticr  qui  a  les  clés  de  la  lour. 

iquc  Xw'ingrnhrrg  se  trouve  à  la  dernière  extrémité  de  la 

irsc ,  et  r'csl  là  que  le  pa}'s  cesse  d'clii:  beau  ,  el  que  com- 

I  plaine  de  sable  qui  Taligue  les  yeux  du  vojaçeur.   ^ 

ni  dciarit  Birkiniach  ,  à  une  dcmi-licue  de  Zuiingenitrg  , 

al  pour  les  troupes  hes-wises. 

neniin  lire  »u  cordeau  conduit  de  là,  à  travers  uaboi*  de 

cs-snmbi'c,  au  village  d'f'^rifiifft. 

lemin  semblable  au  premier,  passant  cgaicmcnl  par  le  bois 

1,  qui  porte  ici  le  nom  de  T'onWj  mène  à'Eberitadta  Bet- 

villafjc  irés-considérableeltrésHjpulenl,  que  l'on  peut  re- 

ommc  un  fauboui^  de  Darmsiadt.  11  y  a  dus  casernes  pour 

acirons  de  chevaux-légers  ,  et  deux  jardins  apparicnani  à 

avec  uoe  orangerie  superbe. 
\sladt,  aulrefoii  Darmuiisladt ,  la  résidence  du  grand-duc 
e-DaiTOitadt,  est  situé  au  milieu  d'une  vaste  plaine  col>»r 


u  d'objcu  curiem 
ville ,  où  il  ;  ■  beaucoup  de  maniu 
ï"  le  cibinei  de  médaillei  qui  m  traute  w  nceitieT. 

Il  j  ■  i  FnDcrarttpoarH.diierlir,  1"  le  xpeclKcte  iBenand  e( 
l'opéra;  3' de*  bals  mastpléi i  Si^  dea  concerta;  f  °  qtieh}im riu- 
oioiu  particulières  i  5*  le  grand  cassino ,  auquel  on  aifaiial  té*  ^trai> 
gers  en  leur  donnant  une  cane  qui  compte  pour  quatre  mutne*. 

Les  plus  bcaui  jardins  aux  environ'i  de  la  \ille  sont  :  1'  le  jar£b 
île  M.  Belhmann  :  on  j  Toît  uue  collection  stipcrbc  de  figures  en 
pliire,  quioni  clé  moutcci  sur  les  meilleurs  aniiqucs  de  Paris; 
3*  le  jardin  anglais  du  baron  de  Holxhauscn  ;  >  le  jardin  de  la 
maison  Gonlbard,  de  la  maison  Cogel ,  et  beaucoup  d'autrei. 

Les  environs  les  plus  proches  de  Francfort  sont  charmans.  Les 
points  un  pou  plus  éloignés  de  Francfort ,  qui  roérïtcnt  d'être  visités 
•ont  :  l"  la  ferme  de  Ritdhof;  1'  celle  dilc  Smidha/;  3°  la  maisoti 
dite  Fort/haut!  4°  Otnradt  S"  la  petite  tiHc  A'Offenhach,  qui 
présente  un  as|>cct  li-cs-riant,  el  où  il  régne  une  grande  aeliiité  ; 
6'  la  haulcur  dile  Giimheimcrhrrhe ,  et  U  (nonlagne  de  Radcrierf  ; 
7'  les  rhampsdc  bataille  près  de  Bcr^n  et  de  lariTièredc  Midda; 
8"  le  bain  de  ff-'llfir Imibnd ,  avec  les  beau^  jardins   qui   en  font 

On  peut  faire  de  Francfort  une  eirursion  Irès-intéressanle  dans 
les  montagnes  du  Tmmai ,  qui  s  étendent  depuis  la  ville  àe  Frird- 
berg,  dans  le  disirict  dit  Wctt-rrOM,  jusqu'à  tyirsbadcn,  eldepuh 
le  Â^fnipiu  jusqu'à  Oberlahnitiin,  en  formant  deux  chaînes  parat- 
Irles,  qui  sont  liées  entre  elles  par  d'autres  mnula^nes  d'un  rau^ 
inforieur.  jiubtrgrs  :  l' Empereur-Romain,  le  Wnidcnhof,  la  Coût 
il' Angleterre,  Je  CypK ,  le  Wcidenbusch,  h  >ille  de  Pai-is. 

Il  y  a  7  lieues  de  FVaneforl  à  Blajence.  I.e  chemin  passe  )iac 
Hachst ,  petite  ville  sur  la  rive  droite  de  la  Nidda,  où  il  ;  ■  beau- 
coup d'industrie;  par  Hadderiheèn,  où  se  trouve  la  poste  aui 
chevaux,  et  par /P>(/incA.  Il  y  a  !  iicuct  de  Wcilbach  jusqu'à 
Hochleim. 

Il  y  à  encore  î  pcliles  lieues  do  Iloclikeim  jusqu'à  Mayonce  ; 
3S 
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cipal  du  Rhemgau ,  qui  se  f>ii  remarquer  par  ses  tours  gothiques. 
Il  j  ■  sur  les  bords  de  U  riiière  une  Gle  de  belles  maisous  de 
,  cmnipsgne,''doDt  U  plus  dutiogu^e  est  cells,  de  M.  Souchaj  de 
Francroi;!.  Vavbtrge  a  URoie,  qui  est  belle  et  spacieuse,  %e 
Iroute  également  sur  les  bords  de  la  riiiére. 

Au  dessous  AEIlftld  se  Irouïe  la  Terme  dite  Drtùerhof.  et 
oo»  loin  lie  là  la  Tillage  SErhacb ,  où  il  7  ■  de  superbes  maisons 
de  campagne.  Erbaoh  est  un  de  ces  jioinls  d'où  l'on  peut  faire 
^deui  eicui-sions,  qui  ]>i'orurcDt  beaucoup  de  plaisir,  cl  ne  de- 
mandent que  1res  peu  de  temps.  L'une  csl  celle  où  l'ou  va  lisiler 
tiUierm^lhem ,  qui  se  trouve  à  pi-oximilé  île  la  rive  gauche  du 
Rhb ,  el  don!  il  csl  déj^  fait  mention  plus  haur ,  et  l'aulrc  a  pour 
but  l'ancienne  abbaye  A'Eriaeh  ou  Eberlach  ,  qui  est  située  au 
fond  d'un  bois  non  lok  d'ElIfeld.  Celte  abbaye  sert  mainlenanl 
île  maison  de  correction ,  el  on  y  enferme  aussi  les  fous. 

A  J/i  de  lieue  iJ^llfildin  Irouve  le  village  de  f/altenhtim.  On 
apcrçuil  cnlcc  ces  deux  endrniis  les  Terroes  dites  Draitt  el  Set- 
charli  hauitn,  et  l'on  passe  à  côlédc  trois  iles  appelées  Langwar- 
thêraue  ,  Rheàuiiie  el  Snndahne.  Haltenhcim  se  lait  égaUment  re- 
marquer par  de  belles  maisons  de  camjiagne. 

A  un  quai'l  de  licuc  plus  bas  que  Hatlenheim  se  trouve  le  bourg 
dit  Oeitrhh,  qui  est  décoi-c  de  belles  maisons  de  campagne.  Les 
lillii^esde  ft-'inkel  cl  Miltclheim  ,  sont  situes  non  loin  de  là,  sur 
les  bords  de  !n  rivière. 

Le  Joamiiibtrg  {  mtinl  Si  ■  Je.in  ] ,  qui  est  divisé  en  terrasses  , 
s'élève  dans  une  pente  très  douce  ,  el  il  domine  sur  un  pays  loul- 
n-fail  cbannanl.  Le  vin  qui  y  ci-oil  est  le  meilleur  et  le  plus  cher 
des  vins  du  Itliin.  Les  vignes  du  monl  St.  Jean  comprennent  un 
cs|>acc  de  i>5  arpens ,  cl  tous  les  ceps  soal  de  l'espèce  de  ceux  dits 
Riefsling.  Au  pied  de  la  ciontagne  se  trouve  le  TÎIIage  de  Joliannt- 
herg,  le  couvent  de  nonnes  dil  fHauit ,  dont  il  a  déj,i  élé  parlé 
plus  haut;  la  terre  seigneuriale  de  fo/AaM  qui  appaiiicnt au  comte 
île  Greifrnklaa ,  cl  plusieurs  fermes  et  habilallons  de  vigneron". 

Non  loin  du  mont  St. -Jean  se  trouve  l'ancien  couvent  des  i-cli- 
gieuses  de  Goltcsaue. 
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■part  CD  TÎDS ,  en  polnue ,  en  graines  4s  treifle ,  ta  aei,  en 
■Ire,  CD  blé,  ea  ihnîj^,  eo  eau-de-Tie  et  en  hoïle  de  naietle. 
:a  vini  qui  entrent  daiu  le  commerce  se  recneilloit  pour  la 
apari  dans  la  baolieue  de  Biogeo  et  aui  eoTirons  de  ta.Nali , 
on  les  envoie  lont  en  dcsceodaut  qu'en  remoniant  U  rivière  , 
ib  surtout  à  FraBcfort,  d'où  ils  arriient  par  terre  Ah  pajs 


VOYAGE    DE    COLOGNE    KH    HOLLARDE. 

A  une  petite  lieue  bu  dessous  de  Cologne,  et  à  trois  quarts  de 
suc  Ae  Deuti,  surU  rive  droire  du  Bliia,  estsiluce  la  pel île  ville 
:  JUkklhtim,  qui  fait  partie  du  (jraiid  duetiû  de  Berg.  On  v  arriie 
u-  un  pout  voUnl  élabli  sur  te  Rhin  ;  le  nombre  Jeu  habitans  f'j 
ontc  il  plus  de  3,000  ,  et  il  y  existe  i^usieurs  fabriques  cl  manu- 
clurcs  de  Baie,  de  velours,  de  vioaigre,  et  quelques  grandes 
Msscrics  CI  dislillcnea  d'cau-de-vie.  Le  llhin  reçoit  près  de  là  Je 
lisscau  de  Slrunderiac/i ,  qui  lait  aller,  dans  un  cours  de  quelques 
sues  scuicmggl,  plus  de  quarante  moulins  à  papier,  à  huile,  à 
■uleui- et  n  crains.  Le  jardin  dcM.  Andrca,  que  l'nn  voit  à  Mfihl- 
jiin  mérilede  rHllenlion. 

A  quelque  distance  de  lit  se  présenic  Sfanimhcim  ou  Slammel, 
jnl  la  situation  est  pilturesquc  -,  el ,  un  puu  plus  loin ,  sur  la  gnu- 
le ,  le  villafp:  de  Xût,  dont  les  muisons  sont  diiséniinécs  sur  des 
rcs  entremêles  de  jui-dins. 

A  une  licuc  plus  bas  se  prcscnle ,  sur  la  ilroilc,  fyiesdorf,  cl  sur 

^aucLc  ,  Merkraieh  ,  el  on  est  près  d'nniver  à  l'cmboucbur*  de 
I  Ijui  et  de  lu  fflpper.  l'rcs  de  Rkcinktatcl,  vis-à-vis  duquel 
.'lie  dernière  i-iviérc  s'embouche  dans  le  llhin  ,  se  trouve  un  bani: 
c  sable  Ires  remarquable,  qu'on  appelle  la  montagne  de  Kasstl. 

Ijinset,  qui  se  trouve  sur  la  gauche,  est  entouré  il'uoc  plaine 
j  sable,  cl  Ifittorf,  sur  la  droite,  a  t'aie  d'un  joli  village  holtan- 
ii<,  avec  dcsnjaisans  peintes  de  diverses  couleurs.  On  passe  ,  en 
ulllanl  ce  lieu ,  ii  ci'ilé  du  petit  hameau  de  Bleif,  el  on  arrive,  dani 
lie  dcini-heiire,  à  fForingen,  petite  ville  située  sur  lu  livc  gaurbe 


Il  cxUle  non  luia  de  Neufs,  loutpré*  du  ri**ge,  ba  roo  do  ba- 
ihc,  éleié  de  sept  pieds  au  dessus  de  la  terre ,  qui  ■criw  faUco- 
[]D  de*  voyageurs. 

Non  laJD  de  rcmboucbure  de  l'Erft,  nais  à  quelqae  ilisiaitce  du 
vage ,  se  trouve  le  vil'af;c  de  Uetrdl,  qui  est  surtout  remarquable 
ir  rapport  il  ta  gi-ande  digue  qui  s'clend  de  là  dans  une  ligne  paraU 
le  au  Rhin,  cl  qui  foiine  un  puissaijl  reniparl  conli-c  les  glaçons. 

On  apcr^il  DiaiiilcnaDI  sur  la  droite,  »  une  demi-licue  aii  de»- 
>us  de  Neufs  ,  le  village  de  Eitiich,  qui  se  Irouto  à  quelque  dis- 
incc  du  rivage,  et  la  ehapclte  de  la  Vierge  ,  située  à  calé  ,  qui  a 
i  hàlie  par  M.iiie-Anoe-Louise ,  de  la  luaison  de  Uédicia.  C'cU 
ris  du  petit  tïll.-ige  de  Ilamm,  que  la  rivière  tourne  a  droite,  el 
i-Ai.ilors  que  vient  à  pai-ailic  la  ville  deDùsseldorf ,  avec  soncbi- 

DmscUnrf,  la  capllale  du  grand  Juclié  de  Kci-g,  s'élendlc  long 
X  lUiïu  dans  une  plaine  cbaruianlc,  et  elle  est  bj  ignée  bu  sud  par 
<:  caui  de  la  Dussel  dont  elle  a  tii-é  son  nom  :  c'est  nu  deasous  du 
i.-ilcaii  que  rc  ruisseau  ta  M  jeter  dans  le  Rbin.  Celle  tille  esl  ukie 
.'S  p!u)i  belles  sur  le  Rhin;  les  ruQS  y  sont  pour  la  plupart  régu- 
ùi'Cs  ,  el  les  maisons  sont  coiislruiles  en  entier  de  liriques.  Sur  la 
bri:  du  maTclié  se  li-ouve  le  monument  de  rélceleur  Jean  Guil- 
uiiie  ;  la  slalue  est  un  ouvrage  du  cbevalier  CrejHsIlo. 

I.e  Ubin ,  cti  quillani  Rheinbei-g ,  va  passer  à  c6ié  des  villages 
.-  Gii-ItcrsHillciliain,  Ltfhnen  el  Spellen  [sur  la  rite  droite)  ,  cl 
ssenlier^,  liai  lli ,  \^'nlIael1 ,  EKerich  cl  Domich  (sur  la  rive  gau- 
ic)  ;  c'est  prés  de  ce  dernier  qu'il  prend,  pendant  quelque  temps, 
.  iliieclion  de  l'est  ,  qu'il  ebatige  ciisuile  pour  rétrograder  dans 
Ducsl  j  de  sorlu  qu'il  déciil  une  petite  courbe  avanl  d'arriver  à  la 
Ile  <lc  Wesel,  nu  dessus  de  laquelle  la  Lippe  tient  dccbargcr. 


sûr ,  qui  peut  coDlenir  plus  de  40  grands  bateaux  et  60  de  moyenne 
grandeur. 

Entre  Emmerieh  et  Loéilh,  qui  eil  silu^  à  !  lieuen  de  là,  M 
trouvent,  sur  la  droite,  les  villa|^s  d'Optrriiyt  et  Unterspyk,  et 
sur  la  gnuclie,  Griethaiarn,  Brlenen  et  les  dùLris  de  la  redoute 
appeica  Schreclien*chanie. 

La  Bcpni-aliim  des  eaux  qui  >  lieu  daiu  cet  endroit  est  1res 
r«marqunhle ,  et  les  IraTaui  hTdrauliqucs  qu'on  a  faits  pour  régler 
leur  cours  ,  ne  sont  nulle  part  d'une  aussi  grande  iniportanee. 

La  petite  ville  de  Hm'sien  >  où  il  j  avait  aulreiuis  un  péage 
prussien ,  est  le  premier  endroit  remarquable  qui  se  trouve  sur  le 
bi-as  do  la  rivière  ,  qui  cnniinuc  do  povler  encore  pendant  quelque 
temps  le  nom  <1g  Ithin  ,   et  que  les  Hollandais  appellent  Bas-Rhin. 

C'est  à  une  lieue  de  la  reduule  de  Schnerkcnsrbanre,  et  sur  la 
live  droite ,  que  se  trouve  jimheim.  Cette  ville  a  un  bon  port ,  et 
on  y  Tait  un  cnmmerce  Irè^  nrlir,  surtout  aree  des  marchandises 
qu'on  expédie  de  là  plus  loin. 

A  't  lieues  nu  dessous  d'Arnheim  se  trouve  ffageiùngm,  sur  la 
i-ive  di-uilc  du  Khin  ,  malt  à  un  quart  de  lii^e  de  la  rivière. 

A  3  lieues  de  WageninRen  se  pi-ésente  sur  la  rive  droite  la  ville 
de  Rhcxtn ,  ni'i  l'on  cultive  une  espèce  de  tabac  qui  est  de  ti'èi 
lioiina  qualité,  ("est  en  avant  du  Rhcnen  qu'on  rcncnnlre  ,  après 
trois  heuitts  de  marche  en  descendant  le  Rhin,  la  petite  villa  de 
ll-'tjk-te-Dvriteilc. 

Le  bias  du  Rhin  qui  porte  le  nom  de  Leck  passe  à  cdté  de 
Wyk  ,  KuHenbom-g  tK  fyanen,  où  il  décharcbc  une  partie  de  ses 


Detu  ;  1 1'  la  i-ue  aiio  rr  oiigraoen ,  tni  i  ou  'oiluih  oan  uie 
maisoiuneuTescoiulriiiiessur  les  bonUde  la  riiiere,  dontlem 
brc  lugnieDte  cnrorc  il*  jour  en  jour,  et  qni  portent  avec  raûoi 
nom  de  belle  vua. 

Les  collections  d'objeu  curieux  «ont  ï  l>  la  bibliothèque  di 
ville ,  où  il  }r  H  beaucoup  de  maniucrils  Kl  ie  fit 
ï"  )e  cabinet  de  médaillei  qui  *e  trouve  an  Rœm 

Il  ]r  a  à  Francrorl ,  pour  m  diierlir,  I  "  le  npMlacle  aBemand  ei 
l'opéra;  9«  de*  bals  maïquë*)  3»  des  concerts  ;  4°  quelques  réu- 
■Mont  particulières  ;  5°  le  grand  cassioo,  auquel  on  affanet  les  écra» 
gm  en  leur  donnant  une  carte  qui  compte  pour  quatre  aenaines. 

Les  plus  beaux  jardina  auï  environs  île  la  ville  sont  ;  ("le  jardib 
de  M.  Bclhmann  :  on  y  voit  une  collection  superbe  de  iigui-esen 
plttre,  qui  ont  été  moulées  sur  les  meilleurs  antiques  de  Paria; 
!■  le  jardin  anglais  du  baron  de  Holihauscn  ;  3°  le  jardin  de  la 
maison  Gonlhard  ,  de  la  maison  Cogel ,  et  beaucoup  d'autres. 

Les  environs  les  plus  proches  de  Francfort  sont  cbarmans.  Les 
point!  un  peu  plus  éldif;nét  de  Francfort ,  qui  méritent  d'être  visités 
sont:  ■"lafermcdc  Aùi/Ao/i  2°  celle  dite. ïonifAo/',-  3°  la  maison 
dite  Forslhaui;  4°  Oberradi  5"  la  petite  ville  A'Offhiiaeh,  qui 
présente  un  as[ieet  ti-cs-rianl,  et  où  il  règne  une  giande  aciivité  i 
6°  1»  hauteur  dile  Gimikeimerhrrhc  ,  et  la  montagne  de  Haiterierg  ; 

- ■sdeSrrfrnctdelaririèrcdeAVÏrfaj 

.  avec  les  beaux  jardins  qui  en  R>nt 

On  peut  Taire  de  Frnnrfort  une  exeursion  Irés-inlcresstuite  daiti 
les  montagnes  du  Tniimii ,  qui  s  étendent  depuis  la  ville  de  Fried- 
6erg,  dans  le  district  dit  Wr/fl-rraK,  jusqu'à  ff^'ieshaden,  etdepuh 
le  /f^ô^ou  jusqu'à  Oberlnkntkin,  en  formant  deux  cbaines  paral- 
lèles, qui  sont  liées  entre  elles  par  d'autics  monlagncs  d'un  raa|: 
inférieur,  jiubtrgr'  -'  t'FImpcreur- Romain ,  le  ^Voidcnho^,  la  Cour 
d'Angleterre,  Je  Cv'giie,  le  Wcidenbusch,  la  ville  de  Pmis. 

Il  V  a  T  lieues  de  Francfort  a  Majcnce.  Le  chemin  passe  jiai' 
Hachit ,  petite  ville  sur  la  rive  droite  de  In  Nidda,  où  il  j  a  beau- 
coup  d'industrie;  par  lladderiAcém,  où  se  trouve  ta  poste  aux 
chevaux,  et  par  ^«'WncA.  Il  v  a  3  lieues  de  Wcilbach  jusqu'à 
Hochleim. 

Il  T  a  encore  0  petites  lieues  de  Ilorhheim  jusqu'à  Mavt'nce  -, 
3B 
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A  une  demi  lieue  de  tTalluf  me  Iroine  EU/eH.  le  lieu  pAt- 

cipal  du  Rhtingm  ,  qui  te  fait  remarquer  par  ses  lourt  golhiques. 

U  y  ■  Mir  les  bords  de  U  riiière  une  file  de  belle*  maisons  d« 

«1   campagne  .'dont  Li  plu*  distinguée  esi  cella,  d«  M.  Souchav  de 

«    Franclôi:!.  Vauberge  à  la  Rose,  qui  est  belle  et  «paoieuse ,  se 

U     irouTC  également  sur  les  bords  de  la  riiièrt. 

Au  dessous  A'EU/tld  k  trouve  la  Terme  dite  Drtàerho/.  et 
non  loÎD  île  là  le  village  d'EriaeA ,  où  il  ;  a  de  supei'bei  maitODi 
de  campagne.  Erbach  csi  un  de  ces  (loinls  d'où  l'on  peut  faire 
^deui  eicui-sions,  qui  procurcDl  beaucoup  de  plaisir,  cl  ne  de* 
mandent  que  très  peu  de  temps.  L'une  est  celle  où  l'on  va  visiter 
Nitderingelheim ,  qui  se  trouve  à  pi-o<imilé  île  la  rive  gauche  du 
fthin,  et  dont  il  est  déj^  fait  mentiun  plus  haut,  et  l'autre  a  pour 
but  l'ancienne  abbave  A'Eriaeh  ou  Eberàaeh  ,  qui  est  située  au 
fond  d'un  bnis  non  loin  d'ElIfeld.  Celle  abbave  sert  maintenant 
de  niaiM>ii  de  correction ,  et  on  y  imfemie  aussi  les  fous. 

A  '{■,  de  Ileuc  AEII/eldte  trouve  le  «lllage  de  Halttxhttm.  On 
apcirull  cnlrc  ces  deux  endinîts  les  Termes  dites  Draise  et  Rti- 
charts  hauien,  et  l'on  passe  à  coté  de  trois  îles  appelées  LangUMtr- 
lAtraue ,  Rheôuine  et  Siiruiahtie .  Hattcnhciro  se  fait  également  re- 
marquer par  de  belles  maisons  de  cRmpagne. 

A  un  quart  (te  licuc  plus  bas  que  Hattciiheim  se  trouve  le  bourg 
dit  Oittr/'ch,  qui  est  décoré  de  belles  maisons  de  cnmpagne.  Les 
villj^es  de  IViiikel  et  Milletheim  ,  sont  siliiés  non  loin  de  là  ,  sur 
le»  bords  de  !n  rîticrc. 

Le  Joaiaaibrr-^  [  nionl  Si.  Jean  ),  qui  est  divise  en  terrasses  , 
s'étcvc  dans  une  jienie  liés  ilourc ,  et  il  domine  sur  un  pivs  tout- 
à-fflit  cbaiinant.  Le  vîn  quiy  croit  est  k  meilleur  et  le  plus  cher 
des  fins  du  Rhin.  Les  vignes  du  mont  Si.  Jean  comprennent  un 
espace  de  55  arpens,  et  luus  les  ccjis  sont  de  l'espèce  de  ceux  dits 
Riersling.  Au  pied  do  la  ciontagne  se  trouve  le  villaf^e  de  JohaimS' 
fierg,  le  couvent  do  nonnes  dit  Klause ,  dont  il  a  déj.î  élo  parlé 
plu*  haut  ;  la  terre  SBipicurialo  de  Vollratk  qui  appartient  au  comte 
de  Greifcnklau ,  el  [ilusicurs  fermes  et  habilations  de  TÎgacrom. 

Non  loin  du  mont  St. -Jean  se  trouve  l'ancien  couvent  des  lelî- 
gieuses  de  Gottesaue. 
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jinfur*  en  vins ,  en  potasse ,  en  gnûoes  dj?  trefiSe ,  en  sel ,  en 
(«tartre,  en  blé,  en  vinaigre,  en  eau-de*vie et  en  huile  de  navette. 
^  3Lc8  vins  qui  entrent  dans  le  commerce  se  recueillent  pour  la 
f  ]plttpart  dans  la  banlieue  de  Bingen  et  aux  environs  de  la^Nab  , 
^  «st  on  les  envoie  tant  en  descendant  qu'en  remontant  la  rivière  , 
viais  surtout  à  Francfort,  d*oii  ils  arrivent  par  terre  an  pays 
du  nord.  f 

Le  jardin  de  M.  le  notaire  Faber,  dont  Tenceinte  comprend 
aussi  les  ruines  du  vieux  château  dit  Klopp,  qui  domine  la  ville, 
mérite  d*étre  visité.  Auberges  i  la  Poste,  le  Cheval  Blanc;  cette 
dernière  se  trouve  près  de  la  rivière  »  et  les  voyageurs ,  qui  arri- 
vent avec  la  diligence  du  Rhin,  ont  eonturoe  d*j  arrêter  pour 
diuer.  , 


VOYAGE  DE  COLOGNE  EN  HOLLANDE. 

A  une  petite  lieue  au  dessous  de  Cologne  »  et  à  trois  quarts  de 
lieue  de  Deutz,  sur  la  rive  droite  du  Rhin ,  est  située  la  petite  ville 
de  âî&hiheim,  qui  fait  partie  du  grand  duché  de  Berg.  On  y  arrive 
par  un  pont  volant  établi  sur  le  Rhin  ;  le  nombre  des  habitans  s'y 
monte  à  plus  de  3,000  ,  et  il  y  existe  plusieurs  fabriques  et  manu- 
factures de  sole,  de  velours,  de  vinaigre,  et  quelques  grandes 
brasseries  et  distilleries  d'cau-de-vie.  Le  Rhin  reçoit  près  de  là  le 
ruisseau  de  StruntUrbach  ,  qui  fait  aller,  daas  un  cours  de  quelques 
lieues  seulcmipt ,  plus  de  quarante  moulins  à  papier,  à  huile ,  à 
couleur  et  à  grains.  Le  jardin  de  M.  Andréa ,  que  Ton  voit  à  Miihl- 
heira  mérite  de  Tattenlion. 

A  quelque  distance  de  là  se  présente  Stammhcim  ou  Stamniel , 
dont  la  situation  est  ]iillorcsque  ;  et  ,  un  peu  plus  loin,  sur  la  gau- 
che, le  village  de  XUl,  dont  les  maisons  sont  disséminées  sur  des 
prés  entrcnjèlcs  de  jardins. 

A  une  licuc  plus  bas  se  présente ,  sur  la  droite,  Ikusdarf,  et  sur 
lu  gauche  ,  Merknitch ,  et  on  est  près  d'arriver  à  rembouchurc  de 
la  Litn  et  de  la  ff^ipper.  Prés  de  Rhcinkasscl ,  vis-à-vis  duquel 
cette  dernière  rivière  sVmbouclic  dans  le  Rhin  ,  se  trouve  un  bane 
de  sable  très  remarquable ,  qu'on  appelle  la  montagne  de  KasseL 

Lange t y  qui  se  trouve  sur  la  gauche,  est  entouré  d'une  plaine 
lie  sable,  et  Iftttovf,  sur  la  droite,  a  l'air  d'un  joli  village  hollan- 
dais, avec  des  niaisons  peintes  de  diverses  couleurs.  On  passe  ,  en 
quittant  ce  lieu ,  à  côté  du  petit  hameau  de  Biey,  et  on  arrive,  dan^ 
une  derai-heurc,  à  ff^'ortngent  petite  ville  située  sur  la  rive  gaurbc 
(lu  Kliin. 
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i-liàlcuu,  ut  los  ïilla;;r-»  di-  IIikuhIu  i  a , 
ciisuiHuls  M!  tniUTCDl  1<S  tniliriu'  iiuri-s 
harh.  \ja  Itliin  fuit  dam  rct  cmlruit  un 
ilu  cliûtenu  clc  pLiUiincv  Jo  BcHrath ,  ci 
relie  l'îvtri-c,  sont  rau-ie  qu'il  fiiut  nici 
IMiurTnireli;  vovage,  par  MU,  ilt^iniis  i 
lanJU  qu'on  pi-ul  y  ullcr  ]>ar  Uii'l-  en 
v»vaf^  Mir  le  llliin  ne  hàev:  Fepnitl:iiii 
bic.  l-i-s  pa_vi>a{;<M  que  l'ioi  voit  '»  l'cnln 
l>'-iv  ilu4  Jnr'ii  hibliMui  de  Tcnicmn  W 
miulhit  n  T(«(,  dcH  hainciui  d  d<-4 
«pin  tk  Iioragi>«  tnulKis  ;  et  de«  laliuiin 
apcivnit  eh  el  lîi ,  annneiit  ce«  Inblciux . 
m/A,  Tall  une  Kinunsiln. 

Diins  l'aide  lie  reii«  «inuositc  c«i  kÎi 
it  V  «  une  \tfis  belle  iu«.  Snr  b  !;mip|ii 
Shirytttrp ,  dont  les  rhaïuiiièrct ,  qui  1 
•n  coup  d'ii'il  IriVn  |iilliHTM|ue.  Sur  h  i 
isolià',  a|>pclKe  MUrhel,  el  c'cM  inc» 
ilwiii  le  Rliiu. 

Ou  apfrroil.nninicniinl  Himmrlsfi. 
i!ui-lic  de  Af  r^-,  i|iii  ctl  silUL-  >ur  lu  drni 
Hur  la  gaui^lic  sb  ln)u»e  l'ttiin  ihi  /« 


Iu!ii  de  Neub,  loutprii  du  rirage,  lai  roc  de  b«- 
:pl  [lieds  au  dsuiu  de  la  terre ,  <pii  néril«  l'attoH 

embouchure  de  l'Erll,  maïs  à  quelque  dislBDce  du 
;  lu  vii!a(;c  de  lleenlt,  qui  esl  surloul  remarquable 
^i-iimln  iliguo  qui  n'cilcnd  delà  d<ina  une  ligne  parai- 
]ui  (ui-me  unpuissatit  remparl  couli-e  les  glaçons. 
lairilennot  sur  la  droite ,  à  une  demi-lieue  an  des- 
[c  villaf:c  de  BilUck,  qui  se  trouve  ii  quelque  dil- 
ct  la  chapelle  de  la  Vier^ ,  «ituée  à  câté ,  qui  a 
l'Ic-Anne-Louise,  de  la  maisoo  de  Uédicis.  C'est 
;i^c  de  Haimn,  que  b  riTicrc  tourne  à  droite,  et 
cm  à  paraiiit!  la  tdie  deOûsseldorf ,  avec  loackl- 


us'i'l  ilonl  elle  a  tiré  son  nom  :  c'est  nu  dessous  du 
41'^scuu  >u  se  jeter  dnos  le  Rliin.  Celte  ville  est  ut» 
ui'  le  lUiiri  ;  les  ruQii  ;  sont  pour  la  plupart  régu- 
i'^iin^  Niini  construites  en  entier  de  !>rlques.  Sur  la 

se  liouie  le  mouiinient  de  l'élcclcur  Jean  Guîl- 

est  un  ouvrage  ducbevalier  Crcpcllo. 
i|iitll»ii<  Klicinbei^ ,  va  passer  n  côlé  des  TÎIIages 
I  hain  ,  l.irlinen  et  Spellen  (sur  la  rive  droite)  ,  et 
Il ,  U  .iltaoli ,  Elverich  cl  Dornieb  (sur  la  rîrc  gau- 
de  ce  Joiiiiei'  qu'il  prend ,  pendant  quelque  lemp» , 
csl  ,  qu'il  change  ensuite  pour  rétrograder  dan» 
qu  il  déci  i(  une  petite  courbe  aianl  d" arriver  à  la 

au  dessus  de  laquelU  la  Lippe  vient  décbargef . 


r ,  qui  peut  coolenir  plus  de  40  grandi  bateaux  et  60  de  moyenne 
andcui-. 

Enire  Emmerich  et  Lohitk,  qui  e«l  siruc  à  3  lieuen  de  là,  m 
auvent,  sur  la  droite,  les  Tilla|;es  it Opershyk  et  VaUripyk ,  et 
r  la  gauche ,  Grielhaum ,  Brieiien  et  les  dcbi'is  de  la  redoute 
peica  Schneokensrhaitee. 

La  sûpainlioD  des  eaux  qui  a  lieu  dans  cet  endroit  est  Irèi 
■narqunhle ,  et  les  travaux  hvdrauliques  qu'on  a  faits  pour  rég^r 
jr  cours,  ne  Sont  nulle  part  d'une  aussi  grande  iraporiniice. 

La  petite  TÎtle  de  Huisim ,  où  il  y  avait  aulrefuis  un  p^age 
uiîsicn,  est  le  premier  endroit  remarquable  qui  se  tiouie  sur  le 
as  de  la  rivière  ,  qui  continue  de  porter  encore  pendant  quelque 
mpt  le  nom  lie  Ithin,   et  que  le»  Mallandais  appellent  Has-Rhb. 

C'eiil  h  une  lieue  de  la  redoute  de  Sclincrkciisrhanie ,  et  sur  la 
redrmtc,  que  se  trouve  ^rnAcim.  Cette  lille  a  un  bon  port,  et 
.  y  tait  un  commerce  li-c*  ariif,  surtout  avec  des  marchandiacs 
l'on  expédie  de  In  plus  loin. 

A  i  lieues  au  dessous  d'Ai-nbeim  se  trouve  (fagemngen,  sur  la 
le  droite  du  Khin  ,  mais  à  un  quart  de  lii^e  de  la  rivière. 

A  3  lieues  de  Wagenin^en  su  présente  sur  la  rive  droite  la  ville 
RheiiTR ,  où  l'on  cultive  une  e.ipèce  de  tabac  qui  est  de  ti-ès 
Mns  qualité,  ("est  en  avant  de  Hhcnen  qu'on  renconti'C  ,  après 
lis  heures  de  marche  en  desccudant  le  Rliîn ,  la  petite  villa  de 
■'ijk-te-DuriteAe. 

Le  bras  du  Kbîn  qui  porte  le  iiora  de  Leek  passe  à  cité  de 
'yk  ,  KulUnioarg  et  Fyanen,  où  il  décbarcbe  une  partie  de  ses 


PIB  ^BS  BAlIfS  BU  TAumrs. 


■réldi 
le  po«i 


très  CI 


lier  ,  qui  est  encore  en  boa  élal ,  coiiduil  nu  baul  (le  la  lour  où 
l'on  jouît  d'une  vue  superbe  sur  les  monlagnes  à  l'eiiluiir.  Au  pied 
(|^a  montagne,  ducôlùduS.-L. ,  seliouve  levillngcde  Scieu^m, 
qui  ]>résenlG  un  as|iccl  liés  piltoi'etque.  Du  côté  de  l'ouest ,  sur  le 
|>CDchant  d'une  monlnj^e  hcriaséc  de  rochers ,  i)araitseiit  les  ruine» 
du  Tieux  cliàlcau  de  Stem. 

Ccui  qui  \euleal  iillcr  dirccleTDCDt  de  Nassau  à  Schu'aUarh , 
derronl  prendre  à  droite  en  quittant  les  bords  de  la  Lahn  ,  poui- 
ga^er  lu  ^''^^d'i-oute  qui  passe  par  ÎVasladten  ou  le  chemin  pa<' 
Eant  par  Kernel.  Mais  ceux  qui  oui  quclqu'inlérét  à  Tisiier  Ccibum, 
FachBijee"  ex  Seilert  j  devront  continuer  de  cheminer  sur  les  bords 

irouTc  le  village  rie  Lanpinaii,  derrière  lequel  on  »oil ,  au  haut 
d'une  monlagne  Ivvs  élevée ,  les  ruines  d'un  rliùlcau  de  pareil  nom, 

qu'en  face  de  Langcnau,  se  piésenic  le  couvent  d'Amslein. 

Le  chemb  conduit  maintenant ,  en  passant  par  le  village  de  Pat- 
leieh,  à  la  petite  ville  de  Hohapfit,  siiui^e  dans  le  comté  purtuii 
Icinènie  nom.  On  voit  sur  les  cotés,  tout  prés  de  la  Lalm,  les  ruinch 
du  cliùleau  de  Lmarabourg,  qui  est  .«itiié  nu  linut  d'une  niimljpiiE. 
Non  loin  de  Holmpjilie  lrou<e  CAarhtleniovrg ,  qui  est  une  Co- 
lonie d'une  secte  religieuse  appelée  ^Vatde^se^■ 

Un  airivc  maintenant  dans  peu  de  temps  de  HolzapIVlà  Cnln/iH. 
Ce)  endroit,  qui  se  trouve  à  ù  lieues  d'Emis  ,  sur  la  Lahn,  était 
(léj^  connu  dans  des  temps  plus  anciens  par  ses  eaui  minérales  , 

Il  V  a  eniirOD  S  lieuetde  GeilnHU  jusqu'à /'orAoï^n.  Le  cbemin 


A  quelque!  pas  de  la  (bnuine  minérale  se  trouve  une  wurce 
eau  douce.  On  a  obtené  que  l'eau  de  Seller!  a  eelt  de  parti- 
■lier  qu'elle  se  f;lte  lacileiDEiit  dana  les  cniotioiis  que  Vtm  ooucbe 
«it  limpleiueul  lur  la  terre ,  au  li™  qu'elle  w  Cdmerre  bieo  phm 
og-tcmpi ,  lorsqu'on  met  les  cruchons  uir  une  couche  de  bM, 

Ud;  auirc  rooube  niioûrale  ,  qui  ■  pnwqueles  mime!  «{uaUlii 
■e  ealla  dont  iio<i!  Tennn!  de  ptiet,  !e  treare  k  Oierteàer*', 
lais  on  n'eu  fliit  point  d'uMij^. 

ll^a  filieuesdeNiederseltert  jusqu'il  Snhfit/ftfeA.  Ce  bMirf , 
m  l'appelle  aussi  Langeuachwalbacb ,  eM  uluidauianbeni  vàl- 
>n  couvert  de  boia. 

Lea  foDlaines  appelées  Weinbom  et  Siahlhom  tiennent  la  pre- 
liére  place  parmi  toutes  celle!  qui  exisieul  à  Sehwalbach.  Ok  en 
iporle  annuellement  prés  de  !  50,000  crucbona. 

La  (onlaine  appelée  Stahlbrunneo ,  qui  appartient  au  prinee  da 
lesse-RoiliBiibourg,  na  kIé  dccouïerle  qu'en  1740.  Elle  fournit 
ans  une  heure  5  toaneauK  d'eau  de  1 80  bouteilles,  cl  on  en  exporte 
nnuellement  près  de  150,000  cruchons. 

Il  y  a  à  Schwalbaeh  maintes  promenades  a)p^ablesj  et  les  plu! 
!^quenlécs  HiDl  entre  auli-es  les  chemins  qui  PkénenI  à  Ehriaum, 
Sehœnbaum.au  ff^ieienbriaachen,  et  a  la  place  où  il  ;  a  unécbo 
;ui  répèle  liois  fois  le  miÏDie  mol. 

Deux  autres  points  très  ioléi'essan^  daus  loToInnage  de  Schwal- 
laeb  sont  Adolphttek  et  HohrruUin. 

Adolphscck  est  un  vieux  château  lombé  eu  ruines  ,  prés  d'un 
ourg  de  pareil  nom.  Le  château  se  irouTe  au  haut  d  une  montagne 
'uac  forme  arrondie ,  et  ses  enrirous  présentent  un  aspect  impo- 
anl  et  pillor-esquc. 

11  y  a  doux  lieues  d'Adolphseck  jusqu'à  Hohenittm  ,  qui  est  un 
ieux  château  situé  au  haut  d'une  montapic  sur  les  borda  dt:  l'Aar, 
ui  y  coule  au  milieu  d'un  laste  fonds  de  prairies. 

Non  loin  <le  là  se  trouvent  les  ruines  du  fort  de  GreifbiMteni ,  et 
:  vieux  châleau  deKaltenelbourg,  au  hautd' une  montage  appelée 

Les  environs  de  la  Lahn  offreul  en  général  un  grand  nombre  de 

Les  meilleures  auberges  de  Schwnibarh  sont  :  la  Cbaloe-d'Or , 
1  Feuille-de-Trène  et  la  Fontaine-d'Ur.  Nous  recommandons  sur- 
oul  la  dernière ,  où  te  trouve  aussi  la  poste. 

11  y  BB  peine  1  lieues  de  Schwalbaeh  jusqu'à  Schlimgmtad.  Ce 
■ain  a  été  découierl ,  il  y  a  environ  300  ans  ,  par  une  génisse  ma- 

La  litunlitni  dt  Scblangenbad  est  vraimeut  pittoresque .  Il  te 


VOYAGE    DE    COLOGHE   tl(    HOLLAIfDB. 

A  une  pclilc  lieue  au  dessous  de  Cologne,  et  à  Inùi  quart!  de 
lieue  de  DeuU,  iur  lu  rÎTc  droite  du  Rhin,  esl  située  la  petite lille 
de  Slihlluim,  qui  fait  partie  du  grand  duché  de  Berg.  On  yarriie 
par  un  poul  «olant  établi  sur  le  Bhitk  ;  le  nombre  des  habitans  f'j 
monte  à  plus  de  3,000  ,  et  il  ;  eiUte  jdusicurs  fabriques  cl  idhdu- 
faclurcs  de  soie,  de  vcIoutï,  de  tinalgre,  et  quelques  grandes 
braïsciics  et  ilistillcries  d'cau-de-ilc.  Le  Itbin  reçoit  piès  de  là  le 
ruisseau  de  Strunderhach ,  qui  fait  aller,  dans  un  cours  de  quelques 
lieues  HCu1cm|Ht,  plus  de  quarante  mouUns  à  papier,  à  huile,  à 
couleur  et  à  grains.  Le  jardiodcM,  Andica,  que  l'on  voll  a  Mûhl- 
hcim  méntedel'allenlion. 

A  quelque  dislance  de  In  se  présente  Slammhcim  ou  Stammel , 
dont  lu  silualioii  est  pllturcsquc  ;  cl ,  un  peu  plus  loin,  sur  la  (gu- 
ette, lu  lilla^  de  Xûl,  dont  les  iuuIsods  sont  disséminées  sur  des 

A  unelieucpluslia.'.  se  présente,  sur  1,1  droite,  H'ienlorf.iAKiT 
la  [;auebe  ,  Mtrirnick  ,  et  on  e*l  piés  d'ari'ivei'  a  l'cuibouchure  de 
la  Lin  et  de  lu  iripper.  l'rcs  de  Jlhtàkastcl,  ïlvi-»is  duquel 
r^lte  dernière  liviére  s'embourbe  dans  le  Ithin,  se  liouTc  uu  baiu: 
de  sable  très  remarquable,  qu'un  appelle  lu  iiioala(,'ne  de  Kastel, 

Liin^t,  qui  se  trouve  sur  la  ;;auube  ,  est  entouré  il'unc  plaine 
.!<:  sable,  et  IUltor/,  sur  la  droite,  a  l'ail'  d'un  joli  village  bollau- 
dais ,  avec  des  maisons  peÏDlcs  de  diverses  eouleurs.  On  passe ,  en 
.juitlanlceUou,  à  eiilé  du  petit  bamcau  Je  BUy,  cl  On  arrive,  dans 
une  dcini-beure,  a  ff'ormgnt,  petite  ville  située  sur  la  rive  (;aurLc 
.lu  KImu. 
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Sur  la  i"'i\c  'Iroilc  *<o\\\   silm  s  In   hour;;    tli 

•  liAlcaii,  »l  1<'S  Mlliiu»--.  i\r   /}'fiUfi//te  r:: ,   IHtrjt 

•  IcMUU'U  sr  Iroiivcul  U'S  cinlxii.  iiuit'.s  ilu  lia 
hiirh.  Le  Khiii  r;iJl  tLms  «'cl  cii'lioit  iiiif  «-ihï! 
•lu  l'hiUeaii  (le  plai-iancc de  Lcurath  ,  cl  les  Til 
ci'llc  livlcrc,  soiil  cause  (ju'il  laul  inourc  qu 
l)«»ur  faire  le  voyajçe  ,  p:»r  eau,  ile|mis  (\>fo^t, 
tandis  qu'on  peul  y  aller  par  leiie  en  si- pi  I 
vovaî*e  sur  le  lUiin  ne  lais^tc  ecpnulnnl  pas  q 
hle.  Les  paysages  que  l'm  >oll  à  i'cnioiii-  ont 
t.-re  des  jolis  lahlr.iux  cir  Téniers  el  Walei-Ioi 
moulin»  à  vent  «  des  hameaux  el  des  f  i-rmo! 
soin  de  hoca^es  loullus;  cl  des  laliouroiii  s  ol 
aperçoit  rà  et  là,  aninicnl  ces  tableaux.  I.u  \\V 
fiifht  fail  une  sinno<ilé. 

Dans  Tan^ie  de  ectic  sinuosité  est  siiuû  le  v 
il  y  a  une  très  belle  vue.  Sur  la  i;aupbe  se  pr 
Sturs*  If'erir»  dont  Uîs  rliaumièrcs,  iiui  bordeiii 
«n  rouj>  d  ail  tri' s  pilloresque.  Sur  la  dniilc  5 
isolée,  appelée  Miirhrl,  cl  c'cfcl  près  d'elle 
(ian.s  le  Hliiu. 

On  aperçoit  maintenant  flimtnrfjrrfst,  bca 
•îu.-'hé  lie  fit /y,  qui  est  silué  sur  Ki  droite,  dai 
sur  la  gauclie  se  trouve  l'sjuim  ou  i.'nHeskeim 
<le  In  ,  et  aussi  loin  du  Hhin  ,  se  présentent  le  ^ 
de  Benruth,  au  milieu  de  eliamps  laboures  «l 


Od  apcrçjil  nialnlcnaul  sur  la  dmiu,  à  une  demi-Ucue  an  dn- 
BOiu  de  PJeuOi ,  le  lilla^c  de  BiUich,  qui  «e  trouva  à  quelque  dïi- 
laacc  du  rivage,  cl  la  chapelle  de  la  Vierge  ,  siluée  a  côlé  ,  quia 
élc  biîrie  par  M  a  rie- Amie- Louise ,  de  la  tnaisoD  de  Uûdicis.  C'cu 
près  du  pclil  vilbgc  de  llamn,  que  tu  rÎTière  loitme  à  droile,  el 
c'csl  alors  que  vient  à  parailix:  la  tUIc  de  Dùsscldorf ,  >xeo  Mncbl- 
teau  en  mines. 

Diisschlorf ,  In  o.ipiralc  ilu  grand  duclié  du  tci^,  s'ëlendlc  Uiog 
du  Uhiii  dans  une  pUinc  cliannanlc  ,  et  elle  cal  Uiignée  au  sud  par 
les  eauK  de  la  Dùsm-I  dont  elle  a  lire  son  nom  :  c'usl  au  deuaus  du 
chârrau  quere  cuisseau  va  se  jeter  dans  [e  Rhin.  Cette  ville  t*,\  uOe 
des  plus  belles  sur  le  Itliin  ;  les  ruq>  y  soni  pour  la  plupart  régu- 
lières ,  et  les  maiinns  Minl  coiislruiles  en  cnller  de  briques.  Sur  la 
place  du  marché  se  tiouvc  le  monument  de  I  clcetcur  Jean  (iuil- 
liiume  ;  U  Maluc  est  un  ouvrage  ducbevaljer  CrcpcUo. 

l.e  Rhin,  en  quillaiit  Rheinberg,  va  passera  Coté  des  villages 
de  Godcrtnillcrhain,  Lu-hnen  cl  Spellen  (sur  la  Hve  droile),  cl 
Usicnberg,  Baitli ,  VVallach  ,  Elverïch  el  Dornicb(sur  la  rive  gau- 
che) )  c'est  prés  de  ce  derniei-  qu'il  prend,  pendant lijuelquc  temps, 
ta  direcliuii  de  l'est ,  qu'il  cliabge  cnsuile  pour  rélrogmdcr  dans 
l'ouesl  ;  dcsurlu  qu'il  ilécrît  une  petite  courbe  avant  d'airiver  b  1« 
ville  de  Wciiel,  iiu  dessus  de  laquelU  la  Lippe  vient  décharger. 


ûr ,  qui  peut  coQlenir  plus  de  40  grands  bateaux  et  flO  de  m 
:randcur. 

Ënirc  Eromaridi  cl  Lohilk,  qui  m  sirué  à  3  lieue*  de  là,  m 
rauTCDt,  sur  la  droite,  le»  ïîIUbc»  AOpenbyk  et  Utiiertpyk,  et 
ur  la  );auclie ,  Griethmittn ,  Brienen  et  les  dclii-Js  de  la  redoute 
ppeice  Schneckenvhanze. 

La  sépai-aliun  des  eaux  qui  >  lieu  dans  p«t  endroit  est  très 
emarqualile  ,  cl  \es  travaux  hydrauliques  qu'on  a  faits  pour  rcfcler 
eur  cours,  i>e  sont  nulle  part  d'une  aussi  (grande  imporlauce. 

La  pclilc  Tille  de  Huiitrn ,  oii  il  y  avait  aulrefuis  un  péage 
irusiiici] ,  est  1c  premier  endroit  remarquable  qui  se  li'ouve  sur  le 
iras  de  la  ri%-Icre  ,  qui  continue  de  pnrler  encore  pendant  quelque 
cmp^  le  iiiim  de  Uliiii ,  cl  que  les  Hollandais  appellent  Has-Rhiu. 

C'est  a  une  licun  ilc  la  reduulc  de  Sclinerkciischanie ,  et  sur  la 


niifim.  Celle 


-lir,  surtout  avec  des 
(u'on  expi^die  de  là  plus  loin. 

A  ^  lieues  nu  dessous  d'Arnbcîm  se  trouve  ffagrningm,  sur  la 
-i*e  dfuilc  du  Ithin ,  mais  l'i  un  quart  de  li^e  de  ta  hriére. 

A  3  lieues  de  VVap:enin;:en  se  présente  siii-  la  rive  droite  la  ville 
le  Rhtnen ,  où  l'on  euilîrc  une  espèce  de  tabac  qui  est  de  très 
lOTini;  c|ualilé.  C'csl  en  avant  de  [thcncn  qu'on  rcnconlre  ,  après 
rois  heui'cs  de  marche  en  descendant  le  Rhin ,   la  petite  ville  de 

I.c  bias  du  Hhin  qui  porte  le  iioin  de  Leck  passe  à  cdié  de 
lyxjk ,  Kaiitnbourg  ei  fyanen,  où  il  décharche  une  partie  de  ses 


lier ,  qui  est  encore  en  boD  ëul ,  coiiduil  nu  baut  de  la  lour  où 
l'OD  jouit  d'une  vue  superbe  sur  les  montagnes  à  l'eiilour.  Au  pied 
4^a  monlagne ,  ducôléduS.-E. ,  se  trouve  levillogede  ScAniim, 
qui  {irèsenle  nn  aspcci  Irés  pilloi-etque .  Du  coté  de  l'ouesl ,  sur  k 
pcDcbanl  d'une  munlMgDe  hériiîséc  de  rochers  ,  paraisseul  les  ruinef 
•lu  Tieux  ctiùieaude  Slcin. 

Ceux  qui  veulent  nllcr  directement  de  Nassau  ft  ScAu-aitacA , 
dcironl  (irendre  h  droite  en  quillant  Ica  bords  de  la  LaLn ,  poui- 
ga)p)er  la  i;i'and' l'ouïe  qui  passe  par  i\a)tadUn  ou  le  chemin  {>a<- 
»aiil  par  Kernel.  Mais  ceux  qui  ont  quclqu'intéi'él  à  visiier  Geiùum, 
Fackingen  et  SeUert ,  devrmil  continuel-  de  cheminer  sur  les  bords 
de  la  rivière.  A  2  lieues  de  Nassau  ,  en  tvinontant  la  rivière ,  k 
li-ouie  le  village  <le  Langunaa,  deniéi'e  lequel  un  lail ,  au  hanl 

qui  a  éli:  dÙTasri^  en  l 'i'jè.  Sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  ,  pres- 
qu'cn  face  de  Lan};cnau,  se  présente  le  couvent  d'Amstein. 

Le  chemin  conduit  maintenant ,  eu  passant  par  le  village  de  Pat- 
itich.  Il  la  petite  ville  de  Holiapfet ,  située  dans  le  comté  purtiinr 
IcinOnie  nom.  Un  voit  sur  les  côtés,  tout  pièsdela  Labn,  lesrujneh 
(lu  cbàlcau  de  L/iuemèourg ,  qui  est  situé  au  haut  d'une  motitapiie. 
Nou  loin  de  llohapfel  se  trouve  Charlollitiiotirg ,  qui  est  une  Co- 
lonie d'une  secte  religieuse  appelée  ^Valdensc^. 

On  ai  rive  maintenant  dans  peu  de  lerops  de  HoliapIVl  à  Gritu'in. 
Cet  endroit,  quiseirouveà  j  lieues  d'Kmbs  ,  sur  la  Lahn  ,  était 
[loJ<i  connu  dans  des  temps  plus  anciens  par  ses  eaui  minéiilet , 

Il  V  a  eoiîron  3  lieues  de  Geilnaujusqu'a/acAfnjrfi.  Le  chemin 


A  quelquei  pu  da  la  fbauÛM  minérale  m  trotm  um  Murae 
VfMi  douce.  Od  ■  obtenu  que  l'eau  de  Scher*  ■  cela  de  pini- 
nlier  qu'elle  se  f;ile  IWcilenieiit  dana  lei  crooban*  que  I'ob  eouehe 
tout  umpleneul  tur  la  terre ,  au  lieu  i]u'e(le  te  comerre  bien  phn 
loog-temp!! ,  lonqu'on  UMl  les  cruchoiu  sur  une  couobe<te  bota. 

Un^  BulrelotitaiDe  BÛDérale  ,  qui  a  presque  lu  mfaief  qualité 
^■e  eelle  donl  iioiu  «enona  de  parler ,  le  IreaTe  a  Oieneltlrt , 
wnir  on  n'en  (ait  point  d'uMfce- 

II 7  a  S  lienei  de  Niedeneller*  juaqu'à  Se/nr^HoeÀ^  Ce  bMirp, 
qiû  •'appelle  auisi  LdngcQacbwalbach ,  est  lilué  daoa  on  beau  val- 
lon couvert  de  bois. 

Lea  feDlaine*  appelAei  Weinbom  et  Stahlhom  lieiment  la  pre- 
mière place  parai  toutes  celles  qui  existent  il  Schwalbaeb.  On  en 
esporle  aoDuellement  prèa  de  !  S  0,000  crudiona. 

La  ronlaioe  appelée  Slnhlbrunnen  ,  qui  apparlitnl  au  prince  de 
HeHC-RolKL-nbourp ,  n'a  élc  dccuuTtrie  qu'en  1740.  Elle  fournît 
dan*  une  heure  5loaneaux  d'eau  de  180  bouteilles,  et  on  en  eiporte 
aonueUemcnl  prés  de  150,000  ci'uchoati. 

il  ;  a  à  Schwalbacb  raBiiitea  promenades  agrcabletj  et  le«  plus 
Irèqueatécii  ton!  enlre  auli'Cs  les  ehi^mins  qui  mènent  à  Ehrèaum, 
kSehaniaim,  au  H^ûtenbrûimchen,  et  a  la  place  où  il  j  a  tu  écho 
qui  répéie  M'ois  fois  le  même  mot. 

Deui  autres  points  très  ïnléi-essanv  dans  le  voisina^  de  Scbtral- 
bach  sont  Aiiolphirri  et  HohmsUm. 

Adolphscck  est  un  vieux  chileau  tombé  eu  mines ,  prés  d'un 
bourg  de  pareil  nom.  Le  château  se  trouve  au  haut  d  une  montagne 
d'une  forme  arrondie ,  et  ie»  environs  présentent  un  anpcct  impo- 
li v  a  dctii  lieues  d'Adolphseek  jusqu'à  Hohenttrm  ,  qui  est  un 

qui  j  coule  au  milieu  d'un  vaste  fonds  de  prairies. 

Non  loin  de  lu  se  ti-oucenl  les  ruines  du  fort  de  Greireomein ,  et 
le  vieux  ehileau  de  Kattcnelbourg ,  au  bauld'une  montage  appelée 
Katlcnalp. 

Les  environs  de  la  Lahn  offrent  en  général  un  grand  nombre  de 

Les  meilleures  auberges  de  Srhwalbach  uinl  :  la  Cbalne-d'Or , 
la  Kcuille-de-Ti'cile  et  la  Foolaine-d'Or.  Nous  recommandons  sur- 
tout la  dernière ,  où  se  Iroutc  aussi  la  poste. 

Il  jBÙ  peine  2  lieues  de  Schwalbaeh  jusqu'il  Schlangmiad.  Ce 
bain  a  été  découvert ,  il  7  a  environ  3O0  ans  ,  par  une  génisse  ma- 
lade. 

La  ûtuntioti  dS  ScUangenbad  est  vraimaui  pittoresque.  Il  te 


Miètés ,  et  enfui  le  logement  occupé  par  l'entrepraieur  de  cel 
lobtiMemeDl. 

Li  promenxle  la  plus  arable  aux  eniltwu  île  Wîeibaden  est 
elle  qu'olfrenl  les  allées  ei  bocages  DouTellemenl  plantés  qui  Tout 
u  Herrongartea  jusqu'à  la  fontaine  ap|>elée  WiesenbrunMD,  et 
[DÏ  entourent  le  beau  bithnent  du  Kurual. 

La  nature  n'a  rien  épargné  pour  embellir  les  environs  d«  cette 
ille ,  01  lu  points  les  plus  intéressans  à  Toir  sont  : 

!■>  Somttnitrgi  à  une  demi-lieue  des  bains. 

i*  La  Faisandcrk.  Elle  w  troute  dans  un  beau  Tatlou,  qui  est 
erné  par  un  bois  bien  éclairei. 

3°  Kùntathal ,  en  face  de  la  ftisanJerie. 

4°  La  motUagnc  de  Gcùierg.  On  j  jouit  d'une  très  bdle  *ua 
lonnant  sur  Majence  et  Isa  Tillages  situés  sur  les  bords  du  Rhin. 

5°  Jdamtthal,  une  belle  fcnne  située  dans  le  bois ,  ï  une  lieue 
le  \\'icsbadcn. 

6»  Le  moiilm  à/oalon ,  i'i  quelque  dislance  du  couTBot  de  Kla- 
'enltial.  Il  ;  a  unc-bclle  satic  de  danso  et  un  joU  jardin.  Les  per- 
«Ques  qui  preuncDl  les  caui  y  toM  souvent  foire  de  petites  {larties 
le  plaisir. 

''  Le  château  de  chaste  appeU P laite.  Il  se  irouTe  Bu  milieu 
l'un  bois  sur  le  cbcmiii  d'IdiHcin  ,  à  une  lieue  de  Wîesbaden.  C'est 
te  ce  château  qu'on  jouit  d'une  des  plus  «asies  et  des  plus  belles 
rues  qu'il  y  »il  en  Allemagne.  (  Celle  qu'on  a  sur  la  luiulcur  ap- 
ielcobohe>Vuriel,  dont  il  a  été  parlé  avant,  est  presque  la  même.  J 
3n  est  1res  bien  «envi  chc7  le  foreslicr  qui  ï  demeure. 

8"  Dibfieh,  qui  s'ajipella  aiiti-efois  Uibure.  C'est  In  plus  belle 
êsidcneu  de  prince  qu'on  puisse  voir  sur  les  bords  du  llbln.  Tout 

■ombres  cL  desjcis  d'eau  qui  y  font  ré};nerune  fiaicbeur  agréable. 
^'cl  en  soiliiiil  do  la  rotonde,  qui  repose  sur  S  grandes  colonnes 
le  Tordre  ionique,  qu'on  se  trouve  sur  un  balcon  où  l'on  jouit 

l^eux  qui  s'occupeoi  de  recliercbes  historiques  se  trouvent  là 
.ur  un  Icrriloirc  où  ils  re»conli«nt  à  chaque  pas  des  monumens  du 
cnips  uù  les  Komains  et  les  Germains  se  disputèrent  la  possession 
lu  beau  pays  siluû  sur  les  bords  du  Rhin. 

(«ut  qui  s'occupent  de  l'élude  de  la  botanique  et  de  la  minéra- 
io^iv  ont  occasion  de  faire  dans  les  environs  de  %A'iesbaden  des 
recherches  dont  ils  retireront  un  grand  fruit.  Ou  voit  surtout, 
:anl  dans  las  bois  que  dans  les  prairies,  une  grande  quantité  de 
plantes  très  rarcrel  très  vaiièes. 

Il  ne  faut  pas  négliger  de  faire  de  Wiesbaden  une  eictmion 


A  luw  petite  demi-lieue  de  Friedberg  le  trouve  la  ronttme  d'eau 
■uinérale  de  Schwalheim,  qui  conlimti  à  ce  qu'on  prétend,  à  peu 
urés  les  mèiDO  suhstimcea  que  l'eau  de  Schwalbicb ,  tuais  qui  est 
bien  éloignée  d'avoir  sa  réputation. 

On  peut  taire  de  U  un  tour  de  promenade  trè*  agréable  en  m 
rendant  à  Gelnkaasen  qui  5e  trouve  dans  le  Tuiftinage  sur  la  Mmtig, 
et  où  l'on  Toit  encore  une  partie  du  pnlais  qu'babita  Fr^éric  Bar- 
bcraus.ie.  Ce  M>nl  d'aboid  les  clochers  du  courent  de  la  trinité  qui 
fiicnt  l'altenlion  du  lojra^eur  en  approchant  de  cette  ancienne  Yilk 
impériale ,  et  à  peine  a-t-il  fnit  les  plumiers  pas  dans  la  ville,  qu'il  7 
voit  dans  les  restes  de  rc);lise  de  St. -Pierre  le  modèle  de  t'arcbi- 
tecture  appelée  l'arcbitecttu^  grecque  moderne. 

Le  palais  antique  de  l'en^ereur  se  ti'ouve  au  pied  de  la  ville  ; 
c'est  im  édifice  digne  d'être  visité. 


De  CetUnti  à  Cdopie,  21  1.,  10  p.  7. 

(a)   Andcrnach  >>  Il  (*)   Bonn  b 

Bémagen  G  {|         Cologne  0 

En  sortant  de  Coblenlï,  on  descend  une  cùte,  on  longe  Buben- 
heim;  rivière.  A  MuHirim.  A  Knrlich,  on  longe  Kellig,b(Hsà  tra- 
verser. A  WeiisenUtvm,  on  passe  la  NcOe ,  rivicre. 

(a)  ANoinnicB ,  ville  sur  le  Rkm.  Tout  son  commerce  eut  con- 
'entré  dans  sou  porl ,  où  l'on  voit  exposées  les  marchandisas  qu'on 
t-mliarque  sur  le  Rhin.  It  j  a  dans  son  voisinage  des  eaux  miné- 
rales, qui  le  disputent  à  celles  de  Spa.  Curiojilfcj.  l'église  parois- 
siale ,  superbe  édillce  ;  la  vieille  lour  ,  le  Kircbbcvg  et  aea  lom- 
bcauit  la  vue  des  ruines  de  Rbe^nccli.  jtuàergc  :  au  L;s.  Pop- 

î.aoob. 

Après  Andemacli ,  on  passe  plusieurs  rivières.  A  Bruil.  A 
-Vïrd.  A  Oètr-Breilich.  A  Sàuig,  pontet  rivière.  -^  fiemagen  , 
poDl  et  rivière-  A  Mekletn.  A  GetUtbtrg ,  pont  et  rivière. 
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iùr ,  qui  pcul  coDlenir  pJus  de  40  grands  bateaux  el  60  de  nKijenne 

Entre  Emmeriph  et  Lobitk,  qui  est  silui-  n  3  lieue*  de  là,  M 
[rouTent,  sur  la  droite,  les  villa^s  XOpersbyk  et  VsUrspyk,  el 
lur  lo  f^auclie,  Grielhatuen ,  Brîeneit  et  let  débris  de  la  redoute 
ippeica  Schnecken-iolianie. 

Li  séparalion  des  eaux  qui  a  lieu  dam  cet  endroit  est  très 
remarqunhle ,  el  lot  Iraïaui  hydrauliques  qu'on  a  faits  pour  receler 
leur  cours,  ne  sont  nulle  part  d'une  aussi  (n^nde  importance . 

La  petite  vJle  de  Hui'sien ,  où  il  ;  avait  aulrefuis  un  péage 
prussien,  est  le  premior  endroit  rein.irquahie  qui  se  liou»e  sur  le 
hras  de  la  l'ivlère  ,  qui  continue  do  poiler  encore  pendant  quelque 
temps  le  nom  île  llhin  ,    et  que  les  Hullaudais  appellent  Kas-Rhin. 

C'est  à  une  lleuc  de  la  rcduule  de  Sclinc-keiisehanie,  e(  sur  la 
riTedriiilo,  que  se  IrouTe  v/niA«Bi.  Celle  ville  a  un  bon  puil,  et 
m  y  fait  un  commerce  ti'cs  actif,  surtout  avee  des  mai-chandisc* 
[ju'on  eipcdie  de  là  plus  loin. 

A  il  liuucs  nu  dessous  d'Ai'nhcim  se  Iraure  ffagfningen,  sur  la 
rive  dii>itc  du  Rhin  ,  mais  à  un  quart  de  lit^e  de  la  rivière. 

\  3  lieues  de  Wageninsen  so  pnisenio  sur  la  rive  droite  la  ville 
de  Rhenen,  ui'i  l'on  cultive  une  espèce  de  labac  qui  est  de  ti-ès 
lionne  qualité.  C'est  en  avant  de  lihcncn  qu'on  rcoconli'e ,  après 
[rois  heures  de  marche  en  descendant  le  Rliln ,  la  petite  ville  de 
ff-'<jk-te-Dariteilc. 

I.e  bias  du  Kliin  qui  porte  le  nom  do  Leek  passe  a  côté  de 
WyX,  KuiUnhovrg^X  Fyttnen,  où  il  ilécbarche  une  partie  de  ses 
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ier ,  qui  est  encore  en  boo  étal ,  cotiduil  nu  haut  île  U  lour  où 
.'oa  jouit  d'une  vue  superbe  sur  les  montagnes  à  l'eiiluur.  Au  pied 
]^  montagne,  ducôlù  du  S.-E. ,  se  trouve  le  villngede  jfA^uëm, 
i]ui  jirêspnle  un  aspect  très  pillni-eique.  Du  coté  de  l'ouest ,  sur  le 
fiencbuit  d'une  moala^^nebérissée  de  rocbers  ,  paraissent  les  ruine* 
du  vieui  cbdlcau  de  Slein. 

Ceux  qui  veuleul  aller  dircctemcDl  de  Nassau  à  Schwalàach , 
devroDt  prcndie  à  droîlc  en  quiltaot  Ifs  bords  de  la  Latin ,  pour 
gagner  lu  {^rand'i-oule  qui  passe  par  A'ajtaillen  ou  l«  cbemin  pa'- 
sanl  par  Kernel.  Mais  ceux  qui  oui  qiiclqu' intérêt  à  tisiier  Ceitna», 
Fathàifea  et  Sellers  ,  devront  continuer  de  cbeminer  sur  les  bords 
de  la  i-iviére.  A  3  lieues  de  Nassau  ,  en  remontant  la  ritiére  ,  *e 
li-ouce  le  village  de  Lanpmau,  deriière  lequel  on  "oil ,  au  haut 
d'une  moniHgne  lies  élevée,  les  ruiner  d'un  rliàteau  de  pareil  nom. 
qui  a  été  détasté  en  I  3  J6.  Sur  la  rive  n;auclie  de  ta  rivière  ,  près- 
qu'en  face  de  Langenau,  sepi'ésKntc  le  couvetil  d'AmsIein. 

Le  chemin  conduit  maintenanl ,  eu  passant  par  le  village  de  Pal- 
teieli,  à  la  petite  ville  de  iloliap/el,  située  dans  le  comté  porbint 
le  même  nom.  Un  voit  surks  cùlés,  tout  prés  de  la  Labn,  les  luinci. 
du  cbàleau  do  Liiuemioarf,  qui  est  ûlué  autinul  d'une  nioi.iaput!. 
Non  loiu  de  llobapftl  se  trouve  Charlettcnbourg ,  qui  est  une  co- 
l<»iie  d'une  seclc  religieuse  apjielée  ^Valdcnser. 

On  arrive  niainicnanidans  peu  de  temps  de  Holzapfbl  n  GrihuiH. 
Cet  endroit,  qui  se  trouve  à  ^  lieues  d'ïlnibs  ,  sur  la  Labn.  élaii 
déj<i  connu  dans  des  temps  plus  anciens  par  ses  eauK  minérales  , 

il  V  a  euiiroD  3  lieues  de  Geilnau  jusqu'à  Fachin^en.  Le  chciniD 


u'elle  M  glie  (àcilemei 
ipleiocul  lur  la  terre  , 
apf ,  lonqu'oi 


n'en  &il  poini  d'uUKi 

I  6  lieue*  de  NiederMlten  jusqu'à  SehwmHaeAl  Ce  bi)urp> 
pelle  lutti  LangeuichwKUiacb ,  est  wtué  duii  im  Leau  Tal- 
vert  dt  bo». 

ODlBioe*  ippeléci  Weinbom  et  Slablbom  lieiment  la  pra- 
lace  panai  toutes  celles  qui  eiisieni  ■  Scbwalbaeh,  On  «n 

aanuellement  prés  de  3&0,000  crucbona. 
■ntaine  appelée  SlnhlbrunaeD  ,  qui  appartisDt  au  prinoe  da 
Liillivnbourg ,  n'a  clé  découierle  qu  en  IT40.  Elle  fournit 
E  heure  âtoancHiix  d'eau  de  1  80  bouteilles,  et  on  eneiporte 
^mcnlprésde  Iâ0,000  ci-uchon«. 

I  à  Schnalbaeb  maintes  promenades  agréables^  et  itt  plut 
tées  sont  entre  autres  les  chemins  qui  mènent  à  Ehrèaum, 
liaum,  au  /fieitabrùmchin,  et  à  la  plaoe  où  il  y  a  unécbo 

[  autres  points  très  intéressans  dans  leioiàaage  de  Schwal- 

int  Aiiolphitck  et  Hohttattin. 

pliscck  est  un  vieux  chàleau  tombé  eu  ruine* ,  pré*  d'uD 

le  pareil  nom.  Le  château  se  trouve  au  haut  d'une  munugne 

tnnc  arrondie ,  et  se»  enririm*  présentent  un  aspect  impo- 

piLLorc.iquc. 

1  deiiK  licuFEt  d'Adolpbseck  jusqu'n  HoheniUntt  qui  est  un 

hàlcau  situi:  au  haut  d'une  monlapnc  sur  les  bord*  de  l'Aar, 

aul<;  au  milieu  d'un  vaste  fonds  de  prairies. 

loin  Je  lii  se  li^ouTenl  les  ruines  du  fort  de  Greifenstein ,  et 

i  château  de  K^tlenelboutç ,  au  hautd'une  monture  appelés 

jp. 

environs  de  la  Lahn  ofTrent  en  général  un  grand  nombre  de 

tncilleures  aubcri^esde  Schwalbarh  sont  :  la  Chalne-d'Or, 
Ile-de-Ti-èlle  el  la  Fonlitine-d'Ur.  Nous  receannaiulons  sur* 
dernière ,  ou  se  Ironie  aussi  la  posle. 

1  à  ]icine  1  lieues  de  Schwalbach  jusqu'à  Sehùmgrniad.  Ce 
ïté  découvert ,  il  J  a  eaiiron  300  ans  ,  par  une  génisse  roa- 

lilUiitioB  dfl  Scblangenbad  est  Traîmeiit  piltoreaque.  Il  ae 


,  et  enTin  le  logemcDt  occu] 

□meiiade  U  ptus  agréablo  ai 
'olIreDt  lea  allées  el  bocages 
ungarleo  Jiuqu'À  la  foDlaiuc 
urenl  le  beau  bâtknent  du  K.i 
lure  n'a  rien  épargné  pour  < 

!c9  poÎDls  les  plus  JDlérEssaa — 

rmenierg,  à  une  demi-lieue  des  bains. 

r  Faûanderie.  Elle  se  Irgute  dans  tm  beau  fftUou,  qui  est 

ir  un  bois  bien  écUirci. 

'.arerUhal,  en  face  de  la  faisanderie. 

I  montagne  de  Gtùhtrg.  Ou  j  jouit  d'une  lr«*  belle  tub 

siir  Majence  et  le*  *illages  «tués  sur  tes  borda  du  Rhio. 

damtthal,  une  belle  ferme  située  dans  le  bois ,  à  une  lieue 

t  moulm  à  foulon,  à  quelque  dlslance  du  couTenl  de  Kb- 
11  y  a  uac'belle  salle  de  danse  el  ud  joli  jardin.  Les  per- 
|ui  prenoeal  les  eaux  y  tont  souienl  (aire  de  petites  {larties 

■  château  de  chaste  appelé  Plalte.  Il  se  Itoute  au  milieu 
s  sur  le  chemin  d'idsteîn  ,  à  une  lieue  de  Wiesbaden.  CiM 
liàteau  qu'on  jouit  d'une  des  plus  lasles  et  des  plus  belles 
il  y  nit  en  Allemagne.  (  Celle  qu'on  a  sur  la  hnuleiu-  ap- 
hc  JVurzcl ,  dont  II  a  été  parlé  BTanl,  est  presque  la  même.) 
tn  bien  servi  chez  le  forestier  qui  y  demeure. 
■brich ,  qui  s'a[)pella  autrefois  Biburc.  C'est  la  plus  belle 
c  de  prince  qu'on  puisse  Toir  sur  les  bords  du  Rbin.  Tout 
jr  du  cbàluau  se  trouvent  des  allées  de  cliala*i)^icrs  1res 
.  tl  des  jels  d'eau  qui  y  font  réj^er  une  fialcheur  agi'éable. 
I  soii.iiit  de  la  rnlondc,  qui  repose  sur  8  grandes  colonnes 
rc  ionique,  qu'on  se  ti-ouvc  sur  un  balcon  où  l'on  jouit 

qui  s'occupen*  de  reclici-ches  historiques  se  irouTenl  là 
crriioirc  où  ils  renconlrent  à  chaque  pas  des  moniimens  du 
il  tes  llomains  el  tes  Germains  se  disputèrent  la  possesiioD 

pays  situé  sur  les  bords  du  Rhin. 

qui  s'occupent  de  l'élude  de  la  botanique  el  de  la  minera- 
it occasion  de  faire  dans  les  enrirons  de  Wiesbaden  des 
lies  dont  ils  n-lîrerunt  un  ){rand  fruit.  On  *oil  surtout, 
iH  le.s  bois  que  dans  les  prairies,  une  grande  quantité  de 

faut  pas  négliger  de  faire  de  Wiesbaden  une  excuriioit 


duquel  it  ;  a  des  IraM*  d'un  «DcieB  rBwyrt  SmI 
lUiu  la  *altûe  d'E]>penEiiein  une  fonlainc  nM^rali 
nn  a  ùtabli  des  baîii*  dcpuii  irèi  peu  da  u 

Un  cbemin  irw  •friable  conduit  d'  " 
Soden.  en  puam  par  H«yJtem.  Ce  4 
Mein.el  ooTMIprii  deUi,  MhpMftd^Maa 
bois,  une  églîie  qui  eat  un  pèhrnBgB  tii»  M 
tr«  ua  IcmbcM  dW  «aaM  Ja  fllaftag. 

5W6i«fi, dont  U  ailualiM «t  liibMhi.a 


iôd^,  a  3  I.  d 


égtiae.   . 
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DE  COBLEMTZ  A  COLOGRK.  461 

Ceux  qui  n^onl  pas  encore  élé  Ttsiter  les  montagnes  afipelées 
AUkœnig  et  Feldberg ,  en  s'y  rendant  de  Roenigstein  ou  de  Kron- 
bcrg,  poun*ont^  aller  de  Ho 

lly  a  3  1.  de  Hombourg jui  i  i  edSerg.  Cette  ancienne  ville 
impériale  n'est  guère  grande  ei  ae  très  peu  d'importance. 

On  rencoutre  dans  les  euTii  de  Friedberg  beaucoup  de  mines 
d'anciens  bâtimens  »  ce  qui  fa»  présumer  que  la  Tille  lut  bien  plus 
grande  autrefois.  j4ub€rges  :  les  Trois  Épées ,  la  ville  de  Darmstadt. 

A  une  petite  deroi-lieue  de  Triedberg  se  trouve  la  fontaine  d'eau 
minérale  de  Scbwalheim ,  qu  contient ,  à  ce  qu'on  prétend ,  à  peu 
prés  les  mêmes  substances  qu  i  ï  le  Scbwalbach ,  mais  qui  est 
bien  éloignée  d'avoir  sa  répui 

On  peut  faire  de  \k  un  tour  ac  promenade  très  agréable  en  se 
rendant  à  Gebihemsen  qui  se  trouve  dans  le  voisinage  sur  la  Kmxig, 
et  où  Ton  voit  encore  une  partie  du  palais  qu'babita  Frédéric  Bar- 
berousse.  Ce  sont  d'abord  les  clochers  du  couvent  de  la  trinilé  qui 
fixent  Tattention  du  voyageur  en  approchant  de  cette  ancienne  ville 
impériale ,  et  à  peine  a-l-il  fait  les  premiers  pas  dans  la  vil]e>  qu'il  j 
voit  dans  les  restes  de  Téglise  de  St. -Pierre  le  modelé  de  l'archi- 
tecture appelée  rarchitecture  grecque  moderne. 

Le  palais  antique  de  Tempereuf  se  trouve  au  pied  de  la  ville  ; 
c'est  un  édifice  digne  d'être  visité. 


De  Cctlcntz  à  Cologne ,  21  1.,  10  p.  7. 


{a)  Andemach  4 

Rémagen  6 


[b)  Bonn  5 

Cologne  6 


En  sortant  de  Coblenlz ,  on  descend  une  côte ,  on  longe  Buben- 
beim  ;  rivière.  A  Mulhcim.  A  Kartich,  on  longe  Kettig,  bois  à  tra- 
verser.  A  fVeissenlhum,  on  passe  la  Nette ,  rivière. 

(a)  ANDEiiKAcn,  ville  sur  le  Rhin.  Tout  son  commerce  est  con- 
«"cnlré  dans  son  porl ,  où  Ton  voit  eiposécs  les  marchandises  qu'on 
cnibaïque  sur  le  Rhin,  U  y  a  dans  son  voisinage  des  eaux  miné- 
rales, qui  le  disputent  à  celles  de  Spa.  CuriosiU's  :  l'église  parois- 
siale ,  superbe  édifice  ;  la  vieille  tour ,  le  Kirchberg  et  ses  tom- 
beaux; la  vue  djes  ruines  de  Rheyncch.  jéubergt  :  au  Lys.  Pop. 
'2,500  h. 

Après  Andemach,  on  passe  plusieurs  rivières.  A  Bruhl.  A 
Sifd.  A  Ober-Brcisich.  A  Sinsig,  pontet  rivière.  A  Rentagm  , 
pont  et  rivière.  A  MekUm^  k  Gedesberg,  pont  et  rivière. 
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A  quatre  Uenes  biik  enTirons  <le  BruhltX  Liilai,  on  btiuTe  iIcs 
mines  de  tuf,  connues  sous  le  nooi  de  trrre  ifom^e  ou  lerre  brait 
de  Coùigne.  H  y  a  sur  la  rWe  droite  du  Jikàti  ■  Dadi,  un  bureau 
des  postes  impériales ,  et  uneboiuie  auher^ .  Le  pool  mlaul ,  qni  sert 
de  cumoiunicBlion  entre  Calogoe  et  Deuti,  est  fî>rl  grand ,  et  Tiil , 
d'une  heure  t  l'autre ,  le  li'ajet  ealre  les  deui  riiei.  Cest  prés  de 
Cologne  que  c'est  donnée  la  fameuse  bataille  de  ff^oermgtn,  oh 
l'armcedu  duc  de  Limboui^  liit  déraile,  et  I»  pays  t«um  pour  tou- 
jours au  Brobnnt 


De  Juliers  à  Neast.  10  1.,  5  p. 

Farih ,  G 1.  Neuss ,  4 1. 

En  sorlanl  de  JiiUers  ,  ù  droite  Stetlemick  ,  à  gauche  Broich.  A 
Tili,  càle,  descente,  vallon  et  ruisseau,  Dionlî'i:  rude,  pente  ra- 
pide 1  on  côlolc  Elini  et  la  i  i«iére  d'ErlH..  A  Xotthauien,  on  rase 
Schaaa.  ou  longe //o/t/iràn,  à  droite  fr/xrraM.  A  Neuii. 


De  GueUres  à  JVésel,  7  1.,  3  p.  t- 


De  Neuss  à  Diisseldcr/,  3  1-,  1  p.  t- 


De  Clèves  à  Ncass ,  20  1.,  10  p. 

aiilen  8  II  [a)   Cré»eld  * 

ucLslrass  <i  ||  (*)  Neuss  S 

En  sorlaol  de  CleTes ,  4  draitc  Oulataarg  ei  Hatiett.  A,  TitL  on 


lier  ,  qui  esl  encore  en  bon  ctaî ,  conduit  au  haut  de  la  tour  où 
l'op  jouil  d'une  tue  superbe  sur  les  monlagnes  à  l'eiilour.  Au  pied 
tl^la  moDtngne ,  ducûlé  du  S.-t. ,  sclrouvc  le  village  de  ScAeium, 
tjvi  (iréscnlc  un  aspect  Irca  pitloi'eique.  I>u  celé  de  l'ouesl .  sur  k 
peachaol  d'une  monlagnc  hérissée  de  rochers  ,  paraissent  les  ru ioee 
du  Tieui  cWileau  de  Stein. 

CcuK  qui  vculeai  aller  direelciDenl  de  Nassau  à  Srhwaliach , 
devront  prendre  ù  dioite  en  quillanl  les  bords  de  la  Lalin ,  pour 
gapier  lu  Ki'B'>'''<''>ute  qui  passe  par  iXaitadleit  ou  le  chemin  pat- 
saut  par  Kernel.  Mais  ceux  qui  oui  quelqii'iiitciïl  à  •isiler  Gcibiau, 
Faehin^eii  el  Selttri ,  derronl  continuel'  de  cbeminer  sur  les  bords 
de  la  l'ivière.  A  2  lieues  de  Nassau ,  en  i-eiiioDlanl  la  rÎTicre  ,  k 
ti-ouTe  le  village  de  Lanpmau,  derriéi'e  lequel  no  voit ,  au  haut 
d'une  nioiil;i~ne  Iri-s  élevée ,  les  ruines  d'un  cbùleaii  de  pareil  nom, 
qui  a  été  dévasté  en  1 356.  Sur  la  rive  ^uehe  de  la  rivière  ,  pres- 
qu'en  face  de  Lan^cnau,  se  présente  le  couvent  d'Amstein. 

Le  chemin  conduit  maintenant,  en  passant  par  le  village  de  Fal- 
seich,  à  la  petite  ville  de  JloUapfel ,  située  dans  le  comté  portant 
Icinénienom.  On  voit  sur  les  cotés,  tout  prés  delà  Laho,  les  ruine» 
du  cliàteau  de  LiiuemAour^,  qui  est  situe  au  haut  d'une  tnatil^piie. 
PioD  loin  de  llobapfet  se  trouve  Cliarlutltnbourg ,  qui  est  une  co- 
lonie d'une  secte  religieuse  appelée  ^Valdcnse^■ 

On  arrive  njainlenantdans  peu  de  lemps  de  HolzapIVsl  à  GrihviH. 
Cet  endroit,  qui  se  trouve  a  5  lieues  d'ÏInihs  ,  sur  l.i  Lahn,  était 
<lcjà  connu  dans  des  temps  plus  anciens  par  se*  eaui  niinéi'ales  , 
i|ui  se  bonenl. 

Il  V  a  environ  3  lieues  de  Gednau  jusqu'à  Fachài^H.  Le  chemin 


r  ■  6  lieue*  de  Niedertellen  joiqu'â  SekivaHaeSi  Ce  bOuî^, 
■ppeM«  Buiti  l^Dgauchmlbach ,  eil  litué  duu  OD  beau  v«l- 
luverldeho». 

s  fbnuines  appela  Weinbom  et  Sutlhom  liennenl  la  pre- 
I  place  parmi  txHite*  cellei  qui  nïMenlà  Schw>U>ach.  On  en 
-te  ■nnuellemenl  près  de  9SO,000  cruchons. 
IbnUine  appelée  Slnhlbrunnen  ,  qui  ipparlient  au  priaoe  d« 
!-ltc)Llicnbourf> ,  n'a  é)c  dùcouTeHe  qu  en  l'40.  Elle  fournit 
jne  heure  5  loaneaui  d'eau  de  I SO  bouteilles,  cl  oo  en  exporte 
:Uemcn1  près  de  150,000  ci'uchons. 

yak  Scliwalbaeh  maintes  promenade*  agréabIcSj  et  les  plus 
enlées  sodI  entre  auli-es  les  chemins  qui  mènent  à  EAriaut»  , 
aniaunt,  au  ffieienirûimcAcn,  et  a  la  place  où  il  y  a  un  écbo 

■ax  autres  points  1res  intéi-essans  dans  IcToisinage  de  Scbwal- 

Eonl  Ailolphseek  el  Hohenttiin. 

lalphscck  csl  un  vieui  cbjteau  tombé  eu  ruioes  ,  près  d'un 
l  de  pareil  nom.  Le  château  se  trouve  auhaat  d  une  montagne 
!  fonne  alTondïe ,  et  se»  cnTirons  présentent  un  aspect  împa- 
SI  pittoresque. 

y  a  dciii  lieues  d'Adolphsecli  jusqu'»  Hokaukm  ,  qui  est  un 
.  château  silué  au  haut  d'une  monlapne  sur  les  bords  de  !'Aar, 

coule  au  milieu  d'un  lasle  Ponds  de  prairies. 
m  loin  de  lu  se  ti-ouvent  le«  ruïne<  du  foi'l  de  Greirenslein ,  M 
:uKchùteaude  Ka tienel bourg ,  au  faaul d'une  moniale  appelée 

!s  environs  de  la  Lahn  offrent  en  général  un  grand  nombre  de 

a  meilleures  auberges  de  Schwnlhach  sont  !  la  Chabe-d'Or, 
uil  le -de-Trèfle  el  la  Fontaine-d'Ur.  Nous  recommandons  sur- 
la  dernière,  où  se  trouve  aussi  la  posle. 
7  B  à  peine  %  lieues  de  Schwalbac h  jusqu'il  Schlaiigeniad.  Ce 

I  situation  dl  Scblangenbad  est  vraiment  pittoresque.   Il  se 


loDg-tcD^a ,  lanqu'on  iset  Ici  cnichoiu  sur  une  couobed»  bow, 
Ud;  luIre  ronUiDe  nÙDÛrtle ,  qui  a  prcMfue'Ief  mémM  qutlii^ 

^■Doalla  dont  iioiii  toikhié  de  parler,  m  irtMve  k  Oia-ieUert; 

■ail  on  n'en  lail  poinl  d'uufe. 

Il  ]i  a  S  lieue*  de  Niederaellen  juaqu'à  SektrmHaeh,  Ce  bdui^, 

tfâ  ■'appelle  luni  Lanmemchwidbach ,  e*i  iltui  dan*  on  beau  *al- 

Lea  Ibntaiiies  appelées  Weinbom  et  Slshlhom  liement  la  pre- 
mière place  parmi  loulei  celles  qui  eiiitent  à  Schwalbach,  On  «n 
esporle  BnnueUemcnl  prés  da  3SO,000  cmctioiui. 

La  ronlaiDe  appelée  SlahlhrunneD  ,  qui  arpartieal  au  prioce  de 
Heue-RolWiiboui-R,  n'a  clé  dùcouterle  qu'en  1740.  Elle  fournit 
dan*  une  heure  5  loaneaui  d'eau  de  1 80  bouleilles,  cl  on  en  exporte 
aunuellemcnl  près  de  150,000  cruchonn. 

11  y  a  à  Schwalbach  maiiilc!!  promenades  agréables^  et  les  plus 
fréquentées  bodI  enire  auti-es  les  cbemiru  qui  méneol  à  Ehrèmm, 
B  SeluaiSaum ,  au  fyieienlriaaichen,  el  à  la  plaoe  où  il  y  a  UD  écbo 
qui  répèle  ivois  Tois  le  mfme  mat. 

Deux  autres  poinls  très  inléi'csaans  daus  leToisinage  de  Schwal- 
bach Sonl  Adolphtcek  el  HohtmUm. 

Adalphsccli  csl  un  vieux  château  lombé  eu  ruines ,  prèa  d'un 
bourf  de  pareil  nom.  Le  châleau  se  irouieau  haut  d  unemuniagne 
d'une  forme  arrondie ,  et  ses  enTirous  préscnleut  un  aspect  impo- 
•mt  et  piuoresquc. 

Il  y  B  deux  lieues  d'Adolphseck  jusqu'à  Nohetutem  ,  qui  est  un 
vieux  château  sïlué  nu  haut  d'une  montage  sur  les  bonll  de  l'Aari 
qui  y  coule  au  milieu  d'un  thsIc  fonds  de  prairies. 

Hon  loin  de  lise  liDUTctil  les  ruiuei  du  fort  de  Greilhustein ,  et 
la  vieux  ehàieau  de  Kailcnelbourg,  au  hautd' une  montagne  appelée 
Kattenalp. 

Les  environs  de  la  Lakn  oITrent  en  général  un  grand  nombre  de 

Les  meilleures  auberges  de  Schwalbach  Mtnl  :  la  Cbalnc-d'Or , 
la  Feuille-de-Ti'èfle  el  la  Fonlaine-d'Or.  Nous  recammandons  sur- 
tout la  dei-nière,  où  se  trouve  ausù  la  pnsle. 

Il  j  a  ï  peine  9  lieues  de  Schwalbach  jusqu'à  SckUmgmiad.  Ce 
bain  a  été  découvert ,  il  y  a  eniiron  900  ans ,  par  une  génisse  nn- 
Ude. 

La  silualioBdB  Scblangenbad  est  vraimeut  piltores(]ue.   Il  se 


€•  Le  moulm  à  foulon .  a  quelque  dialance  du  couTeol  de  KU- 
renlbal.  Il  y  a  unebclle  siillc  de  danse  cl  un  joli  jardin.  Les  per- 
•oiuies  qui  prtmicDt  les  eaui  y  vom  souveat  Taire  de  petites  parliei 
déplaisir. 

7°  Le  cliâteau  de  chasie  appelé'  Flotte.  11  se  trouTe  lu  milieu 
d'uD  boissur  le  chemin  d'idalein  ,  à  une  lieue  de  Wiesbaden.  C'cit 
de  ce  château  qu'on  jouît  d'une  des  plus  vasies  et  des  plus  belles 
▼vea  qu'il  T  ail  en  Allemagne.  (  Celle  qu'on  a  sur  la  hiiuteur  «p- 
péléa  hohe  IVuracl ,  dont  il  a  été  parlé  aianl,  est  presque  la  même.) 
On  est  très  bien  servi  chez  le  foi-esticr  qui  y  demeure. 

8°  Biirich,  qui  s'ajipella  aulrcfois  Riburc.  C'est  In  plus  belle 
résidence  de  prince  i|u'on  puisse  voir  sur  les  bords  du  Hbia.  Tout 
à  l'cnlour  du  cbàluau  se  ti-ou<cnt  des  allées  de  châtaigniers  tiès 
sombres  cl  des  jets  d'eau  qui  y  Tonl  régner  une  Traichcur  agréable. 
Ces|  en  soilant  de  la  rolundc,  ijui  repose  sur  8  grandes  colonnes 
fie  l'ordre  ionique,  qu'on  se  Irouvc  sur  un  balcon  où  l'on  jouit 
d'une  Tue  délicieuse. 

Ceux  qui  s'occupen'  de  recliei'cbcs  liisloriques  se  trourenl  là 
sur  va  territoire  où  ils  renconlicnt  a  chaque  pas  des  moniimens  du 
temps  où  les  Komains  et  Ici  Germains  se  disputèrent  la  possession 
du  beau  pays  situé  sur  le*  bords  du  Rhin. 

Ceux  qui  s'occupent  de  l'élude  de  la  botanique  et  de  la  minéra- 
logie ont  occasion  de  Taire  dans  les  environs  de  Wiesbaden  des 
recberches  dont  ils  rctireruni  un  grand  fruit.  On  toit  surtout, 
(SDt  da«  l«A  bois  que  dans  les  prairies,  une  grande  quantité  de 
plantes  très  rarcs-el  très  variées. 

Il  ne  biit  pas  négliger  de  faire  de  Wietbtden  une  excursion 


bi«D  ëlnignce  d'iTÙr  sa  r^puuiioa. 

On  peui  faire  de  \k  un  lour  de  promeiuide  tré»  agréable  en  m 
rendaol  à  Gebihauten  qui  k  Iroure  dans  le  Tulainage  tur  la  Xnaig, 
et  où  l'on  Toil  encore  une  partie  du  palaii  qu'habita  Frédéric  Bar- 
berousse.  Ce  sont  d'aboi'd  tes  clochers  du  courent  de  ta  Irimlé  qui 
lîiGQI  l'attention  du  voyageur  en  approchant  de  celte  ancienne  tUIk 
impériale,  et  à  peine  a-l-il  f» il  les  preniiers  pa»  dans  la  ville,  qu'il  j 
*oil  dans  les  restes  de  l'églue  de  St. -Pierre  le  modèle  de  l'arcbi- 
(ecture  appelée  l'ai-chiteclure  grecque  moderne. 

Le  palais  antique  de  l'empereur  se  trauve  au  pied  de  In  ville; 
c'est  un  édifice  digne  d'être  visité. 


Dt  CctUntx  à  Cologne.  21  1.,  10  p.  ^. 

[a]   Andernach  i  11  (t)  Bonn  b 

Rcroogcn  0  ||         Cologne  '    B 

En  sortant  de  Cobleol2 ,  on  descend  une  côte ,  on  longe  Bubeu- 
hsim;  rivière .  A  ihilheim.  A  KixTlieh,  on  longe  Kettlg,  bois  à  tra- 
verser. A  ffeùtnUliui-a ,  on  passe  la  SeSi ,  rivière. 

{a)  AnDEM<tcn ,  ville  sur  le  l{hh.  Tout  son  commerce  e«t  con- 
renlré  dans  sou  porl  ^  où  l'on  voit  exposées  les  marcbandisas  qu'on 
emliaique  sur  le  Rhin.  11  v  a  dan&  son  voisinage  des  eaux  miné- 
rales, qui  le  disputent  à  celles  de  Spa.  Curibii&>.' l'^liie  paroix- 
liatc  ,  superbe  édilice  ;  la  vieille  lour ,  le  KirchbeTg  «t  sei  lom- 
beaui;  la  vue  dfs  ruines  de  RhejDccb.  Auberge  :  au  Lys.  Pop- 
2,500  L. 

Après  Andemacb,  on  passe  plusieurs  rivières.  A  Brvhl.  A 
Sied.  K  Oher-Breàick.  K  Smtig,  pontet  rivièic.  A  Rmagm  , 
pont  et  rivière.  A  Meklem,  A  Godaéerg,  ponl  el  rivière . 
39" 
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reane.  On  r>bri(]ue 
bu  et  du  ruban  ;  de 
Cologne.  11  ;  ■  d«* 
facitu-es  àe  tabac. 
U  Cour  Impériale , 
tii»  4fi,000  h. 

A  quatre  Ucnes  wa.x  enTirons  Ak  BrnhlK\  LUIom,  on  htmTe  <let 
mines  de  tuf,  connue»  aous  le  Dora  de  terre  iomire  oa  farrr  bnait 
lie  Coiofne.  Il  jr  a  mit  la  rWe  droite  du  Rhin,  a  Deutt,  un  boreau 
des  pastciunpcnalu,  et  une  bonne  auberge.  Le  [Knlrolaitl,  qniierl 
Je cummuniration  entre  Cologne  et  DeuU,  atfurt  grand,  et  fait , 
d'une  heure  à  l'auti-e ,  le  trajet  ealre  les  deui  n*c*.  Ccst  prés  de 
Cidi^e  que  c'est  donnée  ta  fameuse  bataille  de  ffeeragr»,  oÂ 
l'année  du  duc  de  Limbourg  (ut  déraile ,  el  le  pa ji  téum  pour  tou- 
jours an  BnJnM 


De  JtilUrs  à  Ntass ,  101.,  5  p. 

FOrth,  Gl.  Neuss,  41. 

En  sortani  de  Jiiliers  ,  à  droite  Sttltemieh  ,  à  gauche  Broirh,  A 

pldc  j  on  cnloie  F.tien  et  la  livicred'Erin..  K  Nottiuaiien,  on  rase 
Sehaiat,  ou  longe  Hohheiia  ,  ù  drohe  Erperath.  A  Neuii. 


De  GueUres  à  JVèiel,  1  I.,  3  p.  7 


De  AettSJ  li  DiuseldcrJ,  3  1-,  1  p. 


DeCliresàNcass,1(i\.,  10  p. 

Xanlen  8  II  (n)  Créreld 

MiMTbstrass  0  ||  (*)  ^euss  : 

En  sortani  de CIcTCii,  à  droite  Oa/aéourgtl  Hattell.  A  TiU,  01 
longe  la  Mecn ,  riviéie.  A  Calcar,  cbaine  de  montagne  à  iraier 
iei-  ;  on  ehl  dana  la  foret  de  Trêves.  A  Marienhaam  .  deul  riTiêrc 
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à  passer.  A  IVxisterfeld,  A  Xanltn,  montagne  à  traTener,pHC! 
ruisseau.  A  BirPun,  plaine,  on  côtoie  une  rÎTÎcre.   A  Dnf  i 
Osscnbtr^r,  on  côlole  le  Jihin,  A  Rftembrrg ^  près  le  Ehai^^.'y 
nal  (le  la  Fosse-Eugéiiicnne  ;  on  s'éloigne  un  peu  du  Rhio.  \  h^ 
her^,  on  prend  à  gauche  ;  on  laisse  à  di'oite  le  chemia  'lui  r^v 
la  même  route;  bois  à  traverser.  A  H€>chstrass ^  on  lon^^J^ 
bois  à  traverser,  on  côtoie  Rwneltn,  A   KaltUndunuen ,  poîM  > 
réunion  des  deux  bras  de  route ,  on  est  plus  près  du  Rhm,  A  ^'■ 
iVm^en  on  i-ase  le  Rhin  ,  qu'on  quitte  à  cet  endroit.  A  Bockum,  m 
«•l  rivière ,  bois  à  ti-avcrscr. 

{a)  CuÉvELD.  Celte  ville  doit  sa  splendeur  et  sa  ricliesKauipr'» 
test  uns  réfugiés,  qui  vinrent  y  établir  des  manulîictures  aanâ- 
7.ièmc  siècle.  Elle  fabrique  des  étoiles  de  sole  et  de  laine,  de»  n 
bans  de  soie  et  de  velours,  des  basins  et  toiles.  Pop.  8,000  h. 

En  sortant  de  cette  ville ,  on  passe  à  Fischeltn,  Chwtù^n,  Osk- 
rai  h  ;  Dtchoff. 

\b)  Neuss,  sur  VErJjft.  Elle  fabrique  cotonnade,  draps, id0(h«€- 
liiie  et  huile.  //<>^/ Uomain.  Pop.  5,000  h. 


De  Xanten  à  JVéscl,  3  l.,  1  p.  ^. 


De  Hcehstrass  à  JVéscl,  6  1.,  3  p. 


De  Maestrichî  à  Giuldres,  22  1.,  11  p. 


Reckem  3  •/, 

Sustercn  3  '|, 

{a)   Kuremonde  4  'jj 


Tégclen  i 

{b)  Gueldrcs  ^ 


on 


V.n  sortant  de  Maestricht ,  montagne  à  côtoyer,  côte  cl  ri»ie^  . 

c«\ioic  yrtrhasm ,  rivièi-c.  A  Rckcm,  rivière.  A  Meckeln>.  \ 
fVacht,  A  l.ocd(,  pont  et  rivière.  A  Slocknn,  \Dilsen,  A  Cothtn . 
ou  cnloic  une  rivière.  A  Eclcn ,  pont  et  riricre.  A  Msseyek.  -jc 
passe  la  Mcusi .  A  Sustercn ,  on  côtoie  toujours  la  Meute  s  oq  pwM 
la  /{ocr. 

[a)  Ri  i.LMONnE.  Cette  ville ,  située  au  confluent  de  k  Jf ««M  d  ^ 
la  Rocr,  commerce  en  rubans  de  %dours.  Pop.  5,000  K. 

En  sortant  de  Kuremonde ,  on  laisscàgaucbe  la  Meuse,  hSekmtè- 

*"cn,  pont  et  rivière.  A  Irsclcn, 


'  Eugàiiemt  ou  GtMé  de  SamU-Marù  ;  on  paue  II  JVitrt, 

(è)  GuELDK»,  TÎUe  Torle  ,  enlourée  ds  BUraii  et  ûlnéa  n«  !■ 
me  droile  de  la  Nieri.  Elle  a  des  Tabriques  de  drop* ,  i»  loihi  M 
de  cuira.  Pop.  I,&00  h. 


De  Matitricfu à  Eyndhcven,  14  1. 1,  7  p.  j. 

ulei'lag  3^|l  II  Lommel 

blel  2'),  Il  EyndhoTei»  ' 


De  Dînant  à  Liège,  19  1.  ï,  9  p- 7. 


Avelange  3       M")   Liège  G 

En  sorlanl  Ac  Diaaiil ,  ItenlC  TapiuC.  A  Sormne-tur-ôinajù ,  cûle 
et  pcnle  rapide.  A  Aehin,  Tiy'xvre  à' Haijoyia  à  [lasser.  A  Cmey, 
cijle,  pcnic  rapide,  ponl  et  rivièri;.  A  Emptinalle ,  cote  el  pente 
rapide.  A  Empliae ,  ponl  cl  riyiprc.  A  Hache,  ponl  etriiiéro, 
bois  à  li'aTei-ser,  cûlc  et  pcnle  rnpiilc.  >^At>tlange ,  pcnle  rapide  , 
ci">le ,  rivière  n  passer.  K  ^ritin.  A  Teneagne ,  ciesccnic  rapide  , 
vnllôc;  on  eôloie  Sojihetoti  Su/imï :  vallée,  pente  lapiil*,  cote.  A 
Pt'eu/riltf,  on  passe  entre  deux  lioîs;  ponl  et  liïièro,  pente,  câte; 
paisage  de  la  Jîtvir.  Au  l'al-Brnoit. 

(a)  Liège.  ^oy.i  page  130. 


De  KaiserslattUm  à  Manheim,  14  1.,  7  p. 


En  quitlani  Kaiscrsiaulorn ,  on  laisse  b  gauche  la  route  de 
Maycnre  ,  monlngnc ,  boïs.  A  Hochtpeyer,  rivicie  ;  on  passe  entre 
deux  bois.  KDùv>criUin,T\y'\èT*.  A  Franienitem,  une  lieue  de 
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hois  à  traverser,  rivièi-e;  on  passe  près  d'un   éung.  A  HTitt- 
Sourfr,  on  lonfçe  liaustn.  A  Grethn. 

'  fA  DiuKiiEiM  ,  jolie  petite  ville,  située  sur  V istnakh ,  ^-"i  ■> 
saline  lie  rhilipsliall.  Pop.  3,000  h. 

En  sortant  t)c  Durklieim  ,  on  côtoie  une  longue  mont a£:ne  :  y^ 
rt  rivière;  à  p^auche  boule  de  Woims.  A  Ogershtim,  pont  «1 - 
vière;  passaije  du  Rhin. 

{h\  .Mamieix,  jolie  ville,  au  eonfluenl  du  IVerker  el  du  /'^ 
Curiosités  :  le  château  ,  dévasté  en  partie  par  le  bomba rrieDcni  :- 
1  703  ;  réalise  de  la  cour,  bâtiment  superbe  ;  la  salle  de  «pertri 
et  l'arsenal;  la  fonderie  de  canons;  rbôtcl  de^  monnaies;  ïùÏH!t 
valoire,  qui  mérite  ratlenlion  des  curieux;  l'esealier,  fait  itc 
beaucoup  d'art,  élevé  de  108  pieds;  le  jardin  botanique,  l'A'jJt- 
mic  d<-s  sciences,  la  société  de  littérature  allemande,  h  «Kk>.': 
niétcorologiquc  ;  le  jardin  du  château ,  les  ponts  sur  le  >'«cLcr  c: 
sur  le  Uhin ,  la  place  de  la  parade ,  les  remparts  ,  les  Pla^Âm.  Lt* 
fabriques  et  manufactures  consistent  en  tabac  ,  rubans,  chapeaax, 
toiles  ,  blanchisseries,  cartes  à  jouer,  ouvrages  en  àaiior  ou  en 
or  de  3Ianheim;  tanneries,  etc.  Hôtels  :  les  Trois  Rois, U Cbarrufi- 
d'Or,  le  Bouc-d'Or.  Pop.  23,000  b. 


D€  ïFcnns  à  Sallershut ,  16  1.,  8  p. 

Al/ov,  f)  1.  Creulznach  [à] ,  6  1.  Sallcrsbut,  4  I. 

Kn  sortant  de  \Vorms  ,  on  franchit  une  montagne  et  une  vallée  , 
cC)W.  A  Pftdihrshtim,  on  laisse  à  drojïe  la  route  «pli  conduii  i 
M(  rsl'uif  ;  j)ente  rapi<lc ,  vallée;  on  côtoie  une  monla,;ne.  A 
yidUr/loirshtim,  rôte ,  pont  et  rivière.  A  ^Izcy»  pente  i-apide. 
Nalli-c  ;i  traverser.  A  Iltmcrshtim,  montagne,  pente  rapide.  A 
/•lonluim,  pont  et  rivw're,  pente  rapide ,  vallée,  ci'ite.  A  H'oei- 
*/<ifn,  poule  rapide  ,  cvle,  i>ont  et  rivière.  A  ff'oùcheim,  à  Jniiic 
ihtttnhtm;  on  côtoie  une  rivière,  et,  un  peu  après  ,  on  pa>«  * 
ilarlunfn  im  ,  pente  rapide,  vallée,  c«'»te. 

[tA.  (lr.ci;i/>ACu.  Celle  petite  ville  est  située  sur  la  rive dn»iie  J*" 
la  Ati//r.  Il  y  a  des  Sidines  d'un  fort  bon  produit;  on  j  trouve  du 
porphyre  rouj^càlrc  ,  siisceptible  d'un  beau  poli,  e^ploilè.  Curw- 
si/rs  :  rhôtel-de-viile,  les  promenades  autour  du  KaoKobourp  ,  W 
Stiomh(Mglhal.  Kilo  commerce  en  vins,  épicerie,  graines  de  IreÛe. 
//ôU/  :  la  Cour  Palatine.  Pop.  5,000  b. 

l-n  %(M  tant  de  Creutznach  ,  on  traverse  une  plaine  ;  on  passe  uut 
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KWère  avant  d'urÎTer  ■  WildafaBhD.  Â  Jbwwieiy.  A  SalUrshuI, 
oodcrie  où  l'oo  coule  de*  poSles  à  chauffer  Iw  af^iwieincna ,  uU 
gu'oa  le>  emploie  en  AUemtgne ,  et  en  une  Mule  pièce.' 


Dt  Homicttrgaux  Deux-PonlJ,i\.,  I  p.  ^. 

Ed  M>rtaDideHonibouif  lOiitraTerMitiMiiKiiiU^e.  A  Sehwar- 
tenhack,  A  Eenoed,  pont  et  ririérB.  A  ErnetwtiUr.  Aui  Dtu^ 
Pmb.  Foytt  plu»  biu. 


De  FrankenJlein  à  Netutadl  (a),  6  I.,  3  p. 

Eawrtanl  de  Frankenatein,  on  côtoie  UDeririèTequel'oapiiHe 
ensuite  ;  pendant  cette  roule,  on  longe  conlinuellement  des  boii  Ji 
droite  cl  à  gauche.  A  If^eidenlkaf ',  un  peu  après,  on  |>asse  i 
Ntdenfeti  ;  on  pavw  à  Frtnkcnrk.  A  Grevrnhauirn  ,  on  passe  pr«s 

(le  Sinl-Lambrefhl,  pool  ft  rivÎLTe. 

(fl)  Nevit.Di,  jolie  pclile  lille,  siluée  sur  le  Sph-back;  elle 
A,  des  falriques  d'armeFi.  Ses  cnTirons  renrcrment  des  carrières 
ImmcnK'sdegri'srougcàlre.  //d/<r/ ;  la  Poste.  Pop.  4,300  h, 

£o  sortant  d'Eschyiciler,  on  ta  à  LiitiwfiUr,  côte.  A  Ntu- 
Homiach ,  pont  cl  riiière.  A  j4lt-llombaeh,  pont  et  riTière.  A 

Dicx-Ponis.  Celte  Tille,sur  la  riravlroilc  du  Klem-Erlach. 
possède  un  1res  beau  châlcau.  Ses  enTiroiis  renfcrDienl  plusieurs 
labriques  de  mousseline ,  île  lainerie  cl  leialure  ;  des  usines  d'acier 
et  de  fcv,  el  une  de  poudre  et  d'Aiiiidun;  des  mines  de  charbon 
de  Icrrc,  de  fer,  d'argent,  de  lir-ar^eiit,  de  cuivre,  el  une  inin« 
d'af-atc,  lanr  j.ispùc  qu'athorisée  ;  elle  est  la  seule,  dil-on,  qui 
t'iiilt  en  Europe.  Les  agHIcs  en  sont  aussi  belles  que  celles  qui 
wLiinent  des   Indes  .  et  ■  laellteur  mai-clié.   Pop.   â.GOO  h. 


De  Seusladt  à  Mankeim  (a),  8  1-,  4  p. 

Fji  sortant  de  Wisscmbourp ,  pont  el  rivière.  A  Srhuitigiltoiffin. 
\  Cappweyer,  on  longe  Sieinleld ,  pcnle  rapide,  vallce ,  cote, 
jionl  et  rivière.  A  Sider-Ottcrhach ,  penlc  rapide  ,  pont  el  rivière; 
un  traverse  ta  roule  de  tanjel  à  Dorcnbach  ;  on  longe  Barbel- 
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S,OflO  hnbi'nns  cl  une  Torpie  du  cuivre.  L'^itlise  qn'oa  j  *oîr  tM 
d'une  xi'i'ii.ililc  siiiirlurc  piiliii|uc.  A  une  lieue  de  LHnArecIil, 
dans  un  intlon  !uiuv»l'c,  ai'ro«c  {ini'  le  S|>cici-liach ,  se  Irouvent  û 
Tieui  rliiîlcau  d'Elrtenslein,  Brcitens'eio  et  Spangenbei^.  OÙ 
paue  ensuite  )iar  Keidrnfih,  où  il  v  a  un  châleju,  «I  i  quelqu* 
distance  île  Ifi  se  Trouve  t-'rimkiTutrm,  éfiatemenl  avee  un  rlijletu, 
qui  fui  jadis  la  demeure  des  chevaliers  de  Frankenslein.  Il  j  a  una 
bonne  a ulicr|;c  chez  M-  tliltcr  qui  lient  auwi  la  posie  aux  cfaeiani. 
Dan*  le  voi«ina~c  do  cet  endroit  M  trouvent  lc>  raines  du  vieux 
cliiteau  de  Dicmci'sleia.  Ou  arnie  de  là  à 


Dt  Neustadl  à  Dlirkheiin  (  en  cclcyant  Us  montagruj  dt 
la  Haardl  } ,  à  Grunsltu/t  H  au  JUorU-'foimerre . 

On  arrive  d'.ifanrd  »  Mushnrk  .  ni'i  l'nn  voll  à  sa  droite  une  bell* 
plaine ,  et  n  'a  ),-:iurlic  le  villa^-ij  de  Haardl.  Une  lite  de  villagei 
situes  nu  picil  des  mniiln;:ncs  dr  la  lluuidl  se  succèdent  presque 
Aaos  inlcrrufiiifin  jit^u'n  Dûrkbfîm. 

Driilrihrim,  avec  IcKruilurs  d'un  nui'ii-n  rbnleau  tn\\.  Auberge  : 
au  Cvpic.  Font,  où  Ion  rc-ucille  un  vin  exquis.  U-'achenhenii , 
dont  les  culeaui  produisent  ùifaleiiient  un  très  bon  l'ia.  On  j  loit 
les  ruines  d  ii.i  liuux  rhùlcnu. 

La  tille  de  Dârkhrim,  avec  se«  salines  dans  la  plaine,  tient 
■caiptenaiit  s'ofliir  aui  repards  du  vovapcur.  Elle  se  trouve  a  l'ei»- 
tréc  d'une  vallti!  pillorcsque ,  pics  du  ruisseau  d'isenacli  qui  va  ac 
jeter  dans  le  rannl  du  Itliîn  prés  de  Franhmthat,  et  qui  formait 
ancieuncnicnl  lis  limites  entre  les  dislrirls  de  Woims  cl  de  Spire. 
Vxuj.  qui  veulent  aller  faire  un  tour  au  Draehtnfth  (rocher  du 
dra};<>n),  éloigné  d'une  lieue  '|,  du  Dùrkheini,  seront  bien  dédom- 
magés de  celle  pelilc  peine  ;  car  &'ïl  y  a  jamais  eu  des  Druides , 
lors  du  séjour  des  Gaulois  dam  ces  contrées,  ce  fut  là  sans  eon- 
Iredil  qu'ils  avaient  établi  leur  demeure.  Ou  voit  dans  le  vallon, 
des  mines  qui  pnrlent  des  noms  très  sln;;uliers  dans  les  légendes. 
Il  y  a  un  pvninasc  à  UilrUieîm.  Celte  petite  ville  est  très  renammc« 
à  dix  lieues  II  U  rnmle  pai'  In  Iblrc  dite  Wurstmarkl ,  qui  s'y  tient 
louiles  ans  nu  premier  dimnncbedu  mois  de  septembre,  à  laquelle 
vient  aUlucr  une  foule  de  pei'snnncs  des  environs.  Il  y  ■  une  nust* 
aux  clievoui ,  qui  est  Bu-*.i  In  meilleure  auberRe  de  la  \itle. 

A  une  denil-liruc  de  1)0,11,,  i:,.  se  Irauve  le  villaKe  d'Un^tem, 
«il  il  croit  un  ei''ellent  lin  qui  doniu!  de  la  réputation  à  ee  village. 

On  rencontre  à  une  dcmi-lieuc  de  là  le  village  à'Erpahkeim, 
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TABLE 

DES  ROUTES  DE  POSTE 


DU  GUIDE  EIV  FRANCE. 


(  On  part  de  Paris.  ) 


ABBEVILLE,  i'«  R.  par 

Bcauvais,  3;  1.  -»/».  38 

—  2«  R.   par  Cbantilijr, 

4i  1.  '/«.  ib. 

Communication  de  : 
Abbeville    au    Havre  , 

39 1.  '/a.  •       39 

Abbcvilleau  Havre,  par 

Rouen.  44  !•   V*  4^ 

Marquise  à  Ardes  51.         ib. 
Montrcuil      à      Airas , 

»9l-  '/»•  ib, 

AGEN.   l'r  R.   par  Péri- 
gueux,  i5j  1.  •/..  368 

—  2"    R.    par    Limoges , 
188  1.  Q69 

—  3*^    R»   par   Bordeaux  j 
1931.  ib. 

AIX.  198  1.  '/a.  299 

ALBY.  199.  3^3 

ALKIVÇÔN.  48  I.  V«.  io3 

Communication  de: 

Alenqon  à  Caen,  if\\,'liL  1  o5 

Alenronà  Evreux,  q8!.  ib. 

Alcnçonà  Rouen,  36  1.  106 

Conchcs  àEll>cuf,9l.  Va    107 
AMIKNtj.ircR.  parChan- 
lilly,  3i  1.  40 

—  3<^R.  parBeauTais,3i  1.     ib. 
ANGERS.    pcR.  par  le 

Mans,  ;3  1.  '/a.  i36 


—  2«  R.  par  Tour»,  87 1.    i36 

Communication  de: 
AngcrsâLaval,  17I.  «/,.    ib, 
ANGOULÉME.  n81../a.  i63 

Communication  de  : 
Angoulëme   à    Aubas- 
son  ,  45  1.  164 

ARRAS.       ire     R.      p„ 

Amiens  ,  46  1.  »/«.  54 

—  3«=    R.    par    Pe'ronne, 

44  1.  V«-  ib. 

Communication  de  : 
Arrasà  Abbeville,  18  1.     55 
Arras  à   Valenciennes , 

17  1-  ib, 

Arras  à  Douai ,  6  1.  i/a.      ib. 
Arras  à  '  Mon  treuil-sur- 

Mer.  19  1.   ./a.  ib. 

Avesnes  à  Marienbourg, 

10  1.  ib. 

Avesnes    à    Mézières  , 
20  1.  >/a.  56 

AUCH.  irc  R.  par  Agen, 

169  I.  «/a.  2^0 

— 2<"R.parToulouse  198I.    ib. 
AURILLAC.  137I.  a8o 

ALTUN.  74  1.  ao3 

Communication  de  : 
Autun  à  Moulins,  a5 1.    ib. 
AUXERRE.41  1.  i/a.  ib. 
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Aui.eire     a     Avallon . 
11!     ...  ao3 

AVH;>»»N.  17»,  1.  ^  i.        ^\o 
C'"».'.Vi*XM?i.t  ..fion  fit'  : 

BAG^KRKS  -  DE-r.I- 


Ml. mil  li.-a.,  I».  i:.-. 
!Miaiil.i-ii.(ii).i  li.  -^uf 

.i   1. 
5  I. 


GiïhKE.  io«  1.  JlW     IiKSA.\<:f>\.  f>s  I. 


CHt>N.  3. .7   l.  .  <.  'jG; 

Ba^r.èrf^-«\o -Liich«»n  à 
B,» ^:;t  j  C'«-iU'-r.i  j:-.»!  re  . 

BAlV-LK-ni  C.  63  1.  ^4 

C  v:r:u\iJ.:tion  île  : 
Baf-I»  -l.U:c  .1  ?il«im'*', 

iî\Rri;r.s.  >>3 1.  ■_•«,<? 

DAY(>>>r.  ?M  1.  ■  1.        Ji.) 
(     ■•.''.;.••.■.   ■?.'.■'";  i.V  ; 
Ba\    ::riO    .1     r«.iul'>U"'C  . 

Bav'-iînc"   .1  S.iini-Jo.iii- 

tîi-l.U7  .   li  I.  •-' JI 

BEAI  r.AU.i:.  r*  I\.  par 

Lv..:i  .  1.1c.  .   iS-  1.    "î.     JI  i 
—  j       II.    jifii     Mu;ilin«i  , 

i->  i. 
REM  \r.  .-■  I.  vjo 

BEAI  \  \IS.    I  '   R.    |..ii 
Ri-  .!i":    :::  -  "U:  -  OÏm.'  . 

17  l.  40 


(.  -J'/.rf/ui.i.  ,.t  •■1  i, 

•:»  1. 

ÎM-Nara  on  aCv-lm.u.  ?• 


B.>anron  à  Plomlicr 

...  1. 
Bts.mc'-.Ti  à  "Sczù'h  '. 

:^i  1.  =  ,. 
Pi-ulai  lit  r      à.    J*«"Ji::i" 

5  1.       a . 

^.^ll".î:i*I.  2L   /.       »■ 
Ri'N.iiu-   .'.1        J       <.fi:'.iîVi 

Al  Uff*    .1     ^l"l'!  -  *  ■ 

\  .«iilrcv  .    i   I. 

ih.     BEdN. /..,.-  11.  a   Pi 

.1    1  <Mi:-  .    1  >  1. 

RIUUM  Al  \.    I       S». 

]  ar  •  >i  ii'.jn'*  ,   1  .""•"»  1. 
—   J'     l\.     |».ii     lla.'îl:'" 

1  '1  i  I .    '  ■ . 


?•     11.     }\iT  l«rrmitnl, 
JI  1.  4I      — 1^^  li.  |».ti  tlli'itraur  u 

-   .^'    lî.    |uit    I.i  UiHlss«iVi*  .  I  J.î    1.     '   1. 

M    1.    '     .  iTî. 

f  '  ■"; fv .•.•■•! ■'■  ,it:-''i  i/o  : 
Bi'.iUAuiN       à      l>irpj>o. 

•.»  I    1.     :   J.  ih, 

REl'OKl.  I...  I.   ■  ..  jiio 

(  '■..••<".' .•.'.■  ■    ■?.■•■/!  </«'  : 
BiM'i.iI  à  Iliini:i:;in'.  17  I.    ■j>.'*»3 
R*'l\iil   a    Muu'.liiliai J  . 
4  l.  iO. 


RoM!iMtl\    ;t     'l-ul    -I"" 

rH>iil('.iii\  à  U  Rochi-ll 
!«l  1.    »  I. 

Bi».i1i-.tu\     à    Bav>>nn 
IWJ  1. 
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4> 

ao5 
i36 

i37 

i38 

aa7 
ia8 

ih. 
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BOU  LOGNE-SUR-MER, 

56  1.    '/a. 

BOURBON-L'ARCHAM- 

BAULT,  81  1.  '/>. 
BOURBON  -  VENDÉE, 
loS.l. 

Communication  de  : 
Bourbun  -  Vendée    aux 

Sables  ,81.  */>• 
Bourbon-Vendée  à  Lu- 

çon  ,  7  1.   "/a. 
Fougerais  à  Montaigu, 
5  1.  V>. 
BOURG.  l'^'R.parLons- 
le-Saulnier,  ii5  1.  «/a. 
—  a«R.  parMàcon  ,  1 16I.  aa8 
Communication  de  : 
Bourg  à  Lyon  a3  1.  '/*• 
BOURGES  par  Orléans, 

59  l.  v>. 

Com.munication  de  : 
Bourges    à    Issoudun  , 
8  1. 
BREST.  i«  R.par  Alen- 
çon  ,   i5o  1.    »/a. 

—  a*  R.  par  Caen  ,  1^4  ^'    *  *^ 

—  3«      R.     par      Ernée  , 

1441.  V^, 
—  4*^    ^'    p^^ 

140  1.  '/>• 

Communication  de  : 
BresiA  jNanlcs  ,  7a  l.  i/a. 
Brest  à  Lorient,  35  1.  i/a. 
Lamhallc    à     Lorient  , 

99  1. 
CAEN.  55  1.  V'- 

Communication  de  : 
Caeii  à  Falai.se,  9  1. 
Caen  à  Rouen  par  Hon- 

fleur,  3i  1.  i/«. 
Caen  à  Condé-sur-Noi- 

rcau ,  loi.   >/a. 
Caen  A  Ponlorson  ,  3o  1. 
Vire  à  Mortain  ,5  1. 
Vire  à  Condé-sur-Noi- 

reau  .6  1.  ib 


47S 

274 


Laigle  , 


ib. 


107 


1 1 1 

113 

ib. 
ib. 

ii3 
95 


95 


96 

ib. 

97 
ib. 


CAHORS.  i63  L 
CALAIS.  l'^R.  par  Beau- 

Tais  ,  65  1.  aa 

—  a*  R.    par  ChantilIjT, 

69 1.  3f 

— 3 «  R .  par  Saint-Pol ,  etc. , 
68  1.  '/>•  34 

Communication  de  : 
Abberille  à  St. -Orner, 

ao  1.  35 

AbbevilleàCalais,3oL  36 
Saint-Omer  A  Aire, I^\,  ib. 
St. -O mer  àGraTelines , 

81. 
Saint-Omer  à  Boulogne- 

sur-Mer,  i3  1. 
Grayelines    à  Dunker- 


rue 


5  1. 


37 
ib. 

ib. 


St.-Omerà  Lille  ,- 17  L     i^. 
CAMBRAL  43  1.  '/a  56 

CARCASSONNE.  ao4  1. 

'/a .  a8a 

CAUTERETS.  aool.         a67 
CHALONS-SUR- MAR- 
NE.  !'«  R.  par  Eper- 
nay,  4a  1.  ÎB3 

—  j*  R.  par  Montmirail, 

39  1.  '/>.  ib. 

Communication  de  : 
Chàlons  à  Verdun,  aol. 

'/a.  ib. 

Chàlons  à  Meti ,  37  1,        ib. 
Chàlons  à  Saint-Quen- 
tin ,  33  1.  84 
Chàlons  à    Arcis  -  sur- 
Aube  ,  la  1.                     ib. 
CHALONS  -  SUR  - 

SAONE,  86  1.  ao4 

CHAMBERY,  148  1.  3a5 

CHANTILLY.  9  1,  ./a.         3i 

CHARTRES.    1"  R.  par 

Berny ,  ao  1.  ^j%.  i55 

—  a=    R.     par    Dourdan , 

aa  l.  «/a.  i56 

—  3«  R.  par  Rambouillet , 

ai  1.  >/a.  ib. 
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à  passer.  A  PVustcrfeld,  A  Xantcn,  montagne  à  traTcner,  pw  et 
luisscau.  A  Birfhcn,  plaine,  on  côtoie  une  rÎTiére.  A  DÎy.  1 
Osscnher^,  on  côiole  le  /ÎA/Vi.  A  Rlœinbcrg  ^  près  le  /fAên  a  «ca- 
nal (le  la  Fosse-Eugénienne  ;  on  s* éloigne  un  peu  du  Rhin.  A  M* 
hcri:,  on  prend  à  gauche  ;  on  laisse  à  di-oite  le  chemin  ;pii  rejoat 
la  même  route;  bois  à  traverser.  A  Hochstr€us  ,  on  longe  AÎnf. 
l)ois  à  traverser,  on  côtoie  Âumelen,  A  Katdcnhtaucn ,  poiii  dr 
réunion  des  deux  hras  de  route,  on  est  plus  près  du  Rhm.  A  V^ 
(Uw^tn  on  rase  le  Rhm  ,  qu'on  quitte  à  cet  endroit.  A  Bochtm,  poEt 
v\  rivière  ,  bois  à  traverser. 

{a)  CnÉvELD.  Cette  ville  doit  sa  splendeur  et  sa  richesse  ani  px- 
teslans  réfugiés,  qui  vinrent  y  établir  des  manufiictures  auquz>- 
/.ièmc  siècle.  £llc  fabrique  des  étoflfcs  de  sole  et  de  laine ,  de%  ri- 
bans  de  soie  et  de  velours,  des  basins  et  toiles.  Pop.  8,000  h. 

Ko  sortant  de  cette  ville  ,  on  passe  à  Fischelen ,  Ckwtmtm,  Osk- 
rai  h  ;  Dechoff. 

(/y)  Nel'ss,  sur  \Erfft.  Elle  fabrique  cotonnade,  draps, 
liiic  cl  huile.  /^r>A!'/ Romain.  Pop.  5,000  h. 


De  XanUn  à  Wésely  31.,  1  p.  7. 


De  Hcchstrass  à  Wèscl,  61.,  3  p. 


De  Macstrichf  à  Gueldres,  22  l.,  il  p. 

Reckem  3  '^'a  n         Tégelen  4 

{b)  Gueldres  6 


Susiereu  3  '(, 

{a)   Kurcmonde  4  'jj 

Kn  sortant  do  Macstricht,  montagne  à  côtoyer,  côte  et  rivièn  . 
on  c«'»toic  Nrnhasm ,  rivière.  A  Re'kcm,  rivière.  A  Meckelr».  A 
fVavhl,  A  Locdt,  pont  et  rivière.  A  Stockem.  XDiùen.  A  Cvlkem, 
on  côtoie  une  rivière.  A  Eclcn  ,  pont  et  riTière.  A  Mateyek,  un 
passe  la  Meuse.  A  Sus  ter  en  ,  on  côtoie  toujours  la  Meuse ,  oa  pwfc 
la  Hoir. 

[a)  Ri  i.LMoxnE.  Cette  ville ,  située  au  confluent  de  U  Jfmsc  et  <W 
la  Roer ,  commerce  en  rubans  de  velours.  Pop.  5,000  K. 

En  sortant  de  Rurcmonde ,  on  laisse  à  gauche  la  Meuse,  hSekmti' 

*nrn,  poQt  cl  rivière.  A  JY^cUn, 


le  ppM ,  M  wttgre ,  dM  M[- 
fioerie*  de  lucre.  Poi».  4,000  h. 

Ensoi-taolde  Venloo,  onpuae  me  riTiire,oaGAtate  h  Aitm 
Eugéiùeime  on  Îoêêc  de  SainU-ilarie  ;  on  puie  la  Niert, 

(j)  GoiLDaii ,  lille  Torte ,  enlourée  de  lAarau  et  tiuiée  Mir  le 
riie  droite  de  la  Niert.  Elle  a  dei  fabriques  de  df^« ,  de  loîte*  et 
de  cuira.  Pop.  1,500  h. 


De  Maettricfu  à  Eyndkcven,  14  1.  \,  7  p.  ;. 

utevia;  S^kll  Lommel  h'\, 

biel  3  '].  y  EjiM&oTen  '         8 


De  Dinanl  à  Liige,  19  1. 


Avclange  3       |l  (a)   Liège  6 

En  sortant  de  Diimiit ,  penlE  rapide.  Â  SorâtM-nir-Dinaià,  c6to 
et  pente  rapide.  A  Ackm,  rivière  à'/ialjona  a  ]>asser.  A  Ciney, 
côle,  pente  rapide,  pont  el  rivière,  A  EmptmalU ,  cûle  et  penle 
rapide.  A  Emptine ,  pont  et  rivière.  A  Hiche,  poni  el  rivière , 
bois  D  travei-ser,  cote  el  penle  rapide.  ^Avelangc ,  pente  rapide  , 
cùlc,  rivière  à  paiiser.  K^i'ain.  A  Trneagne ,  despcnle  rapide, 
vallée;  on  cdtoie  Sax&rtou  Sokail  ;  vallée,  penle  rapide,  côle.  A 
Nru/eilfr,  on  ptse  enire  doux  Lois;  pont  cliivièrc,  pcnle,  Colc  s 
pni«ii|^  de  la  Ateuir,  Au  l'nl-Brnoil. 

(d]  Liège,  fot/iija^c  -ISO. 


De  Kaiserslaalem  à  Mankeim,  14  1.,  7  p. 

t'rankenslein  4  II         Ogersheim  4 

{a)   Durkbcioi  4  !|  (J)   Manheim  } 

Kn  quitlant  Kniseralnulom ,  on  lai«!«  à  gauche  la  route  de 
lHayevcc  ,  montagne  ,  bois.  A  Hochtpeyer,  rivière  ;  on  pauc  entre 
deui  bois.  A  DUmcTitem ,  rivière.  A  FranktruUm ,  une  lieue  de 
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1  d'uriver  a  Wildeiheim.  A  Stromitrg.  A.  Salkrthut , 
l'on  coule  des  poêles  à  chkiifiêr  les  a[^i«r1etDcni ,  tcb 
qu'oD  le>  emploie  en  AUenugne ,  ei  en  une  leule  pièce.' 


Dt  Homlcarg  aux  Deax-Pcnls,  3 1.,  I  p.  7. 

En  lortanl  de  Rombourg ,  on  trBTerae  mie  nonUgne.  A  Sehmar- 
teniaeh.  A  Eenoed,  pont  et  ri<dèr«.  A  EntctatUer.  Aux  DtuM- 
Pmtt.  Fayei  plus  bw. 


Dt  FrankenjUin  à  NeuJtadt  (a) ,  6  1. ,  3  p. 

En  sorlani  de  Frankeiulein ,  on  côtoie  une  ririère  que  l'on  pusse 
ensuite  ;  pendant  cctiG  raulc,  on  Iong«  continuellement  des  bois  i 
droite  et  à  gauche.   A  IfeMentkal ;  un  peu  après,  ou  passe  à 

Neâm/els  ;  on  passe  à  Frcnkcnek.  A  Grtvenhatutn  ,  on  paue  pris 
de  Sml-Lamtirrcht,  pont  cl  rivicpc. 

{a)  NiïsnDT,  jolie  pcllle  ville,  siluce  sur  l«  Spo-àaeh;  elle 
a  des  fabriqnes  d'armes.  Ses  environs  renferment  des  carrières 
immenses  de  grès  rougcàlre.  Hnlel  :  la  Poste.  Pop.  4,300  h. 

En  sortant  d'Esehweiler,  on  .a  à  Luhweiler,  cûte.  A  AVu- 
Homiacli,  pont  et  riticre.  A  jllt-llombaeh,  pont  et  rivière.  A 

Det!i-Po^T>i.  Cette  illle.sur  la  riraairoile  du  KUm-F.rtach, 
possède  un  1res  beau  châlcau.  Ses  environs  renferment  pluneun 
labriques  de  mousseline ,  <lc  laînerie  et  leinturc  ;  des  usines  d'acier 
et  de  fer,  el  une  de  poudre  et  d'amidun;  des  mines  de  charbon 
de  Icnc,  de  fer,  d'argent^  de  vif-arKenl,  de  cuivre,  el  une  mine 
<l':igate ,  tant  jaspée  qu'arboriiice  ;  elle  est  la  seule,  dît-on,  qui 
existe  en  Europe.  Les  3~ntcs  en  sont  aussi  belles  que  celles  qui 
liennenl   des   Indes  ,  et  a  meilleur  mai-cliè.   Pop.   â.eOO  b. 


De  iSeustadt  à  Manheim  {a),  8  I.,  4  p. 

En  sorlani  de  Wisaembour;; ,  ponl  et  livière.  A  Schinfïgiliojftn. 
A  Cappweyer,  on  longe  Sicinfeld ,  pcnle  rapide,  taliiie ,  côte, 
pont  et  rivière.  A  Itidtr-Otltrbach ,  penle  rapide  ,  pont  el  rivière  i 
on  traierse  la   route  de  kanJel  à  Doi-enbach;  on  longe  Barbel- 
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l^OOO  hab'Hans  cl  une  forpe  (îo  cuivre.  L*église  c{n*on  y  Yoîl  est 
Tune  \éri(al)lc  Mructurc  p^olirii{uc.  A  une  lieue  de  LanArecht^ 
làns  un  vallon  sauvairc,  arrosé  par  le  S|ïeyci*harh ,  se  trouvent  \tt 
'icux  cliiitcau  tl'Ei-vensfcin,  Breilcns'cin  et  Spangenberg.  On 
msse  ensuite  ]>ar  Ntif/en/è/s ,  où  il  y  a  un  château,  et  à  quelque 
listance  de  la  se  Irouve  Fran^rruffm,  également  arec  un  cliâtçau , 
pi  fut  jadis  la  dcineui*c  des  chevaliers  de  Frankenstcin.  11  y  a  une 
>onne  auberge  chez  M.  Hitler  qui  tient  auMi  la  poste  aux  chevaux. 
>ans  le  voisinage  de  cet  endroit  se  trouvent  les  i*uines  du  vieux 
ihàtcau  de  Dicmersteio.  On  arrive  de  là  à  Kaiserslaulem. 


De  Neustadt  à  Diirkheim  (  en  cctcyant  les  montagnes  de 
la  Haardt  ) ,  à  Grunsladt  et  au  Mont- Tonnerre, 

On  arrive  d'abord  à  Mushach ,  où  Ton  voit  â  sa  droite  une  beUe 
laine,  et  à  «a  gauche  le  village  de  Haardt.  Une  1  île  de  villages 
itués  au  pied  dc.^  montagnes  do  la  llaardl  se  succèdent  presque 
ans  inlerruplion  jusqu'à  Dûrkheim. 

Deitirsheinij  avec  les  ruines  d'un  ancien  château  fort.  Auberge  : 
u  Cygne.  Font,  où  Ton  reoueille  un  vin  exquis.  fVachenhehn , 
ont  les  coteaux  produisent  également  un  très  bon  vin.  On  y  voit 
îs  ruines  d  ua  vieux  château. 

La  ville  de  Dûrkheim,  avec  ses  salines  dans  la  plaine,  vient 
maintenant  s'odrir  aux  regards  du  voyageur.  Elle  se  trouve  à  l'eil- 
réc  d'une  vallée  pittoresque ,  près  du  ruisseau  d'isenach  qui  va  se 
îter  dans  le  canal  du  Khin  près  de  Frankenthal,  et  qui  formait 
acieoncnient  les  limites  entre  les  districts  de  Worms  et  de  Spîré.- 
leux  qui  veulent  aller  faire  un  tour  au  Drachenjels  (rocher  du 
ragon) ,  éloigné  d'une  lieue  'j,  de  Dûrkheim,  seront  bien  dèdom- 
lagés  de  celle  petite  peine;  car  s'il  y  a  jamais  eu  des  Druides, 
»rs  du  séjour  des  (jauiois  dans  ces  contrées,  ce  fut  là  sans  con- 
edil  qu'ils  avaient  établi  leur  demeure.  On  volt  dans  le  vallon, 
?s  ruines  qui  portent  des  noms  très  singuliers  dans  les  légendes, 
y  a  un  gynmase  à  Diiiklieim.  Celte  petite  ville  est  très  renommée 
dix  lieues  à  la  ronde  j)ar  la  foire  dite  Wurslmarkl ,  qui  s'y  tient 
tus  les  ans  au  pieinicr  dimanche  du  mois  de  septembre,  à  laquelle 
lent  aflluer  une  foule  de  personnes  des  environs,  il  y  a  une  poste 
jx  chevaux  ,  (|iil  est  au«;*ii  la  meilleure  auberge  de  la  ville. 

A  une  denii-lk'uc  de  Dûikhcnn  se  trouve  le  village  A^Ungstem, 
ù  il  croit  un  excellent  \in  qui  donne  de  la  réputation  à  ce  village. 

On  rencontre  à  une  demi-lieue  de  là  le  village  ùl  Erpalxheim, 
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Saiiit-DÎLV    a  s*.- il' 'M*. 
1  I    1. 

Si-li-.sîai.i  !\Iarok  .l-!îi 

i    »■ 

c:oMr;i:r.\K.  t.,  i. 

C.Ol  LOMMIllS.   1"^? 


DieuxàManU's,io  l.'p.     ih.     I-A-rKH  J  K-lJAlCIIf./ 

Jîellesnu!  au  -Mans  ,  i  .|  L      ih.  1 1)  I . 


.Mainei-s  à  Sainl-Cume  , 
1  I.  ib. 

(MAI  ÏMIXOIX.  (\j  1.   iG; 

(^Jiàleauiouv   à    Idurs  , 

■>-  l.  ih. 

(^.li;'ilea\M<ivi\  à  (luéiel , 

CIIAIMOM-KN-IÎAS- 
S1G^^.(M  I.  23', 

(  njuminî-  titiitn  lir  : 
CliauniMiil  àHai-li-DuC. 

.',  1.  /..  .î3i    di(;Sk.  Il,;  i. 

CHK.HIIOl  lU;,  Sj  I.   '.'a.     1)8 
(\itnr:tu/iiitififniic: 
(ilirilMiur^      à      Avi  au- 

V'alcj;in'  a   Sl.-Waasl, 


C  tttnrrtiinù'rh  "  J: 
i^»\lill  V   .1  Ki-i;ti  n   » .  •  J 
l.a;;n\   ;i    .Mi.m.   >.  I. 

i-l.  ■  . 

—  a'"  U.  |Kii   \\'  :r   3.   I  ".' 

C  <  >  rrf  ■.  ■      ;f.-  •'  •;?' 

I)ie|>|M'  -j  |\  .r.i\  II''.  .'4  i 

I 
I  ■  • 

liiMuvais  :i  Rourn.  îSl 


1  I. 


Si  «il iT.  «Il  .1   M,iii'"«i|uf 

r,  I. 

Dij;iii'.\  Rii^:"!  ■I!i'».  .">  i 
I^ii-/.  à  A i\    1  I  '• 


♦ 


î»aAiMix  à  Saint-I.ô  ,  8  1.     ih 
•Sailli -Lit  à  (.••nt-inei'.s  , 

7  I-  ICI 

.Saini-I,i>    à    (!;ir.ini.iii  . 

(il.  '  .. .  ih, 

Saint-]..i  à  \  iic  ,  I)  I.  ih. 

CLKKMOM.  i,(;i/ 

(  V» /// nnniit  .ifiiui  t !< • . 
<  lli-iiuonl  à  riiiris.  idI.    i  "  j 
(«li'iMioiità  Aiul)i'it.  1  jl.  173 


ino     DIJO.N.  1^    H.f.r  ri.\% 


:5i.  , 

—  ■•'■    U.    j».u-  ,]  .  :;iiv. 

-(i  1.   •    .. 

—  "î*  lî.  i.ai  .XllX'T.-.  -i:' 

C  itrnn:i.ii:i  .■'"  r.  ^i 
Dijuii    .'i    O'UiuîiTv  V 

■j6.   1. 
Dijon  à  \  i'>:*nî .■71. 
IMdulhiiil  .t   O.  (il!'    : 

>ui-^i"iiic.    ~  I. 


Montbard   à  Saulicu. 

lO  1.  3l3 

Semurà  Aatun.  i61.  '/>.  ai4 

Semur  à  Avalloo.  S  1.       i6. 

DOUAI.   5o  I.  56 

DR AGUIGiV AN.  33ol.  »/«  3 1 5 

DUNKERQLE.    i'»  R. 

par  Amiens.  681.  ^i 

—  a«  R.  par  Arras.  73  1.         4^ 
EPINAL.  i''R.par]\cuf- 

Chàleau.  96  1.  ^39 

—  a*  R.  par  Charmes. 

100  l.  '/j.  a4^ 

Communication  de  : 
Kpinal  à  Lunévilic.  i5l.  9^0 
IVcufchàU'aii  àToul.  1 1  I.  ib. 
Neufchàleau    à   Mire- 
coiirl.  9  I. 
EVREUX.vGI. 

CommiimCilion  tir  : 
Kvrcux  à  Lojivicrs.  5  1. 
Louviors  à  Rouen. 

10  I.   '/,. 
Evicux  à  Nonancourl. 

8  1. 
Nonnncouil  à  Conchcs. 

"  1 
Damville  à  Vorncuil. 

5  1.  •/.. 
Conchcs  à  Klbœiif. 

Ç)l.  ■/,. 
F\'«rv  à  Dit'ux.  <)  I. 
rKCÂMP.  /  .  (li-  Paris  à 
Roucu  el  do  Rouen  à  l'c- 
cainp.  i-l3 

FOMAIM.m.EAU. 

\\  1.  7»-  ^^^'^ 

ComniiiniCiition  de  : 
Fonl.'u'ncblcauà  Orléans. 

'2À  \.  201 

Fontainebleau  à  Morct. 

3  1.  ib. 

Pilhiviers  à  Tonry.  6  1.      ih. 
GAP.  i;-.  1.  •/,.  3.»3 

(iK.NEVF.  ir   R.  pnr  Di- 
jon ,  [)olc.  126  I.  qtJ 


DU  GUIDE  Etf  FRAIICE. 

—  a»  R.  par  Màcon. 


ib. 
9^ 

ib. 
ib. 
ib. 

ib. 

93 

ib. 
ib. 


.  pa 
140  I.  7,.     *  ' 

Communication  de  : 
Rousses  àSaiul-Cergaes. 


475 

217 


3i  1.  ib, 

Dole  à  Besançon.  1 1 1.       ai 8 
Dole  à  Reaune.  i4  1.  ib, 

Dôle  à  PonUrlier. 
ai  l.  7" 
GIVET.  ir«  R.  parLaon. 

681. 
—  a«  R.  par  Mézières. 
76  1. 

Communication  de  : 
Monulidicr  à  Gournay- 

sur-Aronde.  61. 
Givet  à  Marienbourg. 
5  L 
GRENOBLE.   146  l.  7>. 
Communication  de  : 
Grenoble  à   Valence. 

y3  I. 
(*a7.  à  V^oreppc.  9I. 
Voiron  à  Riyes.  3  l. 
Voiron  à  Tullins.  3  1. 
Vienne  à  (irenoble.  s»i  l.    ib. 
Grenoble  à  Clianibcry. 
li  I.  ib. 

GUKKKr.  T17I.  7,.  167 


ib, 
65 
66 

ib, 

67 
3a3 

3q4 
1^. 

3u5 
ib. 


HAVRE  rie\  1^'  R. 


/• 


Pontoise  el  Magny. 


par 


5<  l 


'A. 


16 

—  9.**    R.   [)ar  Saint-Ger- 
main. 55  l.  '/j,  18 

—  3'"  R.  par  (ii>ors.  5:îI.      ib. 

Ci)iumiiiiiri]ti(tn  de  : 
Le  Havre  à  Dieppe.  •.\!\  \.^j»,  ig 
For«j;eSv\  ÎNeulcIiàlel.  61.       i*^. 
LAU-\.    i'«   R.  par  Sois- 
sons.  3.|  1.  6a 

—  Ci«^  R.  par  \oyon.  37  I.  ■  63 

Communication  de  : 
Laon    à   Solre-le-Gbi\- 

teau.  ao  1.  6| 

Soire-lo  Cliàtcau  à  Rur- 

bançon.  4  1*  '^- 
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Laon  î\  Soissons.  9I.  */a. 
Soissons  à  Amiens.  -^7  1. 
Soissons   à    Cliàleau- 

Thifrry.  9  l.  7'- 
La  Fcrtr  à  (iiiise.   10  1. 
La  Fèrc  à  INoyort.  7  1. 
Montditlirrà  Roye.  4  L 
MouUlitlicràSainl-Jusl. 
41. 
LAVAL.  71  1. 

Coirununicntwn  de  : 
Layal   au   monastère  de 

la  Tra|>|>e.  00  l. 
Laval  à  Angers.  1  7  l.  '/>. 
Laval  à  Tours,  '^f\  l. 
Lude    au    (^liàlcau-du- 

Loir.  5  1. 
Cliàleau-la-Vallièrc  à 
Angers.  17  1.  '/>. 
LILLK.   I"'  K.  ])ar  Arras. 

58  1. 
—  a*"  11.  par  Pcronne.  58  1. 

Communicntion  de  : 

Lille   à    Bnulo^ne-sur- 

iMer.  o.ç)  1. 
Lille    à  Valcnciennes.* 

i3  1. 
Lille  à  Tournai.  01.  *!», 
Lille  à  Meniii    .\  1. 
Lille  à  Yjues.  8  l. 
Lillers  à  Delliune.  3  1. 
Cambrai    à   Avesnes. 

14  1.  V. 
Landrecies  à  Maubeuge. 

Manbeuge    à     3îaricn- 
bourg.   I  I    l. 

Maubeuge  à  Uarbenron. 

Gl. 
Douai  à  B.'thuiie.  n  I.  ». ,. 
LLMOGKS.  <J7  1.  .,..* 

Communicntion  de  : 

Limoges  à  Angoulèmc. 

-y M.  «/». 

i-isiiax.  431.  '  .. 


64 


ib. 


Commumcatton  de  : 
Lisifux  à  Yvfi'ii.    iSl 
Lisieux  à  Falais«;.  i^l.    ^ 
65  Lisirnx  à    Ponl-TE^r- 

ib.  que.    4  l-  ',  *•  J> 

ib.  Falaive    à    Contlé-sor- 

ib.  Noircau,    7  L  6 

Lisieux  à  Garé.  1  1  1.        .: 
i*^.  Falaise  à  Esirét^».  q  \,        if 

119   los-i.k-sallSier. 

LOUyiKRs.'  a:  !.   •  ,.        i 
,,g     LYON.  I '«R. par  Auirrrr. 

lio  >»î)l-  i^- 

lai     — »a«R.  par   le  Bourbon- 
nais.  I  19  L  ity 
121     — ^*  ^*  P*r  nijon.  iï5J.   ijr 

Contmunicatitm  de  : 
ït'-  Lyon  à  ^Iontbri«9n  par 

Bollotardc.    iS  I.     1.  i*/- 

»^     — par  F«'urs.  -ji  L  li- 

m)  Lyon  it  Clormont.  4î  I-   'V' 

Lyon  à   Gruè^e.   ji  /.      i«i^ 

Lyon  4   Saiat'Eiivaat. 

i3  L  100 

Lyon   à    Grenoble. 

ib,  ^"  V,V'  .  '*'" 

5j  Lyon  à  Turin.  93  L  *  j.     ih. 

iT,.     MAÇON.  loa  L  j.'4 

,7,.     MA>S  lie).    I'-   R.  par 

,1,,         Chartres.  5o  L  •  j,  i59 

—  '2'    R.   par   Versailles. 

i^.  5«I.  »,,.  i&> 

Communiciitif'*n  du 
53         Mans  à  LiivaL  17  1.  '/i.   16: 
Mans  à  La  Flèi'he.  1 1  1.     r*-- 
5i     MAKSKILLE.  006 L  ...     j^^ 

Contmunicalioa  tU  ■ 
w.  Orgon  M  Tara5Coa.  5  ï.     a<>3 

'''      MAYKNNE.  63L  116 

»«5     MEALX.    |f  K.   pM 

Roudy.    I I  L  76 

—  t>'   H.   par  KeuUW. 

1O7  !»    J.    '   ...  "  I*. 

1)3     MELLN.  M  L  •  ..  101 


5i 


DO  GUIDE  EN  FRANCE. 
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Communication  de  : 
Melunà  Fontainebleau. 

41.  202 

xMelun  àPonlhierry,  3  1.     ib. 
MENDE.  i38  1.  '/»•  ^^i 

METZ.  79».  71 

Communication  Je  : 
MeU  à  Saircbruc k  .   1  '* 
K.  iiar  Saint-Avold  , 
18  I.  '/a. 

—  a*  R.  par  Sargucmines  , 
aSl. 

—  3«-  iMclz  à  Deux-Ponts , 
33  1. 
Metz  àïhionYille  ,  7  1. 


.  1 . 


ib. 
ib. 
ib. 


Sargueniines  à  Longwy, 

3i  I. 
Bitclic  à   Niederbronn  , 

7'- 

Sainl-AvoUlà  Chàlcau- 

Saliiis  ,  I  I  l. 
Chàlcau-Salins  à  Sainl- 

Avold ,  par  Taulquc- 

monl ,   I  1  1.  ih. 

Sarri'Iouisà  Dicnze,i51.     76 
MÉZIÈRES.  09  I.  V-  ^^ 

Communication  de  : 
Mezières  à  Liixonil)Oiirg, 

35  l.    '/i-  69 

Sedan     à     INÏontmcJv  , 

10  I.  70 

Sc(]anà  Coinmcrcy,  3i  1. 

\,.  ih, 

Sedan  à  Bouillon,  4  '•       ^b. 
Coiiiinoirv  à  Si. -Aubin, 

3  1.*  71 

AIO^T  -  D'OU  -  LES  - 

Ii.\I\S,   lo()  1.  176 

3ÎOM- DE -MARSAN, 

If)*:»  1.  25 1 

MOM  ALIîAlV,  i681.'/a.  374 
MOMBKISON.  ii3  1.  ^oj 
MOINlPELIdER.   i'=  R.  3o4 

Lyon  ,  200  [.   '/3. 
—  2«^R.  par  Mendc,  179  1.  3ii 


Communication  de  : 

Ponl-Sl.-Esprilà  Mor- 

nas  ,3  1.  3i  1 

Montpellier  à  Narboa- 
ne  ,  a5  1.  3is 

MONTREUIL  -  SUR  - 

MER.  47  1.  V«.  " 

MORLAIX.  i361.  'li.       107 

MOULINS.  7a  L   '/>•         204 

Communication  de  : 

Moulins  à  Montluçon , 

17  1.  '/».  ib. 

.     MULHAUSEN,  ii5  1.      a4a 

7^     NANCY.  1'»^  R.  par  Chà- 

^        Ions  ,  84  1.  ;/,. 

'       — a*^  R.  parBricnnc  ,  8a  L 

—  3*  R.  par  Bar-le-Duc, 

84  1.  v>. 

Communication  de  : 
Nancy     à     Hagnenau  , 

3i  1.   V^. 
Nancy  à  Sarreluuis  par 


74 


ib. 


76 

77 
80 


ib. 


Baronville  ,  27  I. 


8i 

—  par  Dieuzc.  a5  1.  ib. 

—  pai  Groslonquin,  251.    8a 
Nancy  à  Melz,  i4  1.  '/a     ib. 
Nancy    à     Château-Sa- 
lins, 7  1.  ib. 

Toul  à  Ponl-à-Mousson, 

8  1.  ib. 

Pont-J-Mousson  à  Com- 
nu'irv,  <)  1.  ib. 

NAMES.    i^^  R.   par  le 

iSIans  ,  i)G  l.  I23 

—  2<"  R.  par  Tours  ,  109  1.    i3o 
Conttuunictition  de  : 

Nantes     à     Guérandc  , 

i3i 
Nanics   à  la  Rochelle  , 
36  1.   'a.  i34 

NanlesàBrcU,  721.  '/»■  '^4 

Nanics  ù  Montaigu,  8  1.  i35 

Nanlt's  à  Rennes  ,  y.8  1.  ib. 
La    Elèche    à  Saumur. 

la  1.  i35 


.i78  TABLE  DES  ROUTES  HE  POSTE 


I 


^ERIS  -  LES  -  BA1>S. 

>ÉV1H\S.  58  1. 
MCK.  '-»rn  1.  V- 
MMEî?.  r»^  H.  par  Lvou  . 

187  1. 
—  j'"  R.  par  Clcrnion,  clc. , 

17JI. 

Commiiuicatinn  de  : 
finies  à  Tar;iNron ,  7  l. 
^Ninn'.N  à  Avignon  ,  1  5  1. 
La  Fou\  à  1  aia'iCon,Gl. 
Saiut-Komy  à  Sl.-An- 
tîiol  ,  5  l. 
MORT.  107  1.  '... 

Cornmunictition  de  : 

Ni  ('Il  à  Fonlenay,  8  L 
]M«irt  àSaiIllo^/l7  l.  'a. 
ORLÉA>S,  M)  L   '.. 

Cortirniinic<itn>n  ilc  : 

Orl«*aii'<  à  IJliare,  17  1. 
Orléans  à  Chàlcaudua  , 

I  ^  1. 
CLàicauJun  àBonncral, 

Cliàlt'auunu  a   ^îngcut- 
lo-Rolrou  ,  12  L   >,i. 
PAU.  ?.o5  1.  'a. 

Comtnunir.ittion  de  : 
Pau  aux  eaux   (JiiUult'S 

et  iviux  n»iiin'.s.   1  I  1.    'à52 

Pau  a    1  ai  lics  ,   loi.  ih. 

Pau      à      r>aî;»ièr«"»     par 

Louul<'s  ,   I  ()  1. 

PKRK.l  ia\.  in  l.  '>. 

p^:!\n(;^A^.  i^'  R.  par 

OrhauN  ,  '.'3.")  1. 

—  ?<■     K.     par     1m)uij;»'s  , 
•..3(i  L    '/:. 

—  3^'  il.  j'aiLyon,  o\o  1. 

C*fiii/nurintitiitn  ile  : 
Pcr]»ij;iiau  au  Poi  I  Vori- 

ilrc  .  8  1.  ib. 

IVrpiu'uan     à     la     Joii- 

«juiorc,   1  a  1.  2S0 


1:0 
uo3 

3oi 
3i3 

ih, 

b. 

h. 

/>. 

/>. 
i38 


i39 
ib. 


«19 


i5o 


ib. 

ib. 
'j5i 


PLOMIMfclKES  l'-K.j.*- 

[Nancy,  in!^  L 
—  a*"  K.  nar   Iroves.  •>,  i. 
POniEiVS.  8SL 

O  »  'M  mit  n  iCtJl:»*  n  */e 

Pniiei>,«>iiirt,  iijl. 

p4.iit  iiTs  à  irhaun^r,  i  3 1 


■h. 


PRIVAS.  i5Sl. 
PL  Y.   1  >iî  L  •  i. 

Communie Ailinn  lie 

Puv     à    Salut-Lûcnoe , 
"17  L   •  ..  r- 

Puv  à    Mfndc  ,    I  j  î.     ' 
QLLMPER.  i33  L 

CommunicaiÂ'in  lU . 

llennehon      au      P'Tl- 

Loiiis.  3  L  '•'' 

Port-Lijuisà  Ljiatievait. 


4  1. 


1 . 


•5* 


/A. 
■iji 

27J 


RAMBOUILLET,  ul. 
RELMS,  39  I.  •  .. 

CommtAnic.7t:<t.t  Àe  • 

Reims    ^    CUâl''»n*-»ur- 
Marno  ,  10  1.  '  i. 

Reims  à  Slro^y.  a3  *  i 

I^auvre  ii  Klielrl .   (  1. 

Reimsâ  l:l|>ernav/3t.  '  1     ►*■ 
RE.NNfô.      !'•     R.     pw 

Alonron  ,  90  L  ■  '1 

—  t'H.  par  Fougère*. 8 il-    '- 

Comrnuriu-ittion  de  ' 

Rennes  a  Dul  .  i  ?   1. 
Rennes    à    Saiat-Mjlo . 
i()  1. 
ROCHEFORÏ.  ia3I.    a. 

Conitnunîcaûon  dt 

Rorlieforl  à  -\iort.  ift  L    1^4 
RiH'hfftirlà  Angoul^mc. 

jiGK  »«•  'îî 

Saiutos  à  PonA.  5L  ^4^ 

PoQ^àBlavr.  |3L  '^ 

LAROaiKLLE.  laiL  «r^ 


DU  <ÎUIOE  EN  FKAHCI. 
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■4 


Communication  de  : 
La  Rochelle  à  Nantes. 
36  1.  '/a.  142 

RODEZ.  i4al.  282 

ROUEN.  i'«R.  parPon- 
toiseetMagnj.  3i  1.  >/3.        I 

—  a«  R.  par  Saint -Ger- 
main. 34  1*  '/>•  10 

—  3<    R.    par    Pontoise. 

32  1.  II 

Communication  de  : 

RoucnauHavre.  20I.  */•      12 
Rouen  aux  eaux  de  For- 
ges. i3  1.  14 
Rouen  à  Fécamp.  16 1. 

'/a.  i3 

Rouen  à  St. -Valéry.  141.     i4 
Rouen  à  Abbeyille.  23 1. 

'/a.  ^  l5 

RoucnàLouvicis,  f'R. 

par  Elbeuf.  10  1.  ^jt. 
Rouen  à  Louvirrs  ,  j*  R. 

parPort-Sl-Ouen.  7  1. 
Rouen  à  Boauvais.  iBl. 

Rouen   à  Boauvais    par 

Gisors.  3'j  1. 
Neufchàlel  à  Pommere- 

reval.  4  1. 
Pomraercval  à  La  Rois- 
sière.  \  1. 
SAINT-BRIEUX.  116I. 
Communication  de  : 
Sainl-Biieuxà  Moilaix. 

Morlaix  à  Lannion.  8  1. 

Lannion  ;\  Guingamp. 

7  *• 
S  ATM- GERMAIN- EN- 

LAYE.  61. 
SAL\T-MALO.  96I. 

Communication  de  : 
Sainl-^lalo  à  Fougères. 


18  l.  '/^ 


i5 
ib. 

16 

ib. 

ib. 
116 

ib. 

ib. 

ib. 

10 
114 

ii5 


Cbâteau-Neuf  k  Saint- 

Malo.  3  1.  116 

Faubourg  Saint-Serran 
à  Dol.  7  1.  f6. 

SAINT-QUENTIN.  35 1. 

»A.  66 

STRASBOURG.    !'•   R. 

par  Nancy.  lai  1.  7**        B6 
—  2«  R.  par  Metz.  1 20 1.        89 
Communication  de  : 
Strasbourg 'à  Sayeme. 

9I.  '/»•  «^• 

Saverne  à  Sélet tat.  i3 1. 

Strasbourg  à  Rein.  2 1.  ib. 
Strasboui'g   à  Landan. 

20  1.    «/a.  ih. 

Strasbourg  à  Basle.  3o  1.  ib. 
Strasbourg    à  Germea- 

bcim.  33  1.  91 

Strasbourg     à    Obem- 

licim.  6  1.  1^. 

Lauterbourg    à    Spire. 

12  1.  ib. 

Haguenau  à  Niderbronn . 

41.  ib. 

Bitcbe  aux  Deux  Ponts. 

7  l.  ib. 

Fcnestrange  à  Rorbacb. 

7  l-  ib., 

TARBES.  187  1.  a54 

Communication  de  : 
Tarbcs  à  St. -Sauveur.     a55 
St. -Sauveur  à  Barèges.     267 
St.-SauveuràCaulerets.    ib. 
Si. -Sauveur  à  Bagnères- 

de  Bigorrc.  359 

Si.-SauvcuràGavarnie.  264 
Si. -Sauveur à  Bagnères.   265 
TOULON.  221  L  ./a.  3oo 

Communication  de  : 
Toulon  à  Nice.  44  1-  '/'  •  ^^  * 
TOULOUSE.  181  1.  271 

Communication  de  : 
Toulouse;»  Bagnfcres-<îe- 
Luchon.  3i  1.  373 


-^^•J 


TlELE  DES   ROUTES  DE    POSTE. 


T . -.1  ■" ••;  t  B.» ;-.-  ■•;— i:- 

P.,    7-:.!.    .;; 

i  .  ■;    .;'"■.■   i    r     ■-  .   '  i  i 
TOLt->.    »-   h.    T   .r    O:- 

li'i  "--.    "••!  !. 

*.".  ri'-.u.':::.':    •  ■  •..;  : 
T.-:r*.i  Ar.^-r-. -Ni.      •. . 
T  ".  ir*  1  L'I'.î:'*'».    '  i  - 
f  .ir*  I  AniTj'.'i»  :.  h[ 
1  .'ir-  ^  Al'ii.   -G.  i2  l. 

O  - .'»: ."  :  a  r  :  ■.•«r;*  ;■  •:  «  /« 
Tr-ve-i  »  Brit'une. 'il.  ■  -. 
Tr-.v.  s  1  S  î.-î.   t'i  1. 
ITLÏ-K.  ij..  1.     ,. 

O"  Ti  r; ; .  r. : i;. ; / :'<  •?  t/c'  : 
Tulii'  a  Ar^'./ul.   I  I  i. 
l'aile  t<  Cl'.Tm'.Dt.  3^  1. 

VALt-\r.E.  litji.     .. 


I  j  j 

IL. 


J.'"». 

« 


\  .i  i»  î-n-f-  J  I  Bf.  î.    jt,.-.  : 
VAl.KNi     KNM.>    . 

[•  f  r  '^»  ;ii  :-».    5^  ! . 

—  J     R .  I  ..1  r  ^  ■  1    r; .   "  4  - 

SI.      ,. 

ï»  1. 
Va_N.NE5.    i.:<)  l.  ■  .. 

1  •■nimurut  it,    n  t/i* 

>  KK^AILLKv  ^J     »      « 
^  i>OL  L.  8-  I. 
VU. 11  Y.    i-  K.prSaial- 
iicr»»uJ-Ic-Puv.Sjii.    .    *■ 

—  3    H.fi.-irGaoDJl. Q)l       ** 

—  i     R.   par    Aj^ufp^ric 
**5  I. 


r:^  Dt  LA  Tvtl.K  DI-^  route;  de  rOSTK  DK  LA  riAVCB 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 

DES  VÏLLES,   VILLAGES,   etc. 


Loi  noms  en  italique  indiqiitiit  des  sons^prëfectares ,  ceu  en  majumolu  ,  dei 
préfecturet.  On  n^a  plac^  dans  cette  table  ni  les  montagnes ,  ni  kt  rtriêres , 
ni  les  châteaux,  etc. 


A. 


Abbctille  (Somme). 

25 

Ablis  (Seine-€t-Oisc). 

i55 

Agde  (Hérault). 

3i3 

Ages  (Lot-et-Garonne). 

368 

Aigueperse    (  Puy-de- 

Dôme). 

171 

Aiguc-Mortes  (Gard). 

3i4 

Aiguillon  (Lol-ci-Ga- 

ronne). 

270 

Aillj-le-Haut-Clocher 

(Snomme). 

^i 

Airaines  (Somme). 

a5 

Aire  (Landes). 

1S1 

Aire  (Pas-de-Calais). 

43 

,4ix  (Bouches-du- 

Rhone). 

290 

Aixé  (Haute- Vienne). 

246 

Aizy-sur-Armançon 

Côlc-d^Oi). 

21 1 

Albert  (Somme). 

5o 

Alby  (Tarn). 

274 

ALEJïçoîf  (Orne). 

io4 

Alliquerville  (Seine- 

Intérieure). 

16 

Aloxe  (Cùte-d'Or). 

229 

AlikircJi  (Haut-Rhin). 

233 

AltTof  (Meurthe). 

76 

Alxonne  (Aude). 

275 

Ambert  (Puj-de-Dôme).  1 76 
Ambleteuse  (Pas-de- 
Calais).  29 
Amboise  (Indre-et- 
Loire).  162 
AuiEif  s  (Somme).  33 
Ampillj  (Côtc-d'Or).  aoS 
Ancenis  (Loirc-Inf.).  i  sS 
Ancj-le-Franc 

(Yonne).  211 

Anduse  (Gard).  3 1 1 

Anet  (Eure-et-Loir).  167 

AwGERS  (Maine-et-Loire).  ia4 

Angerville  (Seine-Inf.)  147 

Ancouléiie  (Charente).  164 

Annonay  (Ardèche).  a85 

Anse  (Rhône).  187 

Antibcs  (Var).  3oa 

Arbois  (Jura).  226 

Arbrcsle  (1') ,  (Rhône).  196 
Arbret  (F) ,  (Pas-de- 

Calais).  4^ 
Arc  ,  {Vof.  Pont  d'Arc). 

Arcis-sur-Aube  (Aube).  78 

Ardres  (Pas-de-Calais).  36 

Argent  (Cher).  "69 

Argentan  {OiTk^»  ïo5 

Argentat(CorrèBe).  a8o 

41 


<in  (Gard). 
Ti(M.-et-L* 
^ncy  (Loiret] 
leli  (P»ï-de-< 
ODt  (Mearthi 
ont  (Sirthe) 
i«nl-îur-Oi*< 

oiit-le-Ch«ti 
!{Crite-d'Or) 

ct(lc),CV.r: 
>,.(0i«). 
Ille-el- Vilain 
:  (Haut-Rhii 
c  Blaacbe  (Il 

;-dc-Jotdj  (lï)  , 


*  (la)  . 


d). 

ira  (Bas-Rbin). 
i.de  (Ai-), 
rde  (Loire). 
rde  (Py  renées - 

"c-;.n-'ierre(C5tf 
(ord). 
K  (Orne). 
ll.(M.-ut.h.). 
Ue  (VLiidw). 
,^(.-Mc-uttl.,.). 
.ul,Ai-a.-) 
-ûil(Mriirtllc). 
ic  (l}..rdnj.ne). 
(la),  (Puy-de- 


i  (Xotd). 
(EurO- 
(SommO- 


49 


Bois-de-Lihu9  (OÎM). 
Bois- Robert  (Sf  ine-In.). 

.     BoiîsiÈre(la),(Seiiie-ev- 
Oisc). 

,     Bolbcc  (Seine-Inf.). 
Booayy  (Word). 
BonboittoD  (Haute-Sadni;' 
Boody  (Stioe).  ■       ,. 

Bioi(Var).  3o3 

Bonncllcs  (SeJDC-et-Oise).  i55 
Bonnet  (Loire).  io5 

BoDoelable  (SarUie).  |58 

BoiinevaL  (Eore-el-Loir).  i53 
BonniÈrcs  (Stîne-et-Oiie).  lo 
Bi>rdtau-dc-Vigny  (le) , 

(Seinc-rl-Oise).  ai 

BoRi-EAix  (Gironde).  ^44 

Boiilrs-d^Expoey  (les)  , 

(Itasscs-PjréadM;.  s5o 

B.itte(la),  (Scinc-Infé.)  ,t 
Itourhain  (iVord).  56 

Boulogne  (Paa-dcCaUis).  a; 
Houlou  (le) ,  (Pyi-énées- 

OticQt.ilei),  a8a 

Boult-aiii-Bois  (Ardtn- 


eO. 


.■Rbi 


a67  Bourbon-Lancy  (Saônc-et- 

8Î  Loiie), 

aig  BoaThon-l'Archambadt 

■  90  (Allier). 


î* 


cl-Loire). 

ai<) 

Clia.Uci.s«  (Ea  Grande)  .    ^ 

,e-ïl-Marn«> 

190 

3i; 

83 

lle-el- 

,  {CûiJ-d'Oc). 

107 

L.-.X-L.). 

taS 

(NiiYrc).   184 

■MKt,m 

;a 

ChdUamIun  (Eure-et- 
Loir).                                      .53 

■a.Ue  (S:>dDe- 

.84 

(In- 

tc-Vienne). 

«46 

;ô3 

;G1o*  de)  , 

,Î5 

(J.ita;. 
(Meurlc). 
H. -Saône). 


65 
ih. 
il. 
ib. 

ih. 


i76 

Laon  à  Soissons.  gl.  »/i.  64 
Soissons  à  Anii«*ns.  '27  1.  ib. 
Soissfuis   à    Cliàleau- 

Thioiry-  0  ^*  '/'• 
La  Fère  à  (iuise.   10  1. 
La  Fcrc  H  ^'oyort.  7  1. 
MonUliditT  à  Roye.  4  L 
MonUlidicrà  Sainl-Just. 
41. 
LAVAL.  71  L 

Communication  de  : 
La\al  au  iiionaslèrc  de 

la    Trappe.  00  1. 
Laval  à  Angers.  17  L  '/a.  1^0 
Laval  à  'l'ours.  ^4  l.         i'2i 
Lude    au    (^hàleau-du- 

Loir.  5  1. 
Chàleau-la-Vallicre  à 
Angers.  17  1.  '/j. 
LILLK.   if^«"  H.  par  Arras. 

58  1. 
—  a«ll.  par  Péronnc.  58  1. 

Communication  de  : 
Lille   à    Boulogne-sur- 

Mer.  79  l. 
Lille    à   Vaicnciennes.  ' 

i31. 
Lille  à  Tournai.  G  1.  '/a. 
Lille  à  ^lenin     \  l. 
Lille  à  Yjues.  8  l. 
Lillers  à  lîelliuue.  3  1. 
Cambrai    à   Avesncs. 

..',  1.  •;.. 

Landrecies  à  Maubeugc. 

6  1. 
Mauheuge    à     ^larien- 

bourg.   I  4   1. 


Maubeuge  à  IJaibencon. 

61. 
Douai  à  B-llixiiie.  <)1.  '/>, 
LIMOGKS.  «)7  l.  ',,; 

Communtrtiiittn  tic  : 
I^imoges  à  Angoulèuie. 

F.ISIIlUX.  431.  ',:. 


TABLE  DES  ROUTES  DE  POSTE 

Communication  de  : 
Lisieux  à   Yvrlol.    iSl. 
LisieuT  à  Falaise.   1  3  1. 
Lisieux  à   PodI-TEt^- 

que.   4  1-  '/>• 
Falaive    â   Condc-sur- 

Noircau.    7  L 
Lisieux  à  Gacé.  1 1  L 
Falaise  à  E<lrérs.  9  I . 
119    LOINS-LE-SAUL^IER. 
t)9  I.  •'». 
LOUVIERS.  5-  L   •  ,. 
,,Q     LYON.  i'«K.  par  AuieiTf. 
119I. 
— >:)<=  R.  par   le  Bourbon- 
nais. 1 1«)  I. 

—  3«  R.  par  Dijon.  iï5I. 

Communication  de  : 
Lyon  à  !Monlbri«on  par 
Bellt'garde.    18  L  '  >. 

—  par  Feurs.  ail. 
Lyon  à  Clcrmont.  .{j  1* 
Lyon  il   Gonèvc.    ji  I. 
Lvon  à   Saiol-Etienoc. 

\31. 
Lyon  à    Grenoble. 

37  1.   V'  ^ 
Lvon  à  l'urin.  gS  1.  •  *. 
MAÇON.  102  L 
MA\S  .le}.    I"   R.  par 
Cliartres.  5o  I.  •  >. 

—  -j'    R.   par  Versailles. 
561.  »,,. 

Communicati*>n  du 
Mans  à  Laval.  17  L  '/•. 
Mans  à  La  Flèirlie.  1 1  1. 

MARSEILLE.  206 1.';- 
Communicatiom  de: 

Orgon  il  Tara<coa.  âl. 
MAYENNE.  631. 
ME  AUX.    l'e  R.    p« 

Ik^iidy.    1 1  1. 
—  a*"   R.   par   NcuiUt. 

167  !»    1.    '.:. 

93     MELLN.  11  1.  •  .. 


laa 


ih. 


t  — 
49 


5i 

ih, 
5j 
ib. 
ib. 
ib. 


ih. 
53 

^1 


ib. 

ib. 

i65 


16. 

ïoo 
701 

160 

161 
th. 

li. 

201 


DU  GUIDE  EN  FRANCS.  477 

Communication  de  : 
Pont-St.-Espr  ità  Mor- 

nas  ,3  1.  3i  I 

Monlpeliier  à  Narbon- 
ne  ,  a5  1.  3is 

71     MONTREUIL  -  SUR  - 

MER.  47  I.  '/«.  aa 

MORLAIX.  i361.  '|a.        107 
MOULINS.  72  1.    '/>•         M 
Communication  de  : 
Moulins  à  MoDtluçon , 

17  I.  »/'•  «^• 

.  MULHAUSEN,  ii51.  24a 

7^  NANCY.  ircR.  parChà- 

-         Ions  ,  84  1.  '/»•  7® 

t,               .        ,»  — a*"  R.  parBrienne,  8a  1.  77 

Sargucmincs  a  Longwy,  __  3c  r/  p^^  Bar-lc-Duc , 

3i  1.                                   ib.          g^  j     ,,»                   .  g^ 


Communication  de  : 
Melunà  Fonlainebleau. 

4 1.  302 

MclunàPonthierry,  3  1.     ib. 
MENDE.  i38  1.  '/«•  ^^i 

METZ.  79  l. 

Communication  de  : 
Melz  à  SaiTehi'utk  .   1" 
R.  par  Sainl-Avold  , 
18  1.    '/a. 

—  a«  R.  par  Sargucmincs  , 
28  1. 

—  S»*  iMcU  à  Deux-Ponls , 
33  1. 
Melz  àThionyiUc  ,  7  1. 


74 
ib. 


Bitclic  à  Niederbronn  , 
7  1.  ib. 

Sainl-Avold  à  Chàlcau- 
Salins  ,  1  I  1.  ib. 

Chat  eau-Salin  s  à  Sainl- 
Avuld ,  pai  Faulquc- 
moni ,   1  i  l.  ib. 

Sarrt'Ifiuisà  Dicnze,  i51.     76 
MÉZIÈRES.  59  1.  >.  G8 

Comniiinictition  de  : 

Mezièrcs  à  Luxembourg, 
35  l.    '/i.  69 

Sedan     à     Monliucdv  , 


I  0 


I 


•o 


SeJaiiA  Commercy,  3i  l. 

'  ..  ih. 

Sedan  à  Fîniiillon  ,  4  '•       ^^* 
Cm \\\ niei  c  V  à  Si .  -A  u h i  n , 
31.        *  71 

MOM   -  DOR  -  LES  - 

TÎAIXS,  !(.()  1.  17G 

IMO\r-I)L-'3L\RSAN, 

!MO\TALnAN,i681.'/a.  27Î 

M<)\  IBRISOX.  ii3  L  :»oi 

MONIPLLLILH.   r=  R.  3o4 

Lyon  ,  '2(JO  I.   '/i. 

—  2«R.  pai  Mcndc,  179  1.  3n 


Communication  de  : 
Nancy     à     Hagnenau  , 

3i  1.   V^.  ib- 
Nancy  à  Sarrelouis  par 

Baronville  ,  27  L  81 

—  par  Dieuzc.  qS  L  ib. 

—  ])aiGroslcn(piin,  25L  82 
Nancy  à  MeU,  i\  \.  '/>  ib. 
Nancy    à     Chàlcau-Sa- 

lins  ,  7  L  ib. 

Toul  à  Ponl-à-Mousson, 

8  L  ib. 

Ponl-à-^Fousson  à  Com- 
mercy, <)  1.  il;. 
NA^  ILS.    i"^«^  R.   par  le 

INIans  ,  ()G  1.  123 

—  2*'R.  par  Tours,  109  1.    i  3o 
Communication  de  : 

Nanles     à     Gucrande  , 

i3i 
Nantes   à  la  Rochelle  , 
36  I.   'a.  i34 

Nanlesà  Iken,  72  L  '/'•  *  ^4 
Nanles  à  Monlaigu,8  I.    i35 

Nanti's  à  Rennes  ,  u8  i.      ib. 

La    Flèche    à   Saumur. 

12  1.  i35 


'i78  TABLE  DES  ROUTES  I>£  POSTE 


\ERIS  -  LES  -  BAIINS. 

79  1- 
rs'EVERS.  58  1. 

>iU'.K.  i5i  1.  73. 

TSIMES.  r*=  K.  par  Lvoa  . 

187  1. 

—  j*"  R.  par  Clcrmon,  etc. , 


17J  1. 


'jio3 
3oi 

3i3 

ib. 


Communication  de  : 
yïmvs  à  Tara.seon  ,  7  l. 
jNioiesà  Avignon,  i51. 
La  Faux  à  Tarascon  ,61. 
Sainl-Ki'my  à  Sl.-An- 
dif)l  ,  5  1. 
MORT.   107  1.  ';,. 

Communictition  de  : 
IViort  à  Fonlcnay,  8  1. 
Kiorl  à  Sa  i  II  les /i  7  l.  \i. 
ORLÉANS,  ^9  l.   •/.. 

Communication  de  : 
Orlt'ans  à  lîriare,  17  1. 


ib, 
ib. 
ib. 
ib. 
ib. 

i38 

i39 
ib. 

i5o 
ib. 


ib. 
a5i 


Orléans  à  Cliàleaudua  , 
n  1. 

CLiiLcaud  un  à  Bonncraî , 

41. 

Chàloautlnu  à  INogent- 
le-Rotrou  ,  12  1.  '/*. 
PAU.  ao5  1.  ':». 

Communication  de  : 

Pau  aux  <Mu\   (^iiaudrs 

cl  rnux  JJoiincs,  1  i  l.   aSa 
Pau  à  TarlM's  ,  10  1.  ib. 

Pau      à     Rajjuèrcs     par 
Lourdes  ,  i(i  I. 
PKRKil  KLX.  lu  1.  •>. 
PKHPKi^AN.   ir.  R.  par 


ib. 


PLO>l  BIÈRES  i"R.p.r 

Nancr, io3  L 
—  a'  R.  par  IVoycs,  <>)i. 
POniEKS.  88  L 

Contr9Êiuiic*itif*n  Je  ■ 

PoiiersH  ]Ni«rt.  u^L  '  ». 

Poit  iiTS  à  Cbauoa  r,  1 3 1 


:•>- 


.•*• 


J'- 


Xh. 

6- 


Orlrans  ,  •jj3:^  1. 
R 


ourges  , 


—  2*"     R.     par 

:i3(;  1.  •/.. 

^Z*^  R.  jiarLvdn,  ^Jo  1. 
Conununicution  de  : 
Pcrpij;nan  au  Poil  Ven- 
dre ,  8  1. 
Per[>ii;nan     à     la     Jon- 
ïjuière,   lu  1. 


PRIVAS.  i58  1. 
PL  Y.   1^5  L  •.. 

Communiciitinn  de 

Puv    à    Saint-Elienoe , 

Puv  à    Mendc  ,   iSI. 
QUIMPER.  i33  L 

Communication  de  ■ 

llennchon       au      Pprt- 

Louis  ,  3  L  li^ 

Port-Louis  à  Linderul, 
-i  L  ■/,. 
RAMBOUILLET,  laL 
REIMS,  39 L  V». 

C'ommunicaticJT  de  : 

Reims    à   Cbàloa«-kar- 
Marnc  ,  10  L  '1. 

Reims  à  Sirnav,  ^3  '.i. 

Pauvre  à  Rhclel ,   }  I. 

Reims  à  Kixrnav.Gf.  *  1 
RE^^ES.      i'«     ^.     {Uf 

Alcncon  ,  90  L 
—  'j^'R.  par  Fougèrrs,84I« 

Communication  de  ' 

Rennes  à  Dol  ,13!. 
Rennes    à   SaintOLilo , 
i(>L 
ROCHEFOHT.  ia3l.  •  ..   i#3 

Communication  Je  / 

Rochefort  à  ^iiort.  16  L 
Rocliefort  A  An^miUiDC, 

a6L  «/»• 
Saintes  A  Pons.  5  1. 
PoasàBlaTr.  |3I. 
380    LA  ROUIELLE.  I  ^4 1. 


75 


•-'79 
ib. 


ib. 


I». 

ih. 


1:4 


th 


^w 


t4i 

145 

140 


DU  %U1DE  E!f  FaANCI.  i79 

Communication  de  :  Chi^leau-Neuf  k  Saint- 


La  Rochelle  à  Nantes. 
36  l.  '/ï.  i4a 

RODEZ.  142  1.  282 

ROUEN.  ir«R.parPon- 

toise  etMagnj.  3i  1.  '/a.        i 

—  a«  R.   par  Saint -Ger- 
main. 34  1.  ■/>. 

—  3«    R.    par    Pontoise. 
3a  1. 

Communication  de  : 
Rouen  au  Havre.  10 1.  '/■ 
Rouen  aux  eaux  de  For- 
ges. i3  1. 
Rouen  k  Fécamp.  16  î. 

'A-    ^ 

Rouen  à  St  .-Valéry.  1 4 1 . 
Rouen  à  Abbeville.  a3 1. 

Roucn.\Louviers,  ir«R. 

par  F^lbcuf.  ici,  *ji. 
Rouen  à  Louviors ,  'j*  R. 

parPorl-Sl-Ouen.  7  1. 
Rouen  à  ïkau vais.  18  1. 

Rouen   à  Beau  vais 

Gisors.  2'j».  1. 
Neufchàlel  à  Pommere- 

reval.  4  1. 
Pommereval  à  La  Bois- 

s  lèrc .  :1 1 , 
SAINT-BRIÊUX.  116I. 

Coniniunication  de  : 
Sainl-Brieux  à  Morlaix. 

Morlaix  à  Laonion.  8  1. 

'A- 

Lannion  \   Guingamp. 

7  ï- 
SAENT-GERMAIN-EN- 

LAYE.  6  l. 

SAI^T-MALO.  961. 

Coniniunication  de: 
Saint-Malo  à  Fougères. 

18  l.  Va  .  I  i5 


par 


10 


1 1 


13 


«4 


i3 
i5 


14 


i5 

ih. 

16 

ib, 

ib. 
116 


ib. 


ib. 


ib. 


10 
114 


Malo.  3  1.  116 

Fauliourg  Saint-Serran 
à  Dol.  7  1.  ih, 

SAINT-QUENTIN.  35 1. 

'A-  66 

STRASBOURG.    !'•   R. 

par  Naucy.  i3i  1.  7*>  B6 
—  a«R.  par  Metz.  laol.  89 
Communication  de  : 

Strasbourg 'à   Saveme. 

9I.  •/»•  «t- 

Saverne  à  Sélestat.  i3i. 

Strasbourg  à  Kelh.  al.  ib. 
Strasbourg   à  Landan. 

aol.  «/a.  ib, 

Strasbourg  à  Basle.  3o  1.  ib. 
Strasbourg    à  Germes- 

hcim.  a3  1.  91 

Strasbourg     A     Obem- 

heim.  6  1.  ib. 

Lauterbourg     à    Spire. 

la  1.  ib. 

HaguenauàNiderbronn. 

41.  ib. 

Bitclie  aux  Deux  Ponts. 

7  l.  ib. 

Feues  trange  à  Rorbach. 

7  l-  ib., 

TARBES.  187  1.  254 

Communication  de  : 
Tarbes  à  St. -Sauveur.      a55 
St. -Sauveur  à  Barèges.     267 
St.-SauveuràCaulcrets.    ib. 
St. -Sauveur  à  Bagnères- 

dc  BigoiTC.  a  59 

Si.-SauveuràGavarnic.   a64 

Si. -Sauveur  à  Bagnères.   a65 

TOULON.  aaiL  «/a.  3oo 

Communication  de  : 

Toulon  à  Nice.  44  1-  '/'• 

TOULOUSE.  181  1. 

Communication  de  : 
Toulouse  à  Bagnfcrcs-de- 
Luchon.  3i  1.  373 


3oi 
27  I 


480  TABLE  DES  ROU 

Toulouse  à  Bagnî-res-dc- 

Bigorrc.  'S\  \.  7*.  i55 
Toulouse  à  A I  l)y .  1 8 1 .  ib, 
Toulouse  à  F(»v.  •  i  ï-  *^. 
TOUIIS.   1"  R.  par  Or- 
léans. 59 1.  i5o 
—  a«R.parCliarlrcs.  5iSl.  ij3 
Communictition  de  : 
Tours  à  Angers. 'jGI.  ';2.  ID4 
Tours  à  Luyncs.  'S  I.  ib. 
Tours  à  AuihoUo.  Gl.  '/a.  ib. 
Tours  à  AlcncoD.  3u  l.  i7». 
TROYES.  39 1/  207 
Communication  de  : 
TroycsàBricnnc.  9I.  '/.-.  208 
Troyt's  ù  Sens.  i(î  1.  ib, 
JT-'LLE.  lao  I.  ';».  jr^ 
Conimumcation  de  : 
Tulle  à  Argeiilal.  i  \  l.  275 
Tulle  à  (^Iorm(»Dt.  3.j  !• 
•y,.  ib. 
VALENCE.  14GI.  '/i.  ioS 


:tes  de  poste. 


Cammunicttlioh  df 
V:iK'iirfà  Cjreii->}i!i'.  :\ 

ji;ir  Soiili>.  Sa  J. 

—  2*  R.  ]i;ir  ^s*\i»fï.  ^\\ 

C^--tniniumt:4ttion  Je 
Valeiicieuuo»  a  Mu3«. 
8  I.   '... 
Valencieune»  à  Mjuhiuc 
8  1. 

VA->.\ES.  109  1.  ',. 

CitntmtinivaUon  dt 
Vniino.s  à  Punlivr.  isi 
VEIIDL  >.  6i  I.  V- 
VERSAILLES.  41,=. 
VE>OLL.  87L 
VJ<;HY.   ir.  r,  parSaiai- 

—  2' R.  |iar  la  Palû<e. 931    1 

—  3«'R.  parGannat.QjL 

—  .}*■  R.   par   Aiguepenc 
1)5  l. 


riM   01  LÀ  T\BLt  DI.«  ROUIES  DI  PO»TK  Ol  LA  nLA>«l 


AELE  ALPHABÉTIQUE 

S  VILLES,   VILLAGES,  etc. 


n  italique  indiqntnt  dct  M>iu-pr^ectar«t ,  ceu  en  HâJVMOi 
«s.  On  n^a  plac^  dans  cette  table  oi  les  montagnes ,  ni  lei 
làteaux,  etc. 


A. 


tas^des 


E  (Somme). 

q5 

ine-et-Oise). 

i55 

î'rault). 

3i3 

jl-et-Garonne). 

a68 

:se    (  Puy-de- 

1. 

171 

[orles  (Gard). 

3i4 

n  (Lot-€t-Ga- 

'• 

370 

-Haut-Clocher 

ne). 

^i 

(Somme). 

!l5 

ndes). 

a5a 

s-de-Calais). 

43 

uches-du- 

0- 

290 

lu  le- Vienne). 

246 

r-Armançon 

J'Oi). 

21 1 

Somme). 

5o 

arn). 

274 

(Orne). 

io4 

rville  (Seine- 

cure). 

16 

:ùte-d'Or). 

229 

i  (Haut-Rhin). 

233 

VIeurthe). 

76 

(Aude). 

275 

A  mbert  (Puy-de-Dôme).  1 76 
Ambleteuse  (Pas-de- 
Calais).  29 
Amboise  (Indre-et- 
Loire).  162 
Amietts  (Somme).  33 
Ampilly  (Cote-d'Or).  208 
Ancenis  (Loirc-Inf.).  1 25 
Ancj-le-Franc 

(Yonne).  211 
Anduse  (Gard).  3 1 1 
Anet  (Eure-et-Loir).  167 
AwGERS  (Maine-et-Loire).  124 
Angerville  (Seine-Inf.)  147 
Angouleme  (Charente).  164 
Annonay  (Ardèche).  285 
Anse  (Rhône).  187 
Amibes  (Var).  3oîi 
Arbois  (Jura).  226 
Arbresle  (F) ,  (Rhône).  196 
Arbret  (F) ,  (Pas-de- 
Calais).  4^ 
Arc  ,  {Vof.  Pont  d'Arc). 
Arcis-sur-Aubc  (Aube).  78 
Ardres  (Pas-de-Calais).  36 
Argent  (Cher).  "69 
Argentan  (OtJi^»  io5 
Argentat(CorrèM).  a8o 

41 


Beiucaire  (Gard). 
Beaurort(M.-M-La 
BcaugcDC}'  (Loiret) 
BeaumeU  (PBS-dc-( 
BeaumonL  (Meutthi 
Beaumool  (Sarthc). 
Bea  u  mon  t-sur-Oû( 

(Oi..). 
Bc>  uDioDl-Ie-Chéti 
Baïune  (Cote-d'Or) 
B,ausï«(Ic),(Vat: 
Bt*ijT*is(Oise). 

(Ille-el-Vilaio 
•rt  (Haut-Rhii 
■    "■     Lche(l8 


•%i 


\lpes).  îaa     Bois.dp-Lihus  '(Oi»é). 

■-dc-Jotdy  (la)  ,  Bois-Robert  (Scine-lD.). 


,      raull).  3ii  Boi^siÈre  (la)  ,  (Sein 

B^udf-de-Sate  (la) ,  Oise).  i4 

(GarJ).  399  Bolbcc  (Seine-Inf.).  "3 

Bcinheim  (Bas-Rhin).  91  Bonavy  (Nord).  ^g 

BelUgarile  (Ain).  iç^  BonbotlIoD  (Hautc-Saoni;).  3ai 

Bellegatde  rl^ire).  lîjG  Boody  (Seine).  71 

Bellegarde  (Pyrénées-  Biol  (Var).  3o3 

Orientales).  a8o  BonoelUs  (Seine-el-Oise).  i55 

Belle-lle-en-'lene  (Côtes-  Bonnet  (Loire).  ao5 

du-Nord).  107  Bonneuble  (Sarllie).  i58 

Bcllcsmc  (Orne).  1S6  Boiineï.il  (Eure-eULoir).  i53 

Bcllevitlc  (Meurlhe).  g]  Bounièrcs  (SL'inc-et'Oiic).  10 

Bcllerillc  (VonJée).  iji  Bordeau-J«-Vigny  (le), 

Bï!k-Tue(Meurtlie).  5G  (Seino-et-Oisc).  a4 

B.lliconrl(AUne)  58  Boiipe*,i  (Girunde).  i^ 

Bi^naniéail  (Mriirtlic).  86  Boides^l'Einnej  (les)  , 

Bergerac  (Durdogoe).  aG8  (liasses-Pyrénées;.  aSu 

Bergtrt  (la),  rPuy-de-  B.,He  iU) .  ('ScEoe-Infé.)  1  a 

D.Vme).        ■  197  Bourhain  (Nord).  5B 

Berre  rB.-du-Rhônc).  1^0  Aou^^ne (Pas-de-Calais),  a- 

Bergue»  (Nord).  \l  }[oulou  (le)  ,  (Pyrénées- 

liernay  {¥.»,c).  106  Ori.^nt.-iles).  a8o 

Bernay  (Somme)-  aG  Boull-aui-Bois  (Arden- 

Beroy  (Seînc).  i35  „es).  68 

Berlrin  (Haules-Pyré-  Bouquenora  (B.-Rbin).  7* 

nées).  aG7  Bourbon-Lancy  (Sadne-et- 

Bt'ry-au-Bac  (Aisne).  8Î  Loiie).  aol 

Bcatïiçon  (Doubs).  119  Bourbon -l'ATchambault 

Beasay  (Allier).  190  (AUUr).  a..^ 


t-Loire). 

a '9 

Chanteuse  (la  Grande)  ,    n 

o-i'l-Marne). 

IftO 

3i; 

83 

lle-«- 

(Coie-d'Oc), 

107 

lifiï-el-L.). 

iiS 

(Niivrc).   184 

VI.>:<B 

ja 

CMtctiAdun  (Eure-rl- 

Loir).                                      ,53 

,.;/,<  (Saûne- 

i84 

(In- 

c-Vienne). 

,46 

'ë 

Clos  de)  , 

i35 

466 

Cbàtclct  (le)  ,  (Scine-cl- 

Mîunc). 
Cluiiel-Neuvc  (Allier). 
Chàtenoy  (Vosges). 
ChàtilloD-sur-Marne 

(Marne). 
Chàiillon-sur-Chala- 

ronne  (Ain). 
Chàiillon-sur-lndre 

fTndre). 
Ch  i  uni  on-siir 'Seine 

(GUe-d'Or). 
Chalonnay  (Isferc). 
Chalenois  (Bas-Rhin). 
ChJtre  (la) ,  (Indre). 
Chaudcs-Aigues  (Cantal). 
Chaiiinellc  (la). 
CKArM0>T-r.>-RA.ssiG5ir 

(H.-Marne). 
Cliîfunay  (Vienne). 
Cliaun y  (Aisne). 
Chaussée  (la) ,  (Marne) 
Chavannc-sur-l'Elang 

(H.-Rhin). 
Cherbourg  (Manche). 
CheSvSy  ^Rhône). 
Chcyagnes  (Allier). 
CheviUy(l-«oirel). 
Chicrsac  (Charenle-Tuf.). 
Chillcurs-aux-Bois  (Loi- 
ret). 
Chiniay  (Bclgiqne). 
Chiss«'y  (Saouc-cl- 

Loirt". 
Choisy-li*-Uoi  ^Seine). 
('hollel  (Maine-et-Loire), 
('housy  l'Loir-cl-Chrr). 
Chou/e  ^Indre-et-Loire^. 
Cliuret  .'Cliarcnte^. 
Cintrcv  /H.-Sa«jne). 
Clan  (Vienne). 
Clavc  (S«'ine-ei->Iarne). 
Clefmonl  .'H. -Marne.). 
(^ii/ motif  (Oise). 
(  'I.^.nMo^T-^LllRA^D  (Puy- 

•  le-l.)ôiiie^. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


i8e 

338 
168 


309 
S35 

9« 
1G9 

383 

383 

33l 

iG3 
65 
84 

333 

99 

18: 
3o3 

147 

3J3 


3  01 

5i 

181 

•9' 
137 

i5o 

i3i 

i63 

33o 

163 

7' 

313 

33 


173 


Clermont-cn-ArgoDD* 
(Meuse). 

Clerval  (Doubs). 

CIovc  (Eure-ct-Loir'. 

Cluny  (Saône>ct-Loire:. 

Clos-Vougeot  (C.-d'Or  . 

Cocluis  (Aube,). 

Cognac  :^C  h  a  renU;) . 

Coigniënes  (Seine^-rt-O. 

Colcmbercq  '^Pfts-de-Ca- 
lais). 

Colliour  (Pyrénées-Or. 

Col  longe  ;Ain). 

CoLsuLE  (Uani-Rhia. 

Colombey-aux-Brllcf- 
Femmex  (Menrtbf^ 

Colom  bey-les -deui-ÏE^i - 
ses  (Haute- Mji«e'. 

Col om  bières  ;^^Hérailt':. 

Com  beau-FontaÏBC 
(Haute-Saône). 

Ct^m bourg  (Ille-et- Vi- 
laine). 

Commanderîe  :1»\  >  Emre\ 

CommcrcY  iMense). 

Commodité  .la*. .  Loifrt  . 

Compicgne  (Qite). 

Conche^  ■  Euri;'^. 

Conc'liy*]es-Pots  v^'**'- 

Condé  (Aisne^>. 

C^ndé-$ur-3îoireaa  Cal- 


vados 


Condrioux  'Rh«^ae^. 
(xtnnaax  (Gard\ 
Conneré  (Sarlhc% 
(^quille  ^la'",  (nordctoe"*- 
Corheny  (Aisne". 
Coimery    Indre-el- 

L«>ire). 
Cx)rmont  (P.-dr-OUai.<). 
Corps  ^^Isire). 
Cosnc  ^yihrn). 


Coud 


nm 


Cher^ 


Couhe-Verac  i^\  ienoe^. 
Cou i  1 1  y  (Seinc-et-M aroe' 
Coulaas  (Sarihe). 


CreiscDito  (LotV 
Croisière  (la), ^ 


Dammartin     (  Seiac  -  ci- 
Marne). 
Damïille  (  Eure  ). 
Daniétal  (Scinc-Iuf.  }• 
Damïeulle  (Vosges). 
Dax  (B.-Pynnéts). 
Delte-9ut-Leine   (  Haut- 


i-Phe 


Rfaîn). 
D*lme(Meurthc). 
Dcrbitres  (Dri'iine). 
Der>a!  (Loirc-Iofer.)- 
D.-tourbc  (U),   (Isère). 
Dieppe  (Seine-Inférieure 
Dieuie(Meurlhc). 
DicKE  (B.-Alpes). 
Oigoia  (Saâae-et-Loi 
Diio!.(Ciic-d'Or). 
Dinan  (COU*-<lu-Nord) 
Dol  (Ile-et-Vilaine). 
ZJ,;/e(Jura). 
Don>balle(MenrUie). 
Domballe  (Meuse). 
DomfroDt  (MayeDoe). 


>). 


Doramartin-le-Saia 

(Auhe). 
Doniremj  (Meuse).  a 

Doniecac  (Corrtse).  a 

Dontère  (  Dt-ime).  3 

Dormans  (Marne). 
Douai  (ttofl). 
Doudeïille(Scine-Int.). 
Donc  (Maine-et-Loire),      i 
DouUns  (Somme). 
Dourdan(Seini>*l-Oi»e).    i 
Dojet  (Allier).  i 

Doiulé(Calïadot)- 
DmGiits.n  (Var).  3 

Dreux  (Eure-et-Loir).  i 

Droilurier(AIUer).  1 

301J     DrouilIe(GTe«M).  i 

1 1 1     Druienbeim  (  Bat-Rhin  ). 

I  lo     Duclair(Seine-lDftrienre). 

li5     Duerne(Rbône!.  > 

86     DuD  (Meuse).  | 

73      Dunktraue  {Hord).  1 

107     Dnrtal  (MaiD«-et-Loire).   1 


488 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


E. 


Eau^  bonnes  et  Eaux  chau- 


Époisses  (Côtc-J'OrJ. 
Eraéo  '^  Ma  venne  * . 


Echclles-iic-Savoic  'Ics^    3j5     F.rvillcrs  ;  Somme  \ 


Ecl«)>e  ^  I-^ère 

Écluse     1'    .    ■'  Pvrénécs- 

Oricnlalfs  :. 
Eco  m  ai  o  v     Sarlho  ) . 
Ecout-n    Scine-el-Oisc  > 
EÀ:ouis     Kure^'. 
Eglolons  .  Ojrrèzc  ^, . 
Elbeuf    Seinc-Inler.'^. 


3i5  Eschweiler  (^  Mo>clic '^. 
EsDim  ^  Yonne'. 

aSo  E^palîon  (Arevron". 

i54  Essonne  ^Seinc-cl-Oise\ 

3  Est i s>ac  ,1^  Aube \ 

3  Estréex  ^CalvaJosV 

175  Kiumpcs  '  Soi ne-ei -Oise'. 

'  Eiaulicrs  .  Gironde  ^. 


Elne  ^Pyri'nées-Orient.  ).  279  Et«)gt*»  (  >larnc  J. 

Eutzlieini  (  Bas-Rhin  \  oi  Eirt-chv  (Scine-<:t-Oi*e\ 

KpernaY  ^  Marne ^■.  7'i  Elifjiagny  |  Eure '. 

Epernon     Eiiie-ct-Loir).    109  Elrcux-Landerna*   ?îord'. 

Ei'i>AL    Vciges^  a39  Eu  ^Seine-Inférieure,". 

Epiiie-FauTcau  (  V  ^-     In-  Evrelx  '  Eure  ' . 


a:; 

lî- 

5. 

9- 
ail 
a?: 

j> 

14* 

0' 


Fahr^gue^  (  HiTault }. 
l'alai>e     Calvailus    . 
Faou     Ic;     Finistère^'. 
Faub*  »ui  g  -  Saint  -  St'rvans 

(llc-l■l-^'il;^ilu•;. 
Faulquonmn!      >I«i.st'llc\ 
Fauiirs  '  les  ^  (  Drômc^ . 
Fay  ^  II'     ^  Intlrj;  ). 
Fay-r.illot    (  le  )    Haule- 


M. 


..  ^ 


Fera  m  p     '^  Seine  -  Iiife- 
rieiiie\ 

Fen est  range  (  Meiirllie\ 

Fenouil  h  :  l\hôn«'\ 

Fèie  J;i)  ■[  Aisne  ). 

I'ernu-(le-Pari.s  (la)  (Mar- 
ne). 

Fernrv  'Ain"!.. 

IVirièrc    1  Bouches  -  du- 
lUiMMe:; 

Fei  le  -  Bernard  (  la  y  ;'Sar- 
the;. 


F. 

3ia     Ferté-Gaucher  1a^  *Sfine- 


94 

I  l'J 


ii5 

81 

3.i 

iG5 


3o 


'À 


'M) 
80 

»97 

é 

'J16 
391 
160 


et- Marne}.  101 

Fei  lé  -  Sa  i u  t  -  A  ubi  n   .,  la  'l 

^Loiret".  iSj 

Ferlé  -  M>us  -  Jouarre   '  la  " 

^Seine-et-Marne''.  71 

Fessen  hei  m  .  Haut -Rhin  .     Qc 
Feurs  ;' Loire '^.  icy» 

Fins  iSoniiue^.  ^o 

Fi  s  mes  ^Marne"^.  Kr 

Fiiuu  (  Pvrénéc^Orienta* 

Flassans  (Var). 
Flavignv  ;Meurlhe). 
Flèche  ;ia^  ;SarLbe% 
Fiers  ^Ornr":. 
Fleura nce  ((ier»). 
Flixecnurt  '^ Somme). 
Flogny  {^ Yonne). 
Florac  (Lozère). 
Foix  (Arriége). 
Fonchcs  (Somme\ 


»-5 

123 

33 
3ii 

49 


Tiarr  (Bùwf-Alp.)-  Ssa  Fterent  (ï>>(-4e^Caliis).  4* 

Féret  (U)(SciD^  Fnj  ()>)  (Isire).  3«« 

ieurc).  ■  Frillke  (la)    (lodrc-M- 

(Seine-Inférieurie).      30         Loire).  i5o 

1  (Seine-et-Marne).  i8i  Frisenheim  (Bai-Ahio).  90 

la)  (Manche).  101  Fromenuin    (  Seine  -  et- 

mont  (Seine-Inf.).      iS         Oise).  191 

ais  (lei)   (llle-et-  Fromeotitrcs  (Marne).  B3 

ine)                                 i36  FroDlenaj  (VeDdée\  i4o 

w(lile-*t-VUainc).   m  Fruges  (P«s-dc-Cal»is).  35 

olks  (Vosges),            a»3  Fumay  (ArdcnnesV  66 


,  [Hérault). 

3n 

Cigeaii(H^rauil). 

H' 

3vDe). 

.06 

Gimonl  (&r.). 

j5u 

:  (larn). 

>74 

Ci  recour  l  {Voice)). 

340 

.  (Eute). 

Gisors  (t ute). 

18 

(  (AHier). 

171 

Gif  cl  (ArJeones). 

66 

la  »tes- Alpes), 

331 

Givrj  (Sao-e-et-Loire). 

186 

M,>ntlieu    (Cliar.- 

GtKluiïiile  (Scine-Infcr.). 

3». 

343 

GouJron. 

'79 

35  1 

Gourdon  (Lot). 

371 

,ie  [Haulis-PjrJ- 

Gournay  (Scine-Infet.). 

)- 

i65 

Gouroav  -  sur  -  Aroode 

lle(Pa,-de-Calais\ 

Si 

Oi.sc)". 

49 

0  (Isète). 

Îï5 

Graud  '  Buisson     (  le  ) 

ng.nt.-  (Vosges). 

338 

(Rh,-,t,e), 

'9Ï 

.  (.S.,i.«e). 

'99 

Grand-Noir  (le)  (Ooubs). 

3>8 

(i:,ilc-d'Or). 

314 

Grandes  -  Loges    (  le»  ) 

ill.ic  (Creuse). 

169 

(Marne). 

«7 

.Leira  (Allemagne). 

9' 

GraoReHl'Aleine(Doubs). 

334 

,.  (Loirï-InKr.). 

■  35 

Grange. Neuve  (Cher). 

.69 

Vin). 

it6 

Gouges  (les)  (Aube). 

37 

Loirel). 

.69 

Gran»ille  (Manche). 

t>f* 


TVtLE  ALPH.VEtTIQlF. . 
-^..    V::.  3:2     Or:->»'  :>    'vi-.-t-f/.- 

\".   -.-.-   .  iv^     G-»'- -«i*. -I- -a^r .  r        L^n-         | 

•      M  -*::.  .  :i       ^  et-L   ir  . 


•j-- 


f 


jr, 


.. V    H...-5»-   C.V.  2Ji      GuîrjntJe    L-..:i--lc.ltr 


ô:.-    .  -i      Ail'    .  J.>7  Gu  ^îâc-»   >c:av-«!-^l4r'        ""     \ 

M:  :.     .  :>^.:>  ^  >*   rJ    . 

G  : . .:    .  ■-    I V  rrî!*  .  i>6  G  u  '.  r.  çu^?iîe-d^-P-  t-t:    - 1 

I:»         Ei**'-*-  H.4uît"»-AÎ:  •  *  . 

3-  >  <»  i.  »!!•     i--       \^  -ir.c 

M   rl-.hâr.  ii3  G  ii*»  »rii     t>.»e 


'.!.... 


J. 


#. 


•J 


T  î  "1  —  ■-.-■.-•    P  .  c  _Ft  ■  '  »* 

Si 

ili::.    **  ::.:-.•    . 

5q 

H  :..     .::!..%     ;   •  . 

'G 

itS 

lîir^.l        M    •.:.-    . 

71 

îi  •.'."'*  1*    H.iul-l'  ..•:.  . 

323 

H>u:-!   :.**  u      î.       Pa,- 

i  -t.:  .*  . 

33 

îî  v:-     ..      ^»■i•■.•■-Il,^.■r.'. 

1" 

//-:.'!       :.         \    .  1  . 
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H  \  ères  :\'ar\ 


I. 


3.|0     Isigny  (Mâackc). 
Isle  ;Mamc). 
isicngtaui  (lfaBt^-Loil«]; 
Issoire  (Puy-de-Dôme^ 
Isîoudun  (Indre^. 
lUenheim  (Bas-RUa\ 


a5o 
a'j3 
18 
«a5 
aaa 


«■'-■' "-""""V- 

;y 

K. 

rg  (Haul-Rhio). 

a35     Kraiti  (BM-Rhio). 

L. 

nne-el-Marne). 
la)    (CharcDtC- 

roi     UTiL  (MaTenneV 
loG 

{!»)  (Iràrc). 
(  Côtes  -  àu- 

(  Bouches  -  du- 

109 

IB  (Calvados).        9S 
(Indre-et-Loire).  i3i 

:;ii«Ddc).  349 

TL.    (Cùtcs-du- 

10; 

Haulr-V-ime).      53i 
:an(Ha»tc-P,- 

OUcs-du-Nord).   116 


Tèvro  (Cher). 

170 

rtl.e  (Orne). 

.o3 

.-ït-Ma.ne). 

183 

-cl-Clin). 

tu). 

iSi 
ï8i 

ra). 

.E(lo).(Sdne- 

63 

uf(k),  (Cal- 

97 

t(\.-),(Orae). 

io3 

\1furtln.-). 

:i35 

MoNTiCFii.  (TarQ-»l-Ga- 

-L'I?' 

Sa 

MoDlbarJ  (COw-d'Or). 

«4 

Moalbiion  (Iadr«-et-Loi- 

inçjAub*). 

n 

MontbéUard  (Doubs). 

-cn..)-^ 

'73 

Mombriion  (Loire). 

icel-Oist). 

MoalbtoD. 

494 


T4VUI  JLLPHABKTIQUB. 


Moateontoar  ^Gdie»-da- 

Nord).  ilS 
Mont-Cenis  ^Sadae-eC- 

Loire).  i84 

3fcntdidier  (Somme).  64 

Mon tebourg  (  Maacbé).  i  r  S 

BiontéUmart  (Drôme).  986 

Monterean  (Tonne).  18a 
Mootet-aaa-Moîncs  (le), 

(Allier).  ao4 

Monlferrat  ^Jsëre).  3^4 
Moaiforl-rÀmaurj  (Scî- 

De-el-Oise).  io4 
Moniiéramé  (Anbe).  sSo 
MontigQT  (Haute* Mar- 
ne.    '  aia 
Montlandon    (flnre^ct- 

Loir\  iSg 

Mondhe'rr  (S.-et-Oise).  147 

Moiitluçvni  (Aîlier).  ao4 

Mooiluel  ;AiD).  198 

JVonrmfJv  Meuse).  69 

Monimirail  (Marne).  83 

Mo^TPCLLiCB  (Hérault).  3o8 
3fontmtiI-sur-3fer  (Pal 

de-Cal  ais'^.  «7 
Montrond  (Jura\  91 4 
MoQvert  {CanuV-  980 
Mor Jolies  fllle-et- Vi- 
laine). 117 
MoreiUes  ;Veod«^).  i4> 
Morenîl  ^Somme).  64 
Moret  Sèine-el-Mame"^.  »o3 
Morez  Jura"^.  9l5 
Morlaix  (Finistère) .  1 09 


Mormant  (  Saîne^^-Mar- 


M ornas  (Vauclusc). 
JUortagne  ^Orne). 
Mortagne  •  Vendiee). 
MorUuH  (Mancbe). 
Morterol  (H.^Vienae). 
Morrillccie    (Eur«-ei- 
Loir  ). 

Motie-Achard  :la^,  fY»- 
dee).  ^      ^ 

Moite  -  BaTeDgbem  .  la    . 

(Paa-dr-OUif  . 
Motte-BeurroB  ^la  .  ;Loi^ 

et-Cher". 
Motte-Landrott  f1a\  ] 

et -Garonne  . 
Mouchard  ;Jurj'. 
Mouchenoi  'Mjror' 
Moulineaui  \ts      ti 
Morues    Allier;. 
Moult  ^Cakadoc*. 
Moux  i  Aude  , 
Monzon    Ardraon*. 
Mo  Feu   Sieur  ike\ 
MorenTJc  (Memrvbe). 
Mucidao  (Dordogve". 
Mulhauaen  ^Haat-UbiB' 
M  un   Loiret). 
M  uns  1er  (Haat-Hliîa;. 
Mure  fla\  dMre). 
Murou  ^Charmte-4uf% 
Muss7-sur-Seioe  Aabc'- 
Mur  fje).  (Var). 
Muziliac  ' Morbihan V 


'. 


N. 


99 


Nampont  (Pas-de-Galaia). 

Xat»Ct  (Meurihe).  79 

>îangis  (Seine-el- Manie).  77 

TSanierre  i  Seine).  10 

îVa>tu  ;^Loire4nf9ieare).  i95 
Nanteuil  -  le-Haudouin 

,Oiie\  69 


Im' 


/• 


Nantum    (viUt  < 

(Ain). 
A^rbanne  (  Aadff). 
Négrepclicae. 
Kègres  ,les).  (Ctovaic). 
Nemours  (Sei.-^t«Marar\ 
Aérac  (Lot^ci-CiiMr;- 


■im  (Bsï-Rhin).      i38  Origny  (Aisne). 

Icd'j,  (Charente-  Orlé*!»  (Loiret). 

■urc).  ,4a  Orra«(les),fVi™a.}. 

i  'Var).  3oo  Ornani  (Doubs). 

U  (Stiof-lof).  a,  Orsaj  (Seine-et-OiM). 

Eisses-PyKDMs)-  ï49  0,^/«:  (Ba(«s-Pyréné«s). 

■VflucKi«r).  a86  Oudon  CLnire-Iufcri-ure). 


'(Ma.-f). 

7 1     Oulchy-lc-CliAl.  (Aime). 
ai7     Oulmc  (Vendée). 

lam-Rliin). 

..(Ju,.). 

ii8     Ouwucr-sui-Loite  (Loi- 

(Xord). 

;.-du-RhaiiE). 

5.        «i). 

.89 

re(l.).(Ui    . 

■-ti-V  ilainc).           107  P»laiseau  (SeiDE-i 

-Kiire  (Eure).            91  Patùtc  fia).  (Allier).             ««S 

(la).  (Uràmc).         aS5  Palissons   (lu),  (Uoidi» 

l(Il]c-cl-VilaiiM).  117  gDc).                                  346 


490  TA.BLE 

Palud  ;iaj,  (Vauduse). 
Panf o u  (jScine-«t-M  arnc) . 
PARIS ,  vor,  VinUod. 
Paroy  ;;Marnc). 
Passa V  (Mayenne). 
Passage  -  de  -  Marouillet 
i^Charcnle-Infe'rieurc). 
Pa. i'  .,  Ba sscs-PTrénccs) . 
Pauvre  ;^Ardenncs). 
Pôagc  ;le}. 
Péag»?-Jiï-Roussillon  (le), 

Isère). 
Pelaiwy  {Lot). 
Périers  ^Manche). 
PÈRïGi  Ecx  ;^Dordogne), 
Perucs  .^Pxs-de-CaUi*). 

Péronnc  (Somme). 

Pi.RriG>A!«    '  Pvr.  -  Oricn- 
taies). 

Pelij^nac  ^Charente), 

Peyrac  ^Lol\ 

ÎVvielioradc    Prre'nées\ 

Peyrollcs   (  Bouches  -  du- 
Rhône). 

Pézenas  ^Hérault). 

Pezou  /Loir-el-Cher). 

Phalsbourg  ^Meurlhe). 

Philippeville  -^Belgique). 

Picquigny  (S»mme). 

Pierre  -  But'llère    (Haute 
Vienne  \ 

Pierro-EiTile  (^'ièvre)." 

Pieire tille    (Haulcs-Pyrc 
lu'e.s  ) . 

ri.'rrelalte   Drùmc'^. 

I^in    l.\    R.-<lu-Rliàue). 

Pl.tisauiv  ^(»ers\ 

Plelaii  JHe-et-Vilaine). 

l'iostin    iVtles-du-\«>rdl . 

P'.itrmcl  ^Morliihan). 

l^îmiMères    Vh.nços''. 

Poinic-Ste-Sulpitv  (la) 
arn  . 

ï  \  ■  i  s  s  V  ^Se  ine-ct-0  i  se) . 

P«»iTiiRs   Viennes 


71 
107 


a48 

a5a 

68 

.57 

a85 
371 

99 


ALPHABETIQUE. 

286     Polif^nr  (3un\. 
i8[     Pommcreral   (  Seioc-lnfë- 
ricure  ). 
Pompidou  (le),  'T»xcre 
Pons  (Chai  en  le-]  n fer  \ 
PoDt-à-Marcq  ;>'ord  . 
Pont-à- Mousson    (  >Ieiu- 

the). 
Ponl-à-Tressin    "Mord. 
jRont'j^udemcr  .'Kure  . 
Pont-au-Mur  >le\   'Pot- 

de-  Dùme) . 
Poot-Chartrain  'Seiae-*:- 
Oise). 
346     Pont-Chàteau  (Loire-Iofc^ 
rieore). 
Pont-d'Ain  (Ain'. 
Pont  -  de  -  hèauToisitt 

(Isère).  î 

Pont-de-Panr  » .  Côl*- 

d'Or). 
Ponl-de-Rodèi  Lot.  - 
Pon  l  -  de  -  Somme  -  Ve»ir 

(Marne). 
Pon  i-dc- Vaax  ^^m  . 
Pont^'OuiUr  ii*U^\:\ 
Pont-Gibauit   (Puy-de- 
Dôme). 
Pont-Guillemet  ;>1orb  . 
PorU^C  E^'éque   Calradjt 
Pont-Royal  ^Bouchevda- 

Rhùne). 
Pon  t-Sa  in  tc^Maxenor 

;C)is«). 
Pont-6aint-£snrit  '(îani 
Pont-Saint-Hilaire    Lui- 

ct -Garonne  ;. 
Pon  t  -Salomon   ,  Hanti^ 

Loire  >. 
Pont-sur-AUier  (Ptay-J*- 


34 
5o 


378 
a43 
271 
aSo 

323 

3i2 

i53 

80 

61 

34 

271 
i83 


366 
286 
391 
354 
1 1" 
iiG 

3}. 


Dôme). 


Pn 


i\   Njmme  . 


373 

10 

163 

133 


Pont-su r^^inc  ' .VuW 
Pon  t-s  ur->  Yonne 
Pontarh'er  (Donbf^. 
Pôntgand  (  Côteft-da- 
IVord  ). 


79     2'roitm   ^seine-M-n 


-Villée  (Malnc-eU 

' 

ne). 

71 

■)■ 

t3o 

PDgtre()>  Grande), 

>ui<i  (Morbihtn). 

ii8 

(Bouch«9-di>.RhAi>e}. 

3qi 

inle-Mariï  (Lol- 

Poiseui  (Oim). 

aS 

,r„„ne). 

,69 

Puits-Frais  (H«nw-S«ane) 

int'OucD  (S«)iie- 

^.  P>.sc 

'a3» 

Puttelange  (Moielle). 

74 

r-Saone  (Haute- 

Pot  (le)  ,  (Haule-Loire). 

983 

'\         r.       .    . 

33l 

Pnjoo  (Bas*M-Py renées). 

>5a 

-Verts  (1«), 

.ï  (le).  (Nord), 
(la),  (Sciae^t- 


Qm»™  (Finisltr<).  i.j 

8a      (),.m,,NTfc  (finislèrc).  ibid. 

€3       gi>illg.T(Doubs).  391 

QtiÎDson  (Basses-Alpei].  iit 


tns  (HaulM-Pyr.). 

:r,illirrs  (V<„g«). 

milUt  (StÎDe-et- 

)-, 

■Etape  (Vosges). 

e  de),  (Chaienle- 


R. 

i54     Recouss«(l»},  (pM-de- 
,40         CUis). 

Rfgmala.d  (Orne). 
S9  Rcignac  (Cb.renw). 
|35      Rtim'  (Mïrne). 

Itrmiranont  (Vosge*). 
'4)     Refînes  (lllc-et-Vilaw«). 
131     Rennes  (baina  de) 


488 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


E. 

Eaux  bonnes  et  Eauxchau-  Epoi.sses  (Côie-d'Or) 

des.  102     Erucc  (Mayenne  ". 

Echelles-de-Savoic  (les).    3^5     Ervillers  (  Somme  \ 


Eclosc  (Isère), 

Écluse  (  r  ) .    (  Pyrcnécs- 

Oiicnlali's). 
EcomnjoY  (Sarlhe). 
Ecout'o  (Scine-cL-Oise). 
Ecx)uis  (  Kure). 
Eglolous  ( Confezc ). 
Elbeuf  (  Seine-Iuler.\ 


3i5  Eschweiler  (  Mo*clic  % 

EsQon  (  Yonne;. 

280  Espalion  (Avcjron^.. 

154  Essonne  (Seinc-ct-Oise^. 

3  Esiissac  (  Aubc^. 

3  Es  lier»  1;^  Calvados). 

1^5  Jùampcs  (  Se  i  ne-ct-O  ïst ] . 

14  Elauliers  1' Gironde^. 

Elne  (^Pyiénées-Orient.  ).   279  Eloges  (  Marne). 

Ent2l»eiin  (Bas-Rhin).  91  Ein*chy  (Seine-et-Oi5c\ 

EfJcrndY  i^^lâTUc).  ']i  Elri'pagny  (  Eure  u 

Kpcrnon  (Eiue-cl-Loir).     i59  Elreux-Lantlernas   Xotd'. 

Epi> AL  (  Vosges).  a39  Eu  (Scinc-InfcrieiiK,". 

Epine-Fauvcau  (T)    (In-  Evrelx  (  Eure  ). 
drc).                                      iG5 

F. 


>«4 

iri 

54 

9^ 
ail 

igi 

m: 

iS 

9» 


Fab^^gucs  (Htrrault). 
Falai.se  (^  CalvaildS  •, 
Faou  (  le  )  {  Finislère  \ 
Faub<  >ui  g  -  Saint-  Sorvans 

(lle-el-Vilaiiu% 
Faul(fuemont  ;  MdSflle}. 
Fauiio  ( les  )  (  nii'iinc). 
Fay  (  !»'  ;  (  Iiulfi.'  ). 
Fay-iîillni    (  io  }    Haule- 

Fera  ni])     (  Seine  -  Infe- 

liruic'). 
IVnestrange  (  Menrtlie'!. 
Fenouilli  \  FUion»'"'. 
Fcie  {  la  )  (  Aisne  ). 
l'erme-de-Paris  (la)  (  Mai- 

ne% 
Feriiey  {Ain\ 
Fririère    1  lîouches  -  du- 

Rli<'>ne  ;. 
l'Vi  le  -  JJernard  (  la  )'  (Sar- 

tlie\ 


3ii 
94 

I  13 


ii5 

81 

3.i 
iG5 

u3o 

80 
»97 

il  6 
291 
160 


Ferte-Gaucher  Ha^  .'Seine- 

el-Marne). 
Fei  t e  -  Sai  n t -  A  ubî o 


;^l-<>irel;. 


Ferlé  -  siius  -  Jouarre 
Seine-el-Marne^ . 
Fessciilieim    Haut-Rhia  . 
Feurs  •Loire''. 
l'ins    Soniine^. 
Fi  s  mes  (Marne). 
Fi  lou  (  Pv renées-Or ien la- 

leN\ 
Flassans  (VarV 
Flavignv  •  Meurlhe). 
FVvchc  Ja^  (Sanbe\ 
Fiers  ^Oruo";". 
Fieurance  (Gers). 
Flixecourt  1^  Somme). 
Fiogoy  ;  Yonne). 
Florac  (l^ozère}. 
F» IX  (Arriége\ 
Fonclics  (Somme). 


ICI 

i63 

:« 

'97 

A9 

6: 

3^1 
140 
laJ 
33 
1:0 

111 

J9 


^mt^  (Basïe»-Alp-).  3aa  Prereol  {P«»-de-Ca»U).  it 

Feret  (la)  (Seine-  Frey  (la)  (Isëre).  »• 

■iïurc).  I  Frillire  (U)    (Indw-et- 

(Seinï-Inféneure).      lO          Loire).  l5o 

1  (S:iDe-el-Marae).    i8l  Friscnheim  (Bai-Rhia).  90 

la)  (Manche)  101  Fromentean    (  Seine  -  et- 

moDt  (Seine-lnf.).      i5         Oise).  191 

:ii<    (tes)   (Ille-et-  Fromentières  (Maroc).  83 

ine)                            i36  FroDLCDar  (VeDdée\  i4<i 

ri(lllc-tl-Vilainc).    III  Frugej  (Pas-de-Calais).  35 

ollcs  (Vosges),           a»3  Fumay  (Ardcnnes).  66 


1  (Hérault). 

3l3 

Gigeau(Hcrauli). 

^V 

3rne). 

106 

Gimont  (Ger,). 

Aa 

;  Cr.nrn). 

.74 

Cirecourl  (Vosges). 

ijo 

,  (Eu™). 

Ciws  (ICure). 

iS 

I  (Allier). 

171 

Giïct  (Ardeones). 

66 

:3ufi-Alncs). 

331 

Giïry  (Sïùoe-et-Loirc). 

186 

M.inLlku    (Char.- 

Godervillc  (Seine- lilfet.). 

391 

>iî 

GouJron. 

'Î9 

(B,,Sits-PyrCDCes). 

a5i 

Gourd.,n  (Loi). 

171 

M.  ^Haut«-Pyro- 

Gournay  (Sïioc-Infdt.). 

). 

365 

Gourn.1v  -  sut  -  AronJe 

lk(Pas-de-CalaiO. 
■)  ;l.ëre). 

5i 
3)5 

Oise)-. 
Grand  -  Buisson     (  le  ) 

49 

nfi..lt«  (Vosges). 

33S 

(Rh,-,ne). 

"97 

■  (Siii-ssc). 

'99 

Grand-Noir  (le)  (Doubsj. 

118 

(COU-d'Or). 

3T4 

Grandes  -  Loges     (  les  ) 

il  lac  (Creuse). 

.69 

(Marne). 

67 

bbciroCAIlemagûe). 

9' 

Grange^'AleiDC  (Doubs). 

334 

s  (Uire-Iafér.). 

i35 

Grange- NeuTC  (Cher). 

'69 

lin). 

316 

GwDg"  Cl*s)  (A-be). 

37 

Loiret)- 

.fi» 

GraoTille  (MaDobe). 

bcrg  (Haui-Rhio).  a35  Kraffl  (Bai-Rhin).  90 

L. 

'Scinc-el-Maroe).  101  LivAt  (Majenne).  108 

■Oin.-).  luS  LavoncourlCHaute^Saône).  3i3 

(la)    (CharCDlc-  Laye  (Meurlhc).  86 

Uur.).  140  I^toare  {Gcxsi).  ,70 

<ill<^  (Oise).  ïi  Lcdignan  (Gard).  3iS 

il- (la)  (l!.Èt«).  3a4  Legueïin  (Haule-GaroD.).  i5o 

Ile     (Cou-s-du-  Ltmpde  (Haule-Loire).  a8l 

1.  109  Lens  (Paï-de-Calais).  45 

ic  (Baucb«s-du-  Lcscalc  (Basses- Alpes).  3ai 

ir).  389  Lescar  (Basses -Pyrénées).  aSi 

f,\llcmagncl.  90  LoitclU-  (Hautes-Pyren.).  %5l 

nau  (l'-ini;,lèi-e).  1 10  Lcsirclles  (Var).  3oi 

(canal  d..«).  399  Leui.  (BelgJ<,uc-).  6. 

ai,  (Morbil.an).  |34  Levier  (Doubi).  118 

iM,„,  (I-mislëre).  Mo  Levignen  (AUne).  6* 

~.y  (Nord).  53  LciciuK  (Puy-dc-Dùme).  igS 

nctii'  (CalTaJos).  gS  iiiiHurne  (Gironde).  »iîj 

i>  .liiiltc-ïl-Loitc).  i3i  Lieusain  (Seiue-cl-Marne).  181 

(Gironde).  549  Liffré  (Illc-el-ViUine).  m 

tJiu    f  Cùlcs  -  du-  Ligny  (Meuse).  86 

).  ,0;  LiLiï(Nord).  Ifi 

<  (Haute-Marne).  iSi  Lillebonnc  (SciDe-lafér.).  la 

leian  (Haute-Py-  Lillers  (Pas-de-Calais).  43 

s).  367  Limandrc  (Haule-Loire).  a83 

n  (G>lcs-du-Nord).  116  Liuooes  (Haute-Vienne).  166 

Wsa.^.  63  Limonest(RbâDe].  187 

(Ardennes).  68  Lion-d' Angers  (IMUioe-et- 

lOUTg  (Bas-Rbia).  91         Loire).  110 


3^0 

jMoûj 

Fontaine   ( 

At- 

56 

(Nord). 

53 

ll...r). 

';9 
336 

«.-Sèvr«). 

.40 

Mayenne). 

107 

colc  (AliiE. 

■)• 

171 

147 


flot(k-),(Scio<!- 

e).  6a 
Zouf  (le),  {Cal- 

97 

ust  (lc),(Orne).  io3  laine). 

[.(Meurllic).  3Î5  Moi-TACBAK  (Tarn-et-Ga- 

-el-Ch*r).  i5i  tonne). 

)'s-Bas).  Sa  Monlbard  (Côte-d'Or). 

lubs).  334  Moolbaton  (ladre-et-Loi- 

-Seine  (Aube).  77  re). 

tavcnne).  131  JUontbcliard  ÇDoohl). 

wlLe).  73  WontfcriJon  (Uire). 

winc-ei-Oist).  10  Monibron. 


.rd): 

3o4      Ho^r  (Yonne). 

Ml 

^■u.-SèTre»), 

lîS     Nùyon  (Oise). 

59 

I«autt). 

3i3      Nuaille  (Cliarenle-Inf). 

>4o 

(Oi«). 

a3    Hum  (Cdie-d-Or). 

0. 

ai9 

im(B,5-Rhin)." 

33S     Origoy  (Ai««). 

65 

Icd';,  (Charenle- 

OiLLÉAM  (Loiret). 

.48 

ur.'). 

iji      Ormes  (tes),  (Vienne). 
3qo      Oroflos  (l)oubs). 

i&i 

fVar). 

"à 

le  (Scino-!nr). 

at     Otsaj  (Scine-et-Oise). 

Ba>,r^PjrênMO. 

o49      Or(/«:(Basses-PyréDW»). 

ï5o 

V«,.ct.i). 

38G     Oudon  (^»ire-Inféii«urc). 

taS 

;M.rnO. 

7 1     Oulcliï-lc-Cli il.  (Aisne). 
îâ7      Ouliiic  (Vendée). 

65 

[a  ut-Rhin). 

1Î9 

,s(Jura). 

îi8     Ouiouet-sui-Loire  (Loi- 

'-duÂhiBB). 

5i         «t). 

149 

=89 

ro  (la).  (Uire).      190  Paio-Bonchsin  (Rhéor).      190 

-t'L-Vilaiae).  107  PiUiseau  (Scine-et-OiseJ.    iSS 

•Eure  (Eure).  ga  i>a/ù»e  (l«),  (AUJer).  198 

(l»j.  (I)râme).       a85  Pilissonn  (lc«).  (Doidi» 
I  (IlJc-cl'VilaiiM).  117         goe).  >4S 


491)  TABLE 

Palud  (la>,  (Vaucluse^ 
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97     Sainte-Baome. 

Sainte-Foy-rArgentière. 


(Loiro).  ig6  Sainte-Marie- aux -MiiMf 

int-Sjmphorien-d^Ozon  (Haut-Rhin). 

284  Sainte-Maure  (Indre-et- 
Loire). 

3a5  Sainto^Menthould  (Mar- 

a  I  a  Sainte-Mère-Eglise 

197         (Manche). 

3oa  Sainte-Susanne(Sarthe). 


(Isère). 
Saint-Thibault-de  -  Coux 

(Savoie). 
Saint-Thiébault  (Haute- 

(Mame). , 
Saint-Thurin   (Loire). 
Saint-Tropes  (Var). 


a46 
Soi 
197 

a38 

16a 

7> 

90 
161 


T. 


Tain  (Drômc). 
Ta  1  mas  (Somme). 

RI 


a85 
4a 
196 


Tarare  (Rhonc). 
Tarascon  (Bouches-du- 

Rhône).  agS 
Tarbes  (Hautes-Pyrénées).  a54 
Tarquimpoi  (IVIcurthe^.  76 
Tartas  (Landes).  a49 
Tasseniëre(Jura).  337 
Tavey  (Gard).  aaa 
Temple  (le) ,  (Loire-Infé- 
rieure). 134 
Tliann  (Haul-Rhin).  a37 
Thibouvillc    (  la   rivière 

Thibouville).  98 

Tliicrs  (Puy-de-Dôme).  197 
Thil-le-Cbatel  (Côic- 

d'Or).  lia 
Thillicrs  (les),  (Eure).  i 
Ttiionvillc  (Moselle).  75 
Thiviers  (Dordogne).  a46 
Tillièrcs  (Eure).  io3 
Tioques  (Pas-de-Calais).  55 
Tocqueville  (Seine-Infé- 
rieure). 39 


Tonaeins  (Lot  -  et-Garon- 

ne).  a70 

Tonnerrô  (Yonne).  a  1 1 

Torigny  (Manche).  101 

Totes  (Seine-Inferieure).  an 
Toul  (Meurthe).  79 

Toulon  (Var).  3 00 
Toulouse  (Haute^aron- 

ne).  a7a 

Tour-du-Pin  (la)  (Isère).  3a5 
Tourcoing  (Nord).  4® 

Tournay  (Belgique).  5i 

Tournoisis  (Loiret).  i5o 

7o«r/ion  (A  rdèche).  a85 

Tournus  (Saône-et-Loire).  186 


ToLRS  (Indre-et-Loire). 
Tourves  (Var). 
Toury  (Eurc-ct-Loir). 
Touvres   (gouffre  de  la) , 
P^ojr.  Curiostésdesdép. 
Trans  (Ille-et-Vilainc). 
Trelon  (Belgique). 
Tremilly  (Aube). 
Trévoux  (Ain). 
Tricherie  (la)  ,  (Vienne). 


i5a 
3oi 

'4: 


ii5 
54 

77 
187 

16a 
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Dieu  -  da  -Perton 

# 

VilleneuTe-tnr-Vannet 

ix-Sèvres). 
3ien-les-Poéles 

i38 

(Yonne). 

ao8 

VilleneuYe-tfor-  Verbcrifi 

« 

Qclie). 

97 

(Oise). 

58 

anche  (Haute-Ga« 

Villepinte  (Aude). 

375 

e). 

275 

Villers-Cottereu  (Aisne). 

6ti 

anche  (Rhône). 

186 

Villeralier  (Yonne), 

181 

lif  (Seine). 

"9« 

Viiiotte  (Meuse). 

85 

ion  lois  (Loire). 

ao4 

Vi  mou  tiers  (Orne). 
rù^c  (Calvados). 

94 

cuve  (Charenle-In- 

97 

ure). 

iZg 

riïré(IlIe-elrVilaine). 

loé 

cuve  (la) ,  (Creuse), 
e  uTc-ae-Marsan 

a46 

yitiy^ur^Mame  (Marne). 

H 

Vivas  (le)  (Hautes- Alpes). 
Vitteaux(Côle^'Or). 

3i5 

ides). 

a5i 

aia 

euTe-îa-Guiard 

Vironne  (Vienne). 

i63 

une). 

181 

Vixille  (Isère^. 

3ao 

euve-le-Roi  (Yonne) . 
euve  -  les  -  CouTerts 

181 

Void  (Meuse). 

ai  S 

Voiron  (Isère). 

3a4 

Le-d'Or). 

a4 

Voisage  (Moselle). 

82 

euve-Sa  i  o  t-Gcorges 

Voray  (Doubs). 

aa3 

ne-el-Oise). 

181 

Voreppe  (Isère). 

3iO 

euve-sur-Aliicr 

Voulle  (Ardèche). 

^99 

lier). 

190 

P^ouziers  (Ardennes). 

68 

eui^esur-Lot  (Lot- 

Volvic  (Puy-de-Dôme). 

176 

Gîaronne). 

a68 

w. 

lenau  (la),  Bas-Rhin).  91     Wiltheim  (Bas-Rhin), 
donne  (Bas-Rhin).       87     Wimi lie  (Pas-de-Calais), 
gnies  (Oise).  3i      Af'memfco/ir^  (Bas-Rhin). 

X. 


89 

90 


^y  (Vosges). 


ille  (Seine-Infcr.). 
(Basses-Pyr.). 


•^4 

Y. 

1 3     yi'ctot  (Seine-Infcr.) 
3oa 
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r  Condé.  74  l. 

Harkm  au  Helder.  11  1. 

ib. 

385 

UlreclitàArnheim,pa( 

K5    1     AMS- 

Amcrsroort.  16   t. 

ib. 

>1.   ."  H,   p« 

—  l'at  AmeroDgen.  iGl 

ib. 

1    Hallcrdam. 

38; 

Biéda  i  Anihei(n.3i  1. 

4ao 

par    Breda     et 

396 

9  '■ 
IViiiiigueàThie1.8l.'/,. 

ib. 
ib. 

îerg-op-Zoom. 

.t. 

ThieUThuil.51. 
Amiieim    à    Dévcnur. 

ib. 

à    BâDtheim. 

ni. 

ib. 

397 

ArnheitniWésel.  18I. 

ib. 

i  Bois-k-Duc. 

Elteai  Bochold.9  1. 

ib. 

ib. 

Elien  à  eu™.  5  l. 

4oi 

r  Dorttcchl  et 

ElteoÂNimtgue.  61. 
RÉ»  à  Bochold.  4  1. 

ib. 

53  1. 

398 

ib. 

Rue»  À  Borclen.   5  l. 

ib. 

ladci  Berg-op- 

9  '■ 

i>  à  Dortrechl. 

16. 

Rces  à  CUv».  5  1. 
HeuldenàGoicum.SI.'/ 

ib. 

a. 

HcusdoQ  à  Bois-le- Duc. 
4  '■ 

ib. 

ib. 

D   à    Gorcum. 

'*■ 

Heusden  à  &«1«.  61. 

ib. 

1  Thuil.  51. 

ib. 

foort.  7  1. 

ib. 

nASu-ycns»»! 

Hardcrwrk     1     LcDTe- 

'!'■ 

399 

Dum.  3  l. 

ib. 
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HUXELLES  i  LUXEM- 
BOURG.  Si  1.  ■/,. 

^RISlLuiEHDODIlC.eSi. 


Pbili 


ville  à  Roc 


ChimjijA  Rocroi,  o  K 
TliLouïille    A   Luiem- 

bourg.  7  I.  ./.. 
lUXELLES    *   AIX- 
LA-CHAI'ELLE.  35  I. 
•I- 


Ai  i-l  a-Ch  apclleàMaes- 

biclii.  81.  4 

Liège  k  Maeslricht.  6 1. 


Voyage  de  Odogae  en 
HoriaDdc.  44g 

Retour  de  Coblenl^  en 
paltant  par   lu   ei>> 

les  bains  de  la  mouLa- 

ene  du  Taunus.  454 
Coblenli    à     Cologne. 

ïi  I.  461 
Aii-la-Chapelle  i  Co- 
logne. 17  1.  '/,.  46a 
Juliers  A  Neuss.  10  I.  463 
GueIdresàWésel.  7  I.  ib. 
NeussiDusseldorf.  31.  ib. 
ClÈTes  à  Neuss.  ao  I.  .6. 
X»Dl«D  i  Wésel.  3  I.  464 
HocbsltassàWésel.61.  -■■■ 
MaesLricht  !t  Gueldces. 


al. 


fi. 


MaestiictiL  à   Erodho' 

TO.  .41,3/,.  4S5 

Diaant  àLie'ge.  19 1.  '/•     ib. 
Kaisersiautetn  à  Man- 

heim.  14  1.  ,6. 

WormsàSallerjhut.  16I.466 


s  ces  observations,  dous  avons  cette 
ités: 

=  BSUI  =  BSDO  T^  BVLD  : 
:  que  le  carré  fait  sur  un  des  càtéa 
;le  droit  est  équivalent  an  rectao- 

iequel  est  séparé  du  cairé  ÂBCD 
^ne  SL  abaissée  du  sommet  S  de 
it  sur  l'hypothénuse  AB,  et  prolon- 
sur  le  côté  opposé  CD  du  carré. 
intrerait  de  la  même  manière  que 
KE  et  le  rectangle  AVCL  sont  équi- 
prouvanl  d'abord  que  les  triangles 

sont  égaux,  etc. 

is,  des  démonstrations  qui  vîen- 
r  lieu ,  que  le  carré  fait  sur  l'an  des 
omprennent  l'angle  droit  est  égll 
te  du  carré  fait  sur  l'hypothénuse, 
n  a  retranché  le  carrAfeit  sur  l'au- 
l'angle  droit,  f^imile  carré  fait -tue 


